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CHAPITRE  I. 

Généalogie   de   Jésus  -  Christ.    Sa 
conception  et  sa  naissance. 

1.  Livre  de  la  généalogie  de 
Jésus-Christ ,  fils  de  David,  fils 
d'Abraham, 

2.  Abraham  engendra  Isaac. 
Isaac  engendra  Jacob.  'Jacob 
engendra  Juda  et  ses  frères. 

3.  Juda  engendra,  de  Tha- 
mar,  Phares  et  Zara.  Phares 
engendra  Esron.  Esron  engen- 
dra Aram. 

4.  Aram  engendra  Amina- 
dab.  Aminadab  engendra  Naas- 
son.  Naasson  engendra  Sal- 
mon. 

5.  Salmon  engendra  Booz, 
de  Rahab.  Booz  engendra 
Obed,  de  Ruth.  Obed  engen- 
dra Jessé.  Et  Jessé  engendra 
David  qui  Jut  roi. 

6.  Le  roi  David  engendra  Sa- 
lomon, de  celle  qui  avait  été 
femme  d'Urie. 

7.  Salomon  engendra  Ro- 
boam.  Roboam  engendra  Abias. 
Abias  engendra  Asa. 


8.  Asa  engendra  Josaphat. 
Josaphat  engendra  Joram.  Jo- 
ram  engendra  Ozias. 

9.  Ozias  engendra  Joathan. 
Joathan  engendra  Achaz.  Achaz 
engendra  Ezéchias. 

10.  Ezéchias  engendra  Ma- 
nassé.  Manassé  engendra 
Amon.    Amon 


engendra    Jo- 


sias. 


II.  Josias  engendra  Jécho- 
nias  et  ses  frères,  vers  le  temps 
où  les  Juifs  frirent  transportés 
à  Babylon  e. 

10..  Et  depuis  qu'ils  frirent 
transportés  à  Babylone,  Jécho- 
nias  engendra  Salathiel.  Sala- 
thiel  engendra  Zorobabel. 

i3.  2k)robabel  engendra 
Abiud.  Abiud  engendra  Elia- 
cim.  Eliacim  engendra  Azor. 

14.  Azor  engendra  Sadoc. 
Sadoc  engendra  Achim,  Achira 
engendra  Eliud. 

i5.  Eliud  engendra  Eléazar. 
Eléazar  engendra  Mathan.  Ma- 
than  engendra  Jacob. 

16.  Et  Jacob  engendra  Jo- 
seph ,  l'époux  de  Marie  ^  de  la- 
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quelle  est  né  Jésus ,  qui  est  ap- 
pelé Christ. 

ly.  II y  a  done  en  tout,  de- 
puis Abraham  jusqu'à  David, 
quatorze  generations  j  depuis 
David  jusqu'à  ce  que  les  Juifs 
furent  transportés  àBabylone, 
quatorze  générations;  et  depuis 
qu'ils  furent  transportés  à  Ba- 
bylone  jusqu'à  Jésus-Chiist, 
quatorze  générations. 

i8.  Quant  à  la  naissance  de 
/ejM^-Ghrist,  elle  arriva  de  cette 
sorte.  Marie,  sa  mère,  ayant 
épousé  Joseph,  fut  reconnue 
grosse,  ayant  conçu  dans  son 
sein,  par  V opération  du  Saint- 
Esprit,  avant  qu'ils  eussent  été 
ensemble. 

19.  Or  Joseph  son  mari  étant 
juste,  et  ne  voulant  pas  la  dés- 
honorer, résolut  de  la  renvoyer 
secrètement. 

20.  Mais  lorsqu'il  était  dans 
cette  pensée,  un  ange  du  Sei- 
gneur lui  apparut  en  songe,  et 
lui  dit  :  Joseph,  fils  de  David, 
ne  craignez  point  de  prendre 
avec  vous  Marie  votre  femme  j 
car  ce  qui  est  né  dans  elle  a 
été  formé  par  le  Saint-Esprit. 

21.  Et  elle  enfantera  un  fils 
à  qui  vous  donnerez  le  nom 
de  Jésus,  c^ est-à-dire,  Sau%>eur; 
parce  que  ce  sera  lui  qui  sau- 
vera son  peuple ,  en  le  délivrant 
de  ses  péchés. 

22.  Or  tout  cela  se  fit  pour 
accomplir  ce  que  le  Seigneur 
avait  dit  par  îe  prophète,  en 
ces  termes  : 


23.  Une  vierge  concevra,  et 
elle  enfantera  un  fils ,  à  qui  on 
donnera  le  nom  d'Emmanuel, 
c'est-à-dire.  Dieu  avec  nous. 

24.  Joseph,  s'étant  donc 
éveillé,  fit  ce  que  l'ange  du 
Seigneur  lui  avait  ordonné,  et 
prit  sa  femme  avec  lui, 

25.  Et  il  ne  l'avait  point  con- 
nue quand  elle  enfanta  son  fils 
premier-né,  à  qui  il  donna  le 
nom  de  Jésus. 

CHAPITRE  IL 

Adoration  des  Mages.  Fuite  de 
Jésus  en  Egypte.  Massacre  de 
Bethlehem.  Jésus  ramené  de 
l'Egypte. 

1.  Jésus  étant  donc  né  dans 
Bethlehem,  'ville  de  la  tribu  de 
Juda,  du  temps  du  roi  Hérode, 
des  mages  vinrent  de  l'Orient 
à  Jérusalem. 

2.  Et  ils  demandèrent  :  Où 
est  le  roi  des  Juifs,  qui  est 
nouvellement  né  ?  car  nous 
avons  vu  son  étoile  en  Orient , 
et  nous  sommes  venus  l'ado- 
rer. 

3.  CequeXe  roi  Hérode  ayant 
appris,  il  en  fut  troublé,  et 
toute  la  ville  de  Jérusalem  avec 
lui. 

4.  Et  ayant  assemblé  tous 
les  piinces  des  prêtres  et  les 
scribes,  ou  docteurs  du  peuple, 
il  s'enquit  d'eux  où  devait  naî- 
tre le  Christ. 

5.  Us  lui  dirent  que  c^ était 
dans  Bethlehem,  de  la  tribu 
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de   Juda ,  selon  ce   qui    a   été 
écrit  par  le  prophète  : 

6.  Et  toi,  Bethiéheiïi  ,  terre 
de  Juda,  tu  n'es  pas  la  dernière 
d'entre  les  principales  villes  de 
Juda;  car  c'est  de  toi  que  sor- 
tira le  chef  qui  conduira  mon 
peuple  d'Israël. 

7.  Alors  Hérode  ayant  fait 
venir  les  mages  en  particulier, 
s'enquit  d'eux  avec  grand  soin 
du  temps  auquel  l'étoile  leui' 
était  apparue  ; 

8.  et  les  envoyant  à  Bethle- 
hem ,  il  leur  dit  :  Allez ,  infor- 
mez-vous exactement  de  cet  en- 
fant; et  lorsque  vous  l'aurez 
trouvé  ,  faites  -  le  -  moi  savoir  , 
afm  que  j'aille  aussi  moi-même 
l'adorer. 

9.  Ayant  entendu  ces  paroles 
du  roi ,  ils  partirent.  Et  en  mê- 
me temps  l'étoile  ,  qu'ils  avaient 
vue  en  Orient ,  allait  devant 
eux,  jusqu'à  ce  qu'étant  arri- 
vée sur  le  lieu  où  était  l'enfant , 
elle  s'y  arrêta. 

10.  Lorsqu'ils  virent  l'étoile, 
ils  furent  transportés  d'une  ex- 
trême joie. 

11.  Et  entrant  dans  la  mai- 
son ,  ils  trouvèrent  l'enfant 
avec  Marie  sa  mère  ;  et  se  pros- 
ternant en  terre,  ils  l'adorèrent  ; 

Ï)uis  ouvrant  leurs  trésors  ,  ils 
ui  offrirent  pour  présents  de 
l'or  ,  de  l'encens  et  de  la  myr- 
rhe. 

12.  Et  ayant  reçu,  pendant 
qu'ils  dormaient ,  un  avertisse- 
ment du  ciel  de  ne  point  aller 


retrouver  Hérode,  ils  s'en  re- 
tournèrent en  leur  pays  par  un 
autre  chemin. 

i3.  Après  qu'ils  furent  par- 
tis ,  un  ange  du  Seigneur  appa- 
rut à  Joseph  pendant  qu'il  dor- 
mait, et  lui  dit  :  Levez -vous, 
prenez  l'enfant  et  sa  mère, 
fuyez  en  Eg^^pte  ,  et  demeurez- 
y  jusqu'à  ce  que  je  vous  dise 
(Ven  retenir;  car  Hérode  cher- 
chera l'enfant  pour  le  faiie  mou- 
rir. 

14.  Joseph  s'étant  levé,  prit 
l'enfant  et  sa  mère  durant  la 
nuit,  et  se  retira  en  Egypte; 

i5.  où  il  demeura  jusqu'à  la 
mort  d'Hérode ,  afin  que  cette 
parole ,  que  le  Seigneur  avait 
dite  par  le  prophète  ,  fut  ac- 
complie :  J'ai  rappelé  mon  fils 
de  rPLgypte. 

16.  Alors  Hérode,  voyant 
que  les  mages  s'étaient  moqués 
de  lui ,  entra  dans  une  grande 
colère  ;  et  il  envoya  tuer,  dans 
Bethlehem  et  dans  tout  le  pays 
d'alentour,  tous  les  enfants 
âgés  de  deux  ans  et  au-dessous, 
selon  le  temps  dont  il  s'était 
enquis  exactement  des  mages. 

17.  On  vit  alors  s'accomplir 
ce  qui  avait  été  dit  par  le  pro- 
phète Jérémie  : 

18.  Un  grand  bruit  a  été  en- 
tendu dans  Rama;  on  y  a  en- 
tendu des  plaintes  et  des  cris 
lamentables.  Rachel  pleurant 
ses  enfants,  et  ne  voulant  point 
recevoir  de  consolations,  parce 
qu'ils  ne  sont  plus. 
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19.  Hérode  étant  mort,  un 
ange  du  Seigneur  apparut  à 
Joseph  en  Egypte  pendant  qu'il 
dormait , 

20.  et  lui  dit  :  Levez-vous  , 
prenez  l'enfant  et  sa  mère ,  et 
retournez  dans  le  pays  d'Israël  ; 
car  ceux  qui  cherchaient  l'en- 
fant pour  lui  ôter  la  vie  sont 
morts. 

21.  Joseph  s'étant  levé,  prit 
l'enfant  et  sa  mère,  et  se  mit 
en  chemin  pour  revenir  dans 
ie  pays  d'Israël. 

22.  Mais  ayant  appris  qu'Ar- 
chélaûs  régnait  en  Judée,  en 
la  place  d'Hérode  son  père,  il 
appréhenda  d'y  aller;  et  ayant 
reçu  pendant  qu'il  dormait  un 
avertissement  du  ciel^  il  se  re- 
tira dans  la  Galilée , 

23.  et  vint  demeurer  dans 
une  ville  appelée  Nazareth  ; 
afin  que  cette  prédiction  des 
prophètes  fût  accomplie  ;  Il 
sera  appelé  Nazaréen. 

CHAPITRE  III. 

Prédication  et  baptême  de  S.  Jean- 
Baptiste.  Reproches  contre  les 
pharisiens .  Baptême  de  Jésus- 
Clirist. 

1.  En  ce  temps-là  Jean-Bap- 
tiste vint  prêcher  au  désert  de 
Jude'e , 

2.  en  disant  :  Faites  péni- 
tence ,  car  le  royaume  des  cieux 
est  proche. 

3.  C'est  ivii  qui  a  été  marqué 
par  le  prophète  Isaïe,  lorsqu'il 
dit  ;  Koici  la  voix  de  celui  qui 


crie  dans  le  désert  :  Préparez 
la  voie  du  Seigneur  ,  rendez 
droits  ses  sentiers. 

4.  Or  Jean  avait  un  vêtement 
de  poil  de  chameau,  et  une 
ceinture  de  cuir  autour  de  ses 
reins;  et  sa  nourriture  était 
des  sauterelles  et  du  miel  sau~ 
vage. 

5.  Alors  la  ville  de  Jérusa- 
lem ,  toute  la  Judée  et  tout  le 
pays  des  environs  du  Jourdain 
venaient  à  lui; 

6.  et  confessant  leurs  péchés, 
ils  étaient  baptisés  par  lui  dans 
le  Jouidain. 

7.  Mais  voyant  plusieurs  des 
pharisiens  et  des  sadducéens 
qui  venaient  à  son  baptême, 
il  leur  dit  :  Race  de  vipères, 
qui  vous  a  appris  à  fuir  Ja  cc- 
lere  qui  doit  tomber  sur  TjOus  ? 

8.  Faites  donc  de  dignes 
fruits  de  pénitence. 

9.  Et  ne  pensez  pas  dire  en 
vous  -  mêmes  :  Nous  avons 
Abraham  pour  père;  car  je 
vous  déclare  que  Dieu  peut 
faire  naître  de  ces  pierres  mê- 
me des  enfants  à  Abraham. 

10.  Car  la  cognée  est  déjà 
mise  à  la  racine  des  arbres  ; 
tout  arbre  donc  qui  ne  produit 
point  de  bon  fruit  sera  coupé 
et  jeté  au  feu. 

11.  Pour  moi,  je  vous  bap- 
tise dans  l'eau ,  pour  vous  por- 
ter à  la  pénitence  ;  mais  celui 
qui  doit  venir  après  moi  est 
plus  puissant  que  moi,  et  je 
ne  suis  pas  digne  de  porter  ses 
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souliers;  c'est  lui  qui  vous 
baptisera  dans  le  Saint-Esprit 
et  dans  le  feu. 

12.  Il  a  son  van  en  sa  main , 
et  il  nettoiera  parfaitement  son 
aire ,  et  amassera  son  blé  dans 
le  grenier ,  mais  il  binalera  la 
paille  dans  un  feu  qui  ne  s  e- 
teindra  jamais. 

i3.  Alors  Jésus  vint  de  la 
Galilée  au  Jourdain  trouver 
Jean  pour  être  baptisé  par  lui. 

i4.  Miiis  Jean  s'en  défendait , 
en  disain  :  C'est  moi  qui  dois 
être  baptisé  par  vous  ,  et  vous 
venez  à  moi  ? 

i5.  Et  Jésus  lui  répondit  : 
Laissez -moi  faire  pour  cette 
heure  ;  car  c'est  ainsi  que  nous 
devons  accomplir  toute  justice. 
Alors  Jean  ne  lui  résista  plus. 

i6.  Or  Jésus  ,  ayant  été  bap- 
tisé, sortit  aussitôt  hors  de 
l'eau,  et  en  même  temps  les 
cieux  lui  furent  ouverts ,  et  il 
vit  l'Esprit  de  Dieu  qui  descen- 
dit comme  une  colombe ,  et 
qui  vint  se  reposer  sur  lui. 

17.  Et  au  même  instant  une 
voix  sejit  entendre  du  ciel,  qui 
disait  :  Celui-ci  est  mon  Fils 
bien-aimé ,  dans  lequel  j'ai  mis 
toute  mon  affection. 

CHAPITRE  IV. 

Jeûne  et  tentation  de  Jésus-Christ. 
Il  commence  à  prêcher.  Foco" 
tion  de  Pierre  et  d'André ,  de 
Jacques  et  de  Jean. 

I.  Alors  Jésus  fut  conduit 
par  l'Esprit    dans    le  désert. 


pour  y  être  tenté  par  le  diable. 

2.  Et  ayant  jeûné  quarante 
jours  et  quarante  nuits ,  il  eut 
faim  ensuite. 

3.  El  le  tentateur ,  s'appro- 
chant  de  lui ,  lui  dit  :  Si  vous 
êtes  le  Fils  de  Dieu  ,  dites  que 
ces  pierres  deviennent  des 
pains. 

4.  Mais  Jésus  lui  répondit  : 
Il  est  écrit  :  L'homme  ne  vit 
pas  seulement  de  pain ,  mais 
de  toute  paiole  qui  sort  de  la 
bouche  de  Dieu. 

5.  Le  diable  alors  le  trans- 

f)orta  dans  la  ville  sainte  j  et 
e  mettant  sur  le  haut  du 
temple , 

6.  il  lui  dit  :  Si  vous  êtes  le 
Fils  de  Dieu,  jetez -vous  en 
bas  ;  car  il  est  écrit  qu'il  a  or- 
donné à  ses  anges  d'avoir  soin 
de  vous ,  et  qu'ils  vous  soutien- 
dront de  leurs  mains,  de  peur 
que  vous  ne  vous  heurtiez  le 
pied  contre  quelque  pierre. 

7.  Jésus  lui  répondit  :  Il  est 
écrit  aussi  :  Vous  ne  tenterez 
pas  le  Seigneur  votre  Dieu. 

8.  Le  diable  le  transporta 
encore  sur  une  montagne  fort 
haute  ;  et  lui  montrant  tous 
les  royaumes  du  monde ,  et 
toute  la  gloire  qui  les  accom- 
pagne, 

9.  il  lui  dit  :  Je  vous  donne- 
rai toutes  ces  choses ,  si ,  en 
vous  prosternant  devant  moi  y 
vous  m'adorez. 

10.  Mais  Jésus  lui  répondit  : 
Retire -toi,   satan,   car  il  est 
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écrit  :  Cest  le  Seigneur  votre 
Dieu  que  vous  adorerez,  et 
c'est  lui  seul  que  vous  servi- 
rez. 

11.  Alors  le  diable  le  laissa , 
et  en  même  temps  les  anges 
s'approchèrent,  et  ils  le  ser- 
vaient. 

12.  Or  Jésus ,  ayant  entendu 
dire  que  Jean  avait  été  mis  en 
prison  ,  se  retira  en  Galilée  ; 

i3.  et  quittant  la  ville  de 
Nazareth ,  il  vint  demeurer  à 
Capharnaûm ,  uille  maritime  , 
sur  les  confins  de  Zabulon  et 
de  Nephthali  ; 

14.  afin  que  cette  parole  du 
prophète  Isaïe  fut  accomplie  : 

i5.  Le  pays  de  Zabulon  ,  et 
le  pays  de  Nephthali ,  le  che- 
min qui  conduit  à  la  mer ,  le 
pays  qui  est  au-delà  du  Jour- 
dain ,  la  Galilée  des  nations  ; 

16.  ce  peuple,  qui  était  assis 
dans  les  ténèbres ,  a  vu  une 
grande  lumière  ,  et  la  lumière 
s'est  élevée  sur  ceux  qui  étaient 
assis  dans  la  région  de  l'ombre 
de  la  mort. 

17.  Depuis  ce  temps-là  Jésus 
commença  à  prêcher,  en  di- 
sant ;  Faites  pénitence ,  parce 
que  le  royaume  des  cieux  est 
proche. 

18.  Or  Jésus,  marchant  le 
long  de  la  mer  de  Galilée  ,  vit 
deux  frères ,  Simon  appelé 
Pierre  ,  et  André  son  frère,  qui 
jetaient  leurs  filets  dans  la  mer, 
car  ils  étaient  pêcheurs  ; 

19.  et  il  leur   dit  :  Suivez- 


moi,  et  je  vous  ferai  devenir 
pêcheurs  d'hommes. 

20.  Aussitôt  ils  quittèrent 
leurs  filets,  et  ils  le  suivirent. 

21.  De  là  s'avançant  il  vit 
deux  autres  frères,  Jacques y?/^ 
de  Zébédée,  et  Jean  son  frère, 
qui  étaient  dans  une  barque 
avec  Zébédée  leur  père ,  et  qui 
raccommodaient  leurs  filets,  et 
il  les  appela. 

22.  En  mêfne  temps  ils  quit- 
tèrent leurs  filets  et  leur  père, 
et  ils  le  suivirent. 

23.  Et  Jésus  allait  par  tout.' 
la  Galilée ,  enseignant  dans 
leurs  synagogues,  prêchant  l'é- 
vangile du  royaume,  et  guéris- 
sant toutes  les  langueurs  et 
toutes  les  maladies  parmi  le 
peuple. 

24.  Et  sa  réputation  s'étant 
répandue  par  toute  la  Syrie ,  ils 
lui  présentaient  tous  ceux  qui 
étaient  malades,  et  diversement 
affligés  de  maux  et  de  douleurs, 
les  possédés,  les  lunatiques, 
les  paralytiques  5  et  il  les  gué- 
rissait. 

2  5.  Et  une  grande  multitude 
de  peuple  le  suivit  de  la  Gali- 
lée, de  la  Décapole,  de  Jéru- 
salem, de  la  Judée,  et  d'au-delà 
du  Jourdain. 

CHAPITRE  V. 

Sermon  sur  la  montagne. 

1 .  Jésus ,  voyant  tout  ce  peu- 
ple, monta  sur  une  montagne,     \ 
où  s'étant  assis,    ses  disciples 
s'approchèrent  de  lui  j 
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2.  et  ouvrant  sa  bouche,  il 
les  enseignait,  en  disant  : 

3.  Bienheureux  les  pauvres 
d'esprit,  parce  que  le  royaume 
des  cieux  est  à  eux. 

4.  Bienheureux  ceux  qui  sont 
doux,  parce  qu'ils  p®ssëderont 
la  teire. 

5.  Bienheureux  ceux  qui 
pleurent,  parce  qu'ils  seront 
consolés. 

6.  Bienheureux  ceux  qui  sont 
affamés  et  altérés  de  la  jus- 
tice, parce  qu'ils  seront  rassa- 
siés. 

7.  Bienheureux  ceux  qui  sont 
miséricordieux,  parce  qu'ils  ob- 
tiendront eux-mêmes  miséri- 
corde. 

8.  Bienheureux  ceux  qui  ont 
le  cœur  pur,  parce  qu'ils  ver- 
ront Dieu. 

9.  Bienheureux  les  pacifi- 
ques ,  parce  qu'ils  seront  appe- 
lés enfants  de  Dieu. 

10.  Bienheureux  ceux  qui 
souffrent  persécution  pour  la 
justice,  parce  que  le  royaume 
des  cieux  est  à  eux. 

11.  Vous  êtes  heureux,  lors- 
que les  hommes  vous  charge- 
ront de  malédictions ,  et  qu  ils 
vous  persécuteront,  et  qu'ils 
diront  faussement  toute  sorte 
de  mal  contre  vous  à  cause  de 
moi. 

12.  Réjouissez-vous  alors, 
et  tressaillez  de  joie ,  parce 
qu'une  grande  récompense 
vous  est  réservée  dans  les 
cieux  j  car  c'est  ainsi  ^w'ils  ont 


persécuté  les  prophètes  qui  ont 
été  avant  vous. 

i3.  Vous  êtes  le  sel  de  la 
terre.  Si  le  sel  perd  sa  force, 
avec  quoi  le  salera-t-on.?  Iln'est 
plus  bon  à  rien  qu'à  être  jeté 
dehors,  et  à  être  foulé  aux 
pieds  par  les  hommes. 

14.  Vous  êtes  la  lumière  du 
monde.  Une  ville  située  sur 
une  montagne  ne  peut  être 
cachée  ; 

i5.  et  on  n'allume  point  une 
lampe  pour  la  mettre  sous  le 
boisseau;  mais  on  la  met  sur 
un  chandelier,  afin  qu'elle 
éclaire  tous  ceux  qui  sont  dans 
la  maison. 

16.  Ainsi  que  votre  lumière 
luise  devant  les  hommes,  afin 
qu'ils  voient  vos  bonnes  œu- 
vres, et  qu'ils  glorifient  votre 
Père  qui  est  dans  les  cieux. 

17.  Ne  pensez  pas  que  je 
sois  venu  détruire  la  loi  ou  les 
prophètes;  je  ne  suis  pas  venu 
les  détruire,  mais  les  accom- 
plir. 

18.  Car  je  vous  dis  en  vérité, 
que  le  ciel  et  la  terre  ne  pas- 
seront point  que  tout  ce  qui 
est  dans  la  loi  ne  soit  accom- 
pli parfaitement  jusqu'à  un  seul 
iota  et  à  un  seul  point. 

19.  Celui  donc  qui  violera 
l'un  de  ces  moindres  command 
dements ,  et  qui  apprendra  aux 
hommes  à  les  violer,  sera  re- 
gardé dans  le  royaume  des 
cieux  comme  le  dernier;  mais 
celui   qui  fera    et  enseignera, 
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sera  grand  dans  le  royaume  des 
deux. 

20.  Car  je  vous  dis  que  si 
votre  justice  n'est  pas  plus 
abondante  que  celle  des  scribes 
et  des  pbarisiens ,  vous  n'entre- 
rez point  dans  le  royaume  des 
cieux. 

21.  Vous  avez  appris  qu'il 
a  été  dit  aux  anciens  :  Vous  ne 
tuerez   point  ;     et     quiconque 


tuera ,    méritera    d'être 


con- 


l 


damné  par  le  jugement. 

22.  Mais  moi  je  vous  dis  que 
quiconque  se  mettra  en  colère 
contre  son  fi'ère  ,  méritera  d'ê- 
tre condamné  par  le  jugement  ; 
que  celui  qui  dira  à  son  frère  , 
Raca ,  méritera  d'être  condamné 

ar  le  conseil  ;  et  que  celui  qui 
ui  dira  :  Vous  êtes  fou,  méri- 
tera d'être  condamné  au  feu  de 
l'enfer. 

23.  Si  donc ,  lorsque  vous 
présentez  votre  offrande  à  l'au- 
tel ,  vous  vous  souvenez  que 
votre  frère  a  quelque  chose 
contre  vous , 

24.  laissez  là  votre  don  de- 
vant l'autel ,  et  allez  vous  ré- 
concilier auparavant  avec  votre 
frère,  et  puis  vous  reviendrez 
offrir  votre  don. 

25.  Accordez-vous  au  plus 
tôt  avec  votre  adversaire  pen- 
dant que  vous  êtes  en  chemin 
avec  lui ,  de  peur  que  votre  ad- 
versaire ne  vous  livre  au  juge  , 
et  que  le  juge  ne  vous  livre  au 
ministre  de  la  Justice,  et  que 
vous  ne  soyez  mis  en  prison. 
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26.  Je  vous  dis  en  vérité 
que  vous  ne  sortirez  point  de 
là  que  vous  n'ayez  paye  jusqu'à 
la  dernière  obole. 

27.  Vous  avez  appris  qu'il 
a  été  dit  aux  anciens  :  Vous 
ne  commettrez  point  d'adul- 
tère. 

28.  Mais  moi  je  vous  tlis  que, 
quiconque  aura  regardé  une 
femme  avec  un  mauvais  désir 
pour  elle,  a  déjà  commis  l'a- 
dultère avec  elle  dans  son  cœur. 

29.  Si  donc  votre  œil  droit 
vous  scandalise  ,  arrachez-le , 
et  jetez-le  loin  de  vous  j  car  il 
vaut  mieux  pour  vous  qu'un 
des  membres  de  votre  corps  pé- 
risse ,  que  si  tout  votre  corps 
était  jeté  dans  l'enfer. 

30.  Et  si  votre  main  droite 
vous  scandahse ,  coupez-la ,  et 
la  jetez  loin  de  vous;  car  il  vaut 
mieux  pour  vous  qu'un  des 
membres  de  votre  corps  pé- 
risse, que  si  tout  votre  corps 
était  jeté  dans  l'enfer. 

3i.  Il  a  été  dit  encore  :  Qui- 
conque veut  renvoyer  sa  fem- 
me ,  qu'il  lui  donne  un  écrit 
par  lequel  il  déclare  qu'il  la  ré- 
pudie. 

32.  Et  moi  je  vous  dis  que 
quiconque  aura  renvoyé  sa  fem- 
me ,  si  ce  n'est  en  cas  d'adul- 
tère ,  la  fait  devenir  adultère  ; 
et  quiconque  épouse  celle  que 
son  mari  aura  renvoyée ,  com- 
met un  adultère. 

33.  Vous  avez  encore  appris 
qu'il  a  été  dit  aux  anciens  : 
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Vous  ne  vous  parjurerez  point  ; 
mais  vous  vous  acquitterez  en- 
vers le  Seigneur  des  serments 
que  vous  aurez  faits. 

34.  Et  moi  je  vous  dis  de  ne 
jurer  en  aucune  sorte,  ni  par 
le  ciel,  parce  que  c'est  le  trône 
de  Dieu  ; 

35.  ni  par  la  terre,  parce 
qu'elle  sert  comme  d'escabeau 
à  ses  pieds  ;  ni  par  Jérusalem , 
parce  que  c'est  la  ville  du  grand 
Roi. 

36.  Vous  ne  jurerez  pas  aussi 
par  votre  tête,  parce  que  vous 
ne  pouvez  en  rendre  un  seul 
cheveu  blanc  ou  noir. 

37.  Mais  contentez-vous  de 
dire  :  Cela  est,  cela  est  ;  ou ,  cela 
n'est  pas,  cela  n'est  pas  ;  car  ce 
qui  est  de  plus,  vient  du  mal. 

38.  Vous  avez  appris  qu'il  a 
été  dit  :  OEil  pour  œil ,  et  dent 
pour  dent. 

39.  Et  moi  je  vous  dis  de  ne 
point  résister  au  mal  que  Von 
veut  -vous  faire  ;  mais  si  quel- 
qu'un vous  a  frappé  sur  la  joue 
dioite,  présentez -lui  encore 
l'autre. 

40.  Et  si  quelqu'un  veut  plai- 
der contre  vous,  pour  vous 
prendre  votre  robe,  abandon- 
nez-lui encore  ^otre  man- 
teau. 

4i.  Et  si  quelqu'un  veut 
vous  contraindi-e  de  faire  mille 
pas  avec  lui,  faites-en  encore 
deux  mille. 

42.  Donnez  à  celui  qui  vous 
demande,  et  ne  rejetez  point 


celui  qui  veut  emprunlei^  de 
vous. 

43.  Vous  avez  appris  qu'il  a 
été  dit  :  Vous  aimerez  votre 
prochain ,  et  vous  haïrez  votre 
ennemi. 

44*  Et  moi  je  vous  dis  :  Ai- 
mez vos  ennemis ,  faites  du 
bien  à  ceux  qui  vous  haïssent, 
et  priez  pour  ceux  qui  vous 
persécutent  et  qui  vous  calom- 
nient ; 

45.  afin  que  vous  soyez  les 
enfants  de  votre  Père  qui  est 
dans  les  cieux,  qui  fait  lever 
son  soleil  sur  les  bons  et  sur 
les  méchants,  et  fait  pleuvoir 
sur  les  justes  et  sur  les  in- 
justes. 

é^Çi.  Car  si  vous  w'aimez  que 
ceux  qui  vous  aiment,  quelle 
récompense  en  aurez-vous?  Les 
publicains  ne  le  font-ils  pas 
aussi  "^ 

47.  Et  si  vous  ne  saluez  que 
vos  frères,  que  faites-vous  en 
cela  de  plus  que  les  autres? 
Les  païens  ne  le  font-ils  pas 
aussi  '^ 

48.  Soyez  donc,  vous  autres, 
parfaits  comme  votre  Père  cé- 
leste est  parfait. 

CHAPITRE  VI. 

Continuation    du    sermon    sur    la 
montagne. 

I.  Prenez  garde  de  ne  pas 
faire  vos  bonnes  œuvres  devant 
les  hommes  pour  en  être  re- 
gardés; autrement  vous  n'en 
recevrez  point  la  récompense 
I. 
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de  votre  Père  qui  est  dans  les 
cieux. 

2.  Lors  donc  que  vous  don- 
nerez l'aumône,  ne  faites  point 
sonner  la  trompette  devant 
vous  ,  comme  font  les  hypo- 
crites dans  les  synagogues  et 
dans  les  rues,  pour  être  hono- 
rés des  hommes.  Je  vous  dis 
en  vérité ,  ils  ont  reçu  leur 
récompense. 

3.  Mais  lorsque  vous  faites 
l'aumône,  que  votre  main  gau- 
che ne  sache  point  ce  que  fait 
votre  main  droite; 

4.  afin  que  votre  aumône 
soit  dans  le  secret;  et  votre 
Père,  qui  voit  ce  qui  se  passe 
dans  le  secret ,  vous  en  rendra 
la  récompense. 

5.  De  même ,  lorsque  vous 
priez ,  ne  ressemblez  pas  aux 
hypocrites ,  qui  affectent  de 
prier  en  se  tenant  debout  dans 
les  synagogues  et  aux  coins  des 
rues  pour  être  vus  des  hommes. 
Je  vous  dis  en  vérité,  ils  ont 
reçu  leur  récompense. 

6.  Mais  vous,  lorsque  vous 
voudrez  prier ,  entrez  dans 
votre  chambre ,  et  la  porte  en 
étant  fermée,  priez  votre  Père 
dans  le  secret  ;  et  votre  Père , 
qui  voit  ce  qui  se  passe  dans  le 
secret ,  vous  en  rendra  la  ré- 
compense. 

7.  N'affectez  pas  de  prier 
beaucoup  dans  vos  prières , 
comme  font  les  païens  qui 
s'imaginent  que  c'est  par  la 
multitude  des  paroles  qu'ils 
seront  exaucés. 


8.  Ne  vous  rendez  donc  pas 
semblables  à  eux  ;  parce  que 
votre  Père  sait  de  quoi  vous 
avez  besoin  ,  avant  que  vous  le 
lui  demandiez. 

9.  Vous  prierez  donc  de 
cette  manière  :  Notre  Père, 
qui  êtes  dans  les  cieux ,  que 
votre  nom  soit  sanctifié  : 

10.  Que  votre  règne  arrive: 
Que  votre  volonté  soit  faite 
sur  la  teiTc  comme  au  ciel  ; 

11.  Donnez  -  nous  aujour- 
d'hui notre  pain  de  chaq^ie 
jour  : 

12.  Et  remettez-nous  nos 
dettes,  cormne  nous  les  remet- 
tons nous-mêmes  à  ceux  qui 
nous  doivent  : 

i3.  Et  ne  nous  abandonnez 
point  à  la  tentation ,  mais  déli- 
vrez-nous du  mal.  Ainsi  soit-il. 

14.  Car  si  vous  pardonnez 
aux  hommes  les  fautes  qu'ils 
font  contre  ijous  ^  votre  Père 
céleste  vous  pardonnera  aussi 
Tos  péchés. 

i5.  Mais  si  vous  ne  pardon- 
nez point  aux  hommes,  lors- 
qu'ils vous  ont  offensés  j  votre 
Père  ne  vous  pardonnera  point 
non  plus  vos  péchés. 

16.  Et  lorsque  vous  jeûnez  ; 
ne  soyez  point  tristes  comme 
les  hypocrites  ;  car  ils  îiîfYectent 
de  paraître  avec  un  visage  dé- 
figuré ,  afm  que  les  hommes 
connaissent  qu'ils  jeûnent.  Je 
vous  dis  en  vérité  qu'ils  ont 
reçu  leur  récompense. 

17,  Mais  vous,  lorsque  vous 
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jeûnez,   parfumez  votre   tête, 
et  lavez  votre  visage  j 

r8.  afin  de  ne  pas  faire  pa- 
raître aux  hommes  que  vous 
jeûnez ,  mais  à  votre  Père  qui 
est  présent  à  ce  quil  y  a  de 
plus  secret;  et  votre  Père  qui 
voit  ce  qui  se  passe  dans  le  se- 
cret ,  vous  en  rendra  la  récom- 
pense. 

19.  Ne  vous  faites  point  de 
trésors  dans  la  terre,  où  la 
rouille  et  les  vers  les  mangent , 
et  où  les  voleurs  les  déterrent 
et  les  dérobent. 

20.  Mais  faites-vous  des  tré- 
sors dans  le  ciel,  où  ni  la  rouille 
ni  les  vers  ne  les  mangent  point, 
et  où  il  n'y  a  point  de  voleurs 
qui  les  déterrent  et  qui  les  dé- 
robent. 

21.  Car  où  est  votre  trésor, 
là  aussi  est  votre  cœur. 

22.  Votre  œil  est  la  lampe 
de  votre  corps;  si  votre  œil 
est  simple,  tout  votre  corps 
sera  lumineux. 

23.  Mais  si  votre  œil  est  mau- 
vais, tout  votre  corps  sera  té- 
nébreux. Si  donc  la  lumière  qui 
est  en  vous  /l'est  que  ténèbres  , 
combien  seront  grandes  les  té- 
nèbres mêmes? 

24.  Nul  ne  peut  servir  deux 
maîtres;  car,  ou  il  haïra  l'un, 
et  aimera  l'autre  ;  ou  il  se  sou- 
mettra à  l'un ,  et  méprisera 
l'autre.  Vous  ne  pouvez  servir 
Dieu  et  les  richesses. 

25.  C'est  pourquoi  je  vous 
dis  :  Ne  vous  inquiétez  point 
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où  vous  trouverez  de  quoi  man- 
ger, pour  le  soutien  de  votre 
vie,  ni  d'où  vous  aurez  des 
vêtements  pour  couvrir  votre 
corps  ;  la  vie  n'est-elle  pas  plus 
que  la  nourriture,  et  le  corps 
plus  que  le  vêtement*^ 

26.  Considérez  les  oiseaux 
du  ciel;  ils  ne  sèment  point, 
ils  ne  moissonnent  point,  et 
ils  n'amassent  rien  dans  des 
greniers;  mais  votre  Père  cé- 
leste les  nourrit;  n'êtes-vous 
pas  beaucoup  plus  qu'eux? 

2y.  Et  qui  est  celui  d'entre 
vous  qui  puisse  avec  tous  ses 
soins  ajouter  à  sa  taille  la  hau- 
teur c^'une  coudée? 

28.  Pourquoi  aussi  vous  in- 
quiétez-vous pour  le  vêtement  ? 
Considérez  comment  croissent 
les  lis  des  champs  ;  ils  ne  tra- 
vaillent point,  ils  ne  filent 
point  ; 

29.  et  cependant,  je  vous 
déclare  que  Salomon  même 
dans  toute  sa  gloire  n'a  jamais 
été  vêtu  comme  l'un  d'eux. 

30.  Si  donc  Dieu  a  soin  de 
vêtir  de  cette  sorte  une  herbe 
des  champs,  qui  est  aujour- 
d'hui, et  qui  sera  demain  jetée 
dans  le  four;  combien  aura-t-il 
plus  de  soin  de  vous  "vêtîr^  ô 
hommes  de  peu  de  foi! 

3i.  Ne  vous  inquiétez  donc 
point  en  disant  :  Que  mange- 
rons-nous, ou  que  boirons- 
nous,  ou  de  quoi  nous  vêti- 
rons-nous? 

32.   comme  font  les  païens 
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qui  recherchent  toutes  ces  cho- 
ses j  car  votre  Père  sait  que 
vous  en  avez  besoin. 

33.  Cherchez  donc  premiè- 
rement le  royaume  de  Dieu  et 
sa  justice  ;  et  toutes  ces  choses 
vous  seront  données  pai'  sur- 
croît. 

34.  C'est  pourquoi  ne  soyez 
point  en  inquiétude  pour  le 
lendemain;  car  le  lendemain 
aura  soin  de  lui-même  j  à  cha- 
que jour  suffit  son  mal. 

CHAPITRE  VII. 

Continuation  et  fin  du  sermon  sur 
la  montagne. 

1.  Ne  jugez  point,  afin  que 
vous  ne  ^qt^qi.  point  jugés  j 

2.  car  vous  serez  iuo^és  selon 
que  vous  aurez  juge  Les  autres  ; 
et  on  se  servira  envers  vous  de 
la  même  mesure  dont  vous 
vous  serez  servis  envers   eux. 

3.  Pourquoi  voyez-vous  une 
paille  dans  l'œil  de  votre  frère, 
vous  qui  ne  voyez  pas  une 
poutre  dans  votre  œil  ? 

4.  Ou  comment  dites-vous 
à  votre  frère  :  Laissez-moi  tirer 
une  paille  de  votre  œil ,  vous 
qui  avez  une  poutre  dans  le 
vôtre  } 

5.  Hypocrite  ,  ôtez  premiè- 
rement la  poutre  de  votre  œil. 
et  alors  vous  verrez  comment 
vous  pourrez  tirer  la  paille  de 
l'œil  de  votre  frère. 

6.  Gardez-vous  bien  de  don- 
ner les  choses  saintes  aux 
chiens,   et  ne  jetez  point  vos 


perles  devant  les  pourceaux  , 
de  peur  qu'ils  ne  les  foulent 
aux  pieds ,  et  que  se  tournant 
contre  vous^  ils  ne  vous  déchi- 
rent. 

7.  Demandez,  et  on  vous 
donnera;  cherchez,  et  vous 
trouverez;  frappez  à  la  porte  , 
et  on  vous  ouvrira. 

8.  Car  quiconque  demande, 
reçoit;  et  qui  cherche,  trouve  ; 
et  on  ouvrira  à  celui  qui  frappe 
à  la  porte. 

9.  Aussi  qui  est  l'homme 
d'entre  vous  qui  donne  une 
pierre  à  son  fils,  lorsqu'il  lui 
demande  du  pain? 

10.  Ou  s'il  lui  demande  un 
poisson ,  lui  donnera-t-il  un 
serpent  ? 

11.  Si  donc,  étant  méchants 
comme  vous  êtes ,  vous  savez 
donner  de  bonnes  choses  à 
vos  enfants;  à  combien  plus 
forte  raison  votre  Père  qui 
est  dans  les  cieux ,  donnera-t-il 
les  vrais  biens  à  ceux  qui  les 
lui  demandent  î 

12.  Faites  donc  aux  hommes 
tout  ce  que  vous  voulez  qu'ils 
vous  fassent  ;  car  c'est  là  la  loi 
et  les  prophètes. 

i3.  Entrez  par  la  porte  étroi- 
te ;  parce  que  la  porte  de  la  per- 
dition est  large,  et  le  chemin 
qui  y  mène  est  spacieux ,  et  il 
y  en  a  beaucoup  qui  y  entrent. 

14.  Qvie  la  porte  de  la  vie 
est  petite  !  que  la  voie  qui  y 
mène  est  étroite  !  et  qu'il  y  en 
a  peu  qui  la  trouvent  î 
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i5.  Gardez-vous  des  faux 
prophètes,  qui  viennent  à  vous 
couverts  de  peaux  de  brebis, 
et  qui  au  dedans  sont  des  loups 
ravissants. 

16.  Vous  les  connaîtrez  par 
leurs  fruits  ;  peut  -  on  cueillir 
des  raisins  sur  des  épines ,  ou 
des  figues  sur  des  ronces  ? 

17.  Ainsi  tout  arbre  qui  est 
bon  produit  de  bons  fruits  ;  et 
tout  arbre  qui  est  mauvais 
produit  de  mauvais  fruits. 

18.  Un  bon  arbre  ne  peut 
produire  de  mauvais  fruits ,  et 
un  mauvais  arbre  ne  peut  en 
produire  de  bons. 

19.  Tout  arbre,  qui  ne  pro- 
duit point  de  bon  fruit,  sera 
coupé  et  jeté  au  feu. 

20.  Vous  les  reconnaîtrez 
donc  par  leurs  fruits. 

21.  Ceux  qui  me  disent  : 
Seigneur ,  Seigneur ,  n'entre- 
ront pas  tous  dans  le  royaume 
des  cieux;  mais  celui-là  seule- 
ment y  entrera,  qui  fait  la  vo- 
lonté de  mon  Père  qui  est  dans 
les  cieux. 

22.  Plusieurs  me  diront  en 
ce  jour -là  :  Seigneur,  Seigneur, 
n'avons -nous  pas  prophétisé 
en  votre  nom.^*  n'avons-nous 
pas  chassé  les  démons  en  votre 
nom?  et  n'avons-nous  pas  fait 
plusieurs  miracles  en  votre 
nom? 

23.  Et  alors  je  leur  dirai  hau- 
tement :  Je  ne  vous  ai  jamais 
connus;  retirez-vous  de  moi, 
vous  qui  faites  des  œuvres  d'i- 
niquité. 


24.  Quiconque  donc  entend 
ces  paroles  que  je  dis,  et  les 
pratique ,  sera  comparé  à  un 
homme  sage,  qui  a  bâti  sa  mai- 
son sur  la  pierre; 

25.  et  lorsque  la  pluie  est 
tombée ,  que  les  fleuves  se  sont 
débordés,  que  les  vents  ont 
soufflé  et  sont  venus  fondre 
sur  cette  maison,  elle  n'est 
point  tombée,  parce  qu'elle 
était  fondée  sur  la  pierre. 

26.  Mais  quiconque  entend 
ces  paroles  que  je  dis,  et  ne  les 
pratique  point,  sera  semblable 
à  un  homme  insensé,  qui  a 
bâti  sa  maison  sur  le  sable; 

27.  et  lorsque  la  pluie  est 
tombée  ,  que  les  fleuves  se  sont 
débordés ,  que  les  vents  ont 
soufflé  et  sont  venus  fondre 
sur  cette  maison,  elle  a  été 
renversée  et  la  ruine  a  été 
grande. 

28.  Or,  Jésus  ayant  achevé 
ces  discours,  les  peuples  étaient 
dans  l'admiration  de  sa  doc- 
trine ; 

29.  car  il  les  instruisait  com- 
me ayant  autorité,  et  non  pas 
comme  les  scribes,  ni  comme 
les  pharisiens. 

CHAPITRE  Vni. 

Lépreux.  Centenier.  Belle-mère  de 
saint  Pierre.  Suivre  Jésus- Christ, 
Tempête  apaisée.  Démons  chas- 
sés. Pourceaux  précipités, 

I.  Jésus  étant  descendu  do 
la  montagne,  une  grande  foule 
de  peuple  le  suivit. 
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2.  Et  en  même  temps  un  lé- 
preux vint  à  lui  et  l'adora,  en 
lui  disant  :  Seigneur ,  si  vous 
voulez,  vous  pouvez  me  gué- 
rir. 

3.  Jésus  étendant  la  main , 
le  toucha  et  lui  dit  :  Je  le  veux, 
soyez  guéri;  et  à  l'instant  sa 
lèpre  fut  guérie. 

4-  Et  Jésus  lui  dit  :  Gardez - 
vous  bien  de  parler  de  ceci 
à  personne;  mais  allez  vous 
montrer  au  prêtre ,  et  offrez  le 
don  prescrit  par  Moïse ,  afin 
que  cela  leur  serve  de  témoi- 
gnage. 

5.  Jésus  étant  entré  dajis  Ca- 
pharnaûm,  un  centenier  vint  le 
trouver  et  lui  fit  cette  prière  : 

6.  Seigneur ,  mon  serviteur 
est  couché  et  malade  de  para- 
lysie dans  ma  maison,  et  il 
souffre  extrêmement. 

7.  Jésus  lui  dit  :  J'irai  et  je 
le  guérirai. 

8.  Mais  le  centenier  lui  ré- 
pondit :  Seigneur, je  ne  suis  pas 
digne  que  vous  entriez  dans 
ma  maison;  mais  dites  seule- 
ment une  parole,  et  mon  ser- 
viteur sera  guéri. 

9.  Car  quoique  je  ne  sois 
moi-même  qu'un  homme  sou- 
mis à  la  puissance  (Tun  autre, 
ayant  néanmoins  des  soldats 
sous  moi,  je  dis  à  l'un  :  Allez 
là  y  et  il/ va;  et  à  l'autre  :  Ve- 
nez ici  y  et  il  j  vient;  et  à  mon 
serviteur  :  Faites  cela,  et  il  le 
fait. 

10.  Jésus  entendant  ces  pa- 


roles, en  fut  dans  l'admiration, 
et  dit  à  ceux  qui  le  suivaient  : 
Je  vous  dis  en  vérité,  je  n'ai 
point  trouvé  une  si  grande  foi 
dans  Israël  même, 

1 1 .  Aussi  je  vous  déclare  que 
plusieurs  viendront  d'orient  et 
d'occident,  et  auront  place  au 
festin  dans  le  royaume  des 
cieux  avec  Abraham,  Isaac  et 
Jacob  ; 

12.  mais  que  les  enfants  du 
royaume  seront  jetés  dans  les 
ténèbres  extérieures.  C'est  la 
qu'il  y  aura  des  pleurs  et  des 
grincements  de  dents. 

i3.  Alors  Jésus  dit  au  cente- 
nier :  Allez ,  et  qu'il  vous  soit 
fait  selon  que  vous  avez  cru. 
Et  son  serviteur  fiit  guéri  à  la 
même  heure. 

14.  Jésus  étant  venu  en  la 
maison  de  lierre ,  vit  sa  belle- 
mère  qui  était  au  lit,  et  qui 
avait  la  fièvre. 

i5.  Et  lui  ayant  touché  la 
main,  la  fièvre  la  quitta;  elle 
se  leva  aussitôt  y  et  elle  les  ser- 
vait. 

16.  Sur  le  soir  on  lui  pré- 
senta plusieurs  possédés,  et  il 
en  chassa  les  malins  esprits  par 
sa  parole,  et  guérit  tous  ceux 
qui  étaient  malades; 

l'j.  afin  que  cette  parole  du 
prophète  Isaïe  fût  accomplie  : 
Il  a  pris  lui-même  nos  infirmi- 
tés, et  il  s'est  chargé  de  nos  ma- 
ladies. 

18.  Or  Jésus,  se  voyant  en- 
vironné d'une  grande  foule  de 
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peuple,  ordonna  à  ses  disci- 
ples de  le  passer  à  l'autre  bord 
du  lac. 

19.  Alors  un  scribe  ou  doc- 
teur de  la  loi  s'approchant ,  lui 
dit  :  Maître,  je  vous  suivrai  en 
quelque  lieu  que  vous  alliez. 

20.  Jésus  lui  répondit  :  Les 
renards  ont  des  tanières ,  et 
les  oiseaux  du  ciel  ont  des  nids  ; 
mais  le  Fils  de  l'homme  n'a  pas 
où  reposer  sa  tête. 

21.  Un  autre  de  ses  disci- 
ples lui  dit  :  Seigneur ,  permet- 
tez-moi d'aller  ensevelir  mon 
père  avant  que  je  vous  suive, 

22.  Mais  Jésus  lui  dit  :  Sui- 
vez-moi, et  laissez  aux  morts 
le  soin  cTensevelir  leurs  morts. 

23.  Il  entra  ensuite  dans  la 
barque,  accompagné  de  ses  dis- 
ciples. 

24.  Et  aussitôt  il  s'éleva  sur 
la  mer  une  si  grande  tempête, 

Le   la  barque  était  couverte 
ie  flots  ;  et  lui  cependant  dor- 
mait. 

25.  Alors  ses  disciples  s'ap- 
prochèrent de  lui  et  l'éveillè- 
rent, en  lui  disant  :  Seigneur, 
sauvez  -  nous  ,  nous  péris- 
sons. 

26.  Jésus  leur  répondit: 
Pourquoi  êtes-vous  timides , 
hommes  de  peu  de  foi?  Et,  se 
levant  en  même  temps ,  il  com- 
manda aux  vents  et  à  la  mer, 
et  il  se  fit  un  grand  calme. 

27.  Alors  ceux  qui  étaient 
présents  furent  dans  l'admira- 
tion, et  ils  disaient  :  Quel  est 
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celui-ci  à   qui  les  vents  et  la 
mer  obéissent? 

28.  Et  Jésus  étant  arrivé  à 
l'autre  bord,  au  pays  des  Gé- 
raséniens,  deux  possédés  qui 
étaient  si  furieux  que  personne 
n'osait  passer  par  ce  chemin- 
là,  sortirent  des  sépulcres  et 
vinrent  au-devant  de  lui. 

29.  Ils  se  mirent  en  même 
temps  à  crier  et  à  lui  dire  :  Jé- 
sus, Fils  de  Dieu,  qu'y  a-t-il 
entre  vous  et  nous  ?  Etes-vous 
venu  ici  pour  nous  tourmen- 
ter avant  le  temps? 

30.  Or  il  y  avait  en  un  lieu 
peu  éloigné  d'eux,  un  grand 
troupeau  de  pourceaux  qui 
paissaient  ; 

3i.  et  les  démons  le  priaient, 
en  lui  disant  :  Si  vous  nous 
chassez  d'ici,  envoyez -nous 
dans  ce  troupeau  de  pour- 
ceaux. 

32.  Il  leur  répondit  :  Allez. 
Et  étant  sortis  ils  entrèrent 
dans  ces  pourceaux.  En  même 
temps  tout  ce  troupeau  courut 
avec  impétuosité  se  précipiter 
dans  la  mer,  et  ils  moururent 
dans  les  eaux. 

33.  Alors  ceux  qui  les  gar- 
daient s'enfuirent;  et  étant  ve- 
nus à  la  ville,  ils  racontèrent 
tout  ceci,  et  ce  qui  était  arri- 
vé aux  possédés. 

34.  Aussitôt  toute  la  ville 
sortit  pour  aller  au-devant  de 
Jésus ,  et,  l'ayant  vu,  ils  le  sup- 
plièrent de  se  retirer  de  leur 
pays. 
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CHAPITRE  IX. 

Paralytique.  Vocation  de  saint 
Matthieu.  Jeûne.  Fille  de  Jaïre. 
Femme  guérie  d'une  perte  de 
sang.  Deux  aveugles.  Possédé 
muet.  Brebis  sans  pasteurs. 
Grande  moisson. 

I.  Jésus,  étant  monté  dans 
une  barque ,  repassa  le  lac,  et 
vint  dans  sa  ville. 

1.  Et  comme  on  lui  eut  pré- 
senté un  paralytique  couché 
sur  un  lit,  Jésus  voyant  leur 
foi ,  dit  à  ce  paralytique  :  Mon 
fils,  ayez  confiance;  vos  pé- 
chés vous  sont  remis. 

3.  Aussitôt  quelques-uns  des 
scribes  dirent  en  eux-mêmes  : 
Cet  homme  blasphème. 

4.  Mais  Jésus  ayant  connu 
ce  qu'ils  pensaient,  leur  dit: 
Pourquoi  avez-vous  de  mau- 
vaises pensées  dans  vos  cœurs  ? 

5.  Car  lequel  est  le  plus  aisé, 
ou  de  dire  :  Vos  péchés  vous 
sont  remis  ;  ou  de  dire  ;  Levez- 
vous  et  marchez  ? 

6.  Or,  afin  que  vous  sachiez 
que  le  Fils  de  l'homme  a  sur  la 
terre  le  pouvoir  de  remettre 
les  péchés  :  Levez-vous,  dit-il 
alors  au  paralytique;  emportez 
votre  lit,  et  vous  en  allez  dans 
votre  maison. 

fj.  Le  paralytique  se  leva 
aussitôt  y  et  s'en  alla  en  sa  mai- 
son. 

8.  Et  le  peuple  voyant  ce 
miracle j  fut  rempli  de  crainte, 
et  rendit  gloire  à  Dieu  de  ce 


qu'il  avait  donné  une  telle  puis- 
sance aux  hommes. 

9.  Jésus  sortant  de  là  vit  en 
passantun  homme  assis  au  bu- 
reau des  impôts ,  nommé  Mat- 
thieu, auquel  il  dit  :  Suivez- 
moi;  et  lui  aussitôt  se  leva  et 
le  suivit. 

10.  Et  Jésus  étant  à  table 
dans  la  maison  de  cet  homme  ^ 
il  y  vint  beaucoup  de  publi- 
cains  et  de  gens  de  mauvaise 
vie ,  qui  se  mirent  à  table  avec 
Jésus  et  ses  disciples. 

11.  Ce  que  les  pharisiens 
ayant  vu ,  ils  dirent  à  ses  dis- 
ciples :  Pourquoi  votre  maître 
mange-t-il  avec  des  publicains 
et  des  gens  de  mauvaise  vie  't 

12.  Mais  Jésus  les  ayant  en- 
tendus, leur  dit  :  Ce  ne  sont 
pas  ceux  qui  se  portent  bien, 
mais  les  malades  qui  ont  be- 
soin de  médecin. 

i3.  C'est  pourquoi  allez,  et 
apprenez  ce  que  veut  dire  cette 
parole  :  J'aime  mieux  la  misé- 
ricorde que  le  sacrifice;  car  je 
ne  suis  pas  venu  appeler  les 
justes,  mais  les  pécheurs. 

14.  Alors  les  disciples  de 
Jean  vinrent  le  trouver,  et  lui 
dirent  :  Pourquoi  les  pharisiens 
et  nous  jeûnons-nous  souvent, 
et  que  vos  disciples  ne  jeûnent 
point  ? 

i5.  Jésus  leur  répondit  :  Les 
amis  de  l'époux  peuvent-ils 
être  dans  la  tristesse  et  dans  le 
deuil  pendant  que  l'époux  est 
avec  eux?  Mais  il  viendra  un 
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temps  où  l  époux  leur  sera  ôté , 
et  alors  ils  jeûneront. 

16.  Personne  ne  met  une 
pièce  de  drap  neuf  à  un  vieux 
vêtement;  autrement  le  neuf 
emporterait  une  partie  du 
vieux ,  et  le  déchirerait  encore 
davantage. 

17.  Et  on  ne  met  point  non 
plus  de  vin  nouveau  dans  de 
vieux  vaisseaux  ;  parce  que  si 
on  le  fait ,  les  vaisseaux  se  rom- 
pent ,  le  vin  se  répand ,  et  les 
vaisseaux  sont  perdus  ;  mais  on 
met  le  vin  nouveau  dans  des 
vaisseaux  neufs  ;  et  ainsi  le  vin 
et  les  vaisseaux  se  conservent. 

18.  Lorsqu'il  leur  disait  ceci , 
un  chef  de  synagogue  s'appro- 
cha de  lui ,  et  l'adorait ,  en  lui 
disant  :  Seigneur,  ma  fille  est 
morte  présentement  j  mais  ve- 
nez lui  imposer  les  mains ,  et 
elle  vivra. 

19.  Aussitôt  Jésus  se  levant , 
le  suivit  avec  ses  disciples. 

20.  Alors  une  femme,  qui 
depuis  douze  ans  était  affligée 
d'une  perte  de  sang ,  s'appro- 
cha de  lui  par  derrière ,  et  tou- 
cha la  frange  qui  était  au  bas 
de  son  vêtement  ; 

21.  car  elle  disait  en  elle- 
même  :  Si  je  puis  seulement 
toucher  son  vêtement,  je  serai 
guérie. 

22.  Jésus  se  retournant  alors , 
et  la  voyant ,  lui  dit  :  Ma  fille , 
ayez  confiance ,  votre  foi  vous 
a  sauvée.  Et  cette  femme  fut 
guérie  à  la  même  heure. 


23.  Lorsque  Jésus  fut  arrivé 
dans  la  maison  du  chef  de  sy- 
nagogue,  voyant  les  joueurs 
de  flûte  ,  et  une  troupe  de  per- 
sonnes qui  faisaient  grand 
bruit,  il  leur  dit  : 

24.  Retirez-vous ,  car  cette 
fille  n'est  pas  morte  j  mais  elle 
n'est  qu'endormie.  Et  ils  se  mo- 
quaient de  lui. 

25.  Après  donc  qu'on  eut 
fait  sortir  tout  ce  monde  ,  il 
entra ,  et  lui  prit  la  main  j  et 
cette  petite  fille  se  leva. 

26.  Et  le  bruit  s'en  répan- 
dit dans  tout  le  pays. 

27.  Comme  Jésus  sortait  de 
ce  lieu ,  deux  aveugles  le  sui- 
virent en  criant  et  en  disant  : 
Fils  de  David,  ayez  pitié  de 
nous. 

28.  Et  lorsqu'il  fut  venu  en 
la  maison ,  ces  aveugles  s'ap- 
prochèrent de  lui.  Et  Jésus  leur 
dit  :  Croyez-vous  que  je  puisse 
faire  ce  que  vous  me  demandez  ? 
Ils  lui  répondirent  :  Oui ,  Sei- 
gneur. 

29.  Alors  il  toucha  leurs 
yeux ,  en  disant  :  Qu'il  vous 
soit  fait  selon  votre  foi. 

30.  Aussitôt  leurs  yeux  fu- 
rent ouverts.  Et  Jésus  leur  dé- 
fendit fortement  d'en  parler; 
en  leur  disant  :  Prenez  bien 
garde  que  qui  que  ce  soit  ne  le 
sache. 

3i.  Mais  eux  s'en  étant  al- 
lés, répandirent  sa  réputation 
dans  tout  ce  pays-là. 

32.  Après  qu'ils  furent  sor- 
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tis ,  on  lui  présenta  un  homme 
muet ,  possédé  du  démon. 

33.  Le  démon  ayant  été 
chassé ,  le  muet  parla  ;  et  le 
peuple  en  fut  dans  l'admira- 
tion ,  et  ils  disaient  :  On  n'a 
jamais  rien  vu  de  semblable  en 
Israël. 

34.  Mais  les  pharisiens  di- 
saient au  contraire  :  C'est  par 
le  prince  des  démons  qu'il 
cha&se  les  démons. 

35.  Or  Jésus  ,  allant  de  tous 
côtés  dans  les  villes  et  dans  les 
villages ,  enseignait  dans  leurs 
synagogues ,  et  prêchait  l'évan- 
gile du  royaume,  guérissant 
toutes  sortes  de  langueurs  et 
de  maladies  parmi  le  peuple. 

36.  Et  voyant  tous  ces  peu- 
ples, il  en  eut  compassion, 
parce  qu'ils  étaient  accablés  de 
maux ,  et  couchés  çà  et  là , 
comme  des  brebis  qui  n'ont 
point  de  pasteur. 

37.  Alors  il  dit  à  ses  disci- 
ples :  La  moisson  est  grande; 
mais  il  y  a  peu  d'ouvriers. 

38.  Priez  donc  le  maître  de 
la  moisson  qu'il  envoie  des  ou- 
vriers en  sa  moissan. 

I  CHAPITRE  X. 

Election  des  apôtres  ;  instructions 
que  Jésus-Christ  leur  donne; 
puissance  qu'il  leur  communi- 
que }  persécution  qu'il  leur  an- 
nonce ;  récompense  qu'il  leur 
promet. 

I.  Alors  Jésus  ayant  appelé 
ses  douze  disciples,  leur  donna 
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puissance  sur  les  esprits  impurs 
pour  les  chasser,  et  pour  gué- 
rir toutes  sortes  de  langueurs 
et  de  maladies. 

2.  Or  voici  le  nom  des  douze 
apôtres  :  Le  premier ,  Simon , 
qtii  est  appelé  Pierre ,  et  An- 
dré son  frère  j 

3.  Jacques  ,  /ils  de  Zébédée , 
et  Jean  son  frère;  Philippe  et 
Barthélemi;  Thomas  et  Mat- 
thieu le  publicain  ;  Jacques  ,^/j 
d' Alphée ,  et  Thaddée  ; 

4.  Simon  le  Cananéen,  et  Ju- 
das Iscariote,  qui  est  celui  qui 
le  trahit. 

5.  Jésus  envoya  ces  douze, 
après  leur  avoir  donné  les  in- 
structions suivantes  :  N'allez 
point  vers  les  gentils ,  et  n'en- 
trez point  dans  les  villes  des 
Samaritains  ; 

6.  mais  allez  plutôt  aux  bre- 
bis perdues  de  la  maison  d'Is- 
raël. 

7.  Ec  dans  les  lieux  où  vous 
irez ,  prêchez ,  en  disant  que  le 
royaume  des  cieux  est  proche. 

8.  Rendez  la  santé  aux  ma- 
lades ,  ressuscitez  les  morts , 
guérissez  les  lépreux,  chassez 
les  démons ,  donnez  gratuite- 
ment ce  que  vous  avez  reçu 
gratuitement. 

9.  Ne  vous  mettez  point  en 
peine  d'avoir  de  l'or  ou  de  l'ar- 
gent ,  ou  d'autre  monnaie  dans 
votre  bourse. 

10.  iVe  préparez  ni  un  sac 
pour  le  chemin ,  ni  deux  habits , 
ni  souliers ,  ni  bâton  ;  car  celui 


SELON  S.  MATTHIEU. 


Chap.  10. 

qui  travaille,  mérite  qu'on  le 
nourrissei 

II.  En  quelque  ville  ou  en 
quelque  village  que  vous  en- 
triez, informez-vous  qui  y  est 
digne  de  vous  loger ^  et  demeu- 
rez chez  lui  jusqu'à  ce  que 
vous  vous  en  aHiez. 

11.  Entrant  dans  la  maison, 
saluez-la  ,  en  disant  :  Que  la 
paix  soit  dans  cette  maison. 

i3.  Si  cette  maison  en  est 
digne,  votre  paix  viendra  sur 
ellej  et  si  elle  n'en  est  pas  di- 
gne ,  votre  paix  reviendra  a 
vous. 

14.  Lorsque  quelqu'un  ne 
Toudra  point  vous  recevoir,  ni 
écouter  vos  paroles  ,  secouez, 
en  sortant  de  cette  maison  ou 
de  cette  ville ,  la  poussière  de 
vos  pieds. 

i5.  Je  vous  dis  en  vérité  : 
Au  jour  du  jugement  Sodome 
et  Gomorrhe  seront  traitées 
moins  rigoureusement  que 
cette  ville. 

16.  Je  vous  envoie  comme 
des  brebis  au  milieu  des  loups. 
Soyez  donc  prudents  comme 
des  serpents,  et  simples  connue 
des  colombes. 

in.  Mais  donnez  -  vous  de 
garde  des  hommes:  car  ils  vous 
feront  comparaître  dans  leurs 
assemblées ,  et  ils  vous  feront 
fouetter  dans  leurs  synago- 
gues; 

18.  et  vous  serez  présentés, 
à  cause  de  moi,  aux  gouver- 
neurs et  aux  rois,  pour   leur 
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servir  de  témoignage  aussi  bien 
qu'aux  nations. 

19.  Lors  donc  qu'on  vous 
livrera  entre  leurs  mains  ^  ne 
vous  mettez  paint  en  peine 
comment  vous  leur  parlerez , 
ni  de  ce  que  vous  leur  direz; 
car  ce  que  vous  devez  leur  dire 
vous  sera  donné  à  l'heure 
même  ; 

20.  puisque  ce  n'est  pas  vous 
qui  parlez ,  mais  que  c  est  l'Es- 
prit de  votre  Père  qui  parle  en 
vous. 

21.  Or  le  frère  livrera  le 
frère  à  la  mort ,  et  le  père  le 
fils  ;  les  enfants  se  soulèveront 
contre  leurs  pères  et  leurs 
mères ,  et  les  feront  mourir  ; 

22.  etTous  serez  haïs  de  tous 
les  hommes  à  cause  de  mon 
nom  ;  mais  celui-là  sera  sauvé 
qui  persévérera  jusqu'à  la  fin. 

23.  Lors  donc  qu'ils  vous 
persécuteront  dans  une  ville, 
fuyez  dans  une  autre.  Je  vous 
dis  en  vérité  :  Vous  n'aurez 
pas  achevé  d'instnure  toutes 
les  villes  d'ïsraél  avant  que  le 
Fils  de  l'homme  vienne. 

24.  Le  disciple  n'est  point 
au-dessus  du  maître  ,  ni  l'es- 
clave au  -  dessus  de  son  sei- 
gneur. 

25.  C'est  assez  au  disciple 
d'être  comme  son  maître  ,  et  à 
l'esclave  d'être  comme  son  sei- 
gneur. S'ils  ont  appelé  le  père 
de  famille  Béelzébub,  combien 
plutôt  traiteront-Us  de  même 
ses  domestiques  ! 
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26.  Ne  les  craignez  donc 
point  ;  car  il  n'y  a  rien  de  ca- 
ché qui  ne  doive  être  décou- 
vert, ni  rien  de  secret  qui  ne 
doive  être  connu. 

27.  Dites  dans  la  lumière  ce 
que  je  vous  dis  dans  l'obscu- 
rité, et  prêchez  sur  le  haut 
des  maisons  ce  qu'on  vous  dit 
à  l'oreille. 

28.  Ne  craignez  point  ceux 
qui  tuent  le  corps,  et  qui  ne 
peuvent  tuer  l'âme;  mais  crai- 
gnez plutôt  celui  qui  peut 
perdre  et  l'àme  et  le  corps  dans 
l'enfer. 

29.  N'est-il  pas  vrai  que  deux 
passereaux  ne  se  vendentqu'une 
obole?  et  néanmoins  il  n'en 
tombe  aucun  sur  la  terre  sans 
la  volonté  de  votre  Père. 

30.  Mais  pour  vous,  les  che- 
veux même  de  votre  tête  sont 
tous  comptés. 

3i.  Ainsi  ne  craignez  point  ; 
vous  valez  beaucoup  mieux 
qu'un  grand  nombre  de  passe- 
reaux. 

32.  Quiconque  donc  me 
confessera  et  me  reconnaîtra 
élevant  les  hommes,  je  le  re- 
connaîtrai et  confesserai  aussi 
moi-même  devant  mon  Père 
qui  est  dans  les  cieux; 

33.  et  quiconque  me  renon- 
cera devant  les  hommes,  je  le 
renoncerai  aussi  moi-même 
devant  mon  Père  qui  est  dans 
les  cieux. 

34.  Ne  pensez  pas   que  je 


sois  venu  apporter  la  paix  sur 
la  terre  j  je  ne  suis  pas  venu 
apporter  la  paix,  mais  l'épée. 

35.  Car  je  suis  venu  séparer 
l'homme  d'avec  son  père,  la 
fille  d'avec  sa  mère,  et  la  belle- 
fille  d'avec  sa  belle-mère  \ 

36.  et  l'homme  aura  pour 
ennemis  ceux  de  sa  propre 
maison. 

37.  Celui  qui  aime  son  père 
ou  sa  mère  plus  que  moi,  n  est 
pas  digne  de  moi  j  et  celui  qui 
aime  son  fils  ou  sa  fille  plus 
que  moi,  n'est  pas  digne  de 
moi. 

38.  Celui  qui  ne  puend  pas 
sa  croix  et  ne  me  suit  pas ,  n  est 
pas  digne  de  moi. 

39.  Celui  qui  conserve  sa 
vie,  la  perdra;  et  celui  qui 
aura  perdu  sa  vie  pour  l'amour 
de  moi,  la  retrouvera. 

40.  Celui  qui  vous  reçoit, 
me  reçoit:  et  celui  qui  me  re- 
çoit,  reçoit  celui  qui  ma  en- 
voyé. 

4i.  Celui  qui  reçoit  un  pro- 
phète ,  en  qualité  de  prophète, 
recevra  la  récompense  du  pro- 
phète; et  celui  qui  reçoit  un 
juste,  en  qualité  de  juste,  re- 
cevra la  récompense  du  juste; 

42.  et  quiconque  aura  donné 
seulement  à  boire  un  verre 
d'eau  froide  à  l'un  de  ces  plus 
petits,  comme  étant  de  mes 
disciples,  je  vous  dis  en  vérité 
il  ne  perdra  point  sa  récom- 
pense. 
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CHAPITRE  XI. 

Saint  Jean  envoie  à  Jésus-Christ. 
Eloge  de  saint  Jean.  Jésiis- 
Christ  et  saint  Jean  rejetés.  Fil- 
les impénitentes.  Sages  aveu- 
glés ;  simples  éclairés,.  Douceur' 
du  joug  de  Jésus-Christ. 

1.  Jésus ,  ayant  achevé  de 
donner  ses  instructions  à  ses 
douze  disciples,  partit  de  là 
pour  s^en  aller  enseigner  et 
prêcher  dans  les  villes  d'alen- 
tour, 

2.  Or  Jean,  ayant  appris  dans 
la  prison  les  œuvres  merveil- 
leuses de  Jésus-Chvisl^  envoya 
deux  de  ses  disciples 

3.  lui  dire  :  Ètes-vous  celui 
qui  doit  venir,  ou  si  nous  de- 
vons en  attendre  un  autre? 

4.  Jésus  leur  répondit  :  Allez 
raconter  à  Jean  ce  que  vous 
avez  entendu  et  ce  que  vous 
avez  vu. 

5.  Les  aveugles  voient ,  les 
boiteux  marchent ,  les  lépreux 
sont  guéris,  les  sourds  enten- 
dent, les  morts  ressuscitent, 
l'évangile  est  annoncé  aux  pau- 
vres. 

6.  Et  heureux  est  celui  qui 
ne  prendra  point  de  moi  un 
sujet  de  scandale  et  de  chute, 

7  Lorsqu'ils  s'en  furent  allés, 
Jésus  commença  à  parler  de 
Jean  au  peuple  en  cette  sorte  : 
Qu'êtes-vous  allés  voir  dans  le 
désert?  un  roseau  agité  du 
vent? 

8.  Qu  etes-vous,  dis-jcj  allés 


voir?  un  homme  vêtu  avec  luxe 
et  avec  mollesse?  Voilà  ceux 
qui  s'habillent  de  cette  sorte 
sont  dans  les  maisons  des  rois. 

9.  Qu'êtes-vous  donc  allés 
voir?  un  prophète?  Oui,  je  vous 
le  dis ,  et  plus  qu'un  prophète. 

jo.  Car  c'est  de  lui  qu'il  a 
été  écrit  :  J'envoie  devant  vous 
mon  ange  qui  vous  préparera 
la  voie  où  vous  devez  marcher, 

11.  Je  vous  dis  en  vérité 
qu'entre  ceux  qui  sont  nés  de 
femmes,  il  n'y  en  a  point  eu 
de  plus  grand  que  Jean -Bap- 
tiste ;  mais  celui  qui  est  le  plus 
petit  dans  le  royaume  des  cieux, 
est  plus  grand  que  lui. 

12.  Or  depuis  le  temps  de 
Jean -Baptiste  jusqu'à  présent 
le  royaume  des  cieux  se  prend 
par  violence,  et  ce  sont  les  vio- 
lents qui  l'emportent. 

i3.  Car  jusqu'à  Jean  tous  les 
prophètes,  aussi  bien  que  la 
loi ,  ont  prophétisé. 

14.  Et  si  vous  voulez  com- 
prendre ce  que  je  vous  dis,  c'est 
lui-même  qui  est  cet  Elie  qui 
doit  venir. 

i5.  Que  celui-là  entende, 
qui  a  des  oreilles  pour  enten- 
dre. 

16.  Mais  à  qui  dirai-je  que 
ce  peuple  est  semblable  ?  Il  est 
semblable  à  ces  enfants  qui 
sont  assis  dans  la  place,  et  qui, 
criant  à  leurs  compagnons, 

17.  leur  disent  :  Nous  avons 
chanté  pour  vous  réjouir,  et 
vous  n'avez  point  dansé  j  nous 
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avons  chanté  des  airs  lugubres 
pou?'  vous  j  et  vous  n'avez  point 
témoigné  de  deuil. 

i8.  Car  Jean  est  venu,  ne 
mangeant  ni  n€  buvant,  et  ils 
disent  :  Il  est  possédé  du  démon. 

19.  Le  Fils  de  l'homme  est 
venu  mangeant  et  buvant,  et 
ils  disent  :  Voilà  un  homme 
qui  aime  à  faire  bonne  chère 
et  à  boire  du  vin,  il  est  ami 
des  publicains  et  des  gens  de 
mauvaise  vie  ;  mais  la  sagesse 
a  été  justifiée  par  ses  enfants. 

20.  Alors  il  commence  à  faire 
des  reproches  aux  villes  dans 
lesquelles  il  avait  fait  beaucoup 
de  miracles ,  de  ce  qu'elles  n'a- 
vaient point  fait  pénitence. 

21.  Malheur  à  toi,  Gorozaïn, 
malheur  à  toi ,  Bethsaïde  ;  parce 
que  si  les  miracles ,  qui  ont  été 
mits  au  milieu  de  vous  ,  avaient 
été  faits  dans  ïvr  et  dans  Si- 
don,,  il  y  a  long-temps  qu'elles 
auraient  fait  pénitence  dans  le 
sac  et  dans  la  cendre. 

22.  C'est  pourquoi  je  vous 
déclare  qu'au  jour  du  juge- 
ment Tyr  et  Sidon  seront  trai- 
tées moins  rigoureusement  que 
vous. 

23.  Et  toi,  Capharnaûm,  t'é- 
lèveras -  tu  toujours  jusqu'au 
ciel  ?  Tu  seras  abaissée  jusqu'au 
fond  de  l'enfer,  parce  que,  si 
les  miracles  qui  ont  été  faits 
au  milieu  de  toi  avaient  été 
faits  dans  Sodonie,  elle  subsis- 
terait peut-être  encore  aujour- 
d'hui. 


24.  C'est  pourquoi  je  te  dé- 
clare qu'au  jour  du  jugement 
le  pays  de  Sodome  sera  traité 
moins  rigoureusement  que  toi. 

25.  Alors  Jésus  dit  ces  pa- 
roles :  Je  vous  rends  gloire , 
mon  Père ,  Seigneur  du  ciel  et 
de  la  terre ,  de  ce  que  vous 
avez  caché  ces  choses  aux  sa- 
ges et  aux  prudents,  et  que  vous 
les  avez  révélées  aux  simples 
et  aux  petits. 

26.  Oui ,  mon  Père ,  je  vous 
en  rends  gloire,  parce  qu'il 
vous  a  plu  que  cela  Jût  ainsi. 

27.  Mon  Père  m'a  mis  toutes 
choses  entre  les  rnains  j  et  nul 
ne  connaît  le  Fils  que  le  Père  j 
comme  nul  ne  connaît  le  Père 
que  le  Fils,  et  celui  à  qui  le 
P  ils  aura  voulu  le  réyéler. 

28.  Venez  à  moi,  vous  tous 
qui  êtes  fatigués  et  qui  êtes 
chargés,  et  je  vous  soulagerai. 

29.  Prenez  mon  joug  sur 
vous ,  et  apprenez  de  moi  que 
je  suis  doux  et  humble  de  cœur, 
et  vous  trouverez  le  repos  de 
vos  âmes  ; 

30.  car  mon  joug  est  doux, 
et  mon  fardeau  est  léger. 

CHAPITRE  XII. 

Epis  rompus.  Culte  du  sabbat. 
Main  sèche.  Douceur  du  Mes- 
sie. Possédé  aveugle  et  muet. 
Blaspfièîues  des  pharisiens.  Pé- 
ché contre  le  Saint-Esprit.  Signe 
de  Jonas.  Démon  rentrant.  Mère 
etjrères  de  Jésus-Christ. 

I .  En  ce  temps-là  Jésus  pas- 
sait le  long  des  blés  un  jour 
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de  sabbat ,  et  ses  disciples  ayant 
faim,  se  mirent  à  rompre  des 
épis ,  et  à  en  manger. 

2.  Ce  que  les  pharisiens 
voyant ,  ils  lui  dirent  :  Voilà  vos 
disciples  qui  font  ce  qu'il  n'est 
point  permis  de  faire  au  jour 
du  sabbat. 

3.  Mais  il  leur  dit  ;  N'avez- 
vous  point  lu  ce  que  fit  David, 
lorsque  lui  et  ceux  qui  l'accom- 
pagnaient furent  pressés  par 
la  faim; 

4.  comme  il  entra  dans  la 
maison  de  Dieu ,  et  mangea  des 
pains  de  proposition,  dont  il 
n'était  permis  de  manger ,  ni  à 
lui  ni  à  ceux  qui  étaient  avec 
lui,  mais  aux  prêtres  seuls? 

5.  Ou  n'avez-vous  point  lu 
dans  la  loi ,  que  les  prêtres  au 
jour  du  sabbat  violent  le  sabbat 
dans  le  temple ,  et  ne  sont  pas 
néanmoins  coupables  ^ 

6.  Or  je  vous  déclare  qu'il  y 
a  ici  quelqu'un  plus  grand  que 
le  temple. 

7.  Si  vous  saviez  bien  ce  que 
veut  dire  cette  parole  :  J'aime 
mieux  la  miséricorde  que  le  sa- 
crifice, vous  n'auriez  jamais 
condamné  des  innocents. 

8.  Car  le  Fils  de  Thonmie  est 
maître  du  sabbat  même. 

9.  Etant  parti  delà,  il  vint  en 
Ipur  synagogue, 

10.  où  il  se  trouva  un  hom- 
me qui  avait  une  main  sèche  ; 
et  ils  lui  demandèrent,  pour 
avoir  un,  sujet  de  l'accuser,  s'il 
était  permis  de  guérir  aux  jours 
de  saLbat. 


1 1.  Mais  il  leur  répondit  :  Qui 
sera  l'homme  d  entre  vous ,  qui 
ayant  une  brebis  qui  vienne  à 
tomber  dans  une  fosse  aux 
jours  de  sabbat,  ne  la  prendra 
pas  pour  l'en  retirer  .? 

12.  Or  combien  un  homme 
est-il  plus  excellent  qu'une  bre- 
bis !  Il  est  donc  permis  de  faire 
du  bien  les  jours  de  sabbat. 

1 3.  Alors  il  dit  à  cet  homme  : 
Etendez  votre  main.  Il  reten- 
dit, et  elle  devint  saine  comme 
l'autre. 

14.  Mais  les  pharisiens  étant 
sortis,  tinrent  conseil  ensem- 
ble contre  lui,  sur  les  moyens 
au  ils  pourraient  prendre  pour 
le  perdre. 

i5.  Jésus  le  sachant,  se  re- 
tira de  ce  lieu-là;  et  beaucoup 
de  personnes  l'ayant  suivi,  il 
les  guérit  toutes. 

16.  Et  il  leur  commanda  de 
ne  point  le  découvrir; 

17.  afin  que  c«tte  parole  du 
prophète  Isaïe  fut  accomplie  : 

18.  Voici  mon  serviteur,  que 
j'ai  élu,  mon  bien-aimé,  dans 
lequel  j'ai  mis  toute  mon  affec- 
tion; je  ferai  reposer  sur  lui 
mon  Esprit,  et  il  annoncera  la 
justice  aux  nations. 

1.0.  U  ne  disputera  point,  il 
ne  criera  point,  et  personne 
n'entendra  sa  voix  dans  les  pla- 
ces pid^liques. 

20.  Il  ne  brisera  point  le  ro- 
seau cassé,  et  n'achèvera  point 
d'éteindre  la  mèche  qui  fume 
encore,  jusqu'à  ce  qu'il    fasse 
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triompher  la  j US ticecfe^a  cause; 

21.  et  les  nations  espéreront 
en  son  nom. 

22.  Alors  on  lui  présenta  un 
possédé  aveugle  et  muet,  et  il 
le  guérit,  en  sorte  qu'il  com- 
mença à  parler  et  à  voir. 

23.  Tout  le  peuple  en  fut 
rempli  d'admiration ,  et  ils  di- 
saient :  N'est-ce  point  là  le  Fils 
de  David? 

24.  Mais  les  pharisiens  enten- 
dant ce/a,  disaient:  Cet  homme 
ne  chasse  les  démons  que  par  la 
vertu  de  Béelzébub,  prince  des 
démons. 

25.  Or  Jésus  connaissant 
leurs  pensées  leur  dit  :  Tout 
royaume  divisé  contre  lui-mê- 
me sera  ruiné,  et  toute  ville 
ou  maison  qui  est  divisée  con- 
tre elle-même  ne  pourra  sub- 
sister. 

26.  Si  Satan  chasse  satan ,  il 
est  divisé  contre  soi-même; 
comment  donc  son  royaume 
subsistera-t-il  ^ 

27.  Et  si  c'est  par  Béelzébub 
que  je  chasse  les  démons ,  par 
qui  vos  enfants  les  chassent-ils  ^ 
C'est  pourquoi  ils  seront  eux- 
mêmes  vos  juges. 

28.  Si  je  chasse  les  démons 
par  l'Esprit  de  Dieu ,  le  royaume 
de  Dieu  est  donc  parvenu  jus- 
qu'à vous. 

29.  Mai  comment  quelqu'un 
peut-il  entrer  dans  la  maison 
du  fort,  et  piller  ses  armes  et 
ce  quUl  possède  y  si  aupara- 
vant il  ne  lie    le  fort,  pour 
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pouvoir  ensuite  piller  sa  mai- 
son? 

3o.  Celui  qui  n'est  point  avec 
moi,  est  contre  moi,  et  celui 
qui  n'amasse  point  avec  moi , 
dissipe. 

3i.  C'est  pourquoi  je  vous 
déclare  que  tout  péché  et  tout 
blasphème  sera  remis  aux  hom- 
mes ;  mais  le  blasphème  contre 
le  iSam/ -  Esprit  ne  leur  sera 
point  remis. 

32.  Et  quiconque  aura  parlé 
contre  le  Fils  de  l'homme,  il 
lui  sera  remis  ;  mais  si  quel- 
qu'un a  parlé  contre  le  Saint- 
Esprit,  il  ne  lui  sera  remis  ni 
en  ce  siècle,  ni  dans  le  siècle 
à  venir. 

33.  Ou  dites  que  l'arbre  est 
bon,  et  que  le  fruit  en  est  bon 
aussi  ;  ou  dites  que  l'arbre  étant 
mauvais ,  le  fruit  aussi  en  est 
mauvais  ;  car  cest  par  le  fruit 
quon  connaît  l'arbre. 

34.  Race  de  vipères  ,  com- 
ment pourrez-vous  dire  de  bon- 
nes choses ,  vous  qui  êtes  mé- 
chants ?  car  c'est  de  la  pléni- 
tude du  cœur  que  la  bouche 
parle. 

35.  L'homme  qui  est  bon  tire 
de  bonnes  choses  du  bon  tré- 
sor de  son  cœur;  et  l'homme 
qui  est  méchant  tire  de  mau- 
vaises choses  de  son  mauvais 
trésor. 

36.  Or  je  vous  déclare  que 
les  hommes  rendront  compte 
au  jour  du  jugement  de  toute 
parole  inutiJe  qu'ils  auront  dite. 
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37.  Gar  vous  serez  justifié  par 
vos  paroles,  et  vous  serez  con- 
damné par  vos  paroles. 

38.  Alors  quelques  -  uns  des 
scribes  et  des  pharisiens  lui  di- 
rent :  Maître,  nous  voudrions 
bien  que  vous  nous  fissiez  voir 
quelque  prodige. 

39.  Mais  il  leur  répondit  : 
Cette  race  méchante  et  adul- 
tère demande  un  prodisje,  et 
on  ne  lui  en  donnera  pomt 
d'autre  que  celui  du  prophète 
Jonas. 

40.  Car  comme  Jonas  fut 
trois  jours  et  trois  nuits  dans 
le  ventre  de  la  baleine ,  ainsi  le 
Fils  de  l'homme  sera  trois  jours 
et  trois  nuits  dans  le  cœur  de 
la  terre. 

4i.  Les  Ninivites  s'élèveront 
au  jour  du  jugement  contre 
cette  race,  et  la  condamneront, 
ptirce  qu'ils  ont  fait  pénitence 
à  la  prédication  de  Jonas  ;  et 
cependant  il  y  a  ici  plus  que 
Jonas. 

42.  La  reine  du  midi  s'élève- 
ra au  jour  du  jugement  contje 
cette  race,  et  la  condamnera, 
parce  qu'elle  est  venue  des  ex- 
trémités de  la  terre  pour  enten- 
dre la  sagesse  de  Salomon  ;  et 
cependant  il  y  a  ici  plus  que 
Salomon. 

43.  Lorsque  l'esprit  impur 
est  sorti  d'un  homme ,  il  va 
dans  des  lieux  arides  cherchant 
du  repos,  et  il  n'en  trouve 
point. 

44-  Alors  il  dit  :  Je  retourne- 


rai dans  ma  maison  d'où  je  suis 
sorti  ;  et  revenant ,  il  la  trouve 
vide ,  nettoyée  et  parée. 

45.  En  même  temps  il  va 
prendre  avec  lui  sept  autres 
esprits  plus  méch-ants  que  lui; 
et  entrant  daîis  cette  maison  y 
ils  y  demeurent,  et  le  dernier 
état  de  cet  homme  devient  pire 
que  le  premier.  C'est  ce  qui 
arrivera  à  cette  race  crimi  - 
nelle. 

46.  Lorsqu'il  parlait  encore 
au  peuple,  sa  mère  et  ses  frè- 
res étant  arriç>cs  et  se  tenant 
au  dehors,  demandaient  à  lui 
parler. 

47.  Et  quelqu'un  lui  dit  : 
Voilà  votre  mère  et  vos  frères 
qui  sont  au  dehors  et  qui  vous 
demandent. 

48.  Mais  il  répondit  à  celai 
qui  lui  dit  cela  :  Qui  est  ma 
mère ,  et  qui  sont  mes  frères  ? 

49.  Et  étendant  sa  main  vers 
ses  disciples  :  Voici ,  dit-il ,  ma 
mère  et  mes  frères. 

50.  Car  quiconque  fait  la 
volonté  de  mon  Père  qui  est 
dans  les  cieux,  celui-là  est  moa 
frère ,  ma  sœur  et  ma  mère. 

CHAPITRE  XIIL 

Paraboles  de  la  semence^  de  l'i- 
vraie, du  grain  de  sénevé,  du 
levain ,  du  trésor,  de  la  perle,  du 
filet,  Jésus  méprisé  dans  sa  patrie. 

1.  Ce  même  jour  Jésus,  étant 
sorti  de  la  maison,  s'assit  au- 
près de  la  mer. 

2.  Et  il  s'assembla  autour  de 
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lui  une  grande  foule  de  peu- 
ple; c'est  pourquoi  il  monta 
sur  une  barque ,  où  il  s'assit , 
tout  le  peuple  se  tenant  sur  le 
rivage  ; 

3.  et  il  leur  dit  beaucoup  de 
choses  en  paraboles,  leur  par- 
lant de  cette  sorte  :  Celui  qui 
sème  s'en  alla  semer; 

4.  et  pendant  qu'il  semait, 
quelque  partie  de  la  semence 
tomba  le  long  du  chemin,  et 
les  oiseaux  du  ciel  étant  venus 
la  mangèrent. 

5.  Une  autre  tomba  dans  des 
lieux  pierreux,  où  elle  n'avait 
pas  beaucoup  de  terre;  et  elle 
leva  aussitôt,  parce  que  la  terre 
où  elle  était  n'avait  pas  de  pro- 
fondeur. 

6.  Mais  le  soleil  s'étant  levé 

et 
de 


ensuite,  elle  en  fut  brûlée; 


pomt 


connue  elle    n'avait 
racine,  elle  sécha. 

7.  Une  autre  tomba  dans  des 
épines ,  et  les  épines  venant  à 
croître  l'étouffer  eut. 

8.  Une  autre  enfin  tomba 
dans  de  bonne  terre,  et  elle 
porta  du  fruit ,  quelques  grains 
rendant  cent  jwur  un ,  d'autres 
soixante ,  et  d'autres  trente. 

9.  Que  celui-là  entende  ,  qui 
a  des  oreilles  pour  entendre. 

10.  Ses  cfisciples,  s'appro- 
chant,  lui  dirent  :  Pourquoi 
leur  parlez-vous  en  paraboles? 

ï  I.  Et  leur  répondant,  il  leur 
dit  :  C'est  parce  que ,  pour  vous 
autres ,  il  vous  a  été  donné  de 
connaître     les     mystères     du 


royaume  des  cieux  ;  mais ,  pour 
eux ,  il  ne  leur  a  pas  été  donné. 

12.  Car  quiconque  a  clé/a , 
on  lui  donnera  encore ,  et  il  se- 
ra dans  l'abondance;  mais  pour 
celui  qui  n'a  point,  on  lui  ôte- 
ra  même  ce  qu'il  a. 

i3.  C'est  pourquoi  je  leur 
parle  en  paraboles  ;  parce  qu'en 
voyant,  ils  ne  voient  point,  et 
qu  en  écoutant ,  ils  n'entendent 
ni  ne  comprennenc  point. 

14.  Et  la  prophétie  d'Isaïe 
s'accomplit  en  eux ,  lorsqu'il 
dit  :  Vous  écouterez  de  vos 
oreilles,  et  vous  n'entendrez 
point;  vous  regarderez  de  vos 
yeux ,  et  vous  ne  verrez  point  ; 

1 5.  car  le  cœur  de  ce  peuple 
s'est  appesanti,  et  leurs  oreilles 
sont  devenues  sourdes,  et  ils 
ont  fermé  leurs  yeux,  de  peur 
que  leurs  yeux  ne  voient ,  que 
leurs  oreilles  n'entendent ,  que 
leur  cœur  ne  comprenne,  et 
que  s'étant  convertis ,  je  ne  les 
guérisse. 

16.  Mais/?OMr  vous,  vos  yeux 
sont  heureux  de  ce  qu'ils  voient, 
et  vos  oreilles  de  ce  qu'elles  en- 
tendent. 

17.  Car  je  vous  dis  en  vérité, 
que  beaucoup  de  prophètes  et 
de  justes  ont  souhaité  de  voir 
ce  que  vous  voyez ,  et  ne  l'ont 
pas  vu  ;  et  d'entendre  ce  que 
vous  avez  entendu ,  et  ne  l'ont 
pas  entendu. 

18*  Ecoutez  donc,  vous  au- 
tres, la  parabole  de  celui  qui 
sème. 


Chav*  1 3. 


SELON  S.  jMATTHIEU. 


27 


19.  Quiconque  écoute  la  pa- 
role du  royaume,  et  n'y  l'ait 
point  d'atten  tion,  V esprit  malin 
vient,  et  enlève  ce  qui  avait 
été  semé  dans  son  cœur:  c'est 
là  celui  qui  a  reçu  la  semence 
le  long  du  chemin. 

20.  Celui  qui  reçoit  la  se- 
mence au  milieu  des  pierres, 
c'est  ceiui  qui  écoute  la  parole, 
et  qui  la  reçoit  à  l'heure  même 
avec  joie; 

21.  mais  il  n'a  point  en  soi 
de  racine,  et  il  n'est  que  pour 
un  temps;  et  lorsqu'il  survient 
des  traverses  et  des  persécu- 
tions à  cause  de  la  parole,  il  en 
prend  aussitôt  un  sujet  de  scan- 
dale et  de  chute, 

22.  Celui  qui  reçoit  la  se- 
mence parmi  les  épines,  c'est 
celui  qui  entend  la  parole  ;  mais 
ensuite  les  sollicitudes  de  ce 
siècle,  et  l'illusion  des  richesses, 
étouffent  en  lui  cette  parole,  et 
la  rendent  infructueuse. 

23.  Mais  celui  qui  reçoit  la 
semence  dans  une  bonne  terre, 
c'est  celui  qui  écoute  la  parole, 
qui  y  fait  attention,  et  qui  porte 
du  fruit,  et  rend  cent ,  ou  soi- 
xante, ou  trente  y?OMr  un, 

24.  Il  leur  proposa  une  au- 
tre parabole  en  disant  :  Le 
royaume  des  cieux  est  sembla- 
ble à  un  homme  qui  avait 
semé  de  bon  grain  dans  son 
champ, 

25.  Mais  pendant  que  les 
hommes  dormaient,  son  enne- 
mi  vint,  et   sema    de  l'ivraie 


au    milieu    du    blé ,    et    s  en 
alla. 

26.  L'herbe  ayant  donc  pous- 
sé, et  étant  montée  en  épi, 
l'ivraie  commença  aussi  à  pa- 
raître. 

27.  Alors  les  serviteurs  du 
père  de  famille  vinrent  lui  dire  : 
Seigneur,  n'avez-vous  pas  se- 
mé de  bon  grain  dans  votre 
champ?  D'où  vient  donc  qu'il 
y  a  de  l'ivraie.^ 

28.  Il  leur  répondit  :  C'est 
un  homme  ennemi  qui  l'y  a 
semée.  Et  ses  serviteurs  lui  di- 
rent :  Voulez-vous  que  nous 
allions  l'arracher  ? 

29.  Non,  leur  répondit-il, 
de  peur  qu'en  arrachant  l'ivraie 
vous  ne  déraciniez  en  même 
temps  le  bon  grain. 

30.  Laissez  croître  l'un  et 
l'autre  jusqu'à  la  moisson;  et, 
au  temps  de  la  moisson ,  je  di- 
rai aux  moissonneurs  :  Arra- 
chez premièrement  l'ivraie,  et 
liez-la  en  bottes  pour  la  brûler  ; 
mais  amassez  le  blé  pour  le 
porter  dans  mon  grenier. 

3i.  Il  leur  proposa  une  au- 
tre parabole,  en  leur  disant  i 
Le  royaume  des  cieux  est  sem- 
blable à  un  grain  de  sénevé 
qu'un  homme  prend  et  sème^ 
dans  son  champ. 

32.  Ce  giain  est  la  plus  pe- 
tite de  toutes  les  semences; 
mais  lorsqu'il  est  crû,  il  est 
plus  grand  que  tous  les  autres 
légumes,  et  il  devient  un  ar- 
bre j  de  sorte  que  les  oiseaux 
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du  ciel  viennent  se  reposer  sur 
ses  branches. 

33.  Il  leur  dit  encore  une 
autre  parabole.  Le  royaume  des 
cieux  est  semblable  au  levain 
qu'une  femme  prend ,  et  qu  elle 
mêle  dans  trois  mesures  de  fa- 
rine ,  jusqu'à  ce  que  la  pâte 
6oit  toute  levée. 

34.  Jésus  dit  toutes  ces  cho- 
ses au  peuple  en  paraboles  ;  et 
il  ne  leur  parlait  point  sans  pa- 
raboles ; 

35.  afm  que  cette  parole  du 
prophète  fut  accomplie  :  J'ou- 
■vi'irai  ma  bouche,  pour  parler 
en  paraboles  ;  je  publierai  des 
choses  qui  ont  été  cachées  de- 
puis la  création  du  monde. 

36.  Alors  Jésus,  ayant  ren- 
voyé le  peuple  ,  vint  dans  la 
maison;  et  ses  disciples,  s'ap- 
prochant  de  lui,  lui  dirent  : 
Expliquez-nous  la  parabole  de 
l'ivraie  semée  dans  le  champ. 

87.  Et  leur  répondant ,  il 
leur  dit  :  Celui  qui  sème  le  bon 
gi^ain  ,  c'est  le  Fils  de  l'homme. 

38.  Le  champ  est  le  monde ,- 
le  bon  grain,  ce  sont  les  en- 
fants du  royaume  ;  et  l'ivraie , 
ce  sont  les  enfants  d'iniquité. 

39.  L'ennemi  qui  l'a  semée , 
c'est  le  diable  ;  le  temps  de  la 
îTioisson ,  c'est  la  fin  du  monde  ; 
les  moissonneurs ,  ce  sont  les 
anges, 

40.  Gomme  donc  on  arrache 
î'i-\Taie  ,  et  qu'on  la  brûle  dans 
le  feu,  il  en  arrivera  de  même 
à  la  fin  du  monde. 


4i.  Le  Fils  de  l'homme  en- 
verra ses  anges,  qui  ramasse- 
ront et  enlèveront  hors  de  son 
royaume  tous  ceux  qui  sont 
des  occasions  de  chute  et  de 
scandale ,  et  ceux  qui  commet- 
tent l'iniquité  j 

42.  et  ils  les  précipiteront 
clans  la  fournaise  du  feu.  Cesl 
là  qu'A  y  aura  des  pleurs  et  des 
grincements  de  dents. 

43.  Alors  les  justes  brilleront 
comme  le  soleil  dans  le  royau- 
me de  leur  Père.  Que  celui-là 
entende ,  qui  a  des  oreilles  pour 
entendre. 

44-  Le  royaume  des  cieux 
€st  semblable  à  un  trésor  ca- 
ché dans  un  champ ,  qu'un 
homme  trouve  et  qu'il  cache  ; 
et  dans  la  joie  qu'il  ressent,  il 
va  vendre  tout  ce  qu'il  a ,  et 
achète  ce  champ. 

45.  Le  royaume  des  cieux 
est  semblable  encore  à  un 
homme  qui  est  dans  le  trafic, 
et  qui  cherche  de  bonnes  per- 
les ; 

46.  et  qui  en  ayant  trouvé 
une  de  grand  prix,  va  vendre 
tout  ce  qu'il  avait  et  l'achète. 

47.  Le  royaume  à^s  cieux  est 
semblable  encore  à  un  filet  jeté 
dans  la  mer ,  qui  prend  toutes 
sortes  de  poissons  ; 

48.  et  lorsqu'il  est  plein ,  les 
pécheurs  le  tirent  sur  le  bord , 
où ,  s'étant  assis ,  ils  mettent 
ensemble  tous  les  bons  dans 
des  vaisseaux ,  et  jettent  dehors 
les  mauvais. 


Chap,  i3.  i4.         SELON  S.  IVIATTHIEU. 


^9 


49.  (Test  ce  qui  arrivera  a 
la  fin  du  monde  :  les  anges 
viendront,  et  sépareront  les 
méchants  du  milieu  des  justes  ; 

50.  et  ils  les  jetteront  dans 
la  fournaise  du  feu.  C'est  là 
^w'il  y  aura  des  pleurs  et  des 
grincements  de  dents. 

5i.  Avez-vous  bien  compris 
tout  ceci?  Oui,  Seigneur,  ré- 
pondirent-ils. 

52.  Et  il  ajouta  :  C'est  pour- 
quoi tout  docteur,  qui  est  bien 
instruit  en  ce  qui  regarde  le 
royaume  des  cieux ,  est  sem- 
blable à  un  père  de  famille,  qui 
tire  de  son  trésor  des  choses 
nouvelles  et  anciennes. 

53.  Et  lorsque  Jésus  eut  ache- 
vé ces  paraboles,  il  partit  de 
là; 

54.  et  étant  venu  en  son 
pays,  il  les  instruisait  dans 
leurs  synagogues  ;  de  sorte 
qu'étant  saisis  d'étonnement , 
ils  disaient  ;  D'où  est  venue  à 
celui-ci  cette  sagesse  et  ces  mi- 
racles ? 

55.  N'est-ce  pas  là  le  fils  de 
ce  charpentier  ?  Sa  mère  ne 
s'appeile-t-elle  pas  Marie,  et 
ses  frères  Jacques  ,  Joseph , 
Simon  et  Jude.»^ 

56.  Et  ses  sœurs  ne  sont- 
elles  pas  toutes  parmi  nous  ? 
D'où  viennent  donc  à  celui-ci 
toutes  ces  choses  ? 

57.  Et  ainsi  ils  prenaient  de 
lui  un  sujet  de  scandale.  Mais 
Jésus  leur  dit  :  Un  prophète 
n'est   sans   honneur  que  dans 


son  pays  et  dans  sa   maison. 
58.  Et  il  ne  fit  pas  là  beau- 
coup de  miracles ,  à  cause  de 
leur  incrédulité. 

CHAPITRE  XIV. 

Frison  et  mort  de  saint  Jean^ 
Baptiste.  Multiplication  des  cinq 
pains.  Jésus  et  saint  Pierre  mar- 
chent sur  les  eaujc.  Vertu  du 
vêtement  de  Jésus-Christ. 

1.  En  ce  temps-là  Hérode  le 
tétrarque  apprit  ce  qui  se  pu- 
bliait de  Jésus  ; 

2.  et  il  dit  à  ses  officiers  : 
C'est  Jean-Baptiste  qui  est  res- 
suscité d'entre  les  morts,  et 
c'est  pour  cela  qu'il  se  fait  par 
lui  tant  de  miracles. 

3.  Car  Hérode  ayant  fait 
prendre  Jean ,  l'avait  fait  lier  et 
mettre  en  prison,  à  cause  d'Hé- 
rodiade,  femme  de  son  frère 
Philippe  y 

4.  parce  que  Jean  lui  disait  : 
Il  ne  vous  est  point  permis 
d'avoir  cette  femme. 

5.  Hérode  voulait  donc  le 
faire  mourir;  mais  il  appré- 
hendait le  peuple,  parce  que 
Jean  en  était  regardé  comme 
un  prophète. 

6.  Mais  comme  Hérode  cé- 
lébrait le  jour  de  sa  naissance , 
la  fille  d'Hérodiade  dansa  de- 
vant tous  les  conviés;  et  elle 
plut  de  telle  sorte  à  Hérode, 

y.  qu'il  lui  promit  avec  ser- 
ment de  lui  donner  tout  ce 
qu'elle  lui  demanderait. 

8.  Elle,  ayant  été  instruite 
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auparavant  par  sa  mère  ,  lui 
dit  :  Donnez-moi  présentement 
dans  un  bassin  la  tête  de  Jean- 
Baptiste. 

9.  Le  roi  ressentit  de  la  tris- 
tesse de  cette  demande  ;  néan- 
moins à  cause  du  serment  quUl 
avait  fait,  et  de  ceux  qui  étaient 
à  table  avec  lui ,  il  commanda 
qu'on  la  lui  donnât. 

10.  Il  envoya  en  même  temps 
couper  la  tête  à  Jean ,  dans  la 
prison. 

11.  Et  sa  tête  fut  apportée 
dans  un  bassin  et  donnée  à 
cette  fille,  qui  la  porta  à  sa 
mère. 

12.  Après  cela  ses  disciples 
vinrent  prendre  son  corps  et 
l'ensevelirent,  et  ils  allèrent  le 
dire  à  Jésus. 

i3.  Jésus ,  ayant  donc  appris 
ce  qu^  H  erode  disait  de  lui , 
partit  de  là  dans  une  barque, 
pour  se  retirer  à  l'écart  dans 
un  lieu  désert;  et  le  peuple 
l'ayant  su ,  le  suivit  à  pied  de 
diverses  villes. 

14.  Lorsqu'il  sortait  de  la 
harque ,  ayant  vu  une  grande 
multitude  de  personnes,  il  en 
eut  compassion,  et  il  guérit 
leurs  malades. 

i5.  Le  soir  étant  venu,  ses 
disciples  vinrent  lui  dire  :  Ce 
lieu-ci  est  désert,  et  il  est  déjà 
bien  tard;  renvoyez  le  peuple, 
afin  qu'ils  s'en  aillent  dans  les 
villages  acheter  de  quoi  man- 
ger. 

i6.  Mais  Jésus  leur  dit  :  Il 


n'est  pas  nécessaire  qu'ils  y 
aillent  ;  donnez  -  leur  vous- 
mêmes  à  manger. 

1 7.  Ils  lui  répondirent  :  Nous 
n'avons  ici  que  cinq  pains  et 
deux  poissons. 

1 8.  Apportez  -  les  -  moi  ici , 
leur  dit-d. 

19.  Et  après  avoir  commandé 
au  peuple  de  s'asseoir  sur  l'her- 
be, il  prit  les  cinq  pains  et  les 
deux  poissons ,  et  levant  les 
yeux  au  ciel  il  les  bénit;  puis 
rompant  les  pains,  il  les  donna 
à  ses  disciples,  et  les  disciples 
les  donnèrent  au  peuple. 

20.  Ils  en  mangèrent  tous, 
et  furent  rassasiés  ;  et  on 
emporta  douze  paniers  pleins 
des  morceaux  qui  étaient  restés. 

21.  Or  ceux  qui  mangèrent 
étaient  au  nombre  de  cinq 
mille  hommes  sans  compter  les 
femmes  et  les  petits  enfants. 

22.  Aussitôt  Jésus  obligea 
ses  disciples  de  monter  dans  la 
barque ,  et  de  passer  à  l'autre 
bord  avant  lui ,  pendant  qu'il 
renverrait  le  peuple. 

23.  Après  l'avoir  renvoyé,  il 
monta  seul  sur  une  montagne 
pour  prier;  et  le  soir  étant 
venu,  il  se  trouva  seul  en  ce 
lieu-là. 

24.  Cependant  la  barque 
était  fort  battue  des  flots  au 
milieu  de  la  mer,  parce  que  le 
vent  était  contraire. 

25.  Mais  à  la  quatrième  veille 
de  la  nuit,  Jésus  vint  à  eus 
marchant  sur  la  mer. 
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26.  Lorsqu'ils  le  virent  mar- 
cher ainsi  SMY  la  mer,  ils  furent 
troublés,  et  ils  disaient  :  C'est 
un  fantôme  ;  et  ils  s'écrièrent 
de  frayeur. 

27.  Aussitôt  Jésus  leur  parla , 
et  leur  dit  :  Rassurez  -  vous  , 
c'est  moi  ;  ne  craignez  point. 

28.  Pierre  lui  répondit:  Sei- 
gneur, si  c'est  vous,  comman- 
dez que  j'aille  à  vous  en  mar- 
chant sur  les  eaux. 

29.  Jésus  lui  dit  :  Venez.  El 
Pierre  descendant  de  la  barque, 
marchait  sur  Teau  pour  aller  à 
Jésus. 

30.  Mais  voyant  un  grand 
vent  il  eut  peur;  et  commen- 
çant à  enfoncer ,  il  s'écria  : 
Seigneur,  sauvez-moi  I 

3i.  Aussitôt  Jésus  lui  ten- 
dant la  main  ,  le  prit,  et  lui 
dit  :  Homme  de  peu  de  foi, 
pourquoi  avez- vous  douté  "^ 

32.  Et  étant  montés  dans  la 
barque,  le  vent  cessa.    ■ 

33.  Alors  ceux  qui  étaient 
dans  cette  barque ,  s'appro- 
chant  de  lui ,  l'adorèrent,  en 
lui  disant  :  Vous  êtes  vraiment 
Fils  de  Dieu. 

34.  Ayant  passé  l'eau,  ils 
vinrent  au  territoire  d-e  Gcné- 
sar. 

35.  Les  hommes  de  ce  lieu- 
ià  l'ayant  connu,  ils  envoyè- 
rent dans  tous  les  pays  d'alen- 
tour, et  lui  présentèrent  tous 
les  malades; 

•     36.  le  priant  qu'il  leur  per- 
mît seulement    de  toucher  la 


frange  qid  était  au  has  de  son 
vêtement  ;  et  tous  ceux  qui  la 
touchèrent  furent  guéris. 

CHAPITRE  XV. 

Mains  non  lavées.  Tradition  hu- 
maine. Scandales  h  mépriser^ 
Guides  aveugles.  Fraie  impure- 
té. Cananéenne.  Multiplication 
des  sept  pains. 

1.  Alors  des  scribes  et  àes 
pharisiens,  qui  étaient  venus  de 
Jérusalem ,  s'approchèrent  de 
Jésus,  et  lui  dirent  : 

2.  Pourquoi  vos  disciples 
violent-ils  la  tradition  des  an- 
ciens ^  car  ils  ne  lavent  point 
leurs  mains  lorsqu'ils  prennent 
leur  repas. 

3.  Mais  Jésus  leur  répondit  : 
Pourquoi  vous-mêmes  violez- 
vous  le  conunandement  de 
Dieu,  pour  suii>re  votre  tradi- 
tion ?  Car  Dieu  a  fait  ce  com- 
mandement : 

4.  Honorez  votre  père  et 
votre  mère;  eX  cet  autre  :  Que 
celui  qui  dira  des  paroles  ou- 
trageuses  à  son  père  ou  à  sa 
mère ,  soit  puni  de  mort. 

5.  Mais,  vous  autres  y  vous 
dites  :  Quiconque  aura  dit  à 
son  père  ou  à  sa  mère  :  Tout 
don  que  je  fais  a  Dieu  vous  est 
utile,  satisfait  a  la  loi, 

6.  encore  qu'après  cela  il 
n'honore  et  n  assiste  point  son 
père  ou  sa  mère;  et  ainsi  vous 
avez  rendu  inutile  le  comman- 
dement de  Dieu  par  votre  tra- 
dition. 
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7.  Hypocrites,  Isaïe  a  bien 
prophétisé  de  vous,  quand  il 
a  dit  : 

8.  Ce  peuple  m'honore  des 
lèvres,  mais  son  cœur  est  loin 
de  moi  ; 

9.  et  c'est  en  vain  qu'ils 
m'honorent ,  enseignant  des 
maximes  et  des  ordonnances 
immaincs. 

10.  Puis  ayant  appelé  le 
peuple,  il  leur  dit  :  Ecoutez, 
et  comprenez  bien  ceci. 

1 1 .  Ce  n'est  pas  ce  qui  entre 
dans  la  bouche  qui  souille 
Ihomme;  mais  c'est  ce  qui 
sort  de  la  bouche  de  lliomme 
qui  le  souille. 

12.  Alors  ses  disciples,  s'ap- 
prochant,  lui  dirent:  Savez- 
vous  bien  que  les  pharisiens, 
ayant  entendu  ce  que  vous 
venez  de  dire,  s'en  sont  scan- 
dalisés ? 

i3.  Mais  il  répondit  :  Toute 
plante  que  mon  Père  céleste 
n'a  point  plantée  sera  arra- 
chée. 

14.  Laissez-les;  ce  sont  des 
aveugles  qui  conduisent  des 
aveugles;  si  un  aveugle  en 
conduit  un  autre,  ils  tombent 
tous  deux  dans  la  fosse. 

1 5.  Pierre  prenant  la  parole, 
lui  dit:  Expliquez-nous  cette 
parabole. 

16.  Et  Jésus  lui  répondit  : 
Quoi  !  êtes-vous  encore  vous- 
même  sans  intelligence  ? 

17.  Ne  comprenez-vous  pas 
que  tout  ce  qui  entre  dans  ia 


bouche  descend  dans  le  ventre, 
et  est  jeté  ensuite  dans  un  lieu 
secret; 

18.  mais  que  ce  qui  sort  de 
la  bouche  part  du  cœur,  et 
que  c'est  ce  qui  rend  l'homme 
impur? 

19.  Car  c'est  du  cœur  que 
partent  les  mauvaises  pensées, 
les  meurtres,  les  adultères,  les 
fornications ,  les  larcins ,  les 
laux  témoignagnes,  les  blas- 
phèmes et  les  médisances  ; 

20.  ce  sont  là  les  choses  qui 
rendent  l'homme  impur;  mais 
de  manger  sans  avoir  lavé  ses 
mains,  ce  n'est  point  ce  qui 
rend  un  homme  impur. 

21.  Jésus  étant  parti  de  ce 
lieu,  se  retira  du  coté  de  Tyr 
et  de  Sidon  ; 

22.  et  une  femme  cana- 
néenne, qui  était  sortie  de  ce 
pays-là,  s  écria,  en  lui  disant  : 
Seigneur,  Fils  de  David,  ayez 
pitié  de  moi;  "ma  fille  est  mi- 
sérablement tourmentée  par  le 
démon. 

28.  Mais  il  ne  lui  répondit 
pas  un  seul  mot;  et  ses  disci- 
ples s'approchant  de  lui ,  le 
priaient  en  lui  disant  :  Accor- 
dez-lui ce  qu'elle  demande, 
afin  qu'elle  s'en  aille,  parce 
qu'elle  crie  après  nous. 

24.  Il  leur  répondit  :  Je  n'ai 
été  envoyé  qu'aux  brebis  de  la 
maison  d'Israël  qui  se  sont 
perdues. 

25.  Mais  elle  s'approcha  de 
lui    et    l'adora,    en     lui    di- 
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sant  :  Seigneur  ,  assistez -moi. 

26.  Il  lui  répondit  :  Il  n'est 
pas  juste  de  prendre  le  pain 
des  enfants ,  et  de  le  donner 
aux  chiens. 

27.  Elle  répliqua  :  Il  est  vrai, 
Seigneur;  mais  les  petits  chiens 
mangent  au  moins  des  miettes 
qui  tombent  de  la  tabk  de 
leurs  maîtres. 

28.  Alors  Jésus,  répondant, 
lui  dit  :  O  femme,  votre  foi 
est  grande;  qu'il  vous  soit  fait 
comme  vous  le  désirez.  Et 
sa  fille  fut  guérie  à  l'heure 
même.  * 

29.  Jésus  ayant  quitté  ce 
lieu,  vint  le  long  de  la  mer  de 
Galilée;  et  étant  monté  sur 
une  montagne,  il  s'y  assit. 

30.  Alors  de  grandes  troupes 
de  peuple  vinrent  le  trouver, 
ayant  avec  eux  des  muets ,  des 
aveugles,  des  boiteux,  des  es- 
tropiés, et  beaucoup  d'autres 
malades  qu'ils  mirent  à  ses 
pieds ,  et  il  les  guérit  : 

3i.  de  sorte  que  ces  peu- 
ples étaient  dans  l'admiration, 
voyant  que  les  muets  parlaient, 
que  les  estropiés  étaient  guéris  y 
que  les  boiteux  marchaient, 
que  les  aveugles  voyaient;  et 
ils  rendaient  gloire  au  Dieu 
d'Israël. 

32.  Or  Jésus  ayant  appelé 
ses  disciples ,  leur  dit  :  J'ai 
compassion  de  ce  peuple,  par- 
ce qu'il  y  a  déjà  trois  jours 
qu'ils  demeurent  continuelle- 
ment avec  moi,  et  ils  n'ont  rien 


à  manger;  et  je  ne  veux  pas 
les  renvoyer  qu'ils  n'aient 
mangé,  de  peur  qu'ils  ne  tom- 
bent en  défaillance  sur  le  che- 
min. 

33.  Ses  disciples  lui  répon- 
dirent :  Comment  pourrons- 
nous  trouver  dans  ce  lieu  dé- 
sert assez  de  pains  pour  ras* 
sasier  une  si  grande  multitude 
de  personnes? 

34.  Et  Jésus  leur  repartit? 
Combien  avez-vous  de  pains j^ 
Sept,  lui  dirent-ils,  et  quelques 
petits  poissons. 

35.  Il  commanda  donc  au 
peuple  de  s'asseoir  sur  la  terre; 

36.  et  prenant  les  sept  pains 
et  les  poissons,  après  avoir 
rendu  grâces,  il  les  rompit,  et 
les  donna  à  ses  disciples,  et  ses 
disciples  les  donnèrent  au  peu- 
ple. 

37.  Tous  en  mangèrent,  et 
furent  rassasiés  ;  et  on  emporta 
sept  corbeilles  pleines  des  mor- 
ceaux qui  étaient  restés. 

38.  Or  ceux  qui  en  mangè- 
rent étaient  au  nombre  de  qua- 
tre mille  hommes ,  sans  comp- 
ter les  petits  enfants  et  les 
femmes. 

39.  Jésus  ayant  ensuite  ren- 
voyé le  peuple,  il  monta  sur 
une  barque,  et  vint  sur  les 
confins  de  Magédan. 

CHAPITRE  XVL 

Prodige  refusé.  Levain  des  phari- 
siens. Confession  de  saint  Pierre, 
promesses  qui  lui  sont  faites. 
Passion  prédite.  Saint  Pierre  rc' 
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pris.    Croix   et  renoncement  à 
soi-même. 

1.  Alors  les  pharisiens  et  les 
sadducéens  vinrent  à  lui  pour 
le  tenter ,  et  ils  le  prièrent  de 
leur  faire  voir  quelque  prodige 
dans  le  ciel. 

2.  Mais  il  leur  répondit  :  Le 
soir  vous  dites  :  Il  fera  beau , 
parce  que  le  ciel  est  rouge. 

3.  Et  le  matin  i)oiis  dites  :  Il 
y  aura  aujourd'hui  de  l'orage  , 
parce  ^\a^  le  ciel  est  sombre  et 
rougeâtre. 

4.  Hypocrites ,  vous  savez 
donc  reconnaître  ce  que  présa- 
gent les  diverses  apparences  du 
ciel ,  et  vous  ne  savez  point 
discerner  les  signes  des  temps 
que  Dieu  a  marqués?  Cette 
nation  corrompue  et  adultère 
demande  un  prodige,  et  il  ne 
lui  en  sera  point  donné  d'au- 
tre que  celui  du  prophète  Jo- 
nas. Et  les  laissant ,  il  s'en  alla. 

5.  Or  ses  disciples ,  étant 
passés  au-delà  de  l'eau ,  avaient 
oublié  de  prendre  des  pains. 

6.  Jésus  leur  dit  :  Ayez  soin 
de  vous  garder  du  levain  des 
pharisiens  et  des  sadducéens. 

7.  Mais  ils  pensaient  et  di- 
saient entre  eux  :  Cest  parce 
que  nous  n'avons  point /?riiy  de 
pains. 

8.  Ce  que  Jésus  connaissant , 
il  leur  dit  :  Hommes  de  peu 
de  foi,  pourquoi  vous  entre- 
tenez-vous ensemble  de  ce  que 
vous  n'avez  i^oïnl pris  de  pains  ? 

9.  Ne  comprenez-vous  point 


encore,  et  ne  vous  souvient-il 
point  que  cinq  pains  ont  suffi 
pour  cinq  mille  hommes ,  et 
combien  vous  en  avez  remporté 
de  paniers  ; 

10.  et  que  sept  pains  ont 
suffi  pour  quatre  mille  hommes, 
et  combien  vous  en  avez  lem- 
p{5ï'té  de  corbeilles  ? 

1 1.  Gomment  ne  comprenez- 
vous  point  que  ce  n'est  pas  du 
pain  que  je  'vous parlais  lorsque 
je  vous  ai  dit  de  vous  garder 
du  levain  des  pharisiens  et  des 
sadducéens  ? 

*  12.  Alors  ils  comprirent 
qu'il  ne  leur  avait  pas  dit  de 
se  garder  du  levain  qu^on  met 
dans  le  pain  ,  mais  de  la  doc- 
trine des  pharisiens  et  des  sad- 
ducéens. 

i3.  Jésus,  étant  venu  aux 
environs  de  Césarée  de  Phi- 
lippe ,  interrogea  ses  disciples, 
et  leur  dit  :  Que  disent  les 
hommes  touchant  le  Fils  de 
l'homme  .?  qxû  disent-ils  que  je 
suis  ? 

14.  Ils  lui  répondirent  :  Les 
uns  disent  que  vous  êtes  Jean- 
Baptiste  ,  les  autres  Elie ,  les 
autres  Jérémie,  ou  quelqu'un 
des  prophètes. 

i5.  Jésus  leur  dit:  Et  vous 
autres  ,  qui  dites  -  vous  que  je 
suis  ? 

16.  Simon-Pierre,  prenant  la 
parole,  lui  dit  :  Vous  êtes  le 
Christ,  le  Fils  du  Dieu  vivant, 

17.  Jésus  lui  répondit  :  Vous 
êtes    bienheureux,  Simon   fils 
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de  Jean ,  parce  que  ce  n'est  pas 
la  chair  ni  le  sang  qui  vous 
ont  révélé  ceci,  mais  mon  Père 
qui  est  dans  les  cieux. 

i8.  Et  moi  aussi  je  vous  dis 
que  vous  êtes  Pierre ,  et  que 
sur  cette  pierre  je  bâtirai  mon 
église;  et  les  portes  de  l'enfer 
ne  prévaudront  point  contre 
elle. 

19.  Et  je  vous  donnerai  les 
clefs  du  royaume  des  cieux ,  et 
tout  ce  que  vous  lierez  sur  la 
terre  sera  aussi  lié  dans  les 
cieux  ;  et  tout  ce  que  vous  dé- 
lierez sur  la  terre  sera  aussi  dé- 
lié dans  les  cieux. 

20.  En  même  temps  il  com- 
manda à  ses  disciples  de  ne 
dire  à  personne  qu'il  fiit  Jésus 
le  Christ. 

21.  Dès-lors  Jésus  commen- 
ça à  découvrir  à  ses  disciples 
qu'il  fallait  qu'il  allât  à  Jérusa- 
lem ;  qu'il  y  souffrît  beaucoup 
de  la  part  des  sénateurs  ,  des 
scribes  et  des  princes  des  prê- 
tres ;  qu'il  y  fut  mis  à  mort, 
et  qu'il  ressuscitât  le  troisième 
jour. 

22.  Et  Pierre,  le  prenant  à 
part ,  commença  à  le  reprendre, 
en  lui  disant  :  A  Dieu  ne  plaise  , 
Seigneur  !  cela  ne  vous  arrive- 
ra point. 

23.  Mais  Jésus,  se  retour- 
nant ,  dit  à  Pierre  :  Retirez- 
vous  de  moi ,  satan ,  vous  m'ê- 
tes un  sujet  de  scandale  ,  parce 
que  vous  n'avez  point  de  goû 


mais  pour  celles  des  hommes, 
24.  Alors  Jésus  dit  à  ses  dis- 
ciples :  Si  quelqu'un  veut  venir 
après  moi ,  qu'il  se  charge  de 


sa  croix 


et  qu'il 


me  suive. 


pour    les    choses     de    Dieu ,  I  ments  blancs  comme  la  neige, 


25.  Car  celui  qui  voudra 
sauver  sa  vie  ,  la  perdra  ;  et  ce- 
lui qui  perdra  sa  vie  pour  l'a- 
mour de  moi,  la  retrouvera. 

26.  Et  que  servirait-il  à  un 
homme  de  gagner  tout  le 
monde  ,  ot  de  perdre  son  âme  , 
ou  par  quel  échange  l'homme 
pourra-t-il  racheter  son  âme, 
après  quit  V  aura  perdue  P 

27.  Car  le  Fils  de  l'homme 
doit  venir  dans  la  gloire  d© 
son  Père  avec  ses  anges ,  et 
alors  il  rendra  à  chacun  selon 
ses  œuvres. 

28.  Je  vous  dis  en  vérité,  il 
y  en  a  quelques-uns  de  ceux 
qui  sont  ici ,  qui  n'éprouveront 
pas  la  mort,  qu'ils  n'aient  vu 
le  Fils  de  l'homme  venir  en  son. 
règne. 

CHAPITRE  XVn. 

Transfiguration.  Avènement  d^R- 
lie.  Lunatique.  Puissance  de  la. 
foi.  Prière  et  jeûne.  Passion  pré- 
dite. Tribut  payé. 

1 .  Six  jours  après ,  Jésus 
ayant  pris  avec  lui  Pierre  ,  Jac- 
ques et  Jean  son  frère ,  les  me- 
na à  l'écart  sur  une  haute  mon- 
tagne , 

2.  et  il  fut  transfiguré  devant 
eux  ;  son  visage  devint  brillant 
comme  le   soleil ,  et  ses  vête-^ 
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3.  En  même  temps  ils  virent 
paraître  Moïse  et  EÎie,  qui  s'en- 
tretenaient avec  lui. 

4.  Alors  Pierre,  prenant  la 
parole,  dit  à  Jésus  :  Seigneur, 
nous  sommes  bien  ici;  faisons- 
y,  s'il  vous  plaît ,  trois  tentes , 
une  pour  vous ,  une  pour 
Moïse,  et  une  pour  Elie. 

5.  Lorsqu'il  parlait  encore , 
une  nuée  lumineuse  les  cou- 
vrit; et  il  sortit  de  cette  nuée 
une  voix  qui  fit  entendre  ces 
paroles  :  Celui-ci  est  mon  Fils 
Lien-aimé,  dans  lequel  j'ai  mis 
toute  mon  affection  ;  écoutez- 
le. 

6.  Les  disciples,  les  ayant 
entendues ,  tombèrent  le  visage 
contre  terre,  et  furent  saisis 
d'une  grande  crainte. 

7.  Mais  Jésus  s'approchant 
les  toucha  et  leur  dit  :  Levez- 
vous,  et  ne  craignez  point. 

8.  Alors  levant  les  yeux,  ils 
ne  virent  plus  que  Jésus  seul. 

9.  Lorsqu'ils  descendaient  de 
la  montagne,  Jésus  leur  fit  ce 
commandement,  et  leur  dit  : 
Ne  parlez  à  personne  de  ce 
que  vous  venez  de  voir ,  jus- 
qu'à ce  que  le  Fils  de  l'hom- 
me soit  ressuscité  d'entre  les 
morts, 

10.  Ses  disciples  l'interrogè- 
rent alors ,  et  lui  dirent  :  Pour- 
quoi donc  les  scribes  disent- 
ils  qu'il  faut  qu'Elie  vienne  au- 
paravant .î* 

11.  Mais  Jésus  leur  répon- 
dit ;  11  est  vrai  qu'Elie  doit  ve- , 


nir,  et  qu'il  rétablira  toutes 
choses. 

12.  Mais  je  vous  déclare 
qu'Elie  est  déjà  venu ,  et  ils  ne 
l'ont  point  connu;  mais  ils 
l'ont  traité  comme  il  leur  a 
plu.  C'est  ainsi  qu'ils  feront 
souffrir  le  Fils  de  l'hon  me. 

i3.  Alors  ses  disciples  com- 
prirent que  c'était  de  Jean-Bap- 
tiste qu'il  leur  avait  parlé. 

14.  Lorsqu'il  fut  venu  vers 
le  peuple ,  un  homme  s'appro- 
cha de  lui,  qui  se  jeta  à  genoux 
à  6«s  pieds,  et  lui  tlit  :  Sei- 
gneur, ayez  pitié  de  mon  fils 
qui  est  lunatique,  et  qui  souf- 
fre beaucoup,  car  il  tombe 
souvent  dans  le  feu ,  et  souvent 
dans  l'eau. 

i5.  Je  l'ai  présenté  à  vos  dis- 
ciples ,  mais  ils  n'ont  pu  le  gué- 
rir. 

16.  Et  Jésus  répondit,  en 
disant  :  O  race  incrédule  et 
dépravée!  jusqu'à  quand  serai- 
je  avec  vous?  jusqu'à  quand 
vous  souffrirai-je?  Amenez-moi 
ici  cet  enfant. 

17.  Et  Jésus  ayant  menacé 
le  démon,  il  sortit  de  l'enfant, 
lequel  fut  guéri  au  même  in- 
stant. 

1 8.  Alors  les  disciples  vinrent 
trouver  Jésus  en  particulier,  et 
lui  dirent  ;  Pourquoi  n'avons- 
nous  pu,  nous  autres,  chasser 
ce  démon? 

19.  Jésus  leur  répondit: 
C'est  à  cause  de  votre  incré- 
dulité. Car  je  vous  dis  en  yé- 
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rite,  si  tous  aviez  de  la  foi 
comme  un  grain  de  sénevé, 
vous  diriez  à  cette  montagne  : 
Transporte-toi  d'ici  là,  et  elle 
s'y  transporterait  ;  et  rien  ne 
vous  serait  impossible. 

20.  Mais  cette  sorte  de  dé- 
mons ne  se  chasse  que  par 
la  prière  et  par  le  jeûne. 

21.  Lorsqu'ils  étaient  en  Ga- 
lilée ,  Jésus  leur  dit  :  Le  Fils  de 
l'homme  doit  être  livré  entre 
les  mains  des  hommes  ,* 

22.  et  ils  le  feront  mourir, 
et  il  ressuscitera  le  troisième 
jour;  ce  qui  les  affligea  extrê- 
mement. 

23.  Etant  venus  à  Caphar- 
naûm,  ceux  qui  recevaient  le 
tribut  des  deux  drachmes ,  vin- 
rent trouver  Pierre ,  et  lui  di- 
rent :  Votre  maître  ne  paie-t-il 
pas  le  tribut  ? 

24.  Et  il  leur  répondit  :  Oui , 
il  le  paie.  Et  étant  entré  dans 
le  logis ,  Jésus  le  prévint ,  et 
lui  dit  :  Simon ,  que  vous  en 
semble  :  de  qui  est-ce  que  les 
rois  de  la  terre  reçoivent  les 
tributs  et  les  impôts  .^^  Est-ce  de 
leurs  propres  enfants ,  ou  des 
étrangers  ? 

25.  Des  étrangers ,  répondit 
Pierre.  Jésus  lui  dit  :  Les  enfants 
en  sont  donc  exempts  ? 

26.  Mais  afin  que  nous  ne 
les  scandalisions  point ,  allez- 
vous-en  à  la  mer,  et  jetez  vo- 
tre ligne,  et  le  premier  poisson 
que  vous  tirerez  de  l'eau  ,  pre- 
nez-le ,  et  lui  ouvrez  la  bouche  j 


vous  y  trouverez  une  piece 
d'ciT'gcfit  de  quatre  drachmes, 
que  vous  prendrez  et  que  vous 
leur  donnerez  pour  moi  et  pour 
vous. 

CHAPITRE  XVIII. 

S'hiinnlicr.  Fuir  le  scandale.  Bre- 
bis égarée.  Correction  fratcr- 
j>elle.  Puissance  donnée  aux  apô' 
très.  Dieu  dans  l'union.  Pardon 
des  injures.  Créanciers  débiteurs, 

1.  En  ce  même  temps  les 
disciples  s'approchèrent  de  Jé- 
sus ,  et  lui  dirent  :  Qui  est  le 
plus  grand  dans  le  royaume  des 
cieux  ? 

2.  Jésus  ayant  appelé  un  pe- 
tit enfant,  le  mit  au  milieu  d'eux, 

3.  et  leur  dit  :  Je  vous  dis  en 
vérité,  que  si  vous  ne  vous 
convertissez ,  et  si  vous  ne  de- 
venez comme  de  petits  enfants  , 
vous  n'entrerez  pas  dans  le 
royaume  des  cieux. 

4.  Quiconque  donc  s'humi- 
liera et  se  rendra  petit  comme 
cet  enfant,  celui-là  sera  le  plus 
grand  dans  le  royaume  des 
cieux  ; 

5.  et  quiconque  reçoit  en 
mon  nom  un  enfant  tel  que  je 
viens  de  dire ,  c'est  moi-même 
qu'û  reçoit. 

6.  Si  quelqu'un  scandalise 
un  de  ces  petits  qui  croient  en 
moi,  il  vaudrait  mieux  pour 
lui  qu'on  lui  pendît  au  cou  une 
de  ces  meules  qu'un  âne  tour- 
ne ,  et  qu'on  le  jetât  au  fond  de 
la  mer. 

7.  Malheur  au  monde  à  eau- 
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dale,  coupez-les,    et  les 
loin    de    vous   :  il  vaut 


se  des  scandales  ;  car  il  est  né- 
cessaire qu'il  arrive  des  scan- 
dales ;  mais  malheur  à  l'honmie 
par  qui  le  scandale  arrive. 

8.  Si  votre  main  ou  votre 
pied  vous  est  un  sujet  de  scan- 

jetez 
bien 

mieux  pour  vous  que  vous  en- 
triez dans  la  vie ,  n'ayant  qu'un 
pied  ou  qu'une  main  ,  que  d'en 
avoir  deux,  et  être  jeté  dans  le 
feu  éternel. 

9.  Et  si  votre  œil  vous  est 
un  sujet  de  scandale,  arrachez- 
le,  et  le  jetez  loin  de  vous  :  il 
vaut  mieux  pour  vous  que  vous 
entriez  dans  la  vie,  n'ayant  qu'un 
œil,  que  d'en  avoir  deux,  et  être 
précipité  dans  le  feu  de  l'enfer. 

10.  Prenez  bien  garde  de  ne 
mépriser  aucun  de  ces  petits  : 
je  vous  déclare  que  dans  le  ciel 
leurs  anffes  voient  sans  cesse 
la  face  de  mon  Père  qui  est 
dans  les  cieux. 

1 1 .  Car  le  Fils  de  l'homme  est 
venu  sauver  ce  qui  était  perdu. 

12.  Si  un  homme  a  cent 
brebis,  et  qu'une  seule  vienne 
à  s'égarer,  que  pensez -vous 
qu'il  fasse  alors?  ne  laisse-t-il 
pas  les  quatre-vingt-dix-neuf  au- 
tres sur  les  montagnes  pour  aller 
chercher  celle  qui  s'est  égarée  ? 

i3.  Et  s'il  arrive  qu'il  la 
trouve,  je  vous  dis  en  vérité, 
qu'elle  lui  cause  plus  de  joie 
que  les  quatre-vingt-dix-neuf 
^ui  ne  se  sont  point  égarées. 
s    14.  Ainsi  votre  Père  qui  est 


dans  les  cieux  ne  veut  pas 
qu'un  seul  de  ces  petits  périsse. 
i5.  Si  votre  frère  a  péché 
contre  vous ,  allez  lui  repré- 
senter sa  faute  en  particulier 
entre  vous  et  lui  ;  s'il  vous 
écoute,  vous  aurez  gagné  votre 
frère. 

16.  Mais  s'il  ne  vous  écoute 
point ,  prenez  encore  avec  vous 
une  ou  deux  personnes,  afin 
que  tout  soit  confirmé  par  l'au- 
torité de  deux  ou  trois  témoins. 

17.  S'il  ne  les  écoute  pas 
non  plus ,  dites-le  à  l'église  ; 
et  s'il  n'écoute  pas  l'église  mê- 
me, qu'il  soit  à  votre  égard 
comme  un  païen  et  un  publicain. 

18.  Je  vous  dis  en  vérité, 
tout  ce  que  vous  lierez  sur  la 
terre  sera  lié  aussi  dans  le  ciel , 
et  tout  ce  que  vous  délierez  sur 
la  terre  sera  aussi  délié  dans  le 
ciel. 

19.  Je  vous  dis  encore  que 
si  deux  d'entre  vous  s'unissent 
ensemble  sur  la  terre ,  quelque 
chose  qu'ils  demandent,  elle 
leur  sera  accordée  par  mon 
Père  qui  est  dans  les  cieux. 

20.  Car  en  quelque  lieu  que 
se  trouvent  deux  ou  trois  per- 
sonnes assemblées  en  mon  nom, 
je  m'y  trouve  au  milieu  d'eux. 

2 1 .  Alors  Pierre  s'approchant 
lui  dit  :  Seigneur,  combien  de 
fois  pardonnerai-je  à  mon  frè- 
re ,  lorsqu'il  aura  péché  contre 
moi.  Sera-ce  jusqu'à  sept  fois.^* 

22.  Jésus  lui  répondit  :  Je  ne 
vous  dis  pas  jusqu'à  sept  fois^ 
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mais  jusqu'à  septante  fois  sept 
fois. 

23.  C'est  pourquoi  le  royau- 
me des  cieux  est  comparé  à 
un  roi  qui  voulut  faire  rendre 
compte  à  ses  serviteurs  ; 

24.  et  ayant  commencé  à  le 
faire,  on  lui  en  présenta  un 
qui  lui  devait  dix  mille  talents. 

aS.  Mais  comme  il  n'avait 
pas  le  moyen  de  les  lui  rendre, 
son  maître  commanda  qu'on  le 
vendît  lui ,  sa  femme  et  ses 
enfants ,  et  tout  ce  qu'il  avait , 
pour  satisfaire  à  cette  dette. 

26.  Ce  serviteur,  se  jetant  à 
ses  pieds,  le  conjurait,  en  lui 
disant  :  Seigneur,  ayez  un  peu  de 
patience,  etje  vous  rendrai  tout. 

27.  Alors  le  maître  de  ce 
serviteur  étant  touché  de  com- 
passion ,  le  laissa  aller  et  lui  re- 
mit sa  dette. 

28.  Mais  ce  serviteur  ne  fut 
pas  plutôt  sorti ,  que  trouvant 
un  de  ses  compagnons  qui  lui 
devait  cent  deniers ,  il  le  prit  à 
la  gorge  y  et  l'étouffait  presque  , 
en  lui  disant  :  Rends-moi  ce 
que  tu  me  dois. 

29.  Et  son  compagnon ,  se 
jetant  à  ses  pieds,  le  conjurait, 
en  lui  disant  :  Ayez  un  peu  de 
patience,et  je  vous  rendrai  tout. 

30.  Mais  il  ne  voulut  point 
V écouter;  et  il  s'en  alla,  et  le 
fit  mettre  en  prison,  pour  Vy 
tenir  jusqu'à  ce  qu'il  lui  rendît 
ce  qu'il  lui  devait. 

3i.  Les  autres  serviteurs,  ses 
compagnons ,  voyant  ce  qui  se 


passait,  en  furent  extrêmement 
affligés ,  et  avertirent  leur  maî- 
tre de  tout  ce  qui  était  arrivé. 

32.  Alors  son  maître  l'ayant 
fait  venir,  lui  dit  :  Méchant  ser- 
viteur, je  vous  avais  remis  tout 
ce  que  vous  me  deviez,  parce 
que  vous  m'en  aviez  prié  ; 

33.  ne  fallait-il  donc  pas  que 
vous  eussiez  aussi  pitié  de  votre 
compagnon ,  comme  j'avais  eu 
pitié  de  vous  ? 

34.  Et  son  maître,  étant  ému 
de  colère,  le  livra  entre  les 
mains  des  bourreaux  jusqu'à  ce 
qu'il  payât  tout  ce  qu'il  lui  de- 
vait. 

35.  C'est  ainsi  que  mon  Père 
qui  est  dans  le  ciel  vous  trai- 
tera ,  si  chacun  de  vous  ne  par- 
donne du  fond  de  son  cœur  à 
son  frère  les  fautes  qiiil  aura 
commises  contre  lui. 

CHAPITRE  XIX. 

Mariage  indissoluble.  Eunuques 
volontaires.  Petits  enfants.  Con- 
seils de  perfection.  Salut  des  ri- 
ches difficile.  Centuple  promis  à 
ceux  qui  quittent  tout  pour  Jé- 
sus- Christ. 

1.  Jésus,  ayant  achevé  ces 
discours,  partit  de  Galilée,  et 
vint  aux  confins  de  la  Judée, 
au-delà  du  Jourdain, 

2.  où  de  grandes  troupes  le 
suivirent;  et  il  guérit  leurs  ma- 
lades au  même  lieu. 

3.  Les  pharisiens  vinrent 
aussi  à  lui  pour  le  tenter,  et  ils 
lui  dirent  :  Est-il  permis  à  un 
homme  de  renvoyer  sa  femme 
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pour  quelque  cause  que  ce  soit? 

4.  11  leur  répondit  :  N'avez- 
vous  point  lu  que  celui  qui 
créa  l'homme  dès  le  commen- 
cement, les  créa  mâle  et  fe- 
melle, et  qu'il  est  dit  : 

5.  Pour  cette  raison  l'hom- 
me quittera  son  père  et  sa 
mère,  et  il  s'attachera  à  sa  fem- 
me, et  ils  ne  seront  plus  tous 
deux  qii'xxne  seule  chair? 

6.  Ainsi  ils  ne  seront  plus 
deux,  mais  une  seule  chair.  Que 
l'homme  donc  ne  sépare  pas  ce 
que  Dieu  a  joint. 

7.  Mais  pourquoi  donc,  lui 
dirent-ils.  Moïse  a-t-il  ordon- 
né qu'on  donne  à  sa  femme  un 
écrit  de  séparation,  et  qu'on  la 
renvoie  ? 

8.  11  leur  répondit  :  C'est  à 
cause  de  la  dureté  de  votre 
cœur  que  Moïse  vous  a  permis 
de  renvoyer  vos  femmes  ;  mais 
cela  n'a  pas  été  ainsi  dès  le 
commencement. 

9.  Aussi  je  vous  déclare  que 
quiconque  renvoie  sa  femme, 
si  ce  n'est  en  cas  d'adultère,  et 
en  épouse  une  autre,  commet 
un  adultère;  et  que  celui  qui 
épouse  celle  qu'un  autre  a  ren- 
voyée commet  aussi  un  adul- 
tère. 

10.  Ses  disciples  lui  dirent  : 
Si  la  condition  d'un  homme 
est  telle  à  l'égard  de  sa  femme, 
il  n'est  pas  avantageux  de  se 
marier. 

1 1 .  Il  leur  dit  :  Tous  ne  sont 
pas  capables  de  cette  résolu- 


tion, mais  ceux-là  seulement 
à  qui  il  a  été  donné  d'en  haut, 

12.  Car  il  y  a  des  eunuques 
qui  sont  nés  tels  dès  le  ventre 
de  leur  mère;  il  y  en  a  que  les 
hommes  ont  faits  eunuques,  et 
il  y  en  a  qui  se  sont  rendus  eu- 
nuques eux-mêmes  pour  ga- 
gner le  royaume  des  cieux.  Qui 
peut  comprendre  ceci,  le  com- 
prenne. 

i3.  On  lui  présenta  alors  de 
petits  enfants ,  afin  qu'il  leur 
imposât  les  mains ,  et  qu'il 
priât  pour  eux;  et  comme  ses 
disciples  les  repoussaient  avec 
des  paroles  rudes, 

14.  Jésus  leur  dit  :  Laissez  là 
ces  enfants,  et  ne  les  empê- 
chez pas  de  venir  à  moi;  car  le 
royaume  du  ciel  est  pour  ceux 
qui  leur  ressemblent. 

i5.  Et  leur  ayant  imposé 
les  mains,  il  partit  de  là. 

16.  Alors  un  jeune  homme 
s'approcha,  et  lui  dit  :  Bon  maî- 
tre, quel  bien  faut-il  que  je 
fasse  pour  acquérir  la  vie  éter- 
nelle ? 

17.  Jésus  lui  répondit:  Pour- 
quoi m'appelez  -  vous  bon?  Il 
n'y  a  que  Dieu  seul  qui  soit 
bon.  Si  vous  voulez  entrer  dans 
la  vie,  gardez  les  commande- 
ments. 

18.  Quels  commandements? 
lui  dit-il.  Jésus  lui  dit  :  Vous 
ne  tuerez  point  :  Vous  ne  com- 
mettrez point  d'adultère  :  Vous 
ne  déroberez  point  :  Vous  ne 
direz  point  de  faux  témoignage. 
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19.  Honorez  votre  père  et 
votre  mère  :  et  Aimez  votre 
prochain  comme  vous-même. 

20.  Ce  jeune  homme  lui  ré- 
pondit :  J'ai  gardé  tous  ces 
commandements  dès  ma  jeu- 
nesse ;  que  me  manque-t-il  en- 
core ? 

21.  Jésus  lui  dit  :  Si  vous 
voulez  être  parfait,  allez,  ven- 
dez Cô  que  vous  avez ,  et  le  don- 
nez aux  pauvres ,  et  vous  au- 
rez un  trésor  dans  le  ciel;  puis 
venez ,  et  me  suivez. 

22.  Ce  jeune  homme,  enten- 
dant ces  paroles ,  s'en  alla  tout 
triste ,  parce  qu'il  avait  de  grands 
biens. 

23.  Et  Jésus  dit  à  ses  disci- 
ples :  Je  vous  dis  en  vérité  qu'il 
est  bien  difficile  qu'un  riche 
entre  dans  le  royaume  des 
deux. 

24.  Je  vous  le  dis  encore  une 
fois  :  Il  est  plus  aisé  qu'un  cha- 
meau passe  par  le  trou  d'une 
aiguille,  quil  ne  Vest  qu'un. ri- 
che entre  dans  le  royaume  4es 
cieux. 

25.  Ses  disciples  ,  entendant 
ces  paroles,  en  furent  fort  éton- 
nés ,  et  ils  disaient  :  Qui  pourra 
donc  être  sauvé? 

26.  Jésus,  les  regardant,  leur 
dit  :  Cela  est  impossible  aux 
hommes ,  mais  tout  est  possi- 
ble à  Dieu. 

27.  Alors  Pierre  prenant  la 
parole ,  lui  dit  :  Pour  nous  au- 
tres, vous  voyez  que  nous  avons 
tout  quitté ,  et  que  nous  vous 


avons  suivi  ;  quelle  sera  donc 
la  récompense  que  nous  en  re- 
cevrons ? 

28.   Et  Jésus    leur   dit  :  Je 
vous 
vous 


dis 


s  en  vente 


que 


pour 
qui  m  avez  suivi ,  lors- 
qu'au temps  de  la  régénéra- 
tion ,  le  Fils  de  Vhomme  sera 
assis  sur  le  trône  de  sa  gloire , 
vous  serez  aussi  assis  sur  douze 

les 


trônes ,   et    vous 


cferez 


,    ..      .^^.     ]U^ 
douze  tribus  d'Israël. 

29.  Et  quiconque  aura  quit- 
té pour  mon  nom  sa  maison , 
ou  ses  frères ,  ou  ses  sœurs  ,  ou 
son  père ,  ou  sa  mère ,  ou  sa 
fenmie ,  ou  ses  enfants ,  ou 
ses  terres,  en  recevra  le  centu- 
ple ,  et  aura  pour  héritage  la 
vie  éternelle. 

30.  Mais  plusieurs  qui  aidaient 
été  les  premiers  seront  les  der- 
niers, et  plusieurs  qui  aidaient 
été  les  derniers  ^e/'o/z^  les  pre- 
miers. 

CHAPITRE  XX. 

Parabole  des  oiwriers  envoyés  a  la 
vigne. Passion  prédite.  Demande 
des  enfants  de  Zébédée.  Domi^ 
nation  interdite.  Aveugles  de  Jé- 
richo. 

1 .  Le  royaume  des  cieux  est 
semblable  à  un  père  de  famille , 
qui  sortit  dès  le  grand  matin , 
afin  de  louer  des  ouvriers  pour 
travailler  à  sa  vigne  ; 

2.  et  étant  convenu  avec  les 
ouvriers  qu'ils  auraient  un  de- 
nier pour  leur  jçurnée ,  il  les 
envoya  à  sa  vigne. 

3.  Il   sortit   encore   sur  la 
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troisième  heure  du  jour;  et  en 
ayant  vu  d'autres  qui  se  te- 
naient dans  la  place  sans  rien 
faire , 

4.  il  leur  dit  :  Allez-vous-en 
aussi  vous  autres  à  ma  vigne, 
et  je  vous  donnerai  ce  qui  sera 
raisonnable  ; 

5.  et  ils  s'y  en  allèrent.  Il 
sortit  encore  sur  la  sixième  et 
sur  la  neuvième  heure  du  Jour, 
et  fit  la  même  chose. 

6.  Et  étant  sorti  sur  la  onziè- 
me heure ,  il  en  trouva  d'au- 
tres qui  étaient  là  sans  n'en 
faire  ^  auxquels  il  dit  :  Pour- 
quoi demeurez-vous  là  tout 
le  long  ft^M  jour  sans  travailler? 

7.  C'est,  lui  dirent-ils ,  que 
personne  ne  nous  a  loués.  Et 
il  leur  dit  :  Allez-vous-en  aussi 
vous  autres  à  ma  vigne. 

8.  Le  soir  étant  venu,  le 
maître  de  la  vigne  dit  à  celui 
qui  avait  le  soin  de  ses  affai- 
res :  Appelez  les  ouvriers ,  et 
payez-les  ,  en  commençant  de- 
puis les  derniers  jusqu'aux  pre- 
miers. 

9.  Ceux  donc  qui  /l'étaient 
venus  à  la  vigne  que  vers  la 
onzième  heure  s'étant  appro- 
chés ,  reçurent  chacun  un  de- 
nier. 

10.  Ceux  qui  avaient  été 
loués  les  premier  s,  venant  à  leur 
tour,  crurent  qu'on  leur  don- 
nerait davantage ,  mais  ils  ne 
reçurent  non  plus  qu'un  denier 
chacun  ; 

n .  et  en  le  recevant  ils  mur- 


muraient contre  le  père  de  fa- 
mille , 

12.  en  disant  :  Ces  derniers 
n'ont  travaillé  qu'une  heure , 
et  vous  les  rendez  égaux  à 
nous,  qui  avons  porté  le  poids 
du  jour  et  de  la  clialeur. 

i3.  Mais  pour  réponse  il  dit 
à  l'un  d'eux  :  Mon  ami,  je  ne 
vous  fais  point  de  tort  :  n'etes- 
vous  pas  convenu  avec  moi 
d'un  denier  j[?OMr  votre  journée? 

14.  Prenez  ce  qui  vous  ap- 
partieiit,  et  vous  en  allez;  pour 
moi,  je  veux  donner  à  ce  der- 
nier autant  qu'à  vous. 

i5.  Ne  m'est-il  donc  pas  per- 
mis de  faire  ce  que  je  veux  .^ 
et  votre  œil  est-il  mauvais  par- 
ce que  je  suis  bon  "^ 

16.  Ainsi  les  derniers  seront 
les  premiers ,  et  les  premiers 
seront  \ç.s  derniers;  parce  qu'il 
y  en  a  beaucoup  d'appelés , 
mais  peu  d'élus. 

17.  Or  Jésus  s'en  allant  à 
Jérusalem,  il  prit  à  part  ses 
douze  disciples ,  et  leur  dit  : 

18.  Nous  allons  à  Jérusalem, 
et  le  Fils  de  l'homme  sera  li- 
vré aux  princes  des  prêtres  et 
aux  scribes,  qui  le  condamne- 
ront à  mort , 

19.  et  le  livreront  aux  gen- 
tils, afin  qu'ils  le  traitent  avec 
moquerie,  et  qu'ils  le  fouet- 
tent et  le  crucilient;  et  il  res- 
suscitera le  troisième  jour. 

20.  Alors  la  mère  des  en- 
fants de  Zébédée  s'approcha 
de  lui  avec  ses  deux  Ûs  ,    et 
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l'adora,  en  témoignant  qu'elle 
voulait  lui  demander  quelque 
chose. 

21.  Il  lui  dit:  Que  voulez- 
vous.'*  Ordonnez,  lui  dit-elle, 
que  mes  deux  fils,  que  voici, 
soient  assis  dans  votre  royau- 
me, l'un  à  votre  droite,  et  l'au- 
tre à  votre  gauche. 

22.  Mais  Jésus  leur  répon- 
dit :  Vous  ne  savez  ce  que  vous 
demandez.  Pouvez-vous  boire 
le  calice  que  je  dois  boire  .^^  Ils 
lui  dirent  :  Nous  le  pouvons. 

23.  Il  leur  répondit  :  Il  est 
vrai  que  vous  boirez  le  calice 
que  je  boirai  j  mais  pour  ce 
qui  est  d'être  assis  à  ma  droite 
ou  à  ma  gauche,  ce  n'est  pas 
à  moi  à  vous  le  donner;  mais 
ce  sera  pour  ceux  à  qui  mon 
Père  l'a  préparé. 

24.  Les  dix  autres  apôtres , 
ayant  entendu  ceci^  en  conçu- 
rent de  l'indignation  contre  les 
deux  frères. 

25.  Et  Jésus  les  ayant  appe- 
lés à  lui,  leur  dit  :  Vous  savez 
que  les  princes  des  nations  les 
dominent,  et  que  les  grands  les 
traitent  avec  empire. 

26.  Il  n'en  doit  pas  être  de 
même  parmi  vous  ;  mais  que 
celui,  qui  voudra  devenir  plus 
grand  parmi  vous,  soit  votre 
serviteur  j 

27.  et  que  celui  qui  voudra 
être  le  premier  d'entre  vous 
soit  votre  esclave; 

28.  comme  le  Fils  de  l'hom- 
me n'est   pas   venu  pour  être 


servi,  mais  pour  servir,  et  don- 
ner sa  vie  pour  la  rédemption 
de  plusieurs. 

29.  Lorsqu'ils  sortaient  de  Jé- 
richo, il  fut  suivi  d'une  grande 
troupe  de  peuple; 

30.  et  deux  aveugles ,  qui 
étaient  assis  le  long  du  che- 
min, ayant  entendu  dire  que 
Jésus  passait,  commencèrent 
à  crier,  en  disant  :  Seigneur, 
Fils  de  David,  ayez  pitié  de 
nous. 

3i.  Et  le  peuple  les  repre- 
nait ,  pour  les  faire  taire  ;  mais 
ils  se  mirent  à  crier  encore  plus 
haut,  en  disant:  Seigneur,  Fils 
de  David,  ayez  pitié  de  nous. 

32.  Alors  Jésus  s'arrêta;  et 
les  ayant  appelés  ,  il  leur  dit  : 
Que  voulez-vous  que  je  vous 
fasse.î* 

33.  Seigneur,  lui  dirent-ils, 
que  nos  yeux  soient  ouverts. 

34.  Jésus  étant  donc  ému  de 
compassion  à  leur  égard,  leur 
toucha  les  yeux  ;  et  au  même 
instant  ils  recouvrèrent  la  vue, 
et  le  suivirent. 

GHAPITPlE  XXI. 

Entrée  de  Jésus  dans  Jérusalem, 
Vendeurs  chassés  du  temple. 
Figuier  séché.  Autorité  de  Jésus- 
Christ.  Paraboles  des  deux  fils  , 
des  vignerons  homicides ,  et  de 
la  pierre  angulaire. 

I.  Lorsqu'ils  approchèrent 
de  Jérusalem,  et  qu'ils  furent 
arrivés  à  Bethphagé ,  près  de 
la  montagne  des  Oliviers,  Je- 
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sus  envoya  deux  de  ses  disciples, 

2.  et  leur  dit  :  Allez  à  ce  vil- 
lage qui  est  devant  vous ,  et 
vous  y  trouverez  en  arrivant 
une  ânesse  liée ,  et  son  ânon 
auprès  d'elle  j  déliez-la,  et  me 
l'amenez. 

3.  Si  quelqu'un  vous  dit  quel- 
que chose,  dites-lui  que  le  Sei- 
gneur en  a  besoin  ;  et  aussitôt 
il  les  laissera  amener. 

4.  Or  tout  ceci  s'est  fait ,  afin 
que  cette  parole  du  prophète 
fût  accomplie  : 

5.  Dites  à  la  fille  de  Sion  : 
Voici  votre  Roi  qui  vient  à  vous 
plein  de  douceur,  monté  sur 
une  ânesse,  et  sur  l'ânon  de 
celle  qui  est  sous  le  joug. 

6.  Les  disciples  s'en  allèrent 
donc,  et  firent  ce  que  Jésus 
leur  avait  commandé. 

7.  Et  ayant  amené  l'ânesse  et 
l'ânon,  ils  les  couvrirent  de 
leurs  vêtements  et  le  firent 
monter  dessus. 

8.  Une  grande  multitude  de 
peuple  étendit  aussi  ses  vête- 
ments le  long  du  chemin,  les 
autres  coupaient  des  branches 
d'arbre,  et  les  jetaient  par  où 
il  passait; 

9.  et  tous  ensemble ,  tant 
ceux  qui  allaient  devant  lui, 
que  ceux  qui  le  suivaient, 
criaient  ;  Hosanna,  salut  et 
gloire  au  Fils  de  David  !  béni 
soit  celui  qui  vient  au  nom  du 
Seigneur!  Hosanna,  salut  et 
gloire  lui  soit  au  plus  haut  des 
cieux  ! 


10.  Lorsqu'il  fut  entré  dans 
Jérusalem ,  toute  la  ville  en  fut 
émue ,  et  chacun  demandait  : 
Qui  est  celui-ci  .^^ 

11.  Mais  ces  peuples,  qui 
raccompagnaient ,  disaient  : 
C'est  Jésus  le  prophète,  qui  est 
de  Nazareth  en  Galilée. 

12.  Jésus  étant  entré  dans  le 
temple  de  Dieu,  chassa  tous 
ceux  qui  vendaient  et  qui  ache- 
taient dans  le  temple;  il  ren- 
versa les  tables  des  changeurs 
et  les  sièges  de  ceux  qui  y 
vendaient  des  colombes; 

1 3.  et  il  leur  dit  :  Il  est  écrit  : 
Ma  maison  sera  appelée  la  mai- 
son de  la  prière;  et  vous  autres 
vous  en  avez  fait  une  caverne 
de  voleurs. 

14.  Alors  des  aveugles  et  des 
boiteux  vinrent  à  lui  dans  le 
temple ,  et  il  les  guérit. 

i5.  Mais  les  princes  des  prê- 
tres et  les  scribes,  voyant  les 
merveilles  qu'il  avait  faites ,  et 
les  enfants  qui  criaient  dans 
le  temple,  et  qui  disaient  :  Ho- 
sanna, salut  et  gloire  au  Fils  de 
David  !  en  conçurent  de  l'indi- 
gnation , 

16.  et  lui  dirent  :  Entendez- 
vous  bien  ce  qu'ils  disent.»*  Oui, 
leur  dit  Jésus.  Mais  n'avez-vous 
jamais  lu  cette  parole  :  Vous 
avez  tiré  la  louange  la  plus 
parfaite  de  la  bouche  des  petits 
enfants,  et  de  ceux  qui  sont  à 
la  mamelle  .^^ 

1 7.  Et  les  ayant  laissés  là ,  il 
sortit  de  la  ville ,  et  s'en  alla  à 
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Béthanie  ,  où  il  demeura  pen- 
dant la  nuit. 

i8.  Le  matin  ,  lorsqu'il  reve- 
nait à  la  ville  ,  il  eut  faim  ; 

19.  et  voyant  un  figuier  sur 
le  chemin,  il  s'en  approcha; 
mais  n'y  ayant  trouvé  que  des 
feuilles,  il  lui  dit:  Qu'à  jamais 
il  ne  naisse  de  toi  aucun  fruit  ; 
et  au  même  moment  le  figuier 
sécha. 

20.  Ce  que  les  disciples  ayant 
vu ,  ils  furent  saisis  d'étonne- 
ment,  et  se  dirent  l^un  à  Vautre: 
Comment  ce  figuier  s'est-il  sé- 
ché en  un  instant  ? 

21.  Alors  Jésus  leur  dit  :  Je 
vous  dis  en  vérité ,  que  si  vous 
avez  de  la  foi ,  et  que  vous  n'hé- 
sitiez point  dans  votre  cœur  ^ 
non  -  seulement  vous  ferez  ce 
que  vous  -venez  de  voir  en  ce 
figuier  ;  mais  quand  même  vous 
diriez  à  cette  montagne  :  Ote- 
toi  de   là  ,  et  te  jette  dans  la 

\  mer ,  cela  se  fera  : 

o,2,  et     quoi     que     ce    soit 

t  ue  vous  demandiez  dans  la 
prière  avec  foi,  vous  l'obtien- 
drez. 

♦  23.  Etant  arrivé  dans  le  tem- 
ple ,  le  prince  des  prêtres  et 
les  sénateurs  du  peupleyw^/^vin- 
rent  le  trouver  comme  il  en- 
seignait ,  et  lui  dirent  :  Par 
quelle  autorité  faites-vous  ces 
daoses ,  et  qui  vous  a  donné  ce 
pouvoir  ? 

24.  Jésus  leur  répondit  :  J'ai 

^aussi  une  demande  à  vous  faire, 
et  si  vous  m'y  répondez,  je  vous 


dirai  par  quelle  autorité  je  fais 
ces  choses. 

25.  D'où  était  le  baptême  de 
Jean ,  du  ciel  ou  des  hommes  ? 
Mais  eux  raisonnaient  ainsi  en. 
eux-mêmes  : 

26.  Si  nous  répondons  qu'il 
était  du.  ciel,  il  nous  dira  :  Pour- 
quoi donc  n'y  avez  -  vous  pas 
cru?  et  si  nous  répondons  quil 
était  des  hommes,  nous  avons 
à  craindre  le  peuple;  car  Jean 
passait  pour  un  prophète  dans 
l'estime  de  tout  le  monde. 

2;*.  Ils  répondirent  donc  à 
Jésus  :  Nous  ne  savons.  Et  il 
leur  répondit  aussi  :  Je  ne  vous 
dirai  point  non  plus  par  quelle 
autorité  je  fais  ces  choses. 

28.  Mais  que  vous  semble 
de  ce  que  je  vais  vous  dire? 
Un  homme  avait  deux  fils  ;  et 
s'adressant  au  premier,  il  lui 
dit  :  Mon  fils,  allez-vous-en  au- 
jourd'hui travailler  à  ma  vigne. 

39.  Son  fils  lui  répondit  :  Je 
ne  veux  pas/  ailer  ;  mais  après, 
étant  touché  de  repentir  ,  il  y 
alla. 

3o..  Il  vint  ensuite  trouver 
r  autre,  et  lui  fit  le  même  com- 
mandement. Celui-ci  répondit  : 
J'y  vais,  Seigneur;  et  il  n'y 
alla  point. 

3i.  Lequel  des  deux  a  fait 
la  volonté  de  son  père  ?  Le  pre- 
mier, lui  dirent-iis.  Et  Jésus 
ajouta  :  Je  vous  dis  en  vérité, 
que  les  publicains  et  les  fem- 
H>es  prostituées  vous  devance- 
ront dans  le  royaume  de  Dieu, 
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32.  Gar  Jean  est  venu  à  vous 
dans  la  voie  de  la  justice ,  et 
vous  ne  l'avez  point  cru.  Les 
publicains  au  contraire  et  les 
femmes  prostituées  l'ont  cru  ; 
et  vous,  après  même  avoir  vu 
leur  exemple  j  vous  n'avez  point 
été  touchés  de  repentir ,  ni 
portés  à  le  croire. 

33.  Elcoutez  une  autre  para- 
bole :  Il  y  avait  un  père  cfe  fa- 
mille qui,  ayant  planté  une 
vig^ne,  l'enferma  d'une  haie;  et 
creusant  dans  la  terre  ^  il  y  lit 
un  pressoir,  et  y  bâtit  une  tour; 
puis  l'ayant  louée  à  des  vigne- 
rons, il  s'en  alla  dans  un  pays 
éloigné. 

34.  Or  le  temps  des  fruits 
étant  proche ,  il  envoya  ses  ser- 
viteurs aux  vignerons,  pour  re- 
cueillir le  fruit  de  sa  vigne. 

35.  Mais  les  vignerons ,  s'é- 
tant  saisis  de  ses  serviteurs  , 
battirent  l'un  ,  tuèrent  l'autre  , 
et  en  lapidèrent  un  autre. 

36.  Il  leur  envoya  encore 
d'autres  serviteurs  en  plus 
grand  nombre  que  les  pre- 
miers ,  et  ils  les  trctitèrent  de 
même. 

37.  Enfin  il  leur  envoya  son 
propre  fils ,  disant  eti  lui-même  : 
Ils  auront  quelque  respect  pour 
mon  fils. 

3  8 .  Mais  les  vignerons,  voyant 
le  fils,  dirent  entre  eux:  Voici 
l'héritier;  venez,  tuons-le,  et 
nous  serons  maîtres  de  son  hé- 
ritage. 


39.  Ainsi  s'étant  saisis  de  lui, 
ils  le  jetèrent  hors  de  la  vigne 
et  le  tuèrent. 

40.  Lors  donc  que  le  Sei- 
gneur de  la  vigne  sera  venu, 
comment  traitera- 1  -  il  ces  vi- 
gnerons ? 

4i.  On  lui  répondit  :  Il  fera 
périr  misérablement  ces  mé- 
chants, et  il  louera  sa  vigne  à 
d'autres  vignerons ,  qui  lui  en 
rendront  les  fruits  en  leur 
saison. 

42.  Jésus  ajouta:  N'avez-vous 
jamais  lu  cette  parole  dans 
les  écritures  :  La  pierre,  qui  a 
été  rejetée  par  ceux  qui  bâtis- 
saient, est  devenue  la  princi- 
pale pierre  de  l'angle  ?  C'est  ce 
que  le  Seigneur  a  fait ,  et  nos 
yeux  te  voient  avec  admira- 
tion. 

43.  C'est  pourquoi  je  vous 
déclare  que  le  royaume  de 
Dieu  vous  sera  ôte,  et  qu'il 
sera  donné  à  un  peuple  qui  en 
produira  les  fruits. 

44-  Celui  qui  se  laissera  torn 
ber  sur  cette  pierre  s'y  brisera  5 
et  elle  écrasera   celui    sur  qui 
elle  tombera. 

45.  Les  princes  des  prêtres 
et  les  pharisiens  ayant  entendu 
ces  paraboles  de  Jésus  ,  con- 
nurent que  c'était  d'eux  qu'il 
parlait. 

46.  Et  voulant  se  saisir   de 
lai ,  ils  appréhendèrent  le  peu 
pie ,  parce  qu'ils  le  regardaient 
comme  un  prophète. 
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CHAPITRE  XXII. 

Festin  de  noces.  Robe  nuptiale. 
Dieu  et  César.  Résurrection. 
Amour  de  Dieu  et  du  prochain. 
Le  Messie,  Fils  et  Seigneur  de 
David. 

1.  Jésus,  parlant  encore  en 
paraboles  ,  leur  dit  : 

2.  Le  royaume  des  cieux  est 
semblable  à  un  roi  qui ,  vou- 

^  lant  faire  les  noces  de  son  fils , 

3.  envoya  ses  serviteurs  pour 
appeler  aux  noces  ceux  qui  y 
étaient  conviés;  mais  ils  refu- 

''  sèrent  dy  venir. 

'  4-  ii  envoya  encore  d'autres 
serviteurs,  avec  ordre  de  dire 
de  sa  part  aux  conviés  :  J'ai  pré- 
paré mon  dîner,  j'ai  fait  tuer 

■  mes  bœufs  et  tout  ce  que  j'avais 

■  lait  engraisser;  tout  est  prêt; 
Tenez  aux  noces. 

'[  5.  Mais  eux,  ne  s'en  mettant 
5 point  en  peine,  s'en  allèrent, 
il  un  à  sa  maison  des  champs, 
'■'  et  l'autre  à  son  négoce. 

6.  Les  autres  se  saisirent  de 
'ses  serviteurs,  et  les  tuèrent, 
!  aprè»  leur  avoir  fait  plusieurs 
-j  outrages. 

j  7.  Le  roi  l'ayant  appris,  en 
fut  ému  de  colère;  et  ayant  en- 
voyé ses  armées ,  il  extermina 
•ces   meuitriers,  et  brûla  leur 

Pe. 
5.  Alors  il  dit  à  ses  serviteurs  : 
festin    des   noces   est  tout 
/prêt;  mais  ceux  qui  y  avaient 
été  appelés  n'en  ont   pas  été 
«dignes. 
I    ^.  Allez  donc  dans  les  carre- 


fours, et  appelez  aux  noces  tous 
ceux  que  vous  trouverez. 

10.  Ses  serviteurs,  s'en  allant 
alors  par  les  inies,  assemblèrent 
tous  ceux  qu'ils  trouvèrent , 
bons  et  mauvais  ;  et  la  salle  des 
noces  fut  remplie  de  personnes 
qui  se  mirent  à  table. 

1 1.  Le  roi  entra  ensuite  pour 
voir  ceux  qui  étaient  à  table , 
et  y  ayant  aperçu  un  homme 
qui  n'était  point  revêtu  de  la 
robe  nuptiale, 

12.  il  lui  dit  :  Mon  ami,  com- 
ment étes-vous  entré  ici  sans 
avoir  la  robe  nuptiale?  Et  cet 
homme  demeura  muet. 

i3.  Alors  le  roi  dit  à  ses  gens: 
Liez-lui  les  mains  et  les  pieds  , 
et  jetez-le  dans  les  ténèbres  ex- 
térieures ;  c'est  là  qu'il  y  aura 
des  pleurs  et  des  grincements 
de  dents. 

14.  Car  il  y  e/z  a  beaucoup 
d'appelés  ,  mais  peu  d'élus. 

i5.  Alors  les  pharisiens  s'é- 
tant  retirés,  firent  dessein  en- 
tre eux  de  le  surprendre  dans 
ses  paroles. 

16.  Ils  lui  envoyèrent  donc 
leurs  disciples  avec  les  héro- 
diens,  lui  dire  :  Maître,  nous 
savons  que  vous  êtes  véritable , 
et  que  vous  enseignez  la  voie 
de  Dieu  dans  la  vérité  ,  sans 
avoir  égard  à  qui  que  ce  soit  ^ 
parce  que  vous  ne  considérez 
point  la  personne  dans  les 
hommes; 

17.  dites -nous  donc  votre 
avis  sur  ceci  ;  iVoMJ  est-il  libre 
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de  payer  le  tribut  à  César,  ou 
de  ne  pas  le  payer? 

i8.  Mais  Jésus,  connaissant 
leur  malice  ,  leur  dit  :  Hypo- 
crites ,  pourquoi  me  tentez- 
vous  ? 

19.  Montrez -moi  la  pièce 
d'argent  cjuon  donne  pour  le 
tribut.  Et  eux  lui  ayant  pré- 
senté un  denier, 

20.  Jésus  leur  dit  :  De  qui 
est  cette  image  et  cette  inscrip- 
tion? 

21.  De  César,  lui  dirent-ils. 
Alors  Jésus  leur  répondit  :  Ren- 
dez donc  à  César  ce  qui  est  à 
César,  et  à  Dieu  ce  qui  est  à 
Dieu. 

22.  L'ayant  entendu  parler 
de  la  sorte,  ils  admiièrent  sa 
réponse,  et  le  laissant,  ils  se 
retirèrent. 

23.  Ce  jour-là  les  saddu- 
céens,  qui  nient  la  résurrection, 
vinrent  le  trouver,  et  lui  pro- 
posèrent une  question , 

24.  en  lui  disant  :  Maître , 
Moïse  a  ordonné  que  si  quel- 
qu'un mourait  sans  enfants,  son 
frère  épousât  sa  femme,  et  sus- 
citât des  enfants  à  son  frère 
mort, 

25.  Or  il  y  avait  parmi  nous 
sept  frères,  dont  le  premier, 
ayant  épousé  une  femme ,  est 
mort;  et  n'ayant  point  eu  d'en- 
fants il  a  laissé  sa  femme  à  son 
frère. 

26.  La  même  chose  arriva  au 
second ,  au  troisième,,  et  a  tous 
les  autres  j  jusqu'au  septième. 


27.  Enfin  cette  femme  est 
morte  aussi  après  eux  tous. 

28.  Lors  clone  que  la  résur- 
rection arrivera,  duquel  de  ces 
sept  sera-t-eile  fenmie,  puis- 
qu'ils l'ont  tous  eue? 

29.  Jésus  leurrépondit  :  Vous 
êtes  dans  l'erreur,  ne  compre- 
nant pas  les  écritures,  ni  la 
puissance  de  Dieu. 

30.  Car  ,  après  la  résurrec- 
tion ,  les  hommes  n'auront 
point  de  femmes,  ni  les  fem- 
mes de  maris;  mais  ils  seront 
comme  les  anges  de  Dieu  dans 
le  ciel. 

3 1 .  Et ,  pour  ce  qui  est  de  la 
résurrection  des  morts,  n'avez- 
vous  point  lu  ces  paroles  que 
Dieu  vous  a  dites  : 

Sa.  Je  suis  le  Dieu  d'Abra- 
ham, le  Dieu  d'Isaac  et  le  Dieu 
de  Jacob?  Or  Dieu  n'est  point 
le  Dieu  des  morts,  mais  des  vi- 
vants. 

33.  Et  le  peuple  entendant 
ceci,  était  dans  l'admiration  de 
sa  doctrine. 

34.  Mais  les  pharisiens  ayant 
appris  qu'il  avait  fermé  la  bou- 
che aux  sadducéens  ,  s'assem- 
blèrent ; 

35.  et  l'un  d'eux,  qui  était 
docteur  de  la  loi,  vint  lui  faire 
cette  question  pour  le  ten- 
ter : 

36.  Maître,  quel  est  le  grand 
commandement  de  la  loi? 

37.  Jésus  lui  répondit  :  Vous 
aimerez  le  Seigneur  votre  Dieu 
de  tout  votre  cœur,  de  toute 
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votre   âme,  et  de  tout   votre 
esprit. 

38.  C'est  là  le  plus  ^and  et 
le  premier  conimandement. 

39.  El  voici  le  second ,  qui 
est  semblable  à  celui-là  :  Vous 
aimerez  votre  prochain  comme 
vous-même. 

40.  Toute  la  loi  et  les  pro- 
phètes sont  renfermés  dans  ces 
deux  commandements. 

4i.  Or,  les  pharisiens  étant 
assemblés,  Jésus  leur  Gt  cette 
demande , 

42.  et  leur  dit  :Que  vous  sem- 
ble du  Christ?  De  qui  est-il  fils? 
Ils  lui  répondirent  :  De  David. 

43.  Et  comment  donc,  leur 
dit-il ,  David  fappelle-t-il  en  es- 
prit soti  Seigneur  par  ces  pa- 
roles : 

44-  I--^  Seigneur  a  dit  à  mon 
Seigneur  :  Asseyez-vous  à  ma 
droite ,  jusqu'à  ce  que  je  ré- 
duise vos  ennemis  à  vous  ser- 
vir de  marchepied? 

45.  Si  donc  David  l'appelle 
son  Seigneur,  comment  est-il 
son  Fils  ? 

46.  Personne  ne  put  rien  lui 
répondi'e  ;  et ,  depuis  ce  jour- 
là  ,  nul  n'osa  plus  lui  faire  de 
questions. 

CHAPITRE  XXIII. 

Chaire  de  Moïse.  Maîtres  super- 
bes. Docteur  unique.  Humbles 
élevés.  Docteurs  hypocrites.  Con- 
ducteurs aveugles. Sépulcres  blan- 
chis. Mesure  comblée.  Ruine  de 
Jérusalem. 


1.  Alors  Jésus  parla  au  peu- 
ple et  à  ses  disciples , 

2.  en  leur  disant  :  Les  scri- 
bes et  les  pharisiens  sont  assis 
sur  la  chaire  de  Moïse. 

3.  Observez  donc,  et  faites 
tout  ce  qu'ils  vous  disent;  mais 
ne  faites  pas  ce  qu'ils  font;  car 
ils  disent  ce  qu  il  faut  faire  ^ 
et  ne  le  font  pas. 

4.  Ils  lient  des  fardeaux  pe- 
sants et  insupportables,  et  les 
mettentsur  les  épaules  des  hom- 
mes ;  et  ils  ne  veulent  pas  les 
remuer  du  bout  du  doigt. 

5.  Ils  font  toutes  leurs  actions 
afin  d'être  vus  des  hommes  ; 
c'est  pourquoi  ils  portent  les 
paroles  de  la  loi  écrites  sur  des 
bandes  de  parchemin  plus  lar- 
ges que  les  autres,  et  ont  aussi 
des  franges  plus  longues  à  leurs 
robes. 

6.  Ils  aiment  les  premières 
places  dans  les  festins ,  et  les 
premières  chaires  dans  les  sy- 
naojogiies. 

^.  Ils  aiment  quon  les  salue 
dans  les  places  publiques  ,  et 
que  les  hommes  les  appellent 
rabbi  ou  docteurs. 

8.  Mais  pour  vous,  ne  dési- 
rez point  qu'on  vous  appelle 
rabbi  ou  docteurs  .^  parce  que 
vous  n'avez  qu'un  seul  maître 
ou  docteur,  et  que  vous  êtes 
tous  frères. 

9.  N'appelez  aussi  personne 
sur  la  terre  votre  père  ,  parce 
que  vous  n'avez  qu'un  Père 
qui  est  dans  les  cieux. 
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10.  Et  qu'on  ne  vous  appelle 
point  maîtres  ou  conducteurs , 
parce  que  vous  n'avez  qu'un 
maître  ou  conducteur ^  qui  est 
le  Christ. 

11.  Celui  qui  est  le  plus 
grand  parmi  vous ,  sera  votre 
serviteur. 

1 2.  Car  quiconque  s'élèvera , 
sera  abaissé;  et  quiconque  s'a- 
baissera, sera  élevé. 

i3.  Mais  malheur  à  vous, 
scribes  et  pharisiens  hypocri- 
tes, parce- que  vous  fermez  aux 
hommes  le  royaume  des  cieux  j 
car  vous  n'y  entrez  point  vous- 
mêmes,  et  vous  vous  opposez 
encore  à  ceux  qui  désirent  d'y 
entrer. 

14.  Malheur  à  vous ,  scribes 
et  phai'isiens  hypocrites ,  parce 
que ,  sous  prétexte  de  vos  lon- 
gues prières,  vous  dévorez  les 
maisons  des  veuves  ;  c'est  pour 
cela  que  vous  recevrez  un  ju- 
gement plus  rigoureux. 

i5.  Malheur  à  vous,  scribes 
et  pharisiens  hypocrites ,  parce 
que  vous  courez  la  mer  et  la 
terre  pour  faire  un  prosélyte  ; 
et ,  après  qu'il  l'est  devenu , 
vous  le  rendez  digne  de  l'enfer 
deux  fois  plus  que  vous. 

16.  Malheur  à  vous ,  conduc- 
teurs aveugles,  qui  dites  :  Si  un 
homme  jure  par  le  temple ,  ce 
n'est  rien  ;  mais  quiconque  jure 
par  l'or  du  temple,  est  obligé 
a  son  serment. 

in.  Insensés  et  aveugles  que 
vous  êtes  !  lequel  doit-on  plus 


estimer,  ou  l'or,  ou  le  temple 
qui  sanctifie  l'or  ^ 

18.  Et  si  un  homme,  dites - 
Dous ,  jure  par  l'autel ,  ce  n'est 
rien  ;  mais  quiconque  jure  par 
le  don  qui  est  sur  l'autel ,  est 
obligé  à  son  serment. 

19.  Aveugles  que  vous  êtes! 
lequel  doit-on  plus  estimer,  on 
le  don ,  ou  l'autel  qui  sanctifie 
le  don? 

20.  Celui  donc  qui  jure  par 
l'autel ,  jure  par  l'autel  et  par 
tout  ce  qui  est  dessus. 

21.  Et  quiconque  jure  par  le 
temple  ,  jure  par  le  temple  et 
par  celui  qui  y  habite. 

22.  Et  celui  qui  jure  par  le 
ciel ,  jure  par  le  trône  de  Dieu 
et  par  celui  qui  y  est  assis. 

23.  Malheur  à  vous,  scribes 
et  pharisiens  hypocrites ,  qui 
payez  la  dîme  de  la  menthe,  de 
l'aneth  et  du  cumin ,  et  qui 
avez  abandonné  ce  qru'il  y  a  de 
plus  important  dans  la  loi ,  sa- 
\foir  :  la  justice ,  la  miséricorde , 
et  la  foi.  C'étaient  là  les  choses 
qu'il  fallait  pratiquer,  sans 
néanmoins  omettre  les  autres. 

24.  Conducteurs  aveugles , 
qui  avez  grand  soin  de  passer 
ce  que  vous  bui>ez,  de  peur  d'a- 
valer un  moucheron ,  et  qui 
avalez  un  chameau. 

25.  Malheur  à  vous,  scribes 
et  pharisiens  hypocrites ,  parce 
que  vous  nettoyez  le  dehors 
de  la  coupe  et  du  plat ,  et  que 
vous  êtes  au  dedans  pleins  de 
rapine  et  d'impureté. 
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26.  Pharisien  aveugle,  net- 
toyez premièrement  le  dedans 
de  la  coupe  et  du  plat ,  afin  que 
le  dehors  en  soit  net  aussi. 

27.  Malheur  à  vous,  scribes 
et  pharisiens  hypocrites,  parce 
que  vous  êtes  semblables  à  des 
sépulcres  blanchis,  qui  au  de- 
hors paraissent  beaux  aux  r<?«^" 
des  hommes ,  mais  qui  au  •  de- 
dans sont  pleins  d'ossements 
de  morts  et  de  toute  sorte  de 
pourriture. 

28.  Ainsi  au  dehors  vous  pa- 
raissez justes  aux  yeux  des 
liommes,  mais  au  dedans  vous 
êtes  pleins  d'hypocrisie  et  d'i- 
niquité. 

29.  Malheur  à  vous,  scribes 
et  pharisiens  hypocrites,  qui 
bâtissez  des  tombeaux  aux  pro- 
phètes, et  ornez  les  monu- 
ments des  justes, 

30.  et  qui  dites  :  Si  nous  eus- 
sions été  du  temps  de  nos  pè- 
res, nous  ne  nous  fussions  pas 
joints  à  eux  pour  répandre  le 
sang  des  prophètes. 

3i.  Ainsi  vous  vous  rendez 
témoignage  à  vous-mêmes  que 
vous  êtes  les  enfants  de  ceux 
qui  ont  tué  les  prophètes. 

32.  Achevez  donc  aussi  de 
combler  la  mesure  de  vos  pères. 

33.  Serpents,  races  de  vipè- 
res ,  comment  pourrez  -  vous 
éviter  d'être  condamnés  au  feu 
de  l'enfer. 

34.  C'est  pourquoi  je  vais 
vous  envoyer  des  prophètes, 
des  sages  et  des  scribes  \  et  vous 


tuerez  les  uns,  vous  crucifie- 
rez les  autres,  vous  en  fouet- 
terez d^ autres  dans  vos  synago- 
gues ,  et  vous  les  persécuterez 
de  ville  en  ville; 

35.  afin  que  tout  le  sang  in- 
nocent, qui  a  été  répandu  sur 
la  terre,  retombe  sur  vous,  de- 
puis le  sang  d'Abel  le  juste  jus- 
qu'au sang  de  Zacharie  fils  de 
i3arachie ,  que  vous  avez  tué 
entre  le  temple  et  l'autel. 

36.  Je  vous  dis  en  vérité, 
tout  cela  viendra  fondre  sur 
cette  race  qui  est  aujourd'hui. 

37.  Jérusalem,  Jérusalem, 
qui  tues  les  prophètes,  et  qui 
lapides  ceux  qui  sont  envoyés 
vers  toi ,  combien  de  fois  ai-je 
voulu  rassembler  tes  enfants, 
comme  une  poule  rassemble 
ses  petits  sous  ^^^  ailes,  et  tu 
ne  l'as  pas  voulu  ! 

38.  Le  temps  s'approche  que 
votre  maison  demeurera  dé- 
serte. 

39.  Car  je  vous  déclare  que 
vous  ne  me  verrez  plus  désor- 
mais, jusqu'à  ce  que  vous  di- 
siez :  Béni  soit  celui  qui  vient 
au  nom  du  Seigneur. 

CHAPITRE  XXIV. 

Prédiction  de  la  ruine  du  temple. 
Signes  qui  précéderont  la  ruine 
de  Jérusalem  et  le  dernier  avé~ 
nemcnt  de  Jésus-Christ. 

I.  Lorsque  Jésus  sortit  du 
temple  pour  s'en  aller,  ses  dis- 
ciples s'approchèrent  de  lui 
pour   lui    faire   remarquer    la 
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structure  et  la  grandeur  de  cet 
édifice. 

2.  Mais  il  leur  dit  :  Voyez- 
vous  tous  ce*  bâtiments?  Je 
vous  le  dis  en  vérité ,  ils  seront 
tellement  détruits  qu'il  n'y  de- 
meurera pas  pierre  sur  pierre. 

3.  El  lorsqu'il  était  assi«  sur 
la  montagne  des  Oliviers  ,  ses 
disciples  s'approchèrent  de  lui 
en  particulier,  et  lui  dirent: 
Dites-nous  quand  ces  choses 
arriveront ,  et  quel  signe  //  j 
aura  de  votre  avènement  et  de 
ia  consommation  du  siècle. 

4.  Et  Jésus  leur  répondit  : 
Prenez  garde  que  quelqu'un 
ne  vous  séduise; 

5.  parce  que  plusieurs  vien- 
dront sous  mon  nom,  disant: 
Je  suis  le  Christ j  et  ils  en  sé- 
duiront plusieurs. 

6.  Vous  entendrez  aussi  par- 
ler de  guerres  et  de  bruits  de 
guerres  ;  mais  gardez-vous  bien 
de  vous  troubler  ;  car  il  faut 
que  ces  choses  arrivent;  mais 
ce  ne  sera  pas  encore  la  fin. 

7.  Car  on  verra  se  soulever 
peuple  contre  peuple ,  et  royau- 
me contre  royaume  ;  et  il  y 
aura  des  pestes,  des  famines 
et  des  tremblements  de  terre 
en  divers  Ueux. 

8.  Et  toutes  ces  choses  ne 
seront  que  le  commencement 
des  douleurs. 

9.  Alors  on  vous  livrera  aux 
magistrats  pour  être  tourmen- 
tés ,  et  on  vous  fera  mourir  ;  et 
vous  serez  haïs  de  toutes  les 


nations  à  cause  de  mon  nom, 

10.  En  ce  même  temps  plu- 
sieurs trouveront  des  occasions 
de  scandale  et  de  chute  ;  ils  se 
trahiront,  et  se  haïront  les  uns 
les  autres. 

1 1.  Il  s'élèvera  plusieurs  faux 
prophètes,  qui  séduiront  beau- 
coup de  personnes. 

12.  Et  parce  que  l'iniquité 
abondera,  la  charité  de  plu- 
sieurs se  refroidira. 

i3.  Mais  celui-là  sera  sauvé , 
qui  persévérera  jusqu'à  la  fin. 

14.  Et  cet  évangile  du  royau- 
me sera  prêché  dans  toute  la 
terre ,  pour  servir  de  témoi- 
gnage à  toutes  les  nations  ;  et 
c'est  alors  que  la  fin  arrivera. 

i5.  Quand  donc  vous  verrez 
que  l'abomination  de  la  déso- 
lation ,  qui  a  été  prédite  par  le 
prophète  Daniel ,  sera  dans  le 
lieu  saint,  que  celui  qui  lit  en- 
tende bien  ce  quHl  lit, 

16.  Alors  que  ceux  qui  se- 
ront dans  la  Judée,  s'enfuient 
sur  les  montagnes. 

17.  Que  celui  qui  sera  au 
haut  du  toit  n'en  descende 
point  pour  emporter  quelque 
chose  de  sa  maison. 

1 8.  Et  que  celui  qui  sera  dans 
le  champ  ne  retourne  point 
pour  prendre  ses  vêtements. 

19.  Mais  malheur  aux  fem- 
mes qui  seront  grosses  ou  nour- 
rices en  ces  jours-là. 

20.  Priez  donc  Dieu  que  vo- 
tre fuite  n'arrive  point  durant 
l'hiver;,  ni  au  jour  du  sabbat. 


Chap.  24. 

ai.  Car  l'affliction  de  ce 
temps-là  sera  si  grande ,  qu'il 
n'y  en  a  point  eu  de  pareille 
depuis  le  commencement  du 
monde  jusqu'à  présent,  et  qu'il 
n'y  en  aura  jamais. 

22.  Et  si  ces  jours  n'avaient 
été  abrégés  ,  nul  homme  n'au- 
rait été  sauvé  ;  mais  ces  jours 
seront  abrégés  en  faveur  des 
élus. 

23.  Alors  si  quelqu'un  vous 
dit  :  Le  Christ  est  ici,  ou  il  est 
là ,  ne  le  croyez  point. 

24.  Car  il  s'élèvera  de  faux 
christs  et  de  faux  prophètes, 
qui  feront  de  grands  prodiges 
et  des  choses  étonnantes  ,  jus- 
qu'à séduire,  s'il  était  possible, 
les  élus  mêmes. 

25.  J'ai  voulu  vous  en  aver- 
tir auparavant. 

26.  Si  donc  on  vous  dit  :  Le 
voici  dans  le  désert ,  ne  sortez 
point  pour  y  aller.  Si  on  vous 
dit  :  Le  voici  dans  le  lieu  le 
plus  retiré  de  la  maison ,  ne  le 
croyez  point. 

27.  Car  comme  un  éclair  qui 
sort  de  l'orient  paraît  tout  (Tun 
coup  jusqu'à  l'occident,  ainsi 
sera  l'avènement  du  Fils  de 
Thomme. 

28.  Partout  où  le  corps  se 
trouvera,  les  aigles  s'assemble- 
ront. 

29.  Aussit^ot  après  ces  jours 
d'affliction,  le  soleil  s'obscur- 
cira ,  et  la  lune  ne  donnera 
plus  sa  lumière,  les  étoiles  tom- 
beront du  ciel ,  et  les  puissan- 
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ces  des  cieux  seront  ébran- 
lées. 

3o.  Alors  le  signe  du  Fils  de 
l'homme  paraîtra  dans  le  ciel , 
et  tous  les  peuples  de  la  terre 
seront  dans  les  pleurs  et  dans 
les  gémissements  j  et  ils  ver- 
ront \e  Fils  de  l'homme,  qui 
viendra  sur  les  nuées  du  ciel 
avec  une  grande  majesté. 

3i.  Et  il  enverra  ses  anges, 
qui  feront  entendre  la  voix 
éclatante  de  leurs  trompettes , 
et  qui  rassembleront  ses  élus 
des  quatre  coins  du  monde 
depuis  une  extrémité  du  ciel 
jusqu'à  l'autre. 

32.  Apprenez  une  compa- 
raison  prise  du  figuier.  Quand 
ses  branches  sont  déjà  tendres, 
et  qu'il  pousse  des  feuilles,  voUvS 
savez  que  l'été  est  proche  j 

33.  de  même  ,  lorsque  vous 
verrez  toutes  ces  choses,  sa- 
chez que  le  Fils  de  Vhomme 
est  proche,  et  qiCil  est  comme 
à  la  porte. 

34.  Je  vous  dis  en  vérité, 
que  cette  race  ne  passera  point 
que  toutes  ces  choses  ne  soient 
accomplies. 

35.  Le  ciel  et  la  terre  pas- 


seront: mais  mes 


paroles 


ne 


passeront  point. 

36.  Quant  à  ce  jour  et  a 
cette  heure-là,  personne  n'en  a 
connaissance,  non  pas  même 
les  anges  du  ciel,  mais  seule- 
ment mon  Père. 

37.  Et  il  arrivera  à  l'avéne- 
ment  du  Fils  de  l'homme  ce 
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qui  arriva  au  temps  de  Noé. 

38.  Car  comme  dans  les  der- 
niers jours  avant  le  deluge  ,  les 
hommes  mangeaient  et  bu- 
vaient, se  mariaient  et  ma- 
riaient leurs  enfants,  jusqu'au 
jour  où  Noé  entra  dans  larche  ; 

39.  et  qu'ils  ne  connurent 
le  moment  du  déluge  que  lors- 
qu'il survint  et  emporta  tout  le 
monde;  il  en  sera  de  même  à 
l'avènement  du  Fils  de  l'homme. 

40.  Alors  de  deux  hommes  , 
qui  seront  dans  un  champ , 
l'un  sera  pris  et  l'autre  laissé. 

4i.  De  deux  femmes,  qui 
moudront  à  un  moulin  ,  l'une 
sera  prise  et  l'autre  laissée. 

42.  Veillez  donc ,  parce  que 
vous  ne  savez  pas  à  quelle 
\eure  votre  Seigneur  doit  venir. 

43.  Car  sachez  que  si  le  père 
de  famille  savait  à  quelle  heure 
de  la  nuit  le  voleur  doit  venir, 
il  est  sans  doute  qu'il  veillerait, 
et  qu'il  ne  laisserait  pas  percer 
sa  maison. 

44*  Tenez-vous  donc  aussi, 
vous  autres,  toujours  prêts,* 
parce  que  le  Fils  de  Thomme 
viendra  à  l'heure  que  vous  ne 
pensez  pas. 

45.  Qui  est  le  serviteur  fi- 
dèle et  prudent  que  son  maître 
a  établi  sur  tous  ses  serviteurs 
pour  leur  distribuer  dans  le 
temps  leur  nourriture? 

46.  Heureux  ce  serviteur, 
si  son  maître  à  son  arrivée  le 
trouve  agissant  de  la  sorte. 

47.  Je   vous   dis  en  vérité, 


qu'il    l'établira    sur    tous   ht& 
biens. 

48.  Mais  si  ce  serviteur  est 
méchant,  et  que,  disant  en  son 
cœur  :  Mon  maître  n'est  pas 
près  de  venir , 

49.  il  se  mette  à  battre  ses 
compagnons,  à  manger  et  à 
boire  avec  des  ivrognes  ; 

50.  le  maître  de  ce  ser- 
viteur viendra  au  jour  qu'il  ne 
s'y  attend  pas,  et  à  l'heure  qu'il 
ne  sait  pas; 

5 1 .  il  le  séparera  ,  et  lui  don- 
nera pour  partage  d'être  puni 
avec  les  hypocrites.  Cest  là 
qu'A  y  aura  des  pleurs  et  des 
grincements  de  dents. 

CHAPITRE  XXV. 

Parabole  des  dix  vierges.  Parabole 
des  talents.  Prédiction  du  der- 
nier jugement. 

1 .  Alors  le  royaume  des  cieux 
sera  semblable  à  dix  vierges 
qui ,  ayant  pris  leurs  lampes  , 
s'en  allèrent  au-devant  de  l'é- 
poux et  de  l'épouse. 

2.  Il  y  en  avait  cinq  d'entre 
elles  qui  étaient  folles ,  et  cinq 
qui  étaient  sages. 

3.  Les  cinq  qui  étaient  folles 
ayant  pris  leurs  lampes,  ne  pri- 
rent point  d'huile  avec  elles. 

4.  Les  sages,  au  contraire, 
prirent  de  l'huile  dans  leurs 
vases  avec  leurs  lampes. 

5.  Et  l'époux  tardant  à  ve- 
nir, elles  s'assoupirent  toutes, 
et  s'endormirent. 

6.  Mais  sur  le   minuit    on 
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entendit  un   grand  cri  :  Voici   différente  de  chacun  d'eux,  il 
l'époux  qui  vient  j  allez  au-de- 
vant de  lui. 

7.  Aussitôt  toutes  ces  vier- 


ges se  levèrent ,  et  préparèrent 
leurs  lampes. 

8.  Mais  les  folles  dirent  aux 
sages  :  Donnez-nous  de  votre 
huile,  parce  que  nos  lampes 
s'éteignent. 

9.  Les  sages  leur  répondi- 
rent :  De  peur  que  ce  que  nous 
en  aifons  ne  suffise  pas  pour 
nous  et  pour  vous ,  allez  plu- 
tôt à  ceux  qui  en  vendent,  et 
achetez-en  ce  quil  vous  en 
faut, 

10.  Mais  pendant  qu'elles  al- 
laient en  acheter,  l'époux  vint  , 
et  celles  qui  étaient  prêtes  en- 
trèrent avec  lui  aux  noces ,  et 
la  porte  fut  fermée. 

11.  Enfin  les  autres  vierges 
vinrent  aussi ,  et  lui  dirent  : 
Seigneur  ,  Seigneur ,  ouvrez- 
nous. 

1 2.  Mais  il  leur  répondit  : 
Je  vous  dis  en  vérité,  je  ne 
vous  connais  point. 

,-ir3.  Veillez  donc,  parce  que 
vous  ne  savez  ni  le  jour  ni 
l'heure. 

14.  Car  le  Seigneur  agit 
comme  un  homme  qui,  devant 
faire  un  long  voyage  hors  de 
son  pays,  appela  ses  serviteurs, 
et  leur  mit  son  bien  entre  les 
mains. 

i5.  Et  ayant  donné  cinq  ta- 
lents à  l'un,  deux  à  l'autre,  et 
un  à  l'autre  ,  selon  la  capacité 


partit  aussitôt. 

16.  Celui  donc  qui  avait  re- 
çu cinq  talents,  sen  alla;  il 
trafiqua  avec  cet  argent,  et  il 
en  gagna  cinq  autres. 

17.  Celui  qui  en  avait  reçu 
deux,  en  gagna  de  même  en- 
core deux  autres. 

18.  Mais  celui  qui  n'en  avait 
reçu  qu'un,  alla  creuser  dans 
la  terre ,  et  y  cacha  l'argent  de 
son  maître. 

19.  Long-  temps  après  ,  le 
maître  de  ces  serviteurs  étant 
revenu ,  leur  fit  rendre  compte. 

20.  Et  celui  qui  avait  reçu 
cinq  talents  vint  lui  en  présen- 
ter cinq  autres,  en  lui  disant: 
Seigneur,  vous  m'aviez  mis 
cinq  talents  entre  les  mains; 
en  voici,  outre  ceux-là,  cinq 
autres  que  j'ai  gagnés. 

21.  Son  maître  lui  répondit: 
O  bon  et  fidèle  serviteur,  par- 
ce que  vous  avez  été  fidèle  en 
peu  de  chose ,  je  vous  établi- 
rai sur  beaucoup  (T autres  ; 
entrez  dans  la  joie  de  votre  Sei- 
gneur. 

22.  Celui  qui  avait  reçu  deux 
talents  vint  aussi  se  presenter 
a  lui  y  et  lui  dit  :  Seigneur,  vous 
m'aviez  mis  deux  talents  entre 
les  mains  ;  en  voici ,  outre 
ceux-là^  deux  autres  que  j'ai 
gagnés. 

23.  Son  maître  lui  répondit  : 
O  bon  et  fidèle  serviteur ,  parce 
que  vous  avez  été  fidèle  en  peu 
de    chose ,  je    vous    établirai 
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sur  beaucoup  fV autres  ;  entrez 
dans  la  joie  de  votre  Seigneur. 

24.  Celui  qui  n'avait  reçu 
qu'un  talent  vint  ensuite,  et 
lui  dit:  Seigneur,  je  sais  que 
vous  êtes  un  homme  dur,  que 
vous  moissonnez  où  vous  n'a- 
vez point  semé ,  et  que  vous 
recueillez  où  vous  n'avez  rien 
mis; 

aS.  c'est  pourquoi,  comme 
je  vous  appréhendais,  j'ai  été 
cacher  votre  talent  dans  la 
terre;  le  voici,  je  vous  rends 
ce  qui  est  à  vous. 

26.  Mais  son  maître  lui  ré- 
pondit :  Serviteur  méchant  et 
paresseux,  vous  saviez  que  je 
moissoiine  où  je  n'ai  point  se- 
mé^ et  que  je  recueille  où  je 
n'ai  rien  mis; 

27.  vous  deviez  donc  mettre 
mon  argent  entre  les  mains 
des  banquiers,  afin  qu'à  mon 
retour  je  retirasse  avec  usure 
ce  qui  est  à  moi. 

28.  Qu'on  lui  ôte  donc  le 
talent  qu'il  a,  et  qu'on  le  donne 
à  celui  qui  a  dix  talents. 

29.  Car  on  donnera  à  tous 
ceux  qui  ont  déja^  et  ils  seront 
comblés  de  biens;  mais  pour 
celui  qui  n'a  point ,  on  lui  ôte- 
ra  même  ce  qu'il  semble  avoir. 

30.  Et  qu'on  jette  ce  servi- 
teur inutile  dans  les  ténèbres 
extérieures.  C'est  là  qu'il  y  au- 
ra des  pleurs  et  des  grince- 
ments de  dents, 

3i.  Or  quand  le  Fils  de 
l'homme  viendra  dans  sa  majes- 


té, accompagné  de  tous  les 
anges ,  il  s'asseyera  sur  le  trône 
de  sa  gloire. 

32.  Et  toutes  les  nations 
étant  assemblées  devant  lui,  il 
séparera  les  uns  d'avec  les  au- 
tres, comme  un  berger  sépare 
les  brebis  d'avec  les  boucs  ; 

33.  et  il  placera  les  brebis 
à  sa  droite,  et  les  boucs  à  sa 
gauche. 

34.  Alors  le  Roi  dira  à  ceux 
qui  seront  à  sa  droite:  Venez, 
vous  qui  avez  été  bénis  par 
mon  Père,  possédez  le  royaume 
qui  vous  a  été  préparé  dès  le 
commencement  du  monde. 

35.  Car  j'ai  eu  faim,  et  vous 
m'avez  donné  à  manger  ;  j'ai 
eu  soif,  et  vous  m'avez  donné 
à  boire;  j'ai  eu  besoin  de  loge- 
ment, et  vous  m'avez  logé; 

36.  j'ai  été  nu,  et  vous  m'a- 
vez revêtu  ;  j'ai  été  malade ,  et 
vous  m'avez  visité 
prison,  et  vous 
voir. 

37.  Alors  les  justes  lui  ré- 
pondront :  Seigneur  ,  quand 
est-ce  que  nous  vous  avons  vu 
avoir  faim,  et  que  nous  vous 
avons  donné  à  manger;  ou 
avoir  soif,  et  que  nous  vous 
avons  donné  à  boire  ^ 

38.  Quand  est-ce  que  nous 
vous  avons  vu  sans  logement , 
et  que  nous  vous  avons  logé;  ou 
sans  habits,  et  que  nous  vous 
avons  revêtu? 

39.  Et  quand  est  -  ce  que 
nous  vous  avons  vu    malade. 


;   jetais   en 
m'êtes  venus 
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OU  en  prison  ,  et  que  nous 
sommes  venus  vous  "v^isiter? 

40.  Et  le  Roi  leur  répondra  : 
Je  vous  dis  en  vérité,  autant 
de  fois  que  vous  l'avez  fait  à 
regard  de  l'un  de  ces  plus  pe- 
tits de  mes  frères  ,  c'est  à  moi- 
même  que  vous  l'avez  fait. 

4i.  Il  dira  ensuite  à  ceux  qui 
seront  à  la  gauche  :  Retirez- 
vous  de  moi,  maudits;  «//e 3  au 
feu  éternel,  qui  a  été  préparé 
pour  le  diableetpour  ses  anges. 

4'2.  Car  j'ai  eu  faim,  et  vous 
ne  m'avez  pas  donné  à  man- 
ger ;  j'ai  eu  soif,  et  vous  ne 
m'avez  pas  donné  à  boiî-e; 

43.  j'ai  eu  besoin  de  loge- 
ment ,  et  vous  ne  m'avez  pas 
logé;  j'ai  été  sans  habits,  et 
vous  ne  m'avez  pas  revêtu;  j'ai 
été  malade  et  en  prison,  et 
vous  ne  m'avez  point  visité. 

J^^.  Alors  ils  lui  répondront 
aussi  :  Seigneur,  quand  est-ce 
que  nous  vous  avons  vu  avoir 
faim ,  ou  avoir  soif,  ou  sans 
logement ,  ou  sans  habits  ,  ou 
malade,  ou  dans  la  prison,  et 
que  nous  avons  manqué  à  vous 
assister  ? 

45.  Mais  il  leur  répondra  : 
Je  vous  dis  en  vérité,  autant 
de  fois  que  vous  avez  manqué 
à  rendre  ces  assistances  à  l'un 
de  ces  plus  petits,  vous  avez 
manqué  à  me  les  rendre  à  moi- 
même. 

^6.  Et  alors  ceux-ci  iront 
dans  le  supplice  éternel ,  et  les 
justes  dans  la  vie  éternelle. 


CHAPITRE  XXVI. 

Oiiispiration  des  Juifs.  Parfum  sur 
la  tête  de  Jésus -Christ.  Trahi&oji 
de  Judas.  Cène  pascale.  Eucha- 
ristie. Renoncement  de  saint 
Pierre  prédit.  Tristesse  de  Jésus- 
Christ.  Baiser  de  Judas.  Fuite 
des  disciples.  Jésus- Christ  mené 
à  Caïphc.  Renoncement  et  péni- 
tence de  saint  Pierre. 

1.  Jésus,  ayant  achevé  tous 
ces  discours ,  dit  à  ses  disci- 
ples : 

2.  Vous  savez  que  la  pâque 
se  fera  dans  deux  jours,  et  que  ie 
Fils  de  l'homme  sera  livré  pour 
èive  crucifié. 

3.  Au  même  temps  les  prin- 
ces des  prêtres  et  les  anciens 
du  peuple  s'assemblèrent  dans 
la  cour  du  grand-prêtre  appelé 
Caïphe  ; 

4.  et  tinrent  conseil  ensem- 
ble pour  trouver  moyen  de  se 
saisir  adroitement  de  Jésus  ,  et 
de  le  faire  mourir. 

5.  Et  ik  disaient  :  Il  ne  faut 
point  que  ce  soit  pendant  la 
fête ,  de  peur  qu'il  ne  s'excite 
quelque  tumulte  parmi  le  peu- 
ple. 

6.  Or  Jésus  étant  à  Béthanie 
dans  la  maison  de  Simon  le 
lépreux , 

7.  une  femme  vint  à  lui  avec 
un  vase  d'albâtre  plein  d'une 
huile  de  parfum  de  grand  prix, 
qu'elle  lui  répandit  sur  la  tête, 
lorsqu'il  était  à  table. 

8.  Ce  que  ses  disciples 
voyant,  ils  s'en  fâchèrent,  et 

3. 
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dirent  :  A  quoi  bon  cette  per- 
te? 

9.  Car  on  aurait  pu  vendre 
ce  parfum  bien  cher  et  en  don- 
ner r argent  aux  pauvres. 

10.  Mais  Jésus ,  sachant  ce 
qu'ils  disaient^  leur  dit  :  Pour- 
quoi faites-vous  de  la  peine  à 
cette  femme?  Ce  qu'elle  vient 
de  faire  envers  moi  est  une 
bonne  œuvre. 

11.  Car  vous  avez  toujours 
jîes  pauvres  parmi  vous  ;  mais 
pour  moi ,  vous  ne  m'aurez 
pas  toujours. 

12.  Et  lorsqu'elle  a  répandu 
ce  parfum  sur  mon  corps,  elle 
l'a  fait  pour  m'ensevelir  par 
avance. 

i3.  Je  vous  dis  en  vérité, 
partout  où  sera  prêché  cet 
évangile,  c'est-à-dire ,  dans 
tout  le  monde ,  on  racontera 
à  la  louange  de  cette  femme  ce 
qu'elle  vient  de  faire. 

14.  Alors  un  des  douze,  ap- 
pelé Judas  Iscariote,  alla  trou- 
ver les  princes  des  prêtres, 

i5.  et  leur  dit  :  Que  voulez- 
vous  me  donner,  et  je  vous  le 
livrerai?  Et  ils  convinrent  de 
lui  donner  trente  pièces  d'ar- 
gent. 

16.  Depuis  ce  temps-là  il 
cherchait  une  occasion  favo- 
rable pour  le  livrer  entre  leurs 
mains. 

17.  Or  le  premier  jour  des 
azymes,  les  disciples  vinrent 
trouver  Jésus ,  et  lui  dirent  : 
Où  voulez-vous  que  nous  vous 


préparions   ce  qu  il  faut  pour 
manger  la  pàque? 

18.  Jésus  leur  répondit  :  Al- 
lez dans  la  ville  chez  un  tel, 
et  lui  dites  :  Le  maître  vous  en- 
voie dire  :  Mon  temps  est  pro- 
che ;  je  viens  faire  la  pâque 
chez  vous  avec  mes  disciples. 

19.  Les  disciples  firent  ce 
que  Jésus  leur  avait  comman- 
dé, et  préparèrent  ce  qu  il  fal- 
lait pour  la  pàque. 

20.  Le  soir  étant  donc  venu, 
il  se  mit  à  table  avec  ses  douze 
disciples. 

21.  Et  lorsqu'ils  mangeaient 
il  leur  dit  :  Je  vous  dis  en  vé- 
rité, que  l'un  de  vous  me  tra- 
hira. 

22.  Ce  qui  leur  ayant  causé 
une  gî-ande  tristesse ,  chacun 
d'eux  commença  a  lui  dire  : 
Serait-ce  moi ,  Seigneur  ? 

23.  Il  leur  répondit  :  Celui 
qui  met  la  main  avec  moi  au 
plat ,  est  celui  qui  me  trahira. 

24.  Pour  ce  qui  est  du  Fils 
de  l'homme,  il  s'en  va  selon 
ce  qui  a  été  écrit  de  lui  ;  mais 
malheur  à  l'homme  par  qui  le 
Fils  de  l'homme  sera  trahi  :  il 
vaudrait  mieux  pour  lui  qu'il 
ne  fût  jamais  né. 

25.  Judas,  qui  fut  celui  qui 
le  trahit,  prenant  la  parole,  lui 
dit  :  Maître,  est-ce  moi?  11  lui 
répondit  :  Vous  l'avez  dit. 

26.  Or  pendant  qu'ils  sou- 
paient ,  Jésus  prit  du  pain  ;  et 
l'ayant  béni,  U  le  rompit,  et 
le  donna  à  ses  disciples,  en  di- 
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saut  :  Prenez  et  mangez  j  ceci 
est  mon  corps. 

27.  Et  prenant  le  calice,  il 
rendit  grâces  et  le  leur  donna 
en  disant  :  Buvez-en  tous  ; 

28.  car  ceci  est  mon  sang,  le 
sang  de  la  nouvelle  alliance , 
qui  sera  re'pandu  pour  plu- 
sieurs ,  poui'  la  rémission  des 
péchés. 

29.  Or  je  vous  dis  que  je  ne 
boiiai  plus  désormais  de  ce 
fruit  de  la  vigne  ,  jusqu'à  ce 
jour  auquel  je  le  boirai  de  nou- 
veau avec  vous  dans  le  royau- 
me de  mon  Père. 

30.  Et  ayant  chanté  le  can- 
tique (Tactions  de  grâces ,  ils 
allèrent  à  la  montagne  des  Oli- 
viers. 

3i.  Alors  Jésus  leur  dit  :  Je 
vous  serai  à  tous  cette  nuit  une 
occasion  de  scandale;  car  il  est 
écrit  :  Je  frapperai  le  pasteur, 
et  les  brebis  du  troupeau  se- 
ront dispersées. 

82.  Mais  après  que  je  serai 
ressuscité,  j'iiai  avant  vous  en 
GalQée. 

33.  Pierre  lui  répondit  : 
Quand  vous  seriez  pour  tous 
les  autres  un  sujet  de  scanda- 
le ,  vous  ne  le  serez  jamais 
pour  moi. 

34.  Jésus  lui  repartit  :  Je 
vous  dis  en  vérité  qu'en  cette 
même  nuit ,  avant  que  le  coq 
chante,  vous  me  renoncerez 
trois  fois. 

35.  Mais  Pierre  lui  dit  : 
Quand  il   me  faudrait  mourir 


avec  vous,  je  ne  vous  renon- 
cerai point.  Et  tous  les  autres 
disciples  dirent  aussi  la  même 
chose. 

36.  Alors  Jésus  arriva  avec 
eux  dans  un  lieu  appelé  Geth- 
sémani  ;  et  il  dit  à  ses  disciples  : 
Asseyez-vous  ici  pendant  que 
je  m  en  irai  là  pour  prier. 

3^.  Et  ayant  pris  avec  lui 
Pierre  et  les  deux  fils  de  Zé- 
bédée ,  d  commença  à  s'attris- 
ter, et  à  être  dans  une  grande 
affliction. 

38.  Alors  il  leur  dit  :  Mon 
âme  esc  triste  jusqu'à  la  mort  ; 
demeurez  ici  et  veillez  avec 
moi. 

3g.  Et  s'en  allant  un  peu 
plus  loin  ,  il  se  prosterna  le 
visage  contre  terre  ,  priant  el 
disant  :  Mon  Père ,  s'il  est  ^os- 
sible,  /a//^j  que  ce  calice  s'é- 
loigne de  moi;  néanmoins  quHi 
en  soitj  non  comme  je  le  veux , 
mais  comme  vous  le  vou- 
lez, 

4o.  11  vint  ensuite  vers  ses 
disciples;  et  les  ayant  trouvés 
endormis ,  il  dit  à  Pierre  : 
Quoi!  vous  n'avez  pu  veiller 
une  heure  avec  moi? 

4i.  Veillez  et  priez,  afin  que 
vous  ne  tombiez  point  dans  la 
tentation  ;  l'esprit  est  prompt , 
mais  la  chair  est  faible. 

42.  Il  s'en  alla  encore  prier 
une  seconde  fois,  en  disant  : 
Mon  Père,  si  ce  calice  ne  peut 
passer  sans  que  je  le  boive , 
que  votre  volonté  soit  faite. 
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43.  Il  retourna  ensuite  vers 
eux,  et  les  trouva  encore  en- 
dormis, parce  que  leurs  yeux 
étaient  appesantis  de  sommeil. 

44-  Et  les  quittant  il  s'en  alla 
encore  prier  pour  la  troisième 
fois ,  en  disant  les  mêmes  pa- 
roles. 

45.  Après  il  vint  trouver  ses 
disciples  ,  et  leur  dit  :  Dormez 
maintenant  et  vous  reposez  : 
voici  Theure  qui  est  proche ,  et 
le  Fils  de  l'homme  va  être  livré 
entre  les  mains  des  pécheurs. 

^6.  Levez-vous  ,  allons  ,  ce- 
lui qui  doit  me  trahir  est  près 
.d'ici. 

47.  Il  n'avait  pas  encore 
achevé  ces  mots ,  que  Judas , 
un  des  douze,  arriva,  et  avec 
lui  une  troupe  de  gens  armés 
d'épées  et  de  bâtons ,  qui 
avaient  été  envoyés  par  les 
princes  des  prêtres  et  par  les 
anciens  du  peuple. 

48.  Or  celui  qui  le  trahissait 
leur  avait  donné  un  signal /?owr 
le  connaître  ,  en  leur  disant  : 
Celui  que  je  baiserai,  c'est  ce- 
lui-là même  que  "vous  cherchez  j 
saisissez-vous  de  lui. 

49.  Aussitôt  donc  il  s'appro- 
cha de  Jésus,  et  lui  dit  :  Maî- 
tre, je  vous  salue.  Et  il  le 
baisa. 

50.  Jésus  lui  répondit  :  Mon 
ami ,  qu'êtes  -  vous  venu  faire 
ici  ?  Et  en  même  temps  tous 
les  autres  s'avançant,  se  jetè- 
rent sur  Jésus ,  et  se  saisirent 
de  lui. 


5i.  Alors  un  de  ceux  qui 
étaient  avec  Jésus,  portant  la 
main  à  son  épée,  et  la  tirant, 
en  frappa  un  des  serviteurs  du 
grand-prêtre ,  et  lui  coupa  une 
oreille. 

52.  Mais  Jésus  lui  dit  :  Re- 
mettez votre  épée  en  son  lieu , 
car  tous  ceux  qui  prendront 
l'épée  périront  par  lépée. 

53.  Croyez  -  vous  que  je  ne 
puisse  pas  prier  mon  Père,  et 
qu'il  ne  m'enverrait  pas  ici  en 
même  temps  plus  de  douze  lé- 
gions d'anges  ? 

54.  Comment  donc  s'accom- 
pliront les  écritures  ,  qui  dé- 
clarent que  cela  doit  se  faire 
ainsi  ? 

55.  En  même  temps  Jésus , 
s'a  dressant  à  cette  troupe ,  leur 
dit  :  Vous  êtes  venus  ici  armés 
d'épées  et  de  bâtons  pour  me 
prendre;  comme  si  fêtais  un 
voleur;  j'étais  tous  les  jours 
assis  au  milieu  de  vous ,  ensei- 
gnant dans  le  temple,  et  vous 
ne  m'avez  point  arrêté. 

56.  Mais  tout  cela  s'est  fait 
afin  que  ce  que  les  prophètes 
ont  écrit  fût  accompli.  Alors  les 
disciples  l'abandonnant,  s'en- 
fuirent tous. 

57.  Ces  gens  s'étant  donc 
saisis  de  Jésus ,  l'emmenèrent 
chez  Caïphe  ,  qui  était  grand- 
prêtre,  où  les  scribes  et  les 
anciens  étaient  assemblés. 

58.  Or  Pierre  le  suivait  de 
loin  jusqu'à  la  cour  de  la  mai- 
son du  grand-prêtre  ;  et  étant 
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entré,  il  s'assit  ayec  les  gens 
pour  voir  la  fin  de  tout  ceci. 

69.  Cependant  les  princes 
des  prêtres  et  tout  le  conseil 
cherchaient  un  faux  témoigna- 
ge contre  Jésus  pour  le  faire 
mourir; 

60.  et  ils  n'en  trouvèrent 
point  qui  fût  suffisant ,  quoique 
plusieurs  faux  témoins  se  fus- 
sent présentés.  Enfin,  il  vint 
deux  faux  témoins, 

6î.  qui  dirent:  Celui-ci  a  dit: 
Je  puis  détruire  le  temple  de 
Dieu,  etlerebâtir  en  trois  jours. 

62.  Alors  le  grand-prêtre  se 
levant,  lui  dit:  Vous  ne  répon- 
dez rien  à  ce  que  ceux-ci  dé- 
posent contre  vous  ? 

63.  Mais  Jésus  demeurait 
dans  le  silence.  Et  le  grand- 
prêtre  lui  dit:  Je  vous  com- 
mande par  le  Dieu  vivant  de 
nous  dire  si  vous  êtes  le  Christ, 
le  Fils  de  Dieu. 

6J\,  Jésus  lui  répondit:  Vous 
l'avez  dit  :  je  le  suis  ;  mais  je 
vous  déclare  que  vous  verrez 
dans  la  suite  le  Fils  de  l'homme, 
assis  à  la  droite  de  la  majesté 
de  Dieu,  venir  sur  les  nuées 
du  ciel. 

65.  Alors  le  grand-prêtre 
déchira  ses  vêtements,  en  di- 
sant :  Il  a  blasphémé,  qu'avons- 
nous  plus  besoin  de  témoins? 
Vous  venez  d'entendre  le  blas- 
phème: 

6Q.  que  vous  en  semble  ? 
Ils  répondii-ent  :  R  a  mérité  la 
mort. 


67.  Alors  ils  lui  crachèrent 
au  visage,  et  ils  le  frappèrent  à 
coups  de  poing;  et  d'autres  lui 
donnèrent  des  soufflets , 

68.  en  disant  :  Christ ,  pro- 
phétise-nous ,  et  dis  qui  est 
celui  qui  t'a  frappé  ? 

69.  Pierre  cependant  était 
au  dehors,  assis  dans  la  cour; 
et  une  servante  s'approchant, 
lui  dit  :  Vous  étiez  aussi  avec 
Jésus  de  Galilée. 

70.  Mais  il  le  nia  devant  tout 
le  monde ,  en  disant  :  Je  ne 
sais  ce  que  vous  dites. 

71.  Et  lorsqu'il  sortait  hors 
la  porte  pour  entrer  dans  le 
vestibule,  une  autre  servante 
l'ayant  vu,  dit  à  ceux  qui  se 
trouvèrent  là  :  Celui-ci  était 
aussi  avec   Jésus  de  Nazareth. 

72.  Pierre  le  nia  une  seconde 
fois,  en  disant  avec  serment:  Je 
ne  connais  point  cet  homme. 

7  3 .  Peu  après  ceux  qui  étaient 
là,  s'avançant,  dirent  à  Pierre: 
Certainement  vous  êtes  aussi 
de  ces  gens-là;  car  votre  lan- 
gage vous  fait  assez  connaître. 

74.  Il  se  mit  alors  à  faire 
des  serments  exécrables,  et  à 
dire  en  jurant,  qu'il  n'avait 
aucune  connaissance  de  cet 
homme ,  et  aussitôt  le  coq 
chanta. 

75.  Et  Pierre  se  ressouvint 
de  la  parole  que  Jésus  lui  avait 
dite  :  Avant  que  le  coq  chante, 
vous  me  renoncerez  trois  fois. 
Etant  donc  sorti  dehors,  il 
pleura  amèrement. 


6a 


EVANGILE 


Chap,  ay. 


CHAPITRE  XXVII. 

Repentir  et  mort  de  Judas.  Jésus 
devant  Pilate.  Barahbas  préféré. 
Flagellation.  Portement  de  la 
croix.  Crucifiement.  Ténèbres. 
Mort  de  Jésus-Christ.  Sa  sépul- 
ture. 

1.  Le  matin  étant  venu,  tous 
les  pnnces  des  prêtres  et  les  sé- 
nateurs du  peuple  juif  tinrent 
conseil  contre  Jésus  pour  le 
faire  mourir. 

2.  Et  l'ayant  lié,  ils  l'emme- 
nèrent, et  le  mirent  entre  les 
mains  de  Ponce-Pilate,  leur 
gouverneur. 

3.  Cependant  Judas,  qui  l'a- 
vait livré,  voyant  qu'il  était 
condamné,  se  repentit  de  ce 
quHl  avait  fait;  et  reportant 
les  trente  pièces  d'argent  aux 
princes  des  prêtres  et  aux  sé- 
nateurs , 

4.  il  leur  dit  :  J'ai  péché  en 
livrant  le  sang  innocent.  Ils 
lui  répondirent  :  Que  nous  im- 
porte ?  c'est  votre  affaire. 

5.  Alors  il  jeta  cet  argent 
dans  le  temple,  et  s'étant  re- 
tiré, il  alla  se  pendre. 

6.  Mais  les  princes  des  prê- 
tres ,  ayant  pris  l'argent,  dirent  : 
Il  ne  nous  est  pas  permis  de  le 
mettre  dans  le  trésor,  parce  que 
c'est  le  prix  du  sang. 

7.  Et  ayant  délihéré  là  des- 
sus ,  ils  en  achetèrent  le  champ 
d'un  potier,  pour  la  sépulture 
des  étrangers. 

8.  Cest  pour  cela  que  ce 
champ  est  appelé  encore  au- 


jourd'hui Haceldama ,   c'est-à- 
dire  le  champ  du  sang. 

9.  Ainsi  fut  accomplie  cette 
parole  du  prophète  Jérémie  : 
Ils  ont  reçu  les  trente  pièces 
d'argent,  qui  étaient  le  prix  de 
celui  qui  avait  été  mis  à  prix, 
et  dont  ils  avaient  fait  le  mar- 
ché avec  les  enfants  d'Israël  ; 

10.  et  ils  les  ont  données 
pour  en  acheter  le  champ  d'un 
potier,  comme  le  Seigneur  me 
l'a  ordonné. 

11.  Or  Jésus  fut  présenté 
devant  le  gouverneur,  et  le 
gouverneur  l'interrogea  en  ces 
termes  :  Etes -vous  le  roi  des 
Juifs  ?  Jésus  lui  répondit  :  Vous 
le  dites. 

12.  Et  étant  accusé  par  les 
princes  des  prêtres  et  les  séna- 
teurs, il  ne  répondit  rien. 

i3.  Alors  Piiate  lui  dit:  N'en- 
tendez-vous pas  de  combien 
de  choses  ces  personnes  vous 
accusent  .^ 

14.  Mais  il  ne  répondit  rien 
à  tout  ce  qu'il  put  lid  dire ,  de 
sorte  que  le  gouverneur  en 
était  tout  étonné. 

i5.  Or  le  gouverneur  avait 
coutume,  au  jour  de  la  fête  de 
Pâqucj  de  délivrer  celui  des 
prisonniers  que  le  peuple  lui 
demandait; 

16.  et  il  y  en  avait  alors  un 
insigne,  nommé  Barahbas. 

17.  Lorsqu'ils  étaient  donc 
tous  assemblés,  Pilate  leur  dit  : 
Lequel  vouiez- vous  que  je  vous 
délivre,  de  Barahbas,    ou   de 
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Jésus,  qui  est  appelé  Christ? 

18.  Gar  il  savait  bien  que 
c'était  par  envie  qu'ils  l'avaient 
livré  entre  ses  mains. 

19.  Cependant  lorsqu'il  était 
assis  dans  son  siège  de  justice , 
sa  femme  lui  envoya  dire  :  Ne 
vous  embarrassez  point  dans 
l'affaire  de  ce  juste  ;  car  j'ai  été 
aujourd'hui  étrangement  tour- 
mentée dans  un  songe  à  cause 
de  lui. 

20.  Mais  les  princes  des  prê- 
tres et  les  sénateurs  persuadè- 
rent au  peuple  de  demander 
Barabbas,  et  de  faire  périr  Jésus. 

21.  Le  gouverneur  leur  ayant 
donc  dit  :  Lequel  des  deux  vou- 
lez-vous que  je  vous  déhvre  ? 
Ils  lui  répondirent  :  Barabbas. 

22.  Pilate  leur  dit  :  Que  fe- 
rai-je  donc  de  Jésus  ,  qui  est 
appelé  Christ  ? 

23.  Ils  répondirent  tous  : 
Qu'il  soit  crucifié.  Le  gouver- 
neur leur  dit  ;  Mais  quel  mal 
a-t-il  fait?  Et  ils  se  mirent  à 
crier  encore  plus  fort,  en  di- 
sant :  Qu'il  soit  crucifié. 

24.  Pilate  ,  voyant  qu'il  n'y 
gagnait  rien ,  mais  que  le  tu- 
multe s'excitait  toujours  de 
plus  en  plus,  se  fit  apporter 
de  l'eau ,  et  se  lavant  les  mains 
devant  le  peuple ,  il  leur  dit  : 
Je  suis  innocent  du  sang  de  ce 
juste  :  ce  sera  à  vous  à  en  ré- 
pondre. 

25.  Et  tout  le  peuple  lui  ré- 
pondit :  Que  son  sang  retombe 
sur  nous  et  sur  nos  enfants. 


26.  Alors  il  leur  délivra  Ba- 
rabbas :  et  ayant  fait  fouetter 
Jésus  ;  il  le  remit  entre  leurs 
mains  pour  être  crucifié. 

27.  Les  soldats  du  gouver- 
neur menèrent  ensuite  Jésus 
dans  le  prétoiie  j  et  là  ayant 
assemblé  autour  de  lui  toute 
la  cohorte , 

28.  ils  lui  ôtèrent  ses  habits, 
et  le  revêtirent  d'un  manteau 
d'écarlate  j 

29.  puis  ayant  fait  une  cou- 
ronne d'épines  entrelacées ,  ils 
la  lui  mirent  sur  la  tête,  avec 
un  roseau  dans  la  main  droite; 
et  se  mettant  à  genoux  devant 
lui ,  ils  se  moquaient  de  lui,  en 
disant  :  Salut  au  roi  des  Juifs, 

30.  Et  lui  crachant  au  visage, 
ils  prenaient  le  roseau  qu^il  te- 
nait, et  lui  en  frappaient  la  tête. 

3i.  Après  s'être  ainsi  joués 
de  lui ,  Ûs  lui  ôtèrent  ce  man- 
teau d'écarlate  ;  et  lui  ayant 
remis  ses  habits,  ils  l'emme- 
nèrent pour  le  crucifier. 

32.  Lorsqu'ils  sortaient ,  ils 
rencontrèrent  un  homme  de 
Cyrène,  nommé  Simon,  qu'ils 
contraignirent  de  porter  la 
croix  de  Jésus. 

33.  Et  étant  arrivés  au  lieu 
appelé  Golgotha ,  c'est-à-dire , 
le  lieu  du  Calvaire , 

34.  ils  lui  donnèrent  à  boire 
du  vin  mêlé  de  fiel;  mais  en 
ayant  goûté ,  il  ne  voulut  point 
en  boire. 

35.  Apres  qu'ils  l'eurent  cru- 
cifié, ils  partagèrent  entre  eux 
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ses  vêtements ,  les  jetant  au 
sort;  afin  que  cette  parole  du 
prophète  fût  accomplie  :  Ils 
ont  partagé  entre  eux  mes  vê- 
tements, et  ont  jeté  ma  robe 
au  sort. 

'66.  Et  s  étant  assis,  ils  le 
gardaient. 

37.  ils  mirent  aussi  au-des- 
sus de  sa  tête  le  sujet  de  sa  con- 
damnation ,  écrit  en  ces  termes  : 
C'est  Jésus,  le  R.01  des  Juifs. 

38.  En  même  temps  on  cruci- 
fia avec  lui  -deux  voleurs,  l'un  à 
sa  droite,  et  l'autre  à  sa  gauche. 

3o.  Et  ceux  qui  passaient 
par  là  le  blasphémaient,  en 
branlant  la  tête, 

4o.  et  lui  disant  :  Toi  qui 
détruis  le  temple  de  Dieu,  et 
qui  le  rebâtis  en  trois  jours, 
que  ne  te  sauves-tu  toi-même? 
Si  tu  es  le  Fils  de  Dieu,  des- 
cends de  la  croix. 

4i'  i^^s  princes  des  prêtres 
se  moquaient  aussi  de  lui,  avec 
les  scribes  et  les  sénateurs,  en 
disant: 

42.  Il  a  sauvé  les  autres,  et 
il  ne  peut  se  sauver  lui-même. 
S  il  est  le  Roi  d'Israël ,  qu'il 
descende  présentement  de  la 
croix,  et  nous  croirons  en  lui. 

43.  Il  met  sa  confiance  en 
Dieu;  si  donc  Dieu  l'aime,  qu'il 
le  délivre  maintenant,  puisqu'il 
a  dit  :  Je  suis  le  Fils  de  Dieu. 

44-  Les  voleurs  qui  étaient 
crucifiés  avec  lui,  lui  faisaient 
ausszles  mêmes  reproches. 

4^.   Or    depuis    la  sixième 


heure  du  Jour  jusqu'à  la  neu- 
vième, toute  la  terre  fut  cou- 
verte de  ténèbres. 

46.  Et  sur  la  neuvième  heure 
Jésus  jeta  un  grand  cri,  en  di- 
sant :  Eli ,  Eli ,  lamma  sabac- 
thani!  C'est-à-dire: Mon  Dieu, 
mon  Dieu,  pourquoi  m'avez- 
vous  abandonné.? 

47.  Quelques-uns  de  ceux 
qui  étaient  présents ,  l'ayant 
entendu  crier  de  la  sorte,  di- 
saient :  Il  appelle  Elie. 

48.  Et  aussitôt  l'un  d'eux 
courut  emplir  une  éponge  de 
vinaigre,  et  l'ayant  mise  au 
bout  d'un  roseau,  il  lui  pré- 
senta à  boire. 

49.  Les  autres  disaient  :  At- 
tendez, voyons  si  Elie  viendra 
le  délivrer. 

50.  Mais  Jésus  jetant  encore 
un  grand  cri,  rendit  l'esprit. 

5i.  En  même  temps  le  voile 
du  temple  se  déchira  en  deux , 
depuis  le  haut  jusqu'en  bas; 
la  terre  trembla;  les  pierres  se 
fendirent; 

62.  les  sépulcres  s'ouvrirent, 
et  plusieurs  corps  des  saints  , 
qui  étaient  dans  le  sommeil 
de  la  mort ,  ressuscitèrent; 

53.  et  sortant  de  leurs  tom- 
beaux après  sa  ressurrection , 
ils  vinrent  dans  la  ville  sainte ,  et 
furent  vus  de  plusieurs  per- 
sonnes. 

54.  Le  centenier  et  ceux  qui 
étaient  avec  lui  pour  garder 
Jésus,  ayant  vu  le  tremblement 
de  terre,  et  tout  ce  qui  se  pas- 


Chap.  27.  28.         SELON  S.  MATTHIEU. 


65 


sait,  furent  saisis  d'une  extrême 
crainte ,  et  dirent  :  Cet  homme 
était  vraiment  Fils  de  Dieu. 

55.  Il  y  avait  là  aussi  plu- 
sieurs femmes  qui  se  tenaient 
éloignées  ,  et  qui  avaient  suivi 
Jésus  depuis  la  Galilée,  ayant 
soin  de  l'assister  ; 

56.  entre  lesquelles  étaient 
Marie-Madelaine ,  Marie  mère 
de  Jacques  et  de  Joseph,  et  la 
mère  des  fils  de  Zébédée. 

5^.  Sur  le  soir,  un  homme 
riche  de  la  ville  d'Arimathie , 
nommé  Joseph,  qui  était  aussi 
disciple  de  Jésus  , 

58.  vint  trouver  Pilate ,  et 
lui  ayant  demandé  le  corps  de 
Jésus,  Pilate  commanda  qu'on 
le  lui  donnât. 

59.  Joseph  ayant  donc  pris 
le  corps,  Tenveloppa  dans  un 
linceul  blanc, 

60.  le  mit  dans  son  sépulcre , 
qui  n'avait  point  encore  servi, 
et  qu'il  avait  fait  tailler  dans  le 
roc;  et  après  avoir  roulé  une 
grande  pierre  à  l'entrée  du  sé- 
pulcre ,  il  se  retira. 

61.  Marie-Madelaine  et  l'au- 
tre Marie  étaient  là ,  se  tenant 
assises  auprès  du  sépulcre. 

62.  Le  lendemain,  qui  était 
le  jour  d'après  celui  qui  est  ap- 
pelé la  préparation  du  sabbat , 
les  princes  des  prêtres  et  les 
pharisiens,  s'étant  assemblés, 
vinrent  trouver  Pilate, 

63.  et  lui  dirent  :  Seigneur, 
nous  nous  sommes  souvenus 
que  cet  imposteur  a  dit ,  lors- 


qu'il était  encore  en  vie  :  Je 
ressusciterai  trois  jours  après 
ma  mort, 

64-  Commandez  donc  que  le 
sépulcre  soit  gardé  jusqu'au 
troisième  jour,  de  peur  que  ses 
disciples  ne  viennent  dérober 
son  corps,  et  ne  disent  au  peu- 
ple :  n  est  ressuscité  d'entre  les 
morts  j  et  ainsi  la  dernière  er- 
reur serait  pire  que  la  pre- 
mière. 

65.  Pilate  leur  dit  :  Vous 
avez  des  gardes;  allez,  faites- 
le  garder  comme  vous  l'enten- 
drez. 

66,  Ils  s'en  allèrent  donc  ;  et 
pour  s'assurer  du  sépulcre  ,  ils 
en  scellèrent  la  pierre,  et  y 
mirent  des  gardes. 

CHAPITRE  XXVIIL 

Résurrection  de  Jésus- Christ.  Ses 
apparitions.  Mission  des  apô- 
tres. 

1.  Mais  cette  semaine  étant 
passée  ,  le  premier  jour  de  la 
suivante  commençait  à  peine  à 
luire ,  que  Marie-Madelaine  et 
l'autre  Marie  vinrent  pour  voir 
le  sépulcre. 

2.  Et  tout  d'un  coup  il  se  fit 
un  grand  tremblement  de  terre; 
car  un  ange  du  Seigneur  des- 
cendit du  ciel,  et  vint  renver- 
ser la  pierre  qui  était  a  Ventrée 
du  sépulcre^  et  s'assit  dessus. 

3.  Son  visage  était  brillant 
comme  un  éclair,  et  ses  vête- 
ments blancs  comme  la  neige. 

4.  Les  gardes  en  fiirent  tel- 
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lement  saisis  de  frayeur  qulls 
devinrent  comme  morts. 

5.  Mais  l'ange,  s'adressant  aux 
femmes ,  leur  dit  :  Pour  vous , 
ne  craignez  point;  car  je  sais 
que  vous  cherchez  Jésus  qui  a 
été  crucifié. 

6.  Il  n'est  point  ici  ;  car  il  est 
ressuscité  comme  il  l'avait  dit. 
Venez,  et  voyez  le  lieu  où  le 
Seigneur  avait  été  mis; 

y.  et  hâtez-vous  d'aller  dire 
à  ses  disciples  qu'il  est  ressus- 
cité. Il  ira  devant  vous  en  Ga- 
lilée; c'est  là  que  vous  le  ver- 
rez; je  vous  en  avertis  aupa- 
ravant. 

8.  Ces  femmes  sortirent  aus- 
sitôt du  sépulcre  avec  crainte 
et  avec  beaucoup  de  joie;  et 
elles  coururent  annoncer  ceci 
à  ses  disciples. 

9.  En  même  temps  Jésus  se 
présenta  devant  elles,  et  leur 
dit  :  Le  salut  vous  soit  donné. 
Et  elles,  s'approchant ,  lui  em- 
brassèrent les  pieds,  et  l'ado- 
rèrent. 

10.  Alors  Jésus  leur  dit  :  Ne 
craignez  point.  Allez  dire  à  mes 
frères  qu'ils  aillent  en  Galilée; 
c'est  là  qu'ils  me  verront. 

11.  Pendant  qu'elles  y  al- 
laient, quelques  -  uns  des  gar- 
des vinrent  à  la  ville,  et  rap- 
portèrent aux  princes  des  prê- 
tres tout  ce  qui  s'était  passé. 

12.  Ceux-ci    s'étant    assem- 


blés avec  les  sénateurs,  et  ayant 
délibéré  ensemble,  donnèrent 
une  grande  somme  d'argent 
aux  soldats , 

i3.  en  leur  disant  :  Dites 
que  ses  disciples  sont  venus  la 
nuit,  et  l'ont  enlevé  pendant 
que  vous  dormiez. 

14.  Et  si  le  gouverneur 
vient  à  le  savoir,  nous  l'apaise- 
rons, et  nous  vous  mettrons 
en  sûreté. 

i5.  Les  soldats,  ayant  reçu 
cet  argent ,  firent  ce  qu'on  leur 
avait  dit;  et  ce  bruit,  qu'ils 
répandirent ,  dure  encore  au- 
jourd'hui parmi  les  Juifs. 

16.  Or  les  onze  disciples 
s'en  allèrent  en  Galilée,  sur  la 
montagne  où  Jésus  leur  avait 
commandé  de  se  trousser, 

17.  Et  le  voyant  là,  ils  l'ado- 
rèrent; quelques-uns  néan- 
moins furent  en  doute. 

18.  Mais  Jésus, s'approchant, 
leur  parla  ainsi  :  Toute  puis- 
sance m'a  été  donnée  dans  le 
ciel  et  sur  la  terre. 

19.  Allez  donc,  et  instruisez 
tous  les  peuples ,  les  baptisant 
au  nom  du  Père,  et  du  Fils, 
et  du  Saint-Esprit, 

20.  et  leur  apprenant  à  ob- 
server toutes  les  choses  que  je 
vous  ai  commandées.  Et  assu- 
rez-vous que  je  serai  toujours 
avec  vous  jusqu'à  la  consom- 
mation des  siècles 
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CHAPITRE  I. 

Prédication  de  saint  Jean-Baptiste. 
Baptême  et  tentation  de  Jésus- 
Christ.  Sa  prédication.  Vocation 
de  saint  Pierre ,  André^  Jacques 
et  Jean.  Pouvoir  de  Jésus-Christ 
sur  les  démons.  Bcllc-Mère  de 
saint  Pierre.  Lépreux. 

1.  Commencement  de  l'évan- 
gile de  Jésu3-Chri5t  ,  Fils  de 
Dieu. 

2.  Comme  il  est  écrit  dans 
le  prophète  Isaïe  :  Voici  j'en- 
voie mon  ange  devant  votre 
face,  qui  ,  marchant  devant 
vous ,  vous  préparera  le  che- 
min. 

3.  La  voix  de  celui  qui  crie 
dans  le  désert  ;  Préparez  la 
voie  du  Seigneur,  rendez  droits 
ses  sentiers. 

4.  Ainsi  Jean  était  dans  le 
désert,  baptisant,  et  prêchant 
le  baptême  "de  pénitence,  pour 
la  rémission  des  péchés. 

5.  Tout  le  pays  de  la  Judée, 
et  tous  les  habitants  de  Jérusa- 
lem venaient  à  lui,  et  con- 
fessant leurs  péchés,  ils  étaient 


baptisés  par  lui  dans  le  fleuve 
du  Jourdain. 

6.  Or  Jean  était  vêtu  de 
poil  de  chameau  ;  il  avait  une 
ceinture  de  cuir  autour  de  ses 
reins,  et  vivait  de  sauterelles 
et  de  miel  sauvage.  Il  prêchait, 
en  disant  : 

7.  Il  en  vient  après  moi  un 
autre  qui  est  plus  puissant  que 
moi  ;  et  je  ne  suis  pas  digne  de 
délier  le  cordon  de  ses  souliers , 
en  me  prosternant  devant  lui, 

8.  Pour  moi ,  je  vous  ai  bap- 
tisés dans  l'eau ^  mais  pour  lui, 
il  vous  baptisera  dans  le  Saint- 
Esprit. 

9.  En  ce  même  temps  Jésus 
vint  de  Nazareth ,  qui  est  en 
Galilée,  et  fut  baptisé  par  Jean 
dans  le  Jourdain. 

10.  Et  aussitôt  qu'il  fut  sorti 
de  l'eau,  il  vit  les  cieux  s'ou- 
vrir, et  l'Esprit,  comme  une 
colombe,  descendre  et  demeu- 
rer sur  lui. 

11.  Et  une  voix  se  fit  en- 
tendre du  ciel  :  Vous  êtes  mon 
Fils  bien-aiméj  c'est  en  vous 
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que  j'ai  mis  toute  mon  affec- 
tion. 

1 2.  Et  aussitôt  après  l'Esprit 
le  poussa  dans  le  désert, 

i3.  où  il  demeura  quarante 
jours  et  quarante  nuits.  Il  y 
fut  tenté  par  satan;  et  il  était 

Î)armi  les  bêtes  sauvages ,  et 
es  anges  le  seryaient. 

14.  Mais  après  que  Jean  eut 
été  mis  en  prison  ,  Jésus  vint 
dans  la  Galilée  ,  prêchant  l'é- 
vangile du  royaume  de  Dieu , 
i5.  et  disant:  Le  temps  est 
accompli ,  et  le  royaume  de 
Dieu  est  proche;  faites  péni- 
tence, et  croyez  à  l'évangile. 

16.  Or  comme  il  passait  le 
long  de  la  mer  de  Galilée,  il 
vit  Simon  et  André  son  frère, 
qui  jetaient  leurs  filets  dans  la 
mer,  car  ils  étaient  pêcheurs; 

17.  et  Jésus  leur  dit:  Suivez- 
moi,  et  je  vous  ferai  devenir 
pêcheurs  d'hommes. 

18.  En  même  temps  ils  quit- 
tèrent leurs  filets,  et  le  suivi- 
rent. 

19.  De  là,  s'étant  un  peu 
avancé,  il  vit  Jacques  y^/^  de 
Zé])édé8,  et  Jean  son  frère , 
qui  étJiient  aussi  dans  une  bar- 
que, où  ils  raccommodaient 
leurs  filets; 

20.  il  les  appela  à  l'heure 
même,  et  ils  le  suivirent,  ayant 
laissé  dans  la  barque  Zébédée 
leur  père  avec  ceux  qui  travail- 
laient pour  lui. 

2 1 .  lis  vinrent  ensuite  à  Ca- 
pharnaùm  ;    et   Jésus    entrant 


d'abord  au  jour  du  sabbat 
dans  la  synagogue,  il  les  ins- 
truisait; 

22.  et  ils  étaient  étonnés  de 
sa  doctrine,  parce  qu'il  les  ins- 
truisait comme  ayant  autorité, 
et  non  pas  comme  les  scribes. 

23.  Or  il  se  trouva  dans  la 
synagogue  un  homme  possédé 
de  l'espiit  impur,  qui  s'écria, 

24.  disant  :  Qu'j  a-t-il  en- 
tre vous  et  nous ,  Jésus  de  Na- 
zareth? Etes -vous  venu  pour 
nous  perdre?  Je  sais  qui  vous 
êtes  :  i)ous  êtes  le  Saint  de 
Dieu. 

25.  Mais  Jésus  lui  parlant 
avec  menaces,  lui  dit  :  Tais- 
toi,  et  sors  de  cet  homme. 

26.  Alors  l'esprit  impur , 
l'agitant  avec  de  violentes  con- 
vulsions ,  et  jetant  un  grand 
cri,  sortit  de  lui. 

27.  Tous  en  furent  si  sur- 
pris, qu'ils  se  demandaient  les 
uns  aux  autres  :  Qu'est-ce  que 
ceci  ?  et  quelle  est  cette  nou- 
velle doctrine?  Il  commande 
avec  empire  même  aux  esprits 
impurs ,  et  ils  lui  obéissent. 

28.  Sa  réputation  se  répan- 
dit en  même  temps  dans  toute 
la  Gahlée. 

29.  Aussitôt  qu'ils  furent  sor- 
tis de  la  synagogue  ,  ils  vin- 
rent avec  Jacques  et  Jean  en  la 
maison  de  Simon  et  d'André» 

30.  Or  la  belle -mère  de  Si- 
mon était  au  lit  ayant  la  fièvre; 
ils  lui  parlèrent  aussitôt  d'elle; 

3i.  et  luif  s'approchant,  la 
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prit  par  la  main  et  la  fit  lever. 
Au  même  instant  la  fièvre  la 
quitta,  et  elle  les  servit. 

32.  Sur  le  soir ,  le  soleil 
étant  couché,  ils  lui  amenèrent 
tous  les  malades  et  les  possé- 
dés ; 

33.  et  toute  la  ville  était  as- 
semblée devant  la  porte. 

34.  Il  guérit  plusieurs  per- 
sonnes de  diverses  maladies, 
et  il  chassa  plusieurs  démons; 
mais  il  ne  leur  permettait  pas 
de  dire  qu'ils  le  connaissaient. 

35.  Le  lendemain  ,  s'étant 
levé  de  fort  grand  matin,  il 
sortit,  et  s'en  alla  dans  un  lieu 
désert,  où  il  priait. 

36.  Simon  et  ceux  qui 
étaient  avec  lui  l'y  suivirent; 

37.  et  quand  ils  l'eurent 
trouvé,  ils  lui  dirent  :  Tout  le 
monde  vous  cherche. 

38.  Il  leur  répondit  :  Allons 
aux  villages  et  aux  villes  d'ici 
alentour,  afin  que  j'y  prêche 
aussi  ;  car  cest  pour  cela  que 
jesuis  venu. 

39.  Il  prêchait  donc  dans 
leurs  synagogues ,  et  par  toute 
la  Galilée;  et  il  chassait  les  dé- 
mons* 

40.  Or  il  vint  à  lui  un  lé- 
preux ,  qui,  le  priant,  et  se 
jetant  à  genoux,  lui  dit  :  Si 
vous  voulez,  vous  pouvez  me 
guérir. 

4i.  Jésus  eut  pitié  de  lui, 
et  étendant  la  main ,  il  le  tou- 
cha, et  lui  dit  :  Je  le  veux  , 
soyez  guéri. 


42.  Dès  cpi'il  eut  dit  cette 
parole  j  la  lèpre  quitta  cet 
homme,  et  il  fut  guéri. 

43.  Jésus  le  renvoya  aussi- 
tôt, après  lui  avoir  défendu 
fortement  cVen  parler , 

44'  en  lui  disant  :  Gardez- 
vous  bien  de  rien  dire  de  ceci 
à  personne;  mais  allez  vous 
montrer  au  prince  des  prêtres , 
et  offrez  pour  votre  guérison 
ce  que  Moïse  a  ordonné,  afin 
que  cela  leur  sen^e  de  témoi- 
gnage. 

45.  Mais  cet  homme,  l  ayant 
quitté,  commença  à  parler  de 
sa  guérison,  et  à  la  publier 
partout,  de  sorte  que  Jésus  ne 
pouvait  plus  paraître  dans  la 
ville;  mais  il  se  tenait  dehors, 
dans  des  lieux  déserts,  et  on 
venait  à  lui  de  tous  côtés. 

CHAPITRE  IL 

Paralytique.  Vocation  de  saint  Mat- 
thieu. Jeûne.  Epis  rompus.  Culte 
du  sabbat. 

1.  Quelques  jours  après  il 
revint  à  Capharnaùm; 

2.  aussitôt  qu'on  eut  entendu 
dire  qu'il  était  dans  la  maison , 
il  s'y  assembla  im  si  grand 
nombre  de  personnes,  que  ni 
le  dedans  du  logis,  ni  tout 
l'espace  qui  était  devant  la 
porte,  ne  pouvait  les  conte- 
nir; et  il  leur  prêchait  la  pa- 
role de  Dieu. 

3.  Alors  quelques-uns  Yinrent 
lui  amener  un  paralytique,  qui 
était  porté  par  quatre  hommes. 
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4.  Mais  comme  ils  ne  pou- 
vaient le  lui  présenter  à  cause 
de  la  foule ,  ils  découvrirent  le 
toit  de  la  maison  où  il  était , 
et  y  ayant  fait  une  ouverture , 
ils  descendirent  le  lit  où  le 
paralytique  était  couché. 

5.  Jésus  voyant  leur  foi,  dit 
au  paralytique  :  Mon  fils,  vos 
péchés  vous  sont  remis. 

6.  Or  il  y  avait  là  quelques 
scrihes  assis,  qui  s'entretenaient 
de  ces  pensées  dans  leur  cœur: 

7.  Que  veut  dire  cet  homme? 
il  blasphème.  Qui  peut  remettre 
les  péchés  que  Dieu  seul? 

8.  Jésus,  connaissant  aussi- 
tôt par  son  esprit  ce  qu'ils 
pensaient  en  eux-mêmes ,  leur 
dit  :  Pourquoi  vous  entretenez- 
vous  de  ces  pensées  dans  vos 
cœurs  ? 

9.  Lequel  est  le  plus  aisé, 
de  dire  à  ce  paralytique  :  Vos 
péchés  vous  sont  remis;  ou  de 
lui  dire  :  Levez-vous ,  emportez 
votre  lit,  et  marchez? 

10.  Or  afin  que  vous  sachiez 
que  le  Fils  de  ITiomme  a  sur 
la  terre  le  pouvoir  de  remettre 
les  péchés  : 

1 1 .  Levez-vous,  dit-il  au  pa- 
ralytique, je  vous  le  comman- 
de; emportez  votre  lit,  et  allez- 
vous-en  dans  votre  maison. 

12.  Il  se  leva  au  même  in- 
stant, emporta  son  Kt,  et  s'en 
alla  devant  tout  le  monde;  de 
sorte  qu'ils  fureiît  tous  saisis 
d'étonnement  ;  et  rendant  gloire 
à   Dieu,   ils    disaient  :  Jamais 


nous  n'avons  rien  vu  de  sem- 
blable. 

i3.  Jésus  étant  sorti  une 
autre  fois  du  côté  de  la  mer, 
tout  le  peuple  venait  à  lui,  et 
il  les  enseignait. 

14.  Et  lorsqu'il  passait,  il 
vit  Levi/?/;?  d'Alphée,  assis  au 
bureau  des  impôts,  et  il  lui 
dit:  Suivez-moi.  11  se  leva  aus- 
sitôt ^elXe  suivit. 

i5.  Et  Jésus  étant  assis  à 
table  dans  la  maison  de  cet 
homme,  beaucoup  de  publi- 
cains  et  de  gens  de  mauvaise 
vie  y  étaient  assis  avec  lui  et 
avec  ses  disciples  ;  car  il  y  en 
avait  même  plusieurs  qui  le 
suivaient. 

16.  Les  scribes  et  les  pha- 
risiens, voyant  qu'il  mangeait 
avec  les  publicains  et  avec  les 
gens  de  mauvaise  vie ,  dirent  à 
ses  disciples  :  Pourquoi  votre 
maître  mange -t- il  et  boit-il 
avec  des  publicains  et  des  gens 
de  mauvaise  vie? 

17.  Ce  que  Jésus  ayant  en- 
tendu, il  leur  dit  :  Ce  ne  sont 
pas  ceux  qui  se  portent  bien, 
mais  les  malades,  qui  ont  be- 
soin de  médecin.  Je  ne  suis 
pas  venu  appeler  les  justes^ 
mais  les  pécheurs. 

18.  Or  les  disciples  de  Jean 
et  ceux  des  pharisiens  jeûnaient 
souvent;  et  étant  venus  le  trou- 
ver ils  lui  dirent  :  Pourquoi  les 
disciples  de  Jean  et  ceux  des 
pharisiens  jeùnent-ils,  et  que' 
vos  disciples  lae  jeûnent  pas? 


SELON  S.  MARC. 


Chap.  2.  3. 

19.  Jésus  leur  répondit:  Les 
amis  de  l'époux  peuvent -ils 
jeûner  pendant  que  l'époux  est 
avec  eux?  Non  sans  cloute j  ils 
ne  peuvent  pas  jeûner  pendant 
qu'us  ont  l'époux  avec  eux. 

20.  Mais  il  viendra  un  temps 
où  l'époux  leur  sera  ôté;  et  ce 
sera  alors  qu'ils  jeûneront, 

21.  Personne  ne  coud  une 
pièce  de  drap  neuf  à  un  vieux 
vêtement,  autrement  la  pièce 
neuve  emporterait  encore  une 
partie  du  vieux,  et  la  rupture 
en  deviendrait  plus  grande. 

22.  Et  on  ne  met  point  non 
plus  du  vin  nouveau  dans  de 
vieux  vaisseaux;  parce  que  le 
vin  nouveau  romprait  les  vais- 
seaux, le  vin  se  répandrait,  et 
les  vaisseaux  se  perdraient; 
mais  il  faut  mettre  le  vin  nou- 
veau dans  des  vaisseaux  neufs. 

23.  Il  an-iva  encore  que  le 
Seigneur  passant  le  long  des 
blés  un  joiu"  de  sabbat,  ses 
disciples  en  marchant  commen- 
cèrent à  rompre  des  épis. 

24.  Sur  quoi  les  pharisiens 
lui  dirent  :  Pourquoi  vos  disci- 
ples font-ils  le  jour  du  sabbat  ce 
qu'il  n'est  pas  permis  défaire? 

25.  Il  leur  repondit  :  N'avez- 
vous  jamais  lu  ce  que  fit  David 
dans  le  besoin  où  il  se  trouva, 
lorsque  lui  et  ceux  qui  l'accom- 
pagnaient furent  pressés  de  la 
îaim? 

26.  Gomment  il  entra  dans 
la  maison  de  Dieu,  du  temps 
du   grand-prêtre  Abiathar,   et 
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mangea  les  pains  de  proposi- 
tion ,  et  en  donna  même  à 
ceux  qui  étaient  avec  lui ,  quoi- 
qu'il n'y  eût  que  les  prêtres  à 
qui  il  fût  permis  d'en  manger  .^* 

27.  Il  leur  dit  encore  :  Le 
sabbat  a  été  fait  pour  l'homme, 
et  non  pas  l'homme  pour  le 
sabbat, 

28.  C'est  pourquoi  le  Fils  de 
l'homme  est  maître  du  sabbat 
même. 

CHAPITRE  IIL 

Main  sèche.  Concours  de  peuple. 
Confession  des  démons.  Election 
des  apôtres.  Blasphème  des  pha- 
risiens. Péché  contre  le  Saint-Es- 
prit. Mère  et  frères  de  Jésus- 
Christ. 

1.  Jésus  entra  une  autre  fois 
dans  la  synagogue ,  où  il  se 
trouva  un  homme  qui  avait  une 
main  sèche. 

2.  Et  ils  l'observaient  pour 
-voir  s'il  le  guérirait  un  jour  de 
sabbat,  afin  d'en  prendre  sujet 
de  l'accuser. 

3.  Alors  il  dit  à  cet  homme 
qui  avait  une  main  sèche  :  Le- 
vez-vous, tenez-'vous  là  au  mi- 
lieu. 

4.  Puis  il  leur  dit  :  Est-il  per* 
mis  au  jour  du  sabbat  de  faire 
du  bien  ou  du  mal,  de  sauver 
la  vie,  ou  de  l'ôter.^^  Et  ils  de- 
meurèrent dans  le  silence. 

5.  Mais  lui,  les  regardant 
avec  colère ,  affligé  qu'il  était 
de  l'aveuglement  de  leur  cœur, 
il  dit  à  cet  homme  :  Etendez 
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votre  main.  Il  l'ëtendit,  et  elle 
devint  saine. 

6.  Aussitôt  les  pharisiens, 
étant  sortis,  tinrent  conseil  con- 
tre lui  avec  les  hérodiens ,  sur 
les  moyens  de  le  perdre. 

7.  Mais  Jésus  se  retira  avec 
ses  disciples  vers  la  mer,  où  une 
grande  multitude  de  peuple  le 
suivit  de  Galilée  et  de  Judée , 

8.  de  Jérusalem,  de  l'Idu- 
mée ,  et  d'au-delà  le  Jourdain  ; 
et  ceux  des  environs  de  Tyr  et 
deSidon,  ayant  entenàn  parler 
des  choses  qu'il  faisait,  vinrent 
en  grand  nombre  le  trouver. 

9.  Et  il  dit  à  ses  disciples , 
qu'ils  lui  tinssent  là  une  barque, 
afin  qu'elle  lui  servît  pour  n'ê- 
tre pas  accablé  par  la  foule  du 
peuple. 

10.  Car  comme  il  en  guéris- 
sait beaucoup,  tous  ceux  qui 
étaient  affligés  de  quelque  mal 
se  jetaient  sur  lui  pour  le  tou- 
cher. 

11.  Et  quand  les  esprits  im- 
purs le  voyaient,  ils  se  pros- 
ternaient devant  lui,  en  criant: 

12.  Vous  êtes  le  Fils  de  Dieu  ; 
mais  il  leur  défendait  avec  de 
grandes  menaces  de  le  décou- 
vrir. 

i3.  Il  monta  ensuite  sur  une 
montagne,  et  il  appela  à  lui 
ceux  que  lui-même  voulut,  et 
ils  vinrent  à  lui. 

14.  Il  en  établit  douze  pour 
être  avec  lui,  et  pour  les  en- 
voyer prêcher  5 

i5.  et  il  leur  donna  la  puis- 


sance de  guérir  les  maladies, 
et  de  chasser  les  démons. 

16.  Le  premier  fut  Simon, 
à  qui  il  donna  le  nom  de 
Pierre  j 

17.  puis  Jacquesy?/j  de  Zé- 
bédée,  et  Jean  frère  de  Jac- 
ques ,  qu'il  nomma  Boanerges^ 
c'est-à-dire,  enfants  du  ton- 
nerre; 

18.  André,  Philippe ,  Barthé- 
lemi,  Matthieu,  Thomas,  Jac- 
ques fils  d'Alphée,  Thaddée, 
Simon  le  Cananéen, 

19.  et  Judas  Iscariote,  qui 
fut  celui  qui  le  trahit. 

20.  Et  étant  venus  dans  la 
maison ,  il  s'y  assembla  une  si 
grande  foule  de  peuple ,  qu'ils 
ne  pouvaient  pas  même  pren- 
dre leur  repas. 

21.  Ce  que  ses  proches  ayant 
appris ,  ils  vinrent  pour  se  sai- 
sir de  lui;  car  ils  disaient  qu'il 
avait  perdu  l'esprit. 

22.  Et  les  scribes,  qui  étaient 
venus  de  Jérusalem,  disaient: 
Il  est  possédé  de  Béelzébub,  et 
c'est  par  le  prince  des  démons 
qu'il  chasse  les  démons. 

23.  Mais  Jésus ,  les  ayant  ap- 
pelés auprès  de  lui,  leur  disait 
en  parabole  :  Gomment  sa  tan 
peut-il  chasser  satan? 

24.  Si  un  royaume  est  divisé 
contre  lui-même,  il  est  impos- 
sible que  ce  royaume  subsiste  ; 

25.  et  si  une  maison  est  di- 
visée contre  elle-même,  il  est 
impossible  que  cette  maison 
subsiste 
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26.  Si  donc  satan  se  soulève 
contre  lui-même,  le  voilà  di- 
visé ,  et  il  est  impossible  qu'il 
subsiste;  mais  il  faut  que  sa 
puissance  prenne  fin. 

27.  Nul  ne  peut  entrer  dans 
la  maison  du  fort  armé,  et  pil- 
ler ses  armes  et  ce  qu'il  possède, 
si  auparavant  il  ne  lie  le  fort 
pour  pouvoir  ensuite  piller  sa 
maison. 

28.  Je  vous  dis  en  vérité, 
que  tous  les  péchés ,  que  les 
enfants  des  hommes  auront 
commis ,  et  tous  les  blasphè- 
mes qu'ils  auront  proférés,  leur 
seront  remis; 

29.  mais  si  quelqu'un  blas- 
phème contre  le  Saint-Esprit, 
il  n'en  recevra  jamais  le  par- 
don, et  il  sera  coupable  d'un 
péché  éternel. 

30.  //  leur  dit  ceci  sur  ce 
qu'ils  l'accusaient  d'être  pos- 
sédé de  l'esprit  impur. 

3i.  Cependant  sa  mère  et  ses 
frères  étant  venus ,  et  se  te- 
nant dehors ,  envoyèrent  l'ap- 
peler. 

32.  Or  le  peuple  était  assis 
autour  de  lui,  et  on  lui  dit  : 
Votre  mère  et  vos  frères  sont 
là  dehors  ^M^' vous  demandent. 

33.  Mais  il  leur  répondit  : 
Qui  est  ma  mère ,  et  qui  sont 
mes  frères? 

34.  Et  regardant  ceux  qui 
étaient  assis  autour  de  lui  : 
Voici,  dit-il,  ma  mère  et  mes 
frères  ; 

35.  car  quiconque  fait  la  vo- 
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lonté  de  Dieu,  celui-là  est  mon 
frère,  ma  sœur  et  ma  mère. 

CHAPITRE  IV. 

Parabole  de  la  semence.  Lampe 
sur  le  chandelier.  Semence  jetée 
en  terre.  Grain  de  sénevé.  Tem- 
pête apaisée. 

1.  Il  se  mit  de  nouveau  à 
enseigner  auprès  de  là  mer;  et 
une  si  grande  multitude  de  per- 
sonnes s'assembla  autour  de 
lui,  qu'il  monta  sur  la  mer 
dans  une  barque,  et  s'y  assit, 
tout  le  peuple  se  tenant  sur 
le  rivage  de  la  mer; 

2.  et  il  leur  enseignait  beau- 
coup de  choses  en  paraboles, 
et  leur  disait  en  sa  manière 
d'instruire  : 

3.  Ecoutez  :  Celui  qui  sème 
s'en  alla  semer. 

4.  Et  lorsqu'il  semait,  une 
partie  de  la  semence  tomba  le 
long  du  chemin  ;  et  les  oiseaux 
du  ciel  étant  venus,  la  man- 
gèrent. 

5.  Une  autre  tomba  dans  des 
endroits  pierreux,  où  elle  n'a- 
vait pas  beaucoup  de  terre  ;  et 
elle  leva  aussitôt ,  parce  que  la 
terre  n'avait  pas  de  profondeur. 

6.  Le  soleil  s'étant  levé  en- 
suite^ elle  en  fut  brûlée;  et 
comme  elle  n'avait  point  de 
racine,  elle  sécha. 

7.  Une  autre  tomba  dans  les 
épines  ;  et  les  épines  étant  ve* 
nues  à  croître,  1  étouffèrent ,  et 
elle  ne  porta  point  de  fruit. 

8.  Une   autre    erifin  tombé 
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dans  une  bonne  terre,  et  elle 
porta  son  fruit ,  qui  poussa  et 
cmtjusqua  la  maturité-^  quel- 
ques grains  rapportant  trente 
pour  un j  d'autres  soixante,  et 
d'autres  cent. 

9.  Et  il  leur  disait  :  Que  ce- 
lui-là entende,  quia  des  oreil- 
les pour  entendre. 

10.  Lorsqu'il  fut  en  particu- 
lier, les  douze  qui  le  suivaient 
lui  demandèrent  le  sens  de 
cette  parabole  ; 

11.  et  il  leur  dit  :  Pour  vous, 
il  vous  est  donné  de  connaî- 
tre le  mystère  du  royaume  de 
Dieu  ;  mais  pour  ceux  qui  sont 
dehors ,  tout  se  passe  en  para- 
boles ; 

12.  afin  que  voyant  ils  voient 
et  ne  voient  pas  ;  et  qu'écou- 
tant ils  écoutent  et  ne  com- 
prennent pas  ,  de  peur  qu'ils 
ne  viennent  à  se  convertir,  et 
que  leurs  péchés  ne  leur  soient 
pardonnes. 

i3.  Et  quoi ,  leur  dit-il  en- 
core, n'entendez-vous  pas  cette 
parabole? comment  donc  pour- 
rez-vous  les  entendre  toutes? 

14.  Celui  qui  sème,  sème  la 
parole. 

i5.  Ceux  qui  sont  marqués 
par  ce  qui  est  le  long  du  che- 
min ,  où  la  parole  est  semée  , 
sont  ceux  qui  ne  l'ont  pas  plu- 
tôt entendue  ,  que  satan  vient 
«t  enlève  cette  parole  qui  avait 
^té  semée  dans  leurs  cœurs. 

16.  De  même  ceux  qui  sont 
marqués  par  ce  qui   est  semé 
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dans  les  endroits  pierreux,  sont  1 
ceux  qui  écoutant  la  parole  la  i 
reçoivent  aussitôt  avec  joie  ; 

ly.   mais   n'ayant  point  en 
eux-mêmes  de   racine ,  ils  ne  l 
sont  que   pour  un    temps  ;   et  ' 
lorsqu'il  survient  des  traverses  1 
et  des  persécutions  à  cause  de 
la  parole,  ils  en  prennent  aus- 
sitôt un  sujet  de  scandale. 

18.  Les  autres,  qui  sont  mar- 
qués par  ce  qui  est  semé  parmi 
les  épines,  sont  ceux  qui  écou- 
tent la  parole  ; 

19.  mais  les  sollicitudes  de 
ce  siècle,  l'illusion  des  riches- 
ses, et  les  autres  passions  s'em- 
parant  de  leurs  esprits,  y  étouf- 
fent la  parole ,  et  font  qu'elle 
demeure  sans    fruit. 

20.  Enfin  ceux  qui  sont /«^zr- 
qués  par  ce  qui  est  semé  dans 
la  bonne  terre,  sont  ceux  qui 
écoutent  la  parole,  qui  la  re- 
çoivent, et  qui  portent  du  fruit, 
l'un  trente  pour  un ,  l'autre 
soixante ,  et  l'autre  cent. 

21.  Il  leur  disait  aussi  :  Fait- 
on  apporter  la  lampe  pour  la 
mettre  sous  le  boisseau  ,  ou 
sous  le  lit  ?  vl  est-ce  pas  pour  la 
mettre  sur  le  chandelier  ? 

22.  Car  il  n'y  a  rien  de  ca- 
ché qui  ne  doive  être  décou- 
vert, et  rien  ne  se  fait  en  se- 
cret qui  ne  doive  paraître  en 
public. 

23.  Si  quelqu'un  a  des  oreil- 
les pour  entendre  ,  qu'il  en- 
tende. 

24.  Il  leur  dit  encore  :  Pre* 


Chap,  4. 


SELON  S.  MARC. 


75 


nez  bien  garde  à  ce  que  vous 
entendez;  car  on  se  servira  en- 
vers vous  de  la  même  mesure 
dont  vous  vous  serez  servis  en- 
vers les  autres  ;  et  il  vous  sera 
donné  encore  davantage  ; 

2$.  car  on  donnera  à  celui 
qui  a  déjà  ;  et  pour  celui  qui 
n'a  point,  on  lui  ôtera  même 
ce  qu'il  a. 

26.  Il  disait  aussi  :  Le  royau- 
me de  Dieu  est  semblable  a  ce 
qui  arrive  lorsqu'un  homme  a 
jeté  de  la  semence  en  terre  : 

27.  soit  qu'il  dorme,  ou  qu'il 
se  lève  durant  la  nuit  et  durant 
le  jour,  la  semence  germe  et 
croît  sans  qu'il  sache  com- 
ment; 

28.  car  la  terre  produit  d'elle- 
même,  premièrement  l'herbe, 
ensuite  l'épi,  puis  le  blé  tout 
formé  qui  remplit  l'épi. 

29.  Et  lorsque  le  fruit  est 
dans  sa  maturité ,  on  y  met 
aussitôt  la  faucille;  parce  que 
le  temps  de  la  moisson  est 
venu. 

30.  Il  dit  encore  ;  A  quoi 
comparerons-nous  le  royaume 
de  Dieu  .^  et  par  quelle  parabole 
le  représenterons-nous  .f* 

3i.  11  est  semblable  à  un 
grain  de  sénevé,  qui,  étant  la 
plus  petite  de  toutes  les  se- 
mences qui  sont  dans  la  terre , 
lorsqu'on  l'y  sème, 

82.  monte,  quand  il  est  se- 
mé, jusqu'à  devenir  plus  grand 
que  tous  les  légumes ,  et  pousse 
de  si  grandes  branches  ;   que 


les  oiseaux  du  ciel  peuvent  se 
reposer  sous  son  ombre, 

33.  Il  leur  parlait  ainsi  sous 
diverses  paraboles  ,  selon  qu'ils 
étaient  capables  de  l'enten- 
dre ; 

34.  et  il  ne  leur  parlait  point 
sans  parabole;  mais  étant  en 
particulier  il  expliquait  tout  à 
ses  disciples. 

35.  Ce  même  jour  sur  le 
soir,  il  leur  dit  :  Passons  à  l'au- 
tre bord. 

36.  Et  après  qu'ils  eurent 
renvoyé  le  peuple,  ils  l'emme- 
nèrent avec  eux  dans  la  bar- 
que où  il  était  ;  et  il  y  avait 
encore  d'autres  barques  qui  le 
suivirent. 

37.  Alors  un  grand  tourbil- 
lon de  vent  s'éleva,  et  les  va- 
gues entraient  dans  la  barque, 
de  telle  sorte  qu'elle  s'emplissait 
déjà  d'eau.     - 

38.  Jésus  cependant  était  sur 
la  poupe,  dormant  sur  un  oreil- 
ler; et  ils  le  réveillèrent,  en 
lui  disant  :  Maître,  ne  vous 
mettez-vous  point  en  peine  de 
ce  que  nous  périssons  ^ 

39.  Alors  s'étant  éveillé,  il 
parla  au  vent  avec  menaces ,  et 
dit  à  la  mer  :  Tais -toi,  calme- 
toi.  Aussitôt  le  vent  cessa,  et 
il  se  fit  un  grand  calme.  \ 

40.  Puis  il  leur  dit  :  Pour- 
quoi êtes-vous  ainsi  timides  f 
Comment  n'avez-vous  pas  en- 
core de  foi?  Ils  furent  saisis 
d'une  extrême  crainte  ;  et  ils  se 
disaient  l'un  à  l'autre  ;  Quel  est 
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donc  celui-ci,  à  qui  les  vents 
et  la  mer  obéissent? 

CHAPITRE  V. 

Démons  chassés.  Pourceaux  préci- 
pités. Femme  guérie  d'une  perte 
de  sang.  Fille  de  Zaïre. 

1.  Ayant  passé  la  mer,  ils 
Tinrent  au  pays  des  Gérasé- 
niens. 

2.  Et  Jésus  ne  fut  pas  plu- 
tôt descendu  de  la  barque, 
qu'un  homme  possédé  de  l'es- 
prit impur  vint  à  lui,  sortant 
des  sépulcres, 

3.  où  il  faisait  sa  demeure 
ordinaire;  et  personne  ne  pou- 
vait plus  le  lier,  même  avec 
des  ctiaînes  ; 

4.  car  souvent,  ayant  les  fers 
aux!  pieds ,  et  étant  lié  de  chaî- 
nes ,  il  avait  rompu  ses  chaî- 
nes et  brisé  ses  fers,  et  nui 
iiomme  ne  pouvait  le  dompter. 

5.  n  demeurait  jour  et  nuit 
dans  les  sépulcres  et  sur  les 
montagnes ,  criant  et  se  meur- 
trissant lui-même  avec  des 
pierres, 

6.  Ayant  donc  vu  Jésus  de 
loin ,  il  courut  à  lui^  et  l'adora  ; 

7.  et  jetant  un  grand  cri,  il 
lui  dit  :  Qu/  a-t-il  entre  vous 
et  moi,  Jésus,  Fils  du  Dieu 
très-haut?  Je  vous  conjure  par 
le  nom  de  Dieu,  de  ne  point 
me  tourmenter. 

8.  Car  Jésus  lui  disait;  Esprit 
impur,  sors  de  cet  homme. 

9.  Et  il  lui  demanda  :  Gom- 
ment t appelles-tu?  A  quoi  il 


répondit  :  Je  m'appelle  liégion, 
parce  que  nous  sommes  plu- 
sieurs : 

10.  et  il  le  priait  avec  ins- 
tance de  ne  point  les  chasser 
hors  de  ce  pays-là. 

11.  Or  il  y  avait  là  un  grand 
troupeau  de  pourceaux  qui 
paissaient  le  long  des  mon- 
tagnes ; 

12.  et  tous  ces  démons  le 
suppliaient ,  en  lui  disant  :  En- 
voyez-nous dans  ces  pourceaux, 
afin  que  nous  y  entrions. 

i3.  Jésus  le  leur  permit  aus- 
sitôt; et  ces  esprits  impurs, 
sortant  du  possédé,  entrèrent 
dans  les  pourceaux;  et  tout  le 
troupeau ,  qui  était  environ  de 
deux  mille ,  courut  avec  impé- 
tuosité se  précipiter  dans  la 
mer,  où  ils  furent  tous  noyés. 

14.  Ceux  qui  menaient  paî- 
tre les  pourceaux  s'enfuirent, 
et  allèrent  porter  la  nouvelle 
dans  la  ville  et  dans  les  champs  ; 
ce  qui  fit  que  plusieurs  sortirent 
pour  voir  ce  qui  était  arrivé. 

i5.  Et  étant  venus  à  Jésus, 
ils  virent  celui  qui  avait  été 
tourmenté  par  le  démon ,  assis, 
habillé,  et  en  son  bon  sens; 
ce  qui  les  remplit  de  crainte. 

16.  Et  ceux  qui  avaient  vu 
ce  qui  s^ était  passé,  leur  ayant 
rapporté  tout  ce  qui  était  ar- 
rive au  possédé  et  aux  pour- 
ceaux, 

17.  ils  commencèrent  à  le 
prier  de  sortir  de  leur  pays. 

18.  Comme  il  rentrait  dans 
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la  barque,  celui  qui  avait  été 
tourmenté  par  le  démon,  le 
supplia  qu'il  lui  permît  d'aller 
avec  lui; 

19.  mais  Jésus  le  lui  refusa, 
et  lui  dit  :  Allez-vous-en  chez 
vous  trouver  vos  proches,  et 
leur  annoncez  les  grandes  grâ- 
ces que  vous  avez  reçues  du 
Seigneur,  et  la  miséricorde 
qu'il  vous  a  faite. 

20.  Cet  homme,  s'en  étant 
allé ,  commença  à  publier  dans 
la  Décapole  les  grandes  grâ- 
ces que  Jésus  lui  avait  faites; 
et  tout  le  monde  en  était  dans 
l'admiration. 

21.  Jésus  étant   encore   re- 

Eassé  dans  la  barque  à  l'autre 
ord,  lorsqu'il  était  auprès  de 
la  mer,  une  grande  multitude 
de  peuple  s'assembla  autour 
de  lui. 

22.  Et  un  chef  de  synago- 
gue ,  nommé  Jaïre,  vint  le  trou- 
ver^ et  le  voyant ,  il  se  jeta  a 
ses  pieds, 

23.  et  le  suppliait  avec  gran- 
de instance ,  en  lui  disant  :  J'ai 
une  fille  qui  est  à  l'extrémité  ; 
venez  lui  imposer  les  mains 
pour  la  guérir  et  lui  sauver  la 
vie. 

24.  Jésus  s'en  alla  avec  lui  ; 
et  il  était  suivi  d'une  grande 
foule  de  peuple  qui  le  pressait. 

25.  Alors  une  femme,  ma- 
lade d'une  perte  de  sang  de- 
puis douze  ans, 

26.  qui  avait  beaucoup  souf- 
fert entre   les  mains   de  plu- 


sieurs médecins ,  et  qui  ayant 
dépensé  tout  son  bien  ,  n'en 
avait  reçu  aucun  soulagement, 
mais  s'en  était  toujours  trouvée 
plus  mal, 

27.  ayant  entendu  parler  de 
Jésus,  vint  dans  la  foule  par 
derrière,  et  toucha  son  vête- 
ment; 

28.  car  elle  disait  :  Si  je  puis 
seulement  toucher  son  vête- 
ment, je  serai  guérie. 

29.  Au  même  instant  la 
source  du  sang  qu  elle  perdait 
fut  séchée ,  et  elle  sentit  dans 
son  corps  qu'elle  était  guérie 
de  cette  maladie. 

30.  Aussitôt  Jésus,  connais- 
sant en  soi-même  la  vertu  qui 
était  sortie  de  lui,  se  retourna 
au  milieu  de  la  fouie,  et  dit  : 
Qui  est-ce  qui  a  touché  mes 
vêtements  ? 

3i.  Ses  disciples  lui  dirent  : 
Vous  voyez  que  la  foule  vous 
presse  de  tous  côtés ,  et  vous 
demandez  qui  vous  a  touché  P 

32.  Et  il  regardait  tout  au- 
tour de  lui  pour  voir  celle  qui 
l'avait  touché. 

33.  Mais  cette  femme,  qui 
savait  ce  qui  s'était  passé  en 
eUe,  étant  saisie  de  crainte  et 
de  frayeur,  vint  se  jeter  à  ses 
pieds,  et  lui  déclara  toute  la 
vérité. 

34.  Et  Jésus  lui  dit  :  Ma 
fille,  votre  foi  vous  a  sauvée; 
allez  en  paix,  et  soyez  guérie 
de  votre  maladie. 

35.  Lorsqu'il  parlait  encore , 
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il  vint  des  gens  du  chef  de  la 
synagogue ,  qui  lui  dirent  Vo- 
tre fille  est  morte;  pourquoi 
voulez-vous  donner  au  Maître 
la  peine  d'aller  plus  loin  ? 

36.  Mais  Jésus ,  ayant  en- 
.  tendu  cette  parole ,  dit  au  chef 

de  la  synagogue  :  Ne  craignez 
point ,  croyez  seulement. 

37.  Et  il  ne  permit  à  per- 
sonne de  le  suivre  ;  sinon  à 
Pierre ,  à  Jacques  et  à  Jean , 
frère  de  Jacques. 

38.  Etant  arrivés  dans  la 
maison  de  ce  chef  de  syna- 
gogue ,  il  y  vit  une  troupe  con- 
fuse de  personnes  qui  pleu- 
raient, et  ([ui  jetaient  de  grands 
cris  ; 

39.  et  en  entrant  il  leur  dit  : 
Pourquoi  faites -vous  tant  de 
bruit  ?  et  pourquoi  pleurez- 
vous  ?  cette  fille  n'est  pas  morte, 
elle  n'est  qu'endormie. 

40.  Et  ils  se  moquaient  de 
lui.  Alors  ayant  fait  sortir  tout 
le  monde ,  il  prit  le  père  et  la 
mère  de  l'enfant ,  et  ceux  qui 
étaient  'venus  avec  lui ,  et  il 
entra  au  lieu  où  la  fille  était 
couchée. 

4i.  Il  la  prit  par  la  main  ,  et 
lui  dit  :  Talitha  cumi ,  c'est-à- 
dire  ,  Ma  file  ,  levez-vous  ,  je 
vous  le  commande. 

42.  Au  même  instant  la  fille 
se  leva  et  se  mit  à  marcher  ; 
car  elle  avait  douze  ans  ;  et  ils 
furent  merveilleusement  éton- 
nés. 

43»  Mais  il  leur  recommanda 


EVANGILE  Chap.  5.  6\ 


très -expressément  de  prendre 
garde  que  personne  ne  le  sût; 
et  il  leur  dit  qu'on  lui  donnât 


CHAPITRE  VI. 

Jésus  méprisé  dans  sa  patrie.  Mis- 
sion et  puissance  des  apôtres. 
Prison  et  mort  de  Jean-Baptiste. 
Multiplication  des  cinq  pains. 
Jésus  marcJie  sur  les  eaux. 

1.  Jésus,  étant  sorti  de  ce 
lieu ,  vint  en  son  pays  ,  où  ses 
disciples  le  suivirent. 

2.  Le  jour  du  sabbat  étant 
venu ,  il  commença  à  enseigner 
dans  la  synagogue;  et  plusieurs 
de  ceux  qui  lecoutaient ,  étant 
extraorcUnairement  étonnés  de 
lentendre  ainsi  parler,  disaient: 
D'où  sont  avenues  à  celui-ci 
toutes  ces  choses?  quelle  est 
celte  sagesse  qui  lui  a  été 
donnée  ?  et  d'au  vient  que  tant 
de  merveilles  se  font  par  ses 
mains? 

3.  N'est-ce  pas  là  ce  char- 
pentier, ce  fils  de  Marie  ,  frère 
de  Jacques,  de  Joseph,  de  Jude, 
et  de  Simon?  et  ses  sœurs  ne 
sont-elles  pas  ici  parmi  nous  ? 
Et  ils  se  scandalisaient  à  son 
sujet. 

4.  Mais  Jésus  leur  dit  :  Un 
prophète  n'est  sans  honneur 
que  dans  son  pays,  dans  sa 
maison  et  parmi  ses  pa- 
rents. 

5.  Et  il  ne  put  faire  là  au- 
cun miracle,  sinon  qu'il  y  gué- 
rit un  petit  nombre  de  mala- 
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es 


des     en     leur     imposant 
mains  ; 

6.  de  sorte  qu'il  admirait  leur 
incrédulité;  il  allait  cependant 
enseigner  de  tous  côtés  dans 
les  villages  d'alentour. 

y.  Or  Jésus  ayant  appelé  les 
douze,  il  commença  à  les  en- 
voyer deux  à  deux  ;  et  il  leur 
donna  puissance  sur  les  esprits 
impurs. 

8.  11  leur  commanda  de  s'en 
aller  avec  leur  bâton  seule- 
ment, et  de  ne  rien  préparer 
pour  le  chemin,  ni  sac,  ni  pain, 
ni  argent  dans  leur  bourse  ; 

9.  mais  de  ne  prendre  que 
leurs  sandales,  et  de^e  point 
se  pourvoir  de  deux  habits. 

10.  Et  il  leur  dit  :  Quelque 
part  que  vous  alliez,  étant  en- 
trés dans  une  maison,  demeu- 
rez-y jusqu'à  ce  que  vous  sor- 
tiez de  ce  lieu-îà; 

11.  et  lorsqu'il  se  trouvera 
des  personnes  qui  ne  voudront 
ni  vous  recevoir,  ni  vous  écou- 
ter, secouez ,  en  vous  retirant , 
la  poussière  de  vos  pieds ,  afin 
que  ce  soit  un  témoignage  con- 
tre eux. 

12.  Etant  donc  partis,  ils 
prêchaient  aux  peuples  qu'ils 
fissent  pénitence  ; 

i3.  ils  chassaient  beaucoup 
de  démons  j  ils  oignaient  d'huile 
plusieurs  malades  et  les  guéris- 
saient. 

14.  Or  la  réputation  de  Jé- 
sus s'étant  beaucoup  répandue, 
le  roi  Hérode  entendit  parler 


de  lui;  ce  qui  lui  faisait  dire: 
Jean-Baptiste  est  ressuscité  d'en* 
ti-e  les  morts ,  et  c'est  pour  cela 
qu'il  se  fait  par  lui  tant  de  mi- 
racles. 

i5.  D'autres  disaient  :  C'est 
Elie.  Mais  d'autres  encore  di- 
saient :  C'est  un  prophète  égal 
à  l'un  des  anciens  prophètes. 

16.  Hérode  entendant  ces 
bruits  différents,  disait  :  Cet 
homme  est  Jean ,  à  qui  j'ai  fait 
trancher  la  tête ,  et  qui  est  res- 
suscité d'entre  les  morts. 

17.  Car  Hérode  ayant  épousé 
Hérodiade,  quoiqu'elle  fut  fem- 
me de  Philippe  son  frère ,  avait 
envoyé  prendre  Jean,  l'avait 
fait  fier  et  mettre  en  prison  à 
cause  d'elle; 

18.  parce  que  Jean  disait  à 
Hérode  :  Il  ne  vous  est  pas  per- 
mis d'avoir  la  femme  de  votre 
frère. 

19.  Depuis  cela  Hérodiade 
avait  toujours  cherché  l'occa- 
sion de  le  faire  mourir;  mais 
elie  n'avait  pu  /  parvenir, 

20.  parce  qu'Hérode,  sa- 
chant qu'il  était  un  homme 
juste  et  saint,  le  craignait  et 
avait  du  respect  pour  lui ,  fai- 
sait beaucoup  de  choses  selon 
ses  avis,  et  l'écoutait  volon- 
tiers. 

21.  Mais  enfin  il  arriva  un 
jour  favorable  au  dessein  £Hé^ 
rodiade,  qui  fut  le  jour  de  la 
naissance  d'Hérode,  auquel  il 
fit  un  festin  aux  grands  de  sa 
cour,  aux  premiers  officiers  dû 
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fies  troupes ,  et  aux  principaux 
de  la  Galilée  ; 

22.  car  la  fille  d'Hérotliade  y 
étant  entre'e ,  et  ayant  dansé 
devant  Hérode  ,  elle  lui  plut 
tellement ,  et  à  ceux  qui  étaien 


avec  lui 


qu 


il  lui  dit  :  Deman- 


dez-moi ce  que  vous  voudrez, 
et  je  vous  le  donnerai; 

23.  et  il  ajouta  avec  ser- 
ment :  Oui ,  je  vous  donnerai 
tout  ce  que  vous  me  demande- 
rez, quand  ce  serait  la  moitié 
de  mon  royaume. 

24.  Elle,  étant  sortie  ,  dit  à 
sa  mère  :  Que  demanderai-je  ? 
Sa  mère  lui  répondit  :  La  tête 
de  Jean-Baptiste. 

25.  Et  étant  rentrée  aussitôt 
en  grande  hâte  où  était  le  roi , 
elle  fit  sa  demande  en  disant  : 
Je  désire  que  vous  me  donniez 
tout  présentement  dans  un 
bassin  la  tête  de  Jean-Bap- 
tiste. 

26.  Le  roi  en  fut  fort  fâché; 
néanmoins ,  à  cause  du  ser- 
ment quil  avait  fait ,  et  de 
ceux  qui  étaient  à  table  avec 
lui ,  il  ne  voulut  pas  la  refu- 
ser. 

27.  Ainsi  il  envoya  un  de  ses 
gardes  avec  ordre  d'apporter 
la  tête  de  Jean  dans  un  bassin  ; 
et  ce  garde  étant  allé  dans  la 
prison,  lui  coupa  la  tête, 

28.  l'apporta  dans  un  bas- 
sin, et  la  donna  à  la  file,  et 
la  fille  la  donna  à  sa  mère. 

29.  Les  disciples  de  Jean 
l'ayant  su ,  vinrent  prendre  son 


corps ,  et  le  mirent  dans  un 
tombeau. 

3o.  Or  les  apôtres  s'étant 
rassemblés  auprès  de  Jésus,  lui 
rendirent  compte  de  tout  ce 
qu'ils  avaient  fait ,  et  de  tout 
ce  qu'ils  avaient  enseigné. 

3i.  Et  il  leur  dit  :  Venez 
vous  retirer  en  particulier  dans 
quelque  lieu  solitaire,  et  vous 
reposez  un  peu.  Car  comme  il 
y  avait  beaucoup  de  personnes 
qui  venaient  vers  lui ,  les  unes 
après  les  autres  ,  ils  n'avaient 
pas  seulement  le  temps  de  man- 
ger. 

32.  Etant  donc  entrés  dans 
une  barque,  ils  se  retirèrent  à 
l'écart  dans  un  lieu  désert  ; 

33.  mais  le  peuple  les  ayant 
vus  partir,  et  plusieurs  autres 
en  ayant  eu  connaissance,  ils 
y  accoururent  à  pied  de  toutes 
les  villes  ^voisines y  et  ils  y  arri- 
vèrent avant  eux. 

34.  D3  sorte  que  Jésus  ,  sor- 


tant   de    la    bar 


que ,    vit    une 


grande  multitude  de  peuple , 
et  il  en  eut  compassion ,  parce 
qu'ils  étaient  comme  des  bre- 
bis qui  n'ont  point  de  pasteur  j 
et  il  se  mit  à  leur  dire  beau- 
coup de  choses  pour  leur  ins- 
truction. 

35.  Mais  le  jour  étant  déjà 
fort  avancé ,  ses  disciples  vin- 
rent à  lui,  et  lui  dirent  :  Ce 
lieu  est  désert ,  et  il  est  déjà 
tard; 

36.  renvoyez-les ,  afin  qu'ils 
s'en  aillent   dans   les  villages 
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et  les  bourgs  d'ici  autour  ache- 
ter de  quoi  manger. 

37.  Il  Leur  répondit  :  Don- 
nez-leur vous-mêmes  à  man- 
ger. Ils  lui  repartirent  :  Irons- 
nous  donc  acheter  pour  deux 
cents  deniers  de  pain,  afin  de 
leur  donner  à  manger? 

38.  Jésus  leur  dit  :  Combien 
avez-vous  de  pains  ^  allez  voir. 
Et  y  ayant  regardé,  ils  lui  di- 
rent :  Nous  en  aidons  cinq  et 
deux  poissons. 

39.  Alors  il  leur  commanda 
de  les  faire  tous  asseoir  en  di- 
verses troupes  sur  l'herbe 
verte  ; 

40.  et  ils  s'assirent  en  divers 
rangs,  les  uns  de  cent  person- 
nes, et  les  autres  de  cin- 
quante. 

4i.  Jésus  prit  donc  les  cinq 

Î)ains  et  les  deux  poissons ,  et 
evant  les  yeux  au  ciel ,  il  les 
bénit  ;  et  ayant  rompu  les  pains, 
il  les  donna  àses  disciples,  afin 
qu'ils  les  présentassent  au  peu- 
ple; et  il  partagea  à  tous  les 
deux  poissons. 

42.  Tous  en  mangèrent,  et 
furent  rassasiés. 

43.  Et  les  disciples  rempor- 
tèrent douze  paniers  pleins 
des  morceaux  qui  étaient  restés 
des  pains  et  des  poissons, 

44"  quoique  ceux  qui  avaient 
mangé  de  ces pai/is  fassent  au 
nombre  de  cinq  mille  hommes. 

45.  H  obligea  aussitôt  ses 
disciples  de  monter  dans  la 
barque ,  et  de  passer  avant  lui 


à  l'autre  bord,  vers  Bethsaïde, 
pendant  qu'il  renverrait  le  peu- 
ple. 

46.  Et  après  qu'il  l'eut  ren- 
voyé, il  s'en  alla  sur  la  mon- 
tagne pour  prier. 

47.  Le  soir  étant  venu,  la 
barque  se  trouvait  au  milieu 
de  la  mer,  et  Jésus  était  seul 
à  terre  ; 

48.  et  voyant  que  ses  disci- 
ples avaient  grande  peine  à 
ramer,  parce  que  le  vent  leur 
était  contraire,  vers  la  qua- 
trième veille  de  la  nuit  il  vint 
à  eux  marchant  sur  la  mer, 
et  il  voulait  les  devancer. 

49.  Mais  eux ,  le  voyant  mar- 
cher ainsi  sur  la  mer,  crurent 
que  c'était  un  fantôme ,  et  ils 
jetèrent  un  grand  cri  ; 

50.  car  ils  l'aperçurent  tous , 
et  en  furent  épouvantés.  Mais 
aussitôt  il  leur  parla,  et  leur 
dit  :  Rassurez-vous;  c'est  moi; 
ne  craignez  point. 

5i.  Il  monta  ensuite  avec 
eux  dans  la  barque,  et  le  vent 
cessa;  ce  qui  augmenta  encore 
beaucoup  l'étonnement  où  ils 
étaient; 

52.  car  ils  n'avaient  pas  fait 
assez  d'attention  sur  le  miracle 
des  pains ,  parce  que  leur  cœur 
était  aveuglé. 

53.  Ayant  passé  l'eau,  ils 
vinrent  au  territoire  de  Géné- 
sareth,  et  y  abordèrent. 

54.  Et  dès  qu'ils  furent  sor- 
tis de  la  barque,  les  gens  du 
pajrs  reconnurent  Jésus  5 

4. 
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55.  et  parcourant  touto  la 
contrée  ,  ils  commencèrent  à 
lui  apporter  de  tous  côtés  les 
malades  dans  des  lits ,  partout 
où  ils  entendaient  dire  qu'il 
était. 

56.  Et  en  quelque  lieu  qu'il 
entrât,  soit  bourgs,  villes  ou 
villages  ,  on  mettait  les  mala- 
des dans  les  places  publiques  , 
et  on  le  priait  de  pennettre 
qu'ils  pussent  seulement  tou- 
cher la  frange  de  son  vêtement; 
et  tous  ceux  qui  le  touchaient 
étaient  guéris. 

CHAPITRE  VIL 

Mains  non  lavées.  Traditions  hu- 
maines. Vraie  impureté.  Cana- 
néenne. Sourd  et  muet 

I.  Les  pharisiens  et  quelques- 
uns  des  scribes ,  qui  étaient 
venus  de  Jérusalem,  s'assem- 
blèrent auprès  de  Jésus. 

a.  Et  ayant  vu  quelques-uns 
de  ses  disciples  prendre  leur 
repas  avec  des  mains  impures , 
c'est-à-dire,  qui  n'avaient  pas 
été  lavées,  ils  /^5^« blâmèrent; 

3.  car  les  pharisiens  et  tous 
les  juifs  ne  mangent  point  sans 
avoir  souvent  lavé  leurs  mains, 
gardant  en  cela  la  tradition  des 
anciens  ; 

4.  et  lorsqu'ils  reviennent  de 
la  place  publique,  ils  ne  man- 
gent point  non  plus  sans  s'être 
lavés.  Ils  ont  encore  beaucoup 
d'autres  observations  qu'ils  ont 
reçues,  et  qu'ils  gardent  ;  com- 
me de  laver  les  coupes,   les 


pots,  les  vaisseaux  d'airain ,  et 
les  bois  de  lit. 

5.  C'est  pourquoi  les  phari- 
siens et  les  scribes  lui  dirent  : 
D'où  vient  que  vos  disciples 
n'observent  point  la  tradition 
des  anciens,  mais  qu'ils  pren- 
nent leur  repas  avec  des  mains 
impures  ? 

6.  Il  leur  répondit  :  C'est 
avec  grande  raison  qu'Isaïe  a 
fait  de  vous  autres  hypocrites 
cette  prophétie  qui  se  lit  dans 
l'écriture  :  Ce  peuple  m'honore 
des  lèvres  ;  mais  leur  cœur  est 
bien  éloigné  de  moi  ; 

7.  et  c'est  erî  vain  qu'ils  m'ho- 
norent, publiant  des  maximes 
et  des  ordonnances  humaines. 

8.  Car  laissant  là  le  com- 
mandement de  Dieu,  vous  ob- 
servez avec  soin  la  tradition 
des  hommes,  lavant  les  pots 
et  les  coupes,  et  faisant  encore 
beaucoup  d'autres  choses  sem- 
blables. 

9.  N^êtes  -  vous  donc  pas , 
leur  disait-il ,  des  gens  bien  re- 
ligieux  j  de  détruire  le  com- 
mandement de  Dieu  pour  gar- 
der votre  tradition .? 

10.  Car  Moïse  a  dit:  Hono- 
rez votre  père  et  votre  mère  ; 
et  que  celui  qui  outrag'^ra  de 
paroles  son  père  ou  sa  mère  , 
soit  puni  de  mort. 

11.  Mais  vous  dites  vous  au- 
tres :  Si  un  homme  dit  à  son 
père  ou  à  sa  mère  :  Tout  don 
que  je  fais  a  Dieu  vous  est 
utile  ,  //  satisfait  a  la  loi  ; 
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12.  et  vous  ne  lui  permettez 
pas  de  rien  faire  davantage 
pour  son  père  ou  pour  sa 
mère, 

i3.  rend^^nt  ainsi  inutile  le 
commandement  de  Dieu  par 
votre  tradition  ,  que  vous- 
mêmes  avez  établie;  et  vous 
faites  encore  beaucoup  d'autres 
choses  semblables. 

14.  Alors,  ayant  appelé  de 
nouveau  le  peuple,  il  leur  dit: 
Ecoutez-moi  tous,  et  compre- 
nez bien  ceci: 

i5.  Rien  de  ce  qui,  venant 
du  dehors,  entre  dans  l'hom- 
me, n'est  capable  de  le  souiller  ; 
mais  ce  qui  sort  de  l'homme 
est  ce  qui  le  souille. 

16.  Si  quelqu'un  a  des  oreil- 
les pour  entendre,  qu'il  en- 
tende. 

17.  Après  qu'il  eut  quitté  le 

Îieuple,  et  qu'il  fiit  entré  dans 
a  maison ,  ses  disciples  lui  de- 
mandèrent ce  que  voulait  dire 
cette  parabole. 

18.  Et  il  leur  dit  ;  Quoi! 
vous  avez  encore  vous-mêmes 
si  peu  d'intelligence?  Ne  com- 
prenez-vous pas  que  tout  ce 
qui  du  dehors  entre  dans  le 
corps  de  l'homme  ne  peut  le 
souiller  ; 

19.  parce  que  cela  n'entre 
pas  dans  son  cœur,  mais  cela 
va  dans  son  ventre,  d'où  ce 
qui  était  impur  dans  tous  les 
aliments  est  séparé  et  je  té  dans 
le  heu  secret? 

20.  Mais  ce  qui  souille  l'hom- 


me, leur  disait-il,  c'est  ce  qui 
sort  de  l'homme  même. 

21.  Car  c'est  du  dedans, 
c^  est -à -dire  y  du  cœur  des 
hommes  que  sortent  les  mau- 
vaises pensées  ,  les  adultères  , 
les  fornications,  les  homici- 
des, 

22.  les  larcins,  l'avarice,  les 
méchancetés,  la  fourberie,  la 
dissolution,  l'œil  malin  et  en- 
vieuxy  les  médisances ,  l'or- 
gueil ,  la  folie  et  le  dérèglement 
de  V esprit, 

23.  Tous  ces  maux  sortent 
du  dedans ,  et  souillent  l'hom- 
me. 

24.  Il  partit  ensuite  de  ce 
lieu-là  j  et  s'en  alla  sur  les  con- 
fins de  Tyr  et  de  Sidon;  et 
étant  entré  dans  une  maison, 
il  désirait  que  personne  ne  le 
sût,  mais  il  ne  put  être  ca- 
ché; 

25.  car  une  femme,  dont  la 
fille  était  possédée  d'un  esprit 
impur,  ayant  entendu  dire 
qu'il  était  là,  vint  aussitôt  se 
jeter  à  ses  pieds. 

26.  Elle  était  païenne  et  Sy» 
rophénicienne  de  nation.  Et 
elle  le  suppliait  de  chasser  le 
démon  du  corps  de  sa  fille. 

27.  Mais  Jésus  lui  dit  :  Lais- 
sez premièrement  rassasier  les 
enfants  ;  car  il  n'est  pas  bon  de 
prendre  le  pain  des  enfants, 
pour  le  jeter  aux  chiens. 

28.  Elle  lui  répondit  :  B  est 
vrai,  Seigneur;  mais  les  petits 
chiens  mangent  au  moins  sous 
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la  table  les  miettes  du  pain  des 
enfants. 

29.  Alors  il  lui  dit  :  A  cause 
de  cette  parole,  allez,  le  dé- 
mon est  sorti  de  votre  fille. 

30.  Et  s'en  étant  allée  en  sa 
maison ,  elle  trouva  que  le  dé- 
mon était  sorti  de  sa  fille ,  et 
qu'elle  était  couchée  sur  son 
lit. 

3i.  Jésus  quitta  ensuite  les 
confins   de  Tyr,   et  retourna 

Î)ar  Sidon  vers  la  mer  de  Gali- 
ée, passant  au  milieu  du  pays 
de  la  Décapole. 

32.  Et  quelques-uns  lui  ayant 
présenté  un  homme  qui  était 
sourd  et  muet,  le  suppliaient 
de  lui  imposer  les  mains. 

33.  Alors  Jésus,  le  tirant  de 
la  foule,  et  le  prenant  à  part, 
lui  mit  ses  doigts  dans  les  oreil- 
les, et  de  sa  salive  sur  la  lan- 
gue, 

34.  et  levant  les  yeux  au 
ciel,  il  jeta  un  soupir,  et  lui 
dit  :  Ephphetha ,  c  est-à-dire  , 
Ouvrez-vous. 

35.  Aussitôt  ses  oreilles  fu- 
rent ouvertes,  sa  langue  fut 
déliée ,  et  il  parlait  fort  distinc- 
tement. 

36.  Il  leur  défendit  de  le  dire 
à  personne;  mais  plus  il  le 
leur  défendait,  plus  ils  le  pu- 
bliaient ; 

37.  et  ils  disaient  dans  l'ad- 
miration extraordinaire  où  ils 
étaient  :  Il  a  bien  fait  toutes 
choses;  il  a  fait  entendre  les 
sourds,  et  parler  les  muets. 


CHAPITRE  VIII. 

Multiplication  des  sept  pains.  Pro- 
dige refusé.  Levain  des  phari- 
siens. Aveugle  guéri.  Passion 
prédite.  Saint  Pierre  repris.  Croix 
et  renoncement  à  soi-même. 

1.  En  ce  temps-là  le  peuple 
s'étant  trouvé  encore  une  fois 
en  fort  grand  nombre  auprès 
de  Jésus ,  et  n'ayant  point  de 
quoi  manger,  il  appela  ses  dis- 
ciples ,  et  leur  dit  : 

2.  J'ai  compassion  de  ce 
peuple  ;  parce  qu'il  y  a  déjà 
trois  jours  qu'ils  demeurent 
continuellement  avec  moi,  et 
ils  n'ont  rien  à  manger; 

3.  et  si  je  les  renvoie  en  leurs 
maisons  sans  avoir  mangé,  les 
forces  leur  manqueront  en  che- 
min, parce  que  quelques-uns 
d'eux  sont  venus  de  loin. 

4.  Ses  disciples  lui  répondi- 
rent :  Gomment  pourrait -on 
trouver  dans  ce  désert  assez 
de  pain  pour  les  rassasier  .^^ 

5.  Il  leur  demanda  :  Com- 
bien avez-vous  de  pains  .^^  Sept, 
lui  dirent-ils. 

6.  Alors  il  commanda  au 
peuple  de  s'asseoir  sur  la  terre; 
il  prit  les  sept  pains,  et  rendant 
grâces,  les  rompit,  les  donna 
à  ses  disciples  pour  les  distri- 
buer; et  ils  les  distribuèrent 
au  peuple. 

7.  Ils  avaient  encore  quel- 
ques petits  poissons,  qu'il  bé- 


nit   aussi; 

qu'on 

même. 


les 


et     il    commanda 
leur  distribuât   de 
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8.  Ils  mangèrent  donc  ,  et 
furent  rassasiés;  et  on  rempor- 
ta sept  corbeilles  pleines  des 
morceaux  qui  étaient  restés. 

9.  Or  ceux  qui  mangèrent 
étaient  environ  quatre  mille  ; 
et  Jésus  les  renvoya. 

10.  Aussitôt  étant  entré  dans 
une  barque  avec  ses  disciples, 
il  vint  dans  le  pays  de  Dalma- 
nutha , 

11.  où  les  pharisiens  étant 
venus  le  trouver,  ils  commen- 
cèrent à  disputer  avec  lui ,  et 
lui  demandèrent,  pour  le  ten- 
ter, quU  leur  J it  -voir  quelque 
prodige  dans  le  ciel. 

12.  Mais  Jésus,  jetant  un 
soupir  du  fond  du  cœur  ,  dit  : 
Pourquoi  ces  gens-là  deman- 
dent-ils un  prodige?  Je  vous 
dis  en  vérité,  il  ne  sera  point 
donné  de  prodige  à  ces  gens-là. 

i3.  Et  les  ayant  quittés,  il 
remonta  dans  la  barque  ,  et 
passa  à  l'autre  bord. 

14.  Or  les  disciples  avaient 
oublié  de  prendre  des  pains,  et 
ils  n'avaient  qu'un  seul  pain 
dans  leur  barque. 

i5.  Jésus  leur  donna  alors 
ce  précepte  :  Ayez  soin  de  vous 
bien  garder  du  levain  des  pha- 
risiens, et  du  levain  d'Hérode. 

16.  Sur  quoi  ils  pensaient  et 
se  disaient  l'un  à  Tautre  :  C^est 
parce  que  nous  n'avons  point 
pris  de  pains. 

17.  Ce  que  Jésus  connais- 
sant, il  leur  dit  :  Pourquoi  vous 
entre tenez'vous  de  cette  pen- 


sée, que  vous  n'avez  point  de 
pains.f^  n'avez-vous  point  encore 
de  sens  ni  d'intelligence  ?  et 
votre  cœur  est-il  encore  dans 
raveui]^lement  "^ 

18.  Aurez-vous  Y^«/bMr5  des 
yeux  sans  voir  ,  et  des  oreilles 
sans  entendre  .^  et  avez-vous 
perdu  la  mémoire  "^ 

19.  Lorsque  je  rompis  les 
cinq  pains  pour  cinq  mille 
hommes .,  combien  remportât es- 
vous  de  paniers  pleins  de  mor- 
ceaux .^^  Douze,  lui  dirent-ils. 

20.  Et  lorsque  je  rompis  les 
sept  pains  pour  quatre  mille 
hommes ,  combien  remporta- 
tes-vous  de  corbeilles  ^^//^^J  de 
morceaux?  Sept,  lui  dirent-ils. 

21.  Et  il  ajouta  :  Comment 
donc  ne  comprenez-vous  pas 
encore  ce  que  je  vous  dis? 

11.  Etant  arrivé  à  Bethsaïde, 
on  lui  amena  un  aveugle,  qu'on 
le  pria  de  toucher. 

23.  Et  prenant  l'aveugle  par 
la  main  ,  il  le  mena  hors  du 
bourg ,  lui  mit  de  la  salive  sur 
les  yeux  ;  et  lui  ayant  imposé 
les  mains  ,  il  lui  demanda  s'il 
voyait  quelque  chose. 

24.  Cet  homme ,  regardant , 
lui  dit  :  Je  vois  marcher  des 
hommes  ,  qui  me  paraissent 
comme  des  arbres. 

20.  Jésus  lui  mit  encore  une 
fois  les  mains  sur  les  yeux  ,  et 
il  commença  à  mieux  voir  ;  et 
enfîti  il  fut  tellement  guéri , 
qu'il  voyait  distinctement  tou- 
tes choses. 
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26.  Il  le  renvoya  ensuite  dans 
sa  maison,  et  lui  dit  :  Allez- 
vous-en  en  votre  maison  ;  et  si 
vous  entrez  dans  le  bourg,  n'y 
dites  à  personne  ce  qui  ^vous 
est  arrivé, 

27.  Jésus  partit  de  la  avec 
ses  disciples,  pour  s'en  aller 
dans  les  villages  qui  sont  aux 
environs  de  Gésarée  de  Phi- 
lippe; et  il  leur  fit  en  chemin 
cette  question  :  Qui  dit-on  que 
je  suis? 

28.  Ils  lui  répondirent  :  Les 
uns  disent  que  'vous  êtes  Jean- 
Baptiste;  les  autres,  Elle;  les 
autres  que  vous  êtes  égal  à  l'un 
des  anciens  prophètes. 

29.  Mais  vous,  leur  dit-il 
alors,  qui  dites -vous  que  je 
suis  ?  Pierre  lui  répondit:  Vous 
êles  le  Christ. 

30.  Et  il  leur  défendit  avec 
menace  de  le  dire  à  personne  ? 

3 1.  Et  il  commença  en  même 
temps  à  leur  déclarer  qu'il  fal- 
lait que  le  Fils  de  l'homme 
souffrit  beaucoup,  qu'il  fut  re- 
jeté par  les  sénateurs ,  par  les 
princes  des  prêtres,  et  par  les 
scribes,  qu'il  fut  mis  à  mort, 
et  qu'il  ressuscitât  trois  jours 
après  ; 

32.  et  il  en  parlait  tout  ou- 
vertement. Alors  Pierre  le  ti- 
rant à  part ,  commença  à  le  re- 
prendre. 

33.  Mais  lui ,  se  retournant, 
et  regardant  ses  disciples,  re- 
prit Pierre,  et  lui  dit  ;  Retirez- 
vous  de  moi,  satan;  parce  que 


vous  n'avez  point  de  goiit  pour 
les  choses  de  Dieu,  mais  seule- 
ment pour  celles  de  la  terre. 

34.  Et  appelant  à  soi  le  peu- 
ple avec  ses  disciples ,  il  leur 
dit  :  Si  quelqu'un  veut  venir 
après  moi,  qu'il  renonce  à  soi- 
même  ,  qu'il  porte  sa  croix  ,  et 
qu'il  me  suive. 

35.  Car  celui  qui  voudra  se 
sauver  soi-même,  se  perdra;  et 
celui  qui  se  perdra  pour  l'a- 
mour de  moi  et  de  l'évangile, 
se  sauvera. 

36.  En  effet ,  que  servirait  à 
un  homme  de  gagner  tout  le 
monde,  et  de  se  perdre  soi- 
même. f* 

37.  Et  s^  étant  perdu  une  fois, 
par  quel  échange  pourra-t-il  se 
racheter. 

38.  Car  si  quelqu'un  rougit 
de  moi  et  de  mes  paroles  parmi 
cette  race  adultère  et  péche- 
resse, le  Fils  de  l'homme  rou- 
gira aussi  de  lui,  lorsqu'il  vien- 
dra accompagné  des  saints  an- 
ges dans  la  gloire  de  son  Père. 

39.  Et  il  ajouta  :  Je  vous  dis 
en  vérité,  qu'il  y  en  a  quel- 
ques-uns de  ceux  qui  sont  ici 
qui  ne  mourront  point,  qu'ils 
n'aient  vu  arriver  le  règne  de 
Dieu  dans  sa  puissance. 

CHAPITRE  IX- 

Transfiguration.  Avènement  d' Elle, 
Lunatique.  Puissance  de  la  foi. 
Prière  et  jeûne.  Passion  prédite. 
S'humilier.  Fuir  le  scandale. 

I,  Six  jours   après,   Jésus 
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ayant  pris  Pierre  ,  Jacques  et 
Jean ,  les  mena  seuls  awcc  lui 
sur  une  haute  montagne  à  l'é- 
cart ;  et  il  fut  transfiguré  de- 
vant eux. 

2.  Ses  vêtements  devinrent 
tout  brillants  de  lumière,  et 
blancs  comme  la  neige  ,  en 
sorte  qu'il  n'y  a  point  de  fou- 
lon sur  la  terre  qui  puisse  en 
faire  d'aussi  blancs. 

3.  Et  ils  virent  paraître  Elie 
et  Moïse,  qui  s'entretenaient 
avec  Jésus. 

4.  Alors  Pierre  dit  à  Jésus  : 
Maître ,  nous  sommes  bien  ici  j 
faisons  -  y  trois  tentes  ;  une 
pour  vous,  une  pour  Moïse,  et 
une  pour  Elie. 

5.  Car  il  ne  savait  ce  qu'il 
disait;  tant  ils  étaeint  effrayés. 

6.  En  même  temps  il  parut 
une  nuée  qui  les  couvrit  ;  et  il 
sortit  de  cette  nuée  une  voix, 
cj;ai  fit  entendre  ces  mots  :  Ge- 
iui-ci  est  mon  Fils  bien-aimé; 
écoutez-le. 

7.  Aussitôt  regfardant  de  tous 
eûtes  ,  ils  ne  virent  plus  per- 
sonne que  Jésus  ,  qui  était  de- 
jneuré  seul  avec  eux. 

8.  Lorsqu'ils  descendaient  la 
montagne,  il  leur  commanda 
de  ne  parler  à  personne  de  ce 
qu'ils  avaient  vu  ,  jusqu'cà  ce 
que  le  Fils  de  l'homme  fut  res- 
suscité d'entre  les  morts. 

9.  Et  ils  tinrent  U  chose  se- 
crète,  s'entre -demandant  ce 
qu'il  voulait  dire  par  ce  mot  : 
Jusqu'à  ce  que  le  Fils  de  Vhom- 
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me  fût  ressuscité    d'entre   les 
morts. 

10.  Alors  ils  lui  demandè- 
rent :  Pourquoi  donc  les  pha- 
risiens et  les  scribes  disent-ils 
qu'il  faut  qu'Elie  vienne  aupa- 
ravant ? 

11.  Il  leur  répondit  :  Il  est 
vrai  qu'auparavant  Elie  doit  ve- 
nir, et  rétablir  toutes  choses; 
et  qu'il  souffrira  beaucoup  ,  et 
sera  rejeté  avec  le  même  mé- 
pris qu'il  a  été  écrit  que  le  Fils 
de  l'homme  doit  l'être. 

12.  Mais  je  vous  dis  quil  est 
vrai  aussi  qu'Elie  est  déjà  ve- 
nu ,  selon  ce  qui  avait  été  écrit 
de  lui  ;  et  ils  lui  ont  fait  souf- 
frir tout  ce  qu'ils  ont  voulu. 

i3.  Lorsqu'il  fut  venu  au 
lieu  ou  étaient  ses  autres  dis- 
ciples ,  il  vit  une  grande  mul- 
titude de  personnes  autour 
d'eux ,  et  des  scribes  qui  dis- 
putaient avec  eux. 

14.  Aussitôt  tout  le  peuple  , 
ayant  aperçu  Jésus  ,  fut  saisi 
d'étonnement  et  de  frayeur;  et 
étant  accourus,  il  le  saluèrent. 

i5.  Alors  il  leur  demanda  : 
De  quoi  disputez-vous  ensem- 
ble .P 

16.  Et  un  homme  d'entre  le 
peuple ,  prenant  la  parole  ,  lui 
dit  :  Maître,  je  vous  ai  amené 
mon  fils,  qui  est  possédé  d'un 
esprit  muet  ; 

17.  et  en  quelque  lieu  qu'il 
se  saisisse  de  lui,  il  le  jette  con- 
tre terre  ,  et  Xenfant  écume  , 
grince  des  dents,  et  devient  tout 
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sec.  J'ai  prié  vos  disciples  de  le 
chasser;  mais  ils  ne  l'ont  pu. 

18.  Jésus  leur  répondit  :  O 
gens  incrédules,  jusqu'à  quand 
serai -je  avec  vous?  jusqu'à 
quand  vous  s  ou  ffrirai-je.^*  Ame- 
nez-le-moi. 

19.  Ils  le  lui  amenèrent;  et 
il  n'eut  pas  plutôt  tu  Jésus, 
que  l'esprit  commença  à  l'agi- 
ter avec  violence,  et  il  tomba 
par  terre,  où  il  se  roulait  en 
écumant. 

20.  Jésus  demanda  au  père 
de  l'enfant  :  Combien  y  a-t-il 
que  cela  lui  arrive?  Dès  son 
enfance,  dit  le  père; 

21.  et  V esprit  l'a  souvent  j  été 
tantôt  dans  le  feu,  et  tantôt 
dans  l'eau,  pour  le  faire  périr; 
mais  si  vous  pouvez  quelque 
chose,  ayez  compassion  de 
nous,  et  nous  secourez. 

22.  Jésus  lui  répondit  :  Si 
vous  pouvez  croire,  tout  est 
possible  à  celui  qui  croit. 

23.  Aussitôt  le  père  de  l'en- 
fant s'écriant,  lui  dit  avec  lar- 
mes :  Seigneur,  je  crois;  aidez- 
moi  dans  mon  incrédulité. 

24.  Et  Jésus,  voyant  que  le 
peuple  accourait  en  foule ,  par- 
la avec  menaces  à  l'esprit  im- 
pur, et  lui  dit  :  Esprit  sourd  et 
muet,  sors  de  cet  enfant,  je 
te  le  commande,  et  n'y  rentre 
plus. 

25.  Alors  cet  esprit  ayant  jeté 
un  grand  cri,  et  l'ayant  agité 
par  de  violentes  convulsions, 
sortit,    et    l'enfant    demeura 


comme  mort;  de  sorte  que 
plusieurs  disaient  qu'il  était 
mort. 

26.  IMais  Jésus  l'ayant  pris 
par  la  main,  et  le  soulevant, 
il  se  leva. 

27.  Lorsque  Jésus  fut  entré 
dans  la  maison,  ses  disciples 
lui  dirent  en  particuUer  :  D'où 
vient  que  nous  n'avons  pu 
chasser  ce  démon? 

28.  Il  leur  répondit  :  Ces 
sortes  de  démons  ne  peuvent 
être  chassés  par  aucun  autre 
moyen  que  par  la  prière  et  par 
le  jeûne. 

29.  Au  sortir  de  ce  lieu ,  ils 
traversèrent  la  Galilée,  et  il 
voulait  que  personne  ne  le  sût. 

30.  Cependant  il  instruisait 
ses  disciples,  et  leur  disait  : 
Le  Fils  de  l'homme  sera  livré 
entre  les  mains  des  hommes, 
et  ils  le  feront  mourir,  et  il 
ressuscitera  le  troisième  jour 
après  sa  mort. 

3i.  Mais  ils  n'entendaient 
rien  à  ce  discours,  et  ils  crai- 
gnaient de  lui  en  demander 
i  éclaircissement, 

32.  Us  vinrent  ensuite  à  Ca- 
pharnaûm;  et  lorsqu'ils  furent 
à  la  maison,  il  leur  demanda  : 
De  quoi  disputiez-vous  ensem- 
ble pendant  le  chemin? 

33.  Mais  ils  demeurèrent 
dans  le  silence;  parce  que  le  su» 
jet  de  la  dispute,  qu'ils  avaient 
eue  entre  eux  dans  le  chemin , 
avait  été  qui  d'entre  eux  était 
le  plus  grand. 
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34.  Ets'etant  assis,  il  appela 
les  douze,  et  leur  dit  :  Si  quel- 
qu'un veut  être  le  premier,  il 
sera  le  dernier  de  tous ,  et  le 
serviteur  de  tous. 

35.  Puis  il  prit  un  petit  en- 
fant qu'il  mit  au  milieu  d'eux; 
et  l'ayant  embrassé,  il  leur  dit  : 

36.  Quiconquereçoitenmon 
nom  un  petit  enfant-  comme 
celui-ci,  me  reçoit;  et  quicon- 
que me  reçoit,  ne  me  reçoit 
pas  seulement^  mais  il  reçoit 
celui  qui  m'a  envoyé. 

37.  Alors  Jean,  prenant  la 
parole,  lui  dit:  Maître,  nous 
avons  vu  un  homme  qui  chasse 
les  démons  en  votre  nom,  quoi- 
que ne  nous  suive  pas  ;  et  nous 
l'en  avons  empêche. 

38.  Mais  Jésus  lui  répondit  : 
Ne  l'en  empêchez  pas  ;  car  il 
n'y  a  personne  qui,  ayant  fait 
un  miracle  en  mon  nom ,  puisse 
aussitôt  après  parler  mal  de 
moi. 

39.  Qui  n'est  pas  contre  vous, 
est  pour  vous; 

40.  et  quiconque  vous  don- 
nera à  boire  seulement  un  verre 
d'eau  en  mon  nom,  parce  que 
vous  appartenez  au  Christ,  je 
vous  dis  en  vérité,  qu'il  ne 
perdra  point  sa  récompense. 

4i.  Mais  si  quelqu'un  est  un 
sujet  de  scandale  à  l'un  de  ces 
petits  qui  croient  en  moi,  il 
vaudrait  mieux  pour  lui  qu'on 
lui  attachât  au  cou  une  de  ces 
meules  qu'un  âne  tourne,  et 
qu'on  le  jetât  dans  la  mer. 
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42.  Et  si  votre  maîn  vous  est 
un  sujet  de  scandale,  coupez- 
la;  il  vaut  mieux  pour  vous 
que  vous  entriez  dans  la  vie 
n'ayant  qu'une  main,  que  d'en 
avoir  deux,  et  d'aller  en  enfer, 
dans  ce  feu  qui  brûle  éternel- 
lement, 

43.  où  le  ver  qui  les  ronge 
ne  meurt  point,  et  où  le  feu  ne 
s'éteint  jamais. 

44-  Et  si  votre  pied  vous  est 
un  sujet  de  scandale,  coupez- 
le;  il  vaut  mieux  pour  vous 
que,  n'ayant  qu'un  pied,  vous 
entriez  dans  la  vie  éternelle, 
que  d'en  avoir  deux,  et  d'être 
précipité  dans  l'enfer,  dans  ce 
feu  qui  brûle  éternellement, 

45.  où  le  ver  qui  les  ronge 
ne  meurt  point,  et  où  le  feu 
ne  s'éteint  jamais. 

46.  Et  si  votre  œil  vous  est 
un  sujet  de  scandale,  arrachez- 
le;  il  vaut  mieux  pour  vous 
que,  n'ayant  qu'un  œil,  vous 
entriez  dans  le  royaume  de 
Dieu,  que  d'en  avoir  deux,  et 
d'être  précipité  dans  le  feu  de 
l'enfer , 

47.  où  le  ver  qui  les  ronge 
ne  meurt  point,  et  où  le  feu 
ne  s'éteint  jamais. 

48.  Car  ils  doivent  tous  être 
salés  par  le  feu ,  comme  toute 
victime  doit  être  salée  avec  le  sel, 

49.  Le  sel  est  bon;  mais  si 
le  sel  devient  fade,  avec  quoi 
l'assaisonnerez-vous  .P  Ayez  du 
sel  en  vous,  et  conservez  la 
paix  entre  vous. 
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CHAPITRE  X. 

Mariage  indls soluble.  Petits  en- 
fants benis.  Conseils  de  perfec- 
tion. Salât  des  riches  difficile. 
Centuple  promis.  Passion  pré- 
dite. Demande  des  enfants  de 
Zébédée.  Domination  interdite. 
Aveugle  de  Jéricho. 

1.  Jésus,  étant  parti  de  ce 
lieu  ,  vint  aux  confins  de  la  Ju- 
dée par  le  pays  qui  est  au-de- 
là du  Jourdain;  et  le  peuple 
s'étant  encore  assemblé  auprès 
de  lui ,  il  recommença  aussi 
à  les  instruire  selon  sa  cou- 
tume. 

2.  Les  pharisiens,  y  étant  ve- 
nus, lui  demandèrent  pour  le 
tenter  :  Est-il  permis  à  un  hom- 
me de  renvoyer  sa  femme  ? 

3.  Mais  il  leur  répondit:  Que 
vous  a  ordonné  Moïse  ? 

4'  I^s  lui  repartirent  :  Moïse 
a  permis  de  renvoyer  sa  femme 
en  lui  donnant  un  écrit  par 
lequel  on  déclare  qu'on  la  ré- 
pudie. 

5.  Jésus  leur  dit  :  C^est  à 
cause  de  la  dureté  de  votre 
cœur  qu^il  vous  a  fait  cette  or- 
donnance. 

6.  Mais  dès  le  commence- 
ment du  monde  Dieu  ne  for- 
ma qu'nn  homme  et  une  fem- 
me. 

7.  C'est  pourquoi  il  est  dit  : 
L'homme  quittera  son  père  et 
sa  mère ,  et  il  s'attachera  à  sa 
femme  ; 

8.  et  ils  ne  sevont plus  tous 
deux  qu  une  seule  chair.  Ainsi 


ils  ne  sont  plus  deux ,  mais  une 
seule  chair. 

9.  Que  l'homme  donc  ne  sé- 
pare pas  ce  que  Dieu  a  joint. 

10.  Etant  dans  la  maison, 
ses  disciples  l'interrogèrent  en- 
core sur  le  même  sujet  ; 

11.  et  il  leur  dit  :  Quicon- 
que renvoie  sa  femme  ,  et  en 
épouse  une  autre  ,  commet  un 
adultère  à  l'égard  de  celle  qu^il 
a  renvoyée; 

12.  et  si  une  femme  quitte 
son  mari ,  et  en  épouse  un  au- 
tre ,  elle  commet  un  adultère. 

i3.  Alors  on  lui  présenta  de 
petits  enfants ,  afin  qu'il  les 
touchât;  et  comme  ses  disci- 
ples repoussaient  avec  des  pa- 
roles rudes  ceux  qui  les  lui 
présentaient , 

14.  Jésus  le  voyant  s'en  fâ- 
cha ,  et  leur  dit  :  Laissez  venir 
à  moi  les  petits  enfants ,  et  ne 
les  en  empêchez  point;  car  le 
royaume  de  Dieu  est  pour  ceux 
qui  leur  ressemblent. 

î5.  Je  vous  dis  en  vérité, 
quiconque  ne  recevra  point  le 
royaume  de  Dieu  comme  un 
enfant ,  n'y  entrera  point. 

ï6.  Et  les  ayant  embrassés, 
il  les  bénit  en  leur  imposant 
les  mains. 

17.  Comme  il  sortait /?(5ï/r  se 
mettre  en  chemin,  un  jeune 
homme  accourut  ;  et  se  met-:: 
tant  à  genoux  devant  lui,  lui 
dit  :  Bon  Maître,  que  dois-je 
faire  pour  acquérir  la  vie  éter- 
nelle ? 
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18.  Jésus  lui  répondit  : 
pourquoi  m'appelez-vous  bon  ? 
Il  n'y  a  que  Dieu  seul  qui  soit 
bcn. 

19.  Vous  savez  les  comman- 
dements :  Vous  ne  commettrez 
point  d'à  Jukère  :  Vous  ne  tue- 
rez point  :  Vous  ne  déroberez 
point  :  Vous  ne  porterez  point 
de  faux  témoignage  :  Vous  ne 
ferez  tort  à  personne  :  Hono- 
rez votre  père  et  votre  mère. 

20.  Il  lui  répondit  :  Maître , 
j'ai  observé  toutes  ces  choses 
dès  ma  jeunesse. 

21.  Et  Jésus,  jetant  la  vue 
sur  lui,  l'aima  et  lui  dit  :  Il 
vous  manque  encore  une  cho- 
se :  allez,  vendez  tout  ce  que 
vous  avez,  donnez-le  aux  pau- 
vres, et  vous  aurez  un  trésor 
dans  le  ciel ,  puis  venez ,  et  me 
suivez. 

22.  Mais  cet  homme ,  affligé 
de  ces  paroles,  s'en  alla  tout 
triste,  parce  qu'il  avait  de 
grands  biens. 

23.  Alors  Jésus,  regardant 
autour  de  lui ,  dit  à  ses  disci- 
ples :  Qu'il  est  difficile  que  ceux 
qui  ont  des  richesses  entrent 
dans  le  royaume  de  Dieu  î 

24-  Et  comme  les  disciples 
étaient  tout  étonnés  de  ce  dis- 
cours, Jésus  ajouta  :  Mes  en- 
fants, qu'il  est  difficile  que 
ceux   qui    mettent    leur    con- 


fiance dans 

trent  dans 
Dieu! 

25.  Il   est 


es   riciiesses    en- 
le    royaume    de 

plus   aisé    qu'un 


chameau  passe  par  le  trou 
d'une  aiguille,  qu'il  ne  l'est 
qu'un  riche  entre  dans  le 
royaume  de  Dieu. 

26.  Ils  furent  i emplis  d'un 
étonnement  beaucoup  pins 
grand,  et  ils  se  disaient  l'un  à 
fautre  :  Et  qui  peut  donc  être 
sauvé  .f* 

27.  Mais  Jésus  les  regardant, 
leur  dit  :  Cela  est  impossible 
aux  hommes,  mais  non  pas  à 
Dieu;  car  tout  est  possible  à 
Dieu. 

28.  Alors  Pierre,  prenant  la 
parole,  lui  dit  :  Pour  nous, 
vous  voyez  que  nous  avons 
tout  quitté ,  et  que  nous  vous 
avons  suivi. 

29.  Jésus  répondit  :  Je  vous 
dis  en  vérité  ,  personne  na 
quittera ,  pour  moi  et  pour  l'é- 
vangile, sa  maison,  ou  ses  frè- 
res, ou  ses  sœurs,  ou  son  père, 
ou  sa  mère,  ou  sa  femme,  ou 
ses  enfants ,  ou  ses  terres , 

30.  que  présentement  dans 
ce  siècle  même  il  ne  reçoive 
cent  fois  autant  de  maisons, 
de  frères,  de  sœurs,  de  mères, 
d'enfants,  et  de  terres,  avec 
des  persécutions,  et  dans  le 
siècle  à  venir  la  vie  éternelle. 

3î.  Mais  plusieurs  qui  au- 
ront été  les  premiers,  seront 
les  derniers  ;  et  plusieurs  qui 
auront  été  les  devnieTS ,  sero/it 
les  premiers. 

32.  Lorsqu'ils  étaient  en  che- 
min pour  aller  à  Jérusalem, 
Jésus  marchait  devant  eux,  et 
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ils  étaient  tout  étonnes,  et  le 
suivaient  saisis  de  crainte.  Et 
Jésus  prenant  à  part  de  nou- 
veau les  douze  disciples^  com- 
mença à  leur  dire  ce  qui  de- 
vait lui  arriver. 

33.  Nous  allons,  comme  vous 
voyez,  à  Jérusalem;  et  le  Fils 
de  l'homme  sera  livré  aux  prin- 
ces des  prêtres,  aux  scribes  et 
aux  sénateurs;  ils  le  condam- 
neront à  la  mort,  et  le  livre- 
ront aux  gentils  ; 

34.  ils  lui  insulteront,  lui 
cracheront  au  visage,  le  fbuet- 
teront,  le  feront  mourir;  et  il 
ressuscitera  le  troisième  jour. 

35.  Alors  Jacques  et  Jean , 
fils  de  Zébédée,  vinrent  à  lui, 
et  lui  dirent  :  Maître,  nous 
voudrions  bien  que  vous  fis- 
siez pour  nous  tout  ce  que 
nous  Tjous  demanderons. 

36.  Il  leur  répondit  :  Que 
voulez-vous  que  je  fasse  pour 
vous  ? 

37.  Accordez  -  nous ,  lui  di- 
rent-ils ,  que  dans  votre  gloire 
nous  sovons  assis,  lun  à  votre 
droite ,  et  l'autre  à  votre  gau- 
che. 

38.  Mais  Jésus  leur  répon- 
dit :  Vous  ne  savez  ce  que  vous 
demandez.  Pouvez-vous  boire 
le  calice  que  je  dois  boire,  et 
être  baptisés  du  baptême  dont 
je  dois  être  baptisé  .►* 

39.  Ils  lui  dirent  ;  Nous  le 
pouvons.  Et  Jésus  repartit  : 
Vous  boirez  en  effet  le  calice 
que  je  dois  boire,  et  vous  se- 


rez baptisés  du  baptême  dont 
je  dois  être  baptisé; 

40.  mais    pour    ce    qui  est 
d'être  assis  à  ma  droite  ou  à 
ma  gauche,  ce  n'est   point  à 
moi  à  TOUS  le  donner,  mais  ce    \\ 
s-era  pour  ceux  à  qui  il  a  été    V 
préparé. 

4i.  Et  les  dix  autres  apôtres 
ayant  entendu  ceci,  en  conçu- 
rent de  l'indignation  contre 
Jacques  et  Jean. 

42.  Mais  Jésus,  les  appelant 
à  lui,  leur  dit  :  Vous  savez  que 
ceux  qui  sont  regardés  comme 
les  maîtres  des  peuples  les  do- 
minent, et  que  leurs  princes 
les  traitent  avec  empire. 

43.  Il  n'en  doit  pas  être  de 
même  parmi  vous;  mais  si 
quelq-u'un  veut  /  devenir  le 
plus  grand,  il  faut  qu'il  soit 
prêt  à  vous  servir; 

44-  et  quiconque  voudra 
être  le  premier  d'entre  vous, 
doit  être  le  serviteur  de  tous. 

45.  Car  le  Fils  de  l'homme 
même  n'est  pas  venu  pour  être 
servi ,  mais  pour  servir,  et  don- 
ner sa  vie  pour  la  rédemption 
de  plusieurs. 

46.  Après  cela  ils  vinrent  à 
Jéricho;  et  comme  il  sortait 
de  Jéricho  avec  ses  disciples, 
suivi  d'une  grande  troupe  de 
peuple ,  un  aveugle ,  nommé 
Bartimée ,  fils  de  Timée ,  qui 
était  assis  sur  le  chemin  pour 
demander  l'aumône, 

47.  ayant  appris  que  c'était 
Jésus  de  Nazareth,  se  mit  à 
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crier  :  Jésus  ,  fils   de  David , 
ayez  pitié  de  moi. 

48.  Et  plusieurs  le  repre- 
naient, et  lui  disaient  qu'il  se 
tûtj  mais  il  criait  encore  beau- 
coup plus  haut  :  Fils  de  David , 
ayez  pitié  de  moi. 

49.  Alors  Jésus ,  s'étant  ar- 
rêté, commanda  qu'on  l'appe- 
lât. Et  quelques-uns  appelèrent 
l'aveugle,  en  lui  disant  :  Ayez 
bonne  espérance,  levez -vous, 
il  vous  appelle. 

50.  Aussitôt  il  jeta  son  man- 
teau, et  se  levant, il  vint  à  Jé- 
sus. 

5i.  Et  Jésus  lui  dit  :  Que 
voulez-vous  que  je  vous  fasse? 
L'aveugle  lui  répondit  :  Maître , 
faites  que  je  voie. 

52.  Allez,  lui  dit  Jésus,  vo- 
tre foi  vous  a  sauvé.  Et  il  vit 
au  même  instant,  et  il  suivait 
Jésus  dans  le  chemin. 

CHAPITRE  XI. 

Entrée  de  Jésus-Christ  dans  Jéru- 
salem. Figuier  maudit.  Vendeurs 
chassés  du  temple.  Autorité  de 
Jésus-Christ, 

1.  Lorsqu'ils  approchaient 
de  Jérusalem ,  étant  près  de 
Béthanie ,  vers  la  montagne  des 
Ohviers,  il  envoya  deux  de  ses 
disciples , 

2.  et  leur  dit  ;  Allez  à  ce  vil- 
lage, qui  est  devant  vous;  et 
aussitôt  que  vous  y  serez  en- 
trés, vous  trouverez  un  an  on 
lié,  sur  lequel  nul  homme  n'a 


encore  monté,*  déliez-le,  elme 
l'amenez. 

3.  Et  si  quelqu'un  vous  de- 
mande :  Pourquoi  faites -vous 
cela?  dites-lui  :  C'est  que  le 
Seigneur  en  a  besoin,  et  aussi- 
tôt il  le  laissera  amener  ici. 

4.  S'en  étant  donc  allés,  ils 
trouvèrent  l'ânon  qui  était  at- 
taché dehors  auprès  d'une  porte 
entre  deux  chemins,  et  ils  le 
délièrent. 

5.  Quelques-uns  de  ceux  qui 
étaient  là  ,  leur  dirent  :  Que 
faites -vous;  pourquoi  déliez- 
vous  cet  ânon? 

6.  Ils  leur  répondirent  com- 
me Jésus  le  leur  avait  ordonné; 
et  ils  le  leur  laissèrent  emme- 
ner. 

7.  Ainsi  ayant  amené  l'ânon 
à  Jésus,  ils  le  couvrirent  de 
leurs  habits,  et  il  monta  des- 
sus. 

8.  Plusieurs  aussi  étendirent 
leurs  vêtements  le  lo-ng  du  che- 
min ;  d'autres  coupaient  des 
branches  d'arbres, et  les  jetaient 
par  où  il  passait. 

9.  Et  tant  ceux  qui  mar- 
chaient devant,  que  ceux  qui 
suivaient ,  criaient  :  Hosanna  , 
salût  et  gloire  ! 

10.  Béni  soit  celui  qui  vient 
au  nom  du  Seigneur;  béni  soit 
le  règne  de  notre  père  David , 
que  nous  voyons  arriver  :  Ho- 
sanna, salut  et  gloire,  au  plus 
haut  des  cieux. 

11.  Jésus,  étant  ainsi  entré 
dans  Jérusalem^  s^en  alla  au 
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temple;  et,  après  avoir  tout  re- 
gardé, comme  il  était  déjà  tard, 
il  s'en  alla  à  Béthanie  avec  les 
douze  apôtres. 

12. -Le  lendemain  ,  lorsqu'ils 
sortaient  de  Béthanie,  il  eut 
faim  ; 

i3.  et  voyant  de  loin  un  fi- 
guier qui  avait  des  feuilles  ,  il 
y  alla  pour  voir  s'il  pourrait  y 
trouver  quelque  chose  ;  et  s'en 
étant  approché  ,  il  n'y  trouva 
que  des  feuilles ,  car  ce  n'était 
pas  le  temps  des  figues. 

14.  Alors  Jésus  dit  au  figuier: 
Que  jamais  nul  ne  mange  de  toi 
aucun  fruit  ;  ce  que  ses  disci- 
ples entendirent. 

i5.  Ils  vinrent  ensuite  à  Jé- 
rusalem ,  et  Jésus ,  étant  entré 
dans  le  temple,  commença  par 
chasser  ceux  qui  y  vendaient 
et  qui  y  achetaient  \  il  renversa 
les  tables  des  changeurs,  et  les 
sièges  de  ceux  qui  vendaient 
des  colombes  \ 

i6.  et  il  ne  permettait  pas 
que  personne  transportât  au- 
cun ustensile  par  le  temple. 

17.  Il  les  instruisait  aussi  en 
leur  disant  :  N'est-il  pas  écrit  : 
Ma  maison  sera  appelée  la  mai- 
son de  prière  pour  toutes  les 
nations  "^  Et  cependant  vous  en 
avez  fait  une  caverne  de  vo- 
leurs. 

18.  Ce  que  les  princes  des 
prêtres  et  les  scribes  ayant 
entendu ,  ils  cherchaient  un 
moyen  de  le  perdre  ;  car  ils  le 
craignaient ,  parce  que  tout  le 
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peuple  était  ravi  en  admiration 
de  sa  doctrine. 

19.  Quand  le  soir  fut  venu,  î 
il  sortit  de  la  ville.  | 

20.  Le  lendemain  matin  ils 
virent  en  passant  le  figuier , 
qui  était  devenu  sec  jusqu'à  la 
racine. 

21.  Et  Pierre  ,  se  souvenant 
de  la  parole  de  Jésus  ^  lui  dit  : 
Maître,  voyez  comme  le  figuier 
que  vous  avez  maudit  est  de- 
venu sec. 

22.  Jésus  prenant  la  parole^ 
leur  dit  :  Ayez  de  la  foi  en 
Dieu. 

23.  Je  vous  dis  en  vérité  , 
que  quiconque  dira  à  cette 
montagne  :  Ote-toi  de  là,  et  te 
jette  dans  la  mer,  et  cela  sans 
hésiter  dans  son  cœur,  mais 
croyant  fermement  que  tout  ce 
qu'il  aura  dit  arrivera,  il  le  verra 
en  effet  arriver. 

24.  C'est  pourquoi  je  vous 
dis  :  Quoi  que  ce  soit  que  vous 
demandiez  dans  la  prière  y 
croyez  que  vous  l'obtiendrez, 
et  il  vous  sera  accordé. 

25.  Mais  lorsque  vous  vous 
présenterez  pour  prier,  si  vous 
avez  quelque  chose  contre 
quelqu'un,  pardonnez-lui,  afin 
que  votre  Père  ,  qui  est  dans 
les  cieux,  vous  pardonne  aussi 
vos  péchés. 

26.  Si  vous  ne  pardonnez 
point,  votre  Père,  qui  est  dans 
les  cieux,  ne  vous  pardonnera 
point  non  plus  vos  péchés.     ] 

27.  Ils  retournèrent  encore 
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à  Jérusalem.  Et  Jésus  se  pro- 
menant dans  le  temple ,  les 
princes  des  prêtres^les  scribeset 
les  sénateurs  vinrent  le  trouver, 

28.  et  lui  dirent  :  Par  quelle 
autorité  faites -vous  ceci  ?  et 
qui  vous  a  donné  l'autorité  de 
faire  ce  que  vous  faites  ? 

29.  Jésus  leur  répondit  :  J'ai 
aussi  une  demande  à  vous  faire  ; 
et  après  que  vous  m'y  aurez 
répondu ,  je  vous  dirai  par 
quelle  autorité  je  fais  ces  cho- 
ses. 

30.  Le  baptême  de  Jean 
était-il  du  ciel  ou  des  hommes? 
répondez^moi. 

3i.  Mais  ils  raisonnaient 
ainsi  en  eux-mêmes  :  Si  nous 
répondons  quil  était  du  ciel,  il 
nous  dira  :  Pourquoi  donc  ne 
l'avez-vous  pas  cru  "^ 

32.  Si  nous  disons  qu^il  était 
des  hommes  ,  nous  avons  à 
craindre  le  peuple  ;  parce  que 
tout  le  monde  considérait  Jean 
comme  ayant  été  véritable- 
ment prophète. 

33.  Ainsi  ils  répondirent  à 
Jésus  :  Nous  ne  savons.  Et 
Jésus  leur  répliqua  :  Je  ne  vous 
dirai  point  non  plus  par  quelle 
autorité  je  fais  ceci. 

CHAPITRE  XIL 

Vignerons  homicides.  Pierre  angu- 
laire. Dieu  et  César.  Résurrec- 
tion. Amour  de  Dieu  et  dupro- 
chain.Le MessiCyFUs  et  Seigneur 
de  Dauid.  Docteurs  hypocrites. 
Aumône  de  la  veuve. 

I.  Jésus  commença  ensuiteà 


leur  parler  en  paraboles  ;  Un 
homme,  dit-il.,  plantaune  vigne, 
l'entoura  d'une  haie,  et  creusant 
dans  la  terre  y  fit  un  pressoir,  y 
bâtit  une  tour  ;  et  l'ayant  louée 
à  des  vignerons,  il  s'en  alla  dans 
un  pays  éloigné. 

2.  La  saison  étant  venue,  il 
envoya  un  de  ses  serviteurs  aux 
vignerons ,  pour  recevoir  ce 
quils  lui  devaient  du  fruit  de 
sa  vigne. 

3.  Mais  l'ayant  pris ,  ils  le 
battirent ,  et  le  renvoyèrent 
sans  lui  ri«n  donner. 

4.  Il  leur  envoya  encore  un 
autre  serviteur  ,  et  ils  le  bles- 
sèrent à  la  tête ,  et  lui  firent 
toutes  sortes  d'outrages. 

5.  Il  leur  en  envoya  encore 
un  autre  ,  qu'ils  tuèrent  ;  et 
plusieurs  autres  ensuite^  dont 
ils  battirent  les  uns ,  et  tuèrent 
les  autres. 

6.  Enfin,  ayant  un  fils  unique 
qu'il  aimait  tendrement ,  il  le 
leur  envoya  encore  apjès  tous 
les  autres,  en  disant  :  Ils  auront 
quelque  respect  poui  mon  fils. 

7.  Mais  ces  vignerons  dirent 
entre  eux  :  Voici  l'héritier;  al- 
lons ,  tuons-le  ,  et  l'héritage 
sera  à  nous. 

8.  Ainsi  s'étant  saisis  de  lui^ 
ils  le  tuèrent ,  et  le  jetèrent 
hors  de  la  vigne. 

9.  Que  fçra  donc  le  maître 
de  cette  vigne  ?  Il  viendraTa/- 
même  ;  il  exterminera  ces  vigne- 
rons ,  et  il  donnera  ^a  vigne  à 
d'autres. 
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10.  N'arez-vous  point  lu  cette 
parole  de  l'écriture  :  La  pierre  , 
qui  avait  été  rejetée  par  ceux 
qui  bâtissaient,  est  devenue  la 
principale  pierre  de  l'angle. 

11.  C'est  le  Seigneur  qui 
l'a  fait ,  et  nos  yeux  le  voient 
avec  admiration. 

12.  Alors  ils  cherchaient  les 
moyens  de  l'arrêter  ;  car  ils 
virent  bien  que  c'était  d'eux 
qu'il  voulait  parler  dans  cette 
parabole;  mais  ils  craignirent 
ie  peuple;  c'est  pourquoi  le 
laissant  là,  ils  se  tetirèrent. 

i3.  Voulant  ensuite  le  sur- 
prendre dans  ses  paroles ,  ils 
lui  envoyèrent  quelques-uns 
des  pharisiens  et  des  héro- 
diens, 

14.  qui  vinrent  lui  dire  : 
Maître ,  nous  savons  que  vous 
êtes  sincere  <?^  véritable,  et  que 
vous  n'avez  égard  à  qui  que  ce 
soit;  car  vous  ne  considérez 
point  la  qualité  des  personnes, 
mais  vous  enseignez  la  voie  de 
Dieu  dans  la  vérité  :  Nous  est-il 
libre  de  payer  le  tribut  à  César, 
ou  ne  le  paierons-nous  pas.^* 

i5.  Mais  Jésus  connaissant 
leur  hypocrisie  ,  leur  dit  : 
Pourquoi  me  tentez-vous  ?  Ap- 
portez-moi un  denier,  que  je 
te  voie. 

16.  Ils  lui  en  apportèrent 
un;  et  il  leur  demanda  :  De 
qui  est  cette  image  et  cette 
inscription  ?  De  César,  lui  di- 
rent-ils. 

17.  Jésus    leur    répondit  ; 


Rendez  donc  à  César  ce  qui 
est  à  César,  et  à  Dieu  ce  qui 
est  à  Dieu.  Et  ils  admirèrent 
sa  réponse. 

18.  Après   cela   les   saddu- 
céens,  qui  nient  la  résurrec- 
tion,   vinrent    le   trouver,   et 
lui    proposèrent    cette    ques-    ! 
tion  :  i 

19.  Maître,  Moïse  nous  a 
laissé  par  écrit  :  Que  si  un 
homme  en  mourant  laisse  sa 
femme  sans  enfants,  son  frère 
doit  épouser  sa  femme,  pour 
susciter  des  enfants  à  son  frère 
mort. 

20.  Or  il  y  avait  sept  frères, 
dont  le  premier,  ayant  pris 
une  femme,  mourut  sans  lais- 
ser d'enfants. 

21.  Le  second  l'ayant  épou- 
sée ensuite,  mourut  aussi  sans 
avoir  laissé  d'enfants ,  et  le 
troisième  de  même  ; 

22.  et  tous  les  sept  l'ont 
ainsi  eue  -pour  femme ,  sans 
qu'aucun  d'eux  ait  laissé  d'en- 
fants ;  et  enfin  cette  femme  est 
morte  elle-même  la  dernière. 

23.  Lors  donc  qu'ils  ressus- 
citeront dans  la  résurrection 
générale^  duquel  d'entre  eux 
sera-t-elie  femme,  puisqu'elle 
l'a  été  de  tous  les  sept  ? 

24.  Et  Jésus  leur  répondit; 
Ne  voyez-vous  pas  que  vous, 
êtes  dans  l'erreur,  parce  que 
vous  ne  comprenez  ni  les  écri- 
tures ,  ni  la  puissance  de  Dieu? 

25.  Car  lorsque  les  morts 
seront  ressuscites,  les  hommes 
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n'auront  point  de  femmes ,  ni 
les  femmes  de  maris  ;  mais  ils 
seront  comme  les  anges  qui 
font  dans  les  cieux. 

16.  Et  quant  à  la  résurrection 
des  morts ,  n'avez-vous  point 
lu  dans  le  livre  de  Moïse  ce 
que  Dieu  lui  dit  dans  le  buis- 
son :  Je  suis  le  Dieu  d'Abraham, 
le  Dieu  d'Isaac ,  et  le  Dieu  de 
Jacob  ? 

27.  Or  il  n'est  point  le  Dieu 
des  morts,  mais  des  vivants;  et 
ainsi  vous  êtes  dans  une  grande 
erreur. 

28.  Alors  un  des  scribes, 
qui  avait  entendu  cette  dispute, 
voyant  que  Jésus  avait  si  bien 
répondu  aux  sadducéens  ,  s'ap- 
procha de  lui ,  et  lui  demanda  : 
Quel  est  le  premier  de  tous 
les  commandements  ? 

29.  Jésus  lui  répondit  :  Le 
premier  de  tous  les  comman- 
dements est  celui-ci  :  Ecoutez, 
Israël  :  Le  Seigneur  votre  Dieu 
est  le  seul  Dieur 

30.  Vous  aimerez  le  Seigneur 
votre  Dieu  de  tout  votre  cœur, 
de  toute  votre  âme ,  de  tout 
votre  esprit  et  de  toutes  vos 
forces.  C'est  là  le  premier  com- 
mandement. 

3 1 .  Et  voici  le  second ,  qui 
1]  est  semblable  au  premier  :  Vous 
Il     aimerez  votre  prochain  comme 

vous-même.  Il  n'y  a  point  d'au- 
tre commandement  plus  grand 
/     que  ceux-ci. 

32.  Le  scribe  lui  répondit  : 
Maître ,  ce  que  vous  avez  dit 
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est  très-véritable ,  qu'il  n'y  a 
qu'un  seul  Dieu ,  et  qu'il  n'y 
en  a  point  d'autre  que  lui  j 

33.  et  que  de  l'aimer  de  tout 
son  cœur,  de  tout  son  esprit, 
de  toute  son  âme  et  de  toutes 
ses  forces  ,  et  son  prochain 
comme  soi-même ,  est  que/que 
chose  de  plus  grand  que  tous 
les  holocaustes  et  que  tous  les 
sacrifices. 

34.  Jésus,  voyant  qu'il  avait 
répondu  sagement,  lui  dit  : 
Vous  n'êtes  pas  loin  du  royaume 
de  Dieu.  Et  depuis  ce  temps-là 
personne  n'osait  plus  lui  faire 
de  question. 

35.  Mais  Jésus  ,  enseignant 
dans  le  temple ,  leur  dit  :  Gom- 
ment les  scribes  disent-ils  que 
le  Christ  est  Fils  de  David, 

36.  puisque  David  lui-même 
a  dit  par  le  Saint-Esprit  :  Le 
Seigneur  a  dit  à  mon  Seigneur  : 
Asseyez-vous  à  ma  droite,  jus- 
qu'à ce  que  j'aie  réduit  vos 
ennemis  à  vous  servir  de  mar- 
chepied 7 

37.  Puis  donc  que  David  l'ap- 
pelle lui-même  son  Seigneur  , 
comment  est-il  son  fils }  Une 
grande  partie  du  peuple  pre- 
nait plaisir  à  l'écouter. 

38.  Et  il  leur  disait  en  sa 
manière  d'instruire  *  Gardez- 
vous  des  scribes ,  qui  aiment  à 
se  promener  avec  de  longues 
robes,  et  à  être  salués  dans  les 
places  publiques  \ 

39.  à  occuper  les  premières 
chaires   dans    les    synagogues 
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et  les    premières  places  dans 
les  festins; 

40.  qui  dévorent  les  mai- 
sons des  veuves ,  sous  prétexte 
qu'ils  font  de  longues  prières. 
Ces  personnes  en  recevront 
une  condamnation  plus  rigou- 
reuse. 

41.  Après  cela  Jésus,  étant 
assis  vis-à-vis  du  tronc,  con- 
sidérait de  quelle  manière  le 
peuple  y  jetait  de  l'argent;  et 
que  plusieurs  gens  riches  y 
en  mettaient  beaucoup. 

4a.  Il  vint  aussi  une  pauvre 
veuve ,  qui  y  mit  seulement 
deux  petites  pièces  de  la  valeur 
d'un  quart  de  sou, 

4v5,  Alors  Jésus,  ayant  ap- 
pelé ses  disciples,  leur  dit  :  Je 
vous  dis  en  vérité,  cette  pauvre 
veuve  a  plus  donné  que  tous 
ceux  qui  ont  mis  dans  le  tronc; 

44«  car  tous  les  autres  ont 
donné  de  leur  abondance;  mais 
celle-ci  a  donné  de  son  indi- 
gence même  tout  ce  qu'elle 
avait ,  et  tout  ce  qui  lui  restait 
pour  vivre. 

CHAPITRE  XIII. 

Prédiction  de  la  ruine  du  temple. 
Signes  qui  précéderont  la  ruine 
de  Jérusalem  et  le  dernier  avè- 
nement de  Jésus-Christ. 

1,  Lorsqu'il  sortait  du  tem- 
ple ,  un  de  ses  disciples  lui  dit  : 
Maître ,  regardez  quelles  pierres 
et  quels  bâtiments. 

2.  Mais  Jésus  lui  repondit  : 
Voyez -vous  tous   ces    grands] 


b.\timents?  Ils  seront  tellement 
détruits,  qu'il  n'y  demeurera 
pas  pierre  sur  pierre. 

3.  Et  lorsqu'il  était  assis  sur 
la  montagne  des  Oliviers  ,  vis- 
à-vis  du  temple  ,  Pierre  ,  Jac- 
ques ,  Jean  et  André  lui  de- 
mandèrent en  particulier  : 

4.  Dites -nous  quand  ceci 
arrivera ,  et  quel  signe  il  y 
aura  quand  toutes  ces  choses 
seront  prêtes  à  être  accom- 
plies ? 

5.  Sur  quoi  Jésus  commença 
à  leur  dire  :  Prenez  ^arde  que 
personne  ne  vous  séduise  ; 

6.  car  plusieurs  viendront 
sous  mon  nom ,  et  diront  : 
C'est  moi  qui  suis  le  Christ^ 
et  ils  en  séduiront  plusieurs. 

7.  Lorsque  vous  entendrez 
parler  de  guerres  et  de  bruits 
de  guerre ,  ne  craignez  point  j 
parce  qu'il  faut  que  cela  arrive  ; 
mais  ce  ne  sera  pas  encore  la 
fin. 

8.  Car  on  verra  se  soulever 
peuple  contre  peuple,  et  royau- 
me contre  royaume  ;  et  il  y 
aura  des  tremblements  de  terre 
en  divers  lieux,  et  des  fami- 
nes ;  et  ce  ne  sera  là  que  le  com- 
mencement des  douleurs. 

9.  Pour  vous  autres ,  pre- 
nez bien  garde  à  vous.  Car  on 
vous  fera  comparaître  dans  les 
assemblées  des  juges  ;  ori  vous 
fera  fouetter  dans  les  synago- 
gues,  et  vous  serez  présentés, 
à  cause  de  moi ,  aux  gouver- 
neurs et   aux   rois ,  afin   que 
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vous    me  rendiez   témoignage 
•devant  eiix. 

10.  H  faux  aussi  auparavant 
que  l'évangile  soit  prêché  à 
toutes  les  nations. 

11.  Lors  donc  qu'on  vous 
mènera  pour  vous  livrer  entre 
leurs  mains ,  ne  préméditez 
point  ce  que  vous  devez  leur 
dire;  mais  dites  ce  qui  vous 
sera  inspiré  à  l'heure  même  ; 
car  ce  ne  sera  pas  vous  qui  par- 
ierez, mais  le  Saint-Esprit. 

12.  Alors  le  frère  livrera  le 
frère  à  la  mort,  et  le  père  le 
fils; les  enfants  s'élèveront  con- 
tre leurs  pères  et  leurs  mères , 
et  les  feront  mourir. 

i3.  Et  vous  serez  haïs  de 
tout  le  monde  à  cause  de  mon 
nom;  mais  celui  qui  persévé- 
rera jusqu'à  la  fin  sera  sauvé. 

14.  Or  quand  vous  verrez 
l'abomination  de  la  désolation 
établie  au  lieu  où  elle  ne  doit 
pas  être  (  que  celui  qui  lit  en- 
tende ce  quil  lit^  ;  alors  que 
ceux  qui  seront  dans  la  Judée 
s'enfuient  sur  les  montagnes; 

i5.  que  celui  qui  sera  sur 
le  toit  ne  descende  point  dans 
sa  maison,  et  n'y  entre  point, 
pour  en  emporter  quelque 
chose  ; 

i6.  et  que  celui  gui  sera  dans 
le  champ  ne  retourne  point  sur 
ses  pas  pom^  prendre  son  vê- 
tement. 

17.  Mais  malheur  aux  fem- 
mes qui  seront  grosses  ou 
nourrices  en  ces  jours-là. 


18.  Priez  Dieu  que  ces  cho- 
ses n'arrivent  point  durant 
l'hiver. 

19.  Car  l'affliction  de  ce 
temps-là  sera  si  grande ,  que 
depuis  le  premier  moment  où 
Dieu  créa  toutes  choses  ,  jus- 
qu'à présent,  il  n'y  en  a  point 
eu  de  pareille  ,  et  il  n'y  en  aura 
jamais. 

20.  Et  si  le  Seigneur  n'avait 
abrégé  ces  jours ,  nul  homme 
n  aurait  été  sauvé;  mais  il  les 
a  abrégés  à  cause  ans  élus  qu'il 
a  choisis. 

21.  Si  quelqu'un  vous  dit 
alors  :  Le  Christ  est  ici,  ou  il 
est  là,  ne  le  croyez  point. 

22.  Car  il  s'élèvera  de  faux 
christs  et  de  faux  prophètes, 
qui  feront  des  prodiges  et  des 
choses  étonnantes  ,  pour  sé- 
duire,  s'il  était  possible ,  les 
élus  même, 

23.  Prenez  donc  garde  à 
vous;  vous  voyez  que  je  vous 
ai  tour  prédit. 

24.  Mais  dans  ces  jours -là 
et  après  cette  affliction  ,  le  so- 
leil s'obscui'cira,  et  la  lune  ne 
donnera  plus  sa  lumière; 

25..  les  étoiles  tomberont  du 
ciel,  et  les  puissances  qui  sont 
dans  les  cieux  seront  ébran- 
lées. 

26.  Alors  on  verra  le  Fils  de 
l'homme,  qui  viendra  sur  les 
nuées  avec  une  grande  puis- 
sance et  une  grande  gloire. 

27.  Et  il  enverra  ses  anges 
pour  rassembler  ses  élus   des 
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quatre  coins  du  monde ,  depuis 
l'extrémité  de  la  terre  jusqu'à 
l'extrémité  du  ciel. 

28.  Apprenez  sur  ceci  une 
comparaison  tirée  du  figuier. 
Lorsque  ses  branches  sont  déjà 
tendres,  et  qu'il  a  poussé  ses 
feuilles,  vous  savez  que  l'été 
est  proche. 

29.  De  même,  lorsque  vous 
verrez  ces  choses  arriver,  sa- 
chez que  le  Fils  de  Vhomme 
est  proche;  et  qu^il  est  déjà  à 
la  povte. 

30.  Je  vous  dis  en  vérité , 
que  cette  génération  ne  pas- 
sera point  que  toutes  ces  choses 
ne  soient  accomplies. 

3i.  liC  ciel  et  la  terre  pas- 
seront ;  mais  mes  paroles  ne 
passeront  point. 

32.  Quant  à  ce  jour-là  ,  ou 
à  cette  heure ,  nul  ne  la  sait . 
ni  les  anges  qui  sont  dans  le 
ciel,  ni  le  Fils, mais  le  Père  seul. 

33.  Prenez  garde  à  vous  j 
veillez  et  priez,  parce  que  yous 
ne  savez  quand  ce  temps  vien- 
dia. 

34.  Car  il  en  sera  comme 
d'un  homme,  qui,  s'en  allant 
faire  un  voyage,  laisse  sa  mai- 
son sous  la  conduite  de  ses  ser- 
viteurs ,  marquant  à  chacun 
ce  qu'il  doit  faire,  et  recom- 
mande au  portier  qu'il  soit 
vigilant. 

35.  Veillez  donc  de  même, 
Y-)uisque  vous  ne  savez  pas 
quand  le  maître  de  la  maison 
doit  venir j  si  ce  sera  le  soir, 


ou  à  minuit ,  ou  au  chant  du 
coq,  ou  au  matin; 

36.  de  peur  que,  survenant 
tout  d'un  coup,  il  ne  vous 
trouve  endormis. 

37.  Or  ce  que  je  vous  dis, 
je  le  dis  à  tous  :  Veillez. 

CHAPITRE  XIV. 

Conspiration  des  Juifs.  Parfum 
sur  la  tête  de  Jésus-  Christ. 
Trahison  de  Judas.  Cène  pas- 
cale. Eucharistie.  Renoncement 
de  saint  Pierre  prédit.  Tristesse 
de  Jésus-Christ.  Baiser  de  Ju- 
das. Fuite  des  disciples.  Jésus- 
Christ  mené  à  Caïphe.  Renon- 
cement et  pénitence  de  saint 
Pierre. 

1.  La  pâque,  ou  Von  com- 
mençait à  manger  des  pains 
sans  leyain  ,  devait  être  deux 
jours  après;  et  les  princes  des 
prêtres  ayec  les  scribes  cher- 
chaient le  moyen  de  se  saisir 
adroitement  de  Jésus,  et  de  le 
faire  mourir. 

2.  Mais  ils  disaient  :  //  ne 
faut  pas  que  ce  soit  le  jour  de 
la  fête  ,  de  peur  qu'il  ne  s'ex- 
cite quelque  tumulte  parmi  le 
peuple. 

3.  Jésus  étant  à  Béthanie , 
dans  la  maison  de  Simon  le  lé- 
preux, une  femme,  qui  portait 
un  vase  d'albâtre  plein  d'un 
parfum  de  nard  d'épi  de  grand 
prix,  entra  lorsqu'il  était  à  ta- 
ble ,  et  ayant  rompu  le  vase, 
lui  répandit  le  parfum  sur  la 
tête. 

4.  Quelques-uns  en  conçu- 
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rent  de  l'indignation  en  eux- 
mêmes,  et  ils  disaient:  A  quoi 
bon  perdre  ainsi  ce  parfum  ? 

5.  Car  on  pouvait  le  vendre 

{)lus  de  trois  cents  deniers  ,  et 
es  donner  aux  pauvres.  Et  ils 
murmuraient  fort  contre  elle. 

6.  Mais  Jésus  leur  dit  :  Lais- 
sez là  cette  femme  ;  pourquoi 
lui  faites-vous  de  la  peine?  Ce 
qu'elle  vient  de  me  faire  est 
une  bonne  œuvre; 

y.  car  vous  avez  toujours 
des  pauvres  parmi  vous ,  et 
vous  pouvez  leur  faire  du  bien 
quand  vous  voulez  ;  mais  pour 
moi ,  vous  ne  m'aurez  pas 
toujours. 

8.  Elle  a  fait  ce  qui  était  en 
son  pouvoir;  elle  a  embaumé 
mon  corps  par  avance,  pour 

prévenir  ma  sépulture. 

9.  Je  vous  dis  en  vérité, 
partout  où  sera  prêché  cet 
évangile ,  c'est-à-dire  ,  dans 
tout  le  monde  ,  on  racontera 
à  la  louange  de  celle  Jemme  ce 
qu'elle  vient  de  faire. 

10.  Alors  Judas  Iscariote , 
l'un  des  douze ,  s'en  alla  trou- 
ver les  princes  des  prêtres  pour 
leur  livrer  Jésus. 

11.  Après  qu'ils  l'eurent 
écouté,  ils  en  eurent  beau- 
coup de  joie,  et  ils  lui  promi- 
rent de  lui  donner  de  l'argent  : 
et  dès-lors  A  chercha  une  oc- 
casion favorable  pour  le  Kvrer 
entre  leurs  mains, 

12.  Le  premier  jour  des 
azymes ,   auquel   on   immolait 


l'agneau  pascal  ,  les  disciples 
lui  dirent  :  Où  voulez-vous 
que  nous  vous  allions  préparer 
ce  quil  faut  pour  manger  la 
pâque  ? 

i3.  Il  envoya  donc  deux  de 
ses  disciples  ,  et  leur  dit  : 
Allez-vous-en  à  la  ville  ;  vous 
rencontrerez  un  homme  qui 
portera  une  cruche  d'eau ,  sui- 
vez-le ; 

14.  et  en  quelque  lieu  qu'il 
entre,  dites  au  maître  de  la 
maison  :  Le  Maître  vous  envoie 
dire  :  Où  est  le  lieu  où  je  dois 
manger  la  pâque  avec  mes  dis- 
ciples ? 

i5.  Il  vous  montrera  une 
grande  chambre  haute  toute 
meublée;  préparez-nous  là  ce 
qu  il  faut. 

16.  Ses  disciples,  s'en  étant 
allés,  vinrent  dans  la  ville,  et 
trouvèrent  tout  ce  qu'il  leur 
avait  dit  ;  et  ils  préparèrent  ce 
qu  il  fallait  pour  la  pâque. 

17.  Le  soir  étant  venu,  il  se 
rendit  là  avec  les  douze. 

18.  Et  lorsqu'ils  étaient  à 
table,  et  qu'ils  mangeaient^ 
Jésus  leur  dit:  Je  vous  dis  en 
vérité,  que  l'un  de  vous,  qui 
mange  avec  moi,  me  trahira. 

19.  Ils  commencèrent  à  s'af- 
fliger, et  chacun  d'eux  lui  de- 
mandait :  Est-ce  moi  ? 

20.  Il  leur  répondit  :  Oest 
l'un  des  douze ,  qui  met  la 
main  avec  moi  dans  le  plat. 

21.  Pour  ce  qui  est  du  Fils 
de  l'homme,  il  s'en   va  selon 
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ce  qui  a  été  écrit  de  lui  ;  mais 
malheur  à  l'homme  par  qui  le 
Fils  de  l'homme  sera  trahi  !  il 
vaudrait  mieux  pour  cet  hom- 
me-là que  jamais  il  ne  fût  ne. 

22.  Pendant  qu'ils  man- 
geaient encore^  Jésus  prit  du 
pain  ;  et  l'ayant  béni ,  il  le 
rompit,  et  le  leur  donna  en  di- 
sant :  Prenez;  ceci  est  mon 
corps. 

23.  Et  ayant  pris  le  calice , 
après  avoir  rendu  grâces ,  il  le 
leur  donna,  et  ils  en  burent 
tous  ; 

24.  et  il  leur  dit  :  Ceci  est 
mon  sang ,  le  sang  de  la  nou- 
velle alliance,  qui  sera  répan- 
du pour  plusieurs. 

25.  Je   vous  dis  en  vérité, 
plus 

de  la 
jusqu'à  ce  jour  où  je  le  boirai 
de  nouveau  dans  le  royaume 
de  Dieu. 

26.  Et  ayant  chanté  le  can- 
tique d'actions  de  grâces  ,  ils 
s'en  allèrent  sur  la  montagne 
des    Oliviers. 

27.  Alors  Jésus  leur  dit  :  Je 
vous  serai  à  tous  cette  nuit 
une  occasion  de  scandale  ;  car 
il  est  écrit  :  Je  frapperai  le 
pasteur ,  et  les  brebis  seront 
dispersées. 

28.  Mais  après  que  je  serai 
ressuscité ,  j'iiai  devant  vous 
en  Galilée. 

29.  Pierre  lui  dit  :  Quand 
vous  seriez  pour  tous  les  au 


que  je   ne  boirai  plus   désor- 
mais de  ce  fruit  de  la  vigne 


ne    le    serez    pas   pour    moi, 

3o.  Et  Jésus  lui  repartit  :  Je 
vous  dis  en  vérité,  que  vous- 
même  aujourd'hui ,  dès  cette 
nuit  ,  avant  que  le  coq  ait 
chanté  deux  fois  ,  vous  me 
renoncerez  trois  fois. 

3i.  Mais  Pierre  insistait  en- 
core davantage  :  Quand  il  me 
faudrait  mourir  avec  vous  ,  je 
ne  vous  renoncerai  point.  Et 
tous  les  autres  en  dirent  au- 
tant. 

32.  Ils  allèrent  ensuite  au 
lieu  appelé  Gethsémani ,  où  il 
dit  à  ses  disciples  :  Asseyez- 
vous  ici  jusqu'à  ce  que  j'aie  fait 
ma  prière. 

3o.  Et  ayant  pris  avec  lui 
Pierre,  Jacques  et  Jean,  il  com- 
mença à  être  saisi  de  frayeur, 
et  pénétré  d'une  extrême  af- 
fliction. 

34.  Alors  il  leur  dit  :  Mon 
âme  est  triste  jusqu'à  la  mort , 
demeurez  ici ,  et  veillez. 

35.  Et  s'en  allant  un  peu 
plus  loin ,  il  se  prosterna  con- 
tre terre ,  priant  que ,  s'il  était 
possible,  cette  heure  s'éloignât 
de  lui. 

36.  Et  il  disait  ;  Abba ,  mon 
Père ,  tout  vous  est  possible  , 
transportez  ce  calice  loin  de 
moi  ;  mais  néanmoins  que  votre 
volonté  s'accomplisse,  et  non 
pas  la  mienne. 

37.  Il  vint  ensuite  vers  ses 
disciples ,  et,  les  ayant  trouvés 
endormis,  il  dit  à  Pierre  :  Si- 


tres  un  sujet  de  scandale,  vous   mon,  vous  dormez  !  Quoij  vous 
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n'avez  -^w.  seulement  veiller  une 
heure  ? 

38.  Veillez  et  priez,  afin 
que  vous  n'entriez  point  en 
tentation  :  l'esprit  est  prompt, 
mais  la  chair  est  faible. 

39.  Il  s'en  alla  pour  la  se- 
conde fois ,  et  fit  sa  prière 
dans  les  mêmes  termes. 

40.  Et  étant  retourné  vers 
eux j  il  les  trouva  endormis; 
car  leurs  yeux  étaient  appe- 
santis de  sommeil,  et  ils  ne 
savaient  que  lui  répondre. 

4i.  Il  revint  encore  pour  la 
troisième  fois ,  et  il  leur  dit  : 
Dormez  maintenant,  et  vous 
reposez  ;  c'est  assez  ,  l'heure 
est  venue  ;  le  Fils  de  l'homme 
va  être  livré  entre  les  mains 
des  pécheurs. 

42.  Levez-vous,  allons;  ce- 
lui qui  doit  me  trahir  est  bien 
près  d'ici. 

43.  Il  parlait  encore ,  lorsque 
Judas  Iscariote,  l'un  des  douze, 
parut  suivi  d'une  troupe  de 
gens  armés  d'épéés  et  de  bâ- 
tons, qui  avaient  été  envoyés 
par  les  grands-prêtres,  par  les 
scribes  et  les  sénateurs. 

44-  Or  celui  qui  le  trahis- 
sait leur  avait  donné  ce  signal , 
et  leur  avait  dit  ;  Celui  que  je 
baiserai,  c'est  celui-là  même 
que  'VOUS  cherchez;  saisissez- 
vous  de  lui,  et  l'emmenez  sû- 
rement.  - 

45.  Aussitôt  donc  qu'il  fiit 
arrivé,  il  s'approcha  de  Jé- 
sus,   et  lui  dit  :   Maître,  je 


vous    salue.    Et   il    le    baisa, 

46.  Ensuite  ils  mirent  la 
main  sur  Jésus,  et  se  saisirent 
de  lui. 

47.  Un  de  ceux  qui  étaient 
présents ,  tirant  son  épée ,  en 
frappa  un  des  gens  du  grand- 
pretre ,  et  lui  i.oupa  une  oreille. 

48.  Mais  Jésus  prenant  la 
parole ,  leur  dit  :  Vous  êtes  ve- 
nus pour  me  prendre,  armés 
d'épees  et  de  bâtons ,  comme 
si  fêtais  un  voleur. 

49.  J'étais  tous  les  jours 
au  milieu  de  vous;  enseignant 
dans  le  temple,  et  vous  ne 
m'avez  point  arrêté;  mais  il 
faut  que  les  écritures  soient 
accomplies. 

50.  Alors  ses  disciples  l'aban- 
donnèrent, et  s'enfuirent  tous. 

5i.  Or  il  y  avait  un  jeune 
homme  qui  le  suivait,  couvert 
seulement  d'un  linceul;  et  les 
soldats  ayant  voulu  se  saisir  de 
lui, 

Sa.  il  laissa  aller  son  linceul , 
et  s'enfuit  tout  nu  des  mains 
de  ceux  qui  le  tenaient, 

53.  Ils  amenèrent  ensuite 
Jésus  chez  le  grand-prêtre ,  oil 
s'assemblèrent  tous  les  princes 
des  prêtres,  les  scribes,  et  les 
sénateurs. 

54.  Pierre  le  suivit  de  loin, 
jusque  dans  la  cour  de  la  mai- 
son du  grand-prêtre,  où  s'étant 
assis   auprès  du  feu  avec   les 


gens 


il  se  chauffait. 


55.   Cependant   les   princes 
des  prêtres  et  tout  le  conseil 
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cherchaient  des  dépositions 
contre  Jésus  pour  le  faire  mou- 
rir; et  ils  n'en  trouvaient 
point. 

56.  Car  plusieurs  déposaient 
faussement  contre  lui;  mais 
leurs  dépositions  n'étaient  pas 
suffisantes. 

67.  Quelques-uns  se  levèrent 
et  portèrent  un  faux  témoi- 
gnage contre  lui  en  ces  ter- 
mes : 

58.  Nous  lui  avons  entendu 
dire  :  Je  détruirai  ce  temple 
bâti  par  la  main  des  hommes , 
et  j'en  rebâtirai  un  autre  en 
trois  jours ,  qid  ne  sera  point 
fait  par  la  main  des  hommes. 

59.  Mais  ce  témoignage-là 
même  n'était  pas  encore  suffi- 
sant. 

60.  Alors  le  grand-prétre,  se 
levant  au  milieu  de  l'assemblée, 
interrogea  Jésus,  et  lai  dit  : 
Vous  ne  répondez  rien  à  ce 
que  ceux  -  ci  déposent  contre 
vous  .î* 

61.  Mais  Jésus  demeurait 
dans  le  silence ,  et  il  ne  répon- 
dit rien.  Le  grand -prêtre  l'in- 
terrogea encore,  et  lui  dit  :  Etes- 
vous  le  Christ,  le  Fils  de  Dieu 
béni  à  jamais  ? 

62.  Jésus  lui  répondit  :  Je 
le  suis;  et  vous  verrez  un  jour 
ie  Fils  de  l'homme  assis  à  la 
droite  de  la  majesté  de  Dieu , 
et  venant  sur  les  nuées  du 
ciel. 

63.  Aussitôt  le  grand-prêtre, 
déchirant  ses  vêtements,  leur 


dit  :  Qu'avons-nous  plus  besoin 
de  témoins? 

64.  Vous  venez  d'entendre 
le  blasphème  quil  a  proféré. 
Que  vous  en  semble  ?  Tous  le 
condamnèrent  comme  ayant 
mérité  la  mort. 

65.  Alors  quelques-uns  com- 
mencèrent à  lui  cracher  au  vi- 
sage; et,  lui  ayant  couvert  la 
face ,  ils  lui  donnaient  des 
coups  de  poing,  en  lui  disant  : 
Prophétise,  et  dis  qui  t'a  frap- 
pé. Et  les  valets  lui  donnaient 
des  soufflets. 

Çi^.  Cependant  Pierre  étant 
en  bas  dans  la  cour,  une  des 
servantes  du  grand  -  prêtre  y 
vint; 

67.  et  l'ayant  vu  qui  se 
chauffait,  après  l'avoir  consi- 
déré, elle  lui  dit  :  Vous  étiez 
aussi  avec  Jésus  de  Nazareth. 

68.  Mais  il  /enia,  en  disant: 
Je  ne  le  connais  point,  et  je  ne 
sais  ce  que  vous  dites.  Et  étant 
sorti  dehors  pour  entrer  dans 
le  vestibule,  le  coq  chanta. 

69.  Et  une  servante ,  l'ayant 
encore  vu,  commença  à  dire 
à  ceux  qui  étaient  présents  ; 
Celui-ci  est  de  ces  gens-là. 

70.  Mais  il  le  nia  pour  la  se- 
conde fois.  Et  peu  de  temps 
après,  ceux  qui  étaient  pré- 
sents dirent  encore  à  Pierre  : 
Assurément  vous  êtes  de  ces 
gens-là,  car  vous  êtes  aussi  de 
Galilée. 

71.  Il  se  mit  alors  à  faire 
des  serments  exécrables,   et  à 
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dire  en  jurant  :  Je  ne  connais 
point  cet  homme  dont  vous  me 
parlez. 

y 2.  Aussitôt  le  coq  chanta 
pour  la  seconde  fois.  Et  Pierre 
se  ressouvint  de  la  parole  que 
Jésus  lui  avait  dite  :  Avant  que 
le  coq  ait  chanté  deux  fois  , 
vous  me  renoncerez  trois  fois. 
Et  il  se  mit  à  pleurer. 

CHAPITRE  XV. 

Jésus  devant  Pilate.  Barahhas  pré- 
féré. Flagellation.  Portement  de 
la  croix.  Crucifiement.  Ténè- 
bres. Mort  de  Jésus-Christ.  Sa 
sépulture. 

1.  Aussitôt  que  le  matin  fut 
venu,  les  princes  des  prêtres, 
avec  les  sénateurs  et  les  scri- 
bes ,  et  tout  le  conseil  ayant 
délibéré  ensemble ,  lièrent  Jé- 
sus ,  l'emmenèrent ,  et  le  livrè- 
rent à  Pilate. 

2.  Pilate  Imterrogea  en  lui 
disant  :  Etes  -  vous  le  Roi  des 
Juifs  ?  Jésus  lui  répondit  :  Vous 
le  dites. 

3.  Or  comme  les  princes  des 
prêtres  formaient  diverses  ac- 
cusations contre  lui , 

4.  Pilate ,  l'interrogeant  de 
nouveau ,  lui  dit  :  Vous  ne  ré- 
pondez rien.î*  Voyez  de  com- 
bien de  choses  ils  vous  accu- 
sent. 

5.  Mais  Jésus  ne  répondit 
rien  davantage  ;  de  sorte  que 
Pilate  en  était  tout  étonné. 

6.  Or  il  avait  accoutumé  de 
délivrer,  à  la  fête  de  Pâque  j 
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celui    des   prisonniers   que    le 
peuple  demandait. 

7.  Et  il  y  en  avait  un  alors , 
nommé  Barabbas  ,  qui  avait 
été  mis  en  prison  avec  d^ autres 
séditieux,  parce  qu'il  avait  com- 
mis un  meurtre  dans  une  sédi- 
tion. 

8.  Le  peuple  étant  donc  venu 
devant  le  prétoire  ^  commença 
à  lui  demander  la  grâce  cp'il 
a^ait  toujours  accoutumé  de 
leur  faire. 

9.  Pilate  leur  répondit  :  Vou- 
lez-vous que  je  vous  délivre  le 
Roi  des  Juifs  ? 

10.  Car  il  savait  que  c  était 
par  envie  que  les  princes  des 
prêtres  le  lui  avaient  mis  entre 
les  mains. 

11.  Mais  les  princes  des  prê- 
tres excitèrent  le  peuple  a  de- 
mander qu'il  leur  délivrât  plu- 
tôt Barabbas. 

12.  Pilate  leur  dit  encore  ; 
Que  voulez-vous  donc  que  je 
fasse  du  Roi  des  Juifs  ? 

i3.  Mais  ils  crièrent  de 
nouveau,  et  lui  dirent  :  Cruci- 
fiez-le. 

i4-  Pilate  leur  dit  :  Mais 
quel  mal  a  -  t  -  il  fait  .f*  Et  eux 
criaient  encore  plus  fort  :  Cru- 
cifiez-le. 

i5.  Enfin  Pilate ,  voulant  sa- 
tisfaire le  peuple  ,  leur  délivra 
Barabbas  5  et  ayant  fait  fouet- 
ter Jésus ,  il  le  livra  pour  être 
crucifié? 

16.  Alors  les  soldats  l'ayant 
emmené  dans  la  cour  du  pré- 
5, 
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toire,    assemblèrent   toute    la 
cohorte. 

17.  Et  Tayant  revêtu  d'un 
manteau  de  pourpre  ,  ils  lui 
mirent  sur  la  tête  une  coui'onne 
d  épines  entrelacées  ; 

18.  puis  ils  commencèrent  à 
le  saluer ,  en  lui  disant  :  Salut 
au  Roi  des  Juifs. 

19.  Ils  lui  trappaient  la  tête 
avec  un  roseau  ,  et  lui  cra- 
chaient au  visage;  et  se  met- 
tant à  genoux  det^ant  lui  ^  'Js 
l'adoraient. 

20.  Après  s'être  ainsi  joués 
de  lui  ,  ils  lui  ôtèrent  le  man- 
teau de  pourpre  ;  et  lui  ayant 
remis  ses  habits,  ils  l'emme- 
nèrent pour  le  crucifier. 

21.  Et  comme  un  certain 
homme  de  Cyrène  ,  nommé 
Simon  ,  père  d'Alexandre  et  de 
Rufus  ,  revenant  des  champs  , 
passait  par- là  ,  ils  le  contrai- 
gnirent de  porter  la  croix  de 
Jésus. 

22.  Et  ensuite  l'ayant  con- 
duit jusqu'au  lieu  appelé  Gol- 
gotha ,  c'est-à-dire  le  lieu  du 
Calvaire , 

23.  ils  lui  donnèrent  à  boire 
du  vin  mêlé  avec  de  la  myrrhe  ; 
mais  il  n'en  prit  point. 

24.  Et  après  l'avoir  crucifié, 
ils  partagèrent  ses  vêtements  , 
les  jetant  au  sort  pour  sauoir 
ce  que  chacun  en  aurait. 

25.  Il  était  la  troisième  heure 
du  jour,  quand  ils  le  crucifiè- 
rent. 

26.  Et  la  cause  de  sa  con- 


damnation était  marquée  par 
cette  inscription  :  Le  Roi  des 
Juifs. 

27.  Ils  crucifièrent  aussi  avec 
lui  deux  voleurs,  l'un  à  sa  droi- 
te ,  et  l'autre  à  5a  gauche. 

28.  Ainsi  cette  parole  de 
l'écriture  fut  accomplie  :  Et  il 
a  été  mis  au  rang  des  mé- 
chants. 

29.  Ceux  qui  passaient  par- 
là  le  blaspliémaient  en  bran- 
lant ïa  tête  ,  et  lui  disant  ;  Eh 
bien  ,  toi  qu?  détruis  le  temple 
de  Dieu.,  et  qui  le  rebâtis  en 
trois  jours , 

30.  sauve-toi  toi-même ,  et 
descends  de  la  croix. 

3i.  Les  princes  des  prêtres 
avec  le?  scribes ,  se  moquant 
aussi  de  lui  entre  eux ,  disaient  : 
Il  en  a  sauvé  d'autres ,  et  il  ne 
peut  se  sauver  lui-même. 

32.  Que  le  Christ ,  le  Roi 
d'Israël ,  descende  maintenant 
de  la  croix ,  afin  que  nous 
voyions  et  que  nous  croyions. 
Et  ceux  qui  avaient  été  cruci- 
fiés avec  lui  l'outrageaient  aussi 
de  paroles. 

33.  A  la  sixième  heure  du 
jour  ^  les  ténèbres  couvrirent 
toute  la  terre  jusqu'à  la  neu- 
vième. 

34.  Et  à  la  neuvième  heure , 
Jésus  jeta  un  grand  cri ,  en  di- 
sant :  Eloi,  Eloi  ,  lamma  sa- 
bachthani.f*  c'est-à-dire,  mon 
Dieu,  mon  Dieu,  pourquoi 
m'avez-vous  abandonné .? 

35.  Quelques-uns   de  ceux 
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qui  étaient  présents  l'ayant 
entendu,  disaient  :  Voilà  qu'il 
appelle  Eiie. 

36.  Et  l'un  d'eux  courut  em- 
plir une  éponge  de  vinaigre  ; 
et  l'ayant  mise  au  bout  d'un 
roseau,  il  la  lui  présenta  pour 
boire ,  en  disant  :  Laissez , 
voyons  si  Elie  viendra  le  dé- 
tacher de  la  croix, 

à"].  Alors  Jésus,  ayant  jeté 
un  grand  cri ,  rendit  l'esprit. 

38.  En  même  temps  le  voile 
du  temple  se  déchira  en  deux , 
i^epuis  le  haut  jusqu'en  bas. 

39.  Et  le  centenier  qui  étair 
là  présent  vis-à-vis  de  lui , 
voyant  qu'il  avait  expiré  en 
jetant  ce  grand  cri ,  dit  :  Cet 
homme  était  vraiment  Fils 
de  Die^i. 

40.  Il  y  avait  aussi  là  des 
femmes  qui  regardaient  de 
loin ,  entre  lesquelles  étaient 
Marie-Madelaine ,  Marie  mère 
de  Jacques  le  mineur  et  de 
Joseph ,  et  Salome , 

4i.  qui  le  suivaient  lors- 
qu'il était  en  Galilée ,  et  l'as- 
sistaient de  leur  bien  ;  il  y  en 
avait  encore  plusieurs  autres, 
qui  étaient  venues  avec  lui  à 
Jérusalem. 

42.  Le  soir  étant  venu,  (  par- 
ce que  c'était  le  jour  de  la 
préparation,  c'est-à-dire,  la 
veille  du  sabbat,  ) 

43.  Joseph  d'Arimathie,  qui 
était  un  homme  de  considéra- 
tion et  sénateur,  et  qui  atten- 
dait aussi  le  royaume  de  Dieu , 


s'en  vint  hardiment  trouver 
Pilate,  et  /w; demanda  le  corps 
de  Jésus. 

44-  Pilate ,  s  étonnant  de  ce 
qu'il  fut  mort  sitôt,  fit  venir 
le  centenier,  et  lui  demanda 
s'il  était  déjà  mort. 

45.  Le  centenier  l'en  ayant 
assuré ,  il  donna  le  corps  à  Jo- 
seph. 

4^.  Joseph ,  ayant  acheté  un 
linceul ,  descendit  Jésus  de  la 
croix ,  l'enveloppa  dans  le  lin- 
ceul, le  mit  dans  un  sépulcre, 
qui  était  taillé  dans  le  roc,  et 
roula  une  pierre  à  l'entrée  du 
sépulcre. 

47.  Cependant  Marie-Made- 
laine, et  Marie  mère  de  Jo- 
seph, regardaient  où  on  le 
mettait. 

CHAPITRE  XVI. 

Résurrection  de  Jésus- Christ.  Ses 
apparitions.  Mission  des  apô- 
tres, ascension  de  Jésus- Christ. 

1.  Lorsque  le  j'our  du  sab- 
bat fut  passé,  Marie-Made- 
laine, et  Marie  mère  de  Jac- 
ques, et  Salome,  achetèrent 
des  parfums  pour  venir  em- 
baumer Jésus. 

2.  Et  le  premier  jour  de  la 
semaine,  étant  parties  de  grand 
matin,  elles  arrivèrent  au  sé- 
pulcre au  lever  du  soleil. 

3.  Elles  disaient  entre  elles  : 
Qui  nous  ôtera  la  pierre  de 
devant  l'entrée  du  sépulcre? 

4.  Mais  en  regardant,  elles 
virent  que   cette  pierre  ,    qui 
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était  fort  grande,  en  avait  été 
ôtée. 

5.  Et  entrant  clans  le  sépul- 
cre, elles  virent  un  jeune  hom- 
me assis  du  côté  droit,  vêtu 
d'une  robe  blanche;  elles  en 
furent  fort  effrayées. 

6.  Mais  il  leur  dit  :  Ne  crai- 
gnez point;  vous  cherchez  Jé- 
sus de  Nazareth ,  qui  a  été  cru- 
cifié; il  est  ressuscité;  il  n'est 
point  ici  ;  voici  le  lieu  où  on 
l'avait  mis. 

7.  Mais  allez  dire  à  ses  dis- 
ciples et  à  Pierre ,  qu'il  s'en  va 
devant  vous  en  Galilée;  cest 
là  que  vous  le  verrez ,  selon  ce 
qu'il  vous  a  dit. 

8.  Elles  sortirent  aussitôt  du 
sépulcre ,  et  s'enfuirent  ;  car 
elles  étaient  saisies  de  crainte 
et  de  tremblement  ;  et  elles  ne 
dirent  rien  à  personne,  tant 
leur  frayeur  était  grande. 

9.  Jésus  ,  étant  ressuscité  le 
matin ,  le  premier  jour  de  la 
semaine ,  apparut  première- 
ment à  Marie-Madelaine ,  dont 
il  avait  chassé  sept  démons. 

10.  Et  elle  s'en  alla  le  dire 
à  ceux  qui  avaient  été  avec 
lui ,  et  qui  étaient  alors  dans 
l'affliction  et  dans  les  lar- 
mes. 

11.  Mais  eux,  lui  ayant  en- 
tendu dire  qu'il  était  vivant, 
et  qu'elle  l'avait  vu ,  ils  ne  la 
crurent  point. 

12.  Après  cela  il  apparut 
sous  une  autre   forme  à  deux 


d'entre  eux ,  qui  s'en  allaient 
à  une  maison  de  campagne. 

i3.  Ceux-ci  vinrent  le  dire 
aux  autres  disciples  ;  mais  ils 
ne  les  crurent  pas  non  plus. 

14.  Enfin  il  apparut  aux 
onze,  lorsqu'ils  étaient  à  table; 
il  leur  reprocha  leur  incrédu- 
lité et  la  dureté  de  leur  cœur, 
de  ce  qu'ils  n'avaient  point  cru 
ceuic  qui  avaient  vu  qu'il  était 
ressuscité. 

i5.  Et  il  leur  dit  :  Allez  par 
tout  le  monde;  prêchez  l'évan- 
gile à  toutes  les  créatures. 

16.  Celui  qui  croira  et  qui 
sera  baptisé,  sera  sauvé;  mais 
celui  qui  ne  croira  point  sera 
condamné. 

17.  Ces  miracles  accompa- 
gneront ceux  qui  auront  cru  : 
ils  chasseront  les  démons  en 
mon  nom;  ils  parleront  de 
nouvelles  langues  ; 

18.  ils  prendront  les  serpents 
avec  la  main;  et  s'ils  boivent 
quelque  breuvage  mortel,  il 
ne  leur  fera  point  de  mal  ;  ils 
imposeront  les  mains  sur  les 
malades ,  et  les  malades  seront 
guéris. 

19.  Le  Seigneur  Jésus,  après 
leur  avoir  ainsi  parlé,  fut  élevé 
dans  le  ciel,  où  il  est  assis  à  la 
droite  de  Dieu. 

20.  Et  eux,  étant  partis,  prê- 
chèrent partout,  le  Seigneur 
coopérant  avec  eux ,  et  confir- 
mant sa  parole  par  les  mira- 
cles qui  l'accompagnaient. 


LE  SAINT  ÉVANGILE 
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CHAPITRE  I. 

Préface.  Naissance  de  saint  Jean 
prédite.  L'incarnation  du  Verbe 
annoncée.  La  sainte  Vierge  vi- 
site Elisabeth.  Cantique  de  la 
sainte  Vierge.  Naissance  de 
saint  Jean.  Cantique  de  Zacha- 
rie. 

I. Plusieurs  personnes  ayant 
entrepris  d'écrire  l'histoire  des 
choses  qui  ont  été  accomplies 
parmi  nous, 

2.  suivant  le  rapport  que 
nous  ont  fait  ceux  qui  dès  le 
commencement  les  ont  vues  de 
leurs  propres  yeux,  et  qui  ont 
été  les  ministres  de  la  parole  ; 

3.  j'ai  cru,  très-excellent 
Théophile,  qu'après  avoir  été 
exactement  informé  de  toutes 
ces  choses,  depuis  leur  premier 
commencement,  je  devais  aussi 
vous  en  représenter  par  écrit 
toute  la  suite  ; 

4.  afin  que  vous  reconnais- 
siez la  vérité  de  ce  qui  vous  a 
été  annoncé. 

5.  Il  y  avait  sous  le  règne 
d'Hérode ,  roi  de  Judée ,  un 
prêtre  nommé  Zacharie,  de  la 


famille  sacerdotale  d'Abia , 
l^une  de  celles  qui  servaient 
dans  le  temple j  chacune  en  leur 
rang  ;  et  sa  femme  était  aussi 
de  la  race  d' Aaron,  et  s'appe- 
lait Elisabeth. 

6.  Ils  étaient  tous  deux  justes 
devant  Dieu,  et  ils  marchaient 
dan'S  tous  les  commandements 
et  les  ordonnances  du  Seigneur 
d'une  manière  irrépréhensible. 

7.  Ils  n'avaient  point  de  fils , 
parce  qu'Ehsabeth  était  stérile, 
et  qu'ils  étaient  déjà  tous  deux 
avancés  en  âge. 

8.  Or  Zacharie  faisant  sa 
fonction  de  prêtre  devant  Dieu 
dans  le  rang  de  sa  famille. 

9.  il  arriva  par  le  sort,  selon 
ce  qui  s'observait  entre  les  prê- 
tres ,  que  ce  fut  à  lui  à  entrer 
dans  le  temple  dii  Seigneur, 
pour  y  offrir  les  parfums. 

10.  Cependant  toute  la  mul- 
titude du  peuple  était  dehors, 
faisant  sa  prière  à  l'heure  où 
on  o  frait  les  parfums  ; 

1 1.  et  un  ange  du  Seigneur 
lui  apparut,  se  tenant  debout  à 
la  droite  de  l'autel  des  parfums. 
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12.  Zacharie,  le  voyant,  en 
fut  tout  troublé,  et  la  frayeur 
le  saisit. 

i3.  Mais  l'ange  lui  dit  :  Ne 
craignez  point,  Zacharie,  parce 
que  votre  prière  a  été  exaucée; 
et  Elisabeth  votre  femme  vous 
enfantera  un  fils ,  auquel  vous 
donnerez  le  nom  de  Jean. 

14.  Vous  en  sere?,  dans  la 
joie  et  dans  le  ravissement,  et 
beaucoup  de  personnes  se  ré- 
jouiront de  sa  naissance; 

i5.  car  il  sera  grand  devant 
le  Seigneur  ;  il  ne  boira  point 
de  vin,  ni  rien  de  ce  qui  peut 
enivrer  ;  et  il  sera  rempli  du 
Saint-Esprit  dès  le  sein  de  sa 
mère. 

16.  Il  convertira  plusieurs 
des  enfants  d'Israël  au  Seigneur 
leur  Dieu  ; 

17.  et  il  marchera  devant 
lui  dans  l'esprit  et  dans  la  vertu 
d'Elie,  pour  convertir  les  cœurs 
des  pères  vers  leurs  enfants,  et 
rappeler  les  désobéissants  à  la 
prudence  des  justes,  pour  pré- 
parer au  Seigneur  un  peuple 
parfait. 

18.  Zacharie  répondit  à  l'an- 
ge :  A  quoi  connaîtrai -je  la 
vérité  de  ce  que  vous  me  dites? 
car  j^  suis  vieux ,  et  ma  fem- 
me est  déjà  avancée  en  âge. 

19.  L'ange  lui  répondit  :  Je 
suis  Gabriel,  qui  suis  toujours 
présent  devant  Dieu;  j'ai  été 
envoyé  pour  vous  parler,  et 
pour  vous  annoncer  cette  heu- 
reuse nouvelle  j 


20.  et  dans  ce  moment  vous 
allez  devenir  muet,  et  vous  ne 
pourrez  plus  parler  jusqu'au 
jour  où  ceci  arrivera;  parce 
que  vous  n'avez  point  cru  à 
mes  paroles ,  qui  s'accompliront 
en  leur  temps. 

21.  Cependant  le  peuple  at- 
tendait Zacharie,  et  s'étonnait 
de  ce  qu'il  dememait  si  long- 
temps dans  le  temple, 

22.  Mais  étant  sorti,  il  ne 
pouvait  leur  parler;  et  comme 
il  leur  faisait  des  signes  pour 
se  faire  entendre ,  ils  reconnu- 
rent qu'il  avait  eu  une  vision 
dans  le  temple ,  et  il  demeura 
muet. 

23.  Quand  les  jours  de  son 
ministère  furent  accomplis  ,  il 
s'en  alla  en  sa  maison. 

24.  Quelque  temps  après 
Elisabeth  sa  femme  conçut,  et 
elle  se  tenait  cachée  durant  cinq 
mois ,  en  disant  : 

25.  C'est  là  la  grace  que  le 
Seigneur  m'a  faite  en  ce  temps 
où  il  m'a  regardée,  pour  me 
tirer  de  l'opprobre  où  j'étais 
devant  les  hommes. 

26.  Or  comme  Elisabeth 
était  dans  son  sixième  mois  , 
l'ange  Gabriel  fut  envoyé  de 
Dieu  dans  une  ville  de  Galilée, 
appelée  Nazareth, 

27.  à  une  vierge  qu'un  hom- 
me de  la  maison  de  David, 
nommé  Joseph  ,  avait  épou- 
sée; et  cette  vierge  s'appelait 
Marie, 

28.  L'ange   étant  entre   où 
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elle  était,  lui  dit  :  Je  vous  sa- 
lue, ô  pleine  de  grâce  :  le  Sei- 
gneur est  avec  vous  ;  vous  êtes 
bénie  entre  toutes  les  fem- 
mes. 

29.  Mais  elle,  l'ayant  en- 
tendu, fut  troublée  de  ses  pa- 
roles, et  elle  pensait  en  elle- 
même  quelle  pouvait  être  cette 
salutation. 

30.  L'ange  lui  dit  :  Ne  crai- 
gnez point,  Marie;  car  vous 
avez  trouvé  gnice  devant  Dieu, 

3i.  Vous  concevrez  dans  vo- 
tre sein ,  et  vous  enfanterez 
un  fils,  à  qui  vous  donnerez  le 
nom  de  Jésus. 

82.  11  sera  grand,  et  sera 
appelé  le  Fils  du  Très -Haut; 
le  Seigneur  Dieu  lui  donnera 
le  trône  de  David  son  père  ;  il 
régnera  éternellement  sur  la 
maison  de  Jacob; 

33.  et  son  règne  n'aura  point 
de  fin. 

34.  Alors  Marie  dit  à  l'ange: 
Comment  cela  se  fera-t-il?  Car 
je  ne  connais  point  d'honmie. 

35.  L'ange  lui  répondit  :  Le 
Saint-Esprit  surviendra  en  vous, 
et  la  vertu  du  Très-Haut  vous 
couvrira  de  son  ombre  ;  c'est 
pourquoi  le  fruit  saint ,  qui 
naîtra  de  vous,  sera  appelé  le 
Fils  de  Dieu; 

36.  et  sachez  qu'Elisabeth 
votre  cousine  a  conçu  aussi 
elle-même  un  fils  dans  sa  vieil- 
lesse ,  et  que  c'est  ici  le  sixième 
mois  de  la  grossesse  de  celle 
qui  est  appelée  stérile; 


37.  parce  qu'il  n'y  a  rien 
d'impossible  à  Dieu. 

38.  Alors  Marie  lui  dit  : 
Voici  la  servante  du  Seigneur, 
qu'il  me  soit  fait  selon  votre 
parole.  Et  l'ange  se  sépara 
d'elle. 

39.  Marie  partit  en  ce  même 
temps ,  et  s'en  alla  en  dili- 
gence vers  les  montagnes  de 
Judée  y  en  une  ville  de  la  tribu 
de  Juda; 

40.  et  étant  entrée  dans  la 
maison  de  Zacharie ,  elle  salua 
Elisabeth. 

4i.  Aussitôt  qu'Elisabeth  eut 
entendu  la  voix  de  Marie  qui 
la  saluait,  son  enfant  tressaillit 
dans  son  sein,  et  EUsabeth  fut 
remplie  du  Saint-Esprit. 

42.  Alors  élevant  sa  voix  , 
elle  s'-écria  :  Vous  êtes  bénie 
entre  toutes  \es  femmes,  et  le 
fruit  de  votre  sein  est  béni  ; 

43.  et  d'où  me  vient  ce  bon- 
heur, que  la  mère  de  mon  Sei- 
gneur vienne  vers  moi? 

44'  Car  votre  voix  n'a  pas 
plutôt  frappé  mon  oreille,  lors- 
que vous  m'avez  saluée ,  que 
mon  enfant  a  tressailli  de  joie 
dans  mon  sein. 

45.  Et  vous  êtes  bienheu- 
reuse d'avoir  cm  ;  parce  que  ce 
qui  vous  a  été  dit  de  la  part  du 
Seigneur  sera  accompli. 

46.  AloTs  Marie  dit  ces  pa- 
roles :  Mon  âme  glorifie  le 
Seigneur, 

47.  et  mon  esprit  est  ravi  de 
joie  en  Dieu  mon  Sauveur; 
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48.  parce  qu'il  a  regardé  la 
bassesse  de  sa  servante;  car 
désormais  je  serai  appelée  bien- 
heureuse dans  la  suite  de  tous 
les  siècles , 

49.  parce  qu'il  a  fait  en  moi 
de  grandes  choses,  lui  qui  est 
tout-puissant,  et  de  qui  le  nom 
est  saint. 

50.  Sa  miséricorde  se  répand 
d'âge  en  âge  sur  ceux  qui  le 
craignent. 

5i.  Il  a  déployé  la  force  de 
son  bras.  Il  a  dissipé  ceux  qui 
s'élevaient  d'orgueil  dans  les 
pensées  de  leur  cœur. 

62.  Il  a  renversé  les  grands 
de  leurs  trônes,  et  il  a  élevé 
les  petits. 

53.  Il  a  rempli  de  biens  ceux 
qui  étaient  affamés ,  et  il  a  ren- 
voyé vides  ceux  qui  étaient  ri- 
ches. 

54.  Il  s'est  souvenu  de  sa 
miséricorde,  et  a  pris  en  sa 
protection  Israël  son  servi- 
teur, 

55.  selon  la  promesse  qu'il 
a  faite  à  nos  pères,  à  Abraham 
et  à  sa  race,  pour  toujours. 

56.  Marie  demeura  avec  Eli- 
sabeth environ  trois  mois;  et 
elle  s'en  retourna  ensuite  en  sa 
maison. 

57.  Cependant  le  temps  au- 
quel EUsabeth  devait  accou- 
cher arriva,  et  elle  enfanta  un 
fils. 

58.  Ses  voisins  et  ses  parents , 
ayant  appris  que  le  Seigneur 
avait  signalé  sa  miséricorde  à 


son   égard,   s'en   réjouissaient 
avec  elle  ; 

59.  et  étant  venus  le  huitième 
jour  pour  circoncire  l'enfant, 
ils  le  nommaient  Zacharie,  du 
nom  de  son  père. 

60.  Mais  sa  mère,  prenant  la 
parole,  leur  dit  :  Non;  mais  il 
sera  nommé  Jean.  • 

61.  Ils  lui  répondirent  :  Il  I 
n'y  a  personne  dans  votre  fa-  ^ 
mille  qui  porte  ce  nom. 

62.  Et  en  même  temps  ils  de- 
mandaient par  signe  au  père 
de  l'enfant  comment  il  voulait 
qu'on  le  nommât. 

63.  Ayant  demandé  des  ta- 
blettes, il  écrivit  dessus  :  Jean 
est  son  nom.  Ce  qui  remplit 
tout  le  monde  d'étonnement. 

6^^.  Au  même  instant  sa  bou- 
che s'ouvrit,  sa  langue  se  dé- 
lia,  et  il  parlait  en  bénissant 
Dieu. 

65.  Tous  ceux  qui  demeu- 
raient dans  les  lieux  voisins 
furent  saisis  de  crainte  ;  et  le 
bruit  de  ces  merveilles  se  ré- 
pandit dans  tout  le  pays  des 
montagnes  de  Judée. 

6^.  Et  tous  ceux  qui  les  en- 
tendirent ,  les  conservèrent 
dans  leur  cœur,  et  ils  disaient 
entre  eux  :  Quel  pensez -vous 
que  sera  un  jour  cet  enfant? 
Car  la  main  du  Seigneur  était 
avec  luL 

67.  Et  Zacharie  son  père, 
ayant  été  rempli  du  Saint-Es- 
prit, prophétisa  en  disant  ; 

68.  Béni  soit  le  Seigneur,  le 
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Dieu  d'Israél ,  de  ce  qu'il  a 
visité  et  racheté'  son  peuple; 

69.  de  ce  qu'il  nous  a  suscité 
un  puissant  Sauveur  dans  la 
maison  de  son  serviteur  David , 

yo.  selon  qu'il  avait  promis 
par  la  bouche  de  ses  saints 
prophètes ,  qui  ont  été  dans 
les  siècles  passés , 

71.  de  nous  délivrer  de  nos 
ennemis ,  et  des  mains  de  tous 
ceux  qui  nous  haïssent; 

72.  pour  exercer  sa  miséri- 
corde envers  nos  pères ,  et  se 
souvenir  de  son  alliance  sainte, 

73.  selon  qu'il  a  juré  à  Abra- 
ham notre  père  ,  qu'il  nous 
ferait  cette  grâce, 

74»  qu'étant  délivrés  des 
mains  de  nos  ennemis ,  nous 
le  servirions  sans  crainte, 

75.  dans  la  sainteté  et  dans 
la  justice  ,  marchant  en  sa  pré- 
sence tous  les  jours  de  notre 
vie. 

76.  Et  vous ,  petit  enfant , 
vous  serez  appelé  le  prophète 
du  Très-Haut;  car  vous  mar- 
cherez devant  la  face  du  Sei- 
gneur, pour  lui  préparer  ses 
voies  ; 

77.  pour  donner  à  son  peu- 
ple la  connaissance  du  salut, 
afin  qu'il  obtienne  la  rémission 
de  ses  péchés , 

78.  par  les  entrailles  de  la 
miséricorde  de  notre  Dieu ,  qui 
a  fait  que  ce  soleil  levant  est 
venu  nous  visiter  d'en  haut , 

79.  pour  éclaii-er  ceux  qui 
sont  assis  dans  les  ténèbres  et 


dans  l'ombre  de  la  mort,  et 
pour  conduire  nos  pieds  dans 
le  chemin  de  la  paix. 

80.  Or  l'enfant  croissait ,  et 
se  fortifiait  en  esprit  ;  et  il  de- 
meurait dans  le  désert  jusqu'au 
jour  où  il  devait  paraître  devant 
le  peuple  t/'lsraèl. 

CHAPITRE  n. 

Naissance  de  Jésus- Christ.  Ado- 
ration des  pasteurs.  Circonci- 
sion de  Jésus-Christ.  Purina- 
tion  de  Marie.  Cantique  et  pro- 
phétie de  Simeon.  Anne  la  pro- 
pïiétesse,  Jésus  au  milieu  des 
docteurs. 

I.  Vers  ce  même  temps  on 
publia  un  édit  de  César  Au- 
guste ,  pour  faire  un  dénom- 
brement des  habitants  de  toute 
la  terre. 

1,  Ce  fut  le  premier  dénom- 
brement qui  se  fit  par  Cyrinus  , 
gouverneur  de  Syrie. 

3.  Et  comme  tous  allaient  se 
faire  enregistrer  chacun  dans 
sa  ville , 

4.  Joseph  partit  aussi  de  la 
ville  de  Nazareth  qui  est  en 
Galilée ,  et  7)int  en  Judée  à  la 
ville  de  David ,  appelée  Bethle- 
hem; parce  qu'il  était  de  la  mai- 
son et  de. la  famille  de  David; 

5.  pour  se  faire  enregistrer 
avec  Marie  son  épouse,  qui 
était  grosse. 

6.  Pendant  qu'ils  étaient  là , 
il  arriva  que  le  temps  auquel 
elle  devait  accoucher  s'accom- 
plit; 
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^.   et  elle  enfanta  son  Fils 

f)remier-nëj  et  l'ayant  emmail- 
otté,  elle  le  coucha  dans  une 
crèche  ,    parce  qu'il   n'y  avait 

foint  de  place  pour  eux  dans 
hôtellerie. 

8.  Or  il  y  avait  aux  environs 
des  bergers  qui  passaient  la 
nuit  dans  les  champs ,  veillant 
tour  à  tour  à  la  garde  de  leur 
troupeau; 

9.  et  tout  d'un  coup  un  ange 
du  Seigneur  se  présenta  à  eux , 
et  une  lumière  divine  les  en- 
vironna ;  ce  qui  les  remplit 
d'une  extrême  crainte. 

10.  Alors  lange  leur  dit  i  Ne 
craignez  point  ;  car  je  viens 
vous  apporter  une  nouvelle , 
qui  sera  pour  tout  le  peuple 
le  sujet  d'wne  grande  joie  j 

11.  c'est  qu'aujourd'hui  , 
dans  la  ville  de  David ,  il  vous 
est  né  un  Sauveur,  qui  est  le 
Christ,  le  Seigneur; 

12.  et  voici  la  marque  a  la- 
quelle Dous  le  reconnaîtrez  : 
Vous  trouverez  un  enfant  em- 
maillotté ,  couché  dans  une 
crèche. 

i3.  Au  même  instant  il  se 
joignit  à  l'ange  une  grande 
troupe  de  l'armée  céleste  , 
louant  Dieu  et  disant  : 

14.  Gloire  à  Dieu  au  plus 
haut  des  cieux  ^  et  paix  sur  la 
terre  aux  hommes  de  bonne 
volonté  chéris  de  Dieu, 

i5.  Après  que  les  anges  se 
furent  retirés  dans  le  ciel ,  les 
bergers  se  dirent  l'un  à  l'autre  : 


Passons  jusqu'à  Bethlehem,  et 
voyons  ce  qui  est  arrivé;  et  ce 
que  le  Seigneur  nous  a  fait 
connaître. 

16.  S'étant  donc  hâtés  d'y 
aller,  ils  trouvèrent  Marie  et 
Joseph ,  et  l'enfant  couché  dans 
une  crèche. 

17.  Et  l'ayant  vu  ,  ils  recon- 
nurent la  mérité  de  ce  qui  leur 
avait  été  dit  touchant  cet  en- 
fant. 

18.  Et  tous  ceux  qui  l'en- 
tendirent admirèrent  ce  qui 
leur  avait  été  rapporté  par  les 
bergers.  ' 

19.  Or  Marie  conservait  tou-  | 
tes  ces  choses  en  elle- même j 
les  repassant  dans  son  cœur. 

20.  Et  les  bergers  s'en  re- 
tournèrent, glorifiant  et  louant 
Dieu  de  toutes  les  choses  qu'ils 
avaient  entendues  et  vues ,  se- 
lon qu'il  leur  avait  été  dit. 

21.  Le  huitième  jour,  auquel 
l'enfant  devait  être  circoncis , 
étant  arrivé ,  il  fut  nommé 
Jésus  ,  qui  était  le  nom  que 
l'ange  avait  annoncé  avant  qu'il 
fût  conçu  dans  le  sein  de  sa 
mere, 

22.  Et  le  temps  de  la  puri- 
fication de  Marie  étant  accom- 
pli, selon  la  loi  de  Moïse,  ils 
le  portèrent  à  Jérusalem  pour 
le  présenter  au  Seigneur, 

23.  selon  qti'il  est  écrit  dans 
la  loi  du  Seigneur  :  Tout  enfant 
mâle  premier-né  sera  consacré 
au  Seigneur; 

24.  et  pour   donner  ce   qui 
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devait  être  offert  en  sacrifice , 
selon  qu'il  est  écrit  dans  la  loi 
du  Seigneur,  deux  tourterelles , 
ou  deux  petits  de  colombes. 

aS.  Or  il  y  avait  dans  Jéru- 
salem un  homme  juste  et  crai- 
gnant Dieu  y  nommé  Simeon  , 
qui  vivait  dans  lattente  de  la 
consolation  d'Israël,  et  le  Saint- 
Esprit  était  en  lui. 

26.  Il  lui  avait  été  révélé  par 
le  Saint-Esprit ,  qu'il  ne  mour- 
rait point  ,  qu'auparavant  il 
n'eût  vu  le  Christ  du  Seigneur. 

27.  Il  vint  donc  au  temple 
par  un  mouvement  de  l'Esprit 
de  Dieu,  Et  comme  le  père  et 
la  mère  de  l'enfant  Jésus  l'y 
portaient  ,  afin  d'accomplir 
pour  lui  ce  que  la  loi  avait  or- 
donné , 

28.  il  le  prit  entre  ses  bras  , 
et  bénit  Dieu,  en  disant  : 

29.  C'est  maintenant  ,  Sei- 
gneur, que  vous  laisserez  mou- 
rir en  paix  votre  serviteur,  se- 
lon votre  parole , 

30.  puisque  mes  yeux  ont 
vu  le  Sauveur  que  vous  nous 
donnez , 

3i.  et  que  vous  destinez 
pour  être  exposé  à  la  vue  de 
tous  les  peuples , 

82.  comme  la  lumière  qui 
éclairera  les  nations ,  et  la  gloire 
d'Israël  votre  peuple. 

33.  Le  père  et  la  mère  de 
Jésus  étaient  dans  l'admiration 
des  choses  qu'on  disait  de  lui. 

34.  Et  Simeon  les  bénit ,  et 
dit  à  Marie  sa  mère  :  Cet  en- 


fant est  pour  la  ruine  et  pour 
la  résurrection  de  plusieurs 
dans  Israël ,  et  pour  être  en 
butte  à  la  contradiction  des 
hommes  ; 

35.  [jusque-là  que  votre  âme 
même  sera  percée  comme  par 
une  épée  ) ,  afin  que  les  pen- 
sées cachées  dans  le  cœur  de 
plusieurs  soient  découvertes. 

36.  Il  y  avait  aussi  une  pro- 
phétesse ,  nommée  Anne,  fille 
de  Phanuel ,  de  la  tribu  d'Aser, 
qui  était  fort  avancée  en  âge, 
et  qui  «'avait  vécu  que  sept 
ans  avec  son  mari ,  depuis 
quelle  Pavait  épousé  étant 
vierge. 

37.  Elle  était  alors  veuve , 
âgée  de  quatre  -  vingt  -  quatre 
ans  ;  et  elle  demeurait  sans 
cesse  dans  le  temple,  servant 
Dieu  jour  et  nuit  dans  les  jeûnes 
et  dans  les  prières. 

38.  Etant  donc  survenue  en 
ce  même  instant ,  elle  se  mit 
aussi  à  louer  le  Seigneur,  et  à 
parler  de  lui  à  tous  ceux  qui 
attendaient  la  rédemption  d'Is- 
raël. 

39.  Après  que  Joseph  et  Ma- 
rie eurent  accompli  tout  ce  qui 
était  ordonné  par  la  loi  du  Sei- 
gneur, ils  s'en  retournèrent 
en  Galilée,  à  Nazareth  leur 
ville. 

40.  Cependant  l'enfant  crois- 
sait et  se  fortifiait ,  étant  rem- 
pli de  sagesse  ;  et  la  grâce  de 
Dieu  était  en  lui. 

4i.  Son  père  et  sa  mère  al- 
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laient  tous  les  ans  à  Jerusalem, 
à  la  fête  de  Pâque. 

42.  Et  lorsqu'il  fut  âgé  de 
douze  ans ,  ils  y  allèrent  selon 
qu'ils  avaient  accoutume  ,  au 
temps  de  la  fête. 

43.  Quand  les  jours  de  la 
fête  furent  passés ,  lorsqu'ils 
s'en  retournèrent,  l'enfant  Jé- 
sus demeura  dans  Jérusalem, 
sans  que  son  père  ni  sa  mère 
s'en  aperçussent. 

44*  Et  pensant  qu'il  était 
avec  quelqu'un  de  ceux  de  leur 
compagnie,  ils  marchèrent  du- 
rant un  jour,  et  ils  le  cher- 
chaient parmi  leurs  parents  et 
parmi  ceux  de  leur  connais- 
sance. 

45.  Mais  ne  l'ayant  point 
trouvé,  ils  retournèrent  à  Jé- 
rusalem pour  l'y  chercher. 

J\6.  Trois  jours  après  ils  le 
trouvèrent  dans  le  temple ,  as- 
sis au  milieu  des  docteurs , 
les  écoutant  et  les  interro- 
geant. 

47.  Et  tous  ceux  qui  l'enten- 
daient étaient  ravis  en  admira- 
tion de  sa  sagesse  et  de  ses  ré- 
ponses. 

48.  Lors  donc  qu'ils  le  vi- 
rent, ils  furent  remplis  d'éton- 
nement,  et  sa  mère  lui  dit: 
Mon  fils ,  pourquoi  avez-vous 
agi  ainsi  avec  nous?  Voilà  vo- 
tre père  et  moi  qui  vous  cher- 
chions étant  tout  affligés. 

49-  Il  leur  répondit  :  Pour- 
quoi me  cherchiez-vous.^  ne  sa- 
viez-vous  pas  qu'il  faut  que  je 


sois  occupé  à  ce  qui  regarde  le 
service  de  mon  Père  ? 

5o.  Mais  ils  ne  comprirent 
point  ce  qu'il  leur  disait. 

5i,  Il  s'en  alla  ensuite  avec 
eux,  et  vint  à  Nazareth j  et  il 
leur  était  soumis.  Or  sa  mère 
conservait  dans  son  cœur  tou- 
tes ces  choses. 

52.  Et  Jésus  croissait  en  sa- 
gesse, en  âge  et  en  grâce,  de- 
vant Dieu  et  devant  les  hom- 
mes. 

CHAPITRE  III. 

Prédication  et  baptême  de  saint 
Jean.  Ses  reproches  et  ses  in- 
structions. Témoignage  qu'il 
rend  à  Jésus-  Christ.  Sa  prison» 

■  Baptême  et  généalogie  de  JésuS" 
Christ. 

1.  Or  l'an  quinzième  de  l'em- 
pire de  Tih ère  César,  (Ponce 
Pilate  étant  gouverneur  de  la 
Judée  ;  Hérode  tétrarque  de  la 
G^.liléej  Philippe  son  frère  té- 
trarque de  riturée,  et  de  la 
province  de  Trachonite;  et  Ly- 
sanias  tétrarque  d'Abylène; 

2.  Anne  et  Caïphe  étant 
grands-prêtres),  le  Seigneur  fit 
entendre  sa  parole  à  Jean  fils  de 
Zacharie  dans  le  désert; 

3c  et  il  vint  dans  tout  le  pays 
qui  est  aux  environs  du  Jour- 
dain, prêchant  le  baptême  de 
pénitence,  pour  la  rémission 
des  péchés, 

4.  ainsi  qu'il  est  écrit  au  li- 
vre des  paroles  du  prophète 
Isaïe  :  Foici  la   voix  de  celui 
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qui  crie  dans  le  désert  :  Pré- 
parez la  voie  du  Seigneur  j 
rendez  droits  ses  sentiers  ; 

5.  toute  vallée  sera  remplie  , 
et  toute  montagne  et  toute  col- 
line sera  abaissée  ;  les  chemins 
tortus  deviendront  droits ,  et 
les  raboteux  unis  ; 

6.  et  tout  homme  verra  le 
Sauveur  envoyé  de  Dieu. 

7.  Il  disait  donc  au  peuple 
qui  venait  en  troupe  pour  être 
baptisé  par  lui  :  Race  de  vipè- 
res ,  qui  vous  a  avertis  de  ftiir 
la  colère    qui  doit   tomber  sur 

1X)US? 

8.  Faites  donc  de  dignes 
fruits  de  pénitence,  et  n'allez 
pas  dire  :  Nous  avons  Abraham 
pour  père.  Car  je  vous  déclare 
que  Dieu  peut  faire  naître  de 
ces  pierres  même  des  enfants  à 
Abraham. 

9.  La  cognée  est  déjà  à  la  ra- 
cine des  arbres  :  tout  arbre 
donc ,  qui  ne  produit  point  de 
bons  fruits  ,  sera  coupé  et  jeté 
au  feu. 

10.  Et  le  peuple  lui  deman- 
dant :  Que  devons-nous  donc 
faire  ? 

11.  Il  leur  répondit  :  Que 
celui  qui  a  deux  vêtements,  en 
donne  à  celui  qui  n'en  a  point; 
et  que  celui  qui  a  de  quoi  man- 
ger en  fasse  de  même. 

12.  Il  y  eut  aussi  des  publi- 
cains  qui  vinrent  à  lui  pour 
être  baptisés  ,  et  qui  lui  dirent  : 
Maître,  que  faut -il  que  nous 
fassions  ? 


i3.  Il  leur  dit  :  N'exigez 
rien  au-delà  de  ce  qui  vous  a 
été  ordonné. 

14.  Les  soldats  aussi  lui  de- 
mandaient :  Et  nous  ,  que  de- 
vons-nous faire  ^  il  leur  répon- 
dit :  N'usez  point  de  violence  ni 
de  fraude  envers  personne, 
et  contentez  -  vous  de  votre 
paye. 

i5.  Cependant  le  peuple 
étant  dans  une  grande  suspen- 
sion d'esprit ,  et  tous  pensant 
en  eux-mêmes ,  si  Jean  ne  se- 
rait point  le  Christ; 

16.  Jean  dit  devant  tout  le 
monde  :  Pour  moi ,  je  vous 
baptise  dans  l'eau  ;  mais  il  en 
viendra  un  autre  plus  puissant 
que  moi ,  et  je  ne  suis  pas  di- 
gne de  dénouer  le  cordon  de 
ses  souliers.  C'est  lui  qui  vous 
baptisera  dans  le  Saint-Esprit 
et  dans  le  feu. 

17.  Il  a  le  van  en  main,  et 
il  nettoiera  son  aire;  il  amas- 
sera le  blé  dans  son  grenier  , 
et  il  brûlera  la  paille  dans  un 
feu  qui  ne  s'éteindra  jamais. 

18.  Il  disait  encore  beau- 
coup d'autres  choses  au  peu- 
ple dans  les  exhortations  qu'il 
leur  faisait. 

19.  Mais  Hérode  le  tétr ar- 
que étant  repris  par  lui ,  au  su- 
jet d'Hérodiade  femme  de  son 
frère  Philippe,  et  de  tous  les 
autres  maux  qu'il  avait  faits  , 

20.  il  ajouta  encore  à  tous 
ses  crimes  celui  de  faire  mettre 
Jean  en  prison. 
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21.  Or  il  arriva  que  tout  le 
peuple  recevant  le  baptême  ,  et 
Jésus  ayant  aussi  été  baptisé, 
comnie  il  faisait  sa  prière,  le 
ciel  s'ouvrit, 

22.  et  le  Saint-Esprit  descen- 


conime  une  colombe,  et  l'on 
entendit  cette  voix  du  ciel  : 
Vous  êtes  mon  Fils  bien-aiméj 
c'est  en  vous  que  j'ai  mis  toute 
mon  affection. 

23.  Jésus  avait  environ  tren- 
te ans ,  lorsqu'il  commença  à 
exercer  son  ministère^  étant, 
comme  Ton  croyait ,  fils  de  Jo- 
seph ,  qui  fut  fils  d'Héli ,  qui 
fut  fils  de  Mathat , 

24.  qui  fut  fis  de  Levi ,  qui 
fut  fis  de  Melchi ,  qui  fut  fis 
de  Janna,  qui  îut  fis  de  Joseph, 

25.  qui  fut  fis  de  Matha- 
thlas  ,  qui  fut  fis  d'Amos  ,  qui 
fut  /ils  de  Nahum ,  qui  fut  fis 
d'Hesli,  qui  fut  fis  de  Naggé , 

26'.  qui  fut  fis  de  Maiiath , 
qui  fut  fis  de  Mathathias ,  qui 
ftit  fis  de  Semeï ,  qui  fut  fils 
de  Joseph  ,  qui  fut  fis  de  Juda, 

27.  qui   fut  fis  de  Joanna, 
fut  fis  de  Résa ,  qui  fut  fis 

fe   Zorobabel ,  qui  fut  fis  de 
Salaihiel  ,  qui  fut  y?/.?  de  Néri, 

28.  qui  fut  fis  de  Melchi , 
qui  fut  fis  d'Addi  ,  qui  fut  /ils 
de  Cosan  ,  qui  fut  fis  d'Elma- 
dan  ,  qui  fut  fis  d'Her, 

29.  qui  fut  fis  de  Jésus  ,  qui 
fut  fis  d'Eliézer,  qui  fut  fis 
de  Jorim,  qui  fut  fis  de  Mathat 
qui  fut  fis  de  Levi , 


3o.  qui  fut  fis  de  Simeon , 
qui  fut  fis  de  Juda,  qui  fut  fis 
de  Joseph  ,  qui  fut  fis  de  Jona, 
qiii  fut  fis  d'Eliakim  , 

3i.  qui  fut  fis  de  Méléa,  qui 

fut  fis  de  Menna,  qui  fut  fis 

dit  sur  lui  en  forme  coi^  ortile ,  de    Mathatha,   qui  fut  fis  de 

Nathan,  qui  fut  fis  de  David, 

32.  qui  fut  fis  deJessé,  qui 
fut  fis  d'Obed,  qui  fut  fis  de 
Booz ,  qui  fut  fis  de  Salmon  , 
qui  fut  fis  de  Naasson  , 

33.  qui  fut  fis  dAniinadab, 
qui  fut  fis  a  Aram,  qui  fut  fis 
a  Esron ,  qui  fut  fis  de  Phares, 
qui  fut  fis  de  Juda, 

34.  qui  fut  fis  de  Jacob,  qui 
fut  fis  d'Isaac  ,  qui  fut  fis 
d'Abraham ,  qui  fut  fis  de 
Tharé ,  qui  fut  fis  de  Nachor , 

35.  qui  fut  fis  de  Snrug,  qui 
fut  fis  de  Ragaù  ,  qui  fut  fis 
de  Phaieg,  qui  fut  fis  d'Héber, 
qui  fut  fis  de  Salé  , 

36.  qui  fut  fis  de  Caïnan ,  qui 
fut  fis  d  Arphaxad  ,    qui    fut 

fis  de  Sem,  qui  fut  fis  de  Noé  , 
qui  fut  fis  de  Lamecli , 

3^.  qui  fut  fis  de  Mathusalé, 
qui  fut  fis  d  Enoch  ,  qui  fut 
fils  de  Jared,  qui  fut  fis  de  Ma- 
laléel ,  qui  fut  fis  de  Caïnan , 

38.  qui  fut  fis  d'Enos ,  qui 
fut  fis  de  Seth  ,  qui  fut  fU 
d'Adam ,  qui  fut  créé  de  Dieu. 

CHAPITRE  IV. 

Jeûne  et  tentation  de  Jésus -Christ. 
Il  commence  à  prêcher.  Il  prêche 


à    Nazareth.    Délivrance     d'un 
possédé.    Guérison  de  la  belle- 
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mère  de  saint  Pierre.  Retraite  de 

Jésus  dans  le  désert. 

I.  Jésus  étant  plein  du  Saint- 
Esprit  ,  revint  sur  les  bords  du 
Jourdain ,  et  il  fut  poussé  par 
l'Esprit  dans  le  désert. 

1/  Il  y  demeura  quarante 
jours  ,  et  il  fut  tenté  par  le  dia- 
ble. Car  il  ne  mangea  rien  pen- 
dant tout  ce  temps  -là  ;  et  lors - 
(jue  ces  jours  fuient  passés  ,  il 
eut  faim. 

3.  Alors  le  diable  lui  dit  :  Si 
vous  êtes  le  Fils  de  Dieu ,  com- 
mandez à  cette  pierre  qu'elle 
devienne  du  pain. 

4.  Jésus  lui  répondit  :  Il  est 
écrit  que  l'homme  ne  vit  pas 
seulement  de  pain,  mais  de 
toute  parole  de  Dieu. 

5.  Et  le  diable  le  transporta 
sur  une  haute  montagne  ,  d'où 
lui  ayant  fait  voir  en  un  moment 
tous  les  royaumes  du  monde, 

6.-  il  lui  dit  :  Je  vous  donne- 
rai toute  cette  puissance,  et  la 
gloire  de  ces  royaumes;  car  elle 
m'a  été  donnée,  et  je  la  donne 
à  qui  il  me  plaît. 

7.  Si  donc  vous  voulez  m'a- 
dorer,  toutes  ces  choses  seront 
à  vous. 

8.  Jésus  lui  répondit  :  11  est 
écrit  :  C'est  le  Seigneur  votre 
Dieu  que  vous  adorerez,  et  c'est 
lui  seul  que  vous  servirez. 

9.  Le  diable  le  transporta 
encore  à  Jérusalem;  et ,  l'ayant 
mis  sur  le  liaut  du  temple ,  il 
lui  dit  ;  Si  vous  êtes  le  Fils  de 
Dieu  ,  jetez-vous  d'ici  en  bas  ; 


10.  car  il  est  écrit  qu'il  a  or- 
donné à  ses  anges  d'avoir  soin 
de  vous  ,  et  de  vous  garder, 

11.  et  qu'ils  vous  soutien- 
dront de  leurs  mains,  de  peur 
que  vous  ne  vous  heurtiez  le 
pied  contre  quelque  pierre. 

12.  Jésus  lui  repondit  :  11  est 
écrit  :  Vous  ne  tenterez  point 
le  Seigneur  votre  Dieu. 

i3.  Le  diable,  ayant  achevé 
toutes  ces  tentations  ,  se  retira 
de  lui  pour  un  temps. 

14.  Alors  Jésus  s'en  retourna 
en  Galilée  par  la  vertu  de  l'Es- 
prit de  Dieu  ;  et  sa  réputation 
se  répandiJt  dans  tout  le  pays 
d'alentour. 

i5.  11  enseignait  dans  leurs 
synagogues  ,  et  il  était  estimé  et 
honoré  de  tout  le  monde. 

16.  Etant  venu  à  Nazareth  , 
où  il  avait  été  élevé ,  il  entra 
selon  sa  coutume ,  le  jour  du 
sabbat ,  dans  la  synagogue  ,  et 
il  se  leva  pour  lire. 

17.  On  lui  présenta  le  livre 
du  prophète  Isaïe ,  et ,  l'ayant 
ouvert,  il  trouva  l'endroit  où 
ces  paroles  étaient  écrites  : 

18.  L'esprit  du  Seigneur  s^est 
reposé  sur  moi  ;  c'est  pourquoi 
il  m'a  consacré  par  son  onc- 
tion ;  il  m'a  envoyé  pour  prê- 
cher l'évangile  aux  pauvres , 
pour  guérir  ceux  qui  ont  le 
cœur  brisé  ; 

19.  pour  annoncer  aux  cap- 
tifs leur  délivrance ,  et  aux 
aveugles  le  recouvrement  de 
la  vue  j  pour  mettre  en  liberté 


I20 


EVANGILE 


Chap.  4. 


ceux  qui  sont  brisés  sous  leurs 
fers  ;  pour  publier  l'année  fa- 
vorable du  Seigneur,  et  le  jour 
où  il  se  vengera  de  ses  ennemis. 

20.  Ayant  fermé  le  livre ,  il 
le  rendit  au  ministre  et  s'assit. 
Tout  le  monde ,  dans  la  syna- 
gogue ,  avait  les  yeux  arrêtés 
sur  lui. 

21.  Et  il  commença  à  leur 
dire  :  C'est  aujourd'hui  que 
cette  écriture  ,  que  vous  venez 
d'entendre,  est  accomplie. 

22.  Et  tous  lui  rendaient  té- 
moignage ;  et ,  dans  Tétonne- 
ment  oà  ils  étaient  des  paroles 
pleines  de  grâces  qui  sortaient 
de  sa  bouche  ,  ils  disaient  : 
N'est-ce  pas  là  le  fils  de  Joseph.? 

23.  Alors  il  leur  dit  :  Sans 
doute  que  vous  m'appliquerez 
ce  proverbe  :  Médecin ,  gné- 
rissez-vous  vous-même  ;  et  que 
"VOUS  me  direz  :  Faites  ici  en 
votre  pays  d'aussi  grandes  cho- 
ses que  nous  avons  entendu 
dire  que  vous  en  avez  faites  à 
Gapharnaûm. 

24.  Mais  je  vous  assure , 
ajouta-t-il ,  qu'aucun  prophète 
n'est  bien  reçu  en  son  pays. 

25.  Je  vous  dis  en  vérité ,  il 
y  avait  beaucoup  de  veuves 
dans  Israel  au  temps  d'Elie , 
lorsque  le  ciel  fut  fermé  durant 
trois  ans  et  six  mois  ,  et  qu'il  y 
eut  une  grande  famine  dans 
toute  la  terre  ; 

26.  et  néanmoins  Elie  ne  fut 
envoyé  chez  aucune  d'elles  , 
mais  chez  une   femme    veuve 


de  Sarepta  ,  dans  le  pays  des 
Sidoniens. 

27.  Il  y  avait  de  même  beau- 
coup de  lépreux  dans  Israël  au 
temps  du  prophète  Elisée  ;  et 
néanmoins  aucun  d'eux  ne  fut 
guéri,  mais  seulement  Naaman, 
qui  était  de  Syrie. 

28.  Tous  ceux  de  la  synago- 
gue, l'entendant  parler  de  la 
sorte ,  furent  remplis  de  colère , 

29.  et  se  levant ,  ils  le  chas- 
sèrent hors  de  leur  ville ,  et  le 
menèrent  jusque  sur  la  pointe 
de  la  montagne  sur  laquelle 
elle  était  bâtie ,  pour  le  pré- 
cipiter. 

30.  Mais  il  passa  au  milieu 
d'eux  et  se  retira. 

3i.  Il  descendit  à  Gaphar- 
naûm ,  qui  est  une  ville  de  Ga- 
lilée ,  et  il  les  y  enseignait  les 
jours  de  sabbat  ; 

32.  et  sa  manière  d'enseigner 
les  remplissait  d'étonnement , 
parce  que  sa  parole  était  ac- 
compagnée de  puissance  et 
d'autorité. 

33.  Il  y  avait  dans  la  syna- 
gogue un  homme  possédé  d'un 
démon  impur,  qui  jeta  un 
grand  cri , 

34.  en  disant  :  Laissez-nous  : 
qu'y  a-t-il  de  commun  entre 
nous  et  vous ,  Jésus  de  Naza- 
reth? Etes-vous  venu  pour  nous 
perdre  "?  Je  sais  qui  vous  êtes  : 
uous  êtes  le  Saint  de  Dieu. 

35.  Mais  Jésus,  lui  parlant 
avec  menaces,  lui  dit  :  Tais-toi, 
et  sors  de  cet  homme.  Et  le  dé- 
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mon ,  l'ayant  jeté  à  terre  au  mi- 
lieu ^e  fow^ /e/?ez//?/e,  sortit  de 
lui  sans  lui  avoir  fait  aucun 
mal. 

36.  Tous  ceux  qui  étaient  la 
en  furent  épouvante's  ;  et  ils  se 
parlaient  l'un  à  l'autre ,  en  di- 
sant :  Qu'est-ce  donc  que  ceci.^ 
Il  commande  avec  autorité  et 
avec  puissance  aux  esprits  im- 
purs ,  et  ils  sortent  aussitôt, 

Sy.  Et  sa  réputation  se  ré- 
pandit de  tous  côtés  dans  le 
pays  d'alentour. 

38.  Jésus ,  étant  sorti  de  la 
synagogue ,  entra  dans  la  mai- 
son de  Simon,  dont  la  belle- 
mère  avait  une  grosse  fièvre; 
et  ils  le  prièrent  pour  elle. 

39.  Alors  s'étant  approché 
de  la  malade,  il  commanda  à  la 
fièvre  de  la  quitter j  et  la  fièvre 
la  quitta;  et  s'étant  levée  aus- 
sitôt ,  elle  les  servait. 

40.  Le  soleil  étant  couché , 
tous  ceux  qui  avaient  des  ma- 
lades ,  affligés  de  diverses  ma- 
ladies ,  les  lui  amenaient  ;  et 
imposant  les  mains  sur  chacun 
d'eux ,  il  les  guérissait. 

4i.  Les  démons  sortaient 
aussi  du  corps  de  plusieurs  ,  en 
criant  et  disant  :  Vous  êtes  le 
Christ,  le  Fils  de  Dieu.  Mais  il 
les  menaçait ,  et  les  empêchait 
de  dire  qu'ils  sussent  qu  il  était 
le  Christ. 

42.  Lorsqu'il  fut  jour,  il  sor- 
tit dehors  ,  et  s'en  alla  dans  un 
lieu  désert  ;  et  tout  le  peuple 
yint    le   chercher  jusqu'où  il 


SELON  S.  LUC. 


121 


était;  et  comme  ils  s'efforçaient 
de  le  retenir,  ne  voulant  point 
qu'il  les  quittât, 

43.  il  leur  dit  :  Il  faut  que  je 
prêche  aussi  aux  autres  villes 
l'évangile  du  royaume  de  Dieu  ; 
car  c'est  pour  cela  que  j'ai  été 
envoyé. 

^^.  Et' il  prêchait  dans  les 
synagogues  de  Galilée. 

GHAPITilE  V. 

Pèche  miraculeuse.  Vocation  de 
saint  Pierre  y  saint  Jacques  et 
saint  Jean.  Lépreux.  Paralyti- 
que. Vocation  de  saint  Matthieu^ 
Jeune. 

1.  Un  jour  que  Jésus  était 
sur  le  bord  du  lac  de  Génésa- 
reth,  se  trouvant  accablé  par 
la  foule  du  peuple,  qui  se  pres- 
sait pour  entendre  la  parole  de 
Dieu , 

2.  il  vit  deux  barques  arrê- 
tées au  bord  du  lac,  dont  les 
pécheurs  étaient  descendus,  et 
lavaient  leurs  filets. 

3.  Il  entra  donc  dans  l'une 
de  c^s  barques  ,  qui  était  à  Si- 
moc ,  et  le  pria  de,  s'éloigner 
un  peu  de  la  terre  ;  et  s  étant 
assis,  il  enseignait  le  peuple  de 
dessus  la  barque. 

4.  Lorsqu'il  eut  cessé  de  par- 
ler, il  dit  à  Simon  :  Avancez 
en  pleine  eau,  et  jetez  vos  fi- 
lets pour  pêcher. 

5.  Simon  lui  répondit  :  Maî- 
tre ,  nous  avons  travaillé  toute 
la  nuit  sans  rien  prendre  ;  mais 
néanmoins  sur  votre  parole  je 
jetterai  le  filet. 
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6.  L'ayant  donc  jeté  ,  ils  pri- 
rent une  si  grande  quantité  de 
poissons  ,  que  leur  filet  se  rom- 
pait. 

^.  Et  ils  firent  signe  à  leurs 
compagnons  ,  qui  étaient  dans 
l'autre  barque ,  de  venir  les  ai- 
der. Ils  y  vinrent ,  et  ils  rem- 
plirent tellement  les  deux  bar- 
ques qu'il  s'en  fallait  peu  qu'el- 
les ne  coulassent  à  fond. 

8.  Ce  que  Simon-Pierre  ayant 
vu ,  il  se  jeta  aux  pieds  de  Jé- 
sus ,  en  disant  :  Seigneur ,  re- 
tirez-vous de  moi,  parce  que 
je  suis  un  pécheur. 

^.  Car  il  était  tout  épouvanté, 
aussi  bien  que  tous  ceux  qui 
étaient  avec  lui,  de  la  pêche 
des  poissons  qu'ils  avaient  faite. 

10.  Jacques  et  Jean,  fils  de 
Zébédée  ,  qui  étaient  compa- 
gnons de  Simon,  étaient  dans 
le  même  étonnement.  Alors  Jé- 
sus dit  à  Simon  :  Ne  craignez 
point ,  votre  emploi  sera  desor- 
mais  de  prendre  des  hom- 
mes. 

11.  Et  ayant  ramené  leurs 
barques  à  bord ,  ils  quittèrent 
tout ,  et  le  suivirent. 

12.  Lorsque  Jésus  était  près 
d'entrer  dans  une  certaine  ville, 
un  homme  tout  couvert  de  lè- 
pre ,  l'ayant  vu ,  se  prosterna  , 
le  visage  contre  terre  ,  et  le 
priait ,  en  lui  disant  :  Seigneur, 
si  vous  voulez,  vous  pouvez 
me  guérir. 

i3.  Jésus  étendant  la  main, 
le  toucha,  et  luidàx  ;  Je  le  veux, 


soyez  guéri.  Et  au  même  ins- 
tant la  lèpre  disparut. 

i4.  Jésus  lui  commanda  de 
n'en  parler  à  personne  :  Mais 
allez,  dit-il,  vous  montrer  au 
prêtre ,  et  offrez  pour  votre 
guérison  ce  que  Moïse  a  or- 
donné ,  afin  que  cela  leur  serve 
de  témoignage. 

i5.  Cependant  comme  sa  ré- 
putation se  répandait  de  plus 
en  plus ,  les  peuples  venaient 
en  foule  pour  Tentendre ,  et 
pour  être  guéris  de  leurs  mala- 
dies. 

i6.  Mais  il  se  retirait  dans  le 
désert,  et  il  y  priait. 

17.  Un  jour,  comme  iJ  en- 
seignait ,  étant  assis ,  et  que  des 
pharisiens  et  des  docteurs  de 
la  loi ,  qui  étaient  venus  de 
tous  les  villages  de  la  Galilée, 
du  pays  de  Judée ,  et  de  la  ville 
de  Jérusalem,  étaient  2iss\s près 
de  lui^  la  vertu  du  Seigneur 
agissait  pour  la  guérison  de 
leurs  malades, 

18.  Et  quelques  personnes 
portant  sur  un  lit  un  homme 
qui  était  paralytique  ,  cher- 
chaient le  moyen  de  le  faire  en-  !/ 
trer  dans  la  maison,  et  de  le 
présenter  devant  lui. 

19.  Mais  ne  trouvant  point 
par  où  le  faire  entrer,  à  cause 
de  la  foule  du  peuple  ,  ils  mon- 
tèrent sur  le  toit ,  d'où  ils  le 
descendirent  par  les  tuiles  avec 
le  lit  oîi  il  était  j  et  le  mirent  au 
milieu  de  la  place  devant  Jé- 
sus. 
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20.  lequel  voyant  leur  foi, 
dit  au  malade  :  Mon  ami,  vos 
péchés  vous  sont  remis. 

21.  Alors  les  scribes  et  les 
pharisiens  dirent  en  eux-mê- 
mes :  Qui  est  celui-ci  qui  blas- 
phème de  la  sorte?  qui  peut 
remettre  les  péchés  que  Dieu 
seul? 

22.  Mais  Jésus,  connaissant 
leurs  pensées,  leur  dit  :  A  quoi 
pensez-vous  dans  vos  cœurs? 

23.  Lequel  est  le  plus  aisé, 
ou  de  dire  :  Vos  péchés  vous 
sont  remis  ;  ou  de  dire  :  Levez- 
vous  ,  et  marchez  ? 

24.  Or  afin  que  vous  sachiez 
que  le  Fils  de  l'homme  a  sur 
la  terre  le  pouvoir  de  remet- 
tre les  péchés  :  Levez-vous, je 
vous  le  commande,   dit-il  au 

Earalytique  ;    emportez    votre 
t,  et  vous  en  allez  en  votre 
maison. 

25.  Il  se  leva  au  même  ins- 
tant en  leur  présence;  et  em- 
portant le  Ut  où  il  était  couché, 
il  s'en  retourna  en  sa  maison , 
rendant  glohe  à  Dieu. 

26.  Ils  furent  tous  remplis 
d'un  extrême  étonnement,  et 
ils  rendaient  gloire  à  Dieu  ;  et 
dans  la  frayeur  dont  ils  étaient 
saisis ,  ils  (usaient  :  Nous  avons 
vu  aujourd'hui  des  choses  pro- 
digieuses. 

27.  Après  cela  Jésus,  étant 
sorti,  vit  un  publicain  nommé 
Levi,  assis  au  bureau  des  im- 


pôts, 
moi. 


et   il  lui   dit  :  Suivez- 


28.  Et  lui,  quittant  tout,  se 
leva  et  le  suivit. 

29.  Levi  lui  fit  ensuite  un 
grand  festin  dans  sa  maison, 
où  il  se  trouva  un  grand  nom- 
bre de  publicains,  et  d'autres, 
qui  étaient  à  table  avec  eux. 

30.  Mais  les  pharisiens  et  les 
docteurs  des  Juifs  en  mur- 
muraient, et  disaient  aux  dis- 
ciples de  Jésus  :  D'où  vient  que 
vous  mangez  et  buvez  avec 
des  publicains  et  des  gens  de 
mauvaise  vie? 

3 1 .  Et  Jésus ,  prenant  la  pa- 
role ,  leur  dit  :  Ce  ne  sont  pas 
ceux  qui  se  portent  bien,  mais 
les  malades ,  qui  ont  besoin  de 
médecin. 

32.  Je  suis  venu  pour  appe- 
ler, non  les  justes,  mais  les  pé- 
cheurs, à  la  pénitence. 

33.  Alors  ils  lui  dirent  : 
Pourquoi  les  disciples  de  Jean , 
aussi  bien  que  ceux  des  phari- 
siens ,  font-ils  souvent  des 
jeûnes  et  des  prières,  et  que 
les  vôtres  mangent  et  boivent? 

34.  Il  leur  répondit  :  Pou- 
vez-vous  faire  jeûner  des  amis 
de  l'époux,  tandis  que  l'époux 
est  avec  eux? 

35.  Mais  il  viendra  un  temps 
où  l'époux  leur  sera  ôté,  et 
alors  ils  jeûneront. 

36.  Il  leur  pi'oposa  aussi 
cette  comparaison  :  Personne 
ne  met  une  pièce  de  drap  neuf 
à  un  vieux  vêtement;  car  si 
on  le  fait,  le  neuf  déchire  le 
vieux ,    et  cette  pièce  de  drap 
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neuf  ne  convient  point  au  vieux 
vêtement. 

37.  Et  l'on  ne  met  point  le 
vin  nouveau  dans  de  vieux  vais- 
seaux; parce  que,  si  on  le  fait, 
le  vin  nouveau  rompra  les  vais- 
seaux, et  il  se  répandra,  et  les 
vaisseaux  se  perdront. 

38.  Mais  il  faut  mettre  le 
vin  nouveau  dans  des  vaisseaux 
neufs,  et  ainsi  tous  les  deux 
se  conservent. 

39.  Et  il  n'y  a  personne  qui, 
buvant  du  vin  vieux ,  veuille 
aussitôt  du  nouveau,  parce 
qu'il  dit  :  Le  vieux  est  meilleur. 

CHAPITRE  YL 

Epis  rompus.  Main  sèche.  Election 
des  apMtres.  Sermon  de  Jésus- 
Christ. 

1.  Un  jour  de  sabbat,  appelé 
le  second-premier,  comme  Jé- 
sus passait  le  long  des  blés,  ses 
disciples  se  mirent  à  rompre  des 
épis  ;  et  les  froissant  dans  leurs 
mains,  ils  en  mangeaient. 

2.  Alors  quelques-uns  des 
pharisiens  leur  dirent  :  Pour- 
quoi faites-vous  ce  qu'il  n'est 
point  permis  défaire  aux  jours 
de  sabbat? 

3.  Jésus,  prenant  la  parole, 
leur  dit  :  N'avez-vous  donc  pas 
lu  ce  que  nt  David,  lorsque  lui 
et  ceux  qui  l'accompagnaient 
furent  pressés  par  la  faim  "^ 

4.  comment  il  entra  dans  la 
maison  de  Dieu  ,  et  prit  les 
pains  qui  y  étaient  exposés,  en 


mangea,  et  en  donna  même  à 
ceux  qui  étaient  avec  lui ,  quoi- 
qu'il n'y  ait  que  les  prêtres 
seuls  à  qui  il  soit  permis  d'en 
manger? 

5.  Et  il  ajouta  :  Le  Fils  de 
l'homme  est  maître  du  sabbat 
même. 

6.  Une  autre  fois,  étant  en^ 
core  entré  dans  la  synagogue 
un  jour  de  sabbat,  il  ensei- 
gnait; et  il  y  avait  là  un  hom- 
me dont  la  main  droite  était 
desséchée. 

7.  Et  les  scribes  et  les  pha- 
risiens l'observaient,  ^oMr2;o^7' 
s'il  le  guérirait  le  jour  du  sab- 
bat, afin  d'avoir  sujet  de  l'ac- 
cuser; 

8.  mais  comme  il  connaissait 
leurs  pensées ,  il  dit  à  cet  hom- 
me qui  avait  la  main  desséchée  : 
Levez-vous,  tenez-vous  là  au 
milieu  de  ce  monde.  Et  se  le- 
vant il  se  tint  debout. 

9.  Puis  Jésus  leur  dit  :  J'ai 
une  question  à  vous  faire  :  Est- 
il  permis  aux  jours  de  sabbat 
de  faire  du  bien  ou  du  mal,  de 
sauver  la  vie  ou  de  l'ôter? 

10.  Et  les  ayant  tous  regar- 
dés ,  il  dit  à  cet  homme  :  Eten- 
dez votre  main.  Il  l'étendit, 
et  elle  devint  saine  comme 
Vautre  ; 

1 1.  ce  qui  les  remplit  de  fu- 
reur; et  ils  s'entretenaient  en- 
semble de  ce  qu'ils  pourraient 
faire  contre  Jésus. 

12.  En  ce  temps-là  Jésus 
s'en  étant  allé  sur  une  monta- 
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gne  pour  prier,  il  y  passa  toute 
la  nuit  à  prier  Dieu. 

i3.  Et  quand  il  fut  jour,  il 
appela  ses  disciples ,  et  en  choi- 
sit douze  d'entre  eux  ,  qu'il 
nomma  apôtres  : 

14.  Simon,  auquel  il  donna 
le  nom  de  Pierre ,  et  André  son 
frère,  Jacques  et  Jean,  Phi- 
lippe et  Barthélemi, 

i5.  Matthieu  et  Thomas, 
Jacques  fds  d'Alphée ,  et  Si- 
mon ,  appelé  le  Zélé  j 

16.  Judas ^'^re  de  Jacques, 
et  Judas  Iscariote ,  qui  fut  ce- 
lui qui  le  trahit. 

17.  Il  descendit  ensuite  avec 
eux,  et  s'arrêta  dans  une  plaine, 
étant  accompagné  de  la  troupe 
de  ses  disciples,  et  d'une  grande 
multitude  de  peuple  de  toute 
la  Judée ,  de  Jérusalem ,  et  du 
pays  maritime  de  Tyr  et  de 
Sidon  , 

18.  qui  étaient  venus  pour 
l'entendre ,  et  pour  être  guéris 
de  leurs  maladies ,  parmi  les- 
quels il  y  en  avait  aussi  qui 
étaient  possédés  d'esprits  im- 
purs; et  ils  étaient  guéris, 

19.  Et  tout  le  peuple  tâchait 
de  le  toucher ,  parce  qu'il  sor- 
tait de  lui  une  vertu  qui  les 
guérissait  tous. 

20.  Alors  Jésus,  levant  les 
yeux  vers  ses  disciples  ,  leur 
dit  :  Vous  êtes  bienheureux , 
vous  qui  êtes  pauvres,  parce 
que  le  royaume  de  Dieu  est  à 
vous. 

;     21,  /^ow.y  ^^e^  bienheureux , 
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vous  qui  avez  faim  maintenant, 
parce  que  vous  serez  rassasiés» 
Kous  êtes  bienheureux,  vous 
qui  pleurez  maintenant,  parce 
que  vous  rirez. 

22.  Vous  serez  bienheureux, 
lorsque  les  hommes  vous  haï- 
ront, qu'ils  vous  sépareront, 
qu'ils  vous  traiteront  injurieu- 
sement ,  qu'ils  rejetteront  vo- 
tre nom  comme  mauvais,  à 
cause  du  Fils  de  l'homme. 

23.  Réjouissez-vous  en  ce 
jour-là ,  et  soyez  ravis  de  joie , 
parce  qu'une  grande  récom- 
pense vous  est  réservée  dans 
le  ciel;  car  c'est  ainsi  que  leurs 
pères  traitaient  les  prophè- 
tes. 

24.  Mais  malheur  à  vous ,  ri- 
ches !  parce  que  vous  avez  vo- 
tre consolatipn  dans  ce  monde, 

25.  Malheur  à  vous  qui  êtes 
rassasiés  !  parce  que  vous  au- 
rez faim.  Malheur  à  vous  qui 
riez  maintenant  î  parce  que 
vous  serez  réduits  aux  pleurs 
et  aux  larmes. 

26.  Malheur  à  vous  lorsque 
les  hommes  diront  du  bien  de 
vous!  car  c'est  ce  que  leurs 
pères  faisaient  à  l'égard  des 
faux  prophètes. 

27.  Mais  pour  vous  qui  m'é- 
coutez,  je  vous  dis  :  Aimez  vos 
ennemis  ;  faites  du  bien  à  ceux 
qui  vous  haïssent, 

28.  bénissez  ceux  qui  font 
des  imprécations  contre  vous , 
et  priez  pour  ceux  qui  vous 
calomnient. 
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29.  Si  quelqu'un  vous  frappe 
sur  une  joue,  présentez-lui  en- 
core l'autre;  et  si  quelqu'un 
vous  prend  votre  manteau,  ne 
l'empêchez  point  de  prendre 
aussi  votre  robe. 

30.  Donnez  à  tous  ceux  qui 
vous  demandent;  et  ne  rede- 
mandez point  votre  bien  à  ce- 
'^li  qui  vous  J'emporte. 

3i.  Traitez  les  hommes  de 
la  même  manière  que  vous  vou- 
driez vous-mêmes  qu'ils  vous 
traitassent. 

32.  Si  vous  «'^aimez  que  ceux 
qui  vous  aiment,  quel  gré  vous 
en  saura-t-on?  puisque  les  gens 
de  mauvaise  vie  aiment  aussi 
ceux  qui  les  aiment. 

33.  Et  si  vous  ne  faites  du 
bien  quk  ceux  qui  vous  en 
font,  quel  gré  vous  en  sau- 
ra-t-on ?  puisque  les  gens  de 
mauvaise  vie  font  la  même 
chose. 

34.  Et  si  vous  ne  prêtez  çuk 
ceux  de  qui  vous  espérez  de 
recevoir  la  même  grâce  ^  quel 
gré  vous  en  saura-t-on?  puis- 
que les  gens  de  mauvaise  vie 
s'entreprêtent  de  la  sorte,  pour 
recevoir  le  même  avantage. 

35.  Mais  pour  vous,  aimez 
vos  ennemis,  faites  du  bien  a 
tous,  et  prêtez  sans  en  rien  es- 
pérer ;  et  alors  votre  récom- 
pense sera  très-grande,  et  vous 
serez  les  enfants  du  Très-Haut, 
parce  qu'il  est  bon  aux  ingrats 
même  et  aux  méchants. 

3Ç,  Soyez  donc  pleins  de  mi- 


séricorde, comme   votre  Père 
est  plein  de  miséricorde. 

37.  Ne  jugez  point,  et  vous  ne 
serez  point  jugés;  ne  condam- 
nez point,  et  vous  ne  serez 
point  condamnés;  remettez,  et 
on  vous  remettra. 

38.  Donnez,  et  on  vous  don- 
nera; on  vous  versera  dans  le 
sein  une  bonne  mesure,  pres- 
sée et  entassée,  et  qui  se  ré- 
pandra par-dessus;  car  on  sa 
servira  envers  vous  de  la  même 
mesure  dont  vous  vous  serez 
servis  envers  les  autres. 

39.  Il  leur  proposait  aussi 
cette  comparaison  :  Un  aveugle 
peut-il  conduire  un  «M^re  aveu- 
gle? ne  tomberont-ils  pas  tous 
deux  dans  la  fosse  ? 

40.  Le  disciple  n'est  pas  plus 
que  le  maître;  mais  tout  dis- 
ciple est  parfait,  lorquil  est 
semblable  à  son  maître. 

4i.  Pourquoi  voyez  -  vous 
une  paille  dans  l'œil  de  votre 
frère,  lorsque  vous  ne  vous 
apercevez  pas  d'une  poutre  qui 
est  dans  votre  œil? 

42.  Ou  comment  pouvez- 
Tous  dire  à  votre  frère  :  Mon 
frère,  laissez-moi  ôter  la  paille 
qui  est  dans  votre  œil,  vous  qui 
ne  voyez  pas  la  poutre  qui  est 
dans  le  vôtre?  Hypocrite,  ôtez 
premièrement  la  poutre  qui 
est  dans  votre  œil,  et  après 
cela  vous  verrez  comment  vous 
pourrez  tirer  la  paille  qui  est 
dans  l'œil  de  votre  frère. 

43.  Car  l'arbre  qui   produit 
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de  mauvais  fruits  n*est  pas  bon , 
et  l'arbre  qui  produit  de  bons 
fruits  nest  pas  mauvais; 

44.  car  chaque  arbre  se  con- 
naît à  son  propre  fruit.  On  ne 
cueille  point  ae  figues  sur  des 
épines,  et  on  ne  coupe  point 
cie  grappes  de  raisins  sur  des 
ronces. 

45.  L'homme  de  bien  tire  de 
bonnes  choses  du  bon  trésor 
de  son  cœur,  et  le  méchant  en 
tire  de  mauvaises  du  mauvais 
trésor  de  son  cœur;  car  la 
bouche  parle  de  la  plénitude 
du  cœur. 

46.  Mais  pourquoi  m'appe- 
lez-vous Seigneur,  Seigneur, 
tandis  que  vous  ne  faites  pas 
ce  que  je  dis? 

47.  Je  vais  vous  montrer  à 
qui  ressemble  celui  qui  vient 
à  moi ,  qui  écoute  mes  paroles , 
et  qui  les  pratique, 

48.  U  est  semblable  à  un 
homme  qui  bâtit  une  maison, 
et  qui,  après  avoir  creusé  bien 
avant,  en  a  posé  le  fondement 
sur  la  pierre;  un  débordement 
d'eaux  étant  arrivé,  un  fleuve 
est  venu  fondre  sur  cette  mai- 
son ,  et  il  n'a  pu  l'ébranler , 
parce  qu'elle  était  fondée  sur 
la  pierre. 

49.  Mais  celui  qui  écoute 
mes  paroles  sans  les  pratiquer 
est  semblable  à  un  homme  qui 
a  bâti  sa  maison  sur  la  terre, 
sans  y  faire  de  fondement;  un 
fleuve  est  venu  ensuite  fondre 
sur  cette  maison  j  elle  est  tom- 


bée  aussitôt,  et  la  ruine   en 
a  été  grande. 

CHAPITRE  VIL 

Centenier.  Veuve  de  Naïm.  Saint 
Jean  envoie  à  Jéstis-  Christs 
Eloge  de  saint  Jean.  Jésus-Christ 
et  saint  Jean  rejetés.  Pécheresse. 

1.  Après  qu'il  eut  achevé 
tout  ce  discours  devant  le  peu- 
ple qui  l'écoutait,  il  entra  dans 
Capharnaùm. 

2.  Il  y  avait  là  un  centenier^ 
dont  le  serviteur,  qu'il  aimait 
beaucoup,  était  fort  malade , 
et  près  cfe  mourir. 

3.  Et  ayant  entendu  parler 
de  Jésus ,  il  lui  envoya  quel- 
ques-uns des  sénateurs  juifs, 
pour  le  supplier  de  venir  gué- 
rir son  serviteur. 

4.  Etant  donc  venus  trou- 
ver Jésus,  ils  l'en  conjuraient 
avec  grande  instance,  en  lui 
disant  :  C'est  un  homme  qui 
mérite  que  vous  lui  fassiez  cette 
grâce; 

5.  car  il  aime  notre  nation  ; 
et  il  nous  a  même  bâti  une  sy- 
nagogue. 

6.  Jésus  s*en  alla  donc  avec 
eux  ;  et  comme  il  n'était  plus 
guère  loin  de  la  maison ,  le 
centenier  envoya  ses  amis  au- 
devant  de  lui ,  pour  lui  dire  de 
sa  part  :  Seigneur,  ne  vous 
donnez  point  tant  de  peine; 
car  je  ne  mérite  pas  que  vous 
entriez  dans  mon  logis. 

7.  C'est  pourquoi  je  ne  me 
suis  pas  même  cru  digne  d'al- 
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1er  vous  trouver;  mais  dites 
seulement  une  parole,  et  mon 
serviteur  sera  guéri; 

8.  car  quoique  je  ne  sois 
qu'un  homme  soumis  à  d'au- 
tres, ayant  néanmoins  des  sol- 
dats sous  moi ,  je  dis  à  l'un  : 
Allez  là  y  et  il  j  va  ;  et  à  l'au- 
tre :  Venez  ici,  et  il  j  vient; 
et  à  mon  serviteur  :  Faites  cela, 
et  il  le  fait. 

9.  Jésus  ayant  entendu  ces 
paroles,  admira  cet  homme; 
et  se  tournant  vers  le  peuple 
qui  le  suivait,  il  leur  dit  :  Je 
vous  dis  en  vérité,  je  n'ai  point 
trouvé  tant  de  foi  dans  Israël 
même. 

10.  Et  ceux  que  le  centenier 
avait  envoyés,  étant  retournés 
chez  lui,  trouvèrent  ce  servi- 
teur, qui  avait  été  malade, 
parfaitement  guéri. 

11.  Le  jour  suivant,  Jésus 
allait  en  une  ville  appelée  Naim , 
et  ses  disciples  l'accompa- 
gnaient avec  une  grande  foule 
de  peuple. 

12.  Lorsqu'il  était  près  de  la 
porte  de  la  ville ,  il  arriva  qu'on 
portait  en  terre  un  mort,  qui 
était  fils  unique  de  sa  mère, 
et  cette  femme  était  veuve,  et 
il  y  avait  une  grande  quantité 
de  personnes  de  la  ville  avec 
elle. 

i3.  Le  Seigneur  l'ayant  vue, 
fut  touché  de  compassion  en- 
vers elle ,  et  il  lui  dit  :  Ne  pleu- 
rez point. 

14.  Puis  s'approchant,  il  tou- 


cha le  cercueil;  ceux  qui  le 
portaient  s'arrêtèrent;  alors  il 
dit  :  Jeune  homme ,  levez- 
vous,  je  vous  le  commande. 

i5.  En  même  temps  le  mort 
se  leva  en  son  séant,  et  com- 
mença à  parler:  et  Jésus  le  ren- 
dit  a  sa  mere. 

16.  Tous  ceux  qui  étaient 
présents  furent  saisis  de  frayeur, 
et  ils  glorifiaient  Dieu ,  en  di- 
sant :  Un  grand  prophète  a  pa- 
ru au  milieu  de  nous ,  et  Dieu 
a  visité  son  peuple. 

17.  Le  bruit  de  ce  miracle 
qu'il  avait  fait ,  se  répandit 
dans  toute  la  Judée  et  dans 
tout  le  pays,  d'alentour. 

18.  Les  disciples  de  Jean  lui 
ayant  rapporté  toutes  ces  cho- 
ses, 

19.  il  en  appela  deux,  et  les 
envoya  à  Jésus  pour  lui  dire  : 
Etes-vous  celui  qui  doit  venir, 
ou  devons -nous  en  attendre 
un   autre.** 

20.  Ces  hommes,  étant  ve- 
nus trouver  Jésus,  lui  dirent  : 
Jean-Baptiste  nous  a  envoyés  à 
vous,  pour  vous  dire  :  Etes- 
vous  celui  qui  doit  venir  ,  ou 
devons -nous  en  attendre  un 
autre  } 

21.  Jésus  à  l'heure  même  dé- 
livra plusieurs  personnes  des 
maladies  et  des  plaies  dont 
elles  étaient  affligées ,  et  des 
malin»  esprits  qui  les  possé- 
daient ;  et  il  rendit  la  vue  à 
plusieurs  aveugles; 

22.  après  quoi  il  leur  répou- 
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dit  en  ces  termes  :  Allez  rap- 
porter à  Jean  ce  que  vous  ve- 
nez d'entendre  et  de  voir  : 
Que  les  aveugles  voient,  que 
les  boiteux  marchent,  que  les 
lépreux  sont  guéris ,  que  les 
sourds  entendent  ,  que  les 
morts  ressuscitent,  que  l'évan- 
gile est  annoncé  aux  pau- 
vres, 

23.  et  que  bienheureux  est 
celui  qui  ne  prendra  pas  de 
moi  un  sujet  de  scandale  et  de 
chute. 

24.  Ceux  qui  étaient  venus 
de  la  part  de  Jean  s'en  étant 
retournés,  Jésus  s'adressa  au 
peuple,  et  leur  parla  de  Jean 
en  cette  sorte  :  Qu'êtes-vous 
allés  voir  dans  le  désert?  un 
roseau  agité  du  vent  ? 

25.  Qu'êtes-vous,  dis-je ^  al- 
lés voir  .^  un  homme  vêtu  ai^'ec 
luxe  et  avec  mollesse  ?  Vous 
savez  que  c'est  dans  les  palais 
des  rois  que  se  trouvent  ceux 
qui  sont  vêtus  magnifiquement, 
et  qui  vivent  dans  les  dé- 
lices. 

26.  Qu'êtes-vous  donc  allés 
voir  ^  un  prophète  ?  Oui ,  cer- 
tes ,  je  vous  le  dis  ,  et  plus 
qu'un  prophète. 

27.  C'est  de  lui  qu'il  est 
écrit  :  J'envoie  devant  vous 
mon  ange,  qui  vous  préparera 
la  voie. 

28.  Car  je  vous  déclare  qu'en- 
tre tous  ceux  qui  sont  nés  de 
femmes ,  il  n'y  a  point  de  plus 
grand  prophète  que  Jean-Bap- 
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tiste;  mais  celui  qui  est  plus 
petit  dans  le  royaume  de  Dieu 
est  plus  grand  que  lui. 

29.  Tout  le  peuple  et  les  pu- 
blicains  ,  l'ayant  entendu  ,  ont 
justifié  la  conduite  de  Dieu , 
ayant  été  baptisés  du  baptême 
de  Jean. 

30.  Mais  les  pharisiens  et  les 
docteurs  de  la  loi  ont  méprisé 
le  dessein  de  Dieu  sur  eux,  ne 
s'étant  point  fait  baptiser  par 
Jean. 

3i.  A  qui  donc,  ajouta  le 
Seigneur,  comparerai -je  les 
hommes  de  ce  temps-ci  .^  et  à 
qui  sont-ils  semblables  .►* 

32.  Ils  sont  semblables  à  ces 
enfants  qui  sont  assis  dans  la 
place,  et  qui,  se  parlant  les 
uns  aux  autres,  disent:  Nous 
vous  avons  joué  de  la  flûte,  et 
vous  n'avez  point  dansé  ;  nous 
avons  chanté  des  airs  lugubres , 
et  vous  n'avez  point  pleuré. 

33.  Car  Jean  -  Baptiste  est 
venu  ,  ne  mangeant  point  de 
pain,  et  ne  buvant  peint  de 
vin;  et  vous  dites  de  lui  :  Il 
est  possédé  du  démon. 

34.  Le  Fils  de  l'homme  est 
venu  mangeant  et  buvant,  et 
vous  dites  :  C'est  un  homme 
de  bonne  chère,  et  qui  aime 
à  boire  du  vin  :  c'est  l'ami  des 
publicains  et  des  gens  de  mau- 
vaise vie. 

35.  Mais  la  sagesse  a  été  jus- 
tifiée par  tous  ses  enfants. 

36.  Un  pharisien  ayant  prié 
Jésus  de  manger  chez  lui,  il 

Q. 
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entra  dans  son  logis ,  et  se  mit 
à  table. 

37.  En  même  temps  une 
femme  de  la  ville ,  qui  était  de 
mauvaise  vie,  ayant  su  qu'il 
était  à  table  chez  ce  pharisien , 
y  vint  avec  un  vase  d'albâtre 
plein  d huile  de  parfum; 

38.  et  se  tenant  derrière  lui 
à  ses  pieds,  elle  commença  à 
les  arroser  de  ses  larmes,  et 
elle  les  essuyait  avec  ses  che- 
veux, les  baisait  et  y  répan- 
dait ce  parfum. 

39.  Ce  que  voyant  le  pharisien 
qui  l'avait  invité ,  il  dit  en  lui- 
même  ;  Si  cet  homme  était  pro- 
phète, il  saurait  qui  est  celle 
qui  le  touche,  et  que  c'est  une 
femme  de  mauvaise  vie. 

40.  Alors  Jésus,  prenant  la 
parole,  lui  dit  :  Simon,  j'ai 
quelque  chose  à  vous  dire.  Il 
répondit  :  Maître ,  dites. 

4i.  Un  créancier  avait  deux 
débiteurs;  l'un  lui  devait  cinq 
cents  deniers ,  et  l'autre  cin- 
quante ; 

42.  mais  comme  ils  n'avaient 

S  oint  de  quoi  les  lui  rendre, 
leur  remit  à  tous  deux  leur 
dette.  Lequel  des  deux  l'aimera 
donc  davantage? 

43.  Simon  répondit  :  Je  crois 
que  ce  sera  celui  auquel  il  a 
plus  remis.  Jésus  lui  dit  :  Vous 
avez  fort  bien  jugé. 

44-  Et  se  tournant  vers  la 
femme ,  il  dit  à  Simon  :  Voyez- 
vous  cette  femme  ?  Je  suis  en- 
tré  dans  votre  maison;  vous 


ne  m'avez  point  donné  d'eau 
pour  me  laver  les  pieds;  et  elle 
au  contraire  a  arrosé  mes  pieds 
de  ses  larmes ,  et  les  a  essuyés 
avec  ses  cheveux, 

45.  Vous  ne  m'avez  point 
donné  de  baiser;  mais  elle,  de- 
puis qu'elle  est  entrée,  n'a 
cessé  de  baiser  mes  pieds. 

46.  Vous  n'avez  point  ré- 
pandu d'huile  sur  ma  tête;  et 
elle  a  répandu  ses  parfums  sur 
mes  pieds. 

47.  C'est  pourquoi  je  vous 
déclare  que  beaucoup  de  pé- 
chés lui  sont  remis,  parce 
qu'elle  a  beaucoup  aimé;  mais 
celui  à  qui  on  remet  moins, 
aime  moins. 

48.  Alors  il  dit  à  cette  fem- 
me :  Vos  péchés  vous  sont  re- 
mis. 

49.  Et  ceux  qui  étaient  à  ta- 
ble avec  lui  commencèrent  à 
dire  en  eux-mêmes  :  Qui  est 
celui-ci  qui  remet  même  les 
péchés  ? 

50.  Et  Jésus  dit  encore  à 
cette  femme  ;  Votre  foi  vous 
a  sauvée  ;  allez  en  paix. 

CHAPITRE  VIII.    "~^ 
Parabole  des  semences.  Lampe  sur 
le  chandelier.  Mère  e(  frères  de 
Jésus-Christ.    Tempête  apaisée. 
Démons  chassés.  Pourceaux  pré- 
cipités.  Fille  de  Jaïre.  Femme 
guérie  d'une  perte  de  sang. 
I.  Quelque  temps  après,  Jé- 
sus allait  de  ville  en  ville  et 
de  village  en  village ,  prêchant 
l'évangile ,     et    annonçant   le 
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royaume  de  Dieu  ;  et  les  douze 
apôtres  étaient  avec  lui. 

2.  Il  y  avait  aussi  quelques 
fenunes ,  qui  avaient  été  déli- 
vrées des  malins  esprits ,  et 
guéries  de  leurs  maladies ,  en- 
tre lesquelles  étaient  Marie , 
surnonmiée  Madelaine ,  de  la- 
quelle sept  démons  étaient 
sortis  ; 

3.  Jeanne ,  femme  de  Chu- 
za ,  intendant  de  la  maison 
d'Hérode;  Susanne,  et  plusieurs 
autres  qui  l'assistaient  de  leurs 
biens. 

4'  ^r  ^6  peuple  s'assemblant 
en  foule ,  et  se  pressant  de  sor- 
tir des  villes  pour  venir  vers 
lui ,  il  leur  dit  en  parabole  : 

5.  Celui  qui  seme  s'en  alla 
semer  son  grain ,  et  une  partie 
de  la  semence  qu'il  semait  tom- 
ba le  long  du  chemin,  où  elle 
fut  foulée  aux  pieds,  et  les  oi- 
seaux du  ciel  la  mangèrent. 

6.  Une  autre  partie  tomba 
sur  des  pierres,  et  ayant  levé 
elle  se  sécha ,  parce  qu  elle  n'a- 
vait point  d'humidité. 

7.  Une  autre  tomba  au  mi- 
lieu des  épines,  et  les  épines, 
croissant  avec  la  semence ,  l'é- 
touffèrent. 

8.  Une  autre  partie  tomba 
dans  une  bonne  terre ,  et  ayant 
levé ,  elle  porta  du  fruit,  et  ren- 
dit cent  pour  un.  En  disant 
ceci ,  il  criait  :  Que  celui-là  en- 
tende ,  qui  a  des  oreilles  pour 
entendre. 

9.  Ses  disciples  lui  deman- 


dèrent ensuite  ce  que  voulait 
dire  cette  parabole. 

10.  Et  il  leur  dit  :  Pour  vous, 
il  vous  a  été  donné  de  connaître 
le  mystère  du  royaume  de  Dieu  j 
mais  pour  les  autres  ,  il  ne  leur 
est  propos  équ  en  paraboles  ;  afia 
qu'en  voyant  ils  ne  voient 
point ,  et  qu'en  écoutant  ils  ne 
comprennent  point. 

11.  Voici  donc  ce  que  veut 
dire  cette  parabole.  La  semence^ 
c'est  la  parole  de  Dieu. 

12.  Ceux  qui  sont  marqués 
par  ce  qui  tombe  le  long  du 
chemin ,  sont  ceux  qui  écou- 
tent la  parole;  mais  le  diable 
vient  ensuite  ,  qui  enlève  cette 
parole  de  leur  cœur ,  de  peur 
qu'ils  ne  croient  et  ne  soient 
sauvés. 

i3.  Ceux  qui  sont  marques 
par  ce  qui  tombe  sur  àes  pier- 
res ,  sont  ceux  qui ,  écoutant  la 
parole,  la  reçoivent  avec  joie  j 
mais  ils  n'ont  point  de  racine  ; 
ainsi 'ûs  croient  seulement  pour 
un  temps  ,  et  au  temps  de  la 
tentation  ils  se  retirent. 

i4-  Ce  qui  tombe  dans  les  épi- 
nes marque  ceux  qui  ont 
écouté  la  parole  ^  mais  en  qui 
elle  est  ensuite  étouffée  par  les 
sollicitudes  ,  par  les  richesses  , 
et  par  les  plaisirs  de  cette  vie  ; 
de  sorte  qu'ils  ne  portent  point 
de  fruit. 

i5.  Enfin  ce  cjyii  tombe  dans 
la  bonne  terre,  marque  ceux 
qui  ,  ayant  écouté  la  parole 
avec  un  cœur  bon  et  excellent  ^ 
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la  retiennent  et  la  conservent ^ 
et  portent  du  fruit  par  la  pa- 
tience. 

i6.  Il  n'y  a  personne  qui, 
après  avoir  allumé  une  lampe, 
la  couvre  d'un  vase  ou  la  mette 
sous  un  lit;  mais  om  la  met  sur 
le  chandelier,  afin  que  ceux 
qui  entrent  voient  la  lumière. 

ly.  Car  il  n'y  a  rien  de  se- 
cret qui  ne  doive  être  décou- 
vert ,  ni  rien  de  caché  qui  ne 
doive  être  connu,  et  paraître 
publiquement. 

i8.  Prenez  donc  bien  garde 
de  quelle  manière  vous  écou- 
tez ;  car  on  donnera  encore  à 
celui  qui  a  déjà;  et  pour  celui 
qui  n'a  rien,  on  lui  ôteramême 
ce  qu'il  croit  avoir. 

19.  Cependant  sa  mère  et  ses 
frères  étant  venus  vers  lui,  et 
ne  pouvant  l'aborder  à  cause 
de  la  foule  du  peuple , 

20.  il  en  fut  averti,  et  on 
lui  dit  :  Votre  mère  et  vos  frè- 
res sont  là  dehors  qui  désirent 
de  vous  voir. 

21.  Mais  il  leur  répondit  : 
Ma  mère  et  mes  frères  sont 
ceux  qui  écoutent  la  parole  de 
Dieu ,  et  qui  la  pratiquent. 

22.  Un  jour  étant  monté  sur 
une  barque  avec  ses  disciples  , 
il  leur  dit  :  Passons  à  l'autre 
bord  du  lac.  Ils  partirent  donc. 

23.  Et  comme  ils  passaient, 
il  s'endormit;  alors  un  grand 
tourbillon  de  vent  vint  tout 
d'un  coup  fondre  sur  le  lac, 
en  sorte  que  leur  barque  s'em- 


plissant  d'eau,   ils  étaient  en 
péril. 

24.  Ils  s'approchèrent  donc 
de  lui,  et  l'éveillèrent,  en  lui 
disant  :  Maître ,  nous  périssons. 
Jésus,  s'étant  levé,  parla  avec 
menace  aux  vents  et  aux  flots 
agités;  et  ils  s'apaisèrent,  et  il 
se  fit  un  grand  calme. 

25.  Alors  il  leur  dit  :  Où  est 
donc  votre  foi.î*Mais  eux,remplis 
de  crainte  et  d'admiration  ,  se 
disaient  l'un  à  l'autre  :  Quel  est 
donc  celui-ci  qui  commande  de 
la  sorte  aux  vents  et  aux  flots, 
et  à  qui  ils  obéissent  .^^ 

26.  Ils  abordèrent  ensuite 
au  pays  des  Géraséniens,  qui 
est  sur  le  bord  opposé  à  la 
Galilée. 

27.  Et  lorsque  Jésus  fut  des- 
cendu à  terre,  il  vint  au-de- 
vant de  lui  un  homme  qui  de- 
puis long-temps  était  possédé 
du  démon,  et  qui  ne  portait 
point  d'habit,  ni  ne  demeurait 
point  dans  les  maisons,  mais 
dans  les  sépulcres. 

28.  Aussitôt  qu'il  eut  aperçu 
Jésus,  il  vint  se  prosterner  à 
ses  pieds  ;  et  jetant  un  gi\and 
cri ,  il  dit  à  haute  voix  :  Jésus , 
Fils  du  Dieu  très-haut,  qu'y  a- 
t-il  entre  vous  et  moi.?  Je  vous 
conjure  de  ne  point  me  tour- 
menter. 

29.  Car  il  commandait  à  l'es- 
prit impur  de  sortir  de  cet  hom- 
me, parce  qu'il  l'agitait  avec 
violence  depuis  long-temps,  en 
sorte  que,  quoiqu'on  le  gardât 
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lié  de  cliaînes  et  les  fers  aux 
pieds,  il  rompait  tous  ses  liens, 
et  était  poussé  par  le  démon 
dans  les  déserts. 

3o.  Jésus  lui  demanda  :  Quel 
est  ton  nom?  Il  lui  dit  :  Je 
mx'appelle  Légion;  parce  que 
plusieurs  démons  étaient  en- 
trés dans  cet  homme. 

3i.  Et  ces  démons  le  sup- 
pliaient qu'il  ne  kur  comman- 
dât point  de  s'en  aller  dans 
l'abîme. 

32.  Mais  comme  il  y  avait  là 
un  grand  troupeau  de  pour- 
ceaux, qui  paissaient  sur  la 
montagne ,  ils  le  suppliaient  de 
leur  permettre  d'y  entrer;  ce 
qu'il  leur  permit. 

33.  Les  démons  ,  étant  donc 
sortis  de  cet  homme,  entrèrent 
dans  les  pourceaux,  et  aussitôt 
le  troupeau  courut  avec  vio- 
lence se  précipiter  dans  le  lac , 
où  ils  se  noyèrent. 

34.  Ceux  qui  les  gardaient, 
ayant  vu  ce  qui  était  arrivé, 
s'enfuirent ,  et  s'en  allèrent  le 
dire  à  la  ville  et  dans  les  vil- 
lages; 

35.  d'où  plusieurs  sortirent 
pour  voir  ce  qui  était  arrivé; 
et  étant  venus  à  Jésus,  ils  trou- 
vèrent cet  homme,  duquel  les 
démons  étaient  sortis,  assis  à 
ses  pieds,  habillé,  «t  en  son  bon 
sensj  ce  qui  les  remplit  de 
crainte. 

36.  Et  ceux  qui  avaient  vu 
ce  qui  s'était  passé ,  leur  racon- 
tèrent comment  \e  possédé  ^.y^il 
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été  délivré  de  la  légion  de  dé- 
mons, 

3 7.  Alors  tous  les  peuples 
du  pays  des  Géraséniens  le 
prièrent  de  s'éloigner  d'eux , 
parce  qu'ils  étaient  saisis  d'une 
grande  frayeur.  Il  monta  donc, 
dans  la  barque  pour  s'en  re- 
tourner. 

38.  Et  cet  homme ,  duquel 
les  démons  étaient  sortis,  le 
suppliait  qu'il  lui  permît  d'al- 
ler avec  lui;  mais  Jésus  le  ren- 


voya. 


en  lui  disant  : 


39.  Retournez  en  votre  mai- 
son ,  et  racontez  les  grandes 
choses  que  Dieu  a  faites  en 
'  votre  faveur.  Et  il  s'en  alla  par 
toute  la  vili  e,  publiant  les  grâces 
que  Jésus  lui  avait  faites. 

4o-  Jésus  étant  revenu ,  le 
peuple  le  reçut  açecjoie,  parce 
qu'il  était  attendu  de  tous. 

4i.  Alors  il  vint  à  lui  un  hom- 
me appelé  Jaïre,  qui  était  un 
chef  de  synagogue,  et  se  pros- 
ternant aux  pieds  de  Jésus ,  il 
le  suppliait  de  venir  en  sa  mai- 
son, 

42.  parce  qu'il  avait  une  fille 
unique,  âgée  d'environ  douze 
ans ,  qui  se  mourait.  Et  comme 
Jésus  y  allait  ,  et  qu'il  était 
pressé  par  la  foule  du  peuple^ 

43.  une  femme  qui  était  ma- 
lade d'une  perte  de  sang  de- 
puis douze  ans ,  et  qui  avait 
dépensé    tout    son    bien  à  se 

faire  traiter  par  les  médecins, 
sans  qu'aucun  d'eux  eût  pu  la 
guérir,  ,  - 
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44.  s'approcha  de  lui  par 
derrière,  et  toucha  la  frange 
de  son  vêtement;  au  même  in- 
stant sa  perte  de  sang  s'arrêta. 

45.  Et  Jésus  dit  :  Qui  est-ce 
qui  m*a  touché  ?  Mais  tous  as- 
surant que  ce  n'étaient  pas  eux, 
Pierre  et  ceux  qui  étaient  avec 
lui  dirent  :  Maître,  la  foule  du 
peuple  vous  presse  et  vous  ac- 
cable, et  vous  demandez  qui 
vous  a  touché? 

^6,  Mais  Jésus  dit  :  Quel- 
qu'un m'a  touché ,  car  j'ai  re- 
connu qu'une  vertu  est  sortie 
de  moi. 

47.  Cette  femme,  se  voyant 
ainsi  découverte,  vint  toute 
tremblante,  se  jeta  à  ses  pieds, 
et  déclara  devant  tout  le  peuple 
ce  qui  l'avait  portée  à  le  tou- 
cher, et  comment  elle  avait 
été  guérie  à  l'instant. 

48.  Et  Jésus  lui  dit  :  Ma  fille , 
votre  foi  vous  a  guérie  j  allez 
en  paix. 

49.  Comme  il  parlait  encore , 
quelqu'un  vint  dire  au  chef 
de  synagogue  :  Votre  fille  est 
morte;  ne  donnez  point  da- 
vantage de  peine  au  Maître. 

50.  Mais  Jésus,  ayant  en- 
tendu cette  parole,  dit  au  père 
de  la  fille  :  Ne  craignez  point  ; 
croyez  seulement,  et  elle  vivra. 

5i.  Etant  arrivé  au  logis,  il 
ne  laissa  entrer  personne  que 
'Pierre,  Jacques  et  Jean,  avec 
le  père  et  la  mère  de  la  fille. 

Sa.  Et  comme  tous  ceux  de 
la  maison  la  pleuraient ,  en  se 


firappant  la  poitrine,  il  leur 
dit  :  Ne  pleurez  point,  cette 
fille  n'est  pas  morte ,  mais  seu- 
lement endoi-mie. 

53.  Et  ils  se  moquaient  de 
lui,  sachant  bien  qu'elle  était 
morte, 

54.  Jésus  donc,  la  prenant 

f)ar  la  main ,  lui  cria  ;  Ma  fille, 
evez-vous. 

55.  Et  son  âme  étant  retour- 
née dans  son  corps,  elle  se  leva 
à  l'instant,  et  il  commanda 
qu'on  lui  donnât  à  manger. 

56.  Alors  son  père  et  sa 
mère  furent  remplis  d'étonne- 
ment.  Et  il  leur  recommanda 
de  ne  dire  à  personne  ce  qui 
était  arrivé, 

CHAPITRE  IX,   ^^''^ 

Mission  et  puissance  des  apôtres, 
Hérode  souhaite  voir  Jésus- 
Christ.  Multiplication  des  cinq 
pains.  Confession  de  saint  Pierre, 
Croix  et  renoncement  à  sol-mê- 
me. Transfiguration.  Lunatique. 
Passion  prédite.  S'humilier.  Feu 
du  ciel.  Dispositions  pour  suivre 
Jésus-Christ. 

1.  Jésus  ayant  appelé  ses 
douze  apôtres,  leur  donna 
puissance  et  autorité  sur  tous 
les  démons,  avec  le  pouvok* 
de  guérir  les  maladies. 

2.  Puis  il  les  envoya  prêcher 
le  royaume  de  Dieu ,  et  rendre 
la  santé  aux  malades. 

3.  Et  il  leur  dit  :  Ne  portez 
rien  pour  le  chemin ,  ni  bâton , 
ni  sac,  ni  pain,  ni  argent,  et 
n'ayez  point  deux  habits. 
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4.  En  quelque  maison  que 
vous  soyez  entres ,  demeurez- 
y,  et  n'en  sortez  point. 

5.  Lorsqu'il  se  trouvera  des 
personnes  qui  ne  voudront 
pas  vous  recevoir,  sortant  de 
leur  ville,  secouez  même  la 
poussière  de  vos  pieds,  afin 
que  ce  soit  un  témoignage  con- 
tre eux. 

6.  Etant  donc  partis,  ils  al- 
laient de  village  en  village  an- 
nonçant l'évangile,  et  guéris- 
sant partout  les  malades, 

fj.  Cependant  Hérode  le  té- 
trarquc  entendit  parler  de  tout 
ce  que  faisait  Jésus,  et  son  es- 
prit était  en  suspens, 

8.  parce  que  les  uns  disaient 
que  Jean  était  ressuscité  d'en- 
tre les  morts  ;  les  autres,  qu'Elie 
était  apparu  ;  et  d'autres,  qu'un 
des  anciens  prophètes  était 
ressuscité. 

9.  Alors  Hérode  dit  :  J'ai  fait 
couper  la  tête  à  Jean  ;  mais  qui 
est  celui-ci  de  qui  j'entends 
dire  de  si  grandes  choses  ?  Et 
il  avait  envie  de  le  voir. 

10.  Les  apôtres  ,  étant  reve- 
nus, racontèrent  à  Jésus  tout 
ce  qu'ils  avaient  fait.  Et  Jésus 
les  prenant  avec  lui,  se  retira 
à  l'écart  dans  un  lieu  désert , 
près  la  DÎlle  de  Bethsaïde. 

11.  Lorsque  le  peuple  l'eut 
appris ,  il  le  suivit  ;  et  Jésus 
les  ayant  bien  reçus ,  leur  par- 
lait du  royaume  de  Dieu,  et 
guérissait  ceux  qui  avaient  be- 
soin d'être  guéris. 
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12.  Comme  le  jour  commen- 
çait à  baisser,  les  douze  apôtres 
vinrent  lui  dire  :  Renvoyez  le 
peuple,  afin  qu'ils  s'en  aillent 
dans  les  villages  et  dans  les 
lieux  d'alentour,  pour  se  loger, 
et  pour  y  trouver  de  quoi  vi- 
vre, parce  que  nous  sommes 
ici  dans  un  lieu  désert. 

i3.  Mais  Jésus  leur  répondit  : 
Donnez -leur  vous-mêmes  à 
manger.  Ils  lui  repartirent  : 
Nous  n'avons  que  cinq  pains 
et  deux  poissons;  si  ce  n'est 
peut-être  qu*  il  faille  que  nous 
allions  acheter  des  vivres  pour 
tout  ce  peuple; 

14.  car  lis  étaient  environ 
cinq  mille  hommes.  Alors  il 
dit  à  ses  disciples  :  Faites-les 
asseoir  par  troupes ,  cinquante 
à  cinquante. 

i5.  Ce  qu'ils  exécutèrent,  en 
les  faisant  tous  asseoir. 

16.  Or  Jésus  prit  les  cin^ 
pains  et  les  deux  poissons;  et 
levant  les  yeux  au  ciel,  il  les 
bénit,  les  rompit  et  les  donna 
à  ses  disciples,  afin  qu'ils  les 
présentassent  au  peuple. 

17.  Ils  en  mangèrent  tous, 
et  furent  rassasiés  ;  et  on  em- 
porta douze  paniers  pleins  des 
morceaux  qui  en  étaient  res- 
tés. 

18.  Unjour^  comme  il  priait 
en  particuUer,  ayant  ses  disci- 
ples avec  lui,  il  leur  demanda  : 
Que  dit  le  peuple  de  moi  P  Qui 
dit 'il  que  je  suis? 

19.  Ils  lui  répondirent  ;  Les 
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uns  disent  que  vous  êtes  Jean- 
Baptiste;  les  autres,  Elle;  les 
autres.,  que  c'est  quelqu'un  des 
anciens  prophètes  qui  est  res- 
suscite. 

20.  Mais  vous,  leur  dit-il, 
qui  dites-vous  que  je  suis  ?  Si- 
mon-Pierre répondit  :  f^ous 
êtes  le  Christ  de  Dieu. 

21.  Alors  il  leur  défendit 
très-expressément  de  parler  de 
cela  à  personne. 

22.  Et  il  ajouta  :  Il  faut  que 
le  Fils  de  l'homme  souffre  beau- 
coup; qu'il  soit  rejeté  par  les 
sénateurs,  par  les  princes  des 
prêtres,  et  par  les  scribes  ;  qu'il 
soit  mis  à  mort,  et  qu'il  res- 
suscite le  troisième  jour. 

23.  Il  disait  aussi  à  tout  le 
monde  :  Si  quelqu'un  veut  ve- 
nir après  moi,  qu'il  renonce  à 
soi-même,  qu'il  porte  sa  croix 
tous  les  jours ,  et  qu'il  me  suive. 

24.  Car  celui  qui  voudra 
sauver  sa  vie,  la  perdra,  et  ce- 
lui qui  perdra  sa  vie  pour  l'a- 
mour de  moi ,  la  sauvera. 

25.  Et  que  servirait  à  un 
homme  de  gagner  tout  le  mon- 
de aux  dépens  de  lui-même,  et 
en  se  perdant  lui-même. ^* 

26.  Car  si  quelqu'un  rougit 
de  moi  et  de  mes  paroles,  le 
Fils  de  l'homme  rougira  aussi 
de  lui,  lorsqu'il  viendra  dans 
sa  gloire,  et  dans  celle  de  son 
Père  et  des  saints  anges. 

27.  Je  vous  dis  en  vérité ,  il 
y  en  a  quelques-uns  de  ceux 
qui  sont  ici   présents  qui  ne 


mourront  point,  qu'ils  n'aient 
vu  le  royaume  de  Dieu. 

28.  Environ  huit  jours  après 
qu'il  eut  dit  ces  paroles ,  il 
prit  avec  lui  Pierre ,  Jacques  et 
Jean ,  et  s'en  alla  sur  une  mon- 
tagne pour  prier. 

29.  Et  pendant  qu'il  faisait 
sa  prière ,  son  visage  parut 
tout  autre;  ses  habits  devin- 
rent blancs  et  éclatants. 

30.  Et  l'on  vit  tout  d'un 
coup  deux  hommes  qui  s'en- 
tretenaient avec  lui;  c'étaient 
Moïse  et  Elie. 

3i.  Ils  étaient  pleins  de  ma- 
jesté et  de  gloire,  et  ils  lui  par- 
laient de  sa  sortie  du  monde, 
qui  devait  arriver  dans  Jéru- 
salem. 

32.  Cependant  Pierre  et  ceux 
qui  étaient  avec  lui  étaient  ac- 
cablés de  sommeil;  et,  se  ré- 
veillant, ils  le  virent  dans  sa 
gloire ,  et  les  deux  hommes  qui 
étaient  avec  lui. 

33.  Et,  comme  ils  se  sépa- 
raient de  Jésus,  Pierre  lui  dit: 
Maître,  nous  sommes  bien  ici, 
faisons-y  trois  tentes  :  une  pour 
vous,  une  pour  Moïse,  et  une 
pour  Elie;  car  il  ne  savait  ce 
qu'il  disait. 

34.  Il  parlait  encore,  lors- 
qu'il parut  une  nuée  qui  les 
couvrit;  et  ils  furent  saisis  de 
frayeur  en  les  voyant  entrer 
dans  cette  nuée. 

35.  Et  il  en  sortit  une  voix 
qui  disait  :  Celui-ci  est  mon  Fils 
bien-aimé,  écoutez-le,  ; 


Chap,  9. 

36.  Pendant  qu'on  entendait 
cette  voix,  Jésus  se  trouva  seul; 
et  les  disciples  tinrent  ceci  se- 
cret, et  ne  dirent  pour  Icrs  à 
personne  rien  de  ce  qu'ils 
avaient  vu. 

37.  Le  lendemain  ,  lorsqu'ils 
descendaient  de  la  montagne, 
une  grande  troupe  de  peuple 
vint  au-devant  d'eux. 

38.  Et  un  homme  s'écria  par- 
mi la  foule ,  et  dit  :  Maître,  re- 
gardez mon  fils  en  pitié ,  je 
vous  en  supplie  ;  car  je  n'ai 
que  ce  seul  enfant. 

39.  L'esprit  malin  se  saisit 
de  lui,  et  lui  fait  tout  d'un 
coup  jeter  de  grands  cris  ;  il  le 
renverse  par  terre,  il  l'agite  par 
de  violentes  convulsions,  en  le 
faisant  écumer,  et  à  peine  le 
quitte-t-il  après  l'avoir  tout  dé- 
chiré. 

40.  J'avais  prié  vos  disciples 
de  le  chasser;  mars  ils  n'ont  pu. 

4i.  Alors  Jésus,  prenant  la 
parole,  dit  :  O  race  incrédule 
et  dépravée,  jusqu'à  quand  se- 
rai-je  avec  vous,  et  vous  souf- 
frirai-je  ^  Amenez  ici  votre  fils. 

42.  Et  comme  l'enfant  s'ap- 
prochait, le  démon  le  jeta  par 
terre  et  l'agita  par  de  grandes 
convulsions. 

43.  Mais  Jésus,  ayant  parlé 
avec  menaces  à  l'esprit  impur, 
guérit  l'enfant,  et  le  rendit  à 
son  père. 

44-  Tous  furent  étonnés  de 
la  grande  puissance  de  Dieu. 
Et  lorsque  tout  le  monde  était 
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dans  l'admiration  de  tout  ce 
que  faisait  Jésus ,  il  dit  à  ses 
disciples  :  Mettez  hien  dans  vo- 
tre cœur  ce  que  je  vais  vous  dire: 
Le  Fils  de  l'homme  doit  être 
livré  entre  les  mains  des  hom- 
mes. 

45.  Mais  ils  n'entendaient 
point  ce  langage;  il  leur  était 
tellement  caché,  qu'ils  n'y  com- 
prenaient rien;  et  ils  appré- 
hendaient même  de  l'interro- 
ger sur  ce  sujet. 

46.  Il  leur  vint  aussi  une  pen- 
sée dans  l'esprit,  lequel  d'en- 
tre eux  était  le  plus  grand. 

47.  Mais  Jésus,  voyant  les 
pensées  de  leur  cœur,  prit  un 
enfant ,  et  le  mettant  près  de 
lui, 

48.  il  leur  dit  :  Quiconque 
reçoit  cet  enfant  en  mon  nom , 
me  reçoit;  et  quiconque  me  re- 
çoit ,  reçoit  celui  qui  m'a  en- 
voyé ;  car  celui  qui  est  le  plus 
petit  parmi  vous  tous,  est  le 
plus  grand. 

49.  Alors  Jean,  prenant  la 
parole,  lui  dit  :  Maître,  nous 
avons  vu  un  homme  qui  chasse 
les  démons  en  votre  nom; 
mais  nous  l'en  avons  empêché , 
parce  qu'il  ne  vous  suit  pas  avec 
nous. 

50.  Et  Jésus  lui  dit  :  Ne  l'en 
empêchez  point;  car  celui  qui 
n'est  pas  contre  vous,  est  pour 
vous. 

5 1.  Lorsque  le  temps  auquel 
il  devait  être  enlevé  du  monde 
approchait,   il  se  mit  en  che- 
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min    avec    un   visage    assure 
pour  aller  à  Jérusalem. 

62.  Et  il  envoya  devant  lui, 
pour  annoncer  sa  venue ,  des 
gens  qui,  étant  partis,  entrè- 
rent dans  un  bourg  des  Sama- 
ritains, pour  lui  préparer  un 
logement, 

53.  Mais  ceux  de  ce  lieu  ne 
voulurent  pas  le  recevoir,  parce 
qu'il  paraissait  qu'il  allait  à  Jé- 
rusalem. 

54.  Ce  que  Jacques  et  Jean , 
ses  disciples,  ayant  vu,  ils  lui 
dirent  :  Seigneur ,  voulez-vous 
que  nous  commandions  que  le 
feu  descende  du  ciel,  et  qu'il 
les  dévore? 

55.  Mais  se  retournant,  il 
leur  fit  réprimande,  et  leur 
dit  :  Vous  ne  savez  pas  à  quel 
esprit  vous  êtes  appelés  : 

56.  le  Fils  de  l'homme  n'est 
pas  venu  pour  perdre  les  hom- 
mes ,  mais  pour  les  sauver.  Ils 
s'en  allèrent  donc  en  un  autre 
bourg. 

57.  Lorsqu'ils  étaient  en  che- 
min, un  homme  lui  dit  :  Sei- 
gneur, je  vou^  suivrai  partout 
où  vous  irez. 

58.  Jésus  lui  répondit  :  Les 
renards  ont  des  tanières  ,  et 
les  oiseaux  du  ciel  des  nids, 
mais  le  Fils  de  l'homme  n'a  pas 
où  reposer  sa  tête. 

59.  Il  dit  à  un  autre  :  Suivez- 
moi.  Et  il  lui  répondit  :  Sei- 
gneur, permettez- moi  d'aller 
auparavant  ensevelir  mon  père. 

Ôo,  Jésus  lui  repartit  :  Lais- 


sez aux  morts  le  soin  cTenseve- 
Ur  leurs  morts  ;  mais  pour  vous 
allez  annoncer  le  royaume  de 
Dieu. 

61.  Un  autre  lui  dit  :  Sei- 
gneur, je  vous  suivrai;  mais 
permettez-moi  de  disposer  au- 
paravant de  ce  que  j'ai  dans  ma 
maison. 

62.  Jésus  lui  répondit  :  Qui- 
conque, ayant  mis  la  main  à 
la  charrue ,  regarde  derrière  soi, 
n'est  point  propre  au  royaume 
de  Dieu. 

CHAPITRE  X. 

Mission  et  instruction  des  soixante 
et  douze  disciples.  Villes  impéni- 
tentes. Noms  écrits  dans  le  ciel. 
Mystères  cachés  au  sage.  Para- 
bole du  Samaritain.  Jésus  chez 
Marthe  et  Marie. 

1.  Ensuite  le  Seigneur  choi- 
sit encore  soixante  et  douze 
autres  disciples  y  qu'il  envoya 
devant  lui,  deux  à  deux,  dans 
toutes  les  villes  et  dans  tous 
les  lieux  où  lui-même  devait 
aller. 

2.  Et  il  leur  disait  :  La  mois- 
son est  grande  ;  mais  il  y  a  peu 
d'ouvriers.  Priez  donc  le  Maî- 
tre de  la  moisson  qu'il  envoie 
des  ouvriers  dans  sa  moisson. 

3.  Allez; je  vous  envoie  com- 
me des  agneaux  au  milieu  des 
loups. 

4.  Ne  portez  ni  bourse,  ni 
sac ,  ni  souHers  ;  et  ne  saluez 
personne  dans  le  chemin. 

5.  En  quelque  maison  que 
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vous  entiiez ,  dites  d'abord  : 
Que  la  paix  soit  dans  cette  mai- 
son; 

6.  et  s'il  s'y  trouve  quelque 
enfant  de  paix,  votre  paix  re- 
posera sur  lui;  sinon ,  elle  re- 
tournera sur  vous. 

7.  Demeurez  dans  la  même 
maison,  mangeant  et  buvant 
de  ce  qu'il  y  aura  chez  eux  ; 
car  celui  qui  travaille  mérite  sa 
récompense.  Ne  passez  point 
de  maison  en  maison. 

8.  Et  en  quelque  ville  que 
vous  entriez,  et  où  Ton  vous 
aura  reçus ,  mangez  ce  que 
l'on  vous  présentera. 

9.  Guérissez  les  malades  qui 
s'y  trouveront ,  et  dites-leur  : 
Le  royaume  de  Dieu  est  proche 
de  vous. 

10.  Mais  si ,  étant  entrés  dans 
quelque  ville ,  on  ne  vous  y 
reçoit  point,  sortez  dans  les 
places,  et  dites  : 

11.  Nous  secouons  contre 
vous  la  poussière  même  de  vo- 
tre ville ,  qui  s'est  attachée  à 
nos  pieds  ;  sachez  néanmoins 
que  le  royaume  de  Dieu  est 
proche. 

12.  Je  vous  assure  qu'au  der- 
nier ^ovlt  Sodome  sera  traitée 
moins  rigoureusement  que 
cette  ville- là. 

i3.  Malheur  à  toi ,  Corozaïn  ; 
malheur  à  toi,  Bethsaïde ,  parce 
que  si  les  miracles ,  qui  ont  été 
faits  chez  vous ,  avaient  été 
faits  dans  Tyr  et  dans  Sidon, 
il  y  a  long-temps  qu'elles   au- 


raient fait  pénitence  dans  le 
sac  et  dans  la  cendre. 

i4-  C'est  pourquoi,  au  jour 
du  jugement,  Tyr  et  Sidon  se- 
ront traitées  moins  rigoureu- 
sement que  vous. 

i5.  Et  toi,  Capharnaûm , 
qui  as  été  élevée  jusqu'au  ciel, 
tu  seras  précipitée  jusque  dans 
le  fond  des  enfers. 

16.  Celui  qui  vous  écoute 
m'écoute  ;  celui  qui  vous  mé- 
prise ,  me  méprise  ;  et  celui  qui 
me  méprise,  méprise  celui  qui 
m'a  envoyé. 

1 7.  Or  les  soixante  et  douze 
disciples  s'en  revinrent  avec 
joie,  lui  disant;  Seigneur,  les 
démons  même  nous  sont  as- 
sujétis  par  la  vertu  de  votre 
nom. 

18.  n  leur  répondit  :  Je 
voyais  satan  tomber  du  ciel 
comme  un  éclair. 

19.  Vous  voyez  que  je  vous 
ai  donné  le  pouvoir  de  fouler 
aux  pieds  les  serpents  et  les 
scorpions,  et  toute  la  puissance 
de  l'eanemi;  et  rien  ne  pourra 
vous  nuire. 

20.  Néanmoins  ne  mettez 
point  votre  joie  en  ce  que  les 
esprits  impurs  vous  sont  sou- 
mis; lyais  réjouissez-vous  plu- 
tôt de  ce  que  vos  noms  sont 
écrits  dans  les  cieux. 

21.  En  cette  même  heure 
Jésus  tressaillit  de  joie  par  le 
mouvement  du  Saint-Esprit,  et 
dit  ces  paroles  :  Je  vous  rends 
gloire ,  mon  Père,  Seigneur  du 
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ciel  et  de  la  terre,  de  ce  que, 
tandis  q7/e\ous  avez  caché  ces 
choses  aux  sages  et  aux  pru- 
dents, vous  les  avez  révélées 
aux  petits.  Oui,  mon  Père,  Je 
vous  en  rends  gloire ,  parce 
qu'il  vous  a  plu  que  cela  fût 
ainsi. 

22.  Mon  Père  m'a  mis  tou- 
tes choses  entre  les  mains  ;  et 
nul  ne  connaît  qui  est  le  Fils 
que  le  Père  j  ni  qui  est  le  Père 
que  le  Fils ,  et  celui  à  qui  le 
Fils  aura  voulu  le  révéler. 

23.  Et  se  retournant  vers 
ses  disciples ,  il  leur  dit  :  Heu- 
reux les  yeux  qui  voient  ce 
que  vous  voyez. 

24.  Car  je  vous  déclare  que 
beaucoup  de  prophètes  et  de 
rois  ont  souhaite  de  voir  ce 
que  vous  voyez,  et  ne  l'ont 
point  vu;  et  d'entendre  ce  que 
vous  entendez  ,  et  ne  l'ont 
point  entendu. 

25.  Alors  un  docteur  de  la 
loi,  s'étant  levé ,  lui  dit  pour  le 
tenter  :  Maître ,  que  faut-il  que 
je  fasse  pour  posséder  la  vie 
é  tern  elle  .f* 

26.  Jésus  lui  répondit  :  Qu'y 
a-t-il  d'écrit  dans  la  loi?  qu'y 
lisez-vous  ? 

27.  Il  lui  répondit  :  Vous  ai- 
merez le  Seigneur  votre  Dieu 
de  tout  votre  cœur,  de  toute 
votre  âme,  de  toutes  vos  for- 
ces et  de  tout  votre  esprit;  et 
votre  prochain  comme  vous- 
même. 

28.  Jésus  lui  dit  :  Yous  avez 


fort  bien  répondu  :  faites  cela , 
et  vous  vivrez. 

29.  Mais  cet  homme,  voulant 
faire  paraître  qu'il  était  juste, 
dit  à  Jésus  :  Et  qui  est  mon 
prochain  ? 

30.  Et  Jésus ,  prenant  la  pa- 
role ,  lui  dit  :  Un  homme ,  qui 
descendait  de  Jérusalem  à  Jé- 
richo, tomba  entre  les  mains 
des  voleurs,  qui  le  dépouillè- 
rent ,  le  couvrirent  de  plaies , 
et  s'en  allèrent ,  le  laissant  à 
demi  mort. 

3i.  Il  arriva  ensuite  qu'un 
prêtre  descendait  par  le  même 
chemin,  lequel,  l'ayant  aper- 
çu, passa  outre. 

32.  Un  lévite,  qui  vint  aussi 
au  même  lieu,  l'ayant  consi- 
déré ,  passa  outre  encore, 

33.  Mais  un  Samaritain,  qui 
voyageait,  étant  venu  à  l'en- 
droit où  était  cet  homme,  et 
l'ayant  vu ,  en  fut  touché  de 
compassion. 

34.  Il  s'approcha  donc  de 
lui,  versa  de  l'huile  et  du  vin 
dans  ses  plaies  ,  et  les  banda  ; 
et  l'ayant  mis  sur  son  cheval , 
il  le  mena  dans  une  hôtellerie , 
et  prit  soin  de  lui. 

S 5.  Le  lendemain  il  tira 
deux  deniers ,  qu'il  donna  à 
l'hôte,  et  lui  dit  :  Ayez  bien 
soin  de  cet  homme;  et  tout  ce 
que  vous  dépenserez  de  plus , 
je  vous  le  rendrai  à  mon  re- 
tour. 

36.  Lequel  de  ces  trois  vous 
semble-t-il  avoir  été  le  pro- 
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chain  de  celui  qui  tomba  entre 
les  mains  des  voleurs? 

87.  Le  docteur  lui  répondit  : 
Celui  qui  a  exerce  la  mise'ri- 
corde  envers  lui.  Allez  donc, 
lui  dit  Jésus,  et  faites  de  mê- 
me. 

38.  Jésus,  étant  en  chemin 
ai^ee  ses  disciples ,  entra  dans 
un  bourg;  et  une  femme  nom- 
mée Marthe  le  reçut  dans  sa 
maison. 

39.  Elle  avait  une  sœur  nom- 
mée Marie,  qui,  se  tenant  as- 
sise aux  pieds  du  Seigneur, 
écoutait  sa  parole. 

40.  Mais  Marthe  était  fort 
occupée  à  préparer  tout  ce 
qu'il  fallait,  et s'arrêtant  c^t^«/i^ 
Jésus ,  elle  lui  dit  :  Seigneur, 
ne  considérez-vous  point  que 
ma  sœur  me  laisse  servir  toute 
seule?  Dites-lui  donc  qu'elle 
m'aide. 

4i.  Mais  le  Seigneur  lui  ré- 
pondit :  Marthe,  Marthe ,  vous 
vous  empressez  et  vows  vous 
troublez  dans  le  soin  de  beau- 
coup de  choses; 

42,  cependant  une  seule 
chose  est  nécessaire.  Marie  a 
choisi  la  meilleure  part,  qui 
ne  lui  sera  point  ôtée. 

CHAPITRE  XL 

Prière  de  Jésus-Christ.  Demander^ 
chercher,  et  frapper.  Démon 
muet.  Blasphème  des  Juifs. 
Rojyaume  divisé.  Fort  armé.  Dé- 
mon rentrant.  Bonheur  de  la 
mère  de  Jésus.  Signe  de  Jonas. 
OEil  simple,  Dehfjrs  de  la  coupe. 


Reproches  contre  les  scribes  et 
les  pharisiens. 

1.  Un  jour,  comme  il  était 
en  prière  dans  un  certain  lieu , 
après  qu'il  eut  cessé  de  prier, 
un  de  ses  disciples  lui  dit: 
Seigneur,  a»pprenez  -  nous  à 
prier,  ainsi  que  Jean  l'a  appris 
à  ses  disciples. 

2.  Et  il  leur  dit  :  Lorsque 
vous  priez,  dites  :  Père,  que  vo- 
tre nom  soit  sanctifié;  que  vo- 
tre règne  arrive; 

3.  donnez-nous  aujourd'hui 
notre  pain  de  chaque  j-our  ; 

4.  et  remettez-nous  nos  of- 
fenses, puisque  nous  remet- 
tons nous-mêmes  à  tous  ceux 
qui  nous  sont  redevables  ,  et 
ne  nous  abandonnez  point  à 
la  tentation. 

5.  Il  leur  dit  encore  :  Si 
quelqu'un  d'entre  vous  avait 
un  ami,  et  qu'il  allât  le  trou- 
ver au  milieu  de  la  nuit  pour 
lui  dire  :  Mon  ami ,  prêtez-moi 
trois  pains, 

6.  parce  qu'un  de  mes  amis , 
qui  est  en  voyage,  vient  d'ar- 
river chez  moi,  et  je  n'ai  rien 
à  lui  donner; 

7.  et  que  cet  homme  lui  ré- 
pondît de  dedans  sa  maison  : 
Ne  m'importunez  point ,  ma 
porte  est  déjà  fermée ,  et  mes 
enfants  sont  couchés  aussi  bien 
que  moi;  je  ne  puis  me  lever 
pour  vous  en  donner; 

8.  si  néanmoins  l'autre  per- 
sévérait à  frapper,  je  vous  as- 
sure que,  quand  il  ne  se  lève- 
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rait  pas  pour  lui  en  donner  à 
cause  qu'il  est  son  ami,  il  se 
lèverait  du  moins  à  cause  de 
son  importunité,  et  il  lui  en 
donnerait  autant  qu'il  en  aurait 
besoin. 

9.  Je  vous  dis  de  même  :  De- 
mandez, et  on  vous  donnera; 
cherchez,  et  vous  trouverez; 
frappez  à  la  porte  ^  et  l'on  vous 
ouvrira. 

10.  Car  quiconque  demande, 
reçoit;  et  qui  cherche,  trouve; 
et  l'on  ouvrira  à  celui  qui 
frappe  à  la  porte. 

1 1 .  Mais  qui  est  le  père  d'en- 
tre vous  qui  donnât  à  son  fils 
une  pierre,  lorsqu'il  lui  deman- 
derair  du  pain;  ou  qui  lui  don- 
nât un  serpent,  lorsqu'il  lui 
demanderait  un  poisson; 

12.  ou  qui  lui  donnât  un 
scorpion  ,  lorsqu'il  lui  deman- 
derait un  œuf? 

i3.  Si  donc  vous,  étant  mé- 
chants comme  vous  êtes ,  vous 
savez  néanmoins  donner  de 
bonnes  choses  à  vos  enfants; 
à  combien  plus  forte  raison 
votre  Père,  qui  est  dans  le  ciel, 
donnera- t-il  le  bon  Esprit  à 
ceux  qui  le  lui  dems.ndent? 

i4-  Un  jour  Jésus  chassa  un 
démon  qui  était  muet;  et  lors- 
qu'il eut  chassé  le  démon ,  le 
muet  parla,  et  tout  le  peuple 
fut  ravi  en  admiration. 

i5.  Mais  quelques-uns  d'en- 
tre eux  dirent  :  Il  ne  chasse 
les  démons  aue  par  Béelzébub, 
prince  des  aémons. 


16.  Et  d'autres,  voulant  le I 
tenter,    lui    demandaient  quil 
leur  fit  voir  un  prodige  dans 
l'air. 

17.  Mais  Jésus,  connaissant 
leurs  pensées,  leur  dit  :  Tout 
royaume  divisé  contre  lui-mê- 
me sera  détruit,  et  toute  mai- 
son divisée  contre  elle-même 
tombera  en  ruine. 

18.  Si  donc  satan  est  aussi 
divisé  contre  lui-même,  com- 
ment son  règne  subsistera-t-il? 
Car  vous  dites  que  c'est  par 
Béelzébub  que  je  chasse  les  dé- 
mons. 

19.  Si  c'est  par  Béelzébub 
que  }e  chasse  les  démons ,  par 
qui  vos  enfants  les  chassent- 
ils  ?  C'est  pourquoi  ils  seront 
eux-mêmes  vos  juges. 

10.  Mais  si  c'est  par  le  doigt 
de  Dieu  que  je  chasse  les  dé- 
mons, assurément  le  royaume 
de  Dieu  est  venu  jusqu'à  vous. 

21.  Lorsque  le  fort  armé 
garde  sa  maison,  tout  ce  qu'il 
possède  est  en  paix. 

22.  Mais  s'il  en  survient  un 
autre  plus  fort  que  lui ,  qui  le 
surmonte,  il  emportera  toutes 
ses  armes  dans  lesquelles  il 
mettait  sa  confiance,  et  il  dis- 
tribuera ses  dépouilles. 

23.  Celui  qui  n'est  point 
avec  moi,  est  contre  moi;  et 
celui  qui  n'amasse  point  avec 
moi,  dissipe. 

24.  Lorsque  l'esprit  impur 
est  sorti  d'un  homme,  il  s'en 
va  par  des  lieux  arides,  cher- 
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chant  du  repos;  et  comme  il 
n'en  trouve  point,  il  dit  ;  Je 
retournerai  dans  ma  maison 
d'où  je  suis  sorti. 
I  25.  Et  y  venant,  il  la  trouve 
nettoyée  et  parée. 

26.  Alors  il  s'en  va  prendre 
avec  lui  sept  autres  esprits 
plus  méchants  que  lui,  et  en- 
trant dans  cette  maison,  ils  en 
font  leur  demeure  ;  et  le  der- 
nier état  de  cet  homme  devient 
pire  que  le  premier. 

27.  Lorsqu'il  disait  ces  cho- 
ses ,  une  femme ,  élevant  la 
voix  du  milieu  du  peuple,  lui 
dit  :  Heureuses  les  entrailles 
qui  vous  ont  porté ,  et  les  ma- 
melles qui  vous  ont  nourri  ! 

28.  Jésus  lui  dit  :  Mais  plutôt 
heureux  ceux  qui  écoutent  la 
parole  de  Dieu ,  et  qui  la  pra- 
tiquent. 

29.  Et  comme  le  peuple  s'a- 
massait en  foule ,  il  commença 
à  dire  ;  Cette  race  d'hommes 
est  une  race  méchante;  ils  de- 
mandent un  signe,  et  il  ne  leur 
en  sera  point  donné  d'autre 
que  celui  du  prophète  Jonas. 

30.  Car  comme  Jonas  fut  un 
signe  pour  ceux  de  Ninive, 
ainsi  le  Fils  de  l'homme  en 
sera  un  pour  cette  nation. 

3i.  La  reine  du  midi  s'élè- 
vera SLUjour  </tt  jugement  con- 
tre les  hommes  de  cette  nation, 
et  les  condamnera  ,  parce 
qu'elle  est  venue  des  extrémi- 
tés de  la  terre  pour  entendre 
la  sagesse  de  Salomon;  et  ce- 


pendant ///  a  ici  pl'us  que  Sa- 
lomon. 

32.  Les  Ninivites  s'élèveront 
au  jour  du  jugement  contre 
ce  peuple,  et  le  condamneront, 
parce  qu'ils  ont  fait  pénitence 
à  la  prédication  de  Jonas;  et 
cependant  Ufa  ici  plus  que 
Jonas. 

33.  n  n'y  a  personne  qui , 
après  avoir  allumé  une  lampe , 
la  mette  dans  un  lieu  caché , 
ou  sous  un  boisseau;  mais  on 
la  met  sur  le  chandelier,  afin 
que  ceux  qui  entrent  voient  la 
lumière, 

34.  Votre  œil  est  la  lampe 
de  votre  corps  ;  si  votre  œil 
est  simple  et  pur,  tout  votre 
corps  sera  éclairé;  s'il  est  mau- 
vais ,  votre  corps  aussi  sera  té- 
nébreux. 

35.  Prenez  donc  garde  que 
la  lumière ,  qui  est  ^n  vous,  ne 
soit  elle-même  de  /vraies  ténè- 
bres. 

36.  Si  donc  votre  corps  est 
tout  éclairé,  n'ayant  aucune 
partie  ténébreuse,  tout  sera 
lumineux,  comme  lorsqu'une 
lampe  vous  éclaire  par  sa  lu- 
mière. 

37.  Pendant  qu'il  parlait,  un 
pharisien  le  pria  de  dîner  chez 
lui  ;  et  Jésus  ,  y  étant  entré , 
se  mit  à  table. 

38.  Le  pharisien  commença 
alors  à  dire  en  lui-même  :  Pour- 
quoi ne  s'est-il  point  lavé  les 
mains  avant  de  dîner  ? 

39.  Mais  le  Seigneur  lui  dit  : 
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Vous  autres  pharisiens,  vous 
avez  grand  soin  de  nettoyer  le 
dehors  de  la  coupe  et  du  plat  ; 
mais  le  dedans  de  vos  cœurs 
est  plein  de  rapine  et  d'ini- 
quité. 

4o.  Insensés  que  vous  êtes , 
celui  qui  a  fait  le  dehors  n  a- 
t-il  pas  fait  aussi  le  dedans  ? 

4i.  Néanmoins  donnez  l'au- 
mône de  ce  que  vous  avez ,  et 
toutes  choses  seront  pures 
pour  vous. 

42.  Mais  malheur  à  vous, 
pharisiens,  qui  payez  la  dîme 
de  la  menthe ,  de  la  rue ,  et  de 
toutes  les  herhes ,  et  qui  négli- 
gez la  justice  et  l'amour  de 
Dieu  ;  c'est  là  néanmoins  ce 
qu'il  fallait  pratiquer,  sans 
omettre  ces  autres  choses. 

43.  Malheur  à  vous  ,  phari- 
siens ,  qui  aimez  à  avoir  les 
premières  places  dans  les  syna- 
gogues, et  à  être  salués  dans 
les  places  publiques. 

44-  Malheur  à  vous ,  qui  res- 
semblez à  des  sépulcres  qui  ne 
paraissent  point,  et  que  les 
hommes  qui  marchent  dessus 
ne  connaissent  pas. 

45.  Alors  un  des  docteurs 
de  la  loi ,  prenant  la  parole , 
lui  dit  :  Maître,  en  parlant 
ainsi,  vous  nous  déshonorez 
aussi  nous-mêmes. 

46.  Mais  Jésus  lui  dit  :  Mal- 
heur aussi  à  vous  autres ,  doc- 
teurs de  la  loi ,  gui  chargez  les 
hommes  de  fardeaux  quils  ne 
sauraient  porter,    et   qui    ne 


voudriez  pas  les  avoir  touchés 
du  bout  des  doigts. 

47.  Malheur  à  vous ,  qui  bâ- 
tissez des  tombeaux  aux  pro- 
phètes,* et  ce  sont  vos  pères 
qui  les  ont  tués.  i 

48.  Certes  vous  témoignez 
assez  que  vous  consentez  à  ce 
qu'ont  fait  vos  pères;  car  ils 
ont  tué  les  prophètes ,  et  vous 
leur  bâtissez  des  tombeaux. 

49.  C'est  pourquoi  la  sagesse 
de  Dieu  a  dit  :  Je  leur  enverrai 
des  prophètes  et  des  apôtres  j 
et  ils  tueront  les  uns,  et  per- 
sécuteront les  autres  ; 

50.  afin  qu'on  redemande  à 
cette  nation  le  sang  de  tous  les 
prophètes,  qui  a  été  répandu 
depuis  la  création  du  monde, 

5i.  depuis  le  sang  d'Abel, 
jusqu'au  sang  de  Zacharie,  qui 
a  été  tué  entre  l'autel  et  le 
temple.  Oui ,  je  vous-  déclare 
qu'on  en  demandera  compte  à 
cette  nation. 

62.  Malheur  à  vous,  docteurs 
de  la  loi,  qui  vous  êtes  saisis 
de  la  clef  de  la  science ,  et  qui, 
n'y  étant  point  entrés  vous- 
mêmes,  l'avez   encore  fermée 


ijaii 


en- 


a  ceux   qui  voulaient    y 
trer. 

53.  Comme  il  leur  parlait  de 
la  sorte,  les  pharisiens  et  les 
docteurs  de  la  loi  commencè- 
rent à  le  presser  vivement ,  et 
à  l'accabler  par  une  multitude 
de  questions, 

54.  lui  tendant  des  pièges  , 
et  tâchant  de  tirer  de  sa  bou 
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che-  quelque    chose    qui   leur 
donnât  lieu  de  l'accuser. 

CHAPITRE  XIL 

Levain  des  pharisiens.  Ne  craindre 
que  Dica.  Blasphème  contre  le 
Saint-Esprit.  Se  garder  de  l'ava- 
rice. Ne  point  s' inquiéter  pour  les 
besoins  de  la  vie.  Ne  chercher 
que  Dieu.  Partage  du  serviteur 
fidèle  et  du  serviteur  infidèle. 
Feu  apporté  sur  la  terre.  Temps 
du  Messie  méconnu.  S'accorder 
avec  son  adversaire. 

1.  Cependant  une  giande 
multitude  de  peuple  s'etant  as- 
semblée autour  de  Jésus ,  en 
sorte  qu'ils  marchaient  les  uns 
sur  les  autres,  il  commença  à 
dire  à  ses  disciples  :  Gardez- 
vous  du  levain  des  pharisiens, 
qui  est  1  hypocrisie. 

2.  Mais  il  n'y  arien  de  caché 
qui  ne  doive  être  découvert, 
ni  rien  de  secret  qui  ne  doive 
être  connu  ; 

3.  car  ce  que  vous  avez  dit 
dans  l'obscurité  se  publiera 
dans  la  lumière;  et  ce  que  vous 
avez  dit  à  l'oreille,  dans  les 
chambres,  sera  prêché  sur  les 
toits. 

4.  Je  vous  dis  donc  à  vous , 
qui  êtes  mes  amis  :  Ne  craignez 
point  ceux  qui  tuent  le  corps  , 
et  qui  après  cela  n'ont  rien  à 
vous  faii^e  davantage. 

5.  Mais  je  vais  vous  appren- 
dre qui  vous  devez  craindre  : 
Craignez  celui  qui,  après  avoir 
ôté  la  vie ,  a  le  pouvoir  de  jeter 


dans  l'enfer.  Oui,  je  vous  le 
dis,  craignez  celui-là. 

6.  N'est -il  pas  vrai  que  cinq 
passereaux  se  donnent  pour 
deux  oboles  .^*  et  néanmoins  il 
n'y  en  a  pas  un  seul  qui  soit 
en  oubli  devant  Dieu. 

fj.  Les  cheveux  même  de 
votre  tête  sont  tous  comptés. 
Ne  craignez  donc  point  qu'il 
vous  oublie;  vous  valez  mieux 
que  beaucoup  de  passe- 
reaux. 

8.  Or  je  vous  déclare  que 
quiconque  me  confessera  et  me 
reconnaîtra  devant  les  hommes, 
le  Fils  de  1  homme  le  reconnaî- 
tra aussi  devant  les  anges  de 
Dieu. 

9.  Mais  si  quelqu'un  me  re- 
nonce devant  les  hommes,  je 
le  renoncerai  aussi  devant  les 
anges  de  Dieu. 

10.  Si  quelqu'un  parle  con- 
tre le  Fils  de  l'homme  ,  son 
péché  lui  sera  remis;  niais  si 
quelqu'un  blasphème  contre  le 
Saint-Esprit,  il  ne  lui  sera  point 
remis. 

11.  Lorsqu'on  vous  mènera 
dans  les  synagogues,  ou  devant 
les  magistrats  et  les  puissances 
du  monde  ^  ne  vous  mettez 
point  en  peine  comment  vous 
répondrez,  ni  de  ce  que  vous 
dir^z  ; 

12.  car  le  Saint-Esprit  vous 
enseignera  à  cette  heure -là 
même  ce  qu'il  faudra  que  vous 
disiez. 

i3.  Alors  un  homme  lui  dit 
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d«  milieu  de  la  foule  :  Maître , 
<iites  à  mon  frère  qu'il  partage 
avec  moi  la  succession  qui  nous 
-est  échue, 

14.  Mais  Jésus  lui  dit  :  O 
iiomme,  qui  m'a  établi  pour 
vous  juger,  ou  pour  faire  vos 
partages  ? 

i5.  Puis  il  leur  dit  :  Ayez 
soin  de  vous  bien  garder  de 
toute  avarice;  car  en  quelque 
abondance  cju'un  bomme  soit, 
sa  vie  ne  dépend  point  des 
biens  qu'il  possède. 

16.  Il  leur  dit  ensuite  cette 
parabole  :  Il  y  avait  un  homme 
riche ,  dont  les  terres  avaient 
extraordinairement  rapporté  ; 

ly.  et  il  s'entrenait  en  lui- 
mèrae  de  ces  pensées  :  Que  fe- 
rai-je?  car  je  n'ai  point  de  lieu 
où  je  puisse  serrer  tout  ce  que 
j'ai  à  recueillir. 

18.  Voici,  dit -il,  ce  que  je 
ferai  :  j'abattrai  mes  greniers 
et  j'en  bâtirai  de  plus  grands , 
^t  j'y  amasserai  toute  ma  ré- 
colte et  tous  mes  biens; 

19.  et  je  dirai  à  mon  âme  : 
Mon  âme,  tu  as  beaucoup  de 
i)iens  en  rései^ve  pour  plusieurs 
années  ;  repose -toi  ,  mange  , 
bois ,  fais  bonne  chère. 

20.  Mais  Dieu  en  même 
temps  dit  à  cet  homme  ;  Insensé 
que  tu  es,  on  va  te  redeman- 
der ton  âme  cette  nuit  même  ; 
«t  pour  qui  sera  ce  que  tu  as 
amassé  ? 

21.  C'est  ce  qui  arrive  à  ce- 
lui qui  amasse  des  trésors  pour 


soi-même,  et  qui  nest  poiiit 
riche  devant  Dieu. 

22.  Puis  s'adressant  à  ses 
disciples ,  il  leur  dit  :  Ne  vous 
mettez  point  en  peine  où  vous 
trouverez  de  quoi  manger  pour 
conserver  votre  vie;  ni  où  vous 
trouverez  des  habits  pour  cou- 
vrir votre  corps. 

23.  La  vie  est  plus  que  la 
nourriture ,  et  le  corps  plus 
que  le  vêtement. 

24.  Considérez  les  corbeaux, 
ils  lie  sèment  ni  ne  moisson- 
nent ;  ils  n'ont  ni  cellier ,  ni 
grenier  ;  cependant  Dieu  les 
nourrit.  Et  combien  êtes-vous 
plus  excellents  qu'eux! 

25.  Mais  qui  d'entre  vous, 
par  tous  ses  soins  ,  peut  ajou- 
ter à  sa  taille  la  hauteur  a  une 
coudée? 

26.  Si  donc  les  moindres 
choses  même  sont  au-dessus 
de  votre  pouvoir,  pourquoi 
vous  inquiétez  -  vous  des  au- 
tres ? 

27.  Considérez  les  lis ,  et 
voyez  comme  ils  croissent  ; 
ils  ne  travaillent  ni  ne  filent  ; 
cependant  je  vous  déclare  que 
Salomon,  même  dans  toute  sa 
magnificence,  n'a  jamais  été 
vêtu  comme  l'un  d'eux. 

28.  Si  Dieu  a  soin  de  vêtir 
de  la  sorte  une  herbe ,  qui  est 
aujourd'hui  dans  les  champs  , 
et  qu'on  jettera  demain  dans  le 
four  ;  combien  aura-t-il  plus  de 
soin  de  vous  vêtir ^  ô  hommes 
de  peu  de  foi! 
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29.  Ne  vous  mettez  donc 
point  en  peine  vous  autres, 
de  ce  que  vous  aurez  à  manger 
ou  à  boire  ;  et  que  votre  esprit 
ne  soit  point  suspendu  et  in- 
quiet j 

30.  car  ce  sont  les  païens  et 
les  gerts  du  monde  qui  recher- 
chent toutes  ces  choses,  et  vo- 
tre Père  sait  assez  que  vous  en 
avez  besoin, 

3i.  C'est  pourquoi  cherchez 
premièrement  le  royaume  de 
Dieu  et  sa  justice;  et  toutes 
ces  choses  vous  seront  don- 
nées par  surcroît. 

32.  Ne  craignez  point,  petit 
troupeau;  car  il  &  pbi  à  vo- 
tre Père  de  vous  donner  son 
aoyaume. 

33.  Vendez  ce  que  vous  avez, 
^t  le  donnez  en  aumône;  faites- 
Tous  des  bourses  qui  ne  s'u- 
sent point  par  le  temps  ;  amas- 
sez dans  le  ciel  un  trésor  qui 
ïie  périsse  jamais,  d'où  les  vo- 
leurs n'approchent  point,  et 
^ue  les  vers  ne  puissent  cor- 
Tompre. 

34.  Car  où  est  votre  trésor, 
ià  sera  aussi  votre  cœur. 

35.  Que  vos  reins  soient 
ceints ,  et  ayez  dans  vos  mains 
des  lampes  ardentes; 

36.  soyez  semblables  à  ceux 
qui  attendent  que  leur  maître 
retourne  des  noces?  afin  que, 
lorsqu'il  sera  venu,  et  qu'il 
aura  frappé  à  la  porte ,  ils  lui 
ouvrent  aussitôt. 

37.  Heureux  ces  serviteurs 
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que  le  maître  à  son  arrivée 
trouvera  veillants.  Je  vous  dis 
en  vérité,  que,  s'étant  ceint, 
il  les  fera  mettre  à  table  ;  et  pas- 
sant devant  eux ,  il  les  ser- 
vira. 

38.  S'il  arrive  à  la  seconde 
ou  à  la  troisième  veille ,  et 
qu'il  les  trouve  en  cet  état,  ces 
serviteurs-là  sont  heureux. 

39.  Or  sachez  que  si  le  père 
de  famille  était  averti  de  l'heure 
à  laquelle  le  voleur  doit  venir,, 
il  veillerait  sans  doute,  et  ne 
laisserait  pas  percer  sa  maison. 

40.  Tenez-vous  donc  aussi 
toujours  prêts  ;  parce  que  le 
Fils  de  riiomme  viendra  à 
l'heure  que  vous  ne  pensez 
pas. 

4i.  Alors  Pierre  lui  dit  :  Sei-. 
gneur,  est-ce  à  nous  seuls  que 
vous  adressez  cette  parabole, 
ou  si  c'est  à  tout  le  monde  ? 

42.  Le  Seigneur  lui  dit  :  Quel 
est  à  votre  avis  le  dispensateur 
fidèle  et  prudent  que  le  maître 


a  établi  sur  ses  serviteurs. 


pour 


distribuer  à  chacun  dans  le 
temps  la  mesure  de  blé  qui 
lui  est  destinée  P 

43.  Heureux  ce  serviteur  que 
son  maître  à  son  arrivée  trou- 
vera agissant  de  la  sorte. 

44-  Je  vous  dis  en  vérité, 
qu'il  l'établira  sur  tous  les  biens 
qu'il  possède. 

45.  Mais  si  ce  serviteur  dit 
en  lui-même  :  Mon  maître  n'est 
pas  près  de  venir ,  et  qu'il  com- 
mence à  battre  les  servit^uF^ 
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et  les  servantes,  à  manger,  à 
Loire  et  à  s'enivrer  ; 

46.  le  maître  de  ce  serviteur 
viendra  au  jour  qu'il  ne  s'y  at- 
tend pas ,  et  à  riieure  qu'il  ne 
sait  pas  ;  et  il  le  retranchera  de 
sa  famille  y  et  lui  donnera  yjr>Mr 
partage  d'être  puni  avec  les  in- 
fidèles. 

47.  Le  serviteur  qui  aura  su 
la  volonté  de  son  maître,  et  qui 
néanmoins  ne  se  sera  pas  tenu 
prêt ,  et  n'aura  pas  fait  ce  qu'il 
désirait  de  lui,  sera  battu  ru- 
dement; 

48.  mais  celui  qui  n'aura  pas 
su  sa  volonté,  et  qui  aura  fait 
des  choses  dignes  de  châti- 
ment, sera  moins  battu.  On 
redemandera  beaucoup  à  celui 
â  qui  on  aura  beaucoup  donné  ; 
et  on  fera  rendre  un  plus  grand 
compte  à  celui  à  qui  on  aura 
confié  plus  de  choses. 

49*  Je  suis  venu  pour  jeter 
3e  feu  dans  la  terre ,  et  que  dé- 
siré -je ,  sinon  qu'il  s'allu- 
me? 

5o.  Je  dois  être  baptisé  d'un 
baptême;  et  combien  me  sens- 
je  pressé  jusqu'à  ce  qu'il  s'ac- 
complisse ? 

5i.  Croyez-vous  que  je  sois 
Tenu  pour  apporter  la  paix  sur 
la  terre?  Non,  je  vous  as- 
sure ;  mais  ,  au  contraire ^  la 
division. 

52.  Car  désormais  s'd  se 
trouve  cinq  personnes  dans  une 
maison ,  elles  seront  divisées 
les  unes    contre   les    autres  ; 


trois   contre    deux ,    et    deux 
contre  trois. 

53.  Le  père  sera  en  division 
avec  le  fils,  et  le  fils  avec  le 
père;  la  mère  avec  la  fille,  et 
la  fUle  avec  la  mère;  la  belle- 
mère  avec  la  belle-fille ,  et  la 
belle-fille  avec  la  belle-mère. 

54.  Il  disait  aussi  au  peuple  : 
Lorsque  vous  voyez  un  nuage 
se  former  du  côté  du  couchant , 
vous  dites  aussitôt  que  la  pluie 
ne  tardera  pas  à  venir,  et  il 
pleut  en  effet. 

55.  Et  quand  vous  voyez 
souffler  le  vent  du  midi,  vous 
dites  qu'il  fera  chaud,  et  le 
chaud  ne  manque  pas  d'arri- 
ver. 

56.  Hypocrites  que  -vous  êtes  y 
vous  savez  si  bien  reconnaître 
ce  que  présagent  les  diverses 
apparences  du  ciel  et  de  la  ter- 
re ;  comment  donc  ne  connais- 
sez-vous point  ce  temps-ci  ? 

57.  Comment  n'avez -vous 
point  de  discernement  pour 
reconnaître,  par  ce  qui  se 
passe  parmi  vous,  ce  qui  est 
juste  P 

58.  Lorsque  vous  allez  avec 
votre  adversaire  devant  le  ma- 
gistrat, tâchez  de  vous  déga- 
ger de  lui  pendant  que  vous 
êtes  encore  dans  le  chemin,  de 
peur  qu'il  ne  vous  entraîne  de- 
vant le  juge ,  et  que  le  juge  ne 
vous  livre  au  sergent,  et  que 
le  sergent  ne  vous  mène  en 
prison. 

59.  Car  je  vous  assure  que 
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vous  ne  sortirez  point  de  là, 
que  vous  n'ayez  payé  jus(jua 
la  dernière  obole. 

CHAPITRE  XIII. 

Htire  pénitence.  Figuier  stérile. 
Femme  courbée.  Grain  de  sé~ 
neK>é.  Levain  dans  la  pâte.  Peu 
de  sauvés.  Faux  justes  rejetés. 
Menace  d'Hérode.  Passion  pré- 
dite, Jérusalem  homicide;  sa 
ruine. 

1.  En  ce  même  temps  quel- 
ques-uns vinrent  dire  à  Jésus 
ce  qui  s*  était  passé  touchant  les 
Galiléens ,  dont  Pilate  avait 
mêlé  le  sang  avec  celui  de  leurs 
sacrifices. 

2.  Sur  quoi  Jésus,  prenant 
la  parole ,  leur  dit  :  Pensez- 
vous  que  ces  Galiléens  fussent 
les  plus  grands  pécheurs  de 
toute  la  Galilée ,  parce  qu'ils 
ont  été  ainsi  traités  } 

3.  Non,  je  vous  en  assure; 
mais  je  vous  déclare  que ,  si 
vous  ne  faites  pénitence  ,  vous 
périrez  tous  comme  eux. 

4.  Croyez- vous  aussi  que  ces 
dix-huit  hommes  sur  lesquels 
la  tour  de  Siloé  est  tombée ,  et 

Qu'elle  a  tués,  fussent  plus  re- 
evables  a  la  justice  de  Dieu 
que  tous  les  habitants  de  Jéru- 
salem? 

5.  Non,  je  vous  en  assure; 
mais  je  'vous  déclare  que ,  si 
vous  ne  faites  pénitence,  vous 
périrez  tous  de  la  même  sorte. 

6.  Il  leur  dit  aussi  cette  pa- 
rabole :  Un  homme  avait  un  fi- 
guier planté  dans  sa  vigne ,  et 
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venant    pour   y   chercher    du 
fruit  il  n'y  en  trouva  point. 

7.  Alors  il  dit  à  son  vigne- 
ron :  11  y  a  déjà  trois  ans  que 
je  viens  chercher  du  fruit  à  ce 
figuier  sans  y  en  trouver;  cou- 
pez-le donc;  pourquoi  occupe- 
t-il  la  terre  inutilement  ? 

8.  Le  vigneron  lui  répondit  : 
Seigneur  ,  laissez  -  le  encore 
cette  année ,  afin  que  je  la- 
boure au  pied  ,  et  que  j'y  mette 
du  fumier  ; 

9.  après  cela  s'il  porte  du 
fruit,  a  la  bonne  heure;  sinon ^ 
vous  le  ferez  couper. 

10.  Jésus  enseignait  dans 
une  synagogue  les  jours  de 
sabbat. 

11.  Yxun  jour  il  y  vint  une 
femme  possédée  d'un  esprit 
qui  la  rendait  malade  depuis 
dix  -  huit  ans  ;  et  elle  était  si 
courbée  ,  qu'elle  ne  pouvait  du 
tout  regarder  en  haut. 

1 2.  Jésus ,  la  voyant ,  l'appela, 
et  lui  dit  :  Femme,  vous  êtes 
délivrée  de  votre  infirmité. 

i3.  En  même  temps  il  lui 
imposa  les  mains;  et  étant  aus- 
sitôt redressée  elle  en  rendit 
gloire  à  Dieu. 

1 4.  Mais  le  chef  de  la  syna- 
gogue ,  indigné  de  ce  que  Jésus 
l'avait  guérie  un  jour  de  sabbat, 
dit  au  peuple  :  Il  y  a  six  jours 
destinés  pour  travailler  ;  venez 
en  ces  jours-là  pour  être  gué- 
ris,  et  non  pas  au  jour  du 
sabbat. 

i5.  Le  Seigneur,  prenant  la 


EVANGILE 


Chap,  I 3 


parole ,  lui  dit  ;  Hypociites  ,  y 
a-t-il  quelqu'un  de  vous  qui 
ne  délie  pas  son  bœuf  ou  son 
âne  de  la  crèche  le  jour  du 
sabbat ,  et  ne  les  mène  boire  ? 

i6.  Pourquoi  donc  ne  fàllait- 
il  pas  délivrer  de  ses  liens,  en 
un  jour  de  sabbat,  cette  fille 
xl'Abraham  que  satan  avait  te- 
nue ainsi  liée  durant  dix.-huit 
ans  ? 

17.  A  ces  paroles  tous  ses 
-adversaires  demeurèrent  con- 
fus ;  et  tout  le  peuple  était  ravi 
<le  lui  voir  faire  tant  d'actions 
glorieuses. 

18.  il  disait  aussi  :  A  quoi  est 
semblable  le  royaume  de  Dieu, 
€t  à  quoi  le  comparerai-je  ? 

19.  Il  est  sendjlable  à  un 
grain  de  sénevé,  qu'un  homme 
prend  et  jette  daas  son  jardin  , 
et  qui  croît  jusqu'à  devenir  un 
grand  arbre  ;  de  sorte  que  les 
oiseaux  du  ciel  se  reposent  sur 
-ses  branches. 

20.  A  quoi,  dit -il  encore  , 
comparerai-je  le  royaume  de 
Dieu? 

21.  Il  est  semblable  au  levain 
mi'une  femme  prend  et  mêle 
Jans  trois  mesures  de  farine , 
jusqu'à  ce  que  toute  la  pâte 
^oit  levée  ? 

22.  Et  il  allait  par  les  villes 
€t  les  villages  enseignant ,  et 
^'avançant  vers  Jérusalem. 

23.  Quelqu'un  lui  ayant  fait 
cette  demande  :  Seigneur,  y  en 
aura-t-il  peu  de  sauvés.^  Il  leur 
répondit  ; 


24.  Faites  effort  pour  entrer 
par  la  porte  étroite  ;  car  je 
vous  assure  cpe  plusieurs  cher- 
cheront à  y  entrer,  et  ne  le 
pourront  pas. 

25.  Et  quand  le  père  de  fa- 
mille sera  entré,  et  aura  fermé 
la  porte ,  et  que  vous,  étant  de- 
hors ,  vous  commencerez  à 
heurter ,  en  disant  :  Seigneur, 
ouvrez-nous;  il  vous  répoudra  : 
Je  ne  sais  d'où  vous  êtes  ? 

26.  Alors  vous  commence- 
rez à  dire  :  Nous  avons  mangé 
et  bu  en  votre  présence,  et 
vous  avez  enseigné  dans  nos 
places  publiques, 

27.  Et  il  vous  répondra  ;  Je 
ne  sais  d'où  vous  êtes;  retirez- 
vous  de  moi ,  vous  tous  qui 
commettez  l'iniquité. 

28.  Ce  sera  alors  qu'il  y  aura 
des  pleurs  et  des  grincements 
de  dents  ,  quand  vous  verrez 
<;^w'Abraham,  Isaac,  Jacob  et 
tous  les  prophètes,  seront  dans 
le  l'oyaume  de  Dieu  ,  et  que 
vous  autres  vous  serez  chassés 
dehors. 

29. 11  en  viendra  d'orient  et 
d'occident ,  du  septentrion  et 
du  midi,  qui  auront  place  au 
festin  dans  îe  royaume  de 
Dieu. 

30.  Alors  ceux  qui  sont  les 
derniers,  seront  les  premiers; 
et  ceux  qui  sont  ies  premiers , 
seront  les  derniers. 

3 1.  Le  même  jour,  quelques- 
uns  àQS  pharisiens  vinrent  fui 
dire  :  Allez-vous-en ,  sortez  fie 
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ce  lieu,  car  Herode  veut  vous 
faire  mourir. 

32.  Il  leur  répondit  :  Allez 
dire  à  ce  renard  :  J'ai  encore  à 
chasser  les  démons,  et  à  ren- 
dre la  santé  aux  malades  au- 
jourd'hui et  demain ,  et  le  troi- 
sième jour  je  serai  consommé 
par  ma  mort, 

33.  Cependant  il  faut  que  je 
continue  à  marcher  aujour- 
d'hui et  demain  ,  et  le  jour 
d'après  ;  car  il  ne  faut  pas  qu'un 

Îu'ophète  souffre  la  mort  ail- 
eurs  que  dans  Jérusalem. 

34.  Jérusalem,  Jérusalem, 
qui  tues  les  prophètes,  et  qui 
lapides  ceux  qui  sont  envoyés 
vers  toi,  combien  de  fois  ai-je 
voulu  rassembler  tes  enfants, 
comme  une  poule  rassemble 
ses  petits  sous  ses  ailes,  et  tu 
ne  l'as  pas  voulu! 

35.  Le  temps  s'approche  où 
votre  maison  demeurera  dé- 
serte. Or  je  vous  dis  en  uérité , 
que  voUs  ne  me  verrez  plus 
désormais,  jusqu'à  ce  que  vous 
disiez  :  Béni  soit  celui  qui  vient 
au  nom  du  Seigneur. 

CHAPITRE  XIV. 

Hydropique  guéri.  Prendre  la  der- 
nière place  ^  Inviter  les  pauvres. 
Conviés  qui  s'excusent.  Renoncer 
à  tout.  Porter  sa  croix.  Sel  affadi. 

I.  Jésus  entra  un  jour  de 
sabbat  dans  la  maison  d'un  des 
principaux  pharisiens  pour  y 
prendre  son  repas  ;  et  ceux  qui 
étaient  là  l'observaient.  • 
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2.  Or,  il  y  avait  devant  lui 
un  homme  hydropique; 

3.  et  Jésus  s'adressant  auîc 
docteurs  de  la  loi  et  aux  pha- 
risiens, leur  dit  :  Est-i)  permis 
de  guérir  des  malades  le  jour 
du  sabbat  .^* 

4.  Et  ils  demeurèrent  dans 
le  silence.  Mais  lui ,  prenant 
cet  homme  par  la  main  y  le 
guérit  et  le  renvoya. 

5.  Puis  s'adressant  à  eux,  il 
leur  dit  :  Qui  est  celui  d'entre 
vous,  qui,  "Voyant  son  âne  ou 
son  bœuf  tombé  dans  un  puits, 
ne  l'en  retire  pas  aussitôt  le 
jour  même  du  sabbat.'* 

6.  Et  ils  ne  pouvaient  rien 
répondre  à  cela. 

y.  Alors  considérant  comm.e 
les  conviés  choisissaient  les 
premières  places,  il  leur  pro- 
posa cette  parabole ,  et  leur 
dit  : 

8.  Quand  vous  serez  convié 
à  àQs  noces  ,  n'/  prenez  point 
la  première  place ,  de  peur 
qu'il  ne  se  trouve  parmi  les 
conviés  une  personne  plus  con- 
sidérable que  vous  ; 

9.  et  que  celui  qui  aura  in- 
vité l'un  et  l'autre  ne  vienne 
vous  dire  :  Donnez  votre  place 
à  celui-ci;  et  qu'alors  vous  ne 
soyez  réduit  à  vous  tenir  avec 
honte  au  dernier  lieu. 

10.  Mais  quand  vous  aurez 
été  convié,  allez  vous  mettre  à 
la  dernière  place,  afin  que  lors- 
que celui  qui  vous  a  convié  sera 
venu,  il  vous  dise  :  Mon  ami> 
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montez  plus  haut.  Et  alors  ce 
vous  sera  un  sujet  de  gloire 
devant  ceux  qui  seront  à  table 
avec  vous  j 

11.  car  quiconque  s'élève, 
sera  abaissé  j  et  quiconque  s'a- 
l)aisse  sera  élevé. 

12.  Il  dit  aussi  à  celui  qui 
l'avait  invité  :  Lorsque  vous 
donnerez  à  dîner  ou  à  souper, 
n'/  conviez  ni  vos  amis ,  ni  vos 
frères ,  ni  vos  parents ,  ni  vos 
voisins  qui  seront  riches  ;  de 
peur  qu'ils  ne  vous  invitent  en- 
suite à   leur  tour ,  et  qu'ainsi 


quils 


ils  ne  vous  rendent   ce 
avaient  reçu  de  vous. 

i3.  Mais  lorsque  vous  faites 
un  f^îstin  ,  conviez- j  les  pau- 
vres ,  les  estropiés  ,  les  boiteux 
et  les  aveugles; 

i4.  et  vous   serez  heureux 

de    ce   qu'ils    n'auront   pas   le 

moyen  Je  vous  le  rendre;  car 

cela  vous  sera  rendu  dans  la 

résurrection  des  justes. 

i5.  Un  de  ceux  qui  étaient 
à  table,  ayant  entendu  ces  pa- 
roles, lui  dit  :  Heureux  celui 
qui  mangera  du  pain  dans  le 
royaume  de  Dieu! 

i6.  Alors  Jésus  lui  dit  :  Un 
homme  fit  un  jour  un  grand 
souper,  auquel  il  invita  plu- 
sieurs personnes. 

17.  Et  à  l'heure  du  souper, 
il  envoya  son  serviteur  dire 
aux  conviés  de  venir ,  parce 
que  tout  était  prêt. 

18.  Mais  tous,  comme  de  con- 
<;ert,  commencèrent  à  s'excuser. 


Le  premier  lui  dit  :  J'ai  acheté 
une  terre,  et  il  faut  nécessai- 
rement que  j'aille  la  voir;  je 
vous  supplie  de  m'excuscr. 

19.  J^e  second  dit  :  J'ai 
acheté  cinq  couples  de  bœufs, 
et  je  vais  les  éprouver  ;  je 
vous  supplie  de  m'excuser. 

20.  Et  le  troisième  dit  :  J'ai 
épousé  une  femme,  et  ainsi  je 
ne  puis  y  aller. 

21.  Le  serviteur,  étant  re- 
venu, rapporta  tout  ceci  à  son 
maître.  Alors  le  père  de  famille 
se  mit  en  colère ,  et  dit  à  son 
serviteur  :  Allez-vous-en  pronîp- 
tement  dans  les  places  et  dans 
les  rues  de  la  ville ,  et  amenez 
ici  les  pauvres ,  les  estropiés , 
les  aveugles  et  les  boiteux.       , 

22.  Le  serviteur  lui  dit  en- 
suite :  Seigneur,  ce  que  vous 
avez  commandé  est  fait ,  et  il 
y  a  encore  des  places  de  reste. 

23.  Le  maître  dit  au  servi- 
teur :  Allez  dans  les  chemins 
et  le  long  des  haies,  et  forcez 
les  gens  d'entrer,  afin  que  ma 
maison  soit  remplie; 

24.  car  je  vous  assure  que 
nul  de  ces  hommes,  que  j'avais 
conviés  ,  ne  goûtera  de  mon 
souper. 

20.  Une  grande  troupe  de 
peuple  marchant  avec  Jésus  , 
il  se  retourna  vers  eux,  et  leur 
dit: 

26.  Si  quelqu'un  vient  à  moi, 
et  ne  hait  pas  son  père  et  sa 
mère ,  sa  femme  et  ses  enfants , 
ses  frères  et  ses  sœurs,  et  même 
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sa  propre  vie,  il  ne  peut  être 
mon  disciple. 

27.  Et  quiconque  ne  porte 
pas  sa  croix ,  et  ne  me  suit  pas , 
ne  peut  être  mon  disciple. 

28.  Car  qui  est  celui  d'entre 
vous  qui ,  voulant  bâtir  une 
tour,  ne  suppute  auparavant, 
en  repos  et  a  loisir^  la  dépense 
qui  y  sera  nécessaire ,  pour  voir 
s'il  aura  de  quoi  l'achever? 

29.  de  peur  qu'en  ayant  jeté 
les  fondements,  et  ne  pouvant 
l'achever,  tous  ceux  qui  ver- 
ront ce  bâtiment  imparfait  ne 
commencent  à  se  moquer  de 
lui, 

30.  en  disant  :  Cet  homme 
avait  commencé  à  bâtir,  mais 
il  n'a  pu  achever. 

3i.  Ou  qui  est  le  roi  qui, 
se  mettant  en  campagne  pour 
combattre  un  autre  roi,  ne 
consulte  auparavant,  en  repos 
et  à  loisir,  s'il  pourra  marcher 
avec  dix  mille  hommes  contre 
un  ennemi  qui  s'avance  vers 
lui  avec  vingt  mille  .ï^ 

82.  Autrement,  il  lui  envoie 
des  ambassadeurs  ,  lorsqu'il  est 
encore  bien  loin ,  et  lui  fait  des 
propositions  de  paix. 

33.  Ainsi,  quiconque  d'en- 
tre vous  ne  renonce  pas  à  tout 
ce  qu'il  a  ne  peut  être  mon 
disciple. 

34.  Le  sel  est  bon;  mais  si 
le  sel  devient  fade,  avec  quoi 
l'assaisonnera-t-on  "^ 

35.  11  n'est  plus  propre  ni 
pour  la  terre,  ni  pour  le  fu- 


mier; mais  on  le  jettera  dehors. 
Que  celui-là  entende,  qui  a  des 
oreilles  pour  entendre. 

CHAPITRE  XV.       "  ^ 

Murmure  des  pharisiens.  Brebis  et 
drachme  retrouvées.  Joie  dans 
le  ciel  pour  un  pénitent.  Enfant 
prodigue. 

1.  Les  publicains  et  les  gens 
de  mauvaise  vie  se  tenant  au- 
près de  Jésus  pour  l'écouter, 

2.  les  pharisiens  et  les  scri- 
bes en  murmuraient ,  et  di- 
saient :  Voyez  comme  cet  hom- 
me reçoit  les  gens  de  mauvaise 
vie ,  et  mange  avec  eux. 

3.  Alors  Jésus  leur  proposa 
cette  parabole  : 

4.  Qui  est  l'homme  d'entre 
vous  qui ,  ayant  cent  brebis , 
et  en  ayant  perdu  une,  ne 
laisse  les  quatre-vingt-dix-neuf 
autres  dans  le  désert ,  pour  s'en 
aller  après  celle  qui  s'est  perdue,^ 
jusqu'à  ce  qu'il  la  trouve? 

5.  et  lorsqu'il  l'a  retrouvée, 
il  la  met  sur  ses  épaules  avec 
joie; 

6.  et  étant  retourné  dans  sa 
maison ,  il  appelle  ses  amis  et 
ses  voisins ,  et  leur  dit  :  Ré- 
jouissez-vous avec  moi,  parce 
que  j'ai  trouvé  ma  brei)is  qui 
était  perdue.  ^ 

7.  Je  vous  dis  qu'il  y  aura  dé 
même  plus  de  joie  dans  le  ciel 
pour  un  seul  pécheur  qui  fait 
pénitence ,  que  pour  quatre- 
vingt-dix-neuf  justes  qui  n'ont 
pas  besoin  de  pénitence. 

7* 
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8.  Ou  qui  est  la  femme  qui, 
ajant  dix  drachmes ,  et  en 
ayant  perdu  une  ,  n'allume  la 
lampe;  et  balayant  la  maison  , 
ne  la  cherche  avec  grand  soin 
jusqu'à  ce  qu'elle  la  trouve? 

9.  et  après  Tavoir  trouvée, 
elle  appelle  ses  amies  et  ses 
voisines,  et  leur  dit  :  Réjouis- 
sez-vous avec  moi,  parce  que 
j'ai  trouvé  la  drachme  que  j'a- 
vais perdue. 

10.  De  même ,  vous  dis-je , 
c'est  une  joie  parmi  les  anges 
de  Dieu,  lorsqu'un  seul  pé- 
cheur fait  pénitence. 

11.  Il  leur  dit  encore  :  Un 
homme  avait  deux  fils, 

12.  dont  le  plus  jeune  dit  à 
son  père  :  Mon  père ,  donnez- 
juoi  ce  qui  doit  me  revenir  de 
votre  bien.  Et  le  père  leur  fît 
le  partage  de  son  bien. 

i3.  Peu  de  jours  après,  le 
fils  le  plus  jeune,  ayant  amassé 
tout  ce  qu'il  avait,  s'en  alla 
dans  un  pays  étranger  fort  éloi- 
gné, où  il  dissipa  tout  son 
bien  en  excès  et  en  débauches. 

14.  Après  qu'il  eut  tout  dé- 
pensé, il  survint  une  grande 
îamine  dans  ce  pays-là,  et  il 
commença  à  tomber  en  néces- 
sité. 

ID.  Il  s'en  alla  donc,  et  s'at- 
tacha au  service  d'un  des  ha- 
bitants du  pays ,  qui  l'envoya 
dans  sa  maison  des  champs 
pour  y  garder  les  pourceaux. 

16.  Et  la  il  eût  été  bien  aise 


ses  que  les  pourceaux  man- 
geaient; mais  personne  ne  lui 
en  donnait. 

17.  Enfin  étant  rentré  en  lui- 
même,  il  dit  :  Combien  y  a-t-il 
chez  mon  père  de  serviteurs  à 
gages  qui  ont  plus  de  pain  qu'il 
ne  leur  en  faut  ;  et  moi ,  je 
meurs  ici  de  faim! 

18.  Il  faut  que  je  parte  et 
que  j'aille  trouver  mon  père , 
et  que  je  lui  dise  :  Mon  père , 
j'ai  péché  contre  le  ciel  et  con- 
tre vous; 

19.  et  je  ne  suis  plus  digne 
d'être  appelé  votre  fils  ;  traitez- 
moi  comme  l'un  des  serviteurs 
qui  sont  à  vos  gages. 

20.  Il  partit  donc  et  vint 
trouver  son  père.  Lorsqu'il  était 
encore  bien  loin  ,  son  père  l'a- 
perçut, et  en  fut  louché  de 
compassion  ;  et  courant  à  lui , 
il  se  jeta  à  son  cou,  et  le  baisa. 

21.  Son  ills  im  dit  :  Mon 
père,  j'ai  péché  contre  le  ciel 
et  contre  vous  ;  et  je  ne  suis 
plus  digne  d'être  appelé  votre 
fils. 

22.  Alors  le  père  dit  à  ses 
serviteurs  ;  Apportez  prompte- 
ment  la  plus  belle  robe ,  et  l'en 
revêtez;  et  mettez-lui  un  an- 
neau au  doigt,  et  des  souliers 


à  ses 

23. 

pieds  ; 
amenez    aussi 

le 

veau     , 

gras ,  et  le  tuez  ;  mangeons  et     j 
faisons  bonne  chère  ;                       | 

24. 

voici 

parce  que  mon 
était  mort ,  et  il 

fils 
est 

que     1 
res- 

de  remplir  son  ventre  des  écos-  suscité  ;  il  était  perdu ,  et  il  est 
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retrouvé.     Ils     commencèrent 
^072càfaire  festin. 

2  5.  Cependant  son  fils  aîné, 
gui  était  dans  les  champs ,  re- 
vint j  et  lorsqu'il  fut  proche  de 
la  maison  ,  il  entendit  les  con- 
certs et  le  hriiit  de  ceux  qui 
dansaient, 

26.  11  appela  donc  un  des 
serviteurs ,  et  lui  demanda  ce 
que  c'était. 

27.  Le  serviteur  lui  répon- 
dit :  C'est  que  votre  frère  est 
revenu  ;  et  votre  père  a  tué  le 
veau  gras,  parce  qu'il  l'a  re- 
couvré en  bonne  santé. 

28.  Ce  qui  lajant  mis  en 
colère ,  il  ne  voulait  point  en- 
trer ;  mais  son  père  étant  sorti , 
commençait  à  l'en  prier. 

29.  Sur  quoi  prenant  la  pa- 
role, il  dit  à  son  père  :  Voilà 
déjà  tant  d'années  que  je  vous 
sers ,  et  je  ne  vous  ai  jamais 
désobéi  en  rien  de  ce  que  vous 
m'avez  commandé  ;  et  cepen- 
dant vous  ne  m'avez  jamais 
donné  un  chevreau  pour  me 
réjouir  avec  mes  amis  ; 

30.  mais  aussitôt  que  votre 
autre  fils  ,  qui  a  mangé  son 
bien  avec  des  femmes  perdues, 
est  revenu ,  vous  avez  tué  pour 
lui  le  veau  gras. 

3i.  Alors  le  père  lui  dit  ; 
Mon  fils,  vous  êtes  toujours 
avec  moi ,  et  tout  ce  que  j'ai 
est  à  vous  ; 

32.  mais  il  fallait  faire  festin 
et  nous  réjouir,  parce  que  vo- 
tre frère  que  voici  était  mort , 


etil  est  ressuscité  j  il  étaitperdu  y 
et  il  est  retrouvé. 

CHAPITRE  XVI. 

Econome  injuste  loué.  Nul  ne  peut 
servir  deux  maîtres.  Reproches 
contre  les  pharisiens.  Mariage 
indissoluble.  Ma-uvais  riche. 

1 .  Jésus  dit  aussi  en  s'adres- 
sant  à  ses  disciples  :  Un  hom- 
me riche  avait  un  économe ,  qui 
fut  accusé  devant  lui  d'avoir 
dissipé  son  bien. 

2.  Et  l'ayant  fait  venir,  il  lui 
dit  :  Qu'est-ce  que  j'entends  dire 
de  vous?  Rendez-moi  compte 
de  votre  administration  ;  car 
vous  ne  pouvez  plus  désor- 
mais gouverner  mon  bien. 

3.  Alors  cet  économe  dit  en 
lui-même  :  Que  ferai-je ,  puisque 
mon  maître  m'ôte  l'administra- 
tion de  son  bien  ?  je  ne  saurais 
travailler  à  la  terre ,  et  j'aurais 
honte  de  mendier. 

4.  Je  sais  bien  ce  que  je  fe- 
rai, afin  que  lorsqu'on  m'aura 
ôté  la  charge  que  j'ai ,  je  trouve 
des  personnes  qui  me  reçoivent 
dans  leurs  maisons. 

5.  Ayant  donc  fait  venir  cha- 
cun de  ceux  qui  devaient  à  son 
maître ,  il  dit  au  premier  ;  Com- 
bien devez-vous  à  mon  maî- 
tre.? 

6.  Il  répondit  :  Cent  barils- 
dliuile.  L'économe  lui  dit  :  Re- 
prenez votre  obligation ,  as- 
seyez-vous là  ,  ^t  faites-en  vite- 
ment  une  autre  de  cinquante. 

7.  Il  dit  ensuite  à  un  autre  : 
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Et  vous  J  combien  devez-vous  ? 
Il  repondit  :  Cent  mesures  de 
froment.  Reprenez,  dit-il,  vo- 
tre obligation,  et  faites-en  une 
de  quatre-vingts. 

8.  Et  le  maître  loua  cet  éco- 
nome infidèle  de  ce  qu'il  avait 
agi  prudemment;  car  les  en- 
fants du  siècle  sont  plus  pru- 
dents dans  la  conduite  de  leurs 
affaires ,  que  ne  le  sont  les  en- 
fants de  lumière. 

9.  Et  moi  je  vous  dis  :  Em- 
ployez les  richesses  d'iniquité 
à  vous  faire  des  amis;  afin  que, 
lorsque  vous  viendrez  à  man- 
quer ,  ils  vous  reçoivent  dans 
les  tabernacles  éternels. 

10.  Celui  qui  est  fidèle  dans 
les  petites  choses ,  sera  fidèle 
aussi  dans  les  grandes  ;  et  celui 
qui  est  injuste  dans  les  petites 
choses  ,  sera  injuste  aussi  dans 
les  grandes. 

11.  Si  donc  vous  n'avez  pas 
été  fidèles  dans  les  richesses 
injustes ,  qui  voudra  vous  con- 
iîer  les  véritables? 

12.  Et  si  vous  n'avez  pas  été 
fidèles  dans  un  bien  étranger, 
qui  vous  donnera  le  \ôtre 
propre  ? 

i3.  Nui  serviteur  ne  peut 
servir  deux  maîtres;  car  ou  il 
haïra  l'un  ,  et  aimera  l'autre  ; 
ou  il  s'attachera  à  l'un ,  et  mé- 
prisera l'autre.  Vous  ne  pouvez 
servir  tout  ensemble  Dieu  et 
l'argent. 

i4-  Les  pharisiens,  qui  étaient 
avares,   lui     entendaient  dire 


toutes  ces  choses,  et  ils  se  mo- 
quaient de  lui. 

1 5.  Et  il  leur  dit  :  Pour  vous, 
vous  avez  grand  soin  de  pa- 
raître justes  devant  les  hom- 
mes ,  mais  Dieu  connaît  le  fond 
de  vos  cœurs;  car  ce  r^ui  est 
grand  aux  yeux  des  hommes , 
est  en  abomination  devantDieu. 

16.  La  loi  et  les  prophètes 
ont  duré  jusqu'à  Jean  ;  depuis 
ce  temps-là  le  royaume  de  Dieu 
est  annoncé  aux  hommes ,  et 
chacun  fait  effort  pour  y  entrer. 

17.  Or  il  est  plus  aisé  que  le 
ciel  et  la  terre  passent,  que 
non  pas  qu'un  -seul  petit  trait 
de  la  loi  manque  d  avoir  son 
effet. 

18.  Quiconque  renvoie  sa 
femme ,  et  en  prend  une  autre , 
commet  un  adultère  ;  et  qui- 
conque épouse  celle  que  son 
mari  aura  quittée ,  commet  un 
adultère. 

19.  Il  y  avait  un  homme  ri- 
che ,  qui  était  vêtu  de  pourpre 
et  de  lin,  et  qui  se  traitait  ma- 
gnifiquement tous  les  jours. 

20.  Il  y  avait  aussi  un  pauvre 
appelé  Lazare,  étendu  à  sa 
porte ,  tout  couvert  d'ulcères  , 

21.  qui  eût  bien  voulu  se 
rassasier  des  miettes  qui  tom- 
baient de  la  table  du  riche; 
mais  personne  ne  lui  en  don- 
nait; et  les  chiens  venaient  lui 
lécher  ses  plaies. 

22.  Or  il  arriva  que  ce  pau- 
vre mourut ,  et  fut  emporte 
par  les  anges  dans  le  sein  d'A- 
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braham.  Le  riche  mourut  aussi, 
et  eut  l'enfer  pour  sépulcre. 

23.  Et  lorsqu'il  était  dans  les 
tourments,  il  leva  les  yeux  en 
haut,  et  vit  de  loin  Abraham, 
et  Lazare  dans  son  sein  ; 

24.  et  s'ccriant,  il  dit  ces 
paroles  :  Père  Abraham,  ayez 
pitié  de  moi ,  et  envoyez  -  moi 
Lazare ,  afin  qu'il  trempe  le 
bout  de  son  doigt  dans  l'eau 
pour  me  rafraîchir  la  langue , 
parce  que  je  souffre  d'extrêmes 
tourments  dans  cette  flamme. 

20.  Mais  Abraham  lui  répon- 
dit :  Mon  fils ,  souvenez  -  vous 
que  vous  avez  reçu  ^vos  biens 
dans  votre  vie ,  et  que  Lazare 
n^j  a  eu  que  des  maux;  c'est 
pourquoi  il  est  maintenant  dans 
la  consolation,  et  vous  dans 
les  tourments. 

26.  De  plus  il  y  a  pour  jamais 
un  grand  abîme  entre  nous  et 
vous;  de  sorte  que  ceux  qui 
voudraient  passer  d'ici  vers 
vous  ne  le  peuvent,  comme  on 
ne  peut  passer  ici  du  lieu  où 
vous  êtes. 

27.  Le  riche  lui  dit  :  Je  vous 
supplie  donc,  père  Abraham, 
de  l'envoyer  dans  la  maison  de 
mon  père, 

28.  où  j'ai  cinq  frères;  afin 
qu'il  leur  2X\Q2X&  ces  choses  ^  de 
peur  qu'ils  ne  viennent  aussi 
eux  -  mêmes  dans  ce  lieu  de 
tourments. 

29.  Abraham  lui  repartit  :  Ils 
ont  Moïse  et  les  prophètes  ; 
qu'ils  les  écoutent. 
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3o.  Non ,  dit-il ,  père  Abra- 
ham; mais  si  quelqu'un  des 
morts  va  les  trouver,  ils  feront 
pénitence. 

3i.  Abraham  lui  répondit: 
S'ils  n'écoutent  ni  Moïse  ni  les 
prophètes,  ils  ne  croiront  pas 
non  plus,  quand  même  quel- 
qu'un des  morts  ressusciterait. 

CHAPITRE  XVII. 

Scandale.  Pardon.  Puissance  de  la 
foi.  Serviteurs  inutiles.  Dix  lé- 
preux. Royaume  de  Dieu.  Jours 
de  séduction.  Avènement  de  Jé- 
sus-Christ. 

1.  Jésus  dit  un  jour  à  ses 
disciples  :  Il  est  impossible  qu'il 
n'arrive  des  scandales;  mais 
malheur  à  celui  par  qui  ils  ar- 
rivent. 

2.  Il  vaudrait  mieux  pour 
lui  qu'on  lui  mît  au  cou  une 
meule  de  moulin,  et  qu'on  le 
jetât  dans  la  mer,  que  non  pas 
qu'il  fût  un  sujet  de  scandale  à 
l'un  de  ces  petits. 

3.  Prenez  garde  à  vous.  Si 
votre  frère  a  péché  contre  vous, 
reprenez-le;  et  s'il  se  repent, 
pardonnez-lui. 

4.  S'il  pèche  contre  vous  sept 
fois  le  jour,  et  que  sept  fois  le 
jour  il  revienne  vous  trouver, 
et  vous  dise  :  Je  me  repens  de 
ce  que  f  ai  fait;  pardonnez4ui. 

5.  Alors  les  apôtres  dirent 
au  Seigneur  :  Augmentez-nous 
la  foi. 

6.  Le  Seigneur  leur  dit  :  Si 
vous  aviez  une  foi  semblable 
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au  grain  de  sénevé,  vous  diriez 
à  ce  mûrier  :  Déracine -toi,  et 
va  te  planter  au  milieu  de  la 
mer;  et  il  vous  obéirait. 

7.  Qui  est  celui  d'entre  vous 
qui,  ayant  un  serviteur  occupé 
à  labourer  ou  à  paître  les  trou- 
peaux  j  lui  dise  aussitôt  qu'il 
est  revenu  des  champs  :  Allez 
vous  mettre  à  table? 

8.  Ne  lui  dit-il  pas  au  con- 
traire :  Préparez-moi  à  souper , 
ceignez-vous,  et  me  servez  jus- 
qu'à ce  que  j'aie  mangé  et  bu  ; 
après'  cela  vous  mangerez  et 
vous  boirez? 

9.  Et  quand  ce  serviteur  aura 
fait  ce  qu'il  lui  aura  ordonné, 
Jui  en  aura-t-il  de  l'obligation  ? 

10.  Je  ne  le  pense  pas.  Dites 
donc  aussi,  lorsque  \ous  aurez 
accompli  tout  ce  qui  vous  est 
commandé  ;  Nous  sommes  des 
serviteurs  inutiles  ;  nous  /l'a- 
vons fait  que  ce  que  nous  étions 
obligés  de  faire. 

11.  Un  jour,  comme  il  allait 
à  Jérusalem,  et  passait  par  les 
confins  de  la  Samarie  et  de  la 
Galilée , 

1 2.  étant  près  d'entrer  dans 
un  village,  dix  lépreux  vinrent 
au-devant  de  lui;  et  se  tenant 
éloignés , 

i3.  ils  élevèrent  leur  voix  , 
et  lui  dirent  :  Jésus,  notre  Maî- 
tre ,  ayez  pitié  de  nous. 

14. Lorsqu'il  les  eut  aperçus, 
il  leur  dit  :  Allez  vous  montrer 
aux  prêtres.  Et  comme  ils  y 
allaient,  ils  furent  guéris. 


EVANGILE  Chap,  17. 

i5.  L'un  d'eux,  voyant  qu'il 
était  guéri,  retourna  sur  ses 
pas,  glorifiant  Dieu  à  haute 
voix  ; 

16.  et  vint  se  jeter  aux  pieds 
de  Jésus ,  le  visage  contre  terre, 
en  lui  rendant  grâces;  et  celui- 
là  était  Samaritain. 

17.  Alors  Jésus  dit  :  Tous  les 
dix  n'ont-ils  pas  été  guéris?  où 
sont  donc  les  neuî autres? 

18.  Il  ne  s'en  est  point  trou- 
vé qui  soit  revenu ,  et  qui  ait 
rendu  gloire  à  Dieu ,  sinon 
cet  étranger. 

19.  Et  il  lui  dit  :  Levez-vous , 
allez ,  votre  foi  vous  a  sauvé. 

20.  Les  pharisiens  lui  de- 
mandaient un  Jour  quand  vien- 
drait le  royaume  de  Dieu;  et 
il  leur  répondit  :  Le  royaume 
de  Dieu  ne  viendra  point  d'une 
manière  qui  le  fasse  remar- 
quer ; 

21.  et  on  ne  dira  point  :  11 
est  ici ,  ou  il  est  là.  Car  dès  à 
présent  le  royaume  de  Dieu  est 
au  milieu  de  vous. 

22.  Après  cela  il  dit  à  ses 
disciples  :  Il  viendra  un  temps 
où  vous  désirerez  voir  un  des 
jours  du  Fils  de  l'homme ,  et 
vous  ne  le  verrez  point. 

23.  Et  ils  vous  diront: Il  est 
ici,  il  est  là.  Mais  n/  allez 
point ,  et  ne  les  suivez  point. 

24.  Car    comme  un   éclair 
brille  et  se  fait  voir  depuis  un 

côté  du  ciel  jusqu'à  l'autre, 
ainsi  paraîtra  le  Fils  de  l'homme 
en  son  jour. 


Chap,  17.  18. 

2  5.  Mais  il  faut  auparavant 
qu'il  souflre  beaucoup  ,  et  qu'il 
soit  rejeté  par  ce  peuple. 

26.  Et  ce  qui  est  arrivé  au 
temps  de  Noé,  arrivera  encore 
au  teiTiDS  du  Fils  de  l'homme. 

27.  Ils  mangeaient  et  ils  bu- 
vaient ;  les  hommes  épousaient 
àes  fenmies ,  et  les  femmes  se 
mariaient  jusqu'au  jour  où  Noé 
entra  dans  l'arche;  et  alors  le 
déluge  ,  survenant ,  les  fit  tous 
périr. 

28.  Et  comme  il  arriva  en- 
core au  temps  de  Lot  j  ils  man- 
geaient et  ils  buvaient,  ils  ache- 
taient et  ils  vendaient,  ils  plan- 
taient et  ils  bâtissaient. 

29.  Mais  le  jour  où  Lot 
sortit  de  Sodome ,  il  tomba  du 
ciel  une  pluie  de  feu  et  de 
soufre  ,  qui  les  perdit  tous. 

30.  il  en  sera  de  même  au 
jour  où  le  Fils  de  l'homme  pa- 
raîtra. 

3i.  En  ce  temps-là ,  si  un 
homme  se  trouve  au  ha\it  de 
la  maison  ,  et  que  ses  meubles 
soient  en  bas,  qu'il  ne  descende 
point  pour  les  prendre;  et  que 
celui  qui  se  trouvera  dans  le 
champ  ne  retourne  point  non 
plus  a  ce  qui  est  derrière  lui. 

82.  Souvenez  -  vous  de  la 
femme  de  Lot. 

33.  Quiconque  cherchera  à 
sauver  sa  vie ,  la  perdra  ;  et 
quiconque  la  perdra ,  la  sau- 
vera. 

34.  Je  vous  déclare  qu'en 
cette  nuit-là,  de  doux. personnes 
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qui  seront  dans  le  même  lit, 
i  une  sera  prise  ,  et  l'autre 
laissée  ; 

35.  de  deux  femmes  qui 
moudront  ensemble,  l'une  sera 
prise,  et  l'autre  laissée  ;  de  deux 
hommes  qui  seront  dans  le 
même  champ ,  l'un  sera  pris  et 
l'autre  laisse. 

36.  Ils  lui  dirent;  Oasera-cCy 
Seigneur? 

37.  Et  il  répendit  :  En  quel- 
que lieu  que  soit  le  corps ,  le* 
aigles  s'y  assembleront. 

CHAPITRE  XYIIL 

Feuve  importune  a  un  mauvais  ja- 
ge.  Pharisien  et puhlicain.  Petits 
enfants.  Conseils  de  perfection. 
Salut  des  riches  difficile.  Récom- 
pense promise  à  ceux  quiquitteni 
tout.  Passion  prédite.  Aveugle  dâr 
Jéricho, 

î.  Il  leur  dit  aussi  cette  pa- 
rabole pour  faire  -voir  qu'il  faut 
toujours  prier,  et  ne  point  se 
lasser  de  le  faire: 

2.  Il  y  avait,  dit -il,  dans 
une  certaine  ville,  un  juge  qui 
ne  craignait  point  Dieu,  et  ne 
se  souciait  point  des  hom- 
mes. 

3.  Et  il  y  avait  aussi  dans  la 
même  ville  une  veuve  qui  ve- 
nait souvent  le  trouver ,  en  lui 
disant  :  Faites -moi  justice  de 
ma  partie. 

4.  Et  il  fut  long-temps  sans 
voiijoir  le  faire  ;  mais  enfin  il 
dit  en  lui  -  même  :  Quoique  je 
ne  craigne  point  Dieu,  et  que 
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je  n'aie  point  de  considération 
pour  les  hommes , 

5.  néanmoins,  parce  que 
cette  veuve  m'importune  ,  je 
lui  ferai  justice ,  de  peur  qu'à 
la  fin  elle  ne  vienne  me  faire 
quelque  affront. 

6.  Vous  entendez  ,  ajouta  le 
Seigneur,  ce  que  dit  ce  méchant 
juge. 

y.  Et  Dieu  ne  fera  pas  justice 
à  ses  élus,  qui  crient  à  lui  jour 
et  nuit ,  et  il  souffrira  toujours 
qu'on  les  opprime  ? 

8.  Je  vous  déclare  qu'il  leur 
fera  justice  dans  peu  de  temps. 
Mais  lorsque  le  Fils  de  l'homme 
viendra  ,  pensez  -  vous  qu'il 
trouve  la  foi  sur  la  terre  ? 

9.  Il  dit  aussi  cette  parabole 
à  quelques-uns  qui  mettaient 
leur  confiance  en  eux-mêmes, 
comme  étant  justes ,  et  qui 
méprisaient  les  autres  : 

10.  Deux  hommes  montè- 
rent au  temple  pour  prier  ;  l'un 
était  pharisien,  et  l'autre  pu- 
blicain. 

11.  Le  pharisien  se  tenant 
debout ,  priait  ainsi  en  lui- 
même  :  Mon  Dieu ,  je  vous 
rends  grâces  de  ce  que  je  ne 
suis  point  comme  le  reste  des 
hommes  ,  qui  sont  voleurs ,  in- 
justes et  adultères,  ni  même 
comme  ce  publicain. 

1 2.  Je  jeûne  deux  fois  la  se- 
maine; je  donne  la  dîme  de 
tout  ce  que  je  possède. 

i3.  Le  publicain  au  contraire, 
se  tenant  éloigné,  n'osait  pas 


même  lever  les  yeux  au  ciel  , 
mais  il  frappait  sa  poitrine ,  en 
disant  :  Mon  Dieu ,  ayez  pitié 
de  moi ,  qui  suis  un  pécheur. 

14.  Je  vous  déclare  que  ce- 
lui-ci s'en  retourna  chez  lui 
justifié,  et  non  pas  l'autre;  car 
quiconque  s'élève  sera  abaissé, 
et  quiconque  s'abaisse  sera 
élevé. 

i5.  On  lui  présentait  aussi 
de  petits  enfants  ,  afin  qu'il  les 
touchât  ;  ce  que  voyant  ses 
disciples,  ils  les  repoussaient 
avec  des  paroles  rudes. 

16.  Mais  Jésus  ,  appelant  à 
lui  ces  enfants,  dit  à  ses  disci- 
ples :  Laissez  venir  à  moi  les 
petits  enfants,  et  nales  en  em- 
pêchez point;  car  le  royaume 
de  Dieu  est  pour  ceux  qui  leur 
ressemblent. 

17.  Je  vous  dis  en  vérité  , 
quiconque  ne  recevra  point  le 
royaume  de  Dieu  comme  un 
enfant ,  n'y  entrera  point. 

18.  Un   jeune    homme   de  \ 
qualité  lui  ayant  fait  cette  de- 
mande :  Bon  Maître ,  que  faut- 
il   que  je  fasse  pour  acquérir 
la  vie  éternelle? 

19.  Jésus  lui  répondit  :  Pour- 
quoi m'appelez  -  vous  bon  ?  il 
n'y  a  que  Dieu  seul  qui  soit  bon. 

20.  Vous  savez  les  comman- 
dements :  Vous  ne  tuerez  point  : 
Vous  ne  commettrez  point  d'a- 
dultère :  Vous  ne  déroberez 
point  :  Vous  ne  porterez  point 
de  faux  témoignage  :  Honorez 
votre  père  et  votre  mère. 
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'  21.  Il  lui  répondit  :  J'ai  gar- 
dé tous  ces  commandements 
dès  ma  jeunesse. 

22.  Ce  que  Jésus  ayant  en- 
tendu ,  il  lui  dit  :  Il  vous  man- 
que encore  une  chose  :  vendez 
tout  ce  que  vous  avez^  et  le 
distribuez  aux  pauvres ,  et  vous 
aurez  un  trésor  dans  le  ciel; 
puis  venez,  et  me  suivez. 

23.  Mais  lui,  ayant  entendu 
ceci ,  devint  tout  triste ,  parce 
qu'il  était  extrêmement  riche. 

24.  Et  Jésus  voyant  qu'il 
était  devenu  triste ,  dit  :  Qu'il 
est  difficile  que  ceux  qui  ont 
des  richesses  entrent  dans  le 
royaume  de  Dieu! 

25.  Il  est  plus  aisé  qu'un 
chameau  passe  par  le  trou 
d'une  aiguille  qu'il  ne  l'est  qu'un 
riche  entre  dans  le  royaume 
de  Dieu. 

26.  Et  ceux  qui  l'écoutaient 
lui  dirent  :  Qui  peut  donc  être 
sauvé  ? 

27.  Il  leur  répondit  :  Ce  qui 
est  impossible  aux  hommes  est 
possible  à  Dieu. 

28.  Alors  Pierre  lui  dit  : 
Pour  nous ,  vous  voyez  que 
nous  avons  tout  quitte,  et  que 
nous  vous  avons  suivi. 

20.  Jésus  leur  dit  :  Je  vous 
dis  en  vente ,  personne  ne  quit- 
tera, pour  le  royaume  de  Dieu, 
ou  sa  maison,  ou  son  père  et 
sa  mère,  ou  ses  frères,  ou  sa 
femme,  ou  ses  enfants, 

3o.  qui  ne  reçoive  dès  ce 
monde   beaucoup   davantage , 


et  dans  le  siècle  à  venir  la  vie 
éternelle. 

3 1 .  Ensuite  Jésus  prenant  à 
part  les  douze  apôtres^  leur  dit: 
Voici,  nous  allons  à  Jérusalem  ; 
et  tout  ce  qui  a  été  écrit  par 
les  prophètes  touchant  le  Fils 
de  l'homme ,  va  être  accompli. 

32.  Car  il  sera  livré  aux  gen- 
tils; on  se  moquera  de  lui,  on 
le  fouettera ,  on  lui  crachera  au 
visage. 

33.  Et  après  qu'on  l'aura 
fouetté,  on  le  fera  mourir,  et 
il  ressuscitera  le  troisième  jour. 

34.  Mais  ils  ne  comprirent 
rien  à  tout  cela  :  ce  langage 
leur  était  caché ,  et  ils  n'enten- 
daient point  ce  qu'il  leur  di- 
sait. 

35.  Lorsqu'il  était  près  de 
Jéricho,  un  aveugle  se  trouva 
assis  le  long  du  chemin ,  de- 
mandant l'aumône; 

36.  et  comme  il  entendait 
le  bruit  du  peuple  qui  passait , 
il  s'enquit  de  ce  que  c'était, 

37.  On  lui  répondit  que  c'é- 
tait Jésus  de  Nazareth  qui  pas- 
sait. 

38.  En  même  temps  il  se  mit 
à  crier  :  Jésus  ,  Fils  de  David  , 
ayez  pitié  de  moi. 

39.  Et  ceux  qui  allaient  de- 
vant le  reprenaient  rudement 
pour  le  faire  taire;  mais  il  criait 
encore  beaucoup  plus  fort  : 
Fils  de  Dieu ,  ayez  pitié  de 
moi. 

40.  Alors  Jésus  s'arrêta,  et 
commanda  qu'on  le  lui  amenât. 
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Et   lorsqu'il  se 
il  lui  demanda  : 

4i.  Que  voulez-vous  que  je 
vous  fasse?  L'aveugle  répondit  : 
Seï^e.MT j  faites  que  je  voie. 

42.  Jésus  lui  dit  :  Voyez  j  vo- 
tre foi  vous  a  sauvé. 

43.  Il  vit  au  même  instant , 
et  il  le  suivait ,  rendant  gloire 
à  Dieu.  Ce  que  tout  le  peuple 
ayant  vu ,  il  en  loua  Dieu. 

CHAPITRE  XIX. 

Zachée  reçoit  Jcsiis-^ Christ.  Para- 
bole des  dix  marcs.  Entrée  de 
Jésus-Christ  dans  Jerusalem.  Ses 
larmes  sur  cette  ville.  Vendeurs 
chassés  du  temple. 

1.  Jésus ,  étant  entré  dans  Jé- 
richo ,  passait  par  la  ville  ; 

2.  et  il  y  avait  un  homme 
nommé  Zachée,  chef  des  pu- 
blicains,  et yb/*^  riche, 

3.  qui ,  ayant  envie  de  voir 
Jésus  pour  le  connaiitre  ,  ne  le 
pouvait  à  cause  de  la  foule  , 
parce  qu'il  était  fort  petit. 

4.  C'est  pourquoi  il  courut 
devant  et  monta  sur  un  syco- 
more pour  le  voir,  parce  qu'il 
devait  passer  par  là. 

5.  Jésus,  étant  venu  en  cet 
endroit,  leva  les  yeux  en  haut; 
et  l'ayant  vu,  il  lui  dit  :  Za- 
chée, hâtez-vous  de  descendre, 
parce  qu'il  faut  que  je  loge  au- 
jourd'hui dans  votre  maison. 

6.  Zachée  descendit  aussitôt, 
et  le  reçut  avec  joie. 

7.  Tous  voyant  cela  en  mur- 
muraient,  disant  :  Il  est  allé 


loger  chez  un  honune  de  mau- 
vaise vie. 

8.  Cependant  Zachée  se  pré- 
sentant devant  le  Seigneur,  lui 
dit  :  Seigneur,  je  donne  la  moi- 
tié de  mon  bien  aux  pauvres; 
et  si  j'ai  fait  tort  à  quelqu'un 
en  quoi  que  ce  soit,  je  lui  en 
rends  quatre  fois  autant. 

9.  Sur  quoi  Jésus  lui  dit  : 
Cette  maison  a  reçu  aujour- 
d'hui le  salut,  parce  que  celui- 
ci  est  aussi  enfant  d'Abraham  ; 

10.  car  le  Fils  de  l'homme 
est  venu  pour  chercher  et  pour 
sauver  ce  qui  était  perdu. 

11.  Comme  ces  gens -là 
étaient  attentifs  à  ce  qu'il  di- 
sait ,  il  ajouta  encore  une  pa- 
rabole ,  sur  ce  qu'il  était  près 
de  Jérusalem,  et  qu'ils  s'ima- 
ginaient que  le  règne  de  Dieu 
paraîtrait  bientôt. 

12.  Il  leur  dit  donc  :  Il  y 
avait  un  homme  de  grande 
naissance ,  qui  s'en  allait  dans 
un  pays  fort  éloigné,  pour  y 
recevoir  la  puissance  royale  , 
et  s'en  revenir  ensuite; 

i3.  et  appelant  dix  de  ses 
serviteurs  ,  il  leur  donna  dix 
mines  cV argent .^  et  leur  dit  : 
Faites  profiter  cet  argent  jus- 
qu'à ce  que  je  revienne. 

14.  Mais  conmie  ceux  de  son 
pays  le  haïssaient ,  ils  envoyè- 
rent après  lui  des  députés  pour 
faire  cette  protestation  :  Nous 
ne  voulons  point  que  celui-ci 
soit  notre  roi. 

i5.  Etant  donc  revenu,  après 
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avoir  reçu  la  puissance  royale, 
il  commanda  qu'on  lui  fît  venir 
ses  serviteurs,  auxquels  il  avait, 
donné  son  argent,  pour  savoir 
combien  chacun  l'avait  fait  pro- 
fiter. 

16.  Le  premier  étant  venu, 
lui  dit  :  Seigneur,  votre  mine 
d'argent  en  a  acquis  dix  au- 
tres, 

17.  Il  lui  répondit  :  O  bon 
serviteur,  parce  que  vous  avez 
été  fidèle  en  c<?peu  que  je  vous 
avais  commis  ^M  QMS  commande- 
rez sur  dix  villes. 

18.  Le  second  étant  venu  , 
lui  dit  :  Seigneur  ,  votre  mine 
en  a  acquis  cinq  autres. 

19.  Son  maître  lui  dit  :  Je 
veux  aussi  que  vous  comman- 
diez à  cinq  villes. 

20.  Il  en  vint  un  troisième , 
qui  lui  dit  :  Seigneur,  voici  vo- 
tre mine  ,  que  j'ai  tenue  enve- 
loppée dans  un  mouchoir  ; 

21.  parce  que  je  vous  ai 
craint ,  sachant  que  vous  êtes 
un  homme  sévère  ,  qui  rede- 
mandez ce  que  vous  n'avez 
point  donné  ,  et  qui  recueillez 
ce  que  vous  n'avez  point  semé. 

22.  Son  maître  lui  répondit  : 
Méchant  serviteur  ,  je  vous 
condamne  par  votre  propre 
bouche  :  vous  saviez  que  je  suis 
un  homme  sévère,  qui  rede- 
mande ce  que  je  n'ai  point 
donné  ,  et  qui  recueille  ce  que 
je  n'ai  point  semé  ; 

23.  pourquoi  donc  n'avez- 
vous  pas  mis  mon  argent  à  la 


banque  ,  afin  qu'à  mon  retour 
je  le  retirasse  avec  les  intérêts  ? 

24.  Alors  il  dit  à  ceux  qui 
étaient  présents  :  Otez-lui  la 
mine  quila,etla.  donnez  à  ce- 
lui qui  en  a  dix. 

25.  Mais,  Seigneur,  répon- 
dirent-ib ,  il  en  a  déjà  dix. 

26.  Je  vous  déclare,  leur 
dit-il j  qu'on  donnera  à  celui 
qui  a  deja,  et  qu'il  sera  comblé 
de  biens  j  et  que  pour  celui  qui 
n'a  point,  on  lui  ôtera  même  ce 
qu'il  a. 

27.  Quaat  à  mes  ennemis  , 
qui  n'ont  pas  voulu  m'avoLr 
pour  roi ,  qu'on  les  amène  ici , 
et  qu'on  les  tue  en  ma  pré- 
sence. 

28.  Lorsqu'il  eut  parlé  de  la 
sorte,  il  se  mit  à  marcher  avant 
tous  Iss  autres  pour  arriver  à 
Jérusalem. 

29.  Et  étant  arrivé  près  de 
Bethphagé  et  de  Béthanie,  à  la 
montagne  qu'on  appelle  des 
Oliviers,  il  envoya  deux  de  ses 
disciples , 

30.  et  leur  dit  :  Allez-vous- 
en  à  ce  village,  qui  est  devant 
vous;  en  y  entrant,  vous  trou- 
verez un  ânon  lié ,  sur  lecuel 
nul  honmie  na  jamais  monté, 
déliez-le  et  me  l'amenez. 

3i.  Si  quelqu'un  vous  de- 
mande pourquoi  vous  le  déliez, 
vous  lui  répondrez  ainsi  :  C'est 
que  le  Seigneur  en  a  besoin. 

32.  Ceux  qu'il  envoyait  par- 
tirent donc,  et  trouvèrent  l'â- 
non  comme  il  le  leur  avait  dit. 
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33.  Et  comme  ils  le  déliaient, 
ceux  à  qui  il  appartenait  leur 
dirent  :  Pourquoi  déliez-vous 
cet  ânon  ? 

34.  Ils  leur  répondirent  : 
Parce  que  le  Seigneur  en  a  be- 
soin. 

35.  Ils  l'amenèrent  donc  à 
Jésus  ;  et  mettant  leurs  vête- 
ments sur  lYmon,  ils  le  firent 
monter  dessus. 

36.  Et  partout  où  il  passait, 
/es  peuples  étendaient  leurs  vê- 
tements le  long  du  chemin. 

37.  Mais  lorsqu'il  approcha 
de  la  descente  de  la  montagne 
des  Oliviers  ,  tous  les  disciples 
en  foule,  étant  transportés  de 


joie,    commencèrent    a 


louer 


Dieu  à  haute  yoix  pour  toutes 
les  merveilles  qu'ils  avaient 
vues, 

38.  en  disant  :  Béni  soit  le 
Roi  qui  vient  au  nom  du  Sei- 
neur  !  Que  la  paix  soit  dans  le 
ciel ,  et  la  gloire  au  plus  haut 
des  cieux  ! 

39.  Alors  quelques-uns  des 
pharisiens,  qui  étaient  parmi  le 
peuple ,  lui  dirent  :  Maître  ,  fai- 
tes taire  vos  disciples. 

40.  Il  leur  répondit  :  Je  vous 
déclare  que ,  si  ceux-ci  se  tai- 
sent ,  les  pierres  même  crie- 
ront. 

4i.  Etant  ensuite  arrivé  pro- 
che de  Jérusalem  ,  et  regardant 
la  ville ,  il  pleura  sur  elle ,  en 
disant  : 

42.  Ah  !  si  tu  reconnaissais 
au  moins  en  ce  jour,  qui  t'est 


encore  donné,  ce  qui  peut  te 
procurer  la  paix  !  Mais  mainte- 
nant tout  cela  est  caché  à  tes 
yeux. 

43.  Aussi  viendra- 1- il  un 
temps  malheureux  pour  toi,  où 
tes  ennemis  t'environneront  de 
tranchées ,  où  ils  t'enfermeront 
et  te  serreront  de  toutes 
parts  ; 

/^^.  ils  te  renverseront  par 


terre  ,  toi  et   tes  enfants 


qui 


sont  au  milieu  de  toi,  et  ils  ne 
te  laisseront  pas  pierre  sur 
pierre ,  parce  que  tu  n'as  pas 
connu  le  temps  auquel  Dieu  t'a 
visitée. 

45.  Et  étant  entré  dans  le 
temple ,  il  commença  à  chasser 
ceux  qui  y  vendaient  et  y  ache- 
taient, 

46.  en  leur  disant  :  Il  est 
écrit  :  Ma  maison  est  une  mai- 
son de  prière  ;  et  néanmoins 
vous  en  avez  fait  une  caverne 
de  voleurs. 

47.  Et  il  enseignait  tous  les 
jours  dans  le  temple.  Cepen- 
dant les  princes  des  prêtres , 
les  scribes  et  les  principaux  du 
peuple  cherchaient  occasion  de 
le  perdre  j 

48.  mais  ils  ne  trouvaient  au- 
cun moyen  de  rien  faire  contre 
lui,  parce  que  tout  le  peuple 
était  comme  suspendu  en  ad- 
miration en  l'écoutant. 

CHAPITRE  XX.         '' 

Autorité  de  Jésus-Christ.  Vigne- 
rons homicide  s,  Pierre  angulaire. 
Dieu  et  César,  Résurrection.  Le 
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Messie  ,  Fils  et  Seigneur  de  Da- 
vid, Docteurs  hypocrites. 

1.  Un  de  ces  jours-là,  comme 
il  était  dans  le  temple,  instrui- 
sant le  peuple  et  lui  annonçant 
l'érangile ,  les  princes  des  prê- 
tres et  les  scribes,  étant  surve- 
nus avec  les  sénateurs, 

2.  lui  parlèrent  en  ces  ter- 
mes :  Dites -nous  par  quelle  au- 
torité vous  faites  ces  choses  , 
ou  qui  est  celui  qui  vous  a 
donné  ce  pouvoir? 

3.  Jésus  leur  fit  réponse,  et 
leur  dit  :  J'ai  aussi  une  ques- 
tion à  vous  faire  j  répondez- 
moi. 

4'  Le  baptême  de  Jean  était- 
il  du  ciel ,  ou  des  hommes  ? 

5.  Mais  ils  raisonnaient  ainsi 
en  eux-mêmes  :  Si  nous  répon- 
dons ^mV/ eVa^*^  du  ciel,  il  nous 
dira  :  Pourquoi  donc  n'y  avez- 
vous  pas  cru} 

6.  Et  si  nous  répondons  quil 
était  des  hommes ,  tout  le  peu- 
ple nous  lapidera;  car  il  est 
persuadé  que  Jean  était  un 
prophète. 

7.  Ils  lui  répondirent  donc 
qu'ils  ne  savaient  d'où  il  était. 

8.  Et  Jésus  leur  répliqua  : 
Je  ne  vous  dirai  pas  non  plus 
par  quelle  autorité  je  fais  ces 
choses. 

9.  Alors  il  commença  à  dire 
au  peuple  cette  parabole  :  Un 
homme  planta  une  vigne,  la 
loua  à  des  vignerons;  et  s^en 
étant  allé  en  voyage,  il  fut 
long-temps  hors  de  son  pays. 


10.  La  saison  étant  venue, 
il  envoya  un  de  ses  serviteurs 
vers  ces  vignerons,  afin  qu'ils 
lui  donnassent  du  fruit  de  sa 
vigne  ;  mais  eux ,  l'ayant  battu, 
le  renvoyèrent  sans  lui  rien 
donner. 

11.  Il  leur  envoya  ensuite 
un  second  serviteur;  mais  ils 
le  battirent  encore,  et  l'ayant 
traité  outrageusement,  ils  le 
renvoyèrent  sans  lui  rien  don- 
ner. 

12.  Il  en  envoya  encore  un 
troisième,  quils  blessèrent  et 
chassèrent  comme  les  autres. 

i3.  Enfin  le  maître  de  la  vi- 
gne dit  en  lui-même:  Que  ferai- 
je?  Je  leur  enverrai  mon  fils 
bien-aimé;  peut-être  que  le 
voyant,  ils  auront  quelque  res- 
pect pour  lui. 

14.  Mais  ces  vignerons 
l'ayant  vu,  pensèrent  en  eux- 
mêmes,  et  se  dirent  Uun  à  Vau- 
tre :  Voici  l'héritier,  tuons-le, 
afin  que  l'héritage  soit  à  nous. 

i5.  Et  l'ayant  chassé  hors  de 
la  vigne,  ils  le  tuèrent.  Gom- 
ment donc  les  traitera  le  maître 
de  cette  vigne  .^^ 

i6.  Il  viendra,  et  perdra  ces 
vignerons,  et  il  donnera  sa  vi- 
gne à  d'autres.  Ce  que  les  prin- 
ces des  prêtres  ayant  entendu, 
ils  lui  dirent  :  A  Dieu  ne  plaise. 

17.  Mais  Jésus,  les  regardant, 
leur  dit  :  Que  veut  donc  dire 
cette  parole  de  l'écriture  :  La 
pierre,  qui  a  été  rejetée  par 
ceux  qui  bâtissaient ,  est  deve- 
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nue    la   principale    pierre    de 
l'an^^le  ; 

i8.  quiconque  tombera  sur 
cette  pierre  s'y  biisera  ;  et  elle 
écrasera  celui  sur  qui  elle  tom- 
bera? 

19.  Les  princes  des  prêtres 
et  les  scribes  eurent  envie  de 
se  saisir  de  lui  à  l'heure  même, 
parce  qu'ils  avaient  bien  re- 
<X)nnu  qu'il  avait  dit  cette  pa- 
rabole contre  eux;  mais  ils  ap- 
préliendèrent  le  peuple. 

20.  Comme  ils  ne  cher- 
chaient  que  les  occasions  de  le 
perdre  y  ils  lui  envoyèrent  des 
personnes  apostées,  qui  con- 
trefaisaient les  gens  de  bien, 
pour  le  surprendre  dans  ses 
paroles,  afin  de  le  livrer  à  l'au- 
torité et  à  la  puissance  du  gou- 
verneur. 

21.  Ces  gens-là  vinrent  donc 
lui  proposer  celte  question  : 
Maître,  nous  savons  que  vous 
ne  dites  et  n'enseignez,  rien  que 
<ie  juste ,  et  que  vous  n'avez 
point  d'égard  aux  personnes  ; 
mais  que  vous  enseignez  la 
voie  de  Dieu  dans  la  vérité  : 

22.  nous  est-il  libre  de  payer 
le  tribut  à  César,  ou  de  ne  pas 
le  payer  .f* 

23.  Jésus,  voyant  leur  arti- 
fice ,  leur  dit  :  Pourquoi  me 
tentez-vous  1 

24.  Montrez-moi  un  denier. 
De  qui  est  l'image  et  l'inscrip- 
tion qu'il  porte  ?  Ils  lui  répon- 
dirent :  De  César. 

25.  Alors  il  le  ir  dit  :  Ren- 


dez donc  à  César  ce  qui  est  à 
César,  et  à  Dieu  ce  qui  est  à 
Dieu. 

26.  Ils  ne  trouvèrent  rien 
dans  ses  paroles  qu'ils  pussent 
reprendre  devant  le  peuple;  et 
ayant  admiré  sa  réponse,  ils  se 
turent. 

27.  Quelques-uns  des  saddu- 
céens ,  qui  sont  ceux  qui  nient 
la  résurrection,  vinrent  le  trou- 
ver ensuite,  et  lui  proposèrent 
cette  question  : 

28.  Maître,  lui  dirent-ils, 
Moïse  nous  a  laissé  cette  ordon- 
nance par  écrit  :  Si  le  frère  de 
quelqu'un,  étant  marié,  meurt 
sans  laisser  d'enfants,  son  frère 
sera  obligé  d'épouser  sa  veuve, 
pour  susciter  des  enfants  à  son 
irère  mort, 

29.  Or,  il  y  avait  sept  frères, 
dont  le  premier,  ayant  épousé 
une  femme ,  est  mort  sans  en- 
fants. 

30.  Le  second  l'a  épousée 
après  lui,  et  est  mort  sans  lais- 
ser de  fils. 

3i.  Puis  le  troisième  la 
épousée  de  même  ,  et  de  même 
tous  les  sept,  lesquels  sont 
morts  sans  laisser  d'enfants. 

32.  Enfin  la  femme  même 
est  morte  après  eux  tous. 

33.  A  la  résurrection,  du- 
quel des  sept  frères  sei-u-t-eile 
femme  ?  car  tous  l'ont  épousée. 

34.  Jésus  leur  répondit  :  Les 
enfants  de  ce  siècle-ci  épousent 
des  femmes ,  et  les  fenmies  des 
maris  ; 
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35.  mais  pour  ceux  qui  se- 
ront juges  Agnes  Savoir  part 
à  ce  siècle  a  'venir ^  et  à  la  ré- 
surrection des  morts ,  ils  ne  se 
marieront  plus ,  et  n'épouse  - 
ront  plus  de  femmes; 
1 .  36.  car  alors  ils  ne  pourront 
plus  mourir,  parce  qu'ils  seront 
égaux  aux  anges,  et  qu'étant 
enfants  de  la  résurrection,  ils 
seront  enfants  de  Dieu. 

37.  Et  quant  à  ce  que  les 
morts  doivent  ressusciter  un 
jour,  Moïse  le  déclare  assez  lui- 
même  en  parlant  du  buisson , 
lorsqu'il  dit  que  le  Seigneur  lui 
parla  en  ces  termes  :  Je  suis  le 
Dieu  d'Abraham,  le  Dieu  d'I- 
saac,  et  le  Dieu  de  Jacob. 

38.  Or  Dieu  n'est  point  le 
Dieu  des  morts,  mais  des  vi- 
vants; car  tous  sont  vivants 
devant  lui, 

39.  Alors  quelques-uns  des 
scribes,  prenant  la  parole,  lui 
dirent:  Maître,  vous  avez  fort 
bien  répondu. 

40.  Et  depuis  ce  temps-là, 
on  n'osait  plus  lui  faii-e  de 
questions. 

4i.  Mais  Jésus  leur  dit:  Com- 
ment dit-on  que  le  Glirist  doit 
être  Fils  de  David, 

42.  puisque  David  dit  lui- 
même  dans  le  livre  des  psaumes  : 
Le  Seigneur  a  dit  à  mon  Sei- 
gneur: Asseyez-vous  à  ma  droite, 

43.  jusqu'à  ce  que  j'aie  ré- 
duit vos  ennemis  à  vous  servir 
de  marche-pied? 

44-    David  l'appelant    donc 
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lui-même  son  Seigneur,  com- 
ment peut-il  être  son  Fils  ? 

45.  Il  dit  ensuite  à  ses  dis- 
ciples, en  présence  de  tout  le 
peuple  qui  Vécoutait  : 

46.  Gardez-vous  des  scribes, 
qui  affectent  de  se  promener 
en  longues  robes  ,  qui  aiment 
à  être  salués  dans  les  places 
publiques,  à  occuper  les  pre- 
mières chaires  dans  les  syna- 
gogues, et  les  premières  places 
dans  les  festins  ; 

47.  qui,  sous  prétexte  de 
leurs  longues  prières  ,  dévo- 
rent les  maisons  des  veuves. 
Ces  personnes  en  recevront  une 
condamnation  plus  rigoureuse. 

CHAPITRE  XXI. 

Auméne  de  la  veuve.  Prédiction  de 
la  ruine  du  temple.  Signes  qui 
précéderont  la  ruine  de  Jérusa- 
lem et  le  dernier  avènement  de 
Jésus- Oirist. 
I.  Jésus  regardait   un  jour 

les  riches  qui  mettaient  leurs 

offrandes  dans  le  tronc  ; 

a.  et  il  vit  aussi  une  pauvre 

veuve,  qui  y  mit  deux  petites 

pièces  de  monnaie, 

3.  Sur  quoi  il  dit  :  Je  vous 
dis  en  vérité,  que  cette  pauvre 
veuve  a  donné  plus  que  tous 
les  autres; 

4.  car  tous  ceux-là  ont  fait 
des  présents  à  Dieu  de  ce  qu'ils 
avaient  en  abondance  ;  mais 
celle-ci  a  donné  de  son  indi- 
gence même  tout  ce  qui  lui 
restait  pour  vivre. 

5.  Quelques-uns  lui  disant 
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que  le  temple  était  bâti  de 
belies  pierres ,  et  orné  de  riches 
dons ,  il  leur  répondit  : 

6.  Il  viendra  un  temps  où 
tout  ce  que  vous  voyez  ici 
sera  tellement  détruit ,  qu'il 
n'y  demeurera  pas  pierre  sur 
pierre. 

7.  Alors  ils  lui  demandèrent: 
Maître,  quand  cela  arrivera- 
t-il  ?  et  par  quel  signe  connaî- 
îra-t-on  que  ces  choses  seront 
prêtes  à  s'accomplir? 

S.Jésus  leur  répondit:  Prenez 
garde  à  ne  pas  vous  laisser  sé- 
duire; car  plusieurs  viendront 
sous  mon  nom  ,  disant  :  C'est 
moi  qui  suis  le  Christ;  et  ce 
temps -là  est  proche;  gardez- 
vous  donc  bien  de  les  suivre. 

9.  Et  lorsque  vous  enten- 
drez parler  de  guerres  et  de 
séditions ,  ne  vous  étonnez  pas, 
car  il  faut  que  cela  arrive  pre- 
mièrement; mais  la  fin  ne  vien- 
dra pas  sitôt. 

10.  Alors,  ajouta-t-il,  on 
"verra  se  soulever  peuple  con- 
tre peuple,  et  royaume  contre 
royaume. 

11.  Et  il  y  aura  en  divers 
lieux  de  grands  tremblements 
de  terre,  des  pestes  et  des  fa- 
mines ;  et  il  pai-aîtra  des  choses 
épouvantables  et  des  signes  ex 
traordinaires  dans  le  ciel. 

12.  Mais  avant  toutes  ces 
choses ,  ils  se  saisiront  de  vous , 
et  vous  persécuteront,  vous 
entraînant  dans  les  synagogues 
et  dans  les  prisons,   et   vous 


menant  par  force  devant  les 
rois  et  les  gouverneurs,  à  cause 
de  mon  nom  ; 

i3.  et  cela  vous  servira  pour 
rendre  témoignage  à  la  mérité. 

i4-  Gravez  donc  cette  pensée 
dans  vos  cœurs ,  de  ne  point 
préméditer  ce  que  vous  devez 
répondi-e  ; 

i5.  car  je  vous  donnerai  moi-  . 
même  une  bouche  et  une  sa-  A 
gesse,  à  laquelle  tous  vos  enne-  J 
mis   ne   pourront   résister,  et 
qu'ils  ne  pourront  contredhe. 

16.  Vous  serez  trahis  et  h- 
vrés  aux  magistrats  par  vos 
pères  et  vos  mères  ,  par  vos 
frères,  par  vos  parents,  par  vos 
amis;  et  on  fera  mourir  plu- 
sieurs d'entre  vous; 

17.  et  vous  serez  haïs  de 
tout  le  monde  à  cause  de  mon 
nom. 

18.  Cependant  il  ne  se  per- 
dia  pas  un  cheveu  de  votre 
tête. 

19.  C'est  par  votre  patience 
que  vous  posséderez  vos  âmes. 

20.  Lorsque  vous  verrez  une 
armée  environner  Jérusalem, 
sachez  que  sa  désolation  est 
proche. 

2 1 .  Alors  que  ceux  qui  sont 
dans  la  Judée  s'enfuient  sur 
les  montagnes  ;  qi.^  Ccux  qui 
se  trout^eront  au  iniiieu  d'elle; 
s'en  retirent,  et  que  ceux  qui 
seront  dans  le  pays  d'alentour 
n'y  entrent  point  ; 

22.  car  ce   seront  alors  les-' 
jours  de  la  vengea uocj  afin  q\ie 
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tout  ce  qui  est  dans  l'écriture 
soit  accompli. 

23.  Malheur  à  celles  qui  se- 
ront grosses  ou  nourrices  en 
ces  jours-là  :  car  ce  pays  sera 
accablé  de  maux,  et  la  colère 
du  ciel  tombera  sur  ce  peuple. 

24.  Ils  passeront  par  le  iil 
de  répée;  ils  seront  emmenés 
captifs  dans  toutes  les  nations  j 
et  Jérusalem  sera  foulée  aux 
pieds  par  les  gentils,  jusqu'à  ce 
que  le  temps  des  nations  soit 
accompli. 

25.  Et  il  y  aura  des  signes 
dans  le  soleil,  dans  la  lune,  et 
dans  les  étoiles  j  et  sur  la  terre 
les  nations  seront  dans  rabat- 
tement et  la  consternation,  la 
mer  faisant  un  bruit  effroyable 
par  l'agitation  de  ses  flots; 

26.  et  les  hommes  sécheront 
de  frayeur  dans  l'attente  de  ce 
qui  doit  arriver  dans  tout  l'u- 
nivers ;  car  les  vertus  des  cieux 
seront  ébranlées  ; 

27.  et  alors  ils  verront  le  Fils 
de  l'homme,  qui  viendra  sur 
une  nuée  avec  une  grande  puis- 
sance et  une  grande  majesté. 

28.  Pour  vous,  lorsque  ces 
choses  commenceront  à  arri- 
ver, regardez  en  haut ,  et  levez 
la  têtej  parce  que  votre  ré- 
demption est  proche. 

29.  Il  leur  proposa  ensuite 
cette  comparaison  :  Considérez 
le  figuier  et  les  autres  arbres  ; 

30.  lorsqu'ils  commencent  à 
pousser  leur  fruit,  vous  recon- 
naissez que  l'été  est  proche. 


3i.  Ainsi  lorsque  vous  ver- 
rez arriver  ces  choses ,  sachez 
que  le  royaume  de  Dieu  est 
proche. 

32.  Je  vous  dis  en  vérité, 
que  cette  race  ne  passera  point 
que  toutes  ces  choses  ne  soient 
accomphes. 

33.  Le  ciel  et  la  terre  pas- 
seront;  mais  mes  paroles  ne 
passeront  point. 

34.  Prenez  donc  garde  à 
vous,  de  peur  que  vos  cœurs 
ne  s'appesantissent  par  l'excès 
des  viandes  et  du  vin ,  et  par 
les  inquiétudes  de  cette  vie, 
et  que  ce  jour  ne  vienne  tout 
d'un  coup  vous  surprendre. 

35.  Car  il  enveloppera  com- 
me un  filet  tous  ceux  qui  ha- 
bitent sur  la  surface  de  la 
terre. 

36.  Veillez  donc,  priant  en 
tout  temps ,  afin  que  vous  soyex 
trouvés  dignes  d'éviter  tous  ces 
maux  qui  arriveront,  et  de  pa- 
raître avec  confiance  devant  le 
Fils  de  riiomme. 

37.  Or  le  jour  il  enseignait 
dans  le  temple,  et  la  nuit  il 
sortait ,  et  se  retirait  sur  la 
montagne  appelée  des  Oliviers. 

38.  Et  tout  le  peuple  venait 
de  grand  matin  dans  le  temple 
pour  l'écouter. 

CHAPITRE  XXIL 

Trahison  de  Jtulas.  Cène  pascale^ 
Eucharistie,  Domination  inter-^ 
dite.  Gloire  promise.  Renonce^ 
ment  de  Pierre  prédit.  Agonie 
de  Jésus-Christ.  Baiser  de  Jun 
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das.  Jésus-Cfirîst  mené  a  Caï'phe. 
Renoncement  et  pénitence  de 
Pierre. 

1.  La  fête  des  pains  sans  le- 
vain ,  appelée  la  pâque ,  était 
proche. 

2.  Les  princes  des  prêtres 
avec  les  scribes  cherchaient  un 
moyen  pour  faire  mo.urir  Jé- 
sus ;  mais  ils  appréhendaient  le 
peuple. 

3.  Or  satan  entra  dans  Judas, 
surnommé  Iscariote,  l'un  des 
douze  apôtres, 

4.  qui  étant  allé  trouver  les 
princes  des  prêtres  et  les  capi- 
taines dco  gardes  du  temple, 
leur  proposa  la  manière  en  la- 
quelle il  le  leur  livrerait. 

5.  Ils  en  furent  fort  aises;  et 
ils  convinrent  avec  lui  de  lui 
donner  une  somme  ^'argent. 

6.  Il  promit  donc  de  le  leur 
livrer,  et  il  ne  cherchait  plus 
çw'une  occasion  favorable  de 
le  faire  à  l'insu  du  peuple. 

7.  Cependant  le  jour  des 
pains  sans  levain  arriva,  auquel 
il  fallait  immoler  la  pâque. 

8.  Jésus  envoya  donc  Pierre 
€t  Jean ,  en  leur  disant  :  Allez 
îious  apprêter  ce  qu'il  faut 
pour  manger  la  pâque. 

û.  Ik  lui  dirent  :  Où  vouîez- 
vous  que  nous  1  apprêtions  l' 

10.  Il  leur  répondit  :  Lorsque 
vous  entrerez  dans  la  ville , 
vous  rencontrerez  un  homme 
portant  une  cruche  d'eau  ;  sui- 
vez-le dans  la  maison  où  il  en- 
trera , 


11.  et  vous  direz  au  maître 
de  cette  maison  :  Le  Maître 
vous  envoie  dire  :  Où  est  le 
Heu  où  je  dois  manger  la  pâque 
avec  mes  disciples  .^* 

12.  Et  il  vous  montrera  une 
grande  chambre  haute  toute 
meublée;  préparez-/iozfj~y  ce 
qu^ il  faut, 

i3.  S'en  étant  donc  allés,  ils 
trouvèrent  tout  comme  il  leur 
avait  dit,  et  ils  préparèrent  ce 
qu  il  fallait  pour  la  pâque. 

14.  Quand  l'heure  fut  venue, 
il  se  mit  à  table ,  et  les  douze 
apôtres  avec  lui. 

i5.  Et  il  leur  dit  :  J'ai  sou- 
haité avec  ardeur  de  manger 
cette  pâque  avec  vous  avant  de 
souffrir. 

16.  Car  je  vous  déclare  que 
je  n'en  mangerai  plus  désor- 
mais, jusqu'à  ce  qu'elle  soit 
accomplie  dans  le  royaume  de 
Dieu. 

17.  Et  après  avoir  pris  la 
coupe  il  rendit  grâces ,  et  leur 
dit  :  Prenez-la,  et  la  distribuez 
entre  vous. 

18.  Car  je  vous  dis  que  je 
ne  boirai  plus  du  fruit  de  la 
vigne,  jusqu'à  ce  que  le  règne 
de  Dieu  soit  arrivé. 

19.  Puis  il  prit  le  pain  ,  et 
ayant  rendu  grâces ,  il  le  rom- 
pit, et  le  leur  donna,  en  di- 
sant :  Ceci  est  mon  corps,  qui 
est  donne  pour  vous  :  faites 
ceci  en  mémoire  de  moi. 

20.  Il  prit  de  même  la  coupe 
après  le   souper,    en  disant  : 
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Cette  coupe  est  la  nouvelle  al- 
liance en  mon  sang  ,  qui  sera 
répandu  pour  vous. 

21.  Au  reste  la  main  de  ce- 
lui qui  me  trahit  est  avec  moi 
à  cette  table. 

^  22.  Pour  ce  qui  est  du  Fils 
de  l'homrce,  il  s'en  va,  selon 
ce  qui  a  été  déterminé;  mais 
malheur  à  cet  homme  par  qui 
il  sera  trahi. 

23.  Et  ils  commencèrent  à 
s'entre-demander  qui  était  ce- 
lui d'entre  eux  qui  devait  faire 
cette  action. 

24.  Il  s'excita  aussi  parmi 
eux  une  contestation ,  lequel 
d'entre  eux  devait  être  estimé 
le  plus  grand. 

23.  Mais  Jésus  leur  dit  :  Les 
rois  des  nations  les  traitent 
avec  empire;  et  ceux  qui  ont 
l'autorité  sur  elles  en  sont  ap- 
pelés les  bienfaiteurs. 

26.  Qu'il  n'en  soit  pas  de 
même  parmi  vous  ;  mais  que 
celui  qui  est  le  plus  grand 
parmi  vous  devienne  comme 
le  plus  petit  ;  et  celui  qui 
gouverne,  comme  celui  qui 
sert. 

27.  Car  kquel  est  le  plus 
grand  de  celui  qui  est  à  table, 
ou  de  celui  qui  sert?  n'est-ce 
pas  celui  qui  est  à  table  .^  et 
néanmoins  je  suis  au  milieu  de 
vous  comme  celui  qui  sert. 

28.  C'est  vous  qui  êtes  tou- 
jours demeurés  fermes  avec 
moi  dans  mes  tentations. 

29.  C'est  pourquoi  je  vous 


prépare  le  royaume ,  comme 
mon  Père  me  l'a  préparé  ; 

3o.  afin  que  vous  mangiez 
et  buviez  à  ma  table  dans  mon 
royaume,  et  que  vous  soyez 
assis  sur  des  trônes ,  pour  juger 
les  douze  tribus  d'Israël. 

3i.  Le  Seigneur  dit  encore  : 
Simon ,  Simon ,  satan  vous  a 
demandé  tous  pour  vous  cri- 
bler comme  on  crible  le  fro- 
ment; 

32.  mais  j'ai  prié  pour  vous 
en  particulier,  afin  que  votre 
foi  ne  défadie  point.  Lors  donc 
que  vous  serez  converti,  ayez 
soin  d'affermir  vos  frères. 

33.  Pierre  lui  répondit  :  Sei- 
gneur, je  suis  prêt  à  aller  avec 
vous ,  et  en  prison ,  et  à  la  mort 
même, 

34.  Mais  Jésus  lui  dit  :  Pierre, 
je  vous  déclare  que  le  coq  ne 
chantera  point  aujourd'hui  que 
vous  n'ayez  nié  trois  fois  que 
vous  me  connaissez.  Il  leur  dit 
ensuite  : 

35.  Lorsque  je  vous  ai  en- 
voyés sans  sac,  sans  bourse  et 
sans  souliers ,  avez-vous  man- 
qué de  quelque  chose? 

36.  Non,  lui  dirent-ils.  Jésus 
ajouta  :  Mais  maintenant  que 
celui  qui  a  un  sac  ou  une 
bourse  les  prenne,  et  que  ce- 
lui qui  n'en  a  point  vende  sa 
robe  pour  acheter  une  épée. 

37.  Car  je  vous  assure  qu'il 
faut  encore  qu'on  voie  s'ac- 
complir en  moi  ce  qui  est  écrit  : 
Il  a  été  mis  au  rang  des  scélé- 
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rats;  parce  que  ce  qui  a  ete 
prophétisé  de  moi  est  près  d'ê- 
tre accompli. 

38.  Ils  lui  répondirent  :  Sei- 
gneur, voici  deux  ëpëes.  Et 
Jésus  leur  dit  :  C'est  assez. 

39.  Puis  étant  sorti,  il  s'en 
alla ,  selon  sa  coutume ,  à  la 
montagne  des  Oliviers ,  et  ses 
disciples  le  suivirent. 

40.  Lorsqu'il  fut  arrivé  en  ce 
lieu-là,  il  leur  dit  :  Priez,  afin 
que  vous  ne  succombiez  point 
à  la  tentation. 

4i.  Et,  s'étant  éloigné  d'eux 
environ  d'un  jet  de  pierre,  il 
se  mit  à  genoux  et  fit  sa  prière, 

42.  en  disant  :  Mon  Père, 
si  vous  voulez,  éloignez  ce  ca- 
lice de  moi  ;  néanmoins  que  ce 
ne  soit  pas  ma  volonté  qui  se 
fasse  ,  mais  la  vôtre. 

43.  Alors  il  lui  apparut  un 
ange  du  ciel,  qui  vint  le  forti- 
fier. Et  <?tant  tombé  en  agonie, 
il  redoublait  ses  prières. 

44*  Et  il  lui  vint  une  sueur 
comme  de  gouttes  de  sang, 
qui  coulait  jusqu'à  terre. 

45.  S'étant  levé ,  après  avoir 
fait  sa  prière,  il  vint  à  ses  dis- 
ciples, qui  étaient  endormis  à 
cause  de  la  tristesse  dont  ils 
étaient  accablés, 

46.  Et  il  leur  dit  :  Pourquoi 
dormez-vous  "^  Levez-vous  et 
priez,  afin  que  vous  ne  suc- 
combiez point  à  la  tentation. 

47.  Il  parlait  encore,  lors- 
qu'une troupe  de  gens  parut, 
à  la  tête  desquels  marchait  l'un 


des  douze  apôtres,  appelé  Ju- 
das, qui  s'approcha  de  Jésus 
pour  le  baiser. 

48.  Et  Jésus  lui  dit  :  Quoi^ 
Judas  !  vous  trahissez  le  Fils  de 
l'homme  par  un  baiser .^* 

49.  Ceux  qui  étaient  autour 
de  lui,  voyant  bien  ce  qui  allait 


arriver,  lui  dirent 


Seigneur, 


frapperons-nous  de  l'épée.^^ 

5o.  Et  l'un  d'eux  frappa  un 
des  gens  du  grand-prêtre ,  et 
lui  coupa  l'oreille  droite. 

5i.  Mais  Jésus,  prenant  la 
parole,  leur  dit  :  Laissez,  de- 
meurez-en là.  Et  ayant  touché 
l'oreille  de  cet  homme ,  il  le 
guérit. 

52.  Puis,  s'adressant  aux 
princes  des  prêtres,  aux  capi- 
taines des  gardes  du  temple, 
et  aux  sénateurs,  qui  étaient 
venus  pour  le  prendre ,  il  leur 
dit  :  Vous  êtes  venus  armés 
d'épées  et  de  bâtons ,  comme 
pour  prendre  un  voleur. 

53.  Quoique  je  fusse  tous 
les  jours  avec  vous  dans  le 
temple,  vous  ne  m'avez  point 
arrêté;  mais  c'est  ici  votre  heure, 
et  la  puissance  des  ténèbres. 

54.  Aussitôt  ils  se  saisirent 
de  lui,  et  l'emmenèrent  dans 
la  maison  du  grand-prêtre;  et 
Pierre  le  suivait  de  loin. 

55.  Or  ces  gens  ayant  allumé 
du  feu  au  milieu  de  la  cour, 
et  s'étant  assis  autour,  Pierre 
s'assit  aussi  parmi  eux. 

56.  Une  servante,  qui  le  vit 
assis  devant  le  feu,  le  coiisi- 
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déra  attentivement ,  et  dit  : 
Celui-ci  était  aussi  avec  cet 
homme. 

67.  Mais  Pierre  le  renonça , 
en  disant  :  Femme ,  je  ne  le  con- 
nais point. 

58.  Un  peu  après,  un  autre 
le  voyant,  lui  dit  :  Vous  êtes 
aussi  de  ces  gens-là.  Pierre  lui 
dit  :  O  homme  !  je  n'en  suis 
point. 

69.  Environ  une  heure  après, 
un  autre  assurait  la  même 
chose,  en  disant:  Certainement 
cet  homme  était  avec  luij  car 
il  est  aussi  de  Galilée. 

60.  Pierre  répondit  :  O  hom- 
me, je  ne  sais  ce  que  vous  di- 
tes. Au  même  instant ,  comme 
il  parlait  encore ,  le  coq  chanta. 

61.  Alors  le  Seigneur,  se  re- 
tournant, regarda  Pierre.  Et 
Pierre  se  souvint  de  cette  pa- 
role que  le  Seigneur  lui  avait 
dite  :  Avant  que  le  coq  ait 
chanté ,  vous  me  renoncerez 
trois  fois. 

62.  Et  Pif^rre  étant  sorti  de- 
hors ,  pleura  amèremeat. 

63.  Cependant  ceux  qui  te- 
naient Jésus  se  moquaient  de 
lui,  en  le  frappant. 

64.  Et  lui  ayant  couvert  la 
face,  ils  lui  donnaient  des  coups 
sur  le  visage,  et  l'interro- 
geaient ,  en  lui  disant:  Prophé- 
tise ,  et  dis  qui  est  celui  qui  t'a 
frappé  ? 

65.  Et  ils  lui  disaient  encore 
beaucoup  d'autres  injures  et  de 
blasphèmes. 


66.  Sur  le  point  du  jour,  les 
sénateurs  du  peuple  juif  y  les 
princes  des  prêtres  et  les  scri- 
bes s'assemblèrent;  et  l'ayant 
fait  venir  dans  leur  conseil ,  ils 
lui  dirent  :  Si  vous  êtes  le 
Christ,  dites-le-nous. 

67.  Il  leur  répondit  :  Si  je 
vous  le  dis,  vous  ne  me  croi- 
rez point; 

68.  et  si  je  vous  interroge , 
vous  ne  me  répondrez  point, 
et  ne  me  laisserez  point  aller. 

69.  Mais  désormais  le  Fils  de 
l'homme  sera  assis  à  la  droite 
de  la  puissance  de  Dieu. 

,70.  Alors  ils  lui  dirent  tous  : 
Vous  êtes  donc  le  Fils  de  Dieu? 
Il  leur  répondit  :  Yous  le  dites  j 
je  le  suis. 

71.  Et  ils  dirent:  Qu'avons- 
nous  encore  besoin  de  témoins, 
puisque  nous  l'avons  entendu 
nous-mêmes  de  sa  propre  bou- 
che .P  j 

CHAPITRE  XXIII. 

Jésus  dei>ant  Pilate  et  devant  Ré^ 
rode.  Barahhas  préféré.  Porte", 
ment  de  la  croix.  Crucifiement. 
Bon  larron.  Ténèbres.  Mort  de 
Jésus- Christ.  Sa  sépulture. 

1.  Toute  l'assemblée  s'étant 
levée ,  ils  le  menèrent  à  Pilate  ; 

2.  et  ils  commencèrent  à  l'ac- 
cuser, en  disant  :  Voici  un 
homme  que  nous  avons  trou- 
vé pervertissant  notre  nation , 
empêchant  de  payer  le  tribut 
à  César,  et  se  disant  Roi  et  le 
Christ. 

3.  Pilate  l'interrogea  donc 
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en  lui  disant  :  Etes-vous  le  Roi 
des  Juifs?  Jésus  lui  répondit: 
Vous  le  dites. 

4.  Alors  Pilate  dit  aux  prin- 
ces des  prêtres  et  au  peuple  : 
Je  ne  trouve  rien  de  criminel 
en  cet  homme. 

5.  Mais  eux ,  insistant  de 
plus  en  plus ,  ajoutèrent  :  Il 
soulève  le  peuple  par  la  doc- 
trine qu'il  répand  dans  tout-3  la 
Judée,  depuis  la  Galilée,  où  il 
a  commencé,  jusqu'ici. 

6.  Pilate  ,  entendant  parler 
de  la  Galilée,  demanda  s'il  était 
'Galiléen  ; 

7.  et  ayant  appris  qu'il  était 
de  la  juridiction  d'Hérode ,  il 
le  renvoya  à  Hérode ,  qui  était 
aussi  alors  à  Jérusalem. 

8.  Hérode  eut  une  grande 
joie  de  voir  Jésus  ;  car  il  y  avait 
long-  teraps  qu'd  souhaitait  de 
le  voir,  parce  qu'il  avait  en- 
tendu dire  beaucoup  de  cho- 
ses de  lui  ;  et  il  espérait  de  lui 
voir  faire  quelque  miracle. 

9.  Il  lui  fit  donc  plusieurs 
demandes;  mais  Jésus  ne  lui 
répondit  rien. 

10.  Cependant  les  princes 
des  prêtres  et  les  scribes 
étaient  là ,  qui  l'accusaient  avec 
une  grande  opiniâtreté. 

11.  Or  Rérode  avec  sa  cour 
le  méprisa ,  et  le  traitant  avec 
moquerie,  le  revêtit  d'une  ro- 
be blanche,  et  le  renvoya  à 
Pilate. 

12.  Et  ce  jour-là  même  Hé- 
rode et  Pilate  devinrent  amis , 


d'ennemis  qu'ils  étaient  aupa- 
ravant. 

^  i3.  Pilate  ayant  donc  fait 
venir  les  princes  des  prêtres , 
les  sénateurs  et  le  peuple, 

14.  il  leur  dit:  Vous  m'avez 
présenté  cet  homme  comme 
portant  le  peuple  à  la  révolte  j 
et  néanmoins ,  l'ayant  interro- 
gé en  votre  présence ,  je  ne  l'ai 
trouvé  coupable  d'aucun  des 
crimes  dont  vous  l'accusez, 

i5.  ni  Hérode  non  plus;  car 
je  vous  ai  renvoyés  à  lui  ;  et 
on  ne  lui  a  rien  fait  qui  marque 
quil  soit  digne  de  mort. 

16.  Je  vais  donc  le  renvoyer, 
après  l'avoir  fait  châtier. 

17.  Or  comme  il  était  obli- 
gé à  la  fête  de  Pàque  de  leur 
délivrer  un  criminel, 

18.  tout  le  peuple  se  mit  à 
crier  :  Faites  mourir  celui-ci, 
et  donnez-nous  Barabbas  : 

19.  c  était  un  homme  qui 
avait  été  mis  en  prison  à  cause 
d'une  sédition  qui  s'était  faite 
dans  la  ville ,  et  d'un  meurtre 
quil  y  avait  commis, 

20.  Pilate  leur  parla  de  nou- 
veau, ayant  envie  de  délivrer 
Jésus. 

21.  Mais  ils  se  mirent  à 
crier ,  en  disant  :  Crucifiez-le , 
crucifiez-le. 

22.  Il  leur  dit  pour  la 
troisième  fois  :  Mais  quel  mai 
a-t-il  fait?  je  ne  trouve  en  lui 
rien  qui  mérite  la  mort.  Je  vais 
donc  le  faire  châtier,  et  puis  je 
le  renverrai. 
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s 3.  Mais  ils  le  pressaient  de 
plus  en  plus,  demandant  avec 
de  grands  cris  qu'il  fût  cruci- 
fié j  et  enfin  leurs  clameurs  re- 
doublaient. 

!i4-  Et  Pilate  ordonna  que 
ce  qu'ils  demandaient  fût  exé- 
cuté. 

25.  Il  leur  délivra  en  même 
temps  celui  qu'ils  demandaient, 
qui  avait  été  mis  en  prison  pour 
crime  de  sédition  et  de  meur- 
tre; et  il  abandonna  Jésus  à 
leur  volonté. 

26.  Comme  ils  le  menaient 
a  la  mort  y  ils  p-rirent  un  hom- 
me de  Cyrène,  appelé  Simon, 
qui  revenait  des  champs,  et  le 
chargèrent  de  la  croix,  la  lui 
faisant  porter  après  Jésus. 

27.  Or  il  était  suivi  d'une 
grande  multitude  de  peuple  et 
de  femmes  qui  se  n-appaient 
la  poitrine,  et  qui  le  pleuraient. 

28.  Mais  Jésus,  se  retournant 
vers  elles ,  leur  dit  :  Filles  de 
Jérusalem ,  ne  pleurez  point 
sur  moi;  mais  pleurez  sur 
vous  -  mêmes  et  sur  vos  en- 
fants ; 

29.  car  il  \dendra  un  temps 
auquel  on  dira  :  Heureuses  les 
stériles ,  et  les  entrailles  qui 
n'ont  point  porté  d'enfants  ,  et 
les  mamelles  qui  n'en  ont  point 
nourri. 

30.  Ils  commenceront  alors 
à  dire  aux  montagnes  :  Tom- 
bez sur  nous;  et  aux  collines  : 
Couvrez-nous, 

3i,  Car  s'ils  traitent  de  la 


sorte  le  bois  vert,  comment  le 
bois  sec  sera-t-il  traité.? 

32.  On  menait  aussi  avec  lui 
deux  autres  hommes  qui  étaient 
des  criminels  qu'on  devait  faire 
mourir. 

33.  Lorsqu'ils  furent  arrivés 
au  lieu  appelé  Calvaire ,  ils  y 
crucifièrent  Jésus,  et  ces  deux 
voleurs,  l'un  à  droite  et  l'autre 
à  gauche. 

34.  Et  Jésus  disait  :  Mon 
Père,  pardonnez-leur;  car  ils 
ne  savent  ce  qu'ils  font.  11$ 
partagèrent  ensuite  ses  vête- 
ments ,  et  les  jetèrent  au  sort, 

35.  Cependant  le  peuple  se 
tenait  là,  et  le  regiirdait;  et  les 
sénateurs,  aussi  bien  que  le 
peuple,  se  moquaient  de  lui, 
en  oisant  :  Il  a  sauvé  les  au- 
tres ;  qu'il  se  sauve  maintenant 
lui-même,  s'U  est  le  Christ, 
l'élu  de  Dieu. 

36.  Les  soldats  mêmes  lui 
insultaient  ,  s'approchant  de 
lui,  et  lui  présentant  du  vi- 
naigre , 

37.  en  lui  disant  :  Si  tu  es 
le  Roi  des  Juifs ,  sauve- toi  toi- 
même. 

38.  Il  y  avait  aussi  au-dessus 
de  lui  une  inscription  en  grec,, 
en  latin  et  en  hébreu,  où  était 
écrit  :  Celui-ci  est  le  Roi  des 
Juifs. 

39.  Or  l'un  de  ces  deux  vo- 
leurs qui  étaient  crucifiés  auec 
lui  y  le  blasphémait  en  disant; 
Si  tu  es  le  Christ ,  sauve  -  toi 
toi-même ,  et  nous  ai^ec  toi. 
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^o.  Mais  l'autre  le  repre- 
nant ,  lui  disait  ;  N'avez-vous 
donc  point  de  crainte  de  Dieu , 
nonplus  que  les  autres j  vous 
qui  vous  trouvez  condamné 
au  même  supplice? 

4i.  Encore  pour  nous,  c'est 
avec  justice ,  puisque  nous 
souffrons  la  peine  que  nos  cri- 
mes ont  méritée;  mais  celui-ci 
n'a  fait  aucun  mal. 

42.  Et  il  disait  à  Jésus  :  Sei- 
gneur, souvenez-vous  de  moi, 
lorsque  vous  serez  arrivé  dans 
votre  royaume. 

43.  Et  Jésus  lui  répondit  : 
Je  vous  dis  en  vérité,  vous  se- 
rez aujourd'hui  avec  moi  dans 
le  paradis. 

44*  ïî  ét3àt  alors  environ  la 
sixième  heure  du  jour;  et  toute 
la  terre  fut  couverte  de  ténè- 
bres jusqu'à  la  neuvième  heure. 

45.  Le  soleil  fut  obscurci, 
et  le  voile  du  temple  se  dé- 
cliira  par  le  milieu. 

46.  Alors  Jésus,  jetant  un 
giand  cri,  dit:  Mon  père,  je 
remets  mon  âme  entre  vos 
mains.  Et  en  prononçant  ces 
mots  il  expira. 

4y.  Or  le  centenier ,  ayant  vu 
ce  qui  était  arrivé ,  glorifia 
Dieu ,  en  disant  :  Certainement 
cet  homme  était  juste. 

48.  Et  toute  la  multitude  de 
ceux  qui  assistaient  à  ce  spec- 
tacle ,  considérant  toutes  ces 
choses ,  s'en  retournaient  en  se 
frappant  la  poitrine. 

49.  Tous  ceux   qui  étaient 


de  la  connaissance  de  Jésus  , 
et  les  femmes  qui  l'avaient  suivi 
de  Galilée,  étaient  là  aussi ,  et 
regardaient  de  loin  ce  qui  se 
passait. 

5o.  Dans  le  même  temps  un 
sénateur  appelé  Joseph,  hom- 
me vertueux  et  juste, 

5i.  qui  n'avait  point  con- 
senti au  dessein  des  autres ,  ni 
à  ce  qu'ils  avaient  fait;  qui 
était  d'Arimathie,  ville  de  Ju- 
dée ,  et  qui  attendait  aussi  le 
royaume  de  Dieu; 

62.  cet  homme,  dis-je ,  vint 
trouver  Pilate,  et  lui  demanda 
le  corps  de  Jésus; 

53.  et  l'ayant  ôté  delà  croix, 
il  l'enveloppa  d'un  linceul ,  et 
le  mit  dans  un  sépulcre  taillé 
dans  le  roc ,  où  personne  n'a- 
vait encore  été  mis. 

54.  Or  ce  jour  était  celui  de 
la  préparation  ,  et  le  jour  du 
sabbat  allait  commencer. 

55.  Les  femmes ,  qui  étaient 
venues  de  Galilée  avec  Jésus  , 
ayant  suivi /o^e-/? A  ,  considérè- 
rent le  sépulcre,  et  comment  le 
corps  de  Jésus  y  avait  été  mis. 

56.  Et  s'en  étant  retournées, 
elles  préparèrent  des  aromates 
et  des  parfums  ;  et  le  jour  du 
sabbat ,  elles  se  tinrent  en  re- 
pos ,  selon  l'ordonnance  de  la 
loi. 

CHAPITRE  XXIV. 

Résurrection  de  Jésus-Christ.  Ap- 
paritions et  ascension  de  Jésus- 
Christ.. 
I.   Mais  le  premier  jour  de 
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la  semaine  ces  femmes  vinrent 
au  sépulcre ,  de  grand  matin , 
apportant  des  parfums  qu'elles 
avaient  préparés. 

1.  Et  elles  trouvèrent  que  la 
pierre,  qui  était  au-devant  du 
sépulcre,  en  avait  été  ôtée. 

3.  Elles  entrèrent  ensuite 
dedans,  et  n'y  trouvèrent  point 
le  corps  du  Seigneur  Jésus. 

4.  Ce  qui  leur  ayant  causé 
une  grande  consternation,  deux 
hommes  parurent  tout  d'un 
coup  devant  elles  avec  des  ro- 
bes brillantes. 

5.  Et  comme  elles  étaient 
saisies  de  frayeur,  et  qu'elles 
tenaient  leurs  yeux  baissés  con- 
tre terre ,  ils  leur  dirent  :  Pour- 
quoi cherchez  -  vous  parmi 
les  morts  celui  qui  est  vi- 
vant ? 

6.  Il  n'est  point  ici,  mais  il 
est  ressuscité.  Souvenez-vous 
de  quelle  manière  il  vous  a 
parlé ,  lorsqu'il  était  encore  en 
Galilée, 

7.  et  qu'il  disait  :  Il  faut  que 
le  Fils  de  l'homme  soit  livré 
entre  les  mains  des  pécheurs, 
qu'il  soit  crucifié ,  et  qu'il  res- 
suscite le  troisième  jour. 

8.  Elles  se  ressouvinrent 
donc  des  paroles  de  Jésus. 

9.  Et  étant  revenues  du  sé- 
pulcre, elles  racontèrent  tout 
ceci  auï  onze  apôtres,  et  à  tous 
les  autres. 

10.  Celles  qui  firent  ce  rap- 
port aux  apôtres  étaient  Marie- 
Èladelaine,   Jeanne   et   !^Iarie 


mère  de  Jacques,  et  les  autres 
qui  étaient  avec  elles. 

11.  Mais  ce  qu'elles  leur  di- 
saient leur  parut  comme  une 
rêverie ,  et  ils  ne  les  crurent 
point. 

12.  Néanmoins  Pierre  se  le- 
vant courut  au  sépulcre  ;  et 
s'étant  baissé  pour  regarder, 
il  ne  vit  que  les  linceuls  qui 
étaient  par  terre;  et  il  s'en  re- 
vint, admirant  en  lui-même  ce 
qui  était  arrivé. 

i3.  Ce  jour-là  même,  deux 
d'entre  eux  s'en  allaient  dans  un 
bourg  nommé  Emmaûs,  éloi- 
gné de  soixante  stades  de  Jé- 
rusalem, 

14.  parlant  ensemble  de- tout 
ce  qui  s'était  passé. 

i5.  Et  il  arriva  que  lors- 
qu'ils s'entretenaient  et  confé- 
raient ensemble  sur  cela,  Jésus 
vint  lui-même  les  joindre ,  et  se 
mit  à  marcher  avec  eux; 

i6.  mais  leurs  yeux  étaient 
retenus ,  afin  qu'ils  ne  pussent 
le  reconnaître. 

1 7.  Et  il  leur  dit  :  De  quoi 
vous  entretenez-vous  ainsi  en 
marchant,  et  d'où  vient  que 
vous  êtes  si  tristes  ? 

18.  L'un  d'eux  appelé  Cléa- 
phas ,  prenant  la  parole ,  lui  ré- 
pondit: Etes-vous  seul  si  étran- 
ger dans  Jérusalem,  que  vous 
ne  sachiez  pas  ce  qui  s'y  est 
passé  ces  jours-ci? 

19.  Et  quoi.f*  leur  dit-il.  Ils 
lui  répondirent  :  Touchant  Jé- 
sus de  Nazareth,  qui  a  été  un 


prophète  puissant  en  oeuvres 
et  en  paroles  devant  Dieu  et 
devant  tout  le  peuple; 

20.  et  de  quelle  manière  les 
princes  des  prêtres  et  nos  sé- 
nateurs l'ont  livré  pour  être 
condamné  à  mort,  et  l'ont  cru- 
cifié, 

21,  Or  nous  espérions  que 
ce  serait  lui  qui  rachèterait 
Israël;  et  cependant  après  tout 
cela,  voici  le  troisième  jour 
que  ces  choses  se  sont  pas- 
sées. 

22.  Il  est  vrai  que  quelques 
femmes,  de  celles  qui  étaient 
avec  nous,  nous  ont  étonnés; 
car  ayant  été  avant  le  jour  à 
son  sépulcre, 

23,  et  n'y  ayant  point  trouvé 
son  corps,  elles  sont  venues 
dire  que  des  anges  même 


ont   apparu,  qui  leui 
qu'il  est  vivant. 

24,  Et  quelques-uns  des  nô- 
tres ,  ayant  été  aussi  au  sépulcre, 
ont  trouvé  toutes  choses  com- 
me les  femmes  les  leur  avaient 
rapportées;  mais  pour  lui,  ils 
ne  l'ont  point  trouvé. 

25,  Alors  il  leur  dit  :  O  in- 
sensés, dont  le  cœur  est  tardif 
à  croire  tout  ce  que  les  pro- 
phètes ont  dit! 

26,  Ne  fallait-il  pas  que  le 
Christ  souffrît  toutes  ces  cho- 
ses, et  qu'il  entrât  ainsi  dans 
la  gloire? 

27,  Et  commençant  par 
Moïse,  et  ensuite  pai-  tous  les 
prophètes ,  il  leur    expliquait 
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dans    toutes   les    écritures   ce 
qui  avait  été  dit  de  lui. 

28.  Lorsqu'ils  furent  proche 
du  bourg  où  ils  allaient,  il  fit 
semblant  d'aller  plus  loin. 

29.  Mais  ils  le  forcèrent  de 
s^arrêter,  en  lui  disant  :  De- 
meurez avec  nous ,  parce  qu'il 
est  tard ,  et  que  le  jour  est  déjà 
sur  son  déclin;  et  il  entra  avec 
eux. 

30.  Etant  avec  eux  à  table, 
il  prit  le  pain,  et  le  bénit,  et 
l'ayant  rompu ,  il  le  leur  donna. 

3i.  En  même  temps  leurs 
yeux  s'ouvrirent,  et  ils  le  re- 
connurent; mais  il  disparut  de 
devant  leurs  yeux. 

32.  Alors  ils  se  dirent  l'un 
à  l'autre  :  N'est-il  pas  vrai  que 
notre  cœur  était  tout  brûlant 
dans  nous  lorsqu'il  nous  par- 
lait dans  le  chemin,  et  qu'il 
nous  expliquait  les  écritures? 

33.  Et  se  levant  à  l'heure 
même,  ils  retournèrent  à  Jé- 
rusalem, et  trouvèrent  que  les 
onze  apôtres  et  ceux  qui  de- 
meuraient avec  eux  étaient  as- 
semblés, 

34.  et  disaient  :  Le  Seigneur 
est  vraiment  ressuscité,  et  il 
est  apparu  à  Simon. 

35.  Alors  ils  racontèrent 
aussi  eux-mêmes  ce  qui  leur 
était  arrivé  en  chemin ,  et  com- 
ment ils  l'avaient  reconnu  dans 
la  fraction  du  pain. 

36.  Pendant  qu'ils  s'entrete- 
naient ainsi,  Jésus  se  présenta 
au  milieu  d'eux,  et  leur  dit: 


leur 
ont  dit 
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Ia  paix  soit  avec  vous;  cest 
moi;  n'ayez  point  de  peur. 

37.  Mais  dans  le  trouble  et 
la  frayeur  dont  ils  étaient  sai- 
sis, ils  s'imaginaient  voir  un 
esprit. 

38.  EtJe'sus  leur  dit  :  Pour- 
quoi vous  troublez -vous?  et 
pourquoi  s'élève  -  t  -  il  tant  de 
pensées  dans  vos  cœurs  ? 

39.  Regardez  mes  mains  et 
mes  pieds ,  et  reconnaissez  que 
c'est  moi-même  :  lOMohe-L-moi , 
et  considérez  qu'un  esprit  n'a 
ni  cliair,  ni  os ,  comme  vous 
voyez  que  j'en  ai. 

40.  Après  avoir  dit  cela,  il 
leur  montra  ses  mains  et  ses 
pieds. 

4i.  Mais  comme  ils  ne 
croyaient  point  encore ,  tant 
ils  étaient  transportés  de  joie 
et  d'admiration,  il  leur  dit  : 
Avez  -  vous  ici  quelque  chose 
à  manger  .f* 

42.  Ils  lui  présentèrent  un 
morceau  de  poisson  rôti  et  un 
rayon  de  miel. 

43.  Il  en  mangea  devant 
euxj  et  prenant  les  restes,  il 
les  leur  donna, 

^^,  et  leur  dit  :  Yoilà  ce  que 
je  vous  disais  étant  encore  avec 
vous ,  qu'il  était  nécessaire  que 
tout  ce  qui  a  été  écrit  de  moi 
dans  la  loi  de  Moïse,  dans  les 


prophètes  et  dans  les  psaumes, 
fût  accompli. 

45.  En  même  temps  il  leur 
ouvrit  l'esprit,  afin  qu'ils  en- 
tendissent les  écritures  j 

46.  et  il  leur  dit  :  C'est  ainsi 
qu'il  est  écrit,  et  c'est  ainsi 
qu'il  fallait  que  le  Christ  sou^ 
frit,  et  qu'il  ressuscitât  d'en- 
tre les  morts  le  troisième 
jour; 

47.  et  qu'on  prêchât  en  son 
nom  la  penitence  et  la  rémis- 
sion des  péchés  dans  toutes  les 
nations,  en  commençant  par 
Jérusalem. 

48.  Or  vous  êtes  témoins  de 
ces  choses. 

49.  Et  je  vais  vous  envoyer 
le  don  de  mon  Père,  qui  vous 
a  été  promis;  mais  cependant 
demeurez  dans  la  ville  jusqu'à 
ce  que  vous  soyez  revêtus  de 
la  force  d'en  haut. 

50.  Après  cela,  il  les  mena 
dehors  vers  Eéthanie;  et  ayant 
levé  les  mains,  il  les  bénit; 

5i.  et  en  les  bénissant,  il  se 
sépara  d'eux,  et  fut  enlevé  au 
ciel. 

52.  Pour  eux,  après  l'avoir 
adoré ,  ils  s'en  retournèrent  à 
Jérusalem,  remplis  de  joie; 

53.  et  ils  étaient  sans  cesse 
dans  le  temple,  louant  et  bé- 

.nissanî  Dieu.  Amen, 
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ï)li>inîté  du  Verbe.  Mission  de  S. 
Jean-Baptiste.  Incarnation  du 
Verbe.  André  et  Pierre  y  Philippe 
et  Nathanaël y  s'attacJient  à  Jé- 
sus-Christ. 

1.  Au  commencement  était 
fe  Yerbe ,  et  le  Verbe  était  avec 
Dieu  ;  et  le  Verbe  était  Dieu. 

2.  Il  était  au  commencement 
avec  Dieu. 

3.  Toutes  choses  ont  été  fai- 
tes par  lui  ;  et  rien  de  ce  qui  a 
clé  fait  n'a  été  fait  sans  lui. 

4.  En  lui  était  la  vie,  et  la 
vie  était  la  lumière  des  hom- 
mes; 

5.  et  la  lumière  luit  dans  les 
ténèbres,  et  les  ténèbres  ne 
Vont  point  comprise. 

6.  Il  y  eut  un  homme  en- 
voyé de  Dieu,  qui  s'appelait 
Jean. 

7.  Il  vint  pour  servir  de  té- 
moin ,  pour  rendre  témoigna- 
ge à  la  lumière ,  afin  que  tous 
crussent  par  lui. 

8.  Il  n'était  pas  la  lumière; 
mais  il  vint  pour  rendre  té- 
moignage à  celui  qui  était  la 
lumière. 

9.  C'était  la  vraie  lumière, 


qui  éclaire  tout  homme  venant 
en  ce  monde. 

10.  Il  était  dans  le  monde, 
et  le  monde  a  été  fait  par  lui , 
et  le  monde  ne  l'a  point  connu. 

11.  Il  est  venu  chez  soi,  et 
les  siens  ne  l'ont  point  reçu, 

12.  Mais  il  a  donné,  à  tous 
ceux  qui  l'ont  reçu ,  le  pouvoir 
d'être  faits  enfants  de  Dieu  ;  à 
ceux  qui  croient  en  son  nom , 

i3.  qui  ne  sont  point  nés  du 
sang,  ni  de  la  volonté  de  la 
chair,  ni  de  la  volonté  de 
l'homme,  mais  de  Dieu  même. 

14.  Et  le  Verbe  a  été  fait 
chair,  et  il  a  habité  parmi 
nous;    et   nous    avons   vu    sa 

floire,  sa  gloire  telle  que  le 
ils  unique  devait  la  recevoir 
du  Père;  il  a,  dis- je j  habité 
parmi  Jious ,  plein  de  grâce  et 
de  vérité. 

i5.  Jean  rend  témoignage 
de  lui,  et  il  crie,  en  disant  : 
Voici  celui  dont  je  vous  disais  : 
Celui  qui  doit  venir  après  moi 
m'a  été  préféré,  parce  qu*il 
était  avant  moi. 

16.  Et  nous  avons  tous  reçu 
de  sa  plénitude,  et  grâce  pour 
grâce. 
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ly.  Car  la  loi  a  été  donnée 
par  Moïse;  mais  la  grâce  et  la 
vérité  a  été  apportée  par  Jé- 
sus-Christ. 

i8.  Nul  n'a  jamais  vu  Dieu: 
le  Fils  unique,  qui  est  dans  le 
sein  du  Père ,  est  celui  qui  en 
a  donné  la  connaissance. 

19.  Or  voici  le  témoignage 

Îue  rendit  Jean ,  lorsque  les 
uifs  envoyèrent  de  Jérusalem 
des  prêtres  et  des  lévites  pour 
lui  demander  :  Qui  êtes-vous  .^ 

20.  Car  il  confessa ,  et  il  ne 
le  nia  pas  :  il  confessa  qu'il  n'é- 
tait point  le  Christ. 

21.  Ils  lui  demandèrent: 
Quoi  donc?  êtes-vous  Elie?  Et 
il  leur  dit  :  Je  ne  le  suis  point. 
Etes-vous  prophète  ?  ajoutè- 
rent-ils. Et  il  leur  répondit  :  Non. 

22.  Qui  êtes-vous  donc,  lui 
dirent-ils,  afin  que  nous  ren- 
dions réponse  à  ceux  qui  nous 
ont  envoyés  .î*  Que  dites-vous 
de  vous-même  ? 

23.  Je  suis,  leur  dit-il,  la 
voix  de  celui  qui  crie  dans  le 
désert  :  Rendez  droite  la  voie 
du  Seigneur,  comme  a  dit  le 
prophète  Isaïe. 

24.  Or,  ceux  qu'on  lui  avait 
envoyés  étaient  des  pharisiens. 

25.  Ils  lui  firent  encore  une 
nouvelle  àem^nàe  j  et  lui  di- 
rent :  Pourquoi  donc  baptisez- 
Tous,  si  vous  n'êtes  ni  le  Christ, 
ni  Elie ,  ni  prophète  ? 

26.  Jean  leur  répondit  :  Pour 
moi,  je  baptise  dans  l'eau; 
mais  il  y  en  a  un  au  milieu  de 


vous,  que  vous  ne  connaissez 
pas. 

27.  C'est  lui  qui  doit  venir 
après  moi,  qui  m'a  été  préfé- 
ré; et  je  ne  suis  pas  digne  de 
dénouer  les  cordons  de  ses  sou- 
liers. 

28.  Ceci  se  passa  à  Bétha- 
nie,  au-delà  du  Jourdain,  où 
Jean  baptisait. 

29.  Le  lendemain,  Jean  vit 
Jésus  qui  venait  à  lui ,  et  il  dit  : 
Voici  l'agneau  de  Dieu,  voici 
celui  qui  ôte  les  péchés  du 
monde. 

30.  C'est  celui-là  même  de 
qui  j'ai  dit  :  Il  vient  après  moi 
un  homme  qui  m'a  été  préféré, 
parce  qu'il  était  avant  moi. 

3i.  Pour  moi,  je  ne  le  con- 
naissais pas;  mais  je  suis  venu 
baptiser  dans  l'eau,  afin  qu'il 
soit  connu  dans  Israël. 

32.  Et  Jean  rendit  alors  ce 
témoignage ,  en  disant  :  J'ai  vu 
le  Saint-^si^vïl  descendre  du 
ciel  comme  une  colombe,  et 
demeurer  sur  lui. 

33.  Pour  moi,  je  ne  le  con- 
naissais pas  ;  mais  celui  qui  m'a 
envoyé  baptiser  dans  l'eau  m'a 
dit:  Celui  sur  qui  vous  verrea 
descendre  et  demeurer  le  ^ya/zî?- 
Esprit  est  celui  qui  baptise  dans 
le  Saint-Esprit. 

34.  Je  l'ai  vu ,  et  j'ai  rendu 
témoignage  qu'il  est  le  Fils  de 
Dieu. 

35.  Le  lendemain  Jean  était 
encore  là  avec  deux  de  ses  dis- 
ciples j 
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36.  et  jetant  la  vue  sur  Jé- 
sus qui  passait,  il  dit:  Yoilà 
l'agneau  de  Dieu. 

37.  Ces  deux  disciples  l'ayant 
entendu  parler  ainsi,  suivirent 
Jésus. 

38.  Jésus  se  retourna,  et 
voyant  qu'ils  le  suivaient,  il 
leur  dit  :  Que  cherchez-vous  ? 
Ils  lui  répondirent  :  Rabbi 
(c'est-à-dire  Maître),  où  de- 
meurez-vous ? 

39.  Il  leur  dit  :  Venez  et 
voyez.  Ils  vinrent  et  virent  où 
ii  demeurait,  et  ils  demeurè- 
rent chez  lui  ce  jour -là.  Il 
était  alors  environ  la  dixième 
heure  du  Jour. 

qo,  André,  frère  de  Simon- 
Pierre,  était  l'un  des  deux  qui 
avaient  entendu  dire  ceci  à 
Jean ,  et  ^ui  avaient  suivi  Jé- 
sus. 

41.  Et  ayant  trouvé  le  pre- 
mier son  frère  Simon ,  il  lui  dit  : 
Nous  avons  trouvé  le  Messie, 
c'est-à-dire  le  Christ. 

42.  il  l'amena  à  Jésus.  Jésiis, 
l'ayant  regardé,  lui  dit  :  Vous 
êtes  Simon  fils  de  Jean  ;  vous 
serez  appelé  Cephas,  c'est-à- 
dire  Pierre. 

43.  Le  lendemain  Jésus, 
voulant  s'en  aller  en  Galilée,, 
trouva  Phihppe ,  et  lui  dit  ; 
Suivez-moi. 

44-  Philippe  était  de  la  ville 
de  Bethsaïde,  d'où  étaient  aussi 
André  et  Pierre. 

•iS.  Et  Philippe  ayant  trou- 
vé Natbanaël,  lui  dit:  Nous 
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avons  trouvé  celui  de  qui  Moïse 
a  écrit  dans  la  loi,  et  fjue  les 
prophètes  ont  prédit  ;  savoir 
Jésus  de  Nazareth,  fils  de  Jo- 
seph. 

46.  Nathanaël  lui  dit  :  Peut- 
il  venir  quelque  chose  de  bon 
de  Nazareth?  Philippe  lui  dit  : 
Venez  et  voyez. 

47.  Jésus  voyant  Nathanaël 
qui  venait  le  trouver,  dit  de 
lui  ;  Voici  un  vrai  Israélite,  sans 
déguisement  et  sans  artifice. 

48.  Nathanaël  lui  dit  :  D'où 
me  connaissez-vous?  Jésus  lui 
répondit  :  Avant  que  Philippe 
vous  eût  appelé,  je  vous  ai  vu 
lorsque  vous  étiez  sous  le  fi- 
guier. 

49.  Nathanaël  lui  dit  :  Rab- 
bi, c^ est-à-dire  Maître,  vous 
êtes  le  Fils  de  Dieu ,  vous  êtes 
le  Ptoi  d'Israël. 

50.  Jésus  lui  répondit  :  Vous 
croyez,  parce  que  je  vous  ai 
dit  que  je  vous  ai  vu  sous  le 
figuier;  vous  verrez  de  bien 
plus  grandes  choses. 

5i.  Et  il  ajouta  :  En  vérité, 
en  vérité  je  vous  le  dis  :  vous 
verrez  le  ciel  ouvert,  et  les 
anges  de  Dieu  monter  et  des- 
cendre sur  le  Fils  de  l'homme, 

CHAPITRE  IL 

Noces  de  Cana.  Eau  changée  en 
vin.  Vendeurs  chassés  du  temple, 
Jésus  annonce  sa  résurrection. 
Plusieurs  croient  en  lui. 

I.  Trois  jours  après  il  se  fit 
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des  noces  à  Cana  en  Galilée, 
et  la  mère  de  Jésus  y  était. 

2.  Jésus  fut  aussi  convié  aux 
noces  avec  ses  disciples. 

3.  Et  le  vin  venant  à  raan- 


qu 


er,  la  mère  de  Jésus  lui  dit  : 


ils  n'ont  point  de  vin. 

4.  Jésus  lui  répondit  :  Fem- 
me, qu'y  a-t-il  de  commun. 
entre  vous  et  moi  ?  Mon  heure 
n'est  pas  encore  venue. 

5.  Sa  mère  dit  à  ceux  qui 
servaient  :  Faites  tout  ce  qu'il 
vous  dira. 

6.  Or  il  y  avait  là  six  grandes 
urnes  de  pierre,  pour  servir 
aux  purifications  qui  étaient 
en  usage  parmi  les  Juifs ,  dont 
chacune  tenait  deux  ou  trois 
mesures. 

7.  Jésus  leur  dit  :  Emplissez 
les  urnes  d'eau.  Et  ils  les  rem- 
plirent jusqu'au  haut. 

8.  Alors  il  leur  dit  :  Puisez 
maintenant,  et  portez-en  au 
maître-d'hôtel  j  et  ils  lui  en 
portèrent. 

9.  Le  maître-d'hôtel,  ayant 
goûté  cette  eau  qui  avait  été 
changée  en  vin,  et  ne  sachant 
d'où  venait  ce  vin,  quoique 
les  serviteurs  qui  avaient  puisé 
l'eau  le  sussent  bien ,  il  appela 
l'époux , 

10.  et  lui  dit  :  Tout  homme 
sert  d'abord  le  bon  vin  ;  et 
après  qu'on  a  beaucoup  bu, 
il  en  sert  alors  de  moindre; 
mais  pour  vous ,  vous  avez  ré- 
servé le  bon  vin  jusqu'à  cette 
heure. 


ïi.  Ce  fut  là  le  premier  des 
miracles  de  Jésus,  qui  fut  fait 
à  Cana  en  Galilée  ;  et  par  là  il 
fit  éclater  sa  gloire,  et  ses  dis- 
ciples crurent  en  lui. 

12.  Après  cela  il  alla  à  Ga- 
pharnaûm  avec  sa  mère,  ses 
frères  et  ses  disciples  ;  mais 
ils  n'y  demeurèrent  pas  long- 
temps. 

i3.  Car  la  pâque  des  Juifs 
étant  proche,  Jésus  s'en  alla  à 
Jérusalem. 

ï4.  Et  ayant  trouvé  dans  le 
temple  des  gens  qui  vendaient 
des  bœufs,  des  moutons  et  des 
colombes,  comme  aussi  des 
changeurs  qui  étaient  assis  à 
leurs  bureaux  y 

i5.  il  fit  un  fouet  avec  des 
cordes,  et  les  chassa  tous  du 
temple  avec  les  moutons  et 
les  bœufs;  et  il  jeta  par  terre 
l'argent  des  changeurs,  et  ren- 
versa leurs  bureaux. 

16.  Et  il  dit  à  ceux  qui 
vendaient  des  colombes  :  Otez 
tout  cela  d'ici,  et  ne  faites  pas 
de  la  maison  de  mon  Père  une 
maison  de  trafic. 

i^.  Alors  ses  disciples  se 
souvinrent  qu'il  est  écrit  :  Le 
zèle  de  votre  maison  me  dé- 
vore. 

18.  Les  Juifs  donc  prenant 
la  parole,  lui  dirent:  Par  quel 
miracle  nous  montrez-vous 
que  vous  avez  droit  de  faire 
de  telles  choses? 

19.  Jésus  leur  répondit  : 
Détruisez   ce   temple,    et  je 
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le    rétablirai    en    trois    jours. 

20.  Les  Juifs  lui  repartirent: 
Ce  temple  a  été  quarante-six 
ans  à  bâtir,  et  vous  le  rétablirez 
en  trois  jours  ? 

21.  Mais  il  entendait  parler 
du  temple  de  son  corps. 

22.  Après  donc  qu'il  fut  res- 
suscité d'entre  les  morts,  ses 
disciples  se  ressouvinrent  qu'il 
leur  avait  dit  cela,  et  ils  cru- 
rent à  récriture  et  à  la  parole 
que  Jésus  avait  dite. 

23.  Pendant  qu'il  était  dans 
Jérusalem,  à  la  fête  de  Pâque, 
plusieurs  crurent  en  son  nom, 
voyant  les  miracles  qu'il  faisait. 

24.  Mais  Jésus  ne  se  fiait 
point  à  eux ,  parce  qu'il  les 
connaissait  tous, 

25.  et  qu'il  n'avait  pas  be- 
soin que  personne  lui  rendît 
témoignage  d'aucun  bomme  ; 
car  il  connaissait  par  lui-même 
ce  qu'il  y  avait  dans  l'homme. 

CHAPITRE  III. 

Nicodème  vient  trouver  Jésus- 
Christ.  Instruction  que  Jésus- 
Christ  lui  donne.  Dispute  entre 
les  disciples  de  saint  Jean-Bap- 
tiste et  ceux  de  Jésus-Christ. 
Réponse  de  saint  Jean  à  ses  dis- 
ciples. 

1.  Or  il  y  avait  un  homme 
d'entre  les  pharisiens,  nommé 
Nicodème,  sénateur  des  Juifs, 

2.  qui  vint  la  nuit  trouver 
Jésus,  et  lui  dit  :  Maître,  nous 
savons  que  vous  êtes  venu  de 
la  part  de  Dieu  pour  nous  ins- 
truire comme  un    docteur  j  car 


personne  ne  saurait  faire  les 
miracles  que  vous  faites,  si 
Dieu  n'est  avec  mi. 

3.  Jésus  lui  répondit  :  En 
vérité,  em  vérité,  je  vous  dis, 
personne  ne  peut  voir  le  royau- 
me de  Dieu,  s'il  ne  naît  de 
nouveau. 

4.  Nicodème  lui  dit  :  Com- 
ment peut  naître  un  homme 
qui  est  déjà  vieux?  Peut-il 
rentrer  dans  le  sein  de  sa  mère, 
pour  naître  une  seconde  fois? 

5.  Jésus  lui  répondit  ;  En 
vérité,  en  vérité,  je  vous  dis, 
si  un  homme  ne  renaît  de  l'eau 
et  du  Saint-Esprit,  il  ne  peut 
entrer  dans  le  royaume  de 
Dieu. 

6.  Ce  qui  est  né  de  la  chair 
est  chair  j  et  ce  qui  est  né  de 
l'Esprit  est  esprit. 

7.  Ne  vous  étonnez  pas  de 
ce  que  je  vous  ai  dit,  qu'il 
faut  que  vous  naissiez  de  nou- 
veau. 

8.  L'esprit  soufÏÏe  où  il  veut 
et  vous  entendez  sa  voix;  mais 
vous  ne  savez  d'où  il  vient,  ni 
où  il  va;  il  en  est  de  même 
de  tout  homme  qui  est  né  de 
l'Esprit. 

9.  Nicodème  lui  répondit  : 
Comment  cela  peut-il  se  faire? 

10.  Jésus  lui  dit  :  Quoi  !  vous 
êtes  maître  en  Israël,  et  vous 
ignorez  ces  choses? 

1 1 .  En  vérité ,  en  vérité ,  je 
vous  dis  que  nous  ne  disons 
i^ue  ce  que  nous  savons,  et 
que  nous   ne  rendons  témoi- 


Chap.  3. 


SELON  S.  JEAN, 


i85 


gnage  que  de  ce  que  nous  avons 
vu;  et  cependant  vous  ne  re- 
cevez point  notre  témoignage. 

12.  Mais  si  vous  ne  me 
croyez  pas  lorsque  je  vous 
parle  des  cho5es  de  la  terre, 
comment  me  croirez  -  vous 
quand  je  vous  parlerai  des  cho- 
ses du  ciel? 

i3.  Aussi  personne  n'est 
monté  au  ciel,  que  celui  qui 
est  descendu  dti  ciel,  sauoi'r  le 
Fils  de  l'homme  qui  est  dans 
le  ciel. 

14.  Et  comme  Moïse  éleva 
dans  le  désert  le  serpent  cl^ai- 
rainj  il  faut  de  même  que  le 
Fils  de  l'homme  soit  élevé  en 
haut- 

i5.  afin  que  tout  homme 
qui  croit  en  lui  ne  périsse  point , 
mais  qu'il  ait  la  vie  éternelle. 

16.  Car  Dieu  a  tellement 
aimé  le  monde,  qu'il  a  donné 
son  fils  unique;  afin  que  tout 
homme  qui  croit  en  lui  ne 
périsse  point,  mais  qu'il  ait  la 
vie  éternelle. 

17.  Car  Dieu  n'a  pas  envoyé 
son  Fils  dans  le  monde  pour 
juger  le  monde,  mais  afin  que 
le  monde  soit  sauvé  par  lui. 

18.  Celui  qui  croit  en  lui 
n'est  pas  condamné  ;  mais  celui 
qui  ne  croit  pas  est  déjà  con- 
damné, parce  qu'il  ne  croit 
pas  au  nom  du  Fils  unique  de 
Dieu. 

19.  Et  le  sujet  de  cette  con- 
damnation est  que  la  lumière 
est  venue   dans  le  monde,   et 


que  les  hommes  ont  mieux 
aimé  les  ténèbres  que  la  lu- 
mière ;  parce  que  leurs  œuvres 
étaient  mauvaises. 

20.  Car  quiconque  fait  le 
mal ,  hait  la  lumière ,  et  ne 
s'approche  point  de  la  lumière, 
de  peur  que  ses  œuvres  ne 
soient  condamnées. 

21.  Mais  celui  qui  fait  ceqtie 
la  vérité  lui  prescrit^  s'appro-. 
che  de  la  lumière  ,  afin  que 
ses  œuvres  soient  découvertes, 
parce  qu'elles  sont  faites  en 
Dieu. 

22.  Après  cela  Jésus  étant 
venu  en  Judée  ,  suivi  de  ses 
disciples,  il  y  demeurait  avec 
eux  ,  et  y  baptisait. 

23.  Jean  baptisait  aussi  à 
Ennon  près  de  Salim,  parce 
qu'il  y  avait  là  beaucoup  cf'eau  f 
et  plusieurs  y  venaient,  et  y 
étaient  baptisés  ; 

24.  car  alors  Jean  n'avait  pas 
encore  été  mis  en  prison. 

2  5.  Il  s'excita  donc  une  dis- 
pute entre  les  disciples  de 
Jean  et  les  Juifs  touchant  le 
baptême. 

26.  Et  les  premiers  étant  ve- 
nus trouver  Jean,  ils  lui  dirent  : 
Maître,  celui  qui  était  avec  vous 
au-delà  du  Jourdain,  et  auquel 
vous  avez  rendu  témoignage, 
baptise  maintenant,  et  tous 
vont  à  lui. 

27.  Jean  leur  répondit  : 
L'homme  ne  peut  rien  rece- 
voir ,  s'il  ne  lui  a  été  donné 
du  ciel. 
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28.  Vous  me  rendez  vous- 
mêmes  te'moignage  ,  que  j'ai  dit 
que  je  ne  suis  point  le  Christ, 
mais  que  j'ai  été  envoyé  de- 
vant lui. 

29.  L'époux  est  celui  à  qui 
est  l'épouse;  mais  l'ami  de  l'é- 
poux ,  qui  se  tient  debout  et 
qui  l'écoute,  est  ravi  de  joie  à 
cause  qu^il  entend  la  voix  de 
l'époux.  Je  me  vois  donc  main- 
tenant dans  ï'accomplissement 
de  cette  joie. 

30.  Il  faut  qu'il  croisse  ,  et 
que  je  diminue. 

3i.  Celui  qui  est  venu  d'en - 
haut  est  au-dessus  de  tous.  Ce- 
lui qui  tire  son  origine  de  la 
terre,  est  de  la  terre,  et  ses 
paroles  tiennent  de  la  terre. 
Celui  qui  est  venu  du  ciel  est 
au-dessus  de  tous  ; 

32.  et  il  rend  témoignage  de 
ce  qu'il  a  vu  et  de  ce  qu'il  a 
entendu,  et  personne  ne  reçoit 
son  témoignage. 

33.  Celui  qui  reçoit  son  té- 
moignage, atteste  que  Dieu  est 
véritable. 

34.  Celui  que  Dieu  a  envoyé 
ne  è'itque  des  paroles  de  Dieu  : 
parce  que  Dieu  ne  lui  donne 
pas  son  Esprit  par  mesure. 

35.  Le  Père  aime  le  Fils,  et 
lui  a  mis  toutes  choses  entre 
les  mains. 

36.  Celui  qui  croit  au  Fils, 
a  la  vie  éternelle  ;  et  au  con- 
ti-aire  celui  qui  ne  croit  pas  au 
Fils,  ne  verra  point  la  vie,  mais  la 
colère  de  Dieu  demeure  sur  lui. 


CHAPITRE  IV. 

Entretien  de  Jésus  avec  la  Sama^ 
ritaine.  Ce  qu'il  répond  à  ses 
disciples  dans  cette  occasion.  Foi 
des  Samaritains.  Jésus  guérît  le 
fils  d'un  officier  de  Capharnaûm, 

1.  Jésus  ayant  donc  su  que 
les  pharisiens  avaient  appris 
qu'il  faisait  plus  de  disciples  et 
baptisait  plus  de  personnes  que 
Jean, 

2.  (quoique  Jésus  ne  bapti- 
sât pas  lui-même,  mais  ses  dis- 
ciples ) , 

3.  il  quitta  la  Judée,  et  s'en 
alla  de  nouveau  en  Galilée  j 

4.  et  comme  il  fallait  qu'il 
passât  par  la  Samarie, 

5.  il  vint  dans  une  ville  de 
Samarie,  nommée  Sichar,  près 
de  l'héritage  que  Jacob  donna 
à  son  Êis  Joseph. 

6.  Or  il  y  avait  là  un  puits  , 
qu^on  appelait  la  fontaine  de 
Jacob.  Et  Jésus ,  étant  fatigué 
du  chemin,  s'assit  sur  cette 
ioxï\2Sxi%pourse  reposer.  Il  était 
environ  la  sixième  heure  du 
jour. 

^.  Il  vint  alors  une  femme 
de  Samarie  pour  tirer  de  l'eau* 
Jésus  lui  dit  :  Donnez-moi  à 
boire  ; 

8.  car  ses  disciples  étaient 
allés  à  la  ville  pour  acheter  à 
manger. 

9.  Mais  cette  femme  samari- 
taine lui  dit  :  Comment  vous, 
qui  êtes  Juif,  me  demandez- 
vous  à  boire,   a  moi  qui  suis 
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Samaritaine  ?  car  les  Juifs  n'ont 
point  de  commerce  avec  les 
Samaritains. 

10.  Jésus  lui  répondit  :  Si 
vous  connaissiez  le  don  de 
Dieu  ,  et  qui  est  celui  q°ai  vous 
dit,  donnez-moi  à  boire,  vous 
lui  en  auriez  peut-être  demandé 
vous-même  ,  et  il  vous  aurait 
donné  de  l'eau  vive. 

11.  Cette  femme  lui  dit  : 
Seigneur,  vous  n'avez  pas  de 
quoi  en  puiser,  et  le  puits  est 
profond;  d'oùauriez-vous  donc 
de  l'eau  vive? 

12.  Etes- vous  plus  grand 
que  notre  père  Jacob ,  qui  nous 
a  donné  ce  puits ,  et  en  a  bu 
lui-même,  aussi  bien  que  ses 
enfants  et  ses  troupeaux  ? 

i3.  Jésus  lui  répondit  :  Qui- 
conque boit  de  cette  eau,  aura 
encore  soif;  au  lieu  que  celui 
qui  boira  de  l'eau  que  je  lui 
donnerai,   n'aura  jamais    soif; 

14.  nKiis  l'eau  que  je  lui  don- 
nerai deviendra  en  lui  une  fon- 
taine d'eau,  qui  rejaillira yW- 
que  dans  la  vie  éternelle. 

i5.  Cette  femme  lui  dit  : 
Seigneur,  donnez-moi  de  cette 
eau,  afin  que  je  n'aie  plus  soif , 
et  que  je  ne  vienne  plus  ici 
pour  en  tirer. 

16.  Jésus  lui  dit  :  AUez,  ap- 
pelez votre  m.ari ,  et  venez  ici. 

17.  Cette  femme  lui  répon- 
dit :  Je  n'ai  point  de  mari.  Jé- 
sus lui  dit  :  Vous  avez  raison 
de  dire  que  vous  n'avez  point 
de  mari: 


18.  car  vous  avez  eu  cinq 
maris,  et  maintenant  celui  que 
vous  avez  n'est  pas  votre  mari  : 
vous  avez  dit  vrai  en  cela. 

19.  Cette  femme  lui  dit  :  Sei- 
gneur, je  vois  bien  que  vous 
êtes  un  prophète. 

ao.  Nos  pères  ont  adoré  sur 
cette  montagne  ;  et  vous  autres, 
vous  dites  que  c'est  dans  Jéru- 
salem qu'est  le  lieu  où  il  faut 
adorer. 

21.  Jésus  lui  dit  :  Femme  , 
croyez-moi,  le  temps  va  venir 
que  ce  ne  sera  plus  sur  cette 
montagne,  ni  dans  Jérusalem, 
que  vous  adorerez  le  Père. 

11.  Vous  adorez  ce  que  vous 
ne  connaissez  point  :  pour  nous, 
nous  adorons  ce  que  nous  con- 
naissons ,  car  le  salut  vient  des 
Juifs. 

23.  Mais  le  temps  vient,  et 
il  est  déjà  venu ,  que  les  vrais 
adorateurs  adoreront  le  Père 
en  esprit  et  en  vérité  :  car  ce 
sont  là  les  adorateurs  que  le 
Père  cherche. 

24.  Dieu  est  esprit  ;  et  il  faut 
que  ceux  qui  l'adorent ,  l'ado- 
rent en  esprit  et  en  vérité. 

2  5.  Cette  femme  lui  répon- 
dit :  Je  sais  que  le  Messie  (c'est- 
à-dire  le  Christ  )  doit  venir  ; 
lors  donc  qu'il  sera  venu  ,  il 
nous  annoncera  toutes  choses, 

26.  Jésus  lui  dit  :  C'est  mai- 
même  qui  vous  parle. 

in.  En  l'nême  temps  ses  dis- 
ciples arrivèrent,  et  ils  s'éton- 
naient de  ce  qu'il  parlait  avec 
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nne  femme.  Néanmoins  nul  ne 
lui  dit  :  Que  lui  demandez-vous? 
eu,  d'où  vient  que  vous  parlez 
avec  elle  ? 

28.  Cette  femme ,  cependant, 
laissant  là  sa  cruche,  s'en  re- 
tourna à  la  ville,  et  commença 
a  dire  à  tout  le  monde  : 

2Q.  Venez  voir  un  homme 
qui  m  a  dit  tout  ce  que  j  ai 
jamais  fait.  Ne  serait-ce  pas  le 
Christ  ? 

3o.  Ils  sortirent  donc  de  la 
ville  et  vinrent  le  trouver. 

3i.  Cependant  ses  disciples 
le  priaient  de  prendre  quelque 
chose ^  en  lui  disant  :  Maître, 
mangez. 

32.  Et  il  leur  dit  :  J'ai  une 
nourriture  à  prendre  que  vous 
ne  connaissez  pas. 

33.  Les  disciples  se  disaient 
donc  l'un  à  l'autre  :  Quelqu'un 
lui  aurait-il  apporté  à  manger? 

34.  Jésus  leur  dit  :  Ma  nour- 
riture est  de  faire  la  volonté 
de  celui  qui  m'a  envoyé ,  et 
d'accomplir  son  œuvre. 

35.  Ne  dites-vous  pas  vous- 
mêmes  que  dans  quatre  mois 
la  moisson  viendra  ?  Mais  moi 
je  vous  dis  :  Levez  vos  yeux, 
et  considérez  les  campagnes 
qui  sont  déjà  blanches  et  prêtes 
à  être  moissonnées  ; 

36.  et  celui  qui  moissonne 
recoitla  récompense,  et  amasse 
les  fruits  pour  la  vie  éternelle; 
afin  que  celui  qui  sème  soit 
dans  la  joie,  aussi  bien  que 
celui  qui  moissonne. 


37.  Car  ce  que  l'on  dit  d'or- 
dinaire est  vrai  en  cette  ren- 
contre, Que  l'un  sème ,  et  l'au- 
tre moissonne. 

38.  Je  vous  ai  envoyés  mois- 
sonner ce  qui  n'est  pas  venu 
par  votre  travail;  d'autres  ont 
travaillé,  et  vous  êtes  entrés 
dans  leurs  travaux. 

39.  Or  il  y  eut  beaucoup  de 
Samaritains  de  cette  ville-là 
qui  crurent  en  lui  sur  le  rap- 
port de  cette  femme ,  qui  les 
assurait  qu'il  lui  avait  dit  tout 
ce  qu'elle  avait  jamais  fait. 

40.  Les  Samaritains  étant 
donc  venus  le  trouver ,  le  priè- 
rent de  demeurer  chez  eux  ;  et 
il  y  demeura  deux  jours. 

4 1.  Et  il  y  en  eut  beaucoup 
plus  qui  crurent  en  lui ,  pour 
l'avoir  entendu  parler; 

42.  de  sorte  qu'ils  disaient 
à  cette  femme  :  Ce  n'est  plus 
sur  ce  que  vous  nous  en  avez 
dit  que  nous  croyons  en  lui; 
car  nous  l'avons  entendu  nous- 
mêmes  ,  et  nous  savons  qu'il 
est  vraiment  le  Sauveur  du 
monde. 

43.  Deux  jours  après  il  sor- 
tit de  ce  lieu ,  et  s'en  alla  en 
Galilée. 

J(^.  Car  Jésus  témoigna  luK 
même  qu'un  prophète  n'est 
point  honoré  dans  son  pays. 

45.  Etant  donc  revenu  en 
Galilée ,  les  Galiléens  le  reçu- 
rent ai>ec  joie  ,  parce  qu'ils 
avaient  vu  tout  ce  qu'il  avait 
fait  à  Jérusalem  au  jour  de  la 
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fête  ;  car  ils  avaient  aussi    été 
eux-mêmes  à  cette  fête. 

46.  Jésus  vint  donc  de  nou- 
veau à  Cana  en  Galilée  ,  où  il 
avait  changé  l'eau  en  vin.  Or 
û  y  avait  un  officier,  dont  le 
fils  était  malade  à  Capharnaiim. 

47.  Cet  oSicier  ayant  appris 
que  Jésus  venait  de  Judée  en 
Galilée ,  alla  le  trouver ,  et  le 
pria  de  vouloir  venir  pour  gué- 
rir son  fils  qui  était  près  de 
mourir. 

48.  Jésus  lui  dit  :  Si  vous  ne 
voyez,  7JOUS  autres j  des  mira- 
cles et  àes  prodiges ,  vous  ne 
croyez  point. 

4g.  Cet  officier  lui  dit  :  Sei- 
gneur, venez  avant  que  mon 
fils  meure. 

50.  Jésus  lui  dit  :  Allez,  vo- 
tre fils  se  porte  bien.  Il  crut  à 
la  parolo  que  Jésus  lui  avait 
dite,  et  s'en  alla. 

5 1.  Et  comme  il  était  en  che- 
min ,  ses  serviteurs  vinrent  au- 
devant  de  lui ,  et  lui  dirent  : 
Votre  fils  se  porte  bien. 

62.  Et  s'étant  informé  de 
l'heure  à  laquelle  il  s'était  trou- 
vé mieux,  ils  lui  répondirent: 
Hier,  à  la  septième  heure  du 
four,  la  fièvre  le  quitta. 

53.  Son  père  reconnut  que 
c'était  à  cette  heure -là  que 
Jésus  lui  avait  dit  :  Votre  fils 
se  porte  bien  ;  et  il  crut ,  lui  et 
toute  sa  famille. 

54.  Ce  fut  là  le  second  mi- 
racle que  Jésus  fit,  étant  re- 
venu de  Judée  en  Galilée, 


CHAPITRE  V. 


Giiérison  du  paralytique  de  la  pis- 
cine. Murmure  des  Juifs.  Dis- 
cours de  Jésus- Christ  à  cette  oc- 
casion. 

1.  Après  cela  la  fête  des  Juifs 
étant  arrivée,  Jésus  s'en  alla  à 
Jérusalem. 

2.  Or  il  y  avait  à  Jérusalem 
la  piscine  des  brebis  ,  qui  s'ap- 
pelle en  hébreu  Bethsaïda,  qui 
avait  cinq  galeries  , 

3.  dans  lesquelles  étaient 
couchés  un  grand  nombre  de 
malades,  d'aveugles  ,  de  boi- 
teux, et  de  ceux  qui  avaient 
les  membres  desséchés ,  qui 
tous  attendaient  que  l'eau  fut 
remuée. 

4.  Car  l'ange  du  Seigneur, 
en  un  certain  temps,  descen- 
dait dans  cette  piscine ,  et  eu 
remuait  l'eau;  et  celui  qui  y 
entrait  le  premier,  après  que 
l'eau  avait  été  ainsi  remuée , 
était  guéri ,  quelque  maladie 
qu'il  eût. 

5.  Or  il  y  avait  là  un  hom- 
me, qui  était  malade  depuis 
trente-huit  ans. 

6.  Jésus  l'ayant  vu  couché, 
et  connaissant  qu'il  était  ma- 
lade depuis  fort  long-temps, 
lui  dit  :  Voulez-vous  être  guéri? 

7.  Le  malade  lui  répondit  : 
Seigneur,  je  n'ai  personne  pour 
me  jeter  dans  la  piscine,  après 
que  l'eau  a  été  remuée;  et  pen- 
dant le  temps  que  je  mets  à  y 
aller ,  un  autre  y  descend  avant 
moi. 
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8.  Jésus  lui  dit  :  Levez-vous  , 
emportez  votre  lit,  et  marchez. 

9.  A  l'instant  cet  homme  fut 
guéri;  et  prenant  son  lit,  il 
commença  à  marcher.  Or  -ce 
jour-là  était  un  jour  de  sabbat. 

10.  Les  Juifs  dirent  donc  à 
celui  qui  avait  été  guéri  :  C'est 
aujourd'hui  le  sabbat ,  il  ne 
vous  est  pas  permis  d'emporter 
votre  lit. 

11.  Il  leur  répondit  r  Celui 
qui  m'a  guéri  m'a  dit  :  Empor- 
tez votre  lit  et  marchez. 

12.  Ils  lui  demandèrent  ;  Qui 
€St  donc  cet  homme  qui  vous 
a  dit:  Emportez  votre  lit,  et 
marchez  ? 

i3.  Mais  celui  qui  avait  été 
guéri  ne  savait  pas  lui-même 
qui  il  était,  car  Jésus  s'était 
retiré  de  la  foule  du  peuple 
qui  était  là. 

14.  Depuis  ,  Jésus  trouva  cet 
homme  dans  le  temple,  et  lui 
dit  :  Vous  voyez  que  vous  êtes 
guéri,  ne  péchez  plus  à  l'avenir, 
de  peur  qu'il  ne  vous  arrive 
quelque  chose  de  pis. 

i5.  Cet  homme  s'en  alla 
trouver  les  Juifs,  et  leur  dit  que 
c'était  Jésus  qui  l'avait  guéri. 

16.  Et  c'est  pour  cette  rai- 
son que  les  Juifs  persécutaient 
Jésus,  parce  qu'il  faisait  ces 
choses  le  jour  du  sabbat. 

17,  Alors  Jésus  leur  dit  : 
Mon  Père  ne  cesse  point  d'agir 
jusqu'à  present ,  et  j'agis  aussi 
incessamment, 

i  8,  Mais  les  Jtûfs  cherchaient 


encore  avec  plus  d'ardeur  à  le 
faire  mourir,  parce  que  non- 
seulement  il  ne  gardait  pas  le 
sabbat,  mais  qu'il  disait  même 
que  Dieu  était  son  Père,  se 
faisant  ainsi  égal  à  Dieu.  Jésus 
ajouta  donc,  et  leur  dit  : 

19.  En  vérité,  en  vérité,  je 
vous  dis  que  le  Fils  ne  peut 
rien  faire  de  lui-même,  et  au  il 
ne  fait  que  ce  qu'il  voit  laire 
au  Père;  car  tout  ce  que  le 
Père  fait,  le  Fils  aussi  le  fait 
comme  lui, 

20.  parce  que  le  Père  aime 
le  Fils ,  et  lui  montre  tout  ce 
qu'il  fait  ;  et  il  lui  montrera  des 
œuvres  encore  plus  grandes 
que  celles-ci,  en  sorte  que  vous 
en  serez  vous-mêmes  remplis 
d'admiration. 

21.  Car  comme  le  Père  res- 
suscite les  morts,  et  leur  rend 
la  vie;  ainsi  le  Fils  donne  la  vie 
à  qui  il  lui  plaît. 

22.  Car  le  Père  ne  juge  per- 
sonne; mais  il  a  donné  tout 
pouvoir  de  juger  au  Fils, 

23.  afin  que  tous  honorent 
le  Fils  comme  ils  honorent  le 
Père.  Celui  qui  n'honore  point 
le  Fils ,  n'honore  point  le  Père 
qui  l'a  envoyé. 

24.  En  vérité ,  en  vérité ,  je 
vous  dis,  celui  qui  entend  ma 
parole ,  et  qui  croit  à  celui  qui 
m'a  envoyé,  a  la  vie  éternelle , 
et  il  ne  tombe  point  dans  la 
condamnation;  mais  il  est  déjà 
passé  de  la  mort  à  la  vie, 

2$.  En  vérité,  en  vérité,  je 
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vous  dis ,  l'heure  vient ,  et  elle 
est  déjà  venue ^  où  les  morts 
entendront  la  voix  du  Fils  de 
Dieu,  et  que  ceux  qui  l'enten- 
dront vivront. 

26.  Car  comme  le  Père  a  la 
vie  en  lui  -  même ,  il  a  aussi 
donné  au  Fils  d'avoir  la  vie  en 
lui-même; 

27.  et  il  lui  a  donné  le  pou- 
voir de  juger,  parce  qu'il  est 
Fils  de  riiomme. 

28.  Ne  vous  étonnez  pas  de 
ceci;  car  le  temps  vient  où 
tous  ceux  qui  sont  dans  les 
sépulcres  entendront  la  voix 
du  Fils  de  Dieu; 

29.  et  ceux  qui  auront  fait 
de  bonnes  œuvres  sortiront 
des  tombeaux  pour  ressusciter 
à  la  vie;  mais  ceux  qui  en  au- 
ront fait  de  mauvaises  en  sor- 
tiront pour  ressusciter  à  leur 
condamnation. 

30.  Je  ne  puis  rien  faire  de 
moi-même.  Je  iu^^e  selon  ce 
que  j  entends,  et  mon  juge- 
ment est  juste;  parce  que  je 
ne  cherche  pas  ma  volonté, 
mais  la  volonté  de  celui  qui 
m'a  envoyé. 

3i.  Si  cest  moi  qui  rends 
témoignage  de  moi  -  même  , 
mon  témoignage  n'est  pas  vé- 
ritable. 

32,  Mais  il  y  en  a  un  au- 
tre qui  rend  témoignage  de 
moi;  et  je  sais  que  le  témoi- 
gnage qu'il  me  rend  est  véri- 
table. 
^  33.  Vous  av ex  envoyé  à  Jean  ; 


et  il  a  rendu  témoignage  à  la 
vérité. 

34.  Pour  moi,  ce  n'est  pas 
d'un  homme  que  je  reçois  le 
témoignage;  mais  je  dis  ceci 
afin  que  vous  soyez  sauvés. 

35.  Jean  était  une  lampe  ar- 
dente et  luisante  ;  et  vous  avez 
voulu  vous  réjouir  pour  un 
peu  de  temps  à  la  lueur  de  sa 
lumière. 

36.  Mais  pour  moi,  j'ai  un 
témoignage  plus  grand  que  ce- 
lui de  Jean;  car  les  œuvres  que 
mon  Père  m'a  donné  pouvoir 
de  faire  ,  les  œuvres  ,  dis  -je , 
que  je  fais,  rendent  témoigna- 
ge de  moi,  que  c'est  mon  Père- 
qui  m'a  envoyé; 

37.  et  mon  Père  qui  m'a  en- 
voyé a  rendu  lui-même  témoi- 
gnage de  moi.  Yous  n'avez  ja- 
mais entendu  sa  voix,  ni  rien 
vu  qui  le  représentât; 

38.  et  sa  parole  ne  demeure 
point  en  vous;  parce  que  vous 
ne  croyez  point  à  celui  qu'il  '^ 
envoyé. 

39.  Lisez  avec  soin  les  écri- 
tures, parce  que  vous  croyez 
y  trouver  la  vie  éternelle,  et 
ce  sont  elles  qui  rendent  té- 
moignage de  moi. 

40.  Mais  vous  ne  voulez  pas 
venir  à  moi  pour  avoir  la  vie. 

4i.  Je  ne  tire  point  ma 
gloire  des  hommes. 

42.  Mais  je  vous  connais;  et 
je  sais  que  vous  n'avez  point 
en  vous  l'amour  de  Dieu. 

43,  Je  suis  venu  au  nom  de 
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mon  Père ,  et  vous  ne  me  re- 
cevez pas;  si  un  autre  vient 
en  son  propre  nom,  vous  le 
recevrez. 

44'  Gomment  pouvez -vous 
croire,  vous  qui  recherchez  la 
gloire  que  vous  vous  donnez 
les  uns  aux  autres,  et  qui  ne 
recherchez  point  la  gloire  qui 
vient  de  Dieu  seul? 

45.  Ne  pensez  pas  que  ce 
soit  moi  qui  doive  vous  accu- 
ser devant  le  Père;  vous  avez 
un  accusateur,  qui  est  Moïse 
en  qui  vous  espérez. 

46.  Car  si  vous  croyiez 
Moïse ,  vous  me  croiriez  aussi  ; 
parce  que  c'est  de  moi  qu'il  a 
écrit. 

47.  Si  vous  ne  croyez  pas 
ce  qu'il  a  écrit,  comment  croi- 
rez-vous  ce  que  je  vous  dis.^ 

CHAPITRE  VI. 

Multiplication  des  cinq  pains.  Jé- 
sus marche  sur  la  mer.  Discours 
de  Jésus- Christ  sur  le  pain  du 
ciel.   Trahison  de  Judas  prédite. 

1.  Jésus  s'en  alla  ensuite  au- 
delà  de  la  mer  de  Galilée ,  qui 
est  le  lac  de  Tibériade; 

2.  et  une  grande  foule  de 
peuple  le  suivait;  parce  qu'ils 
voyaient  les  miracles  qu'il  fai- 
sait sur  les  malades. 

3.  Jésus  monta  donc  sur  une 
montagne,  et  s'y  assit  avec  ses 
disciples. 

4.  Or  le  jour  de  Pâque,  qui 
est  la  grande  fête  des  Juifs, 
était  proche,    . 


5.  Jésus,  ayant  donc  levé  les 
yeux,  et  voyant  qu'une  grande  ' 
foule  de  peuple  venait  à  lui, 
dit  à  Philippe:  D'où  achèterons- 
nous  des  pains  pour  donner  à 
manger  à  tout  ce  monde  .►* 

6.  Mais  il  disait  cela  pour  le 
tenter;  car  il  savait  bien  ce 
qu'il  devait  faire. 

7.  Philippe  lui  répondit  : 
Quand  on  aurait  pour  deux 
cents  deniers  de  pain,  cela  ne 
suffirait  pas  pour  en  donner  à 
chacun  tant  s^it  peu. 

8.  Un  de  ses  disciples,  qui 
était  André,  frère  de  Simon- 
Pierre,  lui  dit  : 

9.  Il  y  a  ici  un  petit  garçon 
qui  a  cinq  pains  d'orge  et  deux 
poissons;  mais  qu'est-ce  que 
cela  pour  tant  de  gens? 

10.  Jésus  leur  dit  donc  : 
Faites-les  asseoir.  Or  il  y  avait 
beaucoup  d'herbe  dans  ce 
lieu-là;  et  environ  cinq  mille 
hommes  s'y  assirent. 

11.  Jésus  prit  donc  les  pains; 
et  ayant  rendu  grâces,  il  les 
distribua  à  ceux  qui  étaient 
assis  ;  et  il  leur  donna  de  même 
des  deux  poissons  autant  qu'ils 
en  voulurent. 

12.  Après  qu'ils  furent  ras- 
sasiés, il  dit  à  ses  disciples  : 
Ramassez  les  morceaux  qui 
sont  restés,  afin  que  rien  ne 
se  perdre. 

i3.  Ils  les  ramassèrent  donc, 
et  emplirent  douze  paniers  des 
morceaux  qui  étaient  restés 
des  cinq   pains   d'orge,  après 


:hap.  6. 


SELON  S.  JEAN. 


193 


(jue    tous    en    eurent    mange. 

14.  Et  ces  personnes,  ayant 
vu  le  miracle  qu'avait  fait  Jé- 
sus ,  disaient  :  C'est  là  vraiment 
le  prophète  qui  doit  venir  dans 
le  monde. 

i5.  Mais  Jésus  sachant  qu'ils 
devaient  venir  l'enlever  pour 
le  faire  roi,  s'enfuit  encore  sur 
la  montagne ,  lui  seul. 

16.  Lorsque  le  soir  fut  venu , 
ses  disciples  descendirent  au 
bord  de  la  mer , 

17.  et  étant  montés  sur  une 
barque,  ils  s'avancèrent  vers 
Capharnaûm,  qui  était  au-delà 
de  la  mer.  Or  il  était  déjà  nuit , 
et  Jésus  n'était  pas  encore  venu 
à  eux. 

18.  Cependant  la  mer  com- 
mençait à  s'enfler,  à  cause  d'un 
grand  vent  qui  soufflait. 

19.  Et  comme  ils  eurent  fait 
environ*  vingt  -  cinq  ou  trente 
stades,  ils  virent  Jésus  qui 
marchait  sur  la  mer,  et  qui 
était  proche  de  leur  bar- 
que; ce  qui  les  remplit  de 
frayeur, 

20.  Mais  il  leur  dit  ;  C'est 
moi ,  ne  craignez  point. 

21.  Ils    voulurent  donc   le 

f>rendre  dans  leur  bprque  ;    et 
a  barque   se    trouva   aussitôt 
au  lieu  où  ils  allaient. 

22.  Le  lendemain  ,  le  peuple, 
qui  était  demeuré  de  l'autre 
côté  de  la  mer,  remarqua  qu'il 
n'y  avait  point  eu  là  d'autre 
barque  ,  et  que  Jésus  n'y  était 
point  entré  avec  ses  disciples , 


mais    que    les   disciples    seuls 
s'en  étaient  allés; 

23.  et  comme  il  était  depuis 
arrivé  d'autres  barques  de  Ti- 
bériade ,  près  du  lieu  où  le  Sei- 
gneur, après  avoir  rendu  grâ- 
ces ,  les  avait  nourris  de  cinq 
pains  ; 

24.  et  qu'ils  connurent  enfin 
que  Jésus  n'était  point  là ,  non 
plus  que  ses  disciples,  ils  en- 
trèrent dans  ces.  barques,  et 
vinrent  à  Capharnaûm  cher- 
cher Jésus. 

25.  Et  l'ayant  trouvé  au-delà 
de  la  mer ,  ils  lui  dirent  :  Maî- 
tre, quand  êtes-vous  venu  ici.^* 

26.  Jésus  leur  répondit  ;  En 
vérité,  en  vérité ,  je  vous  dis , 
vous  me  cherchez ,  non  à  cause 


des  miracles  que  vous  avez 
vus,  mais  parce  que  je  vous 
ai  donné  du  pain  à  manger,  et 
que  vous  avez  été  rassasiés. 

27.  Travaillez  pour  a^>oir^ 
non  la  nourriture  qui  périt , 
mais  celle  qui  demeure  pour 
la  vie  éternelle ,  et  que  le  Fils 
de  l'homme  vous  donnera; 
parce  que  c'est  en  lui  que  Dieu 
le  Père  a  imprimé  son  sceau 
et  son  caractère. 

28.  Ils  lui  dirent  :  Que  fe- 
rons-nous, pour  faire  des  œu- 
vres de  Dieu  ? 

29.  Jésus  leur  répondit  : 
L'œuvre  de  Dieu  est  que  vous 
croyiez  en  celui  qu'il  a  envoyé. 

30.  Ils  lui  dirent  :  Quel  mi- 
racle donc  faites  -  vous  ,  afin 
qu'en    le    voyant     nous    vous 
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croyions  ?  <jue  faites-vous  d'ex- 
traordinaire P 

3i.  Nos  pères  ont  mangé  la 
manne  dans  le  désert,  selon  ce 
qui  est  écrit  :  Il  leur  a  donné 
à  manger  le  pain  du  ciel. 

32.  Jésus  leur  répondit  :  En 
vérité ,  en  vérité ,  je  vous  dis  , 
Moïse  ne  vous  a  point  donné 
le  pain  du  ciel  j  mais  c'est  mon 
Père  qui  vous  donne  le  véri- 
table pain  du  ciel. 

33.  Car  le  pain  de  Dieu  est 
celui  qui  est  descendu  du  ciel , 
et  qui  donne  la  vie  au  monde. 

34.  Ils  lui  dirent  donc  :  Sei- 
neur ,  donnez  -  nous  toujours 
ce  pain. 

35.  Jésus  leur  répondit  :  Je 
suis  le  pain  de  vie;  celui  qui 
vient  à  moi  n'aura  point  faim; 
et  celui  qui  croit  en  moi  n'au- 
ra jamais  soif. 

36.  Mais  je  vous  l'ai  déjà 
dit ,  vous  m'avez  vu ,  et  vous 
ne  croyez  point. 

3^.  Tous  ceux  que  mon  Père 
me  donne  viendront  à  moi , 
et  je  ne  jetterai  point  dehors 
celui  qui  vient  à  moi  ; 

38,  car  je  suis  descendu  du 
ciel,  non  pour  faire  ma  vo- 
lonté ,  mais  pour  faire  la  vo- 
lonté de  celui  qxii  m'a  envoyé. 

39»  Or  la  volonté  de  mon 
Père,  qui  m'a  envoyé,  est  que 
je  ne  perde  aucun  de  tous  ceux 
qu'il  m'a  donnés ,  mais  que  je 
les  ressuscite  tous  au  dernier 
jour. 

40,  La  volonté  de  mon  Père , 


qui  ma  envoyé,  est  que  qui- 
conque voit  le  Fils ,  et  croit  en 
lui,  ait  la  vie  éternelle,  et  je 
le  ressusciterai  au  dernier  jour, 
4i.  Les  Juifs  se  mirent  donc 
à  murmurer  contre  lui ,  parce 
qu'il  avait  dit  :  Je  suis  le  pain 
vivant,  qui  suis  descendu  du 
ciel. 

42.  Et  ils  disaient  :  N'est-ce 
pas  là  le  fils  de  Joseph ,  dont 
nous  connaissons  le  père  et  la 
mère?  Gomment  donc  dit -il 
qu'il  est  descendu  du  ciel  ? 

43.  Mais  Jésus  leur  répon- 
dit :  Ne  murmurez  point  entre 
vous. 

44-  Personne  ne  peut  venir 
à  moi,  si  mon  Père,  qui  m'a 
envoyé,  ne  l'attire;  et  je  le 
ressusciterai  au  dernier  jour, 

45.  U  est  écrit  dans  les  pro- 
phètes :  Ils  seront  tous  ensei- 
gnés de  Dieu.  Tous  ceux  donc 
qui  ont  entendu  la  voix  du 
Père ,  et  ont  été  enseignés  de 
lui ,  viennent  à  moi. 

46.  Ge  n'est  pas  qu'aucun 
homme  ait  vu  le  Père,  si  ce 
n'est  celui  qui  est  né  de  Dieu  ; 
car  eest  celui-là  qui  a  vu  le 
Père, 

47.  En  vérité,  en  vérité,  je 
vous  dis ,  celui  qui  croit  en 
moi  a  la  vie  éternelle. 

48.  Je  suis  le  pain  de  vie, 

49.  Vos  pères  ont  mangé  la 
manne  dans  le  désert ,  et  ils 
sont  morts. 

50.  Mais  voici  le  pain  qui 
est  descendu  du  ciel ,  afin  que 
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celui  qui  en  mange  ne  meure 
point. 

5i.  Je  suis  le  pain  vivant, 
qui  suis  descendu  du  ciel. 

5a.  Si  quelqu'un  mange  de 
ce  pain,  il  vivra  éternellement; 
et  le  pain  que  je  donnerai, 
c'est  ma  chau*  que  je  dois  don- 
ner pour  la  vie  du  monde. 

53.  Les  Jui£s  disputaient 
donc  entre  eux,  en  disant  : 
Comment  celui-ci  peut-il  nous 
donner  sa  chair  à  manger? 

54.  Et  Jésus  leur  dit  :  En 
vérité,  en  vérité,  je  vous  dis, 
si  vous  ne  mangez  la  chair  du 
Fils  de  l'homme,  et  ne  buvez 
son  sang,  vous  n'aurez  point 
la  vie  en  vous. 

55.  Celui  qui  mange  ma 
chair  et  boit  mon  sang  a  la  vie 
étemelle,  et  je  le  ressusciterai 
au  dernier  jourj 

56.  car  ma  chair  est  vérita- 
blement une  nourriture,  et 
mon  sang  est  véritablement  un 
breuvage. 

57.  Celui  qui  mange  ma 
chair  et  boit  mon  sang  de- 
meure en  moi,  et  je  demeure 
en  luL 

58.  Comme  mon  Père  ,  qui 
m'a  envoyé,  est  vivant,  et  que 
je  vis  par  mon  Père;  de  même 
celui  qui  me  mange  vivra  aussi 
par  moi. 

59.  C'est  ici  le  pain  qui  est 
descendu  du  cieL  Ce  n'est  pas 
connue  la  manne  que  vos  pè- 
res ont  mangée,  et  qui  ne  les 
a  pas  empêchés  de  mourir.  Ce- 


lui  qui   mange  ce  pain  vivra 
éternellement. 

60.  Ce  fut  en  enseignant 
dans  la  synagogue  de  Gaphar- 
naûm  que  Jésus  dit  ces  choses, 

61.  Plusieurs  donc  de  ses 
disciples,  l'ayant  entendu,  di- 
rent ;  Ces  paroles  sont  bien  du- 
res, et  qui  peut  les  écouter? 

6a.  Mais  Jésus,  connaissant 
en  lui-même  que  ses  disciples 
murmuraient  sur  ce  sujet,  leur 
dit  :  Cela  vous  scandalise- t-il? 

63.  Que  sera-ce  donc,  si  vous 
voyez  le  Fils  de  l'homme  mon- 
ter où  il  était  auparavant? 

64.  C'est  l'esprit  qui  vivifie  ; 
la  chair  ne  sert  de  rien;  les 
paroles  que  je  vous  dis  sont 
esprit  et  vie. 

65.  Mais  il  y  en  a  quelques- 
uns  d'entre  vous  qui  ne  croient 
pas.  Car  Jésus  savait  dès  le 
commencement  qui  étaient 
ceux  qui  ne  croyaient  point , 
et  qui  serait  celui  qui  le  trahi- 
rait. 

66.  Et  il  leur  disait  :  C'est 
pour  cela  que  je  vous  ai  dit 
que  personne  ne  peut  venir  à 
moi,  s'il  ne  lui  est  donné  par 
mon  Père. 

67.  Dès-lors  plusieurs  de 
ses  disciples  se  retirèrent  de  sa 
suite,  et  ils  n'allaient  plus  avec 
luL 

68.  Et  Jésus  sur  cela  dit  aux 
douze  apôtres  :  Et  vous  ,  ne 
voulez-vous  point  aussi  me 
quitter  ? 

69.  Simon-Pierre  lui  répon- 
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dit  :  A  qui  irions  -  nous  ,  Sei- 
gneur? vous  avez  les  paroles 
de  la  vie  éternelle. 

yo.  Nous  croyons ,  et  nous 
savons  que  vous  êtes  le  Christ, 
le  Fils  de  Dieu. 

yi.  Jésus  leur  répondit  :  Ne 
vous  ai-je  pas  choisis  au  nom- 
bre de  douze  ^  et  néanmoins 
un  de  vous  est  un  démon. 

72.  Ce  qu'il  disait  de  Judas 
Iscariote^iAy  de  Simon  ;  car  c'é- 
tait lui  qui  devait  le  trahir,  quoi- 
^'il  (ïït  l'un  des  douze. 

CHAPITRE  VIL 

Jésus  va  secrètement  à  la  fête  des 
tabernacles  :  il  y  enseigne  publi- 
quement. Il  y  annonce  sa  mort 
et  sa  résurrection ,  et  V effusion 
de  l'Esprit  de  Dieu.  On  veut  en 
vain  V arrêter.  Nicodème  prend 
sa  défense, 

ï.  Depuis  ce  temps -là  Jésus 
parcourait  la  Galilee,  ne  vou- 
lant pas  aller  en  Judée ,  parce 
que  les  Juifs  cherchaient  à  le 
mire  mourir. 

2.  Mais  la  fête  des  Juifs,  ap- 
pelée des  tabernacles ,  étant 
proche  ^ 

3.  ses  frères  lui  dirent  : 
Quittez  ce  lieu,  et  allez  en 
Judée,  afin  que  vos  disciples 
voient  aussi  les  œuvres  que 
vous  faites. 

4.  Car  personne  n'agit  en 
secret,  lorsqu'il  veut  être  connu 
dans  le  public  ;  puisque  vous 
faites  ces  choses  ,  faites  -  vous 
connaître  au  monde. 


5.  Car  ses  frères  ne  croyaient 
pas  en  lui. 

6.  Jésus  leur  dit  doncj  Mon 
temps  n'est  pas  encore  venu  j 
mais  pour  le  vôtre  ,  il  est  tou- 
jours prêt. 

7.  Le  monde  ne  saurait  vous 
haïr  ,•  mais  ^pour  moi^  il  me  hait , 
parce  que  je  rends  témoignage 
contre  lui  que  ses  œuvres  sont 
mauvaises. 

8.  Allez  vous  autres  à  cette 


fête 


pour  moi  je  ny  vais  pas 


encore^  parce  que  mon  temps 
n'est  pas  encore  accompli. 

9.  Ayant  dit  ces  choses ,  il 
demeura  en  Galilée. 

10.  Mais,  lorsque  ses  frères 
furent  partis  ,  il  alla  aussi  lui- 
même  à  la  fête  ,  non  pas  pu- 
bliquement ,  mais  comme  sHl 
eût  voulu  se  cacher. 

11.  Les  Juifs  donc  le  cher- 
chaient pendant  cette  fête  ,  et 
ils  disaient  ;  Où  est-il  ? 

12.  Et  on  faisait  plusieurs 
discours  de  lui  en  secret  parmi 
le  peuple  ;  car  les  uns  disaient  : 
C'est  un  homme  de  bien;  les 
autres  disaient  :  Non ,  mais  il 
séduit  le  peuple. 

i3.  Personne  néanmoins 
n'osait  en  parler  avec  liberté, 
par  la  crainte  qu'on  avait  des 
Juifs. 

14.  Or  vers  le  milieu  de  la 
fete,  Jésus  monta  au  temple, 
où  il  se  mit  à  enseigner. 

i5.  Et  les  Juifs  en  étant 
étonnés ,  ils  disaient  :  Comment 
cet  homme  sait  -  il  les  saintes 
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lettres,  lui  qui    n'a  point  étu- 
dié? 

16.  Je'siis  leur  répondit  :  Ma 
doctrine  n  est  pas  ma  doctrine  ; 
mais  cest  la  doctrine  de  celui 
qui  m'a  envoyé. 

17.  Si  quelqu'un  veut  faire 
la  volonté  de  Dieu,  il  recon- 
naîtra si  ma  doctrine  est  de 
lui ,  ou  si  je  parle  de  moi-même. 

18.  Celui  qui  parle  de  sen 
propre  mouvement  cherche  sa 
propre  gloire;  mais  celui  qui 
cherche  la  gloire  de  celui  qui 
l'a  envoyé  est  véridique,  et  il 
n'y  a  point  en  lui  d'injustice. 

19.  Moïse  ne  vous  a-t-il  pas 
donné  la  loi.^*  et  néanmoins 
nui  de  vous  n'accomplit  la  loi. 

20.  Pourquoi  cherchez-vous 
à  me  faire  mourir .^^  Le  peuple 
lui  répondit  :  Vous  êtes  possé- 
dé du  démon.  Qui  est-ce  qui 
cherche  à  vous  faire  mourir  .^^ 

11.  Jésus  leur  répondit  :  J'ai 
tait  une  œuvre  le  jour  du  sab- 
bat, et  vous  en  êtes  tous  sur- 
pris. 

22.  Cependant  Moïse  vous 
ayant  donné  la  loi  de  la  cir- 
concision (quoiqu'elle  vienne 
des  patriarches  ,  et  non  de 
^loïse),  pour  obéir  à  cette  loi 
vous  donnez  la  circoncision  le 
jour  même  du  sahhat. 

28.  Si  un  homme  peut  rece- 
voir la  circoncision  le  jour  du 
sahbat  pour  ne  pas  violer  la 
loi  de  Moïse,  pourquoi  vous 
mettez  -  vous  en  colère  contre 
moi,  parce   que  j'ai  guéri  un 
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homme   dans   tout  son   corps 
au  jour  du  sahbat  .^* 

24.  Ne  jugez  pas  selon  l'ap- 
parence, mais  jugez  selon  la 
justice. 

25.  Alors  quelques  person- 
nes de  Jérusalem  commencè- 
rent à  dire  :  N'est-ce  pas  là  ce- 
lui qu'ils  cherchent  pour  le  faire 
mourir  ? 

26.  Et  néanmoins  le  voilà  qui 
parle  devant  tout  le  monde, 
sans  qu'ils  lui  disent  rien.  Est- 
ce  donc  qu'en  effet  les  séna- 
teurs ont  reconnu  qu'il  est  vé- 
ritablement le  Christ.^ 

27.  Mais  nous  savons  cepen- 
dant d'où  est  celui-ci;  au  lieu 
que  quand  le  Christ  viendra, 
personne  ne  saura  d'oii  il  est. 

28.  Jésus  cependant  conti- 
nuait à  les  instruire ,  et  disait 
à  haute  voix  dans  le  temple  : 
Vous  me  connaissez,  et  vous 
savez  d'où  je  suis;  et  je  ne  suis 
pas  venu  de  moi-même;  mais 
celui  qui  m'a  envoyé  est  véri- 
table ;  et  vous  ne  le  connaissez 
point. 

29.  Pour  moi,  je  le  connais , 
parce  que  je  suis  «e  de  lui,  et 
qu'il  m'a  envoyé. 

30.  Ils  cherchaient  donc  les 
moyens  de  le  prendre  ;  et  néan- 
moins personne  ne  mit  la  main 
sur  lui ,  parce  que  son  heure 
n'était  pas  encore  venue. 

3i.  Mais  plusieurs  du  peu- 
ple crurent  en  lui ,  et  disaient 
entre  eux  :  Quand  le  Christ 
viendra ,  fera-t-il  plus  de  mira- 


*9^ 


EVANGILE 


Chap.  7, 


clés  que  n'en  fait  celui  -  ci  ? 
Sa.  Les  pharisiens  entendi- 
rent ces  discours  que  le  peuple 
feisait  de  lui,  et  les  princes 
des  prêtres  avec  eux  envoyè- 
rent des  archers  pour  le  pren- 
dre. 

33.  Jésus  leur  dit  donc  :  Je 
suis  encore  avec  vous  pour  un 
peu  de  temps ,  et  je  vais  en- 
suite vers  celui  qui  m'a  en- 
voyé. 

34.  Vous  me  chercherez ,  et 
vous  ne  me  trouverez  point; 
et  vous  ne  pouvez  venir  où  je 
serai. 

35.  Les  Juifs  dirent  donc  en- 
tre eux  :  Où  est-ce  qu'il  s'en 
ira,  que  nous  ne  pourrons  le 
trouver?  Ira-til  vers  les  gen- 
tils qui  sont  dispersés  par  tout 
le  monde ,  et  instruira-t-il  les 
gentils  ? 

36.  Que  signij^e  cette  parole 
qu'il  vient  de  dire  :  Vous  me 
chercherez ,  et  vous  ne  me 
trouverez  point,  et  vous  ne 
pouvez  venir  où  je  serai? 

37.  Le  dernier  jour  de  la  fête, 
qui  était  un  jour  solennel ,  Jé- 
sus, se  tenant  debout,  disait  à 
haute  voix  :  Si  quelqu'un  a 
soif,  qu'il  vienne  à  moi,  et  qu'il 
boive. 

38.  Si  quelqu'un  croit  en 
moi,  il  sortira  des  fleuves  d'eau 
vive  de  son  cœur,  comme  dit 
l'écriture. 

39.  Ce  qu'il  entendait  de 
l'Esprit  que  devaient  recevoir 
ceux  qui  croiraient  en  lui;  car 


le  «Sflwif-Esprît  n  avait  pas  en- 
core été  donné,  parce  que  Jé- 
sus n'était  pas  encore  glorifié. 

4o.  Ce-çenàacRt plusieurs  d'en- 
tre le  peuple ,  écoutant  ces  pa- 
roles ,  disaient  :  Cet  homme  est 
assurément  un  prophète. 

4i.  D'autres  disaient  :  C'est 
le  Christ.  Mais  quelques  au- 
tres disaient  :  Le  Christ  vien- 
dra-t-il  de  Galilée? 

42.  L'écriture  ne  dit -elle 
pas  :  Que  le  Christ  viendra  de 
la  race  de  David,  et  de  la  pe- 
tite ville  de  Bethlehem ,  cToù 
était  David? 

43.  Le  peuple  était  ainsi  di- 
visé sur  son  sujet; 

44*  6t  quelques-uns  d'entre 
eux  avaient  envie  de  le  pren- 
dre; mais  néanmoins  personne 
ne  mit  la  main  sur  lui. 

45.  Les  archers  retournèrent 
donc  vers  les  princes  des  prê- 
tres et  les  pharisiens ,  qui  leur 
dirent  :  Pourquoi  ne  l'avez- 
vous  pas  amené? 

46.  Les  archers  leur  répon- 
dirent :  Jamais  homme  n'a  parlé 
comme  cet  homme-là. 

47.  Les  pharisiens  leur  ré- 
pondirent :  Etes -vous  donc 
aussi  vous-mêmes  séduits  ? 

48.  Y  a-t-il  quelqu'un  des 
sénateurs  ou  des  pharisiens  qui 
ait  cru  en  lui  ? 

49.  Car  pour  cette  populace, 
qui  ne  sait  ce  que  c  est  que  la 
loi ,  ce  sont  des  gens  maudits 
de  Dieu. 

50.  Sur  cela  Nicodème,  l'un 
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d'entre  eux,  et  le  même  qui 
était  venu  trouver  Jésus  la  nuit , 
leur  dit  : 

5i.  Notre  loi  permet-elle  de 
condamner  personne  sans  l'a- 
voir auparavant  entendu,  et 
sans  s'être  informé  de  ses  ac- 
tions ? 

52.  Ils  lui  répondirent  :  Est- 
ce  que  vous  êtes  aussi  Galiléen  ? 
Lisez  avec  soin  les  écritures, 
et  apprenez  qu'il  ne  sort  point 
de  prophète  de  Galilée. 

53.  Et  chacun  s  en  retourna 
en  sa  maison. 

CHAPITRE  VIII. 

Femme  adultère.  Discours  de  Jé- 
sus-Christ aux  Juifs. 

I.  Pour  Jésus,  il  s'en  alla 
sur  la  montagne  des  Oliviers. 

a.  Mais  dès  la  pointe  du 
jour  il  retourna  au  temple,  où 
tout  le  peuple  s'amassa  autour 
de  lui j  et  s'étant  assis,  il  com- 
mença à  les  mstruire.  s, 

3.  Alors  les  scribes  et  les 
pharisiens  lui  amenèrent  une 
femme  qui  avait  été  surprise 
en  adultère  j  et  la  faisant  tenir 
debout  au  milieu  du  peuple  ^ 

4.  ils  dirent  à  Jésus  :  Maî- 
tre, cette  femme  vient  d'être 
surprise  en  adultère. 

5.  Or  Moïse  nous  a  ordonné 
dans  la  loi  de  lapider  les  adul- 
tères. Quel  est  donc  sur  cela 
votre  sentiment? 

6.  Ils  disaient  ceci  en  le  ten- 
tant, afin  d'avoir  de  quoi  lac- 
cuser.  Mais  Jésus,  se  baissant, 


écrivait  avec  son  doigt  sur  la 
terre. 

7.  Comme  donc  ils  conti- 
nuaient à  l'interroger,  il  se  le- 
va, et  leur  dit  :  Que  celui  d'en- 
tre vous,  qui  est  sans  péché, 
lui  jette  le  premier  la  pierre. 

8.  Puis  se  baissant  de  nou- 
veau, il  continua  à  écrire  sur 
la  terre. 

9.  Mais  pour  eux,  l'ayant  en- 
tendu parler  de  la  sorte,  ils  se 
retirèrent  l'un  après  l'autre , 
les  vieillards  sortant  les  pre- 
miers î  et  ainsi  Jésus  demeura 
seul  avec  la  femme,  qui  était 
au  milieu  de  la  place, 

10.  Alors  Jésus,  se  relevant, 
lui  dit  :  Femme,  où  sont  vos 
accusateurs  ?  personne  ne  vous 
a-t-il  condamnée? 

11.  Elle  lui  dit  ;  Non,  Sei- 
gneur. Jésus  lui  répondit  :Je 
ne  vous  condamnerai  pas  non 
plus.  Allez-vous-en,  et  à  l'ave- 
nir ne  péchez  plus. 

12.  Jésus  pariant  de  nouveau 
au  peuple ,  leur  dit  :  Je  suis  la 
lumière  du  monde  j  celui  qui 
me  suit  ne  marche  point  dans 
les  ténèbres;  mais  il  aura  la 
lumière  de  la  vie. 

i3.  Les  pharisiens  lui  dirent 
donc  :  Vous  vous  rendez  témoi- 
gnage à  vous-même  j  et  ainsi 
votre  témoignage  n'est  pas  vé- 
ritable. 

14.  Jésus  leur  répondit  : 
Quoique  je  me  rende  témoi- 
gnage à  moi-même,  mon  té- 
moignage est  véritable  j  parce 
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que  je  sais  don  je  viens,  et  ou 
je  vais;  mais  pour  vous,  vous 
ne  savez  d'où  je  viens ,  ni  où  je 
vais. 

1 5.  Vous  jugez  selon  la  chair  j 
mais  pour  moi  je  ne  juge  per- 
sonne,- 

i6.  et  si  je  jugeais,  mon  ju- 
gement serait  véritable,  parce 
que  je  ne  suis  pas  seul ,  mais 
moi  et  mon  Père ,  qui  m'a  en- 
voyé. 

1 7.  Il  est  écrit  dans  votre  loi 
que  le  témoignage  de  deux 
hommes  est  véritable. 

18.  Or  je  me  rends   témoi- 


a  moi-même: 


et  mon 
me 


gnage 

Père  ,    qui  ma    envoyé  , 

rend  aussi  témoignage. 

19.  Ils  lui  disaient  donc  :  Où 
est-il  votre  Père  ?  Jésus  leur  ré- 
pondit :  Vous  ne  connaissez  ni 
moi  ni  mon  Père;  si  vous  me 
connaissiez ,  vous  connaîtriez 
aussi  mon  Père. 

20.  Jésus  dit  ces  choses ,  en- 
seignant dans  le  temple ,  au  lieu 
où  était  le  trésor;  et  personne 
ne  se  saisit  de  lui,  parce  que 
son  heure  n'était  pas  encore 
venue. 

21.  Jésus  leur  dit  encore  :  Je 
m'en  vais ,  et  vous  me  cher- 
cherez ,  et  vous  mourrez  dans 
votre  péché.  Vous  ne  pouvez 
venir  où  je  vais. 

22.  Les  Juifs  disaient  donc  : 
Veut-il  dire  qu'il  se  tuera  lui- 
même  ,  lorsqu'il  dit  :  Vous  ne 
pouvez  venir  ou  je  vais  ? 

25.  Et  ii  leur  dit  ;  Pour  vous, 


vous  êtes  d  !ci  bas;  mais  pour 
moi,  je  suis  d'en-haut.  Vous  êtes 
de  ce  monde,  et  moi  je  ne  suis 
pas  de  ce  monde. 

24.  Je  vous  ai  donc  dit  que 
vous  mourrez  dans  vos  péchés , 
parce  qu'en  effet,  si  vous  ne 
me  croyez  ce  que  je  suis  ,  voua 
mourrez  dans  votre  péché. 

25.  Ils  lui  dirent  :  Qui  êtes- 
vous  donc?  Jésus  leur  répon- 
dit :  Je  suis  le  principe  de  tou- 
tes choses  y  moi-même  qui  vous 
parle. 

26.  J'ai  beaucoup  de  choses 
à  dire  de  vous,  et  à  condamner 
en  vous;  mais  celui  qui  m'a 
envoyé  est  véritable  ;  et  je  ne 
dis  dans  le  monde  que  ce  que 
j'ai  appris  de  lui. 

27.  Et  ils  ne  comprirent  point 
qu'il  disait  que  Dieu  était  son 
Père. 

28.  Jésus  leur  dit  donc  : 
Quand  vous  aurez  élevé  eh 
haut  le  Fils  de  l'homme,  alors 
vous  connaîtrez  ce  que  je  suis; 
car  je  ne  fais  rien  de  moi-même; 
mais  ']e  ne  dis  que  ce  que  mon 
Père  m'a  enseigné. 

29.  Et  celui  qui  m'a  envoyé 
est  avec  moi,  et  ne  m'a  point 
laissé  seul  ;  parce  que  je  fais 
toujours  ce  qui  lui  est  agréable. 

30.  Lorsqu'il  disait  ces  cho- 
ses ,  plusieurs  crurent  en  lui. 

3 1 .  Jésus  dit  donc  aux  Juifs 
qui  croyaient  en  lui  :  Si  vous 
demeurez  dans  U observation  de 
ma  parole,  vous  serez  vérita- 
blement mes  disciples  ; 
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32.  et  vous  connaîtrez  la  vé- 
rité, et  la  vérité  vous  rendr? 
libres. 

33.  Et  ils  lui  répondirent  : 
Nous  sommes  de  la  race  d'A- 
braham, et  nous  n'avons  ja- 
mais été  esclaves  de  personne  : 
comment  donc  dites-vous  que 

,  ftous  serons  rendus  libres? 

34.  Jésus  leur  répondit  :  En 
rérité,  en  vérité,  je  vous  dis 
que  quiconque  commet  le  pé- 
tàié  est  esclave  du  péché. 

35.  Or  l'esclave  ne  demeure 
pas  toujours  en  la  maison  ; 
mais  le  fils  y  demeure  tou- 
jours. 

36.  Si  donc  le  Fils  vous  met 
en  liberté,  vous  serez  vérita- 
blement libres. 

37.  Je  sais  que  vous  êtes  en- 
fants d'Abraham  ;  mais  vous 
voulez  me  faire  mourir,  parce 
que  ma  parole  ne  trouve  point 
d'entrée  en  vous. 

38.  Pour  moi,  je  dis  ce  que 
j'ai  vu  chez  mon  Père  ;  et  vous , 
vous  faites  ce  que  vous  avez  vu 
chez  votre  père. 

39.  Ils  lui  répondirent  :  Cest 
Abriiham  qui  est  notre  père. 
Jésus  leur  dit  :  Si  vous  êtes  en- 
fants d'Abraham ,  faites  donc 
les  œuvres  d'Abraham. 

40.  Mais  maintenant  vous 
Cherchez  à  me  faire  mourir, 
moi  qui  vous  ai  dit  la  vérité 
qu'C  j'ai  apprise  de  Dieu;  c'est 
ce  qu'Abraham  n'a  point  fait. 

4i.  Vous  faites  les  œuvres 
de  votre  père,  ils  lui  dirent  : 


Nous  ne  sommes  pas  des  en- 
fants bâtards ,  nous  n'avons 
tous  qu'un  père  quî  est  Dieu. 

42.  Jésus  leur  dit  donc  :  Si 
Dieu  était  votre  père ,  vous 
m'aimeriez,  parce  que  c'est  de 
Dieu  que  je  suis  sorti,  et  c'est 
de  sa  part  que  je  suis  venu  ; 
car  je  ne  suis  pas  venu  de  moi- 
même,  mais  c'est  lui  qui  m'a 
envoyé. 

43.  Pourquoi  ne  connaissez- 
vous  point  mon  langnge.^^ Par- 
ce que  vous  ne  pouvez  écouter 
ma  parole. 

Ji^.  Vous  êtes  les  enfants  du 
diable,  et  vous  voulez  accom- 
plir les  désirs  de  votre  père. 
11  a  été  homicide  dès  le  com- 
mencement, et  il   n'est  point 


demeuré  dans  la  vérité. 


parce 


que  la  vérité  n'est  point  en  lui. 
Lorsqu'il  dit  des  mensonges  y 
il  dit  ce  qu'il  trouve  dans  lui- 
même  ;  car  il  est  menteur,  et 
père  du  mensonge. 

45.  Mais  pour  moi,  lorsque 
je  dis  la  vérité,  vous  ne  me 
croyez  pas. 

^6,  Qui  de  vous  me  convain- 
cra à' aucun  péché  .^*  Si  je  vous 
dis  la  vérité,  pourquoi  ne  me 
croyez-vous  pas.^* 

47.  Celui  qui  est  de  Dieu 
écoute  les  paroles  de  Dieu.  C'est 
pour  cela  que  vous  ne  les  écou- 
tez point,  parce  que  vous  ne- 
tes  point  de  Dieu. 

48.  Les  Juifs  lui  répondirent 
donc  :  N'avons-nous  pas  raison 
de  dire  que  vous  êtes  un  Sa- 
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maritain,  et  que  vous  êtes pos-j  jour;  il  la  vu,  et  a  été  rempli 

de  joie. 

57.  Les  Juifs  kii  dirent  :  Vous 
n'avez  pas  encore  cinquante 
ans,  et  vous  avez  vu  Abra- 
ham? 

58.  Jésus  leur  répondit  :  En 
vérité,  en  vérité,  je  vous  dis  : 
Je  suis  avant  qu'Abraham  fût. 

59.  Là-dessus  ils  prirent  des 
pierres  pour  les  lui  jeter;  mais 
Jésus  se  cacha,  et  sortit  du  tem- 
ple. 

CHAPITRE  IX. 

Aveugle-né  guéri  par  Jésus-Christ, 
Enquête  des  pharisiens  sur  ce 
miracle.  Us  chassent  de  la  syna- 
gogue celui  qui  avait  été  guéri. 
Jésus  -  Christ  l'instruit.  Double 
jugement  exercé  par  Jésus- 
Christ. 

ï.  Lorsque  Jésus  passait,  il 
vit  un  homme  qui  était  aveugle 
dès  sa  naissance  ; 

2.  et  ses  disciples  lui  firent 
cette  demande  :  Maître ,  est-ce 
le  péché  de  cet  homme ,  ou  le 
péché  de  ceux  qui  l'ont  mis  au 
monde ,  qui  est  cause  qu'il  est 
né  aveugle.? 

3.^ Jésus  leur  répondit  :  Ce 
n'est  point  qu'il  ait  péché,  ni 
ceux  qui  l'ont  mis  au  monde; 
mais  c'est  afin  que  les  œuvres 
de  la  puissance  de  Dieu  éclatent 
en  lui. 

4.  n  faut  que  je  fasse  les  œu- 
vres de  celui  qui  m'a  envoyé, 
pendant  qu'il  est  jour;  la  nuit 
vient,  dans  laquelle  personne 
ne  peut  agir. 


sédé  du  démon  ? 

^i^.  Jésus  leur  repartit  :  Je  ne 
suis  point  possédé  du  démon  ; 
mais  j'honore  mon  Père;  et 
vous ,  vous  me  déshonorez. 

5o.  Pour  moi,  je  ne  recher- 
che point  ma  propre  gloire  ; 
un  autre  la  recherchera,  et  me 
fera  justice. 

5i.  En  vérité,  en  vérité,  je 
vous  dis  :  Si  quelqu'un  garde 
ma  parole,  il  ne  mourra  ja- 
mais. 

52.  Les  Juifs  lui  dirent  : 
Nous  connaissons  bien  main- 
tenant que  vous  êtes  possédé 
du  démon  :  Abraham  est  mort, 
et  les  prophètes  aussi  ;  et  vous 
dites  :  Si  quelqu'un  garde  ma 
parole ,  il  ne  mourra  jamais. 

53.  Etes-vous  plus  grand  que 
notre  père  Abraham,  qui  est 
mort ,  et  çue  les  prophètes , 
qui  sont  morts  aussi  F  Qui  pré- 
tendez-vous être  ? 

54*  Jésus  leur  répondit  ;  Si 
je  me  glorifie  moi-même,  ma 
gloire  n'est  rien.  Cest  mon  Pè- 
re qui  me  glorifie  ;  lui  dont 
vous  dites  qu'il  est  votre 
Dieu, 

55.  tandis  que  vous  ne  le 
connaissez  pas.  Mais  pour  moi, 
je  le  connais;  et  si  je  disais  que 
je  ne  le  connais  pas ,  je  serais 
un  menteur  comme  vous.  Mais 
je  le  connais  et  je  garde  sa  pa- 
role. 

56.  Abraham  votre  père  a  dé- 
siré avec  ardeur  de  voir  mon 
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5.  Tant  que  je  suis  dans  le 
monde,  je  suis  la  lumière  du 
monde. 

6.  Après  avoir  dit  cela ,  il  cra- 
cha à  terre ,  et  ayant  fait  de  la 
boue  avec  sa  saJive,  il  oignit 
de  cette  boue  les  yeux  de  l'aveu- 
gle, 

»7.  et  lui  dit  :  Allez  vous  la- 
ver dans  la  piscine  de  Siloé,  qui 
signifie  Envoyé.  Il  y  alla  donc , 
il  s'y  lava ,  et  en  revint  voyant 
clair, 

8.  Ses  voisins  et  ceux  qui  l'a- 
vaient vu  auparavant  demander 
l'aumône ,  disaient  :  N'est  -  ce 
pas  là  celui  qui  était  assis ,  et 
qui  demandait  l'aumône?  Les 
uns  répondaient  :  C'est  lui; 

9.  a  autres  disaient  :  Non, 
c'en  est  un  qui  lui  ressemble. 
Mais  lui  leur  disait  :  C'est  moi- 
même. 

10.  Us  lui  dirent  donc  :  Com- 
ment vos  yeux  se  sont-ils  ou- 
verts ? 

11.  D    leur   répondit  :  Cet 
'      homme,  qu'on  appelle  Jésus, 

a  fait  de  la  boue ,  et  en  a  oint 
mes  yeux,  et  il  m'a  dit  :  Allez 
à  la  piscine  de  SOoé ,  et  vous 
y  lavez.  J'y  ai  été ,  je  m'y  suis 
lavé,  et  je  vois. 

12.  Ds  lui  dirent  :  Où  est- 
il  ?  Il  leur  répondit  :  Je  ne 
sais. 

i3.  Alors  ils  amenèrent  aux 
pharisiens  cet  homme  qui  avait 
été  aveugle. 

14.  Or  c'était  le  jour  du  sab- 
bat que  Jésus  avait  fait  cette 


boue,  et  lui  avait  ouvert  les 
yeux. 

i5.  Les  pharisiens  l'interro- 
gèrent donc  aussi  eux-mêmes 
pour  savoir  comment  il  avait 
recouvré  la  vue.  Et  il  leur  dit  : 
Il  m'a  mis  de  la  boue  sur  les 
yeux  ;  je  me  suis  lavé,  et  je 
vois. 

16.  Sur  quoi  quelques-uns 
des  pharisiens  dirent  :  Cet 
homme  n'est  point  envoyé  de 
Dieu ,  puisqu'il  ne  garde  point 
le  sabbat.  Mais  d'autres  disaient  : 
Comment  un  méchant  homme 
pourrait-il  faire  de  tels  prodi- 
ges? Et  n  y  avait  sur  cela  de 
ia  division  entre  eux. 

in.  Ils  dirent  donc  de  nou- 
veau à  l'aveugle  :  Et  toi,  que 
dis-tu  de  cet  homme  qui  t'a 
ouvert  les  yeux  ?  Il  répondit  : 
Je  dis  que  c'est  un  prophète. 

18.  Mais  les  Juifs  ne  crurent 
point  que  cet  homme  eût  été 
aveugle ,  et  qu'il  eût  recouvré 
la  vue ,  jusqu  à  ce  qu'ils  eussent 
fait  venir  son  père  et  sa  mère , 

19.  qu'ils  interrogèrent,  en 
leur  disant  :  Est-ce  là  votre  fils 
que  vous  dites  être  né  aveugle? 
comment  donc  voit-il  mainte- 
nant? 

20.  Le  père  et  la  mère  leur 
répondirent  :  Nous  savons  que 
c'est  là  notre  fils  et  qu'il  est  né 
aveugle  ; 

21.  mais  nous  ne  savons 
comment  il  voit  maintenant; 
et  nous  ne  savons  pas  non  plus 
qui  lui  a  ouvert  les  yeux.  In« 
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terrogez-le,  il  a  de  l'âge;  qu'il 
réponde  pour  lui-même. 

22.  Son  père  et  sa  mère  par- 
laient de  la  sorte ,  parce  qu'ils 
craignaient  les  Juifs;  car  les 
Juifs  avaient  déjà  résolu  ensem- 
ble que  quiconque  reconnaî- 
trait Jésus  pour  être  le  Christ , 
serait  chassé  de  la  synagogue. 

23.  Ce  fut  ce  qui  obligea  le 
père  et  la  mère  de  répondre  : 
Il  a  de  l'âge,  interrogez-le  lui- 
même. 

24.  Ils  appelèrent  donc  une 
seconde  fois  cet  homme  qui 
avait  été  aveugle ,  et  lui  dirent  : 
Rends  gloire  à  Dieu;  nous  sa- 
vons que  cet  homme  est  un  pé- 
cheur. 

aS.  Il  leur  répondit  :  Si  c'est 
un  pécheur,  je  n'en  sais  rien; 
tout  ce  que  je  sais ,  c'est  que 
j'étais  aveugle,  et  que  je  vois 
maintenant. 

26.  Ils  lui  dirent  encore  : 
Que  t'a-t-il  fait,  et  comment  t'a- 
t-il  ouvert  les  yeux  ? 

27.  Il  leur  répondit  :  Je  vous 
l'ai  déjà  dit ,  et  vous  l'avez  en- 
tendu :  pourquoi  voulez-vous 
l'entendre  encore  une  fois  ?  est- 
ce  que  vous  voulez  devenir 
aussi  SCS  disciples  ? 

28.  Sur  quoi  ils  le  chargè- 
rent d'injures,  et  lui  dirent  : 
Sois  toi  -  même  son  disciple  ; 
pour  nous,  nous  sommes  disci- 
ples de  Moïse. 

29.  Nous  savons  que  Dieu  a 
parlé  à  Moïse  ;  mais  pour  celui- 
ci^  nous  ne  savons  d'où  il  est. 


30.  Cet  homme  leur  répon- 
dit :  C'est  ce  qui  est  étonnant 
que  vous  ne  sachiez  d'où  il  est, 
et  qu'il  m'ait  ouvert  les  yeux.. 

3 1 .  Or  nous  savons  que  Dieu 
n'exauce  point  les  pécheurs  ; 
mais  si  quelqu'un  l'honore ,  et 
qu'il  fasse  sa  volonté ,  c'est  ce- 
lui-là qu'il  exauce. 

32.  Depuis  que  le  monde  est, 
on  n'a  jamais  entendu  dire  que 
personne  ait  ouvert  les  yeux  à 
un  aveugle-né. 

33.  Si  cet  homme  n'était 
point  envoyé  de  Dieu ,  il  ne 
pourrait  rien  faire  de  tout  ce 
qu'il  fait. 

34.  Ils  lui  répondirent  :  Tu 
n'es  que  péché  dès  le  ventre 
de  ta  mère ,  et  tu  veux  nous 
enseigner?  Et  ils  le  chassèrent. 

35.  Jésus  apprit  qu'ils  l'a- 
vaient ainsi  chassé;  et  l'ayant 
rencontré,  il  lui  dit  :  Croye2> 
vous  au  Fils  de  Dieu  ? 

36.  Il  lui  répondit  :  Qui  est- 
il ,  Seigneur,  afin  que  je  croie 
en  lui? 

37.  Jésus  lui  dit  :  Vous  l'avez 
vu,  et  c'est  celui-là  même  qui 
vous  parle. 

38.  11  lui  répondit  :  Je  crois, 
Seigneur;  et  se  prosternant,  il 
l'adora. 

39.  Et  Jésus  ajouta  :  Je  suis 
venu  dans  ce  monde  pour  exer- 
cer un  jugement,  afin  que  ceux 
qui  ne  voient  point  voient ,  et 
que  ceux  qui  voient  deviennent 
aveugles. 

40.  Quelques  pharisiens ,  qui 
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étaient  avec  lui,  entendirent 
ces  paroles  et  lui  dirent  :  Som- 
mes-nous donc  aussi  aveu- 
gles ? 

4i.  Jésus  leur  répondit  :  Si 
vous  étiez  aveugles ,  vous  n'au- 
riez point  de  péché;  mais  main- 
tenant vous  dites  que  vous 
voyez  ;  et  c'est  pour  cela  que 
votre  péché  demeure  en  uous, 

CHAPITRE  X. 

Discours  où  Jésus-Christ  déclare 
qu'il  est  la  porte  du  bercail  et  le 
bon  pasteur,  et  (ju' il  donnera  sa 
vie  pour  ses  brebis.  Il  prouve  sa 
mission  et  sa  divinité  par  ses 
œuvres, 

1.  En  vérité,  en  vérité,  je 
vous  dis  :  Celui  qui  n'entre  pas 
par  la  porte  dans  la  bergerie 
des  brebis,  mais  qui  y  monte 
par  un  autre  endroit,  est  un 
voleur  et  un  larron. 

2.  Mais  celui  qui  entre  par 
ia  porte  est  le  pasteur  des  bre- 
bis. 

3.  C'est  à  celui-là  que  le  por- 
tier ouvre ,  et  les  brebis  enten- 
dent sa  voix;  il  appelle  ses  pro- 
pres brebis  par  leur  nom,  et 
il  les  fait  sortir. 

4.  Et  lorsqu'il  a  fait  sortir 
ses  propres  brebis,  il  va  devant 
elles,  et  les  brebis  le  suivent, 
parce  qu'elles  connaissent  sa 
voix. 

5.  Elles  ne  suivent  point  un 
étranger:  mais  elles  le  fuient , 
parce  qu'elles  ne  connaissent 
point  la  voix  des  étrangers. 

6.  Jésus  leur  dit  cette  para- 


bole ,    mais    ils    n'entendirent 
point  de  quoi  il  leur  parlait, 

7.  Jésus  leur  dit  donc  en- 
core :  En  vérité ,  en  vérité ,  je 
vous  dis ,  je  suis  la  porte  des 
brebis. 

8.  Tous  ceux  qui  sont  venus 
sont  des  voleurs  et  des  larrons  ; 
et  les  brebis  n.e  les  ont  point 
écoutés. 

9.  Je  suis  la  porte.  Si  quel- 
qu'un entre  par  moi,  il  sera 
sauvé;  il  entrera,  il  sortii'a,  et 
il  trouvera  des  pâturages. 

10.  Le  voleur  ne  vient  que 
pour  voler,  pour  égorger  et 
pour  perdre.  Mais  pour  moi , 
je  suis  venu  afin  que  les  brebis 
aient  la  vie ,  et  qu'elles  l'aient 
abondamment. 

11.  Je  suis  le  bon  pasteur. 
Le  bon  pasteur  donne  sa  vie 
pour  ses  brebis. 

12.  Mais  le  mercenaire,  ei 
celui  qui  n'est  point  pasteur, 
et  à  qui  les  brebis  n'appartien- 
nent pas,  voyant  venir  le  loup, 
abandonne  les  brebis,  et  s'en- 
fuit; et  le  loup  les  ravit ,  et  dis- 
perse le  troupeau. 

i3.  Le  mercenaire  s'enfiiit, 
parce  qu'il  est  mercenaire ,  et 
qu'il  ne  se  met  point  en  peine 
des  brebis. 

14.  Pour  moi,  je  suis  le  bon 
pasteur  ;  je  connais  mes  brebis , 
et  mes  brebis  me  connaissent  ; 

i5.  comme  mon  Père  me 
connaît  et  que  je  connais  mon 
Père  ;  et  je  donne  ma  vie  pour 
mes  brebis. 
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1 6.  Tai  encore  d'autres  bre- 
bis qui  ne  sont  pas  de  cette 
bergerie  ;  il  faut  aussi  que  je 
les  amène.  Elles'  écouteront 
ma  voix ,  et  il  n  y  aura  qu'un 
troupeau  et  qu'un  pasteur. 

17.  C'est  pour  cela  que  mon 
Père  m'aime,  parce  que  je  quitte 
ma  vie  pour  la  reprendre. 

18.  Personne  ne  me  la  ra- 
vit ;  mais  c'est  moi  qui  la  quitte 
de  moi-même  ;  j'ai  le  pouvoir 
de  la  quitter,  et  j'ai  le  pouvoir 
de  la  reprendre.  C'est  le  com- 
mandement que  j'ai  reçu  de 
mon  Père. 

19.  Ce  discours  excita  une 
nouvelle  division  parmi  les 
Juifs. 

20.  Plusieurs  d'entre  eux 
disaient  :  Il  est  possédé  du 
démon,  et  il  a  perdu  le  sens, 
pourquoi  l'écoutez-vous  ? 

2 1 .  Mais  les  autres  disaient  : 
Ce  ne  sont  pas  là  les  paroles 
d'un  homme  possédé  du  dé- 
mon ;  le  démon  peut -il  ouvrir 
les  yeux  des  aveugles? 

22.  Or  on  faisait  à  Jérusa- 
lem la  fête  de  la  dédicace  ;  et 
c'était  l'hiver. 

23.  Et  Jésus  se  promenant 
dans  le  temple ,  dans  la  galerie 
de  Salomon , 

24.  les  Juifs  s'assemblèrent 
autour  de  lui,  et  lui  dirent  : 
Jusqu'à  quand  nous  tiendrez- 
vous  l'esprit  en  suspens?  Si 
vous  êtes  le  Christ ,  dites-le- 
nous  clairement. 

25.  Jésus  leur  répondit  :  Je, 


vous  parle ,  et  vous  ne  me  croyez 
pas.  Les  œuvres,  que  je  fais 
au  nom  de  mon  Père,  rendent 
témoignage  de  moi  ; 

26.  mais  pour  vous,  vous 
ne  croyez  pas ,  parce  que  vous 
n'êtes  pas  ae  mes  brebis. 

27.  Mes  brebis  entendent 
ma  voixj  je  les  connais,  et 
elles  me  suivent  j 

28.  je  leur  donne  la  vie 
éternelle,  et  elles  ne  périront 
jamais;  et  nul  ne  les  ravira 
d'entre  mes  mains. 

29.  Ce  aue  mon  Père  m'a 
donné  est  plus  gi-and  que  tou- 
tes choses  ;  et  personne  ne 
peut  le  ravir  de  la  main  de  mon 
Père. 

30.  Mon  Père  et  moi,  nous 
ne  sommes  qu'un, 

3i.  Alors  les  Juifs  prirent 
des  pierres  pour  le  lapider. 

32.  Et  Jésus  leur  dit  :  J'ai 
fait  devant  vous  plusieurs  bon- 
nes œuvres  par  la  puissance 
de  mon  Père,  pour  laquelle 
est-ce  que  vous  me  lapidez? 

33.  Les  Juifs  lui  répondi- 
rent :  Ce  n'est  pas  pour  aucune 
bonne  œuvre  que  nous  vous 
lapidons,  mais  à  cause  de  votre 
blasphème ,  et  parce  qu'étant 
homme ,  vous  vous  faites  Dieu. 

34.  Jésus  leur  repartit  :  N'est- 
il  pas  écrit  dans  votre  loi  :  J'ai 
dit  que  vous  êtes  des  dieux  ? 

35.  Si  donc  elle  appelle  dieux 
ceux  à  qui  la  parole  de  Dieu 
était  adressée,  et^que  l'écriture 
ne  puisse  être  détruite , 
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36.  pourquoi  dites-vous  que 
je  blasphème,  moi  que  mon 
Père  a  sanctifié  et  envoyé  dans 
le  monde ,  parce  que  j'ai  dit 
que  je  suis  Fils  de  Dieu  ? 

37.  Si  je  ne  fais  pas  les  œu- 
vres de  mon  Père,  ne  me 
croyez  pas. 

38.  Mais  si  je  les  fais ,  quand 
vous  ne  voudriez  pas  me  croire, 
croyez  à  mes  œuvres  ;  afin  que 
vous  connaissiez ,  et  que  vous 
croyiez  que  jnon  Père  est  en 
moi ,  et  moi  dans  mon  Père. 

39.  Les  Juifs  alors  tâchèrent 
de  le  prendre  ;  mais  il  s'échap- 
pa de  leurs  mains , 

40.  et  s'en  alla  de  nouveau 
au-delà  du  Jourdain ,  au  même 
lieu  où  Jean  avait  d'abord  bap- 
tisé ;  et  il  demeura  là. 

4i.  Plusieurs  vinrent  l'y 
trouver,  et  ils  disaient  :  Jean  n'a 
fait  aucun  miracle; 

42.  mais  tout  ce  que  Jean 
a  dit  de  celui-ci  était  vrai.  Et 
il  y  en  eut  beaucoup  qui  cru- 
rent en  lui. 

CHAPITRE  XL 

Mort  de  Lazare.  Entretien  de 
Marthe  avec  Jésus.  Résurrection 
de  Lazare.  Les  Juifs  veulent 
prendre  Jésus.  Caïphe  prophé- 
tise. 

1.  11  y  avait  un  homme  ma- 
lade nommé  Lazare,  qui  était 
du  bourg  de  Béthanie,  où  de- 
meuraient Marie  et  Marthe  sa 
sœur. 

2.  Cette  Marie  était  celle  qui 


répandit  sur  le  Seigneur  une 
huile  de  parfum,  et  qui  lui 
essuya  les  pieds  avec  ses  che- 
veux ;  et  Lazare,  qui  était  alors 
malade ,  était  son  ffère. 

3.  Ses  sœurs  envoyèrent  donc 
dire  à  Jésus  :  Seigneur,  celui 
que  vous  aimez  est  malade. 

4.  Ce  que  Jésus  ayant  en- 
tendu, il  dit  :  Cette  maladie 
ne  va  point  à  la  mort;  mais 
elle  n^est  que  pour  la  gloire  de 
Dieu,  et  afin  que  le  Fils  de 
Dieu  en  soit  glorifié. 

5.  Or  Jésus  aimait  Marthe, 
et  Marie  sia  sœur,  et  liazare. 

6.  Ayant  donc  entendu  dire 
qu'il  était  malade,  il  demeura 
encore  deux  jours  au  lieu  où 
il  était  ; 

7.  et  il  dit  à  ensuite  à  ses  dis- 
ciples :  Retournons  en  Judée. 

8.  Ses  disciples  lui  dirent  : 
Maître ,  il  n'y  a  qu'un  moment 
que  les  Juifs  voulaient  vous 
lapider,  et  vous  parlez  déjà  de 
retourner  parmi  eux  ? 

9.  Jésus  leur  répondit  :  N*y 
a-t-ii  pas  douze  heures  au 
jour?  Celui  qui  marche  durant 
le  jour  ne  se  heurte  point , 
parce  qu'il  voit  la  lumière  de 
ce  monde; 

10.  mais  celui  qui  marche 
la  nuit  se  heurte,  parce  qu'il 
n'a  point  de  lumière. 

11.  Il  leur  parla  de  la  sorte, 
et  ensuite  il  leur  dit  :  Notre 
ami  Lazare  dort  ;  mais  je  m*en 
vais  le  réveiller. 

12.  Ses  disciples  lui  répon- 
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dirent  :  Seigneur,  s'il  dort,  il 
sera  guéri, 

i3.  Mais  Jésus  entendait  par- 
ler de  sa  mort;  au  lieu  qu'ils 
crurent  qu'il  leur  parlait  du 
sommeil  ordinaire. 

14.  Jésus  leur  dit  donc  alors 
clairement  :  Lazare  est  mort  ; 

i5  et  je  me  réjouis  pour 
Yous  de  ce  que  je  n'étais  pas 
là ,  afin  que  vous  croyiez.  Mais 
allons  à  lui. 

16.  Sur  quoi  Thomas,  appelé 
Didyme,  dit  aux  autres  disci- 
ples :  Allons  aussi  nous  autres , 
afin  de  mourir  avec  lui. 

17.  Jésus,  étant  arrivé,  trou- 
va qu'il  y  avait  déjà  quatre 
jours  que  Lazare  était  dans  le 
tombeau. 

18.  Et  comme  Béthanie  /l'é- 
tait éloignée  de  Jérusalem  que 
d'environ  quinze  stades, 

19.  il  y  avait  quantité  de 
Juifs  qui  étaient  venus  voir 
Marthe  et  Marie ,  pour  les  con- 
soler de  la  mort  de  leur  frère. 

20.  Marthe  ayant  donc  ap- 
pris que  Jésus  venait  ,  alla 
au-devant  de  lui,  et  Marie  de- 
meura dans  la  maison. 

2 1 .  Alors  Marthe  dit  à  Jésus  : 
Seigneur,  si  vous  eussiez  été 
ici ,  mon  frère  ne  serait  pas 
mort  ; 

22.  mais  je  sais  que,  pré- 
sentement même.  Dieu  vous 
accordera  tout  ce  que  vous  lui 
demanderez. 

23.  Jésus  lui  répondit  :  Vo- 
tre frère  ressuscitera. 


24.  Marthe  lui  dit  :  Je  sais 
qu'il  ressuscitera  en  la  résurrec- 
tion qui  se  fera  au  dernier  jour. 

25.  Jésus  lui  repartit  :  Je 
suis  la  résurrection  et  la  vie  ; 
celui  qui  croit  en  moi,  quand 
il  serait  mort ,  vivra. 

26.  Et  quiconque  vit  et  creit 
en  moi,  ne  mourra  point  à  ja- 
mais. Croyez-vous  cela? 

27.  Elle  lui  répondit  :  Oui, 
Seigneur,  je  crois  que  vous 
êtes  le  Christ,  le  Fils  du  Dieu 
vivant,  qui  êtes  venu  dans  ce 
monde. 

28.  Lorsqu'elle  eut  ainsi 
parlé,  elle  s'en  alla,  et  appela 
secrètement  Marie  sa  sœur,  en 
lui  disant  :  Le  Maître  est  venu , 
et  il  vous  demande. 

29.  Ce  qu'elle  n'eut  pas  plu- 
tôt entendu ,  qu'elle  se  leva ,  et 
alla  le  trouver. 

30.  Car  Jésus  n'était  pas  en- 
core entré  dans  le  bourg  ;  mais 
il  était  au  même  lieu  où  Mar- 
the l'avait  rencontré. 

3i.  Cependant  les  Juifs  qui 
étaient  avec  Marie  dans  la  mai- 
son ,  et  qui  la  consolaient , 
ayant  vu  qu'elle  s'était  levée  si 
promptement,  et  qu'elle  était 
sortie,  la  suivirent,  en  disant  : 
Elle  s'en  va  au  sépulcre  pour 
y  pleurer. 

32.  Lorsque  Marie  fut  ve- 
nue au  lieu  où  était  Jésus , 
l'ayant  vu,  elle  se  jeta  à  ses 
pieds,  et  lui  dit  :  Seigneur,  si 
vous  eussiez  été  ici,  mon  frère 
ne  serait  pas  mort. 
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33.  Jésus  ,  voyant  qu'elle 
pleurait ,  et  que  les  Juifs  qui 
étaient  venus  avec  elle  ,  pleu- 
raient aussi ,  frémit  en  son  es- 
prit, et  se  troubla  lui-même; 

34.  *it  il  leur  dit  :  Où  l'avez- 
vous  mis  ?  Ils  lui  répondirent  : 
Seigneur ,  venez  et  voyez. 

35.  Alors  Jésus  pleura. 

36.  Et  les  Juifs  dirent  entre 
eux  :  Voyez  comme  il  l'aimait. 

37.  Mais  il  y  en  eut  aussi 
quelques-uns  qui  dirent  :  Ne 
pouvait -il  pas  empêcher  qu'il 
ne  mourût ,  lui  qui  a  ouvert  les 
yeux  à  un  aveugle-né  ? 

38.  Jésus ,  frémissant  donc 
de  nouveau  en  lui-même  ,  vint 
au  sépulcre  :  (c'était  une  grotte, 
et  on  avait  mis  une  pierre  par- 
dessus. ) 

39.  Jésus  leur  dit  :  Otez  la 
pierre.  Marthe  ,  qui  était  sœur 
du  mort, lui  dit  :  Seigneur,  il 
sent  déjà  mauvais;  car  il  y  a 
quatre  jours  qu'il  est  là. 

40.  Jésus  lui  répondit  :  Ne 
vous  ai-je  pas  dit  que  si  vous 
croyez ,  vous  verrez  la  gloire 
de  Dieu? 

4i.  Ils  ôtèrent  donc  la  pier- 
re ;  et  Jésus ,  levant  les  yeux 
en  haut ,  dit  ces  paroles  :  Mon 
Père,  je  vous  rends  grâces  de 
ce  que  vous  m'avez  exaucé. 

42.  Pour  moi ,  je  savais  que 
vous  m'exaucez  toujours;  mais 
je  dis  ceci  pour  ce  peuple  qui 
m'environne ,  afin  qu'ils  croient 
que  c'est  vous  qui  m'avez  en- 
voyé. 


tkog 


43.  Ayant  dit  ces  mots,  il 
cria  d'une  voix  forte  :  Lazare  , 
sortez  dehors. 

^/{.  Et  à  l'heure  même'  le 
mort  sortit ,  ayant  les  pieds  et 
le^  mains  liés  de  bandes  ,  et  le 
visage  enveloppé  d'un  linge. 
Alors  Jésus  leur  dît  :  Déliez-le, 
et  le  laissez  aller. 

45.  Plusieurs  donc  d'entre 
les  Juifs ,  qui  étaient  venues 
voir  Marie  et  Marthe,  et  qui 
avaient  vu  ce  que- Jésus  avait 
fait ,  crurent  en  lui. 

^6.  Mais  quelques-uns  d'eux 
s'en  allèrent  trouver  les  phari- 
siens, et  leur  rapportèrent  ce 
que  Jésus  avait  fait. 

47.  Les  princes  des  prêtres 
et  les  pharisiens  tinrent  donc 
conseil  ensemble,  et  dirent  : 
Que  faisons  -  nous  ?  Cet  homme 
fait  plusieurs  miracles. 

48.  Si  nous  le  laissons  faire, 
tous  croiront  en  lui,  et  les  Ro- 
mains viendront ,  et  ruineront 
notre  ville  et  notre  nation. 

49.  Mais  l'un  d'eux ,  nommé 
Gaïplie ,  qui  était  le  grand-prê- 
tre de  cette  année-là  ,  leur  dit  ; 
Vous  n'y  entendez  rien  ; 

50.  et  vous  ne  considérez 
pas  qu'il  vous  est  avantageux 
qu'un  seul  homme  meure  pour 
le  peuple ,  et  que  toute  la  na- 
tion ne  périsse  point. 

5 1 .  Or  il  ne  disait  pas  ceci  de 
lui-même  ;  mais ,  étant  grand - 
prêtre  cette  année-là,  il  prophé- 
tisa que  Jésus  devait  mourir 
pour  la  nation  des  Juifs  ; 
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52.  et  non  -  seulement  pour 
cette  nation,  mais  aussi  pour 
rassembler  et  réunir  les  enfants 
de  Dieu  qui  étaient  dispersés. 

53.  Ils  ne  pensèrent  donc 
plus  depuis  ce  jour-là,  qu'à 
trouver  le  moyen  de  le  faire 
mourir. 

54.  C'est  pourquoi  Jésus  ne 
se  montrait  plus  en  public 
parmi ies  Juifs;  mais  il  se  re- 
tira dans  une  contrée  près  du 
désert,  en  une  ville  nommée 
Ephrem ,  où  il  se  tint  avec  ses 
disciples. 

55.  Or  la  pâque  des  Juifs 
était  proche ,  et  plusieurs  de  ce 
quartier -là  étant  allés  à  Jéru- 
salem avant  la  pâque  pour  se 
purifier , 

56.  ils  cherchaient  Jésus ,  et 
se  disaient  dans  le  temple  les 
uns  aux  autres  :  Que  pensez- 
vous  de  ce  qu'il  n'est  point 
venu  à  ce  jour  de  fête?  Mais 
les  princes  des  prêtres  et  les 
pharisiens  avaient  donné  ordre 
que  si  quelqu'un  savait  où  il 
était,  il  le  découvrît,  afin  qu'ils 
le  fissent  prendre. 

CHAPITRE  Xn. 

Marie  parfume  les  pieds  de  Jésus. 
Murmure  de  Jiidas.  Les  Juifs 
'veulent  tuer  Ixizare,  Entrée  de 
Jésus-Christ  dans  Jérusalem. 
Des  gentils  demandent  à  voir 
Jésus.  Discours  de  Jésus- Christ 
à  cette  occasion.  Incrédulité  des 
Juifs,  Foi  étouffée  par  la  timi- 
dité. 
I.  Six  jours  avant  la  pâque, 


Jésus  vint  à  Béthanie,  où  était 
mort  Lazare  qu'il  avait  res- 
suscité. 

2.  On  lui  apprêta  là  à  sou- 
per; Marthe  servait,  et  Lazare 
était  un  de  ceux  qui  étaient  à 
table  avec  lui. 

3.  Mais  Marie  ayant  pris 
une  livre  d'huile  de  parfum  de 
vrai  nard,  qui  était  de  grand 
prix ,  elle  le  répandit  sur  les 
pieds  de  Jésus,  et  les  essuya 
avec  ses  cheveux,  et  toute  la 
maison  fut  remplie  de  l'odeur 
de  ce  parfum. 

4.  Alors  l'un  de  ses  disci- 
ples ,  savoir  Judas  Iscariote , 
qui  devait  le  trahir ,  dit  : 

-  5.  Pourquoi  n'a- 1- on  pas 
vendu  ce  parfum  trois  cents 
deniers ,  qu'on  aurait  donnés 
aux  pauvres.»* 

6.  Il  disait  ceci,  non  qu'il 
se  souciât  des  pauvres ,  mais 
parce  qu'il  était  larron ,  et 
qu'ayant  la  bourse,  il  portait 
V argent  qu'on  y  mettait. 

7.  Mais  Jésus  dit  :  Laissez-k 
faire,  parce  qu'elle  a  gardé  ce 
parfum  pour  le  jour  de  ma  sé- 
pulture. 

8.  Car  vous  avez  toujours 
des  pauvres  parmi  vous;  mais 
pour  moi,  vous  ne  m'aurez  pas 
toujours. 

9.  Une  grande  multitude  de 
Juifs,  ayant  su  qu'il  était  là,  y 
vinrent,  non  -  seulement  pour 
Jésus;  mais  aussi  pour  voir 
Lazare ,  qu'il  avait  ressuscité 
d'entre  les  morts. 
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10.  Mais  les  princes  des  prê- 
tres délibérèrent  de  faire  mou- 
rir aussi  Lazare, 

11.  parce  que  beaucoup  de 
Juifs  se  retiraient  cCavec  eux  ^ 
à  cause  de  lui ,  et  croyaient  en 
Jésus. 

I a.  Le  lendemain  une  grande 
quantité  de  peuple,  qui  était 
venu  pour  la  fête ,  ayant  appris 
que  Jésus  venait  à  Jérusalem, 

i3.  ils  prirent  des  branches 
de  palmier,  et  allèrent  au- 
devant  de  lui ,  en  criant  :  Ho- 
sanna,  salut  et  gloire  :  Béni 
soit  le  Roi  d'Israël  qui  vient  au 
nom  du  Seigneur! 

14.  Et  Jésus  ayant  trouvé 
un  ânon,  monta  dessus,  ainsi 
qu'il  est  écrit  : 

i5.  Ne  craignez  point,  fille 
de  Sion  ;  voici  votre  Roi  qui 
vient  monté  sur  le  poulain 
d'une  ànesse. 

16.  Les  disciples  ne  firent 
point  d'abord  attention  à  cela; 
mais  quand  Jésus  fut  entré 
dans  sa  gloire,  ils  se  souvin- 
rent alors  que  ces  choses 
avaient  été  écrites  de  lui,  et 
que  ce  qu'ils  avaient  fait  à 
son  égard ,  en  était  r accom- 
plissement» 

17.  Le  grand  nombre  de 
ceux  qui  s'étaient  trouvés  avec 
lui,  lorsqu'il  avait  appelé  La- 
zare du  tombeau,  et  l'avait 
ressuscité  d'entre  les  morts , 
lui  rendait  témoignage. 

18.  Et  ce  fut  aussi  ce  qui 
fit  sortir  tant  de  peuple  pour 


aller  au-devant  de  lui,  parce 
qu'ils  avaient  entendu  dire 
qu'il  avait  fait  ce  miracle. 

19.  Les  phaiisiens  dirent 
donc  entre  eux  :  Vous  voyez 
que  nous  ne  gagnons  rien  ; 
voilà  tout  le  monde  qui  court 
après  lui. 

20.  Or  il  y  eut  quelques 
gentils,  de  ceux  qui  étaient 
venus  pour  adorer  au  jour  de 
la  fête , 

21.  qui  s'adressèrent  à  Phi- 
lippe, qui  était  de  Bethsaïde 
en  Galilée,  et  lui  firent  cette 
prière  :  Seigneur,  nous  vou- 
drions bien  voir  Jésus. 

22.  Philippe  vint  le  dire  à 
André ,  et  André  et  Philippe  le 
dirent  ensemble  à  Jésus. 

23.  Jésus  leur  répondit  : 
L'heure  est  venue  où  le  Fils  de 
l'homme  doit  être  glorifié. 

24.  En  vérité,  en  vérité ,  je 
vous  dis  :  si  le  grain  de  fro- 
ment ne  meurt  après  qu*on  Fa 
jeté  en  terre,  il  demeure  seulj 
mais  quand  il  est  mort,  il  porte 
beaucoup  de  fruit. 

25.  Celui  qui  aime  sa  vie, 
la  perdra;  mais  celui  qui  hait 
sa  vie  dans  ce  monde ,  la  con- 
serve pour  la  vie  éternelle. 

26.  Si  quelqu'un  me  sert, 
qu'il  me  suive;  et  où  je  serai, 
là  sera  aussi  mon  serviteur.  Si 
quelqu'un  me  sert ,  mon  Père 
l'honorera. 

27.  Maintenant  mon  âme  est 
troublée;  et  que  dirai -je?  Mon 
Père ,    délivrez-moi    de   cette 
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heure  ;  mais    c'est  pour  cette 
heure  que  je  suis  venu. 

28.  Mon  Père,  glorifiez  votre 
nom.  Au  même  temps  on  en- 
tendit une  voix  du  ciel  qui  dit  : 
Et  je  l'ai  déjà  glorifié ,  et  je  le 
glorifierai  encore. 

29.  Le  peuple  qui  était  là , 
et  qui  avait  entendu  le  son  de 
cette  TJoiXj  disait  que  c'était  un 
coup  de  tonnerre  j  d'autres  di- 
saient :  (y est  un  ange  qui  lui 
a  parlé. 

3o  Jésus  répondit  :  Ce  n'est 
pas  pour  moi  que  cette  voix 
s'est  fait  entendre ,  mais  pour 
vous. 

3 1 .  Cest  maintenant  que  le 
monde  va  être  jugé  ;  c^est  main- 
tenant que  le  prince  de  ce 
monde  va  être  chassé  dehors. 

32.  Et  pour  moi,  quand  j'au- 
rai été  élevé  de  la  terre ,  j'atti- 
rerai tout  à  moi. 

33.  (Ce  qu'il  disait  pour 
marquer  de  quelle  mort  il  de- 
vait mourir). 

34.  Le  peuple  lui  répondit  : 
Nous  avons  appris  de  la  loi 
que  le  Christ  doit  demeurer 
éternellement.  Comment  donc 
dites-vous  qu'il  faut  qu-e  le  Fils 
de  l'homme  soit  élevé  de  la 
terre?  Qui  est  ce  Fils  de 
l'homme  ? 

35.  Jésus  leur  répondit  :  La 
lumière  est  encore  avt-c  vous 
pour  un  peu  de  temps  ;  mar- 
chez pendant  que  vous  avez  la 
lumière ,  de  peur  que  les  ténè- 
bres ne  vous  surprennent.  Ce-j 


lui  qui  marche  dans  les  ténè- 
bres ne  sait  où  il  va, 

36.  Pendant  que  vous  avez 
la  lumière ,  croyez  en  la  lu- 
mière ,  afin  que  vous  soyez  des 
enfants  de  lumière.  Jésus  parla 
de  la  sorte  ,  et  se  retirant ,  il  se 
cacha  d'eux. 

37.  Mais  quoiqu'il  eût  fait 
tant  de  miracles  devant  eux  , 
ils  ne  croyaient  point  en  lui; 

38.  afin  que  cette  parole  du 
prophète  Isaïe  fût  accompHe  : 
Seigneur,  dit-il,  qui  a  cru  à  la 
parole  qu'il  a  entendue  de 
nous  ?  et  à  qui  le  bras  du  Sei- 
gneur a-t-il  été  révélé  .^^ 

39.  C'est  pour  cela  qu'ils  ne 
pouvaient  croire,  parce  qu'Isaïe 
a  dit  encore  : 

40.  Il  a  aveuglé  leurs  yeux , 
et  il  a  endurci  leur  cœur ,  de 
peur  qu'ils  ne  voient  des  yeux , 
et  ne  comprennent  du  cœur, 
et  qu'ils  ne  viennent  à  se  con- 
vertir, et  que  je  ne  les  gué- 
risse. 

4i.  Isaïe  a  dit  ces  choses, 
lorsqu'il  a  vu  sa  gloire  ,  et  qu'il 
a  parlé  de  lui. 

42.  Plusieurs  néanmoins  des 
sénateurs  même  crurent  en 
lui  ;  mais  à  cause  des  pharisiens 
ils  n'osaient  le  reconnaître  pu- 
bliquement, de  crainte  d'être 
chassés  de  la  synagogue  ; 

43.  car  ils  ont  plus  aimé  la 
gloire  des  hommes  que  la  gloire 
de  Dieu. 

44*  Or  Jésus  s'écria  et  dit  ; 
Celui  qui  croit  en  moi,  ne  croit 
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pas  en  moi,  mais  en  celui  qui 
m'a  envoyé; 

45.  et  celui  qui  me  voit,  voit 
celui  qui  m'a  envoyé. 

46.  Je  suis  venu  dans  le 
monde,  moi  qui  suis  la  lumière, 
afm  que  tous  ceux  qui  croient 
en  moi  ne  demeurent  point 
dans  les  ténèbres. 

47.  Si  quelqu'un  entend  mes 
paroles,  et  ne  les  garde  pas , 
je  ne  le  juge  point;  car  je  ne 
suis  pas  venu  pour  juger  le 
monde ,  mais  pour  sauver  le 
monde. 

48.  Celui  qui  me  méprise, 
et  qui  ne  reçoit  point  mes  pa- 
roles ,  à  pour  juge  la  parole 
même  que  j'ai  annoncée;  ce 
sera  elle  qui  le  jugera  au  der- 
nier jour  ; 

^g.  car  je  n'ai  point  parlé  de 
moi  -  même  ;  mais  mon  Père , 
qui  m'a  envoyé,  est  celui  qui 
m'a  prescrit  par  son  comman- 
dement ce  que  je  dois  dire,  et 
comment  je  dois  parler; 

5o.  et  je  sais  que  son  com- 
mandement est  la  vie  éter- 
nelle. Ce  que  je  dis  donc,  je 
le  dis  selon  que  mon  Père  me 
l'a  ordonné. 

CHAPITRE  XIII. 

Dernière  cène  de  Jésus-Christ.  Il 
lave  les  pieds  à  ses  apôtres.  Pré- 
diction de  la  trahison  de  Judas. 
Glorification  de  Jésus.  Comman- 
dement de  Jésus.  Renoncement 
de  saint  Pierre  prédit» 

I.    Avant  la  fête  de  Pàque, 


Jésus  sachant  que  son  heure 
était  venue  de  passer  de  ce 
monde  à  son  Père  ;  comme  il 
avait  aimé  les  siens  qui  étaient 
dans  le  monde,  il  les  aima  jus- 
qu'à la  lin. 

2.  Et  après  le  souper,  le 
diable  ayant  déjà  mis  dans  le 
cœur  de  Judas  Iscariotey?/^  de 
Simon,  le  dessein  de  le  trahir; 

3.  Jésus  qui  savait  que  son 
Père  lui  avait  mis  toutes  choses 
entre  les  mains,  qu'il  était  sorti 
de  Dieu ,  et  qu'il  s'en  retour- 
nait à  Dieu, 

4.  se  leva  de  table ,  quitta 
ses  vêtements ,  et  ayant  pris 
un  linge,  il  le  mit  autour  de 
lui. 

5.  Puis  ayant  versé  de  l'eau 
dans  un  bassin,  il  commença 
à  laver  les  pieds  de  ses  disci- 
ples ,  et  à  les  essuyer  avec  le 
linge  qu'il  avait  autour  de  lui. 

6.  Il  vint  donc  à  Simon- 
Pierre,  qui  lui  dit:  Quoi,  Sei- 
gneur, vous  me  laveriez  les 
pieds? 

7.  Jésus  lui  répondit  ;  Vous 
ne  savez  pas  maintenant  ce  que 
je  fais ,  mais  vous  le  saurez 
ensuite. 

8.  Pierre  lui  dit  :  Vous  ne 
me  laverez  jamais  les  pieds, 
Jésus  lui  repartit  :  Si  je  ne 
vous  lave ,  vous  n'aurez  point 
de  part  avec  moi. 

9.  Alors  Simon -Pierre  lui 
dit  :  Seigneur,  non-seulement 
les  pieds ,  mais  aussi  les  mains 
et  la  tête. 
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10.  Jésus  lui  dit  ;  Celui  qui 
a  élë  déjà  lavé  n'a  plus  besoin 
que  de  se  laver  les  pieds ,  et  il 
est  pur  dans  tout  le  reste  :  et 
pour  vous  aussi  wous  êtes  purs, 
mais  non  pas  tous  ; 

1 1 .  car  il  savait  qui  était  ce- 
lui qui  devait  le  trahir  j  et  c'est 
pour  cela  qu'il  dit  :  Vous  n'êtes 
pas  tous  purs. 

12.  Après  donc  qu'il  leur 
eut  lavé  les  pieds ,  il  reprit  ses 
vêtements  ;  et  s'étant  remis  à 
table ,  il  leur  dit  :  Savez-vous 
ce  que  je  viens  de  vous  faire? 

i3.  Vous  m'appelez  'votre 
Maître  et  Dotre  Seigneur;  et 
vous  avez  raison ,  car  je  le 
suis. 

14.  Si  donc  je  vous  ai  lavé 
les  pieds,  moi  qui  suis  votre 
Seigneur  et  votre  Maître ,  vous 
devez  aussi  vous  laver  les  pieds 
les  uns  aux  autres  ; 

i5.  car  je  vous  ai  donné 
l'exemple,  afin  que  ce  que  je 
vous  ai  fait ,  vous  le  fassiez 
aussi  vous  autres, 

16.  En  vérité,  en  vérité,  je 
vous  dis  :  le  serviteur  n'est 
pas  plus  grand  que  son  maître; 
et  l'envoyé  n'est  pas  plus  grand 
que  celui  qui  l'a  envoyé. 

17.  Si  vous  savez  ces  choses , 
vous  serez  heureux ,  pourvu 
que  vous  les  pratiquiez. 

18.  Je  ne  dis  pas  ceci  de 
vous  tous  ;  je  sais  qui  sont  ceux 
que  j'ai  choisis  ;  mais  //  faut 
que  cette  parole  de  l'écriture 
soit  accomplie  :  Celui  qui  man- 


ge du  pain  avec  moi,  lèvera 
le  pied  contre  moi. 

19.  Je  vous  dis  ceci  dès 
maintenant,  avant  qu'il  arrive  j 
afin  que  ,  lorsqu'il  arrivera , 
vous  me  reconnaissiez  pour  ce 
que  je  suis. 

20.  En  vérité,  en  vérité,  je 
vous  dis  :  Quiconque  reçoit 
celui  que  j'aurai  envoyé,  me 
reçoit  moi-même;  et  qui  me 
reçoit  ,  reçoit  celui  qui  m*a 
envoyé. 

2 1 .  Jésus ,  ayant  dit  ces  cho- 
ses ,  se  troubla  dans  son  esprit; 
et  parla  ouvertement,  en  di- 
sant :  En  vérité ,  en  vérité ,  je 
vous  dis ,  un  d'entre  vous  me 
trahira. 

22.  Le«  disciples  se  regar- 
daient donc  l'un  l'autre ,  ne 
sachant  de  qui  il  parlait. 

23.  Mais  l'un  d'eux ,  que  Jé- 
sus aimait ,  étant  couché  sur 
le  sein  de  Jésus, 

24.  Simon-Pierre  lui  fit  signe 
de  s'enquérir  qui  était  celui 
dont  Jésus  parlait. 

25.  Qe  disciple  f  se  reposant 
donc  sur  le  sein  de  Jésus ,  lui 
dit  :  Seigneur,  qui  est-ce  ? 

26.  Jésus  lui  répondit  ;  C'est 
celui  à  qui  je  présenterai  du 
pain  que  j'aurai  trempé.  Et 
ayant  trempé  du  pain ,  il  le 
donna  à  Judas  Iscariote  Jils  de 
Simon. 

27.  Et  quand  il  eut  pris  ce 
morceau,  satan  entra  en  lui. 
Et  Jésus  lui  dit  :  Faites  au  plu- 
tôt ce  que  vous  faites. 
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28.  Mais  nul  de  ceux  qui 
étaient  à  table  ne  comprit  pour- 
quoi il  lui  avait  dit  cela. 

29.  Car  quelques-uns  pen- 
saient qu'à  cause  que  Judas 
avait  la  bourse,  Jésus  avait 
voulu  lui  dire  :  Achetez-nous 
ce  qui  nous  est  nécessaiie  pour 
la  fête  ;  ou  qu^il  lui  donnait  ses 
ordres  pour  distribuer  quelque 
chose  aux  pauvres. 

30.  Judas,  ayant  donc  reçu 
ce  morceau,  sortit  aussitôt;  et 
il  était  nuit. 

3i.  Après  qu'il  fut  sorti,  Jé- 
sus dit  :  Maintenant  le  Fils  de 
l'homme  est  glorifié,  et  Dieu 
est  glorifié  en  lui. 

3a.  Si  Dieu  est  glorifié  en 
lui ,  Dieu  le  glorifiera  aussi  en 
lui-même  ;  et  c'est  bientôt-qu'il 
le  glorifiera. 

33.  Mes  petits  enfants,  je 
n'ai  plus  que  peu  de  temps  à 
être  avec  vous.  Vous  me  cher- 
cherez, ;  et  comme  j'ai  dit  aux 
Juifs  qu'ils  ne  pouvaient  venir 
où  je  vais ,  je  vous  le  dis  aussi 
à  vous-mêmes  présentement. 

34.  Je  vouif  fais  un  comman- 
^dement  nouveau ,  qui  est  que 

vous  vous  aimiez  les  uns  les 
autres ,  et  que  vous  vous  en- 
tr'aimiez conmie  je  vous  ai 
aimés. 

35.  C'est  en  cela  que  tous 
connaîtront  que  vous  êtes  mes 
disciples ,  si  vous  avez  de  l'a- 
mour les  uns  pour  les  autres. 

36.  Simon -Pierre  lui  dit  ; 
Seigneur ,  où  allez-vous  ?  Jésus 


lui  répondit  ;  Vous  ne  pouvez 
maintenant  me  suivre  où  je 
vais  ;  mais  vous  me  suivrez 
après. 

37.  Pierre  lui  dit  :  Pourquoi 
ne  puis -je  pas  vous  suivre 
maintenant?  Je  donnerai  ma 
vie  pour  vous, 

38.  Jésus  lui  repartit  :  Vous 
donnerez  votre  vie  pour  moi  P 
En  vérité,  en  vérité,  je  vous  le 
dis  :  le  coq  ne  chantera  point, 
que  vous  ne  m'ayez  renoncé 
trois  fois. 

CHAPITRE  XIV. 

Discours  de  Jésus  -  Christ  à   ses 
disciples, 

I.  Que  votre  cœur  ne  se 
trouble  point.  Vous  croyez  en 
Dieu,  croyez  aussi  en  moi, 

a.  Il  y  a  plusieurs  demeures 
dans  la  maison  de  mon  Père. 
Si  cela  n'était ,  je  vous  l'aurais 
dit,  car  je  m'en  vais  vous  pré- 
parer le  heu; 

3.  et  après  que  je  m'en  serai 
allé,  et  que  je  vous  aurai  pré- 
paré le  heu ,  je  reviendrai,  et 
vous  retirerai  à  moi,  afin  que 
là  où  je  serai,  vous  y  soyez 
aussi. 

4.  Vous  savez  bien  où  je 
vais ,  et  vous  en  savez  la  voie. 

5.  Thomas  lui  dit:  Seigneur, 
nous  ne  savons  où  vous  allez; 
et  comment  pouvons-nous  en 
savoir  la  voie  ? 

6.  Jésus  lui  dit  :  Je  suis  la 
voie,  la  vérité  et  la  vie;  personne 
ne  vient  ait  Père  que  par  moi. 
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y.  Si  vous  m'aviez  connu, 
vous  auriez  aussi  connu  mon 
Père  ;  et  vous  le  connaîtrez 
bientôt ,  et  vous  l'avez  déjà  vu. 

8.  Philippe  lui  dit  ;  Seigneur, 
montrez-nous  ^otre  Père ,  et 
il  nous  suffit. 

9.  Jésus  lui  répondit  :  Il  y  a 
si  long-temps  que  je  suis  avec 
vous,  et  vous  ne  me  connais- 
sez pas  encore?  Philippe,  celui 
qui  me  voit,  voit  aussi  mon 
Père.Comment<^o/ic dites-vous  : 
Montrez-nous  votre  Père? 

10.  Ne  croyez-vous  pas  que 
je  suis  dans  mon  Père,  et  que 
mo7i  Père  est  en  moi  ?  Ce  que 
je  vous  dis,  je  ne  dous  le  dis 
pas  de  moi-même;  mais  mon 
Père ,  qui  demeure  en  moi ,  fait 
lui-même  les  œuvres  que  je  fais. 

11.  Ne  croyez- vous  pas  que 
je  suis  dans  mon  Père,  et  que 
mon  Père  est  en  moi  ?  Croyez- 
le  au  moins  à  cause  des  œu- 
vres que  je  fais, 

12.  En  vérité,  en  vérité,  je 
vous  dis  ,  celui  qui  croit  en 
moi  fera  lui-même  les  œuvres 
que  je  fois ,  et  en  fera  encore 
de ^ plus  grandes,  parce  que  je 
m'en  vais  à  mon  Père. 

i3.  Et  tout  ce  que  vous  de- 
manderez à  mon  Père  en  mon 
nom,  je  le  ferai,  afin  que  le 
Père  soit  glorifié  dans  le -Fils. 

14.  Si  vous  me  démandez 
quelque  chose  en  mon  nom, 
je  le  ferai. 

i5.  Si  vous  m'aimez,  gardez 
mes  commandements: 


16.  et  je  prierai  mon  Père, 
et  il    vous   donnera    un  autre 
Consolateur,  afin  qu'il  demeure    : 
éternellement  avec  vous:  \ 

17.  l'Esprit  de  vérité,  que  le  ' 
monde  ne  peut  recevoir,  parce  [ 
qu'il  ne  le  voit  point,  et  qu'il 
ne  le  connaît  point.  Mais  pour 
vous,  vous  le  connaîtrez,  parcô 
qu'il  demeurera  avec  vous ,  et 
qu'il  sera  en  vous. 

18.  Je  ne  vous  laisserai 
point  orphelins  :  je  viendrai  à 
vous. 

19.  Encore  un  peu  de  temps, 
et  le  monde  ne  me  verra  plus. 
Mais  pour  vous,  vous  me  ver- 
rez ;  parce  que  je  vis,  et  que 
vous  vivrez  aussi. 

20.  En  ce  jour-là  vous  con- 
naîtrez que  je  suis  en  mon  Père, 
et  vous  en  moi,  et  moi  en 
vous. 

21.  Celui  qui  a  mes  com- 
mandements ,  et  qui  les  garde, 
c'est  celui-là  qui  m'-aime.  Or 
celui  qui  m'aime  sera  aimé  de 
mon  Père,  et  je  l'aimerai  aussi, 
et  je  me  découvrirai  moi-même 
à  lui. 

2  2 .  Judas ,  non  pas  l'Iscariote, 
lui  dit  :  Seigneur,  d'où  vient 
que  vous  vous  découvrirez 
vous-même  à  nous,  et  non  pas 
au  monde? 

28.  Jésus  lui  répondit  :  Si 
quelqu'un  m'aime,  il  gardera 
ma  parole ,  et  mon  Père  l'ai- 
mera, et  nous  viendrons  à  lui, 
et  nous  ferons  en  lui  notre  de- 
meure. 
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24.  Celui  qui  ne  m'aime 
point,  ne  garde  point  mes  pa- 
roles ;  et  la  parole ,  que  vous 
avez  entendue ,  n'est  point  ma 
parole,  mais  celle  de  TTzo/iPère, 
qui  m'a  envoyé. 

25.  Je  vous  ai  dit  ceci ,  de- 
meurant encore  avec  vous. 

26.  Mais  le  Consolateur,  qui 
est  le  Saint-Esprit ,  que  mon 
Père  enverra  en  mon  nom , 
vous  enseignera  toutes  choses , 
€t  vous  fera  ressouvenir  de  tout 
ce  que  je  vous  ai  dit. 

27.  Je  vous  laisse  la  paix,  je 
vous  donne  ma  paix  ;  j  e  ne  vous 
la  donne  pas  comme  le  monde 
la  donne.  Que  votre  cœur  ne 
se  trouble  point,  et  qu'il  ne 
soit  point  saisi  de  frayeur. 

28.  Vous  avez  entendu  que 
je  vous  ai  dit  :  Je  m'en  vais,  et 
je  reviens  à  vous.  Si  vous  m'ai- 
miez, vous  vous  réjouiriez  de 
ce  quejem'en  vaisà/Tîo/i  Père^ 
parce  que  mon  Père  est  plus 
grand  que  moi. 

29.  Et  je  vous  le  dis  main- 
tenant avant  que  cela  arrive , 
afin  que,  lorsqu'il  sera  arrivé, 
vous  ayez  une  ferme  croyance 
en  moi, 

30.  Je  ne  vous  parlerai  plus 

fuère  ;  car  le  prince  de  ce  mon- 
e  va  venir,  quoiqu'il  n'ait  rien 
en  moi  qui  lui  appartienne  ; 

3i.  mais  afin  que  le  monde 
connaisse  mn«  j'aime  mon  Père, 
et  que  je  mis  ce  que  mon  Père 
m'a  ordonné.  Levez-vous ,  sor- 
tons d'ici. 
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Suite  du  discours  de  Jésus-Christ^ 

1.  Je  suis  la  vraie  vigne,  et 
mon  Père  est  le  vigneron. 

2.  U  retranchera  toutes  les 
branches  qui  ne  portent  point 
de  fruit  en  moij  et  il  émonde- 
ra  toutes  celles  qui  portent  du 
firuit,  afin  qu'elles  en  portent 
davantage. 

3.  Vous  êtes  déjà  purs,  à 
cause  de  la  parole  que  je  vous 
ai  annoncée. 

4.  Demeurez  en  moi ,  et  moi 
en  vous.  Gomme  la  branche  ne 
saurait  porter  de  fruit  d'elle- 
même  ,  et  si  elle  ne  demeure 
attachée  au  cep  de  la  vigne  ;  il 
en  est  ainsi  de  vous  autres ,  si 
vous  ne  demeurez  pas  en 
moi. 

5.  Je  suis  le  cep  de  la  vigne, 
et  vous  en  êtes  les  branches. 
Celui  qui  demeure  en  moi,  et  en 
qui  je  demeure,  porte  beau- 
coup de  fruits  ;  car  vous  ne 
pouvez  rien  faire  sans  moi. 

6.  Si  quelqu'un  ne  demeure 
pas  en  moi,  il  sera  jeté  dehors 
comme  un  sarment  inutile;  il 
séchera,  et  on  le  ramassera 
pour  le  jeter  au  feu,  et  il  brû- 
lera. 

7.  Si  vous  demeurez  en  moi, 
et  que  mes  paroles  demeurent 
en  vous ,  vous  demanderez  tout 
ce  que  vous  voudrez ,  et  il  vous 
sera  accordé, 

8.  C'est  la  gloire   de  mon 
10 
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Père ,  que  vous  rapportiez 
beaucoup  de  fruit,  et  que  vous 
deveniez  mes  disciples. 

g.  Gomme  mon  Père  m'a 
aimé,  je  vous  ai  aussi  aimés. 
Demeurez  dans  mon  amour. 

10.  Si  vous  gardez  mes  com- 
mandements, vous  demeure- 
rez dans  mon  amour,  comme 
j'ai  moi-même  gardé  les  com- 
mandements de  mon  Père,  et 
que  je  demeure  dans  son 
amour. 

1 1.  Je  vous  ai  dit  ces  choses , 
afin  que  ma  joie  demeure  en 
vous,  et  que  votre  joie  soit 
pleine  et  parfaite, 

12.  Le  commandement  que 
je  'VOUS  donne ,  est  de  vous  ai- 
mer les  uns  les  autres ,  comme 
je  vous  ai  aimés. 

i3.  Personne  ne  peut  avoir 
un  plus  grand  amour  que  de 
donner  sa  vie  pour  ses  amis. 

14.  Vous  êtes  mes  amis,  si 
vous  faites  tout  ce  que  je  vous 
commande. 

i5.  Je  ne  vous  donnerai  plus 
le  nom  de  serviteurs ,  parce 
que  le  serviteur  ne  sait  pas  ce 
que  fait  son  maître;  mais  je 
TOUS  ai  appelés  mes  amis ,  parce 
-que  je  vous  ai  fait  savoir  tout 
ce  que  j'ai  appris  de  mon  Père. 

ï6.  Ce  n'est  pas  vous  qui 
m'avez  choisi;  mais  c'est  moi 
qui  vous  ai  choisis;  et  je  vous 
ai  établis,  afin  que  vous  mar- 
chiez, que  vous  rapportiez  du 
firuit,  et  que  votre  fruit  demeu- 
re toujours  f  et  que  mon  Père 
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vous  donne  tout  ce  que  vous 
lui  demanderez  en  mon  nom. 

17.  Ce  que  je  vous  comman- 
de est  de  vous  aimer  les  uni 
les  autres. 

i8.  Si  le  monde  vous  hait 
sachez  qu'il  m'a  haï  avant  vous 

19.  Si  vous  étiez  du  monde 
le  monde  aimerait  ce  qui  serai 
à  lui;  mais  parce  que  vous  n'ê 
tes  point  du  monde ,  et  que  j* 
vous  ai  choisis  du  miheu  di 
monde ,  c'est  pour  cela  que  h 
monde  vous  hait. 

20.  Souvenez-vous  de  la  pa 
role  que  je  vous  ai  dite  ;  L 
serviteur  n'est  pas  plus  gran< 
que  son  maître.  S'ils  m'on 
persécuté, ils  vous  persécute 
ront  aussi;  s'ils  ont  gardé  pie 
paroles ,  ils  garderont  aussi  le. 
vôtres. 

21.  Mîds  ils  vous  feront  tou^ 
ces  mauvais  traitements  à  caus< 
de  mon  nom;   parce  qu'ils  n 
connaissent  point  celui  qui  nui 
envoyé. 

22.  Si  je  n'étais  point  venu 
et  que  je  ne  leur  eusse  poin 
parlé,  ils  n'auraient  point  h 
péché  quUls  ont;  mais  mainte 
nant  ils  n'ont  point  d'excuse  d* 
leur  péché. 

23.  Celui  qui  me  hait,  hais 
aussi  mon  Père. 

24.  Si  je  n'avais  pas  fait  par- 
mi eux  des  œuvres  qu'aucun 
autre  n'a  faites,  ils  n  auraient 
point  le  péché  au* ils  ont;  mais 
maintenant  ils  les  ont  vues ,  e^ 
ils  ont  haï  et  moi  et  mon  Père; 
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^5.  afin  que  la  parole  qui  est 
iécrite  dans  leur  loi  soit  accom- 
plie :  Ils  m'ont  haï  sans  aucun 
sujet. 

26.  Mais  lorsque  le  Conso- 
lateur, l'Esprit  de  vérité,  qui 
procède  du  Père,  et  que  je  vous 
enverrai  de  la  part  de  mon  Père, 
sera  venu ,  il  rendîfa  témoigna- 
ge de  moi , 

27.  et  vous  en  rendrez  aussi 
témoignage,  pai'ce  que  vous 
êtes  des  le  commencement  avec 
moi, 

CHAPITRE  XYI. 

Sfdte  du  discours  après  la  cène. 
Prédiction  des  persécutions.  Pro- 
messes de  l'Esprit  consolateur . 
Joie  après  la  tristesse.  Prière  au 
nom  de  Jésus-Christ.  Confiance 
au  milieu  des  tribulations, 

I.  Je  vous  ai  dit  ces  choses, 
afin  que  vous  n'c/i  soyez  point 
scandalisés. 

2,,  Ils  vous  chasseront  des  sy- 
nagogues ;  et  le  temps  vient  où 
quiconque  V04is  fera  mourir, 
croira  faire  une  chose  agréable 
à  Dieu. 

3.  Ils  vous  traiteront  de  la 
sorte,  parce  qu'ils  ne  connais- 
sent ni  mon  Père  ni  moi. 

4.  Or  je  vous  ai  dit  ces  cho- 
ses ,  afin  que,  lorsque  ce  temps- 
îà  sera  venu,  vous  vous  souve- 
niez que  je  vous  les  ai  dites. 

5.  Je  ne  vous  les  ai  pas 
dites  dès  le  com.mencement, 
parce  que  j'étais  avec  vous. 
Mais  maintenant  je  m'en  vais 
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à  celui  qui  m'a  envoyé,  et  au- 
cun de  vous  ne  me  demande 
où  je  vais. 

6.  Mais,  parce  que  je  vous 
ai  dit  ces  choses ,  votre  cœur  a 
été  rempli  de  tristesse. 

7.  Cependant  je  vous  dis  la 
vérité  :  il  vous  est  utile  que  je 
m  en  aille  ;  car  si  je  ne  m  en 
vais  point,  le  Consolateur  ne 
viendra  pas  à  vous  j  mais  si  je 
m'en  vais ,  je  vous  l'enverrai, 

8.  Et  lorsqu'il  sera  venu  ,  il 
convaincra  le  monde  touchant 
le  péché,  touchant  la  justice, 
et  touchant  le  jugement  : 

y,  touchant  le  péché,  parce 
qu'ils  n'ont  pas  cru  en  moi  ; 

10.  touchant  la  justice,  par- 
ce que  je  m'en  vais  kmon  Père , 
et  que  vous  ne  me  verrez  plus  ; 

11.  touchant  le  jugement , 
parce  que  le  prince  du  monde 
est  déjà  jugé. 

12.  J'ai  encore  beaucoup  de 
choses  à  vous  dire  ;  mais  vous 
ne  pouvez  les  porter  présente- 
ment. 

i3.  Quand  cet  Esprit  de  vé- 
rité sera  venu ,  il  vous  ensei- 
gnera toute  vérité;  car  il  ne 
parlera  pas  de  lui-même;  mais 
il  dira  tout  ce  qu'il  aura  enten- 
du ,  et  il  vous  annoncera  les 
choses  à  venir, 

î4.  Il  me  glorifiera ,  parce 
qu'il  recevra  de  ce  qui  est  à 
moi ,  et  il  vous  l'annoncera. 

i5.  Tout  ce  qu'a  mon  Père 
est  à  moi  :  c'est  pourquoi  je 
vous  dis  qu'il  recevra  de  ce 
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qui  est  à  moi  et  vous  l'annon- 
cera. 

1 6  Encore  un  peu  de  temps, 
et  vous  ne  me  verrez  plus  ;  et 
encore  un  peu  de  temps,  et 
vous  me  verrez,  parce  que  je 
m'en  vais  à  mon  Père. 

l'j.  Sur  cela,  quelques-uns 
de  ses  disciples  se  dirent  les 
uns  aux  autres  :  Que  veut-il 
nous  dire  par  là  :  Encore  un 
peu  de  temps,  et  vous  ne  me 
verrez  plus  j  et  encore  un  peu 
de  temps ,  et  vous  me  verrez , 
parce  que  je  m'en  vais  à  mon 
Père? 

i8.  Ils  disaient  donc  :  Que 
signifie  ce  qu'il  dit  :  Encore  un 
peu  de  temps  ?  Nous  ne  savons 
ce  qu'il  veut  dire. 

19.  Mais  Jésus  connaissant 
qu'ils  voulaient  l'interroger  là- 
dessus ,  il  leur  dit:  Vous  vous 
demandez  les  uns  aux  autres 
ce  que  j'ai  voulu  dire  par  ces 
paroles  :  Encore  un  peu  de 
temps,  et  vous  ne  me  verrez 
plus  ;  et  encore  un  peu  de 
temps ,  et  vous  me  verrez. 

20.  En  vérité,  en  vérité,  je 
vous  dis  ,  vous  pleurerez  et 
vous  gémirez,  et  le  monde  se 
réjouira;  vous  serez  dans  la 
tristesse;  mais  votre  tristesse 
se  changera  en  joie. 

21.  Une  femme,  lorsqu'elle 
enfante ,  est  dans  la  douleur  , 
parce  que  son  heure  est  venue  ; 
mais  après  qu'elle  a  enfanté  un 
fils,  elle  ne  se  souvient  plus 
de  tous  ses  maux ,  dans  la  joie 


quelle  a  d'avoii'  mis  un  homme 
au  monde. 

22.  C'est  donc  ainsi  que  vous 
êtes   maintenant  dans  la  tris- 


tesse; mais  je  vous  verrai 


de- 


nouveau ,  et  votre  cœur  se  re- 
jouira ;  et  personne  ne  vous  ra- 
vira votre  joie. 

23.  En  ce  jour -là  vous  ne 
m'interrogerez  plus  sur  rien. 
En  vérité  ,  en  vérité  ,  je  vous 
dis,  si  vous  demandez  quel- 
que chose  à  mon  Père  en  mon 
nom,  il  vous  le  donnera. 

24.  Jusqu'ici  vous  n'avez 
rien  demandé  en  mon  nom. 
Demandez,  et  vous  recevrez, 
afin  que  votre  joie  soit  pleine 
et  parfaite, 

25.  Je  vous  ai  dit  ces  choses 
en  paraboles  ;  l'heure  vient  en 
laquelle  je  ne  vous  entretien- 
drai plus  en  paraboles;  mais 
je  vous  parlerai  ouvertement 
de  mon  Père. 

26.  En  ce  jour-là  vous  de- 
manderez en  mon  nom;  et  je 
ne  vous  dis  pas  que  je  prierai 
mon  Père  pour  vous  ; 

27.  car  mon  Père  vous  aime 
lui  -  même  ,  parce  que  vous 
m'avez  aimé ,  et  que  vous  avez 
cru  que  je  suis  sorti  de  Dieu, 

28.  Je  suis  sorti  de  mon  Père, 
et  je  suis  venu  dans  le  monde; 
maintenant  je  laisse  le  monde, 
et  je  m'en  retourne  à  mon 
Père. 

29.  Ses  disciples  lui  dirent  : 
C'est  maintenant  que  vous  par- 
lez tout  ouvertement ,  et  que 
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VOUS  n'usez  d'aucune  para- 
bole. 

3o.  Nous  voyons  bien  à  pré- 
sent que  vous  savez  tout,  et 
que  vous  n'avez  pas  besoin  que 
personne  vous  interroge  :  c  est 
pour  cela  que  nous  croyons 
que  vous  êtes  sorti  de  Dieu. 

3i.  Jésus  leur  répondit  : 
Vous  croyez  maintenant? 

32.  Le  temps  va  venir,  et 
il  est  déjà  venu,  que  vous 
serez  dispersés,  chacun  de  son 
côté,  et  que  vous  me  laisserez 
seul  ;  mais  je  ne  suis  pas  seul , 
parce  que  mon  Père  est  avec 
moi. 

33.  Je  vous  ai  dit  ces  choses, 
afin  que  vous  trouviez  la  paix 
en  moi.  Vous  aurez  à  souffrir 
bien  des  afflictions  dans  le 
monde  j  mais  ayez  confiance , 
j'ai  vaincu  le  monde. 

CHAPITRE  XYIL 

Prière  de  Jésus- Christ  après  la 
cène.  Il  prie  pour  sa  glorification 
et  pour  le  salut  de  ses  apôtres  et 
de  tous  ses  élus. 

1.  Jésus ,  ayant  dit  ces  cho- 
ses, leva  les  yeux  au  ciel  et 
dit  :  Mon  Père ,  l'heure  est 
venue  ;  glorifiez  votre  Fils , 
afin  que  votre  Fils  vous  glo- 
rifie î 

2.  comme  vous  lui  avez 
donné  puissance  sur  tous  les 
hommes  ,  afin  qu'il  donne  la 
vie  éternelle  à  tous  ceux  que 
vous  lui  avez  donnés. 

3.  Or  la  vie  éternelle   con- 


siste à  vous  connaître,  vous 
qui  êtes  le  seul  Dieu  véritable, 
et  Jésus-Christ  que  vous  avez 
envoyé. 

4.  Je  vous  ai  glorifié  sur  la 
terre  ;  j'ai  achevé  l'ouvrage 
dont  vous  m'aviez   chargé. 

5.  Et  vous,  mon  Père,  glo- 
rifiez-moi donc  aussi  mainte- 
nant en  vous-même,  de  cette 
gloire  que  j'ai  eue  en  vous, 
avant  que  le  monde  fut. 

6.  J'ai  fait  connaître  votre 
nom  aux  hommes  que  vous 
m'avez  donnés  en  les  séparant 
du  monde.  Ils  étaient  à  vous , 
et  vous  me  les  avez  donnés  ; 
et  ils  ont  gardé  votre  parole. 

7.  Ils  savent  présentement 
que  tout  ce  que  vous  m'avez 
donné  vient  de  vous  ; 

8.  parce  que  je  leur  ai  donné 
les  paroles  que  vous  m'avez 
données ,  et  ils  les  ont.  reçues  ; 
ils  ont  reconnu  véritablement 
que  je  suis  sorti  de  vous ,  et 
ils  ont  cru  que  vous  m'avez 
envoyé. 

9.  C'est  pour  eux  que  je  prie. 
Je  ne  prie  point  pour  le  monde^ 
mais  pour  ceux  que  vous  m'avez 
donnés ,  parce  qu'ils  sont  à 
vous. 

10.  Tout  ce  qui  est  à  moi 
est  à  vous  ,  et  tout  ce  qui  est 
à  vous  est  à  moij  et  je  suis 
glorifié  en  eux. 

11.  Et  déjà  je  ne  suis  plus 
dans  le  monde;  mais joozzr  eux 
ils  sont  encore  dans  le  monde; 
et  moi  je  m'en  retourne  à  vous. 
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Père  saint,  conservez  en  votre 
nom  ceux  que  vous  m'avez  don- 
nés ,  afin  qu'ils  soient  un  comme 
nous. 

1 2.  Lorsque  j'e'tais  avec  eux , 
je  les  conservais  en  votre  nom. 
J*ai  conservé  ceux  que  vous 
m'avez  donnés ,  et  nul  d'eux 
ne  s'est  perdu  :  il  rCy  a  eu  de 
perdu  que  celui  qui  était  en- 
fant de  perdition,  afin  que  l'é- 
criture fut  accomplie. 

i3.  Mais  maintenant  je  viens 
à  vous  ;  et  je  dis  ceci  étant  en- 
core dans  le  monde  j  afin  qu'ils 
aient  en  eux-mêmes  la  pléni- 
tude de  ma  joie. 

i4-  Je  leur  ai  donné  votre 
parole,  et  le  monde  les  a  haïs  , 
parce  qu'ils  ne  sont  point  du 
monde,  comme  je  ne  suis  point 
moi-même  du  monde. 

1 5.  Je  ne  vous  prie  pas  de  les 
ôter  du  monde ,  mais  de  les 
garder  du  mal. 

i6.  Ils  ne  sont  point  du 
monde ,  comme  je  ne  suis  point 
moi-même  du  monde. 

17.  Sanctifiez-les  dans  la  vé- 
rité. Votre  parole  est  la  vé- 
rité. 

18.  Comme  vous  m'avez 
envoyé  dans  le  monde ,  je 
les  ai  aussi  envoyés  dans  le 
monde. 

19.  Et  je  me  san-ctifie  moi- 


qu 


même   pour   eux,    afin 
soient  aussi  sanctifiés  dans  la 
vérité. 

20.  Je  ne  prie  pas  pour  eux 
seulement,  mais  encore  pour 


ceux  qui  doivent  croire  en  moi 
par  leur  parole  ; 

21.  afin  que  tous  ne  soient 
qu'un ,  comme  vous ,  mon  Père, 
êtes  en  moi ,  et  moi  en  vous , 
qu'ils  soient  de  même  un  en 
nous  ;  afin  que  le  monde  croie 
que  vous  m'avez  envoyé. 

22.  Et  je  leur  ai  donné  la 
gloire  que  vous  m'avez  don- 
née ;  afin  qu'ils  soient  un  com- 
me nous  sommes  un. 

23.  Je  suis  en  eux,  et  vous 
en  moi,  afin  qu'ils  soient  con- 
sommés dans  l'unité ,  et  que  le 
monde  connaisse  que  vous 
m'avez  envoyé ,  et  que  vous 
les  avez  aimés  comme  vous 
m'avez  aimé. 

24.  Mon  Père,  je  désire  que 
là  où  je  suis ,  ceux  que  vous 
m'avez  donnés  y  soient  aussi 
avec  moi;  afin  qu'ils  contem- 
plent ma  gloire  que  vous  m*avez 
donnée,  parce  que  vous  m'avez 
aimé  avant  la  création  du  mon- 
de. 

25.  Père  juste,  le  monde  ne 
vous  a  point  connu  ;  mais  moi, 
je  vous  ai  connu  j  et  ceux-ci 
ont  connu  que  vous  m'avez 
envoyé. 

26.  Je  leur  ai  fait  connaître 
votre  nom,  et  le  leur  ferai  con- 
naître encore  ;  afin  que  l'amour 
dont  vous  m'avez  aimé  soit  en 
eux,  et  que  je  sois  moi-même 
en  eux. 

CHAPITRE  XVIIL 
Jésas  dans  le  jardin.  Juifs    ren- 
versés, Jésus  pris  et  mené  cke% 
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Anne ,  et  de  la  chez  Caîphe.  Re- 
noncement de  saint  Pierre.  Jésus 
devant  Pilate.  Barabbas  préféré. 

1.  Jésus  ayant  dit  ces  choses 
s'en  alla  avec  ses  disciples  au- 
delà  du  torrent  de  Cédron ,  où 
il  y  avait  un  jardin  dans  le- 
quel il  entra,  lui  et  ses  disci- 
ples. 

2.  Judas,  qui  le  trahissait, 
connaissait  aussi  ce  heu-là, 
parce  que  Jésus  y  avait  sou- 
vent été  avec  ses  disciples. 

3.  Judas ,  ayant  donc  pris 
a{>ec  lui  une  compagnie  de  sol- 
dats, et  des  gens  e/it^oje^  par 
les  princes  des  prêtres  et  par 
les  pharisiens ,  vint  en  ce  lieu 
avec  des  lanternes,  des  flam- 
beaux et  des  armes. 

4.  Mais  Jésus,  qui  savait  tout 
ce  qui  devait  lui  arriver,  vint 
au-devant  d^eux^  et  leur  dit  ; 
Qui  cherchez-vous? 

5.  Ils  lui  répondirent  :  Jé- 
sus de  Nazareth.  Jésus  leur  dit: 
C'est  moi.  Or  Judas,  qui  le 
traliissait,  était  aussi  là  présent 
avec  eux. 

6.  Lors  donc  que  Jésus  leur 
eut  dit  :  C'est  moi  ;  ils  re- 
culèrent et  tombèrent  par 
terre. 

7.  Il  leur  demanda  encore 
une  fois  :  Qui  cherchez-vous  ? 
Et  ils  lui  dirent  :  Jésus  de  Na- 
zareth. 

8.  Jésus  leup  répondit  :  Je 
vous  ai  dit  que  c'est  moi.  Si 
c'est  donc  moi  que  vous  cher- 
chez ,  laissez  aller  ceux-ci  j 


9.  Afin  que  cette  parole  qu*il 
avait  dite  fû.t  accomplie  :  Je  n*ai 
perdu  aucun  de  ceux  que  vous 
m'avez  donnés. 

10.  Alors  Simon-Pierre,  qui 
avait  une  épée,  la  tira ,  en  frap- 
pa un  des  gens  du  grand-prê- 
tre, et  lui  coupa  l'oreille  droite; 
et  cet  homme  s'appelait  Mal- 
chus. 

11.  Mais  Jésus  dit  à  Pierre: 
Remettez  votre  épée  dans  le 
fourreau  ;  ne  faut-Û  pas  que  je 
boive  le  calice  que  mon  Père 
m'a  donné  ? 

12.  Les  soldats  et  leur  capi- 
taine ,  avec  les  gens  envoyés  par 
les  Juifs,  prirent  donc  Jésus, 
et  le  hèrent; 

i3.  et  ils  l'amenèrent  pre- 
mièrement chez  Anne,  parce 
qu'il  était  beau-père  de  Gaïphe, 
qui  était  grand-prêtre  cette  an- 
née-là. 

14.  Et  Gaïphe  était  celui  qui 
avait  donné  ce  conseil  aux 
Juifs,  qu'il  était  avantageux 
qu'un  seul  homme  mourût 
pour  tout  le  peuple. 

i5.  Cependant  Simon-Pierre 
suivit  Jésus ,  comme  aussi  un 
autre  disciple ,  qui ,  étant  connu 
du  grand-prêtre ,  entra  avec 
Jésus  dans  la  cour  de  la  mai- 
son du  grand-prêtre; 

16.  mais  Pierre  demeura  de- 
hors à  la  porte.  Alors  cet  au- 
tre disciple, qui  était  connu  du 
grand-prêtre,  sortit,  et  parla  à 
la  portière,  qui  fit  entrer  Pier- 
re, 
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17.  Cette  servante,  qui  gar- 
dait la  porte,  dit  donc  à  Pierre: 
N'êtes-vous  pas  aussi  des  dis- 
ciples de  cet  homme?  Il  lui  ré- 
pondit: Je  n'en  suis  point. 

18.  Les  serviteurs  et  les  gens 
qui  aidaient  pris  Jésus  étaient 
auprès  du  feu  ,  où  ils  se  chauf- 
faient parce  qu'il  faisait  froid  j 
et  Pierre  était  aussi  avec  eux, 
et  se  chauffait. 

19.  Cependant  le  grand-prê- 
tre interrogea  Jésus  touchant 
ses  disciples  et  touchant  sa 
doctrine. 

20.  Jésus  lui  répondit  :  J'ai 
parlé  publiquement  à  tout  le 
monde  ;  j'ai  toujours  enseigné 
dans  la  synagogue  et  dans  le 
temple  où  tous  les  Juifs  s'as- 
semblent j  et  je  n'ai  rien  dit  en 
secret. 

21-  Pourquoi  donc  m'inter- 
rogez-vous .^*  Interrogez  ceux 
qui  m'ont  entendu ,  pour  sa- 
voir ce  que  je  leur  ai  dit.  Ce 
sont  ceux-là  qui  savent  ce  que 
j'ai  enseigné. 

22.  Comme  il  eut  dit  cela, 
im  des  officiers  qui  était  là  pré- 
sent donna  un  soufflet  à  Jésus , 
en  lui  disant  :  Est-ce  ainsi  que 
vous  répondez  au  grand-prê- 
tre? 

23.  Jésus  lui  répondit  :  Si 
j'ai  mal  parlé ,  faites  voir  le  mal 
que  j'ai  dit  j  mais  si  fai  bien 
parley  pourquoi  me  frappez- 
vous? 

24.  Anne  l'envoya  donc  alors 
lié  à  Caïphe  le  grand-prêtre. 


25.  Cependant  Simon-Pier- 
re était  àehont près  du  feu, 
et  se  chauffait.  Quelques-uns 
donc  lui  dirent  :  N'êtes -vous 
pas  aussi  de  ses  disciples?  Il  le 
nia  en  disant  :  Je  n'en  suis 
point. 

26.  Alors  un  des  gens  du 
grand -prêtre,  parent  de  celui 
à  qui  Pierre  avait  coupé  l'o- 
reille ,  lui  dit  :  Ne  vous  ai-je 
pas  TU  dans  le  jardin  avec  cet 
homme  ? 

27.  Pierre  le  nia  encore  une 
fois;  et  le  coq  chanta  aussitôt. 

28.  Ils  menèrent  donc  en- 
suite Jésus  de  chez  Caïphe  au 
prétoire.  C'était  le  matin  ;  et 
pour  eux,  ils  n'entrèrent  point 
dans  le  prétoire ,  afin  de  ne 
pas  se  souiller,  et  de  pouvoir 
manger  la  pâque. 

29.  Pilate  vint  donc  les  trou- 
ver dehors ,  et  leur  dit  :  Quel 
est  le  crime  dont  vous  accusez 
cet  homme  ? 

30.  Ils  lui  répondirent  :  Si 
ce  n'était  point  un  malfaiteur, 
nous  ne  vous  l'aurions  pas  li- 
vré entre  les  mains. 

3i.  Pilate  leur  dit:  Prenez- 
le  vous-mêmes ,  et  le  jugez  se- 
lon votre  loi.  Mais  les  Juifs  lui 
répondirent  :  Il  ne  nous  est 
pas  permis  de  faire  mourir 
perisonne  ,* 

32.  afin  que  ce  que  Jésus 
avait  dit,  lorsqu'il  avait  mar- 
qué de  quelle  mort  il  devait 
mourir,  fût  accompli. 

33.  Pilate,  étant  donc  rentré 
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dans  le  palais,  et  ayant  fait 
venir  Jésus  ,  lui  dit  :  Etes-vous 
le  roi  des  Juifs  ? 

34.  Jésus  lui  répondit  :  Di- 
tes-vous cela  de  vous-même, 
ou  si  d'autres  vous  l'ont  dit  de 
moi? 

35.  Pilate  lui  répliqua  :  Est- 
ce  que  je  suis  Juif?  Ceux  de 
votre  nation  et  les  princes  des 
prêtres  vous  ont  livré  entre 
mes  mains  ;  qu'avez-vous  fait  ? 

36.  Jésus  lui  répondit  :  Mon 
royaume  n'est  pas  de  ce  monde. 
Si  mon  royaume  était  de  ce 
monde,  mes  gens  auraient  com- 
battu pour  m  empêcher  de  tom- 
ber entre  les  mains  des  Juifs  ; 
mais  mon  royaume  n'est  point 
d'ici. 

37.  Pilate  lui  dit  alors  :  Vous 
êtes  donc  Roi?  Jésus  lui  repar- 
tit :  Vous  le  dites  que  je  suis  Roi: 
je  ne  suis  né,  et  je  ne  suis  ve- 
nu dans  le  monde,  que  pour 
rendre  témoignage  à  la  véritéj 
quiconque  appartient  à  la  vé- 
rité, écoute  ma  voix. 

38.  Pilate  lui  dit  ;  Qu'est-ce 
que  la  vérité  ?  Et  ayant  dit  ces 
mots,  il  sortit  encore  pour  al- 
ler vers  les  Juifs ,  et  leur  dit  : 
Je  ne  trouve  aucun  crime  en 
cet  homme. 

39.  Mais  vous  avez  une  cou- 
tume que  je  vous  délivre  un 
criminel  à  la  fête  de  Pâque , 
voulez-vous  que  je  vous  délivre 
le  roi  des  Juifs  ? 

40.  Alors  ils  se  mirent  de 
nouveau  à  crier  tous  ensemble; 


Nous  ne  voulons  point  celui- 
ci,  mais  Barabbas.  Or  Barabbas 
était  un  voleur. 

CHAPITRE  XIX. 

Flagellation.  Couronne  d'épines. 
Voici  l'homme.  Tout  pouvoir 
vient  d'en  haut.  Portement  de 
la  croix.  Crucifiement.  Partage 
des  vêtements.  Mort  de  Jésus- 
Christ.  Sa  sépulture. 

1 .  Pilate  prit  donc  alors  Jé- 
sus ,  et  le  fit  fouetter. 

2.  Et  les  soldats  ayant  fait 
une  couronne  d'épines  entre- 
lacées, la  lui  mirent  sur  la  tête, 
et  le  revêtirent  d'un  manteau 
d'écarlate. 

3.  Puis  ils  venaient  lui  dire  : 
Salut  au  roi  des  Juifs  ;  et  ils 
lui  donnaient  des  soufflets. 

4.  Pilate  sortit  donc  encore 
une  fois  hors  du  palais,  et  dit 
aux  Juifs  :  Voici  que  je  vous 
l'amène  dehors  ,  afin  que  vous 
sachiez  que  je  ne  trouve  en 
lui  aucun  crime. 

5.  Jésus  sortit  donc,  portant 
une  couronne  d'épines  et  un 
manteau  d'écarlate,  et  Pilate 
leur  dit  :  Voici  l'homme. 

6.  Les  princes  des  prêtres 
et  leurs  gens  ,  l'ayant  vu ,  se 
mirent  à  crier,  en  disant  :  Cru- 
cifiez-le ,  crucifiez  -  le.  Pilate 
leur  dit:  Prenez-le  vous-mêmes, 
et  le  crucifiez  ;  car  pour  moi  je 
ne  trouve  en  lui  aucun  crime. 

7.  Les  Juifs  lui  répondirent  : 
Nous  avons  une  loi,  et  selon 
notre  loi  il  doit  mourir;  parce 
qu'il  s'est  fait  Fils  de  Dieu, 

10. 
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8.  Pilate  ayant  donc  entendu 
ces  paroles  ,  craignit  encore 
davantage. 

g.  Et  étant  rentré  dans  le 
prétoire ,  il  dit  à  Jésus  ;  D'où 
etes-vous  ?  mais  Jésus  ne  lui 
fit  aucune  réponse. 

10.  Alors  Pi]  ate  lui  dit  :  Vous 
ne  me  parlez  point?  Ne  savez- 
vous  pas  que  j'ai  le  pouvoir  de 
vous  faire  attacher  à  une  croix, 
et  que  j'ai  le  pouvoir  de  vous 
délivrer  ? 

11.  Jésus  lui  répondit  :  Vous 
n'auriez  aucun  pouvoir  sur  moi, 
s'il  ne  vous  avait  été  donné 
d'en-haut.  C'est  pourquoi  ce- 
lui qui  m'a  livre  à  vous,  est 
coupable  d'un  plus  grand  pé- 
ché. 

la.  Depuis  cela  Pilate  cher- 
chait un  mofen  de  le  délivrer. 
Mais  les  Juife  criaient: Si  vous 
délivrez  cet  homme,  vous  n'êtes 
point  ami  de  César  j  car  qui- 
conque se  fait  roi,  se  déclare 
contre  César. 

i3.  Pilate,  ayant  entendu  ce 
discours,  mena  Jésus  hors  du 
prétoire,  et  s'assit  dans  son  tri- 
bunal ,  au  lieu  ap}^elé  en  grec 
Lithostrotos,  et  en  hébreu  Gab- 
hatha. 

14.  C'était  le  Jour  de  la  pré- 
paration de  la  pâque,  et  il  était 
environ  la  sixième  heure  ;  et  il 
dit  aux  Juife  :  Voilà  votre  Roi. 

1 5.  Mais  ils  se  mirent  à  cncr: 
Otez-le  y  ôtez-/e  du  monde, 
crucifiez  -  le.  Pilate  leur  dit  : 
Crucifierai-je  votre   Roi?  Les 
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princes  des  prêtres  lui  répon- 
dirent :  Nous  n'avons  point 
d'autre  roi  que  César. 

16.  Alors  donc  il  le  leur 
abandonna  pour  être  crucifié. 
Ainsi  ils  prirent  Jésus,  et  l'em- 
menèrent. 

1 7.  Et  portant  sa  croix,  il  vint 
au  heu  appelé  le  Calvaire,qui  se 
nomme  en  hébreu  Golgotha, 

18.  où  ils  le  crucifièrent,  et 
deux  autres  avec  lui;  l'un  d'un 
côté,  l'autre  de  l'autre,  et  Jésus 
au  ni-llieu. 

19.  Pilate  fît  aussi  une  ins- 
cription, qu'il  fit  mettre  au  haut 
de  la  croix,  où  étaient  écrits 
ces  mots  :  Jésus  de  Nazareth, 
Roi  des  Juifs. 

20.  Beaucoup  de  Juifs  lurent 
cette  inscription,  parce  que  le 
heu  où  Jésus  avait  été  crucifié 
était  proche  de  la  ville,  et  cette 
inscription  était  en  hébreu,  en 
grec  et  en  latin. 

21.  Les  princes  des  prêtres 
dirent  donc  à  Pilate  :  Ne  mettez 
pas  Roi  des  Juifs;  mais  qu*il 
s'est  dit  Roi  des  Juifs. 

22.  Pilate  leur  répondit:  Ce 
qui  est  écrit  est  écrit. 

23.  Les  soldats,  ayant  cruci- 
fié Jésus,  prirent  ses  vêtements, 
et  les  divisèrent  en  quatre  parts, 
une  pour  chaque  soïdaiU  Ils  pri- 
rent aussi  la  tunique;  et  comme 
elle  était  sans  couture,  et  d'un 
seul  tissu  depuis  le  haut  jus- 
qu'en bas, 

24.  ils  dirent  entre  eux  :  Ne 
la  coupons  point ,  mais  jetons 
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au  sort  à  qui  l'aura;  afin  que 
cette  parole  de  l'écriture  fût 
accomplie  :Ils  ont  partagé  entre 
eux  mes  vêtements  ,  et  ils  ont 
jeté  ma  robe  au  sort.  Voilà  ce 
que  firent  les  soldats. 

aS.  Cependant  la  mère  de 
Jésus ,  et  la  sœur  de  sa  mère, 
Marie ,  femme  de  Gléophas,  et 
Marie-Madelaine ,  se  tenaient 
auprès  de  sa  croix. 

26.  Jésus,  ayant  donc  vu  sa 
mère,  et  près  d'elle  le  disciple 
qu'il  aimait,  dit  à  sa  mère  ; 
Femme,  voilà  votre  fils. 

27.  Puis  il  dit  au  disciple  : 
Voilà  votre  mère.  Et  depuis 
cette  heure -là,  ce  disciple  la 
prit  chez  lui. 

128.  Après  cela  Jésus  sachant 
que  toutes  choses  étaient  ac- 
complies ;  afin  qu'une  parole 
de  /^ecritur  e  s'accomplît  encore  y 
il  dit  :  J'ai  soif. 

29,  Et  comme  il  y  avait  là 
un  vase  plein  de  vinaigre,  les 
soldats  en  remplirent  une  épon- 
ge ,  et  l'environnant  d'hysope , 
la  lui  présentèrent  à  la  bou- 
che. 

30.  Jésus  ayant  donc  pris  le 
vinaigre ,  dit  :  Tout  est  accom- 

Fli.  Et  baissant  la  tête,  il  rerwiit 
esprit, 
ôi.  Or  de  peur  que  les  corps 
ne  demeurassent  à  la  croix  le 
jour  du  sabbat,  parce  que  c'en 
éx^illa  veille  et  la  préparation, 
et  que  ce  jour  du  sabbat  était 
une  grandey^^e,  les  Juifs  priè- 
rent Pilate  de  leur  faire  rompre 


les  jambes,  et  de  les  faire  ôter 
de  là, 

32.  Il  vint  donc  des  soldats 
qui  rompirent  les  jambes  au 
premier,  et  de  même  à  l'autre 
qu'on  avait   crucifié  avec  lui. 

33.  Puis  étant  venus  à  Jésus, 
et  voyant  qu'il  était  déjà  mort^ 
ils  ne  lui  rompirent  point  les 
jambes  ; 

34.  mais  un  des  soldats  lui 
perça  le  côté  avec  une  lance; 
et  aussitôt  il  en  sortit  du  sang 
et  de  l'eau. 

35.  Celui  qui  l'a  vu  en  rend 
témoignage,  et  son  témoignage 
est  véritable  ;  et  il  sait  qu'il  dit 
vrai,  afin  que  vous  le  croyiez 
aussi. 

36.  Car  ces  choses  ont  été 
faites ,  afin  que  cette  parole  de 
l'écriture  fût  accomplie  :  Vous 
ne  briserez  aucun  de  ses  os, 

37.  U  est  dit  encore  dans 
un  autre  endroit  de  l'écriture  : 
Ilsverront  celui  qu'ils  ont  percé. 

38.  Après  cela  Joseph  d'A- 
rimathie ,  qui  était  disciple  de 
Jésus,  mais  en  secret,  parce 
qu'il  craignait  les  Juifs ,  de- 
manda à  Pilate  qu  11  lui  permît 
d'enlever  le  corps  de  Jésus; 
et  Pilate  le  lui  ayant  permis^ 
il  vint,  et  enleva  le  corps  de 
Jésus. 

39.  Nicodème,  qui  était  ve- 
nu trouver  Jésus  la  première 
fois  duraulla  nuit,/  vint  aussi 
avec  enviion  cent  livres  d'une 
composition  de  myrrhe  et  d*a- 
loès  'j 
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4o.  et  ayant  pris  le  corps  de 
Jésus ,  ils  l'enveloppèrent  dans 
des  linceuls  avec  des  aromates, 
selon  la  manière  d'ensevelir  qui 
est  en  usage  parmi  les  Juifs. 

4i.  Or  il  y  avait  au  lieu  où 
il  avait  été  crucifié  un  jardin, 
et  dans  ce  jardin  un  sépulcre 
tout  neuf,  où  personne  n'avait 
encore  été  mis. 

42.  Gomme  donc  c'était  le 
jour  de  la  préparation  du  sah- 
hat  des  Juifs,  et  que  ce  sépul- 
cre était  proche,  ils  y  mirent 
Jésus. 

CHAPITRE  XX. 

Madelaine  va  au  sépulcre.  Elle 
avertit  Pierre  et  Jean ,  qui  y 
viennent  après  elle.  Apparition 
de  Jésus  à  Madelaine  et  aux 
apôtres.  Thomas  voit  et  croit. 

1.  Le  premier /owr  de  la  se- 
maine, Marie  -  Madelaine  vint 
dès  le  matin  au  sépulcre,  lors- 
qu'il faisait  encore  obscur;  et 
elle  vit  que  la  pierre  avait  été 
ôtée  du  sépulcre. 

2.  Elle  courut  donc,  et  vint 
trouver  Simon  -  Pierre  ,  et  cet 
autre  disciple  que  Jésus  aimait, 
et  leur  dit  :  Ils  ont  enlevé  du 
sépulcre  le  Seigneur ,  et  nous 
ne  savons  où  ils  l'ont  mis. 

3.  Pierre  sortit  aussitôt^  et 
cet  autre  disciple  aussi  ;  et  ils 
s'en  allèrent  au  sépulcre. 

4.  Ils  couraient  l'un  et  l'au- 
tre ensemble,  mais  cet  autre 
disciple  courut  plus  vite  que 
Pierre ,  et  arriva  le  premier  au 
sépulcre  ,• 


5.  et  s'étant  baissé,  il  vit  les 
linceuls  qui  étaient  à  terre  j 
mais  il  n'entra  point. 

6.  Simon -Pierre,  qui  le  sui- 
vait, arriva  ensuite;  et  entrant 
dans  le  sépulcre,  il  vit  les  lin- 
ceuls qui  y  étaient, 

7.  et  le  suaire  qu'on  avait 
mis  sur  sa  tête,  lequel  n'était 
pas  avec  les  linceuls,  mais  plié 
en  un  lieu  à  part. 

8.  Alors  donc  cet  autre  dis- 
ciple qui  était  arrivé  le  premier 
au  sépulcre  y  entra  aussi;  et 
il  vit ,  et  il  crut  ; 

9.  car  ils  ne  savaient  pas  en- 
core ce  que  l'écriture  enseigne^ 
qu'il  fallait  qu'il  ressuscitât 
d'entre  les  morts. 

10.  Ces  disciples  s'en  retour- 
nèrent donc  ensuite  chez  eux, 

11.  Mais  Marie  se  tint  de- 
hors ,  près  du  sépulcre  ,  ver- 
sant des  larmes.  Et  comme  elle 
pleurait,  s'étant  baissée  pour 
regarder  dans  le  sépulcre, 

1 1.  elle  vit  deux  anges  vêtus 
de  blanc,  assis  au  lieu  où  avait 
été  le  corps  de  Jésus,  l'un  à 
la  tête ,  et  l'autre  aux  pieds. 

i3.  Ils  lui  dirent  :  Femme , 
pourquoi  pleurez  -  vous  ?  Elle 
leur  répondit  :  C'est  qu'ils  ont 
enlevé  mon  Seigneur,  et  je  ne 
sais  où  ils  l'ont  mis. 

14.  Ayant  dit  cela,  elle  se 
retourna,  et  vit  Jésus  debout , 
sans  savoir  néanmoins  que  ce 
fut  Jésus. 

1 5.  Alors  Jésus  lui  dit  :  Fem- 
me ,  pourquoi  pleurez-vous  ? 
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qui  cherchez-vous?  Elle,  pen- 
sant Que  ce  fût  le  jardinier, 
lui  dit  :  Seigneur,  si  c'est  vous 
qui  l'avez  enlevé ,  dites-moi  où 
vous  l'avez  mis,  et  je  l'empor- 
terai. 

16.  Jésus  lui  dit: Marie.  Aus- 
sitôt elle  se  retourna,  et  lui  dit  : 
Rabhoni,  c'est-à-dire  mon  Maî- 
tre. 

ly.  Jésus  lui  répondit  :  Ne 
me  touchez  pas,  car  je  ne  suis 
pas  encore  monté  vers  mon 
Père  ;  mais  allez  trouver  mes 
frères,  et  leur  dites  de  ma  part  : 
Je  monte  vers  mon  Père  et  vo- 
tre Père,  vers  mon  Dieu  et  vo- 
tre Dieu. 

18.  Marie  -  Madelaine  vint 
donc  dire  aux  disciples  qu'elle 
avait  vu  le  Seigneur,  et  qu'il 
lui  avait  dit  ces  choses. 

19.  Sur  le  soir  du  même 
jour,  qui  était  le  premier  de 
la  semaine,  les  portes  du  lieu 
où  les  disciples  étaient  assem- 
blés, de  peur  des  Juifs,  étant 
fermées ,  Jésus  vint,  et  se  tint 
au  milieu  (Ueux  ^  et  leur  dit  : 
La  paix  soit  avec  vous. 

20.  Ce  qu'ayant  dit,  il  leur 
montra  ses  mains  et  son  côté. 
Les  disciples  eurent  donc  une 
grande  joie  de  voir  le  Seigneur. 

21.  Et  il  leur  dit  une  secon- 
de fois  :  La  paix  soit  avec  vous. 
Comme  mon  Père  m'a  envoyé , 
je  vous  envoie  aussi  de  même. 

22.  Ayant  dit  ces  mots,  il 
souffla  sur  eux^  et  leur  dit  : 
Recevez  le  Saint-Esprit  j 


23.  les  péchés  seront  remis 
à  ceux  à  qui  vous  les  remettrez, 
et  ils  seront  retenus  à  ceux  à 
qui  vous  les  retiendrez. 

24.  Or  Thomas ,  l'un  des 
douze  apôtres,  appelé  Didyme , 
n'était  pas  avec  eux  lorsque 
Jésus  vint. 

25.  Les  autres  disciples  lui 
dirent  donc  :  Nous  avons  vu 
le  Seigneur.  Mais  il  leur  dit  ; 
Si  je  ne  vois  dans  ses  mains  la 
marque  des  clous  qui  les  ont 
percées ,  et  si  je  ne  mets  mon 
doigt  dans  le  trou  des  clous , 
et  ma  main  dans  la  plaie  de 
son  côté ,  je  ne  le  croirai  point. 

26.  Huit  jours  après,  les  dis- 
ciples étant  encore  dans  le  mê- 
me lieu,  et  Thomas  avec  eux  y 
Jésus  vint,  les  portes  étant  fer- 
mées, et  il  se  tint  au  milieu  ^/'ewjT, 
et  leur  dit  :  La  paix  soit  avec 
vous. 

27.  Il  dit  ensuite  à  Thomas  : 
Portez  ici  votre  doigt ,  et  con- 
sidérez mes  mains  j  approchez 
aussi  votre  main ,  et  mettez-la 
dans  mon  côté  j  et  ne  soyez 
point  incrédule ,  mais  fidèle. 

28.  Thomas  répondit,  et  lui 
dit  :  Mon  Seigneur  et  mon 
Dieu. 

29.  Jésus  lui  dit  :  Vous  avez 
cru,  Thomas,  parce  que  vous 
m'avez  vu  :  heureux  ceux  qui 
ont  cru  sans  avoir  vu. 

30.  Jésus  a  fait  à  la  vue  de 
ses  disciples  beaucoup  d'autres 
miracles,    qui  ne    sont  point 

\  écrits  dans  ce  livre  \  ~^ 
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3 1,  mais  ceux-ci  sont  écrits, 
afin  que  vous  croyiez  que  Jésus 
est  le  Christ ,  le  fils  de  Dieu  ; 
et  qu'en  croyant  vous  ayez  la 
vie  en  son  nom. 

CHAPITRE  XXI. 

Apparition  de  Jésus  près  de  la  mer 
de  Tibériade.  Pêche  miraculeuse. 
Amour  de  saint  Pierre.  Jésus 
lui  confie  ses  brebis ,  lui  prédit 
son  martyre  y  et  refuse  de  dire  ce 
que  deviendra  saint  Jean. 

1.  Jésus  se  fit  voir  encore 
depuis  à  ses  disciples  sur  le 
bord  de  la  mer  de  Tibériade, 
et  il  s'y  fit  voir  de  cette  sorte  : 

2.  Simon-Pierre  et  Thomas 
appelé  Didyme,  Nathanaël,  qui 
était  de  Cana  en  Galilée ,  les 
fils  de  Zébédée ,  et  deux  autres 
de  ses  disciples  étaient  ensem- 
ble. 

3.  Simon-Pierre  leur  dit  : 
Je  vais  pêcher.  Ils  lui  dirent  : 
Nous  allons  aussi  avec  vous.  Ils 
s'en  allèrent  donc ,  et  entrèrent 
dans  une  barque;  mais  cette 
nuit-là  ils  ne  prirent  rien. 

4.  Le  matin  étant  venu, 
Jésus  parut  sur  le  rivage,  sans 
que  ses  disciples  connussent 
que  c'était  Jésus. 

5.  Jésus  leur  dit  donc  :  En- 
fants ,  n'avez-vous  rien  à  man- 
ger ?  Ils  lui  répondirent  :  Non. 

6.  Il  leur  dit  :  Jetez  le  filet 
au  côté  droit  de  la  barque ,  et 
vous  en  trouverez.  Us  le  jetè- 
rent aussitôt,  et  ils  ne  pou- 
vaient plus  le  retirer,  tant  il 
était  chargé  de  poissons. 


7.  Alors  le  disciple  que  Jé- 
sus aimait  dit  à  Pierre  :  C'est 
le  Seigneur.  Et  Simon-Pierre, 
ayant  appris  que  c'était  le  Sei- 
gneur, mit  son  habit  (  car  il 
était  nu  ),  et  il  se  jeta  dans  la 
mer. 

8.  Les  autres  disciples  vin- 
rent avec  la  barque;  et  comm« 
ils  n'étaient  loin  de  la  terre  que 
d'environ  deux  cents  coudées, 
ils  y  tirèrent  le  filet  plein  de 
poissons. 

9.  Lors  donc  qu'ils  furent 
descendus  à  terre,  ils  trouvè- 
rent des  charbons  allumés  et  du 
poisson  mis  dessus ,  et  du  pain. 

10.  Jésus  leur  dit  :  Apportez 
quelques-uns  de  ces  poissons 
que  vous  venez  de  prendre. 

1 1 .  Alors  Simon-Pierre  mon- 
ta dans  la  barque,  et  tira  à 
terre  le  filet,  qui  était  plein  de 
cent  cinquante  -  trois  grands 
poissons.  Et  quoiqu'il  y  en 
eût  tant,  le  filet  ne  se  rompit 
point. 

12.  Jésus  leur  dit  :  Venez, 
dînez.  Et  nul  de  ceux  qui  se 
mirent  là  pour  manger  n'osait 
lui  demander  ;  Qui  êtes-vous? 
car  ils  savaient  que  c'était  le 
Seigneur. 

i3.  Jésus  vint  donc,  prit  le 
pain,  leur  en  donna,  et  <iu 
poisson  de  même. 

14.  Ce  fut  là  la  troisième 
fois  que  Jésus  apparut  à  ses 
disciples,  depuis  qu'il  fiit  res- 
suscité d'entre  les  morts. 

1 5.  Après  donc  qu'ils  eurent 


Chap,  21. 


SELON  S.  JEAN. 


a3i 


dîné ,  Jésus  dit  à  Simon-Pierre  : 
Simon  Jils  de  Jean,  m'aimez- 
vous  plus  que  ne  font  ceux-ci? 
Pierre  lui  répondit  :  Oui ,  Sei- 
gneur, vous  savez  que  je  vous 
aime.  Jésus  lui  dit  :  Paissez 
mes  agneaux. 

i6.  Il  lui  demanda  de  nou- 
veau :  Simon  fils  de  Jean,  m'ai- 
mez-vous ?  Pierre  lui  répondit  : 
Oui ,  Seigneur ,  vous  savez  que 
je  vous  aime.  Jésus  lui  dit  : 
Paissez  mes  agneaux. 

17.  Il  lui  demanda  pour  la 
troisième  fois:  Smionfilsàe 
Jean ,  m'aimez-vous  ?  Pierre  fut 
touché  de  ce  qu'il  lui  deman- 
dait pour  la  troisième  fois , 
M'aimez-vous  ?  et  il  lui  dit  : 
Seigneur ,  vous  savez  toutes 
choses  j  vous  connaissez  que 
je  vous  aime.  Jésus  lui  dit  : 
Paissez  mes  brebis. 

18.  En  vérité,  en  vérité,  je 
vous  dis  :  Lorsque  vous  étiez 
plus  jeune ,  vous  vous  ceigniez 
vous-même,  et  vous  alliez  où 
vous  vouliez  ;  mais  lorsque 
vous  serez  vieux,  vous  étendrez 
vos  mains,  et  un  autre  vous 
ceindra,  et  vous  mènera  où 
vous  ne  voudrez  pa«* 

19.  Or  il  dit  cela  pour  mar- 
quer par  quelle  mort  il  devait 
glorifier  Dieu.  Et  après  avoir 


ainsi  parlé  ,  il  lui  dit  :  Suivez- 
moi. 

20.  Pierre ,  s'étant  retourné , 
vit  venir  après  lui  le  disciple 
que  Jésus  aimait ,  et  qui  pen- 
dant la  cène  s'était  repose  sur 
son  sein ,  et  lui  avait  dit  :  Sei- 
gneur, qui  est  celui  qui  vous 
trahira  } 

21.  Pierre  donc  l'ayant  vu, 
dit  à  Jésus  :  Et  celui-ci ,  Sei- 
gneur, que  deviendra-t'il? 

22.  Jésus  lui  dit  :  Si  je  veux 
qu'il  demeure  jusqu'à  ce  que 
je  vienne,  que  vous  importe? 
Pour  vous,  suivez -moi. 

23.  Il  courut  sur  cela  un 
bruit  parmi  les  frères,  que  ce 
disciple  ne  mourrait  point,  Jé- 
sus néanmoins  n'avait  pas  dit: 
Il  ne  mourra  point;  mais  :  Si  je 
veux  qu'il  demeure  jusqu'à  ce 
que  je  vienne,  que  vous  im- 
porte ? 

24.  C'est  ce  même  disciple 
qui  rend  témoignage  de  ces 
choses,  et  qui  a  écrit  ceci;  et 
nous  savons  que  son  témoi- 
gnage est  véritable. 

20.  Jésus  a  feit  encore  beau- 
coup d'autres  choses  ;  et  si  on 
les  rapportait  en  détail,  je  ne 
crois  pas  que  le  monde  même 
pût  contenir  les  livres  qu  on 
en  écrirait. 
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CHAPITRE  I. 

'Ascension  de  Jésus-Christ.  Retour 
des  apôtres  à  Jérusalem.  Saint 
Matthias  est  élu  en  la  place  de 
Judas. 

1.  J'ai  parlé  dans  mon  pre- 
mier livre ,  ô  Théophile ,  de  tout 
ce  que  Jésus  a  fait  et  enseigné , 

2.  depuis  le  commencement 
jusqu'au  jour  où  il  fut  élevé 
dans  le  ciel ,  après  avoir  instruit 
par  le  Saint-Esprit  les  apôtres 
qu'il  avait  choisis. 

3.  Il  s'était  aussi  montré  à 
eux  depuis  sa  passion ,  et  leur 
avait  fait  voir  par  beaucoup  de 
preuves  qu'il  était  vivant ,  leur 
apparaissant  pendant  quarante 
jours ,  et  leur  parlant  du  royau- 
me de  Dieu; 

4.  et  mangeant  avec  eux,  il 
leur  commanda  de  ne  point 
partir  de  Jérusalem ,  mais  d'at- 
tendre la  promesse  du  Père , 
que  vous  avez,  leur  dit-il,  en- 
tendue de  ma  bouche. 

5.  Car  Jean  a  baptisé  dans 
Teau ,  mais  dans  peu  de  jours 
vous  serez  baptisés  dans  le 
Saint-Esprit. 


6.  Alors  ceux  qui  se  trouvè- 
rent présents  lui  demandèrent  ; 
Seigneur,  sera-ce  en  ce  temps 
que  vous  rétablirez  le  royaume 
d'Israël  ? 

7.  Il  leur  répondit  :  Ce 
n'est  point  à  vous  de  savoir  les 
temps  et  les  moments  que  le 
Père  a  réservés  à  son  souverain 
pouvoir. 

8.  Mais  vous  recevrez  la 
vertu  du  Saint-Esprit  qui  des- 
cendra sur  vous  ;  et  vous  me 
rendrez  témoignage  dans  Jéru- 
salem, et  dans  toute  la  Judée 
et  la  Samarie,  et  jusqu'aux  ex- 
trémités de  la  terre. 

9.  Après  qu'il  eut  dit  ces 
paroles,  ils  le  virent  s'élever 
en  haut,  et  il  entra  dans  une 
nuée ,  qui\ç.  déroba  à  leurs  yeux. 

10.  Et  comme  ils  étaient 
attentifs  à  le  regarder  monter 
au  ciel,  deux  hommes  vêtus  de 
blanc  se  présentèrent  soudain 
à  eux , 

11.  et  Zcwr  dirent:  Hommes 
de  Galilée ,  pourquoi  vous  ar- 
rêtez-vous  à  regarder  au  ciel? 
Ce  Jésus ,  qui  en  se  séparant  de 
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vous  s'est  élevé  dans  le  ciel, 
viendra  de  la  même  manière 
que  vous  l'y  avez  vu  monter. 

12.  Us  partirent  ensuite  de 
la  montagiic  appelée  des  Oli- 
viers, qui  est  éloignée  de  Jéru- 
salem de  l'espace  du  chemin 
qu  OIL  peut  faire  le  jour  du  sab- 
bat; et  ils  s'en  retournèrent  à 
Jérusalem. 

i3.  Et  étant  entrés  dans  une 
maison  y  ils  montèrent  à  une 
chambre  haute ,  où  demeu- 
raient Pierre ,  Jean ,  Jacques  , 
André,  Philippe,  Thomas,  Bar- 
thélemi, Matthieu ,  Jacques^?/^ 
d'Alphée ,  Simon  appelé  le  Zélé, 
et  inàejjxre  de  Jacques  , 

14.  qui  persévéraient  tous 
dans  un  même  esprit ,  en  priè- 
res avec  les  femmes,  et  Marie, 
mère  de  Jésus,  et  ses  frères. 

i5.  Pendant  ces  jours  -  là 
Pierre  se  leva  au  miUeu  des 
frères,  qui  étaient  tous  ensem- 
ble environ  cent  vingt,  et  il 
leur  dit  : 

16.  Mes  frères,  il  faut  que 
ce  que  le  Saint-Esprit  a  prédit 
dans  l'écriture  par  la  bouche 
de  David  touchant  Judas,  qui 
a  été  le  conducteur  de  ceux 
qui  ont  pris  Jésus  ,  soit  accom- 

17.  Il  était  dans  le  même 
rang  que  nous ,  et  il  avait  été 
appelé  aux  fonctions  du  même 
ministère. 

18.  Et  après  avoir  acquis  un 
champ  de  la  récompense  de 
son  péché,  il  s'est  pendu  et  a 


crevé  par  le  milieu  du  ventre  , 
et  toutes  ses  entrailles  se  sont 
répandues. 

19.  Ce  qui  a  été  si  connu  de 
tous  les  habitants  de  Jérusa- 
lem ,  que  ce  champ  a  été  nom- 
mé en  leur  langue  Haceldama, 
c'est-à-dire  le  champ  du  sang. 

20.  Car  il  est  écrit  dans  le 
livre  des  psaumes:  Que  leur  de- 
meure devienne  déserte;  qu'il 
n'y  ait  personne  qui  l'habite,* 
et  qu'un  autre  reçoive  son 
ministère ,   ou  son  episcopate 

21.  Il  faut  donc  qu'entre 
ceux  qui  ont  été  en  notre  com- 
pagnie pendant  tout  le  temps 
que  le  Seigneur  Jésus  a  vécu 
parmi  nous , 

22.  à  commencer  depuis  le 
baptême  de  Jean ,  jusqu'au  jour 
où  il  est  monté  au  ciel  en  nous 
quitttmt ,  on  en  choisisse  un , 
qui  soit  avec  nous  témoin  de 
sa  résurrection. 

23.  Alors  ils  en  présentè- 
rent deux  :  Joseph  appelé  Bar- 
sabas ,  surnommé  le  Juste ,  et 
Matthias. 

24.  Et  se  mettant  en  priè- 
res ,  ils  dirent  :  Seigneur,  vous 
qui  connaissez  les  cœurs  de 
tous  les  hommes ,  montrez- 
nous  lequel  de  ces  deux  vous 
avez  choisi, 

25.  afin  qu'il  entre  dans  ce 
ministère ,  et  dans  l'apostolat 
dont  Judas  est  déchu  par  son 
crime,  pour  s'en  aller  en  son 
lieu.  » 

26.  Aussitôt  ils  les  tirèrent 
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au  sort  ;  et  le  sort  tomba  sur 
Blatthias ,  et  il  fut  associé  aux 
onze  apôtres. 

CHAPITRE  II. 

Descente  du  Saint-Esprit.  Don  des 
langues.  Première  prédication 
de  saint  Pierre.  Trois  mille  hom- 
mes convertis.  Fie  des  premiers 
fidèles, 

1.  Quand  les  jours  de  la  Pen- 
tecôte furent  accomplis ,  les 
disciples  étant  tous  ensemble 
dans  un  même  lieu  , 

2.  on  entendit  tout  d'un  coup 
un  grand  bruit,  comme  d'un 
vent  impétueux ,  qui  ^venait  du 
ciel,  et  qui  remplit  toute  la 
maison  où  ils  étaient  assis. 

3.  En  même  temps  ils  virent 
paraître  comme  des  langues  de 
feu,  qui  se  partagèrent  et  s'ar- 
rêtèrent sur  chacun  d'eux. 

4-  Aussitôt  ils  furent  tous 
remplis  du  Saint-Esprit,  et  ils 
commencèrent  à  parler  diver- 
ses langues,  selon  que  le  Saint- 
Esprit  leur  mettait  les  paroles 
en  la  bouche. 

5.  Or  il  y  avait  alors  dans 
Jérusalem  des  Juifs  religieux 
et  craignant  Dieu,  de  toutes 
les  nations  qui  sont  sous  le 
ciel. 

6.  Après  donc  que  ce  bruit 
se  fut  répandu ,  il  s'en  assem- 
bla un  grand  nombre  ,  qui  fu- 
rent épouvantés  de  ce  que  cha- 
cun d'eux  les  entendait  parler 
en  sa  langue. 

7.  Ils  en  étaient  tous  hors 


d'eux-mêmes  ;  et  dans  cet  éton- 
nement,  ils  s'entre-disaient  : 
Ces  gens-là  qui  parlent  ne  sont- 
ils  pas  tous  Galiléens.P 

8.  Comment  donc  les  enten- 
dons-nous parler  chacun  la 
langue  de  notre  pays? 

9.  Parthes,   Mèdes,  Elami 
tes,  et  ceux  d^ entre  nous  qui 
habitent   la  Mésopotamie  ,  la 
Judée ,  la  Cappadoce ,  le  Pont 
et  l'Asie , 

10.  la  Phrygie,  et  la  Pam- 
phyhe,  l'Egypte,  et  cette  par- 
tie de  la  Libye  qui  est  proche 
de  Cyrène,  et  ceux  qui  sont 
venus  de  Rome, 

11.  Juife  aussi  et  prosélytes , 
Cretois  et  Arabes,  nous  les  en- 
tendons parler,  chacun  en  no- 
tre langue,  des  merveilles  de 
Dieu. 

12.  Etant  donc  tous  étonnés, 
et  dans  la  dernière  admiration, 
ils  s'entre  -  disaient  :  Que  veut 
dire  ceci? 

i3.  Mais  d'autres  s'en  mo- 
quaient et  disaient  :  C'est  qu'ils 
sont  ii>res  et  pleins  de  vin 
doux. 

14.  Alors  Pierre  se  présen- 
tant avec  les  onze  apôtres , 
éleva  sa  voix ,  et  leur  dit  :  O 
Juifs  ,  et  vous  tous  qui  demeu- 
rez dans  Jérusalem,  considérez 
ce  que  je  vais  vous  dire,  et 
soyez  attentifs  à  mes  paroles. 

i5.  Ces  personnes  ne  sont 
pas  ivres ,  comme  vous  le  pen- 
sez ,  puisqu'il  nest  encore  qué^ 
la  troisième  heure  du  jour»  J 
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1 6.  Mais  c'est  ce  qui  a  été 
dit  par  le  prophète  Joël  : 

17.  Dans  les  derniers  temps , 
dit  le  Seigneur,  je  répandiai  de 
mon  Esprit  sur  toute  chair j 
vos  fils  et  vos  filles  prophétise- 
ront; vos  jeunes  gens  auront 
des  visions ,  et  vos  vieillards 
auront  des  songes. 

18.  En  ces  jours-là  je  ré- 
pandrai de  mon  Esprit  sur  mes 
serviteurs  et  sur  mes  servantes, 
et  ils  prophétiseront, 

19.  Je  ferai  paraître  en  haut 
des  prodiges  dans  le  ciel ,  et 
en  bas  des  signes  extraordi- 
naires sur  la  terre;  du  sang, 
du  feu,  et  une  vapeur  de  fumée. 

20.  Le  soleil  sera  changé  en 
ténèbres,  et  la  lune  en  sang, 
avant  que  le  grand  jour  du 
Seigneur  arrive  et  paraisse 
avec  éclat; 

21.  et  pour  lors  quiconque 
invoquera  le  nom  du  Seigneur 
sera  sauvé. 

22.  O  Israélites,  écoutez  les 
paroles  que  je  vais  vous  dire  : 
Vous  savez  que  Jésus  de  Naza- 
reth a  été  un  homme  que  Dieu 
a  rendu  célèbre  pai-mi  vous 
par  les  merveilles ,  les  prodiges 
et  les  miracles  qu'il  a  faits  par 
lui  au  milieu  de  vous. 

23.  Cependartt  vous  l'avez 
crucifié  ,  et  vous  l'avez  fait 
mourir  par  les  mains  des  mé- 
chants,  vous   ayant   été   Hvré 

{)ar  un  ordre  exprès  de  la  vo- 
onté  de  Dieu,  et  par  un  dé- 
cret de  sa  prescience. 


24.  Mais  Dieu  Ta  ressuscité, 
en  arrêtant  les  douleurs  de 
l'enfer,  étant  impossible  qu'il 
y  fut  retenu. 

25.  Car  David  dit  de  lui  : 
J'avais  toujours  le  Seigneur 
présent  devant  moi  ;  parce  qu'il 
est  à  ma  droite,  afin  que  je  ne 
sois  point  ébranlé  ; 

26.  c'est  pour  cela  que  mon 
cœur  s'est  réjoui,  que  ma  lan- 
gue a  chanté  des  cantiques  de 
joie ,  et  que  ma  chair  même 
reposera  en  espérance; 

27.  parce  que  vous  ne  lais- 
serez point  mon  âme  dans  l'en- 
fer ;  et  vous  ne  permettrez  point 
que  votre  Saint  éprouve  la 
corruption. 

28.  Vous  m'avez  fait  con- 
naître le  chemin  de  la  vie,  et 
vous  me  remplirez  de  la  joie 
que  donne  la  vue  de  votre 
visage. 

29.  Mes  frères,  qu'il  me  soit 
permis  de  vous  dire  hardiment 
du  patriarche  David  qu'il  est 
mort,  qu'il  a  été  enseveli,  et 
que  son  sépulcre  est  parnii 
nous  jusqu'à  ce  jour. 

30.  Comme  il  était  donc 
prophète,  et  qu'il  savait  que 
Dieu  lui  avait  promis ,  avec  ser- 
ment, qu'il  ferait  naître  de  son 
sang  un  Fils,  qui  serait  assis 
sur  son  trône  ; 

3i.  dans  cette  connaissance 
qu'il  avait  de  l'avenir,  il  a  parlé 
de  la  résurrection  du  Christ,  en 
disant j  qu'il  n'a  point  été  laissé 
dans  l'enfer,  et  que  sa  chair  n'a 
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point  éprouvé  la  corruption. 

32.  C'est  ce  Jésus  que  Dieu 
a  ressuscité;  et  nous  en  sommes 
tous  témoins, 

33.  Après  donc  qu'il  a  été 
élevé  par  la  puissance  de  Dieu , 
et  qu'il  a  reçu  Xaccomplisse- 
ment  de  la  promesse  que  le 
Père  lui  avait  faite  d'envoyer 
le  Saint-Esprit  ,  il  a  répandu 
cet  Esprit  Saint  que  vous  voyez 
et  entendez  maintenant. 

34.  Car  David  n'est  point 
monté  dans  le  ciel  ;  or  il  dit 
lui-même  :  Le  Seigneur  a  dit 
à  mon  Seigneur  :  Asseyez-vous 
à  ma  droite, 

35.  jusqu'à  ce  que  j'aie  ré- 
duit vos  ennemis  à  vous  servir 
de  marche-pied. 

36.  Que  toute  la  maison 
d'Israël  sache  donc  très-certai- 
nement que  Dieu  a  fait  Sei- 
gneur et  Christ  ce  Jésus  que 
vous  avez  crucifié. 

37.  Ayant  entendu  ces  cho- 
ses  y  ils  furent  touchés  de  com- 
ponction en  leur  cœur,  et  ils 
dirent  à  Pierre  et  aux  autres 
apôtres  :  Frères ,  que  faut- il 
que  nous  fassions? 

38.  Pierre  leur  répondit  : 
Faites  pénitence,  et  que  cha- 
cun de  vous  soit  baptisé  au 
nom  de  Jésus  -  Christ ,  pour 
obtenir  la  ^rémission  de  vos  pé- 
chés ;  et  vous  recevrez  le  don 
du  Saint-Esprit; 

39.  car  la  promesse  a  été 
faite  à  vous  et  à  vos  enfants,  et 
à  tous  ceux  qui  sont  éloignés , 


autant  que  le  Seigneur  notre 
Dieu  en  appellera. 

4o.  Il  les  instruisit  encore 
par  plusieurs  autres  discours, 
et  il  les  exhortait,  en  disant; 
Sauvez-vous  du  milieu  de  cette 
race  corrompue. 

4i.  Ceux  donc  qui  reçurent 
sa  parole  furent  baptisés  ;  et  il  y 
eut  en  ce  jour  environ  trois 
mille  personnes  qui  se  joigni- 
rent aux  disciples  de  Jésus- 
Christ. 

42.  Ils  persévéraient  dans  la 
doctrine  des  apôtres ,  dans  la 
communion  de  la  fraction  du 
pain,  et  dans  les  prières. 

43.  Or  tous  les  esprits  étaient 
frappés  de  crainte  ;  et  il  se  fai- 
sait beaucoup  de  prodiges  et 
de  merveilles  par  les  apôtres 
dans  Jérusalem;  et  tous  étaient 
remplis  d'une  grande  crainte. 

44-  Ceux  qui  croyaient 
étaient  tous  unis  ensemble,  et 
tout  ce  qu'ils  possédaient  était 
commun  entre  eux. 

45.  Ils  vendaient  leurs  terres 
et  leurs  biens  ,  et  les  distri- 
buaient à  tous ,  selon  le  besoin 
que  chacun  en  avait. 

46.  Ils  persévéraient  aussi 
tous  les  jours  dans  le  temple, 
unis  de  cœur  et  d'esprit  entre 
eux;  et  rompant  le  pain  dans 
les  maisons ,  ils  prenaient  leur 
nourriture  avec  joie  et  simpli- 
cité de  cœur, 

47.  louant  Dieu ,  et  étant 
aimés  de  tout  le  peuple.  Et  le 
Seigneur  augmentait  tous  les 
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jours  le  nombre  de  ceux  qui  de- 
vaient être  sauvés  dans  i'unilé 
d'un  même  corps. 

CÎLIPITRE  III. 

Boiteux  guéri  à  la  porte  du  temple. 
Seconde  prédication  de  saint 
Pierre. 

1.  P^ers  le  même  temps ^  Pierre 
et  Jean  montaient  au  temple 
pour  assister  à  la  prière  de  la 
neuvième  heure. 

2.  Et  il  y  avait  un  homme 
boiteux  dès  le  ventre  de  sa 
mère,  que  l'on  portait  et  qu'on 
mettait  tous  les  jours  à  la  porte 
du  temple,  qu'on  appelle  la 
ï^eWe-Porte ,  afin  qu'il  deman- 
dât l'aumône  à  ceux  qui  en- 
traient dans  le  temple. 

3.  Cet  homme  voyant  Pierre 
et  Jean,  qui  allaient  entrer 
dans  le  temple ,  les  priait  de 
lui   donner  quelque  aumône. 

4.  Et  Pierre  avec  Jean ,  ar- 
rêtant sa  vue  sur  ce  pauvre, 
lui  dit  :  Regardez-nous. 

5.  Il  les  regardait  donc  at- 
tentivement, espérant  qu'il  al- 
lait recevoir  quelque  chose 
d'eux. 

6.  Alors  Pierre  lui  dit  :  Je 
n'ai  ni  or  ni  argent;  mais  ce 
que  j'ai  je  vous  le  donne  :  Le- 
vez-vous au  nomi  de  Jésus - 
Christ  de  Nazareth,  et  marchez. 

7.  Et  l'ayant  pris  par  la  main 
droite ,  il  le  souleva;  et  aussi- 
tôt les  plantes  et  les  os  de  ses 
pieds  s'affermirent. 

8.  Il  se  leva  à  Vheure  même^ 
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se  tint  ferme  sur  ses  pieds  ,  et 
commença  à  marcher;  et  il  en- 
tra avec  eux  dans  le  temple, 
marchant,  sautant  et  louant 
Dieu. 

9.  Tout  le  peuple  le  vit  mar- 
cher et  louer  Dieu. 

10.  Et  reconnaissant  que  c'é- 
tait celui-là  même  qui  avait 
accoutumé  d'être  assis  à  la 
Belle  -  Porte  pour  demander 
l'aumône ,  ils  furent  remplis 
d'admiration  et  d'étonnement 
de  ce  qui  était  arrivé. 

11.  Et  comme  il  tenait /?aî' 
la  main  Pierre  et  Jean,  tout  le 
peuple ,  étonné  de  cette  mer- 
ueille,  courut  à  eux  à  la  gale- 
rie qu'on  nomme  de  Salomon, 

12.  Ce  que  Pierre  voyant, 
il  dit  au  peuple  :  O  Israélites, 
pourquoi  vous  étonnez  -  vous 
de  ceci.»*  ou  pourquoi  nous  re- 
gardez-vous, comme  si  c'était 
par  notre  vertu  ou  par  notre 
puissance  que  nous  eussions 
fait  marcher  ce  boiteux? 

i3.  Le  Dieu  d'Abraham,  le 
Dieu  d'Isaac  et  le  Dieu  de  Ja- 
cob ,  le  Dieu  de  nos  pères  a 
glorifié  son  Fils  Jésus  que  vous 
avez  hvré  et  renoncé  devant 
Pilate,  qui  avait  jugé  qu'il  de- 
vait être  renvoyé  absous. 

14.  Vous  avez  renoncé  le 
Saint  et  le  Juste  ;  vous  avez  de- 
mandé qu'on  vous  accordât  la 
grâce  d'un  homme  qui  était  un 
meurtrier  ; 

ï5.  et  vous  avez  fait  mourir 
l'auteur  de  la  vie;  mais  Dieu 
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l'a  ressuscité  d'entre  les  morts; 
et  nous  sommes  témoins  de  sa 
résurrection, 

16.  C'est  par  la  foi  en  son 
nom  que  sa  puissance  a  raffer- 
mi les  pieds  de  cet  homme,  que 
vous  avez  vu  boiteux,  et  que 
vous  conKaissez;  et  la  foi  qui 
vient  de  lui  a  fait  devant  vous 
tous  le  miracle  ^*une  si  parfaite 
guérison. 

17.  Cependant,  mes  frères, 
je  sais  que  vous  avez  agi  en 
cela  par  ignorance ,  aussi  bien 
que  vos  sénateurs. 

18.  Mais  Dieu  a  accompli  de 
cette  sorte  ce  qu'il  avait  prédit 
par  la  bouche  de  tous  ses  pro- 
phètes, que  son  Christ  souffri- 
rait la  mort, 

19.  Faites  donc  pénitence, 
et  convertissez-vous ,  afin  que 
vos  péchés  soient  effacés  , 

20.  quand  les  temps  du  ra- 
fraîchissement, que  le  Seigneur 
doit  donner  par  sa  présence, 
seront  venus,  et  qu'il  aura  en- 
voyé Jésus-Christ,  qui  vous  a 
été  annoncé. 

21.  Il  faut  cependant  que  le 
ciel  le  reçoive  jusqu'au  temps 
du  rétablissement  de  toutes 
choses ,  que  Dieu  a  prédit  par 
la  bouche  de  ses  saints  prophè- 
tes ,  depuis  le  commencement 
du  monde. 

22.  Moïse  a  dit  à  nos  pères  : 
Le  Seigneur  votre  Dieu  vous 
suscitera  d'entre  vos  frères  un 
prophète  comme  moi  :  écou- 
tez-le en  tout  ce  qu'il  vous  dira. 


23.  Quiconque  n'écoutera 
pas  ce  prophète  sera  exterminé 
du  milieu  du  peuple. 

24.  Tous  les  prophètes,  qui 
ont  prophétisé  de  temps    en  I 
temps  depuis  Samuel,  ont  pré- 
dit  et  qui  est  arrivé   en    ces 
jours. 

25.  Vous  êtes  les  enfants  des 
prophètes  et  de  l'alliance  que 
Dieu  a  établie  avec  nos  pères, 
en  disant  à  Abraham  :  Toutes 
les  nations  de  la  terre  seront 
bénies  en  votre  race. 

26.  C'est  pour  vous  premiè- 
rement que  Dieu  a  suscité  son 
Fils;  et  il  vous  l'a  envoyé  pour 
vous  bénir,  afin  que  chacu.a 
se  convertisse  de  sa  mauvaise 
vie. 

CHAPITRE  IV. 

Cinq  mille  hommes  convertis.  Saint 
Pierre  et  saint  Jean  mis  en  pri- 
son y  présentés  aux  Juifs  ,  con- 
fessent Jésus-Christ.  Silence  qui 
leur  est  imposé.  Réponse  de  saint 
Pierre.  Prière  de  t église.  Nou- 
velle elusion  du  Saint-Esprit. 
Union  des  fidèles,  Barnabe  vend 
son  bien, 

1.  Lorsqu'ils    parlaient   au  ^ 
peuple,  les   prêtres,   le  capi- 
taine des  gardes  du  temple  et 
les  sadducéens  survinrent, 

2.  ne  pouvant  souffrir  qu'ils 
enseignassent  le  peuple,  et 
qu'ils  annonçassent  la  résur- 
rection des  morts  en  la  per^ 
sonne  de  Jésus  ; 

3.  et  les  ayant  arrêtés,  ils  les 
mirent  en  prison  jusqu'au  ien- 
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demain ,  parce  qu'il  était  déjà 
tard. 

4.  Or  plusieurs  de  ceux  qui 
avaient  entendu  le  discours  de 
Pierre  crurent;  et  le  nombre 
des  hommes  fut  (Terufiron  cinq 
mille. 

5.  Le  lendemain  les  chefs  du 
peuple,  les  sénateurs  et  les 
scribes  s'assemblèrent  dans  Jé~ 
rusaiem , 

6.  avec  Anne  le  grand-prê- 
tre, Gaïphe,  Jean,  Alexandre, 
et  tous  ceux  qui  étaient  de  la 
race  sacerdotale. 

7.  Et  ayant  fait  venu-  les 
apôtres  au  milieu  cUeux,  ils  leur 
dirent  :  Par  quelle  puissance , 
ou  au  nom  de  qui  avez-vous 
fait  cette  action? 

8.  Alors  Pierre,  rempli  du 
Saint-Esprit,  leur  dit  :  Princes 
du  peuple,  et  vous  sénateurs, 
écoutez  : 

9.  Puisque  aujourd'hui  l'on 
nous  demande  raison  du  bien 
que  nous  avons  fait  à  un  hom- 
me perclus,  et  de  la  manière 
dont  il  a  été  guéri, 

10.  nous  vous  déclarons  à 
vous  tous ,  et  à  tout  le  peuple 
d'Israël ,  que  c'est  par  le  nom 
de  notre  Seigneur  Jésus-Christ 
de  Nazareth,  lequel  vous  avez 
crucifié,  et  que  Dieu  a  ressus- 
cité d'entre  les  morts;  c'est  par 
lui  que  cet  homme  est  mainte- 
nant guéri  comme  vous  le 
voyez  devant  vous. 

11.  C'est  lui  qui  est  cette 
pierre,  que   vous  architectes 
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avez  rejetée ,  et  qui  cependant 
est  devenue  la  principale  pierre 
de  l'angle  : 

12.  et  il  n'y  a  point  de  salut 
par  aucun  autre  ;  car  nul  autre 
nom  sous  le  ciel  n'a  été  donné 
aux  hommes  par  lequel  nous 
devions  être  sauvés. 

i3.  Lorsqu'ils  virent  la  con- 
stance de  Pierre  et  de  Jean, 
connaissant  que  c'étaient  des 
hommes  sans  lettres  et  du 
commun  du  peuple,  ils  en  fu- 
rent étonnés,  lis  savaient  aussi 
qu'ils  avaient  été  disciples  de 
Jésus. 

14.  Et  comme  ils  vovaient 
present  avec  eux  cet  homme 
qui  avait  été  guéri,  ils  n'avaient 
rien  à  leur  opposer. 

i5.  Ils  leur  commandèrent 
donc  de  sortir  de  l'assemblée, 
et  se  mkent  à  délibérer  entre 
eux, 

16.  en  disant:  Que  ferons- 
nous  à  ces  gens-ci  ?  car  ils  ont 
fait  un  miracle  qui  est  connu 
de  tous  les  habitants  de  Jéru- 
salem; cela  est  certain,  et  nous 
ne  pouvons  pas  le  nier. 

17.  Mais  afin  que  le  bruit 
ne  s'en  répande  pas  davantage 
pai'mi  le  peuple,  défendons- 
leur  avec  menaces  de  parlera 
l'avenir  en  ce  nom-là  à  qui  que 
ce  soit. 

18.  Et  aussitôt  les  ayant  fait 
appeler,  ils  leur  défendirent  de 
par  1er  en  quelque  manière  que 
ce  fut,  ni  d'enseigner  au  nom 
de  Jésus, 
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19.  Mais  Pierre  et  Jean  leur 
répondirent  :  Jugez  vous-mêmes 
s'il  est  juste  devant  Dieu  de 
vous  obéir  plutôt  qu'à  Dieu; 

20.  car  pour  nous,  nous  ne 
pouvons  pas  ne  point  parler 
des  choses  que  nous  avons  vues 
et  entendues. 

21.  Ils  les  renvoyèrent  donc 
avec  menaces ,  ne  trouvant 
point  de  moyen  de  les  punir 
à  cause  du  peuple,  parce  que 
tous  rendaient  gloire  à  Dieu 
de  ce  qui  était  arrivé; 

22.  car  l'homme  qui  avait 
été  guéri,  d'une  manière  si 
miraculeuse,  avait  plus  de  qua- 
rante ans. 

23.  Après  qu'on  les  eut  laissé 
aller,  ils  vinrent  trouver  leurs 

frères,  et  leur  raconrtèrent  tout 
ce  que  les  princes  des  prêtres 
et  les  sénateurs  leur  avaient  dit. 

24.  Ce  qu'ayant  entendu,  ils 
élevèrent  tous  leur  voix  à  Dieu, 
dans  l'union  du  même  esprit, 
et  lui  dirent  :  Seigneur,  c'est 
vous  qui  avez  fait  le  ciel  et  la 
terre ,  la  mer,  et  tout  ce  qu'ils 
contiennent  ; 

25.  c'est  vous  qui  avez  dit 
)ar  le  Saint-Esprit,  parlant  par 

bouche  de  notre  père  David, 
votre  serviteur  :  Pourquoi  les 
nations  se  sont-elles  soulevées 
avec  un  grand  bruit,  et  pour- 
quoi les  peuples  ont-ils  formé 
de  vains  desseins  .^^ 

26.  Les  rois  de  la  terre  se 
sont  élevés,  et  les  princes  se 
sont  unis  ensemble  contre  le 


Seigneur,  et  contre  son  Christ, 

27.  Car  Hérode  et  Ponce-Pi- 
late  avec  les  gentils,  et  le  peu- 
ple d'Israël,  se  sont  vraiment 
unis  ensemble  dans  cette  ville 
contre  votre  saint  Fils  Jésus , 
que  vous  avez  consacré  par 
votre  onction , 

28.  pour  faire  tout  ce  que 
votre  puissance  et  votre  con- 
seil avaient  ordonné  devoir  être 
fait. 

29.  Maintenant  donc.  Sei- 
gneur, considérez  leurs  mena- 
ces, et  donnez  à  vos  serviteurs 
la  force  d'annoncer  votre  pa- 
role avec  une  entière  liberté, 

30.  en  étendant  votre  main 
pour  faire  des  guérisons  mira- 
cul-euses,  des  merveilles  et  des 
prodiges ,  par  le  nom  de  votre 
saint  Fils  Jésus. 

3i.  Lorsqu'ils  eurent  achevé 
leur  prière,  le  lieu  où  ils  étaient 
assemblés  trembla;  ils  furent 
tous  remplis  du  Saint-Esprit, 
et  ils  annoiioaient  la  parole  de 
Dieu  avec  hardiesse. 

32.  Toute  la  multitude  de 
ceux  qui  croyaient  n'avait  qu'un 
cœur  et  qu'une  âme,  et  nul  ne 
considérait  ce  qu'il  possédait 
comme  étant  à  lui  en  particu- 
lier; mais  toutes  choses  étaient 
communes  entre  eux. 

33.  Les  apôtres  rendaient 
témoignage  avec  une  grande 
force  à  la  résurrection  de  no- 
tre Seigneur  Jésus-Christ,  et  la 
grâce  était  grande  dans  tous 
les  fdèles. 
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^4-  Car  il  n'y  avait  aucun 
pauvre  parmi  eux;  parce  que 
tous  ceux  qui  possédaient  des 

nds  de  terre  ou  des  maisons , 
vendaient ,   et    en    appor- 

.ient  le  prix, 

35.  qu'ils  mettaient  aux  pieds 
des  apôtres  ;  et  on  le  distribuait 
ensuite  à  chacun,  selon  ce  qu'il 
en  avait  besoin. 

36.  Joseph,  surnommé  par 
les  apôtres  Barnabe,  c'est-à-aiie 
enfant  de  consolation ,  qui  était 
lévite,  et  originaire  de  Tue  de 
Chypre, 

Sy.  vendit  aussi  un  fonds  de 
terre  qu'il  avait,  et  en  apporta 
le  prix,  qu'il  mit  aux  pieds  des 
apôtres. 

CHAPITRE  V. 

Ananie  et  Saphirc.  Miracles  des 
apôtres.  Les  apôtres  sont  em- 
prisonnés ,  délivrés  par  un  ange, 
amenés  devant  le  conseil.  Dis- 
cours de  saint  Pierre.  Conseil  de 
Gamaliel.  Apôtres  outragés  et 
pleins  de  joie. 

I.  Alors  un  homme  nommé 
Ananie ,  et  Saphire  sa  femme, 
vendirent  ensemble  un  fonds 
de  terre; 

i.ttcet  homme  ayant  retenu, 
de  concert  avec  sa  femme,  une 
partie  du  prix  qu'il  en  avait 
reçuj  apporta  le  reste,  et  le  mit 
aux  pieds  des  apôtres. 

3.  Mais  Pierre  lui  dit  :  Ana- 
nie, comment  satan  a-t-il  tenté 
votre  cœur ,  jusqu'à  vous  faire 
mentir  au  Saint-Esprit,  et  dé- 


tourner une  partie  du  prix  de 
c^  fonds  de  terre  ? 

4.  Ne  demeurait-il  pas  tou- 
jours à  vous ,  si  vous  aviez  vou- 
lu le  garder;  et  après  même  l'a- 
voir vendu,  le  prix  n'en  était-il 
pas  encore  à  vous.^'  Comment 
donc  avez-vous  conçu  ce  des- 
sein dans  votre  cœur?  Ce  n'est 
pas  aux  hommes  que  vous  avez 
menti,  mais  à  Dieu.     . 

5.  Ananie,  ayant  entendu  ces 
paroles,  tomba  et  rendit  l'es- 
prit; et  tous  ceux  qui  en  en- 
tendirent parler  furent  saisis 
d'une  grande  crainte. 

6.  Aussitôt  quelques  jeunes 
gens  vinrent  prendre  son  corps, 
et  l'ayant  eoiporté ,  ils  l'enter- 
rèrent, 

7.  Environ  trois  heures  après, 
sa  femme,  qui  ne  savait  pas  ce 
qui  était  arrivé ,  entra. 

8.  Et  Pierre  lui  dit  :  Femme, 
dites -moi,  n'avez -vous  vendu 
votre  fonds  de  terre  que  cela  ? 
Elle  lui  répondit  :  Oui,  ??ous 
ne  Vaçons  'vendu  que  cela. 

9.  ^ilors  Pierre  lui  dit  :  Com- 
ment vous  êtes-vous  ainsi  ac- 
cordés ensemble  pour  tenter 
l'Esprit  du  Seigneur.?  Yoilà 
ceux  qui  viennent  d'enterrer 
votre  muxi,  qui  sont  à  cette 
porte,  et  ils  vont  aussi  vous 
porter  en  terre. 

10.  Au  nême  moment  elle 
tomba  à  ses  pieds,  et  rendit 
l'esprit.  Ces  jeunes  hommes , 
étant  entrés,  la  trouvèrent  mor- 
te; et  l'emportant,  ils  l'enter- 
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rèrent  auprès    de    son    mari, 

11.  Cet  événement  répandiÉ 
une  grande  frayeur  dans  toute 
l'église  ,  et  parmi  tous  ceux  qui 
en  entendirent y7ar/cr. 

12.  Cependant  les  apôtres 
faisaient  beaucoup  de  miracles 
et  de  prodiges  parmi  le  peuple  ; 
et  tous  lesfiaeles^  étant  unis 
dans  un  même  esprit,  s'assem- 
blaient dans  la  galerie  de  Sa- 
lomon. 

i3.  Aucun  des  autres  n*osait 
se  joindre  à  eux  ;  mais  le  peu- 
ple leur  donnait  de  grandes 
louanges  ; 

14.  et  le  nombre  de  ceux 
qui  croyaient  au  Seigneur, 
tant  des  hommes  que  des  fem- 
mes ,  se  multipliait  de  plus  en 
plus  ; 

i5.  de  sorte  qu'on  apportait 
les  malades  dans  les  rues,  et 
qu'on  les  mettait  sur  des  lits 
et  sur  des  paillasses,  afin  que, 
lorsque  Pierre  passerait ,  son 
ombre  au  moins  couvrît  quel- 
qu'un d'eux,  et  qu'ils  fussent 
délivrés  de  leurs  maladies. 

16.  Un  grand  nombre  de 
personnes  accouraient  aussi  des 
villes  voisines  à  Jérusalem  ,  où 
ils  amenaient  les  malades ,  et 
ceux  qui  étaient  tourmentés 
par  les  esprits  impurs  ;  et  ils 
étaient  tous  guéris. 

17.  Alors  le  grand-prétre ,  et 
tous  ceux  qui  étaient  avec  lui , 
c'est-à-dire  ceux  de  la  secte 
des  Sadducéens ,  étant  remplis 
de  colère ,  s'élevèrent  j 


18.  et  ayant  fait  prendre  les 
apôtres,  ils  les  mirent  dans  la 
prison  publique. 

ip.Mais  un  ange  du  Seigneur 
ouvrit  durant  la  nuit  les  por- 
tes de  la  prison;  et  les  ayant 
fait  sortir ,  il  leur  dit  : 

20.  Allez  dans  le  temple,  et 
prêchez  -  y  hardiment  au  peu- 
ple toutes  les  paroles  de  cette 
doctrine  de  vie. 

21.  Ce  qu'ayant  entendu,  ils 
entrèrent  au  temple  dès  le 
point  du  jour,  et  se  mirent  à 
prêcher.  Cependant  le  grand- 
prêtre  et  ceux  qui  étaient  avec 
lui  étant  venus,  ils  assemblèrent 
le  conseil  et  tous  les  sénateurs 
du  peuple  d'Israël ,  et  envoyè- 
rent à  la  prison,  afin  qu'on 
amenât  les  apôtres. 

22.  Les  officiers,  y  étant  ve- 
nus, ouvrirent  la  prison;  et 
ne  les  ayant  point  trouvés ,  ils 
s'en  retournèrent  faire  leur 
rapport. 

23.  Nous  avons ,  dirent-ils  ,, 
trouvé  la  p-rison  bien  fermée ,. 
et  les  gardes  devant  les  portes f 
mais,  l'ayant  ouverte,  nous 
n'avons  trouvé  personne  de- 
dans. 

24.  Le  capitaine  des  gardes 
du  temple  et  les  piinces  des 
prêtres ,  ayant  entendu  ces  pa- 
roles ,  se  trouvèrent  fort  en 
peine  touchant  ces  hommes^  ne 
sachant  ce  que  deviendrait  cette 
affaire. 

25.  Mais  quelqu'un  vint  leur 
dire  au  même  temps  :  Voilà 
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ces  hommes  que  vous  aviez 
mis  en  prison  qui  sont  dans 
le  temple,  et  qui  enseignent 
le  peuple. 

26.  Alors  le  capitame  des 
gardes  du  temple  partit  avec 
ses  officiers,  et  les  amena 
sans  violence  ;  car  ils  crai- 
gnaient d'être  lapidés  par  le 
peuple. 

27.  Quand  ils  les  eurent  ame- 
nés, ils  les  présentèrent  au 
conseil;  et  le  grand -prêtre 
leur  parla  en  ces  termes  : 

28.  Ne  vous  avions-nous  pas 
expressément  défendu  d'en- 
seigner en  ce  nom-là  ?  Cepen- 
dant vous  avez  rempli  Jérusa- 
lem de  votre  doctrine,  et  vous 
voulez  nous  charger  du  sang 
de  cet  homme. 

29.  Pierre  et  les  apôtres  ré- 
pondirent :  Il  faut  plutôt  obéir 
à  Dieu  qu'aux  hommes. 

30.  Le  Dieu  de  nos  pères  a 
ressuscité  Jésus ,  que  vous  avez 
fait  mourir  en  le  pendant  sur 
le  bois, 

3i.  C'est  lui  que  Dieu  a  éle- 
vé par  sa  droite  comme  étant 
le  Prince  et  le  Sauveur,  pour 
donner  à  Israël  la  grâce  de  la 
pénitence  et  la  rémission  des 
péchés. 

32.  Nous  sommes  nous-mê- 
mes les  témoins  de  ce  que  nous 
vous  disons,  et  le  Saint-Esprit, 
que  Dieu  a  donné  à  tous  ceux 
qui  lui  obéissent,  l'est  aussi 
avec  nous, 

33,  Ayant  entendu  ces  cho- 


ses^ ils  étaient  transportés  de 
rage,  et  ils  déhbéraient  de  le« 
faire  mourir. 

34.  Mais  un  pharisien  ,  nom- 
mé Gamaliel ,  docteur  de  la  loi, 
qui  était  honoré  d^  tout  le 
peuple ,  se  levant  dans  le  con- 
seil, commanda  qu'on  fît  re- 
tirer les  apôtres  pour  un  peu 
de  temps, 

35.  et  il  dit  à  ceux  qui  étaient 
assemblés  :  O  Israélites,  pre- 
nez garde  à  ce  que  vous  allez 
faire  à  l'égard  de  ces  person- 
nes, 

36.  Car  il  y  a  quelque  temps 
qu'il  s'éleva  un  certain  Théo- 
das ,  qui  prétendait  être  quel- 
que chose  de  grand;  il  y  eut 
environ  quatre  cents  hommes 
qui  s'attachèrent  à  luij  mais  il 
fut  tué,  et  tous  ceux  qui  avaient 
cru  en  lui  se  dispersèrent,  et 
furent  réduits  à  rien. 

37.  Judas  de  Galilée  s'éleva 
après  lui  dans  le  temps  du  dé- 
nombrement du  peuple ,  et  il 
attira  à  soi  beaucoup  de  mon- 
de ;  mais  il  périt  aussi  ;  et  tou^ 
ceux  qui  étaient  entrés  dans 
son  parti  furent  dissipés. 

38.  Yoici  donc  le  conseil  que 
je  vous  donne.  Ne  vous  mêlez 
point  de  ce  qui  regarde  ces 
gens  -  là  ,  et  laissez  -  les  faire; 
car  si  ce  conseil  ou  cette  œuvre 
vient  des  hommes ,  elle  se  dé- 
truira. 

39.  Si  elle  vient  de  Dieu, 
vous  ne  pourrez  la  détruire ,  et 
vous  seriez  en  danger  de  com- 
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battre  contre  Dieu  même.  Ils 
se  rendirent  à  son  avis. 

4o.  Et  ayant  fait  venir  les 
apôtres,  ils  leur  défendirent, 
après  les  avoir  fait  fouetter, 
de  parler  à  V avenir  au  nom 
de  Jésus  5  et  ils  les  laissèrent 
aller. 

4i.  Alors  les  apôtres  sorti- 
rent du  conseil  tout  remplis 
de  joie  de  ce  qu'ils  avaient  été 
jugés  dignes  de  souffrir  cet  ou- 
trage pour   le  nom   de  Jésus. 

42.  Et  ils  ne  cessaient  point 
tous  les  jours  d'enseigner ,  et 
d'annoncer  Jésus-Christ  dans 
le  temple  et  dans  les  maisons. 

CHAPITRE  YI. 

Election  des  sept  diacres.  Saint 
Etienne,  plein  de  foi  y  fait  de 
grands  miracles ,  est  accusé faus- 
se.nent. 

1.  En  ce  temps-là,  le  nom- 
bre des  disciples  se  multipliant, 
il  s'éleva  un  murmure  des 
Juifs  grecs  contre  les  Juifs  hé- 
breux, de  ce  que  leurs  veuves 
étaient  méprisées  dans  la  dis- 
pensation de  ce  qui  se  donnait 
ciîaqiie  jour. 

2.  C'est  pourquoi  les  douze 
apôtres^  ayant  assemblé  tous 
les  disciples  ,  leur  dirent  :  Il 
n'est  pas  juste  que  nous  quit- 
tions la  prédication  de  la  pa- 
role de  Dieu ,  pour  avoir  soin 
des  tables. 

3.  Choisissez  donc ,  mes  frè- 
res ,  sept  hommes  d'entre  vous, 
d'une  probité  reconnue ,  pleins 


de  l'Esprit- Saint  et  de  sagesse, 
à  qui  nous  commettions  ce  mi- 
nistère. 

4.  Et  pour  nous,  nous  nous 
appliquerons  entièrement  à  la 
prière  et  à  la  dispensation  de 
la  parole. 

5.  Ce  discours  plut  à  toute 
l'assemblée,  et  ils  élurent 
Etienne,  homme  plein  de  foi 
et  du  Saint-Esprit;  Philippe, 
Prochore ,  Nicanor ,  Timon , 
Parménas  et  Nicolas ,  prosélyte 
d'Antioche. 

6.  Ils  les  présentèrent  de- 
vant les  apôtres,  qui  leur  im- 
posèrent les  mains,  en  priant. 

7.  Cependant  la  parole  du 
Seigneur  se  répandait  de  plus 
en  plus,  et  le  nombre  des  dis- 
ciples augmentait  fort  dans  Jé- 
rusalem. //  y  en  avait  aussi 
beaucoup  d'entre  les  prêtres 
qui  obéissaient  à  la  foi. 

8.  Or  Etienne,  étant  plein 
de  grâce  et  de  force,  faisait 
de  grands  prodiges  et  de  grands 
miracles  parmi  le  peuple. 

9.  Et  quelques-uns  de  la  sy- 
nagogue, qui  est  appelée  la  | 
synagogue  des  affranchis ,  des  ' 
Cyrénéens ,  des  Alexandrins  , 
et  de  ceux  de  Cilicie  et  d'Asie, 
s'élevèrent  contre  Etienne,  et 
disputaient  avec  lui  ; 

10.  mais  ils  ne  pouvaient  ré- 
sister à  la  sagesse,  et  à  l'Esprit 
qui  parlait  en  lui, 

11.  Alors  ils  subornèrent 
des  gens,  pour  leur  faire  dire 
qu'ils  lui  avaient  entendu  pro- 
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férer  des  paroles  de  blasphème 
contre  Moïse  et  contre  Dieu. 

12.  Ils  émurent  donc  le  peu- 
ple, les  sénateurs  et  les  scri- 
bes; et  se  jetant  sur  Etienne^ 
ils  l'entraînèrent  et  l'emmenè- 
rent au  conseil  ; 

13.  et  ils  produisirent  contre 
lui  de  faux  témoins  ,  qui  di- 
saient :  Cet  liomme  ne  cesse 
point  de  proférer  des  paroles 
de  blasphème  contre  le  lieu 
saint  et  contre  la  loi; 

14.  car  nous  lui  avons  en- 
tendu dire  que  ce  Jésus  de  Na- 
zareth détruira  ce  lieu,  et  chan- 
gera les  ordonnances  que  Moïse 
nous  a  laissées. 

i5.  Et  tous  ceux  qui  étaient 
assis  dans  le  conseil  ayant  les 
yeux  sur  lui,  son  visage  leur 
parut  comme  le  visage  d'un 
ange, 

CHAPITRE  YII. 

Discours  de  saint  Etienne  dans 
rassemblée  des  Juifs.  Reproches 
qu'il  leur  fait.  Ils  le  lapident ,  et 
il  prie  pour  eux.  Saul  consent  à 
sa  mort 

1.  Alors  le  grand-prêtre  lui 
demanda  si  ce  que  l'on  disait 
de  lui  était  véritable. 

2.  Il  répondit  :  Mes  frères  et 
mes  pères  ,  écoutez  -  moi.  Le 
Dieu  de  gloire  apparut  à  notre 
père  Abraham ,  lorsqu'il  était 
en  Mésopotamie,  avant  qu'il 
demeurât  à  Charan  , 

3.  et  lui  dit  :  Sortez  de  votre 
pays  et  de  votre  parenté,  et 


DES  APOTRES. 


245 


venez  dans  la  terre  que  je  vous 
montrerai. 

4-  Alors  il  sortit  du  pays  des 
Chaldéens ,  et  vint  demeurer  à 
Charan.  Et  après  que  son  père 
fut  mort.  Dieu  le  fit  passer 
dans  cette  terre  que  vous  ha- 
bitez aujourd'hui, 

5.  où  il  ne  lui  donna  aucun 
héritage ,  non  pas  même  où 
asseoir  le  pied;  mais  il  lui  pro- 
mit de  lui  en  donner  la  posses- 
sion, et  à  sa  postérité  après 
lui,,  lorsqu'il  n'avait  point  en- 
core de  fils. 

6.  Et  Dieu  lui  prédit  que 
pendant  quatre  cents  ans  sa 
postérité  demeurerait  dans  une 
terre  étrangère,  et  qu'elle  sérail 
tenue  en  servitude,  et  fort 
maltraitée. 

7.  Mais  j'exercerai,  dit  le 
Seigneur,  ma  justice  contre  la 
nation  qui  l'aura  tenue  en  ser- 
vitude ;  et  elle  sortira  enfin  de 
ce  pays-là  j  et  viendra  me  ser- 
vir dans  ce  lieu-ci. 

8.  Il  fit  ensuite  avec  lui  l'al- 
liance de  la  circoncision  ;  et 
diUisi  Abraham  ayant  engendré 
Isaac,  le  circoncit  le  huitième 
jour.  Isaac  engendra  Jacob,  et 
Jacob  les  douze  patriarches. 

9.  Les  patriarches  ,  émus 
d'envie ,  vendirent  Joseph />o«r 
être  mené  en  Egypte  ;  mais 
Dieu  était  avec  lui; 

10.  et  il  le  délivra  de  toutes 
ses  afflictions  ;  et  l'ayant  rem- 
pli de  sagesse,  il  le  rendit  agréa- 
ble à  Pharaon,  roi  d'Egypte, 
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qui  lui  donna  la  conduite  de 
son  royaume  et  de  toute  sa 
maison. 

11.  Cependant  toute  l'Egyp- 
te et  la  terre  de  Chanaan  fu- 
rent affligées  d'une  grande  fa- 
mine ;  et  nos  pères  ne  pouvaient 
trouver  de  quoi  vivre. 

12.  Mais  Jacob  ayant  en- 
tendu dire  qu'il  y  avait  du  blé 
en  Egypte  ,  il  y  envoya  nos 
pères  pour  la  première  fois. 

i3.  Et  la  seconde  fois  quils 
y  vinrent^  Josepli  fut  reconnu 
de  ses  frères  ;  et  Pharaon  sut 
de  quelle  famille  il  était. 

14.  Alors  Joseph  envoya  qué- 
rir Jacob  son  père,  et  toute 
la  famille,  qui  consistait  en 
soixante  et  qukize  person- 
nes. 

i5,  Jacob  descendit  donc  en 
Egypte ,  où  il  mourut ,  et  nos 
pères  après  lui  ; 

16.  et  ils  furent  transportés 
en  Sichem,  et  on  les  mit  dans 
le  sépulcre  qu'Abraham  avait 
acheté  à  prix  d'argent  des  en- 
fants d'Hémor,  fils  de  Sichem. 

1 7.  Mais  comme  le  temps  de 
la  promesse  que  Dieu  avait 
faite  à  Abraham  s'approchait, 
le  peuple  s'accrut ,  et  se  mul- 
tiplia beaucoup  en  Egypte , 

18.  jusqu'au  règne  dun  au- 
tre ro 
Joseph. 

19.  Ce  prince,  usant  d'une 
malice  artificieuse  contre  notre 
nation ,  accabla  nos  pères  de 
maux,  jusqu'à  les  contraindre 
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d'exposer  leurs   enfants,  pour 
en  exterminer  la  race. 

20.  Ce  fut  en  ce  temps-là 
que  naquit  Moïse ,  qui  était 
agréable  à  Dieu.  Il  fut  nourrri 
trois  mois  dans  la  maison  de 
son  père. 

21.  Et,  ayant  été  exposé  en- 
suite ,  la  fille  de  Pharaon  l'em- 
porta ,  et  le  nourrit  comme  son 
fils. 

22.  Depuis  ^  Moïse  fut  ins- 
truit dans  toute  la  sagesse  des 
Egyptiens,  et  devint  puissant 
en  paroles  et  en  œuvres. 

23.  IMais  quand  il  eut  atteint 
l'âge  de  quarante  ans ,  il  lui 
vint  dans  l'esprit  d'aller  visiter 
ses  frères  les  enfants  d'Is- 
raël. 

24.  Et  voyant  qu*on  faisait 
injure  à  l'un  iVeux,  il  le  défen- 
dit et  le  vengea  en  tuant  l'Egyp- 
tien qui  l'outrageait. 

25.  Or  il  croyait  que  ses  frè- 
res comprendraient  bien  que 
ce  serait  par  sa  main  que  Dieu 
les  délivrerait;  mais  ils  ne  le 
comprirent  pas. 

26.  Le  lendemain ,  s'étant 
rencontré  lorsque  quelques- 
uns  d'eux  se  querellaient ,  et 
tâchant  de  les  accorder,  il  leur 
dit  :  Mes  amis ,  vous  êtes  frè- 
res ;  comment  vous  faites-vous 
injure  l'un  à  l'autre  ? 

27.  Mais  celui ,  qui  faisait  in- 
jure à  l'autre,  le  rebuta ,  en 
lui  disant:  Qui  vous  a  établi 
prince  et  juge  sur  nous  ? 

28.  Ne  voudriez-vous  pas  me 
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tuer,  comme  vous  tuâtes  hier 
cet  Egyptien? 

29.  Cette  parole  fut  cause 
que  Moïse  s  enfuit,  et  il  de- 
me'ura  comme  étranger  au  pays 
de  Madian,  où  il  eut  deux  fils. 

30.  Quarante  ans  après,  un 
ange  lui  apparut  au  désert  de 
la  montagne  de  Sina,  dans  la 
flamme  d'un  buisson  qui  brû- 
lait. 

3i.  Ce  que  Moïse  ayant 
aperçu ,  il  fut  étonné  de  ce 
qu'il  voyait  ;  et  s'approchant 
pour  considérer  ce  que  c  était ^ 
il  entendit  la  voLsf  du  Seigneur, 
qui  lui  dit  : 

32.  Je  suis  le  Dieu  de  vos 
pères,  le  Dieu  d' Abraham,  le 
Dieu  d'Isaac,  et  le  Dieu  de  Ja- 
cob. Et  Moïse,  tout  tremblant, 
n'osait  considérer  ce  que  c^ était, 

33.  Alors  le  Seigneur  lui  dit  : 
Otez  vos  souliers  de  vos  pieds  ; 
car  le  lieu  où  vous  êtes  est  une 
terre  sainte. 

34.  J'ai  vu  et  considéré  l'af- 
fliction de  mon  peuple ,  qui 
est  en  Egypte  ;  j'ai  entendu 
leur  gémissement,  et  je  suis 
descendu  pour  les  délivrer. 
Venez  donc  maintenant,  afin 
que  je  vous  envoie  en  Egypte. 

35.  Ce  Moïse  qu'ils  avaient 
rejeté  en  disant  :  Qui  vous  a 
établi  prince  et  juge?  fat  celui- 
là  même  que  Dieu  envoya  pour 
prince  et  pour  libérateur,  sous 
la  conduite  de  l'ange  qui.  lui 
était  apparu  dans  le  buisson. 

36.  Ce  fiit  lui  qui  les  fit  sor- 


tir, faisant  des  prodiges  et  des 
miracles  en  Egypte,  dans  la 
mer  Rouge,  et  au  désert,  du- 
rant quarante  ans. 

37.  C'est  ce  Moïse  qui  a  dit 
aux  enfants  d'Israël  :  Dieu  vous 
suscitera  d'entre  vos  frères  un 
prophète  comme  moi;  écou- 
tez-le. 

38.  C'est  lui  qui,  pendant 
que  le  peuple  était  assemblé 
dans  le  désert  ,  s'entretenait 
avec  l'ange  qui  lui  parlait  sur 
la  montagne  de  Sina.  C^est  ltd 
qui  était  avec  nos  pères,  et  qui 
a  reçu  les  paroles  de  vie  pour 
nous  les  donner. 

39.  Nos  pères  ne  voulurent 
point  lui  obéir  ;  mais  ils  le  re- 
butèrent, retournant  de  cœur 
en  Egypte, 

40.  et  disant  à  Aaron  :  Faites- 
nous  des  dieux  qui  marchent 
devant  nous  ;  car  nous  ne  sa- 
vons ce  qu'est  devenu  ce  Moïse^ 
qui  nous  a  tirés  du  pays  d'E- 

gyp^e.  ^  i 

4i.  Ils  firent  ensuite  un  veau^ 
et  sacrifièrent  à  l'idole,  met- 
tant leur  joie  dans  cet  ouvrage 
de  leurs  mains. 

42.  Alors  Dieu  se  détourna 
(Teux^  et  les  abandonna  de  telle 
sorte,  qu'ils  adorèrent  l'armée 
du  ciel,  comme  il  est  écrit  au 
livre  des  prophètes  :  Maison 
d'Israël ,  m'avez-vous  offert  des 
sacrifices  et  des  hosties  dans  le 
désert,  durant  quarante  ans? 

43.  Au  contraire  vous  avez, 
porté  le  taberi\acle  de  Moloch^ 
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et  l'astre  de  votre  dieu  Rem- 
pham,  qui  sont  des  figures  que 
vous  avez  faites  pour  les  ado- 
rer. C'est  pourquoi  je  vous 
transporterai  au-delà  de  Baby- 
lone. 

44-  Nos  pères  eurent  dans 
le  désert  le  tabernacle  du  té- 
moignage, comme  Dieu,  par- 
lant à  Moïse ,  lui  avait  ordonné 
de  le  faire ,  selon  le  modèle  qu'il 
avait  vu. 

45.  Et  nos  pères  l'ayant 
reçu ,  ils  l'emportèrent  sous  la 
conduite  de  Josué  au  pays  qui 
avait  été  possédé  parles  nations 
que  Dieu  chassa  devant  eux; 
et  il  y  fut  jusqu'au  temps  de 
David, 

46.  qui  trouva  grâce  devant 
Dieu,  et  qui  lui  demanda  qu'il 
pût  bâtir  une  demeure  au  Dieu 
de  Jacob. 

47.  Ce  fut  néanmoins  Salo 
mon  qui  lui  bâtit  un  temple. 

48.  Mais  le  Très-Haut  n'ha- 
bite point  dans  des  temples 
faits  par  la  main  des  hommes^ 
selon  cette  parole  du  pro- 
phète : 

49.  Le  ciel  est  mon  trône, 
et  la  terre  est  mon  marche- 
pied. Quelle  maison  me  bâti- 
riez-vous,  dit  le  Seigneur,  et 
quel  pourrait  être  le  lieu  de 
mon  repos? 

50.  N'est-ce  pas  ma  main  qui 
a  fait  toutes  ces  choses? 


t)i. 


Têtes    dures ,    hommes 


incirconcis  de  cœur  et  d'oreil- 
les, vous  résistez  toujours  au 
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Saint-Esprit,  et  vous  êtes  tels 
que  vos  pères  ont  été. 

Sa.  Qui  est  celui  d'entre  les 
prophètes  que  vos  pères  n'aient 
point  persécuté?  Ils  ont  tué 
ceux  qui  leur  prédisaient  l'a- 
vénement  du  Juste,  que  vous 
venez  de  trahir,  et  dont  vous 
avez  été  les  meurtriers  ; 

53.  vous  qui  avez  reçu  la 
loi  par  le  ministère  des  angles, 
et  qui  ne  1  avez  point  gardée. 

54.  A  ces  paroles  ils  entrè- 
rent dans  une  rage  qui  leur 
déchirait  le  cœur,  et  ils  grin- 
çaient les  dents  contre  lui. 

55.  Mais  Etienne,  étant  rem- 
pli du  Saint-Esprit,  et  levant 
les  yeux  au  ciel ,  vit  la  gloire 
de  Dieu ,  et  Jésus  qui  était  de- 
bout à  la  droite  de  Dieu,  et  il 
dit  :  Je  vois  les  cieux  ouverts , 
et  le  Fils  de  l'homme,  qui  est 
debout  à  la  droite  de  Dieu. 

56.  Alors,  jetant  de  grands 
cris ,  et  se  bouchant  les  oreilles, 
ils  se  jetèrent  sur  lui  tous  en- 
semble; 

57.  et  l'ayant  entraîné  hors 
de  la  ville,  ils  le  lapidèrent, 
et  les  témoins  mirent  leurs  vê- 
tements aux  pieds  d'un  jeune 
homme,  nommé  Saul. 

58.  AinsiWs  lapidaient  Etien- 
ne, et  il  invoquait  Jésus  ^  et 
disait  :  Seigneur  Jésus,  rece- 
vez mon  esprit. 

59.  Et,  s'étant  mis  à  genoux 
il  s'écria  à  haute  voix  :  Sei- 
gneur, ne  leur  imputez  point 
ce  péché.  Après  ces  paroles , 
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il  s'endormit  au  Seigneur.  Or 
Saul  avait  consenti  comme  les 
autres  à  la  mort  d'Etienne, 

CHAPITRE  yni. 

Saul  persécute  l'église.  Philippe 
prêche  en  Samarie.  Simon  le  ma- 
gicien est  baptisé.  Saint  Pierre 
et  saint  Jean  donnent  le  Saint- 
Esprit  aux  Samaritains.  Simon 
veut  acheter  ce  pouvoir.  Eunu- 
que d'Ethiopie  baptisé  par  Phi- 
lippe. 

1.  En  ce  même  temps  il  s'éle- 
Ta  une  grande  persecution  con- 
tre rëglise  de  Je'rusalem;  et 
tous  les  fidèles  j  excepté  les 
apôtres ,  furent  dispersés  en 
divers  endroits  de  la  Judée  et 
de  la  Samarie. 

2.  Et  quelques  hommes , 
qui  craignaient  Dieu,  prirent 
soin  d^enseç>elir  Etienne  ,  et 
Çivent  ses  funérailles  avec  un 
grand  deuil. 

3.  Cependant  Saul  ravageait 
l'église;  et  entrant  dans  les 
maisons,  il  en  tirait  par  force 
les  hommes  et  les  femmes  ,  et 
les  faisait  mettre  en  prison. 

4.  Mais  ceux  qui  étaient  dis- 
persés annonçaient  la  parole 
de  Dieu  dans  tous  les  lieux 
où  ils  passaient, 

5.  Philippe  étant  donc  venu 
dans  la  ville  de  Samarie,  leur 
prêchait  Jésus-ChTist. 

6.  Et  les  peuples  étaient  at- 
tentifs aux  choses  que  Philippe 
leur  disait,  et  l'écoutaient  tous 
avec  une  même  ardeur;  voyant 
les  miracles  au'il  faisait. 


7.  Car  les  esprits  impurs  sor- 
taient des  corps  de  plusieurs 
possédés ,  en  jetant  de  grands 
cris. 

8.  Et  beaucoup  de  paralyti- 
ques et  de  boiteux  furent  aussi 
guéris. 

9.  Ce  qui  remplit  cette  ville 
d'une  grande  joie.  Il  y  avait  en 
la  même  ville  un  homme  nom- 
mé Simon,  qui  y  avait  exercé 
la  magie  auparavant,  et  qui 
avait  séduit  le  peuple  de  Sa- 
marie ,  se  disant  être  quelque 
chose  de  grand  ; 

I  o.  de  sorte  qu'ils  le  suivaient 
tous  depuis  le  plus  petit  jus- 
qu'au plus  grand,  et  disaient  : 
Celui-ci  est  la  grande  vertu  de 
Dieu. 

11.  Et  ce  qui  les  portait  à  le 
suivre,  c'est  qu'il  y  avait  déjà 
long-temps  qu'il  leur  avait  ren- 
versé l'esprit  par  ses  enchante- 
ments. 

12.  Mais  ayant  cru  ce  que 
Philippe  leur  annonçait  d  u 
royaume  de  Dieu ,  ils  étaient 
baptisés  ,  hommes  et  femmes, 
au  nom  de  Jésus-Christ, 

i3.  Alors  Simon  crut  aussi 
lui-même;  et  après  qu'il  eut 
été  baptisé,  il  s'attachait  à  Phi- 
lippe; et  voyant  les  prodiges 
et  les  grands  miracles  qui  se 
faisaient ,  il  en  était  dans  l'ad- 
miration et  dans  le  dernier 
étonnement, 

14.  Les  apôtres,  qui  étaient 
à  Jérusalem,  ayant  appris  que 
ceux  de  Samarie  avaient  reçu 

XI* 
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la  parole  de  Dieu  ;  ils  leur  en- 
voyèrent Pierre  et  Jean, 

i5.  qui,  étant  venu  s,  firent 
des  prières  pour  eux,  afin  qu'ils 
reçussent  le  Saint-Esprit; 

i6.  car  il  n'était  point  en- 
core descendu  sur  aucun  d'eux: 
mais  ils  avaient  seulement  été 
baptisés  au  nom  du  Seigneur 
Jésus. 

i^.  Alors  ils  leur  imposè- 
rent les  mains,  et  ils  reçurent 
le  Saint-Esprit. 

i8.  Lt>rsque  Simon  eut  vu 
que  le  Saint-Esprit  était  donné 
par  l'imposition  des  mains  des 
apôtres ,  il  leur  offrit  de  l'ar- 
gent, 

19.  et  leïir  dit:  Donnez-moi 
aussi  ce  pouvoir  que  ceux,  à 
qui  j'imposerai  les  mains ,  re- 
çoivent le  Saint-Esprit.  Mais 
Pierre  lui  dit  : 

20.  Que  votre  argent  périsse 
avec  vous,  vous  qui  avez  cru 
que  le  don  de  Dieu  peut  s'ac- 
quérir avec  de  l'argent. 

21.  Vous  n'avez  point  de 
part,  et  vous  ne  pouvez  rien 
prétendre  à  ce  ministère  ;  car 
votre  cœur  n'est  pas  droit  de- 
vant Dieu. 

22.  Faites  donc  pénitence  de 
cette  méchanceté,  etpriezDieu, 
afin  que,  s'il  est  possible,  il 
vous  pardonne  -cette  mauvaise 
pensée  de  votre  cœur  j 

23.  car  je  vois  que  vous  êtes 
rempli  d'un  fiel  amer,  et  en- 
gage dans  les  liens  de  l'iniquité. 

24.  Simon  répondit  :  Priez, 
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vous  autres,  le  Seigneur  pour 
moi ,  afin  qu'il  ne  m'arrive  rien 
de  ce  que  vous  avez  dit. 

25.  Pierre  et  Jean,  après 
avoir  rendu  témoignage  a  la 
'vérité,  et  annoncé  la  parole  du 
Seigneur,  s'en  retournèrent  à 
Jérusalem ,  prêchant  l'évangile 
en  plusieurs  cantons  des  Sa- 
maritains. 

a 6.  Or  l'ange  du  Seigneur 
parla  à  Philippe ,  et  lui  dit  :  Le- 
vez -  vous  et  allez  vers  le  midi, 
au  chemin  qui  descend  de  Jéru- 
salem à  Gaze ,  qui  est  déserte. 

27.  Et  Philippe  se  leva,  et 
s'en  alla.  Or  un  Ethiopien  eu- 
nuque ,  l'un  des  premiers  offi- 
ciers de  Gandace,  reine  d'Ethio- 
pie, et  surintendant  de  tous  ses 
trésors,  était  venu  à  Jérusalem 
pour  adorer. 

28.Et  s'en  retournant,  il  était 
assis  dans  son  chariot,  et  lisait 
le  prophète  Isaïe. 

29.  Alors  l'Esprit  dit  à  Phi- 
lippe :  Avancez,  et  approchez- 
vous  de  ce  chariot. 

30,  Aussitôt  Philippe  accou- 
rut, et  ayant  entendu  que  l'eu- 
nuque lisait  le  prophète  Isaïe, 
il  lui  dit  :  Groyez-vous  entendre 
ce  que  vous  lisez? 

3i.  Il  lui  répondit:  Comment 
^OMTi:^\s-\&  V entendre  ^  si  quel- 
qu'un ne  me  l'explique?  Et  il 
pria  Philippe  de  monter,  et  de 
s'asseoir  près  de  lui. 

32.  Or  le  passage  de  l'écri- 
ture qu'il  lisait  était  celui-ci  :  D 
a  été  mené  comme  une  brebis 
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à  la  boucherie,  et  il  n'a  point 
ouvert  la  bouche  non  plus 
qu'un  agneau,  qui  demeure 
muet  devant  celui  qui  le  tond. 

33.  Dans  son  abaissement  il 
a  été  délivré  delà  mort,  à  la- 
quelle il  avait  été  condamné. 
Qui  pourra  compter  sa  posté- 
rité ,  après  que  sa  vie  aura  été 
retranchée  de  la  terre? 

34.  L'eunuque  dit  donc  à 
Philippe  :  Je  vous  prie  de  me 
dire  de  qui  le  prophète  entend 
parler  :  si  cest  de  lui  -  même, 
ou  de  quelque  autre? 

35.  Alors  Philippe,  prenant 
la  parole,  commença  par  cet 
endroit  de  l'écriture  à  lui  an- 
noncer Jésus. 

36.  Après  avoir  marché  quel- 
que temps j  ils  rencontrèrent  de 
r eau  ;  et  l'eunuque  lui  dit  :  Yoi- 
là  de  l'eau  ;  qu'est  -  ce  qui  em- 
pêche que  je  ne  sois  baptisé  ? 

37.  Piiilippe  lui  répondit  : 
Vous  pouvez  l'être,  si  vous 
croyez  de  tout  votre  cœur.  11 
lui  repartit  :  Je  crois  que  Jésus- 
Christ  est  le  Fils  de  Dieu. 

38.  Il  commanda  aussitôt 
qu'on  arrêtât  son  chariot,  et 
ils  descendirent  tous  deux  dans 
l'eau,  et  Philippe  baptisa  l'eu- 
nuque. 

39.  Etant  remontés  hors  de 
i'eau,  l'Esprit  du  Seigneur  en- 
leva Philippe  ,  et  l'eunuque  ne 
îe  vit  plus;  mais  il  continua 
son  chemin,  étant  plein  de  joie. 

40.  Quant  à  Philippe ,  il  se 
trouva   dans   Azot,    et  il  an- 


evangiie  à    toutes  les 


nonca 

villes  par  où  il  passa,  jusqu'à 

ce  qu'il  vînt  à  Césarée. 

CHAPITRE  IX. 

Conversion  de  saint  Paul  ;  il  pré" 
che  à  Damas  ;  va  à  Jérusalem ^ 
se  retire  à  Césarée ,  puis  à  Tarse, 
Saint  Pierre  guérit  E née  ^  et  res- 
suscite Tabitke. 

1.  Cependant  Saul  ne  respi- 
rant encore  que  menaces  et 
carnage  contre  les  disciples  du 
Seigneur,  vint  trouver  le  grand- 
prêtre  , 

2.  et  lui  demanda  des  lettres 
pour  les  synagogues  de  Damas, 
afin  que  s'il  trouvait  quelques 
personnes  de  cette  secte,  hom- 
mes ou  femmes,  il  les  amenât 
prisonniers  à  Jérusalem. 

3.  Mais  lorsqu'il 'était  eu 
chemin,  et  qu'il  approchait  <r/<?/a 
de  Damas,  il  fut  tout  d'un  coup 
environné  et  frappé  d'une  lu- 
mière du  ciel. 

4.  Et,  tombant  par  terre,  il 
entendit  une  voix  qui  lui  di- 
sait :  Saul ,  Saul ,  pourquoi  me 
persécutez-vous  ? 

5.  Il  répondit:  Quiêtes-vous, 
Seigneur?  Et  le  Seigneur  lui 
dit  :  Je  suis  Jésus,  que  vous 
persécutez;  il  vous  est  dur  de 
regimber  contre  l'aiguillon. 

6.  Alors ,  tout  tremblant  et 
tout  effi^ayé,  il  dit  :  Seigneur, 
que  voulez-vous  que  je  fasse? 

7.  Le  Seigneur  lui  répondit: 
Levez-vous  et  entrez  dans  la 
ville;  on  vous  dira  là  ce  qu'il 
faut  que  vous  fassiez.  Or  les 
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hommes  qui  l'accompagnaient 
demeurèrent  tout  étonnés;  car 
ils  entendaient  une  voix,  mais 
ils  ne  voyaient  personne. 

8.  Saul  se  leva  donc  de  terre; 
et  ayant  les  yeux  ouverts,  il  ne 
voyait  point.  Ainsi  ils  le  con- 
duisirent par  la  main,  et  le  me- 
nèrent à  Damas, 

9.  où  il  fut  trois  jours  sans 
voir,  sans  manger  et  sans  boire. 

10.  Or  il  y  avait  à  Damas  un 
disciple,  nommé  Ananie,  à  qui 
le  Seigneur  dit  dans  une  vision: 
Ananie.Etil  répondit  :  Me  voici, 
Seigneur. 

1 1.  Le  Seigneur  lui  dit  :  Le- 
vez-\ous,  et  vous  en  allez  dans 
la  rue  qu'on  appelle 
cherchez  dans  la  maison 
Judas  un  nommé  Saul  de  Tarse; 
car  il  /  est  en  prières. 

12.  (Et  au  même  temps  Saul 
voyait  eîi  vision  un  homme , 
nommé  Ananie,  qui  entrait  et 
lui  imposait  les  mains,  afin 
qu'il  recouvrât  la  vue). 

i3.  Ananie /w/ répondit: Sei- 
gneur, j'ai  entendu  dire  à  plu- 
sieurs, combien  cet  homme  a 
fait  de  maux  à  vos  saints  dans 
Jérusalem. 

14.  Et  même  il  est  venu  en 
cette  ville  avec  un  pouvoir  des 
princes  des  prêtres,  pour  em- 
mener prisonniers  tous  ceux 
qui  invoquent  votre  nom. 

i5.  Le  Seigneur  lui  repartit  : 
Allez  le  trouver^  parce  que  cet 
Jiomme  est  un  instrument  que 
j'ai   choisi   pour    porter  mon 


nom  devant  les  gentils,  devant 
les  rois  ,  et  devant  les  enfants 
d'Israël  ; 

1 6.  car  je  lui  montrerai  com- 
bien il  faudra  qu'il  souffre  pour 
mon  nom. 

17.  Ananie  s'en  alla  donc,  et 
étant  entré  dans  la  maison  ou 
était  Saul  ^  il  lui  imposa  les 
mains,  et  lui  dit  :  Saul ,  mon 
frère,  le  Seigneur  Jésus ,  qui 
vous  est  ypparu  dans  le  chemin 
par  où  vous  veniez,  m'a  envoyé 
afin  que  vous  recouvriez  la  vue, 
et  que  vous  soyez  rempli  du 
Saint-Esprit. 

18.  Aussitôt  il  tomba  de  ses 
yeux  comme  des  écailles,  et  il 
recouvra  la  vue;  et  s'étant  levé, 
il  fut  baptisé. 

19.  Ayant  ensuite  mangé,  il 
reprit  des  forces  ;  et  il  demeura 
durant  quelques  jours  avec  les 
disciples  qui  étaient  à  Da- 
mas. 

20.  Et  il  se  mit  aussitôt  à 
prêcher  Jésus  dans  les  syna- 
gogues, assuj^aiit  ciniX  était  le 
i'ils  de  Dieu. 

21.  Tous  ceux  qui  Técou- 
taient  étaient  frappés  d'éton- 
nement,  et  ils  disaient  :  N'est-ce 
pas  là  celui  quipersécutaitavec 
tant  d'ardeur  dans  Jérusalem 
ceux  qui  invoquaient  ce  nom, 
et  qui  est  venu  ici  pour  les  em- 
mener prisonniers  aux  princes 
des  prêtres  .^* 

22.  Mais  Saul  se  fortifiait  de 
plus  en  plus,  et  confondait  les 
j  uifs  qui  demeuraient  à  Damas, 
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leur  prouvant  que  Je'sus  était 
le  Christ. 

23.  Long-temps  après,  les 
Juifs  résolurent  ensemble  de 
le  faire  mourir. 

24-  Mais  Saul  fut  averti  du 
dessein  qu'ils  avaient  formé 
contre  sa  vie;  et  comme  ils 
faisaient  garde  jour  et  nuit  aux 
portes  pour  le  tuer, 

25.  les  disciples  le  prirent , 
et  le  descendirent  durant  la 
nuit  par  la  muraille  dans  une 
corbeille. 

26.  Etant  venu  à  Jérusalem  , 
il  cherchait  à  se  joindre  aux 
disciples;  mais  tous  le  crai- 
gnaient, ne  croyant  pas  qu'il 
fût  lui-même  disciple. 

27.  Alors  Barnabe  l'ayant 
pris  apec  lui,  l'amena  aux  apô- 
tres ,  et  leur  raconta  comment 
le  Seigneur  lui  était  apparu 
dans  le  chemin ,  et  ce  qu'il  lui 
avait  dit;  et  comme  depuis  il 
avait  parlé  librement  et  forte- 
ment dans  la  ville  de  Damas  au 
nom  de  Jésus. 

28.  Saul  demeura  donc  dans 
Jérusalem,  vivant  avec  eux  ,  et 
parlant  avec ybrce  et  liberté  au 
nom  du  Seigneur  Jésus, 

29.  Il  parlait  aussi  aux  gen- 
tils, et  il  disputait  avec  les  Juifs 
grecs;  et  eux  cherchaient  un 
moyen  de  le  tuer. 

30.  Ce  que  les  frères  ayant 
reconnu  ,  ils  le  menèrent  à  Cé- 
sarée,  et  l'envoyèrent  à  Tarse. 

3i.  Cependant  l'église  était 
en  paix  par  toute  la  Judée,  la 


Galilée  et  la  Samarie  ;  et  elle 
s'établissait,  marchant  dans  la 
crainte  du  Seigneur,  et  était 
remplie  de  la  consolation  du 
Saint-Esprit. 

32.  Or  Pierre,  visitant  ^e2;;7/<3 
en  ville  tous  les  disciples,  vint 
aussi  voir  les  saints  qui  habi- 
taient à  Lydde. 

33.  Il  y  trouva  un  homme 
nommé  Enée,  qui  depuis  huit 
ans  était  couché  sur  un  lit, 
étant  paralytique; 

34.  et  Pierre  lui  dit  :  Enée ,  le 
Seigneur  Jésus-Christ  vous  gué- 
rit; levez-vous,  et  faites  vous-mê- 
me votre  lit.  Etaussitôtilseleva. 

35.  Tous  ceux  qui  demeu- 
raient à  Lydde  et  à  Sarone  vi- 
rent cet  homme  guéri,  et  ils  se 
convertirent  au  Seigneur. 

36.  Il  y  avait  aussi  à  Joppé 
entre  les  disciples  une  femme, 
nommée  Tabithe,  ou  Dorcas, 
selon  que  les  Grecs  expliquent 
ce  nom;  elle  était  remplie  de 
bonnes  œuvres  et  des  aumônes 
qu'elle  faisait. 

37.  Or  il  arriva  en  ce  temps- 
là  qu'étant  tombée  malade,  elle 
mourut;  et  après  qu'on  l'eut 
lavée,  on  la  mit  dans  une 
chambre  haute. 

38. Et  comme  Lydde  étaitprès 
de  Joppé ,  les  disciples  ayant  ap- 
pris que  Pierre  y  était,  ils  en- 
voyèrent vers  lui  deux  hommes, 
pour  le  prier  de  prendre  la  peine 
de  venir  jusque  chez  eux. 

39.  Pierre  partit  aussitôt ,  et 
s'en  alla  avec    eux.  Lorsqu'il 


M 


LES  ACTES 


Chap,  g. 


10. 


fut  arrivé ,  ils  le  menèrent  à  la 
cliamhre  haute ,  où  toutes  les 
veuves  se  pre'sentèrent  à  lui  en 
pleurant,  et  lui  montrant  les 
tuniques  et  les  robes  que  Dor- 
cas leur  faisait. 

4o.  Alors  Pierre,  ayant  fait 
sortir  tout  le  monde ,  se  mit 
à  genoux  et  en  prières;  et  se 
tournant  vers  le  corps,  il  dit  : 
Tabithe,  levez-vous.  Elle  ou- 
vrit les  yeux  au  même  instant; 
€t  ayant  vu  Pierre ,  elle  se  mit 
sur  son  séant. 

4ï.  Il  lui  donna  aussitôt  la 
main ,  et  la  leva  ;  et  ayant  ap- 
pelé les  saints  et  les  veuves,  il 
la  leur  rendit  vivante. 

42.  Ce  miracle  fut  su  de 
toute  la  ville  de  Joppé,  et  plu- 
sieurs crurent  au  Seigneur. 

43.  Et  Pierre  demeura  plu- 
sieurs jours  dans  Joppé ,  chez 
un  corroyeur ,  nommé  Simon. 

CHAPITRE  X. 

Un  ange  apparaît  a  Corneille,  Vi- 
sion de  Pierre.  Il  va  trouver  Cor- 

■  neille ,  et  lui  fait  connaître  Jé- 
sus-Christ. Effusion  du  Saint- 
Esprit  sur  les  gentils ,  et  leur 
baptême. 

1.  Il  y  avait  à  César  ée  un  hom- 
me ,  nommé  Corneille ,  qui  était 
centenier  dans  une  cohorte  de 
la  légion  appelée  l'Italienne  ; 

2.  il  était  religieux  et  crai- 
gnant Dieu  avec  toute  sa  mai- 
son; il  faisait  beaucoup  d'au- 
mônes au  peuple ,  et  il  priait 
Dieu  incessamment. 


3.  Un  jour,  vers  la  neuvième 
heure,  il  vit  clairement  dans 
une  vision  un  ange  de  Dieu, 
qui  se  présenta  devant  lui,  et 
lui  dit  :  Corneille. 

4.  Alors ,  regardant  l'ange , 
il  fut  saisi  de  frayeur,  et  lui  dit; 
Seigneur,  qu'y  a-t-il?  VAnge 
lui  répondit  :  Vos  prières  et  vos 
aumônes  sont  montées  jusqu'à 
la  présence  de  Dieu ,  et  il  s'en 
est  souvenu. 

5.  Envoyez  donc  présente- 
ment des  personnes  à  Joppé, 
et  faites  venir  un  certain  Si- 
mon ,  surnommé  Pierre , 

6.  qui  est  logé  chez  un  cor- 
royeur, nommé  Simon,  dont  la 
maison  est  près  de  la  mer;  c'est 
lui  qui  vous  dira  ce  qu'il  faut 
que  vous  fassiez. 

7.  Dés  que  i'ange ,  qui  lui 
parlait,  se  fut  retiré,  il  appela 
deux  de  ses  domestiques  et  un 
soldat  craignant  Dieu,  du  nom- 
bre de  ceux  qu'il  commandait  ; 

8.  et  leur  ayant  dit  tout  ce 
qui  lui  était  arrivé,  il  les  en- 
voya à  Joppé. 

9.  Le  lendemain,  lorsqu'ils 
étaient  en  chemin ,  et  qu'ils  ap- 
prochaient de  la  ville,  Pierre 
monta  sur  le  haut  de  la  mai- 
son 01^  il  était,  vers  la  sixième 
heure,  pour  prier. 

10.  Et  ayant  faim,  il  voulut 
manger.  Mais  pendant  qu'on 
lui  en  apprêtait,  il  lui  survint 
un  ravissement  d'esprit  : 

11.  il  vit  le  ciel  ouvert,  et 
comme  une  grande  nappe ,  /iée 
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par  les  quatre  coins,  qui  des- 
cendait du  ciel  en  terre, 

12.  où  il  y  avait  de  toutes 
sortes  d'animaux  terrestres  à 
quatre  pieds,  de  reptiles,  et 
d'oiseaux  du  ciel. 

i3.  Et  il  entendit  une  voix 
qui  lui  dit  :  Levez-vous ,  Pierre  j 
tuez,  et  mangez. 

14.  Mais  Pierre  répondit  : 
Je  n'ai  garde,  Seigneur;  car  je 
n'ai  jamais  rien  mange  de  tout 
ce  qui  est  impur  et  souillé. 

i5.  Et  la  voix,  lui  parlant 
encore  une  seconde  fois ,  lui 
dit:  N'appelez  pas  impur  ce 
que  Dieu  a  purifié. 

16.  Cela  s'étant  fait  jusqu'à 
trois  fois  ,  la  nappe  fut  retirée 
dans  le  ciel. 

17.  Lorsque  Pierre  était  en 
peine  en  lui-même  de  ce  que 
pouvait  signifier  la  vision  qu'il 
avait  eue,  les  hommes  envoyés 
par  Corneille ,  s'étant  enquis  de 
la  maison  de  Simon,  se  présentè- 
rent en  ce  même  temps  à  la  porte; 

18.  et  ayant  appelé  quel- 
que un  ^  ils  demandèrent  si  ce 
n'était  pas  là  que  Simon ,  sur- 
nommé Pierre  ,  était  logé. 

19.  Cependant  Pierre  pen- 
sant à  la  vision  qu^il  avait  <?«<?, 
l'Esprit  lui  dit  :  Yoilà  trois  hom- 
mes qui  vous  demandent. 

20.  Levez-vous  donc,  des- 
cendez ,  et  ne  faites  point  diffi- 
culté d'aller  avec  eux  ;  car  c'est 
moi  qui  les  ai  envoyés. 

21.  Pierre,  étant  descenHu 
pour  aller  trouver  ces  hommes 
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qui  le  demandaient,  leur  dit: 
Je  suis  celui  que  vous  cher- 
chez; quel  est  le  sujet  pour 
lequel  vous  êtes  venus  .^^ 

22.  Us  lui  répondirent  :  Cor- 
neille, centenier,  homme  juste 
et  craignant  Dieu ,  selon  le  té- 
moignage que  lui  rend  toute 
la  nation  juive ,  a  été  averti  par 
un  saint  ange  de  vous  faire  ve- 
nir dans  sa  maison ,  et  d'écou- 
ter vos  paroles. 

23.  Pierre,  les  ayant  donc 
fait  entrer,  les  logea;  et  le  len- 
demain il  partit  avec  eux ,  et 
quelques  -  uns  des  frères  de  la 
ville  de  Joppé  l'accompagnèrent, 

24.  Le  jour  d'après  ils  arri- 
vèrent à  Césarée ,  où  Corneille 
les  attendait  avec  ses  parents 
et  ses  plus  intimes  amis,  qu'il 
avait  assemblés  chez  lui. 

25.  Lorsque  Pierre  fut  en- 
tré, Corneille  vint  au-devant 
de  lui  ;  et  se  jetant  à  ses  pieds , 
il  l'adora. 

26.  Mais  Pierre  le  releva,  lui 
disant  :  Levez-vous;  je  ne  suis 
qu'un  homme  nonplus  que  vous» 

27.  Et  s'entretenant  avec  lui , 
il  entra  dans  la  maison ,  où  il 
trouva  plusieurs  personnes  qui 
s'y  étaient  assemblées. 

28.  Alors  il  leur  dit  :  Vous 
savez  que  les  Juifs  ont  en 
grande  horreur  d'avoir  quel- 
que liaison  avec  un  étranger, 
ou  d'aller  le  trouver  chez  luij 
mais  Dieu  m'a  fait  voir  que  je 
ne  devais  estimer  aucun  hom- 
me impui'  ou  souillé. 
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29.  C'est  pourquoi ,  dès  que 
vous  m'avez  mande,  je  n'ai  fait 
aucune  difficulté  de  venir.  Je 
vous  prie  donc  de  me  dire 
pourquoi  vous  m'avez  envoyé 
quérir. 

30.  Alors  Corneille  lui  dit: 
Il  y  a  maintenant  quatre  jours 
que  m'étant  mis  en  prière  dans 
ma  maison  à  la  neuvième  heu- 
re ,  un  homme ,  vêtu  d'une 
robe  blanche,  vint  se  présenter 
tout  cHin  coup  devant  moi ,  et 
me  dit  : 

3i.  Corneille,  votre  prière  a 
été  exaucée,  et  Dieu  s'est  sou- 
venu de  vos  aumônes. 

82.  C'est  pourquoi  envoyez 
à  Joppé,  et  faites  venir  de  là 
Simon ,  surnommé  Pierre ,  qui 
est  logé  dans  la  maison  de  Si- 
mon, corroyeur,  près  de  la 
mer. 

33.  J'ai  envoyé  à  l'heure 
même  vers  vous,  et  vous  m'a- 
vez fait  la  grâce  de  venir.  Nous 
voilà  donc  maintenant  tous  as- 
semblés devant  vous,  pour  en- 
tendre de  uotre  bouche  tout  ce 
que  le  Seigneur  vous  a  ordonné 
de  nous  dire. 

34'  Alors  Pierre,  prenant 
la  parole,  dit  :  En  vérité,  je 
vois  bien  que  Dieu  n'a  point 
d'égard  aux  diverses  conditions 
des  personnes; 

35.  mais  qu'en  toute  nation 
celui  qui  le   craint  ,   et  dont 
les  œuvres  sont  justes ,  lui  est 
agréable. 
,    36.  Dieu  a  fait  entendre  sa 


parole  aux  enfants  d^Israël,  en 
leur  annonçant  la  paix  par  Jé- 
sus-Christ, qui  est  le  Seigneur 
de  tous. 

37.  Et  vous  savez  ce  qui  est 
arrivé  dans  toute  la  Judée  ,  et 
qui  a  commencé  par  la  Galilée , 
après  le  baptême  que  Jean  a 
prêché  ; 

38.  comment  Dieu  a  oint  de 
TEsprit-Saint  et  de  force  Jésus 
de  Nazareth, qui,  allant  de  lieu 
en  lieu ,  faisait  du  hienpartoutj 
et  guérissait  tous  ceux  qui 
étaient  sous  la  puissance  du 
diable,  parce  que  Dieu  était 
avec  lui. 

39.  Et  nous  sommes  témoins 
de  toutes  les  choses  qu'il  a  fai- 
tes dans  la  Judée  et  dans  Jéru- 
salem. Cependant  ils  l'ont  fait 
mourir,  l'attachant  à  une  croix , 

40.  mais  Dieu  l'a  ressuscité 
le  troisième  jour,  et  a  voulu 
qu'il  se  montrât  vitrant j 

4i.  non  à  tout  le  peuple, 
mais  aux  témoins  que  Dieu 
avait  choisis  avant  tous  les 
temps  j  à  nous ,  qui  avons  man- 
gé et  bu  avec  lui ,  depuis  qu'il 
est  ressuscité  d'entre  les  morts. 

42.  Et  il  nous  a  commandé 
de  prêcher  et  d'attester,  devant 
le  peuple ,  que  c'est  lui  qui  a  été 
établi  de  Dieupour  être  le  juge 
des  vivants  et  des  morts. 

43.  Tous  les  prophètes  lui 
rendent  témoignage  que  tous 
ceux  qui  croiront  en  lui  rece- 
vront par  son  nom  la  rémission 
de  leurs  péchés. 
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44'  Pierre  parlait  encore, 
lorsque  le  Saint-Esprit  aescen- 
dit  sur  tous  ceux  qui  écoutaient 
la  parole. 

45.  Et  les  fidèles  circoncis , 
qui  étaient  venus  avec  Pierre, 
lurent  frappés  d'étonnement , 
de  voir  que  la  grâce  du  Saint- 
Esprit  se  répandait  aussi  sur 
les  gentils. 

46.  Car  ils  les  entendaient 
parier  dwersesXam^xies  ,  et  glo- 
rifier Dieu. 

47.  Alors  Pierre  dit  :  Peut- 
on  refuser  l'eau  du  baptême  à 
ceux  qui  ont  déjà  reçu  le  Saint- 
Esprit  comme  nous  r 

48.  Et  il  commanda  qu'on 
les  baptisât  au  nom  du  Seigneur 
Jésus- Christ.  Après  cela  ils  le 
prièrent  de  demeurer  quelques 
jours  avec  eux. 

CHAPITRE  XI. 

Saint  Pierre  repris ,  rend  raison  de 
sa  conduite.  Disciples  dispersés 
prêchent  aux  Juifs  y  puis  aux 
gentils.  Barnabe  et  saint  Paul 
prêchent  à  Antioche.  Prophétie 
d'Agabus. 

1.  Les  apôtres  et  les  frères, 
qui  étaient  dans  la  Judée,  ap- 
prirent que  les  gefttils  même 
avaient  reçu  la  parole  de  Dieu. 

2.  Et  lorsque  Pierre  fut  venu 
à  Jérusalem ,  les  fidèles  circon- 
cis disputaient  contre  lui, 

3.  et  lui  disaient  :  Pour- 
quoi avez -vous  été  chez  des 
hommes  incirconcis,  et  pour- 
quoi des  tz-wons  mangé  avec  eux  ? 
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4.  Mais  Pierre  commença  à 
leur  raconter,  par  ordre  ,  cornr 
ment  la  chose  s^ était  passée. 

5.  Lorsque  j'étais,  dit-il, 
dans  la  ville  de  Joppé  en  prière , 
il  me  survint  un  ravisseizient 
d'esprit,  et  j'eus  une  vision, 
dans  laquelle  je  vis  descendre 
du  ciel  comme  une  grande 
nappe,  tenue  par  les  quatre 
coins ,  qui  s'abaissait  et  venait 
jusqu'à  moi. 

6.  Et  la  considérant  avec 
attention ,  j'y  vis  des  animaux 
terrestres  à  quatre  pieds ,  des 
bêtes  sauvages,  des  reptiles, 
et  des  oiseaux  du  ciel. 

7.  J'entendis  aussi  une  voix 
qui  me  dit  :  Pierre ,  levez- vous, 
tuez,  et  mangez. 

8.  Je  répondis  ;  Je  n'ai  garde, 
Seigneur  j  car  jamais  rien  d'im- 
pur ni  de  souillé  n'entra  dans 
*tna  bouche. 

9.  Et  la  voix,  me  parlant  du 
ciel  une  seconde  fois ,  me  dit  : 
N'appelez  pas  impur  ce  que 
Dieu  a  purifié. 

10.  Cela  se  fit  jusqu'à  trois 
fois ,  et  ensuite  toutes  ces  cho- 
ses furent  retirées  dans  le  ciel, 

11.  Au  même  temps  trois 
hommes,  qui  avaient  été  en^- 
voyés  vers  moi  de  la  ville  de 
Césarée,  se  présentèrent  à  la 
porte  de  la  maison  où  j'étais, 

12.  Et  l'Esprit  me  dit  que 
j'allasse  avec  eux  ,  sans  en  faire 
aucune  difficulté.  Ces  s'ixdenos 
frères  que  vous  voyez  vinrent 
aussi  avec   moi;   et  nous  en- 
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trames  dans  la  maison  de  cet 
homme , 

i3.  qui  nous  raconta  com- 
ment il  avait  vu  dans  sa  maison 
un  ange,  qui  s'était  présenté 
dei>ant  lui,  et  lui  avait  dit  :  En- 
voyez à  Joppé ,  et  faites  venir 
Simon,  surnommé  Pierre; 

14.  il  vous  dira  des  paroles 
par  lesquelles  vous  serez  sauvé, 
vous  et  toute  votre  maison. 

i5.  Quand  j'eus  commencé 
à  leur  parler,  le  Saint-Esprit 
descendit  sur  eux,  comme  il 
était  descendu  sur  nous  au  com- 
mencement. 

16.  Alors  je  me  souvins  de 
cette  parole  du  Seigneur  :  Jean 
a  baptisé  dans  Teau;  mais  vous 
serez  baptisés  dans  le  Saint- 
Esprit. 

17.  Puis  donc  que  Dieu  leur 
a  donné  la  même  grâce  qu'à 
nous,  qui  avons  cru  au  Sei-» 
gneur  Jésus-Christ,  qui  étais-je, 
moi,  pour  ein^Q(A\ei:  le  dessein 
de  Dieu? 

18.  Ayant  entendu  ce  dis- 
cours de  Pierre  y  ils  s'apaisèrent, 
et  gloriiièrent  Dieu  en  disant  : 
Dieu  a  donc  aussi  fait  part  aux 
gentils  du  don  de  la  pénitence, 
qui  mène  à  la  vie. 

19.  Cependant  ceux  qui 
avaient  été  dispersés  par  la  per- 
sécution ,  qui  s'était  élevée  à  la 
mort  d'Etienne,  avaient  passé 
jusqu'en  Phénicie,  en  Chypre 
et  à  Antioche ,  et  n'avaient  an- 
noncé-la parole  qu'aux.  Juifs 
seulement. 


20.  Mais  quelques-uns  d'en- 
tre eux ,  qui  étaient  de  Chypre 
et  de  Cyréne ,  étant  entrés  dans 
Antioche,  parlèrent  aussi  aux 
Grecs,  et  leur  annoncèrent  le 
Seigneur  Jésus. 

21.  Et  la  main  du  Seigneur 
était  avec  eux;  de  sorte  qu'un 
grand  nombre  de  personnes 
crurent  et  se  convertirent  au 
Seigneur. 

22.  Le  bruit  en  étant  venu 
jusqu'à  l'église  de  Jérusalem, 
ils  envoyèrent  Barnabe  à  An- 
tioche; 

2'i.  lequel  y  étant  arrivé,  et 
ayant  vu  la  grâce  de  Dieu,  il 
s'en  réjouit,  et  les  exhorta  tous 
à  demeurer  dans  le  seruice  du 
Seigneur,  avec  un  cœur  ferme 
et  inébranlable; 

24.  car  c'était  un  homme 
vraiment  bon,  plein  du  Saint- 
Esprit  et  de  foi;  et  un  grand 
nombre  de  personnes  crurent 
et  se  joignirent  au    Seigneur. 

2^.  Barnabe  s'en  alla  ensuite 
à  Tarse,  pour  chercher  Saul; 
et  l'ayant  trouvé,  il  l'amena  à 
Antioche. 

26.  Ils  demeurèrent  un  an 
entier  dans  cette  église,  où  ils 
instruisirent  un  grand  nombre 
de  personnes;  de  sorte  que  ce 
fut  à  Antioche  que  les  disciples 
commencèrent  à  être  nommés 
Chrétiens. 

27.  En  ce  même  temps  quel- 
ques prophètes  vinrent  de  Jé- 
rusalem à  Antioche; 

2 S     l'un    desquels,  nommé 
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Agabus,  se  levant,  pre'dit  par 
l'Esprit  de  Dieu  qu'il  y  aurait 
Une  grande  famine  par  toute 
la  terre,  comme  elle  arriva  en- 
suite sous   Vempereur  Claude. 

29.  Et  les  disciples  résolurent 
d'envoyer  ,  chacun  selon  son 
pouvoir,  quelques  aumônes  aux 
frères  qui  demeuraient  en  Ju- 
dée ; 

30.  ce  qu'ils  firent  en  effet, 
les  envoyant  aux  prêtres  de 
Jérusalem  par  les  mains  de 
Barnabe  et  de  Saul. 

CHAPITRE  XII. 

Martyre  de  saint  Jacclues  le  ma- 
jeur. Prison  de  saint  Pierre.  He- 
rode- Agrippa  meurt  frappé  de 
Dieu. 

1.  En  ce  même  temps  le  roi 
Hérode  employa  sa  puissance 
pour  maltraiter  quelques-uns 
de  l'égli-se  ; 

2.  et  il  fit  mourir  par  l'épée 
Jacques,  fière  de  Jean. 

3.  Et  voyant  que  cela  plaisait 
aux  Juifs,  y  fît  encore  prendre 
PieiTc;  c'étaient  alors  les  jours 
des  pains  sans  levain. 

4.  L'ayant  donc  fait  arrêter , 
il  îe  mit  en  prison ,  et  le  donna 
à  garder  à  quatre  bandes,  de 
quatre  soldats  chacune,  dans 
le  dessein  de  le  faire  mourir, 
devant  tout  le  peuple,  après  la 
fete  de  Paque. 

5.  Pendant  que  Pierre  était 
ainsi  gardé  dans  la  prison,  l'é- 
glise faisait  sans  cesse  des  priè- 
res à  Dieu  pour  lui. 


6.  Mais  la  nuit  même  de  de- 
vant le  jour  qu'Hérode  avait 
destiné  à  son  supplice,  comme 
Pierre  dormait  entre  deux  sol- 
dats ,  lié  de  deux  chaînes ,  et 
que  les  gardes  qui  étaient  de- 
vant la  porte  gardaient  la  pri- 
son, 

7.  un  ange   du  Seigneur  pa- 


rut tout  d'un 
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rempli  de  lumière;  et  l'ange, 
poussant  Pierre  par  le  côté, 
l'éveilla ,  et  lui  dit  :  Levez-vous 
promptement.  Au  même  mo- 
ment les  chaînes  tombèrent  de 
ses  mains. 

8.  Et  l'ange  lui  dit  :  Mettez 
votre  ceinture,  et  chaussez  vos 
souliers.  Il  le  fit.  Et  Vange 
ajouta:  Prenez  votre  vêtement, 
et  suivez-moi. 

9.  Pierre  sortit  donc ,  et  il  le 
suivait ,  ne  sachant  pas  que  ce 
qui  se  faisait  par  l'ange  fût  vé- 
ritable, mais  s'imaginant  que 
ce  qu'il  voyait  w'etait  qu\xx\. 
songe. 

10.  Lorsqu'ils  eurent  passé 
le  premier  et  le  second  corps- 
de-garde  ,  ils  vinrent  à  la  porte 
de  fer,  par  où  l'on  va  à  la  ville, 
qui  s'ouvrit  d'elle-même  devant 
eux  ;  et  étant  sortis,  ils  allèrent 
ensemble  le  long  d'une  rue  ;  et 
aussitôt  î'ange  le  quitta. 

1 1.  Alors  Pierre  étant  revenu 
à  soi,  dit  en  lui-même:  C'est  à 
cette  heure  que  je  reconnais 
véritablement  que  le  Seigneur 
a  envoyé  son  ange,  et  qu'il  m'a 
déhvre-de  la  main  d'Hérode, 
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et  de  toute  rattente  du  peuple 
juif. 

12.  Et  ayant  pensé  à  ce  quil 
devait  faire  ^  il  vint  à  la  maison 
de  Marie ,  mère  de  Jean ,  sur- 
nommé Marc,  où  plusieurs 
étaient  assemblés,  et  en  prière. 

i*d.  Quand  il  eut  frappé  à  la 
porte,  une  Jill e  ^nomuïée  Rho- 
de, vint  pour  écouter  quic^  était. 

14.  Et  ayant  reconnu  la  voix 
de  Pierre,  elle  en  eut  une  si 
grande  joie,  qu'au  lieu  de  lui 
ouvrir,  elle  courut  dire  à  ceux 
qui  étaient  dans  la  maison ,  que 
Pierre  était  à  la  porte. 

i5.  Ils  lui  dirent  :  Vous  avez 
perdu  l'esprit.  Mais  elle  les  as- 
sura que  c'était  lui.  Et  ils  di- 
saient; C'est  son  ange. 

16.  Cependant  Pierre  conti- 
nuait à  frapper.  Ils  lui  ouvri- 
rent donc;  et  l'ayant  vu,  ils 
furent  saisis  d'un  extrême  éton- 
nement. 

1 7.  Mais  lui ,  leur  ayant  fait 
signe  de  la  main  qu'ils  se  tus- 
sent, il  leur  racon-ta  comment 
le  Seigneur  l'avait  tiré  de  la  pri- 
son, et  leur  dit  :  Faites  savoir 
ceci  à  Jacques  et  aux  frères,  Et 
aussitôt  il  sortit,  et  s'en  alla 
dans  un  autre  lieu. 

18.  Quand  il  fut  jour,  il  y 
eut  un  grand  trouble  parmi 
les  soldats ,  pour  savoir  ce  que 
Pierre  était  devenu. 

19.  Et  Hérode  l'ayant  fait 
chercher,  et  ne  l'ayant  point 
trouvé ,  après  avoir  fait  donner 
la  question  aux  gardes, il  com- 
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manda  qu'ils  fussent  menés  au 
supplice;  et  il  s'en  alla  de  Ju- 
dée à  Césarée,  où  il  demeura. 

20.  Or  il  était  irrité  contre 
les  Tyriens  et  les  Sidoniens  ; 
mais  ils  le  vinrent  trouver  d'un 
commun  accord;  et  ayant  ga- 
gné Blatte,  qui  était  chambel- 
lan du  roi,  ils  demandèrent  la 
paix ,  parce  que  leur  pays  tirait 
sa  subsistance  des  terres  du 
roi. 

21.  Hérode,  ayant  donc  pris 
jour  pour  leur  parler^  parut 
vêtu  d'une  robe  royale  ;  et  étant 
assis  sur  son  trône ,  il  haran- 
guait devant eux; 

22.  et  le  peuple  s'écriait  dans 
ses  acclamations  :  C^est  la  voix 
d'un  Dieu,  et  non  d'un  homme. 

23.  Mais  au  même  instant  un 
ange  du  Seigneur  le  frappa, 
parce  qu'il  n'avait  pas  donné 
gloire  à  Dieu  ;  et  étant  mangé 
de  vers,  il  mourut. 

24.  Cependant  la  parole  du 
Seigneur  faisait  de  grands  pro- 
grès ,  et  se  répandait  de  plus  en 
plus. 

25.  Et  après  que  Barnabe  et 
Saul  se  furent  acquittés  de  leur 
ministère,  ils  retournèrent  de 
Jérusalem ,  ayant  pris  avec  eux 
Jean,  surnommé  Marc. 

CHAPITRE  XIII. 

Saint  Paul  et  Barnabe  envoyés  aux 
gentils  par  le  Saint-Esprit.  Ely- 
mas  aveuglé.  Paul,  proconsul  , 
converti.  Prédication  de  saint 
Paul  dans  la  synagogue  d'An- 
tiochc  de  Pisidie.  Juifs  endurcis 
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et  abandonnés.   Gentils  conver- 
tis. 

1 .  Il  y  avait  alors  dans  l'église 
d'Antioche  des  prophètes  et  des 
docteurs,  entre  lesquels  étaient 
Barnabe,  et  Simon  qu'on  ap- 
pelait le  Noir,  Lucius  le  Cyré- 
néen,  Manahen,  frère  de  lait 
d'Hérode  le  tétrarque,  et  Saul. 

2.  Or  pendant  qu'ils  s'acquit- 
taient des  fonctions  de  leur 
ministère  devant  le  Seigneur, 
et  qu'ils  jeûnaient,  le  Saint- 
Esprit  leur  dit  :  Séparez -moi 
Saul  et  Barnabe,  pour  l'œuvre 
à  laquelle  je  les  ai  appelés. 

3.  Et  après  qu'ils  eurent  jeûné 
et  prié,  ils  leur  imposèrent  les 
mains,  et  les  laissèrent  aller. 

4.  Etant  ainsi  envoyés  par  le 
Saint-Esprit,  ils  allèrent  à  Sé- 
leucie,  et  de  là  ils  s'embarquè- 
rent pour  passer  en  Gliyj^re. 

5.  Lorsqu'ils  furent  arrivés  à 
Salamine,  iîs  prêchaient  la  pa- 
role de  Dieu  dans  les  synago- 
gues des  Juifs;  et  ils  avaient 
ai^ec  eux  Jean,- pour  leur  ser- 
vir (Taide  et  de  ministre. 

6.  Ayant  été  dans  toute  l'île 
jusqu'à  Paphos,  ils  trouvèrent 
un  Juif,  magicien  et  faux  pro- 
phète, nommé  Bar-Jésu, 

7.  qui  était  avec  le  proconsul 
Serge  Paul ,  homme  sage  et 
prudent.  Ce  proconsul,  ayant 
envoyé  quérir  Barnabe  et  Saul , 
désirait  d'entendre  la  parole  de 
Dieu. 

8.  Mais  Elymas,  ç^ est-a-dire 
le  magicien  (  car  c'est  ce  que  sirent 


signifie  ce  nom  d'Elymas  ),  leur 
résistait ,  s'efforçant  d'empê- 
cher le  proconsul  d'embrasser 
la  foi. 

9.  Alors  Saul,  qui  s'* appelle 
aussi  Paul,  étant  rempli  du 
Saint-Esprit,  et  regardant  fixe- 
ment cet  homme , 

10.  lui  dit  :  O  homme  plein 
de  toute  sorte  de  tromperie  et 
de  fourberie,  enfant  du  diable, 
ennemi  de  toute  justice,  ne 
cesserez-vous  jamais  de  per- 
vertir les  voies  droites  du  Sei- 
gneur.? 

1 1.  Mais  maintenant  la  main 
du  Seigneur  est  sur  vousj  vous 
allez  devenir  aveugle,  et  vous 
ne  verrez  point  le  soleil  jusqu'à 
un  certain  temps.  Aussitôt  les 
ténèbres  tombèrent  sur  lui,  ses 
yeux  s'obscurcirent;  et  tour- 
nant de  tous  côtés,  il  cherchait 
quelqu'un  qui  lui  donnât  la 
main. 

12.  Le  proconsul,  ayant  vu 
ce  miracle,  embrassa  la  foi,  et 
il  admirait  la  doctrine  du  Sei- 
gneur. 

i3.  Quand  Paul  et  ceux  qui 
étaient  avec  lui  furent  partis 
de  Paphos,  ils  vinrent  à  Perge 
en  Pamphyliej  mais  Jean  les 
ayant  (juittés ,  s'en  retourna  à 
Jérusalem. 

14.  Et  pour  eux,  étant  partis 
de  Perge  sans  s'y  arrêter,  ils 
vinrent  à  Antioche  de  Pisidie  ; 
et  étant  entrés  dans  la  synago- 
gue au  jour  du  sabbat,  ils  s'as- 
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1 5.  Après  la  lecture  de  la 
loi  et  des  prophètes,  les  chefs 
de  la  synagogue  leur  envoyè- 
rent dire  :  Mes  frères ,  si  vous 
avez  quelque  exliortation  à 
faire  au  peuple,  vous  pouvez 
parler. 

i6.  Aussitôt  Paul,  se  levant, 
fît  signe  de  la  main  qu'on  lui 
donnât  audience,  et  leur  dit  : 
O  Israélites ,  et  vous  qui  crai- 
gnez Dieu ,  écoutez. 

ly.  Le  Dieu  du  peuple  d'Is- 


raël  a  clioisi  nos 
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pendant 
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peuple    en    honneur 

qu'il     demeurait    en 

d'où  il  les  tira  avec  un 
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i8.  et  durant  l'espace  de 
quarante  ans ,  il  soufhit  leurs 
mœurs  déréglées  dans  le  dé- 
sert. 

19.  Puis  ayant  détruit  sept 
nations  de  la  terre  de  Chanaan, 
il  la  leur  distribua  par  sort, 
\  20.  environ  quatre  cent  cin- 
quante ans  après.  Il  leur  donna 
ensuite  des  juges,  jusqu'au 
prophète  Samuel. 

21.  Alors  ils  demandèrent  un 
roi;  et  Dieu  leur  donna  Saûl , 
fils  de  Gis,  de  la  tribu  de  Ben- 
jamin ,  qui  régna  quarante  ans. 

22.  Puis  l'ayant  ôté  du  monde, 
î3.  leur  donna  David  pour  roi, 
à  qui  il  rendit  témoignage,  en 
disant  :  J'ai  trouvé  David,  fils 
de  Jessé ,  qui  est  un  honmie  se- 
lon mon  cœur,  et  qui  accom- 
plira toutes  mes  volontés. 

a3.   Ça  été  de  sa  race  que 
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Dieu,  selon  sa  promesse,  a 
suscité  Jésus,  pour  être  le  Sau- 
veur d'Israël; 

24.  Jean  ayant  prêché  avant 
lui  à  tout  le  peuple  d'Israël  le 
baptême  de  la  penitence,  pour 
le  préparer  à  son  avènement. 

25.  Et  lorscpie  Jean  achevait 
sa  course ,  il  disait  :  Qui  croyez- 
vous  que  je  sois.^'  Je  ne  suis 
point  celui  que  vous  pensez. 
Mais  il  en  vient  un  autre  après 
moi,  dont  je  ne  suis  pas  digne 
de  délier  les  souliers. 

26.  C'est  à  vous,  mes  frères, 
qui  êtes  enfants  de  la  race  d'A- 
braham, et  à  ceux  d'entre  vous 
qui  craignent  Dieu,  que  cette 
parole  du  salut  a  été  envoyée, 

27.  Car  les  habitants  de  Jé- 
rusalem et  leurs  princes  l'ayant 
méconnu,  ils  ont  accompli,  en 
le  condamnant ,  les  paroles  des 
prophètes,  qui  se  lisent  chaque 
jour  de  sabbat. 

28.  Et  quoiqu'ils  ne  trouvas- 
sent  rien  en  luj  qui  Jut  digne 
de  mort,  ils  demandèrent  à 
Pilate  qu'il  le  fit  mourir. 

29.  Et  lorsque  tout  ce  qui 


avait  été  écrit  de  lui  fut  accom- 
pli, on  le  descendit  de  la  croix 
et  on  le  mit  dans  le  tombeau. 

3o.  Mais  Dieu  l'a  ressuscité 
d'entre  les»- morts  le  troisième 
jour;  et  il  a  été  vu,  durant  plu- 
sieurs jours,  par  ceux 

3i.  qui  étaient  venus  avec 
lui  de  Galilée  à  Jérusalem ,  qui 
lui  rendent  encore  aujourd'hui 
témoignage  devant  le  peuple. 
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32.  Ainsi  nous  vous  annon- 
çons raccbmplissement  de  la 
promesse  qui  a  été  faite  à  nos 
pères; 

33.  Dieu  nous  en  ayant  fait 
voir  l'effet,  à  nous  qui  sommes 
leurs  enfants,  en  ressuscitant 
Jésus,  selon  qu'il  est  écrit  dans 
le  second  psaume:  Vous  êtes 
mon  Fils;  je  vous  ai  engendré 
aujourd'hui. 

34.  Et  pour  montrer  qu'il  l'a 
ressuscité  d'entre  les  morts 
pour  ne  plus  retourner  dans  la 
corruption  du  tombeau,  il  dit: 
J'accomplirai  fidèlement  les 
promesses  que  j'ai  faites  à  Da- 
vid. 

35.  Et  il  dit  encore  dans  un 
autre  endroit  :  Vous  ne  per- 
mettrez pas  que  votre  Saint 
éprouve  la  corruption. 

36.  Car  pour  David,  après 
avoir  servi  en  son  temps  aux 
desseins  de  Dieu ,  il  s'est  en- 
dormi ,  et  a  été  mis  avec  ses 
pères ,  et  il  a  éprouvé  la  cor- 
ruption. 

37.  Mais  celui  que  Dieu  a 
ressuscité  n'a  point  éprouvé  la 
corruption. 

38.  Sachez  donc ,  7?zc^  frères, 
que  c'est  par  lui  que  la  rémis- 
sion des  péchés  vous  est  an- 
noncée, 

89.  et  que  quiconque  croit 
en  lui  est  justifié  par  lui  de 
toutes  les  choses  dont  vous 
n'avez  pu  être  justifiés  par  la 
loi  de  Moïse, 

4o»  Prenez  donc  garde  qu'il 
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ne  vous  arrive  ce  qui  est  pré- 
dit par  les  prophètes  : 

41.  Voyez,  vous  qui  mépri- 
sez ma  parole^  soyez  dans  l'é- 
tonnement  ,  et  tremblez  de 
frayeur  ;  car  je  ferai  une  œuvre 
en  vos  jours,  une  œuvre  que 
vous  ne  croirez  pas ,  lors  même 
qu'on  vous  l'annoncera. 

42.  Lorsqu'ils  sortaient  de  la 
synagogue,  on  les  pria  de  par- 
ler encore  du  même  sujet  au 
sabbat  suivant. 

43.  Et  quand  l'assemblée  fut 
séparée^  plusieurs  des  Juifs  et 
des  prosélytes  craignant  Dieu 
suivirent  Paul  et  Barnabe  ,  qui 
les  exhortèrent  à  persévérer 
dans  la  grâce  de  Dieu. 

44-  Lesabbat  suivant,  presque 
toute  la  ville  s'assembla  pour 
entendre  la  parole  de  Dieu. 

45.  Mais  les  Juifs,  voyant  ce 
concours  de  peuple ,  furent 
remplis  d'envie  et  de  colère, 
et  ils  s'opposaient  avec  des  pa* 
roles  de  blasphème  à  ce  que 
Paul  disait. 

46.  Alors  Paul  et  Barnabe 
leur  dirent  hardiment  :  Vous 
étiez  les  premiers  à  qui  il  fal- 
lait annoncer  la  parole  de  DirCu; 
mais  puisque  vous  la  rejetez, 
et  que  vous  vous  jugez  vous- 
mêmes  indignes  de  la  vie  éter- 
nelle, nous  nous  en  allons  pré- 
sentement vers  les  gentils. 

47.  Car  le  Seigneur  nous  l'a 
ainsi  commandé ,  selon  qu^il  est 
écrit:  Je  vous  ai  établi  pour 
être  la  lumière  des  gentils,  afin 


264 


LES  ACTES  Chap,  i3.  14, 


que  vous  soyez  leur  salut  jus- 
qu'aux extrémités  de  la  terre. 

48.  Les  gentils  ,  entendant 
ceci,  se  réjouirent,  et  ils  glo- 
rifiaient la  parole  du  Seigneur  ; 
et  tous  ceux  qui  avaient  été 
prédestinés  à  la  vie  éternelle 
embrassèrent  la  foi. 

49.  Ainsi  la  parole  du  Sei- 
gneur se  répandait  dans  tout  le 
pays. 

50.  Mais  les  Juifs,  ayant  ani- 
mé des  femmes  dévotes  et  de 
qualité,  et  les  principaux  de  la 
ville,  excitèrent  une  persécu- 
tion contre  Paul  et  Barnabe, 
€t  les  chassèrent  de  leur  pays. 

5i.  Alors  Paul  et  Barnabe, 
ayant  secoué  contre  eux  la 
poussière  de  leurs  pieds,  vin- 
rent à  Icône. 

52.  Cependant,  les  disciples 
«taient  remplis  de  joie  et  du 
Saint-Esprit. 

CHAPITRE  XIV. 

Miracle  de  saint  Paul  et  de  Barna- 
be. Ils  sont  chassés  d'Icône.  Ils 
guérissent  un  boiteux  à  Lystre  ^ 
on  veut  leur  sacrifier;  on  les  la- 
pide. Ils  vont  à  Derbe ,  et  re- 
tournent à  Antioche  en  Syrie. 

1.  Or  il  arriva  qu'étant  à 
Icône ,  ils  entrèrent  ensemble 
dans  la  synagogue  des  Juifs , 
et  ils  y  parlèrent  de  telle  sorte  , 
qu'une  grande  multitude  de 
Juifs  et  de  Grecs  embrassa  la  foi. 

2.  Mais  ceux  des  Juifs ,  qui 
demeurèrent  dans  l'incrédu- 
lité, excitèrent  et  irritèrent  l'es- 


prit   des     gentils    contre    les 
frères. 

3.  Ils  demeurèrent  donc  long- 
temps dans  cette  ville ,  se  con- 
duisant avec  grande  liberté 
pour  la  gloire  du  Seigneur, 
qui  rendait  témoignage  à  la  pa- 
role de  sa  grâce ,  en  leur  faisant 
faire  des  prodiges  et  des  mi- 
racles. 

4.  Ainsi  toute  la  ville  fut 
partagée,  les  uns  étant  pour 
les  Juifs,  et  les  autres  pour  les 
apôtres. 

5.  Mais  comme  les  gentUs  et 
les  Juifs,  avec  leurs  principaux 
chefs ,  allaient  se  jeter  sur  eux 
pour  les  outrager  et  les  lapider, 

6.  les  apôtres  l'ayant  su,  se 
réfugièrent  à  Lystre  et  à  Derbe, 
villes  de  Lycaonie,  au  pays 
d'alentour,  où  ils  prêchaient 
l'évangile. 

7.  Or  il  y  avait  à  Lystre  un 
homme  perclus  de  ses  jambes, 
qui  était  boiteux  dès  le  ventre 
de  sa  mère,  et  qui  n'avait  ja- 
mais marché. 

8.  Cet  homme  entendit  la 
prédication  de  Paul  ,•  et  Paul 
arrêtant  les  yeux  sur  lui,  et 
voyant  qu'il  avait  la  foi  qu'il 
serait  guéri , 

9.  il  lui  dit  à  haute  voix  :  Le- 
vez-vous et  tenez -vous  droit 
sur  vos  pieds.  Aussitôt  il  se 
leva  en  sautant,  et  commença 
à  marcher. 

10.  Le  peuple  ayant  vu  ce 
que  Paul  avait  fait,  ils  élevè- 
rent leur  voix,  et  dirent  en 
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langue  lycaonienne  :  Ce  sont 
des  dieux  qui  sont  descendus 
vers  nous  sous  la  forme  d'hom- 
mes. 

11.  Et  ils  appelaient  Bar- 
nabe Jupiter,  et  Paul  Mercure, 
parce  que  c'était  lui  qui  portait 
la  parole. 

12.  Et  même  le  sacrificateur 
du  temple  de  Jupiter,  qui  était 
près  de  la  ville ,  amena  des 
taureaux,  et  apporta  des  cou- 
ronnes devant  la  porte  ,  vou- 
lant, aussi  bien  que  le  peuple, 
leur  sacrifier. 

i3.  Mais  les  apôtres  Barnabe 
et  Paul,  ayant  entendu  ceci ^ 
déchirèrent  leurs  vêtements  ; 
et  s'avançant  au  milieu  de  la 
multitude,  ils  crièrent: 

14.  Mes  amis  ,  que  voulez- 
vous  faire  ?  Nous  ne  sommes 
que  des  hommes  non  plus  que 
vous ,  et  sujets  aux  mêmes  in- 
firmités j  et  nous  vous  avertis- 
sons de  quitter  ces  vaines  su- 
perstitions pour  vous  convertir 
au  Dieu  vivant ,  qui  a  fait  le 
ciel  et  la  terre,  la  mer,  et  tout 
ce  qu'ils  contiennent; 

i5.  qui  dans  les  siècles  pas- 
sés a  laissé  marcher  toutes  les 
nations  dans  leurs  voi^s, 

16.  sans  néanmoins  qu'il  ait 
cessé  de  rendre  toujours  té- 
moignage de  ce  qu'il  est,  en 
faisant  du  bien  aux  hommes^ 
en  dispensant  les  pluies  du  ciel, 
et  les  saisons  favorables  pour 
les  fririts,  en  nous  donnant  la 
îioun^ture  avec  abondance,  et 


remplissant  nos  cœurs  de  joie, 
17.  Mais  quoi  qu'ils  pussent 
dire ,  ils  eurent  bien  de  la  peine 
à  empêcher  que  le  peuple  ne 
leur  sacrifiât. 

î  8.  En  ce  même  temps  quel- 
ques Juifs  d'Antioche  et  d'I- 
cone ,  étant  survenus ,  gagnè- 
rent le  peuple  ;  et  ayant  lapidé 
Paul ,  ils  le  traînèrent  hors  de  la 
ville,  croyant  qu'il  fut  mort. 

19.  Mais  les  disciples  s'étant 
amassés  autour  de  lui,  il  se 
leva ,  et  rentra  dans  la  ville  ;  et 
le  lendemain  il  partit  avec  Bar- 
nabe, pour  aller  à  Derbe. 

20.  Et  après  avoir  annoncé 
l'évangile  dans  cette  viile-là, 
et  instruit  plusieurs  personnes , 
ils  retournèrent  à  Lystre ,  à 
Icône  et  à  Antioche, 

21.  fortifiant  le  courage  des 
disciples,  les  exhortant  à  per- 
sévérer dans  la  foi,  et  leur  re- 
montrant que  c'est  par  beau- 
coup de  peines  et  (T afflictions 
que  nous  devons  entrer  dans 
le  royaume  de  Dieu. 

22.  Ayant  donc  ordonné  des 
prêtres  en  chaque  église,  avec 
des  prières  et  des  jeûnes,  ils  les 
recommandèrent  au  Seigneur, 
auquel  ils  avaient  cru. 

23.  Ils  traversèrent  ensuite 
la  Pisidie,  et  vinrent  en  Pam- 
phyUe. 

24.  Et  ayant  annoncé  la  pa- 
role du  Seigneur  à  Perge ,  ils 
descendirent  à  AttaHe  ; 

25.  de  là  ils  firent  voile  à  An- 
tioche, d'où  on  \ç^^  avait  en- 
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voyés,  en  les  abandonnant  à 
la  grâce  de  Dieu,  pour  Vœuvre 
qu'ils  avaient  accomplie. 

26.  Y  étant  arrivés,  et  ayant 
assemblé  l'église,  ils  racontè- 
rent combien  Dieu  avait  fait 
de  glandes  choses  avec  eux,  et 
comme  il  avait  ouvert  aux  gen- 
tils la  porte  de  la  foi. 

27.  Et  ils  demeurèrent  là 
assez  long-temps  avec  les  dis- 
ciples. 

CHAPITRE  XV. 

Concile  de  Jérusalem  sur  les  obser- 
vances légales.  Lettre  du  concile 
aux  églises  des  gentils.  Jude  et 
Silas  prophètes.  Saint  Paul  et 
Barnabe  se  séparent. 

1.  Or  quelques-uns,  qui 
étaient  venus  de  Judée,  ensei- 
gnaient cette  doctrine  aux  frè- 
res :  Si  vous  n'êtes  circoncis 
selon  la  pratique  de  la  loi  de 
Moïse,  vous  ne  pouvez  être 
sauvés. 

2.  Paul  et  Barnabe  s'étant 
donc  élevés  fortement  contre 
eux ,  il  fut  résolu  que  Paul  et 
Barnabe,  et  quelques-uns  d'en- 
tre les  autres,  iraient  à  Jéru- 
salem, vers  les  apôtres  et  les 
prêtres,  pour  leur  proposer  cette 
question. 

3.  Les  fidèles  de  cette  église 
les  ayant  donc  Êiit  conduire, 
ils  traversèrent  la  Phénicie  et 
la  Samarie,  racontant  la  con- 
version des  gentils,  ce  qui  don- 
nait beaucoup  de  joie  à  tous 
les  frères. 


4.  Et  étant  arrivés  à  Jérusa- 
lem, ils  furent  reçus  par  l'é- 
glise, par  les  apôtres  et  par  les 
prêtres ,  et  ils  leur  rapportèrent 
combien  Dieu  avait  fait  de 
grandes  choses  avec  eux. 

5.  Mais  quelques-uns  de  la 
secte  des  pharisiens,  qui  avaient 
embrasse  la  foi,  s'élevèrent  et 
soutinrent  qu'il  fallait  circon- 
cire les  gentils,  et  leur  ordon- 
ner de  garder  la  loi  de  Moïse. 

6.  Les  apôtres  donc  et  les 
prêtres  s'assemblèrent  pour 
examiner  et  résoudre  cette  af- 
faire, 

7.  Et  après  en  avoir  beau- 
coup conféré  ensemble,  Pierre 
se  leva  et  leur  dit  :  Mes  frères , 
vous  savez  qu'il  y  a  long-temps 
que  Dieu  m* a  choisi  d'entre 
nous,  afin  que  les  gentils  en- 
tendissent par  ma  bouche  la 
parole  de  l'évangile,  et  qu'ils 
crussent. 

8.  Et  Dieu,  qui  connaît  les 
cœuï-s ,  leur  a  rendu  témoi- 
gnage, leur  donnant  le  Saint- 
Esprit  aussi  bien  qu'à  nous. 

9.  Et  il  n'a  point  fait  de  dif- 
férence entre  eux  et  nous , 
ayant  purifié  leurs  cœurs  par 
la  foi. 

10.  Pourquoi  donc  tentez- 
vous  maintenant  Dieu ,  en  im- 
posant aux  disciples  un  joug 
que  ni  nos  pères  ni  nous  n'a- 
vons pu  porter  ? 

11.  Mais  nous  croyons  que 
c*est  par  la  grâce  du  Seigneur 
Jésus-Christ  que  nous  serons 
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sauvés ,     aussi     bien     qu  eux. 

12.  Alors  toute  la  multitude 
se  tut;  et  ils  écoutaient  Bar- 
nabe et  Paul,  qui  leur  racon- 
taient combien  de  miracles  et 
de  prodiges  Dieu  avait  faits 
par  eux  parmi  les  gentils. 

i3.  Après  qu'ils  se  furent  tus, 
Jacques  prit  la  parole,  et  dit  : 
Mes  frères ,  écoutez-moi  : 

i4«  Simon  vous  a  représenté 
de  quelle  sorte  Dieu  a  com- 
mencé à  regarder  favorable- 
ment les  gentils,  pour  choisir 
parmi  eux  un  peuple  consacré 
à  son  nom; 

i5.  et  les  paroles  des  pro- 
phètes s'y  accordent,  selon 
qu'il  est  écrit  : 

16.  Après  cela  je  reviendiai 
édifier  de  nouveau  la  maison 
de  David,  qui  est  tombée;  je 
reparerai  ses  ruines,  et  la  re- 
lèverai ; 

17.  afin  que  le  reste  des  hom- 
mes et  tous  les  gentils,  qui  se- 
ront appelés  de  mon  nom, 
cherchenî  le  Seigneur  :  c'est  ce 
que  dit  îe  Seigneur,  qui  fait  ces 
choses. 

i8c  Dieu  connaît  son  œuvre 
de  toute  éternité. 

19.  C'est  pourquoi  je  juge 
qu'il  ne  faut  point  inquiéter 
ceux  d'entre  les  gentils  qui  se 
convertissent  à  Dieu; 

20.  mais  qu'on  doit   seule 
ment  leur   écrke  qu'ils   s'abs 
tiennent    des    souillures     des 
idoles,  de  la  fornication,    des 
chairs  étouffées ,  et  du  sang. 


21.  Car,  quant  aux  juifs,  il 
y  a  depuis  long-temps  en  cha- 
que ville  des  hommes  qui  leur 
annoncent  les  enseignements  de 
Moïse  dans  les  synagogues ,  où 
on  les  lit  chaque  jour  de  sab- 
bat. 

22.  Alors  il  fut  résolu  par 
les  apôtres  et  les  prêtres,  avec 
toute  l'église,  de  choisir  quel- 
ques-uns d'entre  eux  pour  en- 
voyer à  Antioche,  avec  Paid 
et  Barnabe.  Ils  choisirent  donc 
Jude,  surnommé  Barsabas,  et 
Silas,  qui  étaient  les  princi- 
paux entre  les  frères; 

23.  et  ils  écrivirent  par  eux 
cette  lettre  :  Les  apôtres,  les 
prêtres ,  et  les  frères ,  à  nos  frè- 
res d'entre  les  gentils,  qui  sont 
à  Antioche,  en  Syrie  et  en  Gi- 
licie,  salut. 

24.  Gomme  nous  avons  su 
que  quelques-uns  qui  venaient 
d'avec  nous  vous  ont  troublés 
par  leurs  discours ,  et  ont  ren- 
versé vos  âmes,  sans  toutefois 
que  nous  leur  en  eussions  don- 
né aucun  ordre; 

25.  après  nous  être  assem- 
blés dans  un  même  esprit,  nous 
avons  jugé  à  propos  de  vous 
envoyer  des  personnes  choi* 
sies,  avec  nos  (h.QTS  frères  Bar- 
nabe et  Paul, 

26.  qui  sont  des  hommes  qui 
ont  exposé  leur  vie  pour  le 
nom  de  notre  Seigneur  Jésus- 
Ghrist. 

27.  Nous  vous  envoyons 
donc  Jude  et    Silas,  qui  vous 
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feront    entendre    les    mêmes 
choses  de  vive  voix. 

28.  Car  il  a  semblé  bon  au 
Saint-Esprit  et  à  nous  de  ne 
vous  point  imposer  d'autre 
charge,  que  celles-ci  qui  sont 
nécessaires  : 

29.  savoir^  de  vous  abstenir 
de  ce  qui  aura  été  sacrifié  aux 
idoles ,  du  sang ,  des  chairs 
étouffées ,  et  de  la  fornication  ; 
abstenez-vous  de  ces  choses,  et 
vous  ferez  bien.  Adieu. 

30.  Ayant  donc  été  envoyés 
de  la  sorte ,  ils  vinrent  à  An- 
tioche,  où  ils  assemblèrent  les 
fidèles,  et  leur  rendirent  cette 
lettre , 

3i.  qu'ils  lurent  avec  beau- 
coup de  consolation  et  de  joie. 

32.  Jude  et  Silas,  étant  eux- 
mêmes  prophètes ,  consolèrent 
et  fortifièrent  aussi  les  frères 
par  plusieurs  discours. 

33.  Et  après  qu'ils  eurent 
demeuré  là  quelque  temps,  les 
frères  les  renvoyèrent  en  paix 
à  ceux  qui  les  avaient  envoyés. 

34.  Silas  néanmoins  jugea  à 
propos  de  demeurer  à  Antio- 
che,  et  Jude  retourna  seul  à 
Jérusalem. 

35.  Paul  et  Barnabe  demeu- 
rèrent aussi  à  Antioche ,  où  ils 
enseignaient  et  annonçaient 
avec  plusieurs  autres  la  parole 
du  Seigneur. 

36.  Quelques  jours  après  , 
Paul  dit  à  Barnabe:  Retour- 
nons visiter  nos  frères  par  tou- 
tes les   villes   où   nous   avons 


prêché  la  parole  du  Seigneur, 
pour  voir  en  quel  état  ils  sont. 

37.  Or  Barnabe  voulait  pren- 
dre avec  lui  Jean ,  surnommé 
Marc. 

38.  Mais  Paul  le  priait  de 
considérer  qu'il  n'était  pas  à 
propos  de  prendre  avec  eux 
celui  qui  les  avait  quittés  en 
Pamphylie ,  et  qui  ne  les  avait 
point  accompagnés  dans  leur 
ministère. 

39.  Il  se  forma  donc  entre 
eux  une  contestation,  qui  fut 
cause  qu'ils  se  séparèrent  l'un 
de  l'autre.  Barnabe  prit  Marc 
avec  lui ,  et  s'embarqua  pour 
aller  en  Chypre. 

40.  Et  Paul,  ayant  choisi  Si- 
las,  partit  avec  lui,  après  avoir 
été  abandonné  à  la  grâce  de 
Dieu  par  les  frères. 

41.  Il  traversa  la  Syrie  et  la 
Cilicie ,  confirmant  les  églises  , 
et  leur  ordonnant  de  garder 
les  règlements  des  apôtres  et 
des  prêtres. 


CHAPITRE  XVI. 


Saint  Paul  circoncit  Timothéc.  L 
est  détourné  de  prêcher  en  Asie 
et  en  Bithynie  y  et  est  appelé  en 
Macédoine.  Il  arrive  à  Philippes. 
Conversion  de  Lydie.  Pythonisse 
délivrée.  Saint  Paul  et  Silas fouet^ 
tés  ,  mis  en  prison ,  délivrés. 

I.  Or  Paul  arriva  à  Derbe, 
et  ensuite  k  Lystre,  où  il  ren- 
contra un  disciple,  nommé  Ti- 
mothée,  fils  d'une  femme  juive 
fidèle  et  d'un  père  gentil. 
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2.  Les  frères ,  qui  étaient  à 
Lystre  et  à  Icône,  rendaient 
un  témoignage  avantageux  à  ce 
disciple. 

3.  Paul  voulut  donc  qu'il 
vînt  avec  lui  ;  et  l'ayant  pris 
auprès  de  lui,  û  le  circoncit  à 
cause  des  Juifs  qui  étaient  en 
ces  lieux-là  ;  car  tous  savaient 
que  son  père  était  gentil. 

4.  Or  allant  de  ville  en  ville, 
ils  donnaient  pour  règle  aux 
fidèles  de  garder  les  ordonnan- 
ces qui  avaient  été  établies  par 
les  apôtres  et  par  les  prêtres  de 
Jérusalem, 

5.  Ainsi  les  églises  se  forti- 
fiaient dans  la  foi,  et  croissaient 
en  nombre  de  jour  en  jour. 

6.  Lorsqu'ils  eurent  traversé 
la  Plirygie  et  la  Galatie,  le  Saint- 
Esprit  leur  défendit  d'annon- 
cer la  parole  de  Dieu  dans  l'A- 
sie. 

y.  Et  étant  venus  en  Mysie, 
ils  se  disposaient  à  passer  en 
Bitliynie  ;  mais  l'Esprit  de  Jésus 
ne  le  leur  permit  pas. 

8.  Ils  passèrent  ensuite  la 
Mvsie ,  et  descendirent  à  Troa- 
de  j 

9.  ou  Paul  eut  la  nuit  cette 
vision:  Un  homme  de  Macé- 
doine se  présenta  dewant  lui, 
et  lui  fit  cette  prière  :  Passez 
en  Macédoine ,  et  venez  nous 
secourir. 

10.  Aussitôt  qu'il  eut  eu 
cette  vision,  nous  nous  dispo- 
sâmes à  passer  en  Macédoine , 
ne  doutant  point  que  Dieu  ne 


nous  y  appelât,  pour  y  prêcher 
l'évangile. 

II.  Nous  étant  donc  embar- 
qués à  Troade,  nous  vînmes 
droit  à  Samothrace,  et  le  len- 
demain à  Naples  ; 
"  12.  de  là  à  Piiilippes,  colonie 
romaine,  qui  est  la  première 
ville  quon  rencontre  de  ce  cô- 
té-là dans  la  Macédoine ,  et 
nous  y  demeurâmes  quelques 
jours. 

i3.  Le  jour  du  sabbat,  nous 
sortîmes  hors  de  la  ville,  et 
nous  allâmes  près  de  la  rivière 
où  paraissait  être  le  lieu  ordi- 
naire de  la  prière.  Nous  nous 
assîmes,  et  nous  parlâmes  aux 
femmes  qui  étaient  là  assem- 
blées. 

14.  Il  Y  ^^  açait  une,  nom- 
mée Lydie,  de  la  ville  de  Thya- 
tire ,  marchande  de  pourpre, 
qui  servait  Dieu.  Elle  nous 
écouta  ;  et  le  Seigneur  lui  ou- 
vrit le  cœur,  pour  entendre  auec 
soumission  ce  que  Paul  dirsaiî. 

i5.  Après  qu'elle  eut  été 
baptisée,  et  sa  famille  avec  elle, 
elle  nous  fit  cette  prière:  Si 
vous  me  croyez  fidèle  au  Sei- 
gneur, entrez  dans  ma  maison, 
et  y  demeurez;  et  elle  nous  y 
força. 

lô*.  Or  iL  arriva  que,  comme 
nous  allions  au  heu  ordinaire 
de  la  prière,  nous  rencontrâ- 
mes une  servante  qui,  ayant 
un  esprit  de  Python ,  apportait 
un  grand  gain  à  ses  maîtres  en 
devinant. 
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17.  Elle  se  mit  à  nous  sui- 
vre, Eaul  et  nous,  en  criant  : 
Ces  hommes  sont  des  servi- 
teurs du  Dieu  très-haut,  qui 
vous  annoncent  la  voie  du  sa- 
lut. 

18.  Elle  fit  la  même  chose 
pendant  plusieurs  jours.  Mais 
Paul ,  ayant  peine  à  le  souffrir, 
se  retourna  vers  elle  y  et  dit  à 
l'esprit  :  Je  te  commande,  au 
nom  de  Jésus-Christ,  de  sortir 
de  cette  fille;  et  il  sortit  à 
l'heure  même. 

19.  Mais  les  maîtres  de  cette 
serinante ,  voyant  qu'ils  avaient 
perdu  l'espérance  de  leur  gain , 
se  saisirent  de  Paul  et  de  Siîas; 
et  les  ayant  emmenés  dans  la 
place,  devant  ceux  qui  com- 
mandaient dans  la  inlle, 

20.  ils  les  présentèrent  aux 
magistrats,  en  leur  disant  :  Ces 
hommes  trouhlent  toute  notre 
ville;  car  ce  sont  des  Juifs, 

21  qui  veulent  introduire 
une  manière  de  vie  qu'il  ne 
nous  est  point  permis,  à  nous 
qui  sommes  Romains,  de  rece- 
voir ni  de  suivre. 

22.  Le  peuple  accourut  en 
foule  contre  eux;  et  les  magis- 
trats, ayant  fait  déchirer  leurs 
vêtements  ,  commandèrent 
qu'ils  fussent  battus  de  verges. 

23.  Et  après  qu'on  leur  eut 
donné  plusieurs  coups,  ils  les 
mirent  en  prison ,  et  ils  ordon- 
nèrent au  geôlier  de  les  gar- 
der sûrement. 

24.  Le  geôlier,  ayant  reçu 


cet  ordre ,  les  mit  dans  un  ca- 
chot ,  et  leur  serra  les  pieds 
dans  des  ceps. 

25.  Sur  le  minuit  Paul  et  Si- 
las,  s  étant  mis  en  prières, 
chantaient  des  hymnes  à  la 
louange  de  Dieu;  et  les  pri- 
sonniers les  entendaient. 

26.  Et  tout  d'un  coup  il  se 
fit  un  si  grand  tremblement 
de  terre ,  que  les  fondements 
de  la  prison 'en  furent  e'bran- 
lés;  en  même  temps  toutes  les 
portes  s'ouvrirent,  et  les  liens 
de  tous  les  prisonniers  furent 
rompus. 

27.  Le  geôlier  s'étant  éveil- 
lé ,  et  voyant  toutes  les  portes 
de  la  prison  ouvertes ,  tira  son 
épée,  et  voulut  se  tuer,  s'ima- 
ginant  que  les  prisonniers  s'é- 
taient sauvés. 

28.  Mais  Paul  /«/cria  à  haute 
voix  :  Ne  vous  faites  point  de 
mal ,  car  nous  voici  encore 
tous. 

29.  Alors  le  geôlier,  ayant 
demandé  de  la  lumière,  entra 
dedans ,  et  tout  tremblant  se 
jeta  aux  pieds  de  Paul  et  de 
Silas  ; 

30.  et  les  ayant  tirés  de  ce 
lieu-là,  il  leur  dit  :  Seigneurs, 
que  faut-il  que  je  fasse  pour 
être  sauvé  ? 

3i.  Ils  lui  répondirent  : 
Croyez  au  Seigneur  Jésus,  et 
vous  serez  sauvé,  vous  et  vo- 
tre famille. 

32.  Et  ils  lui  annoncèrent  la 
parole  du  Seigneur,  et  à  tous 
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ceux ,  qui  étaient  dans  sa  mai- 
son. 

33.  Et  les  ayant  pris  à  cette 
même  heure  de  la  nuit,  il  lava 
leurs  plaies;  et  aussitôt  il  fut 
baptisé  avec  toute  sa  famille. 

34.  Puis,  les  ayant  menés 
dans  son  logement,  il  leur  ser- 
vit à  manger;  et  il  se  réjouit 
avec  toute  sa  maison  de  ce 
qu'il  avait  cru  en  Dieu. 

35.  Le  jour  étant  venu,  les 
magistrats  lui  envoyèrent  dire 
par  des  huissiers,  qu'il  laissât 
aller  ces  prisonniers. 

36.  Aussitôt  le  geôlier  vint 
dire  à  Paul  :  Les  magistrats  ont 
mandé  qu'on  vous  mît  en  li- 
berté; sortez  donc  maintenant, 
et  vous  en  allez  en  paix. 

37.  Mais  Paul  dit  à  ces  huis- 
siers :  Quoi!  après  nous  avoir 
publiquement  battus  de  ver- 
ges ,  sans  connaissance  de  cau- 
se, nous  qui  sommes  citoyens 
romains,  Ûs  nous  ont  mis  en 
prison,  et  maintenant  ils  nous 
en  font  sortir  en  secret  ?  Il  n'en 
sera  pas  ainsi  ;  il  faut  qu'ils 
viennent  eux-mêmes  nous  en 
tirer. 

38.  Les  huissiers  rapportè- 
rent ceci  aux  magistrats,  qui 
eurent  peur,  ayant  appris  qu'ils 
étaient  citoyens  romains. 

39.  Ils  vinrent  donc  leur 
faire  des  excuses  ;  et  les  ayant 
mis  hors  de  la  prison,  ils  les 
supplièrent  de  se  retirer  de 
leur  ville. 

40.  Et  eux,  au  sortir  de  la 


prison,  allèrent  chez  Lydie;  et 
ayant  vu  les  frères ,  ils  les  con- 
solèrent; puis  ils  partirent. 

CHAPITRE  XVII. 

Saint  Paul  convertit  les  Thessalo- 
niciens ,  est  persécuté  par  les 
Juifs,  prêche  à  Bérée ,  est  con- 
duit h  Athènes ,  oii  il  parle  dans 
l'aréopage. 

1.  Ils  passèrent  de  là  par 
Amphipolis  et  par  Apollonie, 
et  vinrent  à  Thessalonique ,  où 
les    Juifs  avaient  une  synago- 

2.  Paul  y  entra  selon  sa  cou- 
tume, et  il  les  entretint  des 
écritures  durant  trois  jours  de 
sabbat, 

3.  leur  découvrant  et  leur 
faisant  voir  qu'il  avait  fallu  que 
le  Christ  souffrît,  et  qu'il  res- 
suscitât d'entre  les  morts;  et  ce 
Christ,  leur  disait-il  y  est  Je- 
sus  que  je  vous  annonce. 

4'  Quelques-uns  d'entre  eux 
crurent ,  et  se  joignirent  à  Paul 
et  à  Silas,  comme  aussi  une 
grande  multitude  de  Grecs, 
craignant  Dieu,  et  plusieurs 
femmes  de  qualité. 

5.  Mais  les  Juifs,  poussés 
d'un  faux  zèle,  prirent  avec 
eux  quelques  méchants  hom- 
mes de  la  lie  du  peuple;  et 
ayant  excité  un  tumulte,  ils 
troublèrent  toute  la  ville ,  et  vin- 
rent assiéger  la  maison  de  Ja- 
son, voulant  enlever  Paul  et 
Silas,  et  les  mener  devant  le 
peuple. 
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6.  Mais  ne  les  ayant  point 
trouvés ,  ils  traînèrent  Jason  et 
quelques-uns  des  frères  devant 
les  maj^istrats  de  la  ville,  en 
criant  :  Ce  sont  là  ces  gens  qui 
sont  venus  ici  troubler  notre 
ville  ; 

y.  et  Jason  les  a  reçus  chez 
lui.  Ils  sont  tous  rebelles  aux 
ordonnances  de  César,  en  sou- 
tenant qu'il  y  a  un  autre  Roi, 
quils  nomment  Jésus. 

8.  Ils  émurent  donc  la  po-^ 
pulace  et  les  magistrats  de  la 
ville  ,  qui  les  écoutaient. 

9.  Mais  Jason  et  les  autres 
ayant  donné  caution,  les  ma- 
gistrats les  laissèrent  aller. 

10.  Dès  la  nuit  même  les 
frères  conduisirent  hors  de  la 
"ville  Paul  et  Silas ,  pour  aller 
à  Bérée ,  où  étant  arrivés ,  ils 
entrèrent  dans  la  synagogue 
des  Juifs. 

11.  Or  ces  Juifs  de  Bérée 
étaient  de  plus  honnêtes  gens 
que  ceux  de  Thessalonique  ;  et 
ils  reçurent  la  parole  de  Dieu 
avec  beaucoup  d^ affection  et 
d'ardeur,  examinant  tous  les 
jours  les  écritures,  pour  voir 
si  ce  qu'on  leur  disait  était  vé- 
ritable ; 

12.  de  sorte  que  plusieurs 
d'entre  eux,  et  beaucoup  de 
femmes  grecques  de  qualité, 
et  un  assez  grand  nombre 
d'hommes,  crurent  en  Jésus- 
Christ. 

i3.  Mais  quand  les  Juifs  de 
Thessalonique  surent  que  Paul 
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avait  aussi  annoncé  la  parole 
de  Dieu  à  Bérée,  ils  y  vinrent 
émouvoir  et  troubler  le  peu- 
ple. 

14.  Aussitôt  les  frères  se  hâ- 


tèrent de  faire  sortir  Pauh 
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le  conduire  jusqu'à  la  mer;  et 
Silas  avec  Timothée  demeurè- 
rent à  Bérée. 

i5.  Mais  ceux  qui  condui- 
saient Paul,  le  menèrent  jusqu'à 
Athènes,  où  ils  le  quittèrent, 
après  avoir  reçu  ordre  de  lui 
de  dire  à  Silas  et  à  Timothée 
qu'ils  vinssent  le  trouver  au 
plus  tôt. 

16.  Pendant  que  Paul  les  at- 
tendait à  Athènes,  son  esprit 
se  sentait  ému  et  comme  irrité 
en  lui-même,  en  voyant  que 
cette  ville  était  si  attachée  à  l'i- 
dolâtrie. 

17.  Il  parlait  donc  dans  la 
synagogue  avec  les  Juifs,  et 
avec  ceux  qui  craignaient  Dieu  j 
et  tous  les  jours  dans  la  place 
avec  ceux  qui  s'y  rencontraient. 

18.  Il  y  eut  aussi  quelques 
philosophes  épicuriens  et  stoï- 
ciens qui  conférèrent  avec  lui, * 
et  les  uns  disaient  :  Qu'est-ce 
que  veut  dire  ce  discoureur  ? 
et  les  autres  :  Il  semble  qu'il 
prêche  de  nouveaux  dieux  ;  ce 
quils  disaient^  à  cause  qu'il 
leur  annonçait  Jésus  et  la  ré- 
surrection. 

19.  Enfin  ils  le  prirent  et  le 
menèrent  à  l'aréopage,  en  lui 
disant  :  Pourrions-nous  savoir 
de  vous  quelle  est   cette  nou- 
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velle   doctrine  que  vous    pu- 
bliez? 

20.  Car  vaus  nous  dites  de 
certaines  choses ,  dont  nous 
n'avons  point  encore  entendu 
parler.  Nous  voudrions  donc 
bien  savoir  ce  que  c'est. 

21.  Or  tous  les  Athéniens, 
et  les  étrangers  qui  demeu- 
raient à  Athènes,  ne  passaient 
tout  leur  temps  qu'à  dire  et  à 
entendre  quelque  chose  de 
nouveau. 

22.  Paul,  étant  donc  au  mi- 
lieu de  l'aréopage,  leur  dit  : 
Seigneurs  Athéniens,  il  me 
semble  qu'en  toutes  choses  vous 
êtes  rehgieux  jusqu'à  l'ex- 
cès. 

23.  Car  ayant  regardé  en 
passant  les  statues  de  vos  dieux, 
j'ai  trouvé  même  un  autel ,  sur 
lequel  il  est  écrit  :  Au  Dieu  in- 
connu. C'est  donc  ce  Dieu,  que 
vous  adorez  sans  le  connaître, 
que  je  vous  annonce. 

24.  Dieu  qui  a  fait  le  monde , 
et  tout  ce  qui  est  dans  le  mon- 
de ,  étant  le  Seigneur  du  ciel 
et  de  la  terre,  n'habite  point 
dans  les  temples  bâtis  par  les 
hommes. 

25.  Il  n'est  point  honoré  par 
les  ouvrages  de  la  main  des 
hommes,  comme  s'il  avait  be- 
soin de  ses  créatures^  lui  qui 
donne  à  tous  la  vie,  la  respira- 
tion ,  et  toutes  choses. 

26.  U  a  fait  naître  d'un  senl 
toute  la  race  des  hommes,  et 
il  leur  a  donné  pour  demeure 
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toute   l'étendue  de  la    terre. 


ayant  marqué  l'ordre  des  sai- 
sons, et  les  bornes  de  i  habi- 
tation de  chaque  peuple , 

27.  afin  qu'ils  cherchassent 
Dieu,  et  qu'ils  tâchassent  de  le 
trouver ,  comme  avec  la  main 
et  à  tâtons,  quoiqu'il  ne  soit 
pas  loin  de  chacun  de  nous. 

28.  Car  c'est  en  lui  que  nous 
avons  la  vie,  le  mouvement  et 
l'être  j  et  comme  quelques-uns 
de  vos  poètes  ont  dit  :  Nous 
sommes  même  les  enfants  et 
la  race  de  Dieu. 

29.  Puis  donc  que  nous  som- 
mes les  enfants  et  la  race  de 
Dieu,  nous  ne  devons  pas  croire 
que  la  Divinité  soit  semblable 
à  de  l'or ,  à  de  l'argent,  ou  à  de 
la  pierre ,  dont  l'art  et  Findus- 
tiie  des  hommes  a  fait  des  fi- 
gures. 

30.  Mais  Dieu,  ayant  laissé 
passer  et  comme  dissimulé  ces 
temps  d'ignorance,  fait  main- 
tenant annoncer  à  tous  les 
hommes  et  en  tous  lieux,  qu'ils 
fassent  pénitence; 

3i.  parce  qu'il  a  arrêté  un 
jour  auquel  il  doit  juger  le 
monde  selon  la  justice,  par 
celui  qu'il  a  destiné  à  en  être 
le  juge  ;  de  quoi  il  a  donné  à 
tous  les  hommes  une  preuve 
certaine,  en  le  ressuscitant 
d'entre  les  morts. 

32.  Mais  lorsqu'ils  entendi- 
rent/^ar/er  de  la  résurrection 
des  morts,  les  uns  s'en  moquè- 
rent, et  les  autres  dirent  : 
12. 
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Nous  vous  entendrons  une  au- 
tre fois  sur  ce  point. 

35.  Ainsi  Paul  sortit  de  leur 
assemblée. 

34  Quelques-uns  néanmoins 
se  joignirent  à  lui,  et  embras- 
sèrent la  foi ,  entre  lesquels 
fut  Denis,  sénateur  de  l'aréo- 
page ,  une  femme,  nommée  Da- 
riiaris,  et  d'autres  avec  eux. 

CHAPITRE  XVIIl. 

S.  Pau!  vient  à  Corint/ie,  y  tra- 
vaille de  ses  mains  avec  Priscille 
et  AqiiilaSy  convertit  heaticoup 
de  monde  ;  suite  de  ses  courses 
apostoliques.  Apollon  est  instruit 
par  Priscille  et  Aqiùlas. 

1.  Après  cela  Paul,  étant  par- 
ti d'Athènes ,  vint  à  Côrinthe. 

2.  Et  ayant  trouvé  un  Juif, 
nommé  Aquilas  ,  originaire  du 
Pont,  qui  était  nouvellement 
venu  d'Italie  avec  Priscille  sa 
femme,  parce  que  V empereur 
Claude  avait  ordonné  à  tous 
les  Juifâ  de  sortir  de  Rome ,  il 
se  joignit  à  eux. 

3.  Et  parce  que  leur  métier 
était  de  faire  des  tentes,  et 
que  c'était  aussi  le  sien ,  il  de- 
meurait chez  eux ,  et  y  ti'avail- 
lait. 

4.  Mais  il  prêchait  dans  la 
synagogue  tous  les  jours  de 
sabbat  j  et  faisant  entrer  dans 
ses  discours  le  nom  du  Sei- 
gneur Jésus,  il  s'efforçait  de 
persuader  les  Juifs  et  les  Grecs. 

5.  Or  quand  Silas  et  Timo- 
thée  furent  venus  de  Maeédoi- 
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ne,  Paul  s'employait  à  prêcher 
avec  encore  plus  d'ardeur,  en 
montrant  aux  Juifs  que  Jésus 
était  le  Christ. 

6.  Mais  les  Juifs  le  contre- 
disant avec  des  paroles  de  blas- 
phème, il  secoua  ses  habits,  et 
leur  dit  :  Que  votre  sang  soit 
sur  votre  tête;  pour  moi,  j'en 
suis  innocent  ;  je  m'en  vais  dé- 
sormais vers  les  gentils. 

7.  Et  étant  parti  de  là,  il  en- 
tra chez  un  nommé  Tite-Juste 
qui  craignait  Dieu,  et  dont  la 
maison  tenait  à  la  synagogue 

8.  Crispe,  chef  d'une  syna- 
gogue ,  crut  aussi  au  Seigneur 
avec  toute  sa  famille;  et  plu- 
sieurs autres  des  Corinthiens , 
ayant  entendu  Paul,  crurent 
et  furent  baptisés. 

9.  Alors  le  Seigneur  dit  à 
Paul  en  vision  durant  la  nuit: 
Ne  craignez  point ,  mais  parlez 
sans  vous  taire; 

10.  car  je  suis  avec  vous,  et 
personne  ne  pourra  vous  mal- 
traiter, parce  que  j'ai  dans  cettfr 
ville  un  grand  peuple. 

11.  Il  demeura  donc  un  an 
et  demi  à  Côrinthe,  leur  en- 
seignant la  parole  de  Dieu. 

12.  Or  Gallion  étant  pro- 
consul d'Achaïe,  les  Juifs,  d'un 
commun  accord ,  s'élevèrent 
contre  Paul,  et  le  menèrent  à 
son  tribunal, 

i3.  en  disant  1  Celui-ci  veut 
persuader  aux  hommes  d'ado- 
rer Dieu  (Tune  manière  con- 
traire à  la  loi. 
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14.  Et  Paul  étant  près  de 
psLvler, pour  sa  défense,  Gallion 
dit  aux  Juifs  :  O  Juifs ,  s'il  s'a- 
gissait de  quelque  injustice,  ou 
de  quelque  mauvaise  action  , 
je  me  croirais  obligé  de  vous 
entendre  avec  patience  j 

i5.  mais  il  ne  s'agit  que  de 
contestations  de  doctrine,  de 
mots,  et  de  votre  loi;  démêlez 
vos  différends  comme  vous 
l'entendrez,  carje  ne  veux  point 
m'en  rendre  juge. 

16.  Il  les  fît  retirer  ainsi  de 
son  tribunal. 

17.  Et  tous,  ayant  saisi  Sos- 
thène,  chef  d'une  synagogue  , 
le  battaient  devant  le  tribunal, 
sans  que  Gallion  s'en  mît  en 
peine. 

18.  Quand  Paul  eut  encore 
demeuré  là  plusieurs  jours, 
il  prit  congé  de  ses  frères,  et 
s'embarqua  pour  aller  en  Syrie 
avec  Priscille  et  Aquilas,  s'étant 
fait  couper  les  cheveux  à  Gen- 
chrée,  à  cause  d'un  vœu  qu'il 
avait  fait. 

19.  Et  il  arriva  à  Ephèse , 
où  il  laissa  Priscille  et  Aquilas. 
Pour  lui ,  étant  entré  dans  la 
synagogue ,  il  conféra  avec  les 
Juifs , 

20.  qui  le  prièrent  de  de- 
meurer plus  long-temps  avec 
eux  ;  mais  il  ne  voulut  point  y 
consentir. 

21.  Et  il  prit  congé  d'eux  en 
leur  disant  :  Je  reviendrai  vous 
voir,  si  c'est  la  volonté  de 
Dieu  j  et  il  partit  a^>^J^d'Ephèse. 
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22.  Etant  abordé  à  César ée, 
il  alla  à  Jérusalem  ^  et  après 
avoir  salué  l'église,  il  se  rendit 
à  Antioche, 

23.  où  il  passa  quelque 
temps  'y  et  'û  en  partit  ensuite , 
traversant,  par  ordre,  {le  utile 
en  "ville,  hi  Galatie  et  la  Phry- 
gie ,  et  fortifiant  tous  les  dis- 
ciples. 

24.  En  ce  même  temps ,  un 
Juif  nommé  Apollon ,  originai- 
re d'Alexandrie,  homme  élo- 
quent et  fort  habile  dans  les 
écritures ,  vint  à  Ephèse. 

25.  Il  était  instruis  dans  la 
voie  du  Seigneur;  et  parlant 
auec  zèle  et  avec  ferveur  d'es- 
prit ,  il  expliquait  et  enseignait 
avec  soin  ce  qui  regardait  Jé- 
sus, quoiqu'il  n'eût  connaissan- 
ce que  du  baptême  de  Jean. 

26.  Il  commença  donc  à 
parler  librement  et  hardiment 
dans  la  synagogue;  et  quand 
Priscille  et  Aquilas  l'eurent  en- 
tendu, ils  le  retirèrent  chez 
eux ,  et  l'instruisirent  plus  am- 
plement de  la  voie  du  Sei- 
gneur. 

27.  Il  voulut  ensuite  passer 
en  Achaïe;  et  les  frères  l'y 
ayant  exhorté,  ils  écrivirent 
aux  disciples  de  le  recevoir  ;  et 
lorsqu'il  y  fut  arrivé,  il  servit 
beaucoup  aux  fidèles. 

28.  Car  il  convainquait  les 
Juifs  publiquement  avec  gran- 
de force,  leur  montrant  par  les 
écritures  que  Jésus  était  le 
Christ. 
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CHAPITllE  XIX. 


Disciples^  qui  n'avaient  reçu  que  le 
baptême  de  Jean  ,  baptisés  par 
S.  Paul.  Il  prêche  à  Ephèse , 
et  y  fait  de  grands  miracles.  Exor- 
cistes juifs  battus  par  les  dé- 
mons. Livres  brûlés.  Sédition  à 
Ephèse  contre  S.  Paul. 

1.  Pendant  qu'Apollon  était 
à  Corinthe,  Paul,  ayant  tra- 
versé les  hautes  provinces  de 
l'Asie^  vint  à  Ephèse,  où  ayant 
trouvé  quelques  disciples, 

2.  il  leur  dit  :  Avez-vous  reçu 
le  Saint-Esprit  depuis  que  vous 
avez  embrassé  la  foi?  Ils  lui 
répondirent  :  Nous  n'avons  pas 
seulement  entendu  dire  qu'il  y 
vit  un  Saint-Esprit. 

3.  Et  il  leur  dit  :  Quel  bap- 
tême avez-vous  donc  reçu  ?  Ils 
lui  répondirent  :  Le  baptême  de 
Jean. 

4.  Alors  Paul  leur  dit  :  Jean 
a  baptisé  du  baptême  de  la  pé- 
nitence, en  disant  au  peuple 
qu'ils  devaient  croire  en  celui 
qui  venait  après  lui,  c'est-à-dire, 
en  Jésus. 

5.  Ce  qu'ayant  entendu ,  ils 
furent  baptisés  au  nom  du  Sei- 
gneur Jésus. 

6.  Et  après  que  Paul  leur  eut 
imposé  les  mains  ,  le  Saint-Es- 
prit descendit  sur  eux  j  et  ils 
parlaient  diverses  langues  ,  et 
ils  prophétisaient. 

7.  Ils  étaient  en  tout  envi- 
ron douze. 

8.  Paul  entra  ensuite  dans  la 
synagogue ,  où  il  parla  avec  li- 
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berté  et  hardiesse  pendant  trois 
mois  ,  conférant  avec  les  Juifs  y 
et  s'efforçant  de /ewr  persuader 
ce  qui  regarde  le  royaume  de 
Dieu. 

9.  Mais  comme  quelques- 
uns  s'endurcissaient  et  demeu- 
raient dans  l'incrédulité ,  dé- 
criant devant  tout  le  peuple  la 
voie  du  Seigneur ,  il  se  retira, 
et  sépara  ses  disciples  d'avec 
eux  ;  et  il  enseignait  tous  les 
jours  dans  l'école  d'un  nom- 
mé Tyran; 

10.  ce  qu'il  continua  durant 
deux  ans  ;  de  sorte  que  tous 
ceux  qui  demeuraient  en  Asie, 
tant  Juifs  que  gentils,  enten- 
dirent la  parole  du  Seigneur 
Jésus, 

11.  Et  Dieu  faisait  des  mi- 
racles extraordinaires  par  les 
mains  de  Paul , 

12.  jusque-là  même  que 
lorsque  les  mouchoirs  et  les 
linges ,  qui  avaient  touché  son 
corps,  étaient  appliqués  aux 
malades,  ils  étaient  guéris  de 
leurs  maladies,  et  les  esprits 
malins  sortaient  du  corps  des 
possédés. 

i3.  Or  quelques-uns  àe$ 
exorcistes  juifs,  qui  allaient 
de  ville  en  ville ,  entreprirent 
d'invoquer  le  nom  du  Seigneur 
Jésus  sur  ceux  qui  étaient  pos- 
sédés des  malins  esprits ,  en 
leur  disant  :  Nous  vous  con- 
jurons par  Jésus  que  Paul  prê- 
che. 

14.  Ceux  qui  faisaient  cela 
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étaient  sept  fils  d'un  Juif,  prin- 
ce des  prêtres ,  nommé  Scé- 
va. 

i5.  Mais  le  maKn  esprit  leur 
répondit  :  Je  connais  Jésus ,  et 
je  sais  qui  est  Paulj  mais  vous, 
qui  êtes -vous  ? 

i6.  Aussitôt  l'homme  ,  qui 
était  possédé  d'un  démon  très- 
méchant,  se  jeta  sur  eux;  et 
s'étant  rendu  maître  de  deux 
d'entre  eux ,  il  les  traita  si  mal , 
qu'ils  furent  contraints  de  s'en- 
fuir de  cette  maison  tout  nus 
et  blessés. 

17.  Cet  événement  ayant  été 
su  de  tous  les  Juifs  et  de  tous 
les  gentils  qui  demeuraient  à 
Ephèse ,  ils  furent  tous  saisis 
de  crainte;  et  le  nom  du  Sei- 
gneur Jésus  fut  glorifié. 

18.  Plusieurs  même  de  ceux 
qui  avaient  cru  venaient  con- 
fesser et  déclarer  ce  qu'ils 
avaient  fait  de  mal, 

19.  Il  y  en  eut  aussi  beau- 
coup de  ceux ,  qui  avaient 
exercé  les  arts  curieux,  qui 
apportèrent  leurs  livres ,  et  les 
brûlèrent  devant  tout  le  mon- 
de, et  quand  on  en  eut  sup- 
puté le  prix,  on  trouva  qail 
montait  a  cinquante  mille  piè- 
ces d'argent. 

20.  Ainsi  la  parole  de  Dieu 
se  répandait  de  plus  en  plus, 
et  se  fortifiait  puissamment. 

21.  Après  cela  Paul  se  pro- 
posa par  le  mouvement  du 
«^rtm^Esprit  de  passer  par  la 
Macédoine  et  par  l'Achaïe,  et 
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d'aller  ensuite  à  Jérusalem ,  di- 
sant :  Lorsque  j'aurai  été  là ,  il 
faut  qure  je  voie  aussi  Rome. 

22.  Et  ayant  envoyé  en  Ma- 
cédoine deux  de  ceux  qui  le 
servaient  dans  son  nii?iistère  y 
Timothée  et  Eraste ,  il  demeu- 
ra encore  quelque  temps  en 
Asie. 

23.  Mais  la  voie  du  Seigneur 
fut  alors  traversée  par  un  grand 
trouble. 

24.  Car  un  orfèvre,  nommé 
Démétrius  ,  qui  faisait  àe petits 
temples  d'argent  de  la  Diane 
d' Ephèse,  et  qui  donnait  beau- 
coup à  gagner  à  ceux  de  ce 
métier , 

2$.  les  assembla  avec  d'au- 
tres qui  travaillaient  à  ces  sor- 
tes d'ouvrages ,  et  leur  dit  :  Mes 
amis,  vous  savez  que  c'est  de 
ces  ouvrages  que  vient  tout 
notre  gain  ; 

26.  et  cependant  vous  voyez 
vous-mêmes,  et  vous  entendez 
dire  que  ce  Paul  a  détourné  un 
grand  nombre  de  personnes  du 
culte  des  dieux  ,  non-seulement 
à  Ephèse ,  mais  presque  par 
toute  l'Asie,  en  disant  que  les 
ouvrages  de  la  main  des  hom- 
mes ne  sont  point  des  dieux. 

27.  Et  il  n'y  a  pas  seulement 
à  craindre  pour  nous  que  notre 
métier  ne  soit  décrié  ,  mais  mê- 
me que  le  temple  de  la  grande 
déesse  Diane  ne  tombe  dans  le 
mépris ,  et  que  la  majesté  de 
celle  qui  est  adorée  dans  toute 
l'Asie,  et  même  dans  tout  l'u- 


278 


LES  ACTES  Chap.  19.  20. 


nivers,  ne  s'anéantisse   peu  à 
peu. 

28.  Ayant  entendu  ce  dis- 
cours^ ils  furent  transportés  de 
colère,  et  ils  s'écrièrent:  f^ii>e^ 
la  grande  Diane  des  Ephésiens  ! 

29.  Toute  la  ville  fut  aussitôt 
remplie  de  confusion  ;  et  ces 
gens-là  coururent  en  foule  à 
la  place  publique ^  ou  était  le 
théâtre ,  entraînant  Gaïus  et 
Aristarque,  macédoniens,  qui 
avaient  accompagné  Paul  dans 
son  voyage. 

30.  Paul  voulait  aller  se  pré- 
senter à  ce  peuple  ;  mais  les 
disciples  l'en  empêchèrent. 

3i.  Et  quelques-uns  aussi 
des  Asiarques  ,  qui  étaient  de 
ses  amis ,  l'envoyèrent  prier 
de  ne  point  se  présenter  au 
théâtre. 

32.  Cependant  les  uns 
criaient  d'une  manière,  et  les 
autres  d'une  autre  ;  car  tout  ce 
concours  de  peuple  n'était 
qu'une  multitude  confuse  ;  et 
la  plupart  même  ne  savaient  pas 
pourquoi  ils  étaient  assemblés. 

33.  Alors  Alexandre  fut  tiré 
de  la  foule ,  étant  aidé  par  les 
Juifs  qui  le  poussaient  devant 
eux  ;  et  étendant  la  main ,  il 
demanda  audience  pour  se  jus- 
tifier devant  le  peuple. 

34.  Mais  ayant  reconnu  qu'il 
était  Juif,  ils  s'écrièrent  tous 
comme  d'une  seule  voix,  durant 
près  de  deux  heures  :  P^iwe  la 
grande  Diane  des  Ephésiens  î 

35.  Après    quoi  le  greffier 


de  la  ville  les  ayant  apaisés, 
il  leur  dit  :  Seigneurs  Ephé- 
siens, y  a-t-il  quelqu'un  qui 
ne  sache  pas  que  la  ville  d'El- 
phèse  rend  un  culte  particu- 
lier à  la  grande  Diane,  fille  de 
Jupiter  ? 

36.  Puis  donc  qu'on  ne  peut 
pas  disconvenir  de  cela,  vous 
devez  demeurer  en  paix ,  et  ne 
rien  faire  inconsidérément, 

37.  Car  ceux  que  vous  avez 
amenés  ici  ne  sont  ni  sacrilè- 
ges, ni  blasphémateurs  de  vo- 
tre déesse. 

38.  Si  Demetrius,  et  les  ou- 
vriers qui  sont  avec  lui ,  ont 
quelque  plainte  à  faire  contre 
quelqu'un,  on  tient  l'audience, 
et  il  y  a  des  proconsuls  ;  qu'ils 
s'appellent  en  justice  les  uns 
les  autres. 

39.  Si  vous  avez  quelque 
autre  affaire  à  proposer,  elle 
pourra  se  tenniner  dans  une 
assemblée  légitime. 

40.  Car  nous  sommes  en 
danger  d'être  accusés  de  sédi- 
tion pour  ce  qui  s'est  passé  au- 
jourd'hui ,  ne  pouvant  alléguer 
aucune  raison  pour  justifier 
ce  concours  tumultuaire  de 
peuple.  Ayant  dit  cela,  il  con- 
gédia toute  l'assemblée. 

CHAPITRE  XX. 

Saint  Paul  va  en  Macédoine ,  prê* 
che  à  Troade.  Mort  et  résurrcC" 
tion  d'Eutyque.  Discours  de  S. 
Paul  à  Mikt. 

I.  Le  tumulte  étant  cessé, 
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Paul  fit  venir  les  disciples  ;  €t 
les  ayant  exhorte's  ,  il  leur  dit 
adieu ,  et  partit  pour  aller  en 
Macédoine. 

a.  Après  avoir  parcouru  cette 
province,  et  avoir  fait  plusieurs 
exhortations  auxjidèlesy  il  vint 
en  Grèce, 

3.  où  ayant  demeuré  trois 
mois,  il  résolut  de  retourner 

f)ar  la  Macédoine ,  à  cause  que 
es  Juifs  lui  avaient  tendu  des 
embûches  sur  le  chemin  quil 
devait  prendre  pour  aller  par 
mer  en  Syrie. 

4.  Il  fut  accompagné  par  So- 
patre,^/^  de  Pyrrhus,  de  Bérée, 
par  Aristarque  et  par  Second  , 
qui  étaient  de  Thessalonique  , 
par  Gains ,  de  Derbe,  et  par  Ti- 
mothée ,  et  par  Tychique  et 
Trophime,  qui  étaient  tous 
deux  d'Asie. 

5.  Ceux-ci  étant  allés  devant, 
nous  attendirent  à  Troade. 

6.  Pour  nous ,  après  les  jours 
des  pains  sans  levain,  nous 
nous  embarquâmes  à  Philippes, 
et  nous-  vînmes  en  cinq  jours 
les  trouver  à  Troade,  ou  nous 
en  demeurâmes  sept. 

y.  Le  premier  jour  de  la  se- 
maine ,  les  disciples  étant  as- 
semblés pour  rompre  le  pain, 
Paul,  qui  devait  partir  le  len- 
demain, leur  fit  un  discours 
qu  il  cor.tinua  jusqu'à  minuit. 

8.  Or  il  y  avait  beaucoup  de 
lampes  dans  la  salle  haute  où 
nous  étions  assemblés. 

g.  Et  comme  le  discours  de 
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Paul  dura  long  -  temps  ,  un 
jeune  homme ,  nommé  Euty- 
que ,  qui  était  assis  sur  une 
fenêtre,  s'endormit;  et  étant 
enfin  plongé  dans  un  profond 
sommeil  ,  il  tomba  du  troi- 
sième étage  en  bas  ,  et  on  l'em- 
porta mort. 

10.  Mais  Paul,  étant  des- 
cendu en  bas ,  s'étendit  sur 
lui;  et  l'ayant  embrassé  ,  il 
leur  dit  :  Ne  vous  troublez 
point ,  car  il  vit. 

11.  Puis  étant  remonté,  et 
ayant  rompu  le  pain  et  mangé, 
il  leur  pai'la  encore  jusqu'au 
point  du  jour ,  et  s'en  aiia  en- 
suite. 

12.  Et  on  amena  le  jeune 
homme  vivant;  en  sorte  qu'ils 
.furent  extrêmement   consolés. 

i3.  Pour  nous,  nous  mon- 
tâmes sur  un  vaisseau ,  et  nous 
allâmes  jusqu'à  Asson,  où  nous 
devions  reprendre  Paul,  selon 
l'ordre  quii  en  avait  donné; 
car  pour  lui,  il  avait  voulu  faire 
le  chemin  à  pied. 

14.  Lors  donc  qu'il  nous  eut 
rejoints  à  Asson,  nous  allâmes 
tous  CHsemble  à  Mitylène. 

i5.  Et  continuant  notre 
route  ,  nous  arrivâmes  le  len- 
demain vis-à-vis  de  Ghio  ;  le 
jour  suivant  nous  abordâmes 
à  Samos ,  et  le  jour  d'après 
nous  vînmes  à  Milet. 

1 6.  Car  Paul  avait  résolu  de  * 
passer  Ephèse  sans  y  prendre 
terre,  afin  qu'il  n'eût  point;  d*oo- 
casion  de  s'arrêter  en  Asie;  se 
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hâtant  pour  être ,  s'il  était  pos- 
sible, le  jour  de  la  Pentecôte 
à  Jérusalem. 

17.  Etant  à  Milet,il  envoya 
à  Ephèse  pour  faire  venir  les 
prêtres  de  cette  église. 

18.  Et  quand  ils  furent  ve- 
nus le  trouver ,  et  qu'ils  furent 
ensemble ,  il  leur  dit  :  Vous 
savez  de  quelle  sorte  je  me  suis 
conduit  pendant  tout  le  temps 
que  j'ai  été  avec  vous,  depuis 
le  premier  jour  que  je  suis  en- 
tré en  Asie  ; 

19.  que. j'ai  servi  le  Seigneur 
avec  toute  humilité,  et  avec 
beaucoup  de  larmes,  parmi  les 
traverses  qui  me  sont  surve- 
nues par  la  conspiration  des 
Juifs  contre  moi  j 

20.  que  je  ne  vous  ai  rien 
caché  de  tout  ce  qui  pouvait 
'VOUS  être  utile,  rien  ne  m'ayant 
empêché  de  vous  l'annoncer, 
et  de  vous  en  instruire  en  pu- 
blic et  en  particulier; 

21.  prêchant  aux  Juifs ,  aussi 
bien  qu'aux  gentils,  la  pénitence 
envers  Dieu,  et  la  foi  envers 
notre  Seigneur  Jésus-Christ. 

22.  Et  maintenant,  étant  lié 
par  le  Saint^sy^ïx ,  je  m'en 
vais  à  Jérusalem,  sans  que  je 
sache  ce  qui  doit  m'y  arriver; 

23.  sinon  que ,  dans  toutes  les 
\\Mes  par  oïl  je  passe,  le  Saint- 
Esprit  me  fait  connaître  que 
des  chaînes  et  des  afflictions 
m'y  sont  préparées. 

24.  Mais  je  ne  crains  rien  de 


m'est  pas  plus  précieuse  que 
moi-même;  il  me  suffit  que 
j'achève  ma  course,  et  que  f  ac- 
complisse le  ministère  que  j'ai 
reçu  du  Seigneur  Jésus ,  qui  est 
de  prêcher  l'évangile  de  la 
grâce  de  Dieu. 

25.  Je  sais  que  vous  ne  ver- 
rez plus  mon  visage ,  vous  tous  , 
parmi  lesquels  j'ai  passé  en  prê- 
chant le  royaume  de  Dieu. 

26.  Je  vous  déclare  donc  au- 
jourd'hui que  je  suis  pur  et  in- 
nocent du   sang  de  t^ous  tous  ; 

27.  parce  que  je  n'ai  point 
évité  de  vous  annoncer  toutes 
les  volontés  de  Dieu. 

28.  Prenez  donc  garde  à  vous- 
mêmes,  et  à  tout  le  troupeau 
sur  lequel  le  Saint-Esprit  vous 
a  établis  évêques ,  pour  gou- 
verner l'église  de  Dieu  ,  qu'il  a 
acquise  par  son  propre  sang. 

29.  Car  je  sais  qu'après  mon 
départ,  il  entrera  parmi  vous 
des  loups  ravissants ,  qui  n'épar- 
gneront point  le  troupeau; 

30.  et  que  d'entre  vous-mê- 
mes il  s'élèvera  des  gens  qui 
publieront  des  doctrines  cor- 
rompues ,  afin  d'attirer  des  dis- 
ciples après  eux. 

3 1 .  C'est  pourquoi  veillez ,  en 
vous  souvenant  que  durant  trois 
ans  je  n'ai  point  cessé  ni  jour, 
ni  nuit,  d'avertir  avec  larmes 
chacun  de  vous. 

32.  Et  maintenant  je  vous 
recommande  à  Dieu,  et  à  la 
parole  de  sa  grâce ,  à  celui  qui 

toutes  ces  choses,  et  ma  vie  ne J peut  achever  l'édifice  que  nous 
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avons  commencéy  et  vous  don- 
ner part  à  son  héritage  avec 
tous  ses  saints. 

33.  Je  n'ai  désiré  de  receK^oir 
de  personne  ni  argent,  ni  or, 
ni  vêtement; 

34.  et  vous  savez  vous-mê- 
mes que  ces  mains,  que  vous 
voyez,  ont  fourni ,  à  moi  et  à 
ceux  qui  étaient  avec  moi, 
tout  ce  qui  nous  était  néces- 
saire. 

35.  Je  vous  ai  montré  en  tou- 
te manière  qu'il  faut  soutenir 
ainsi  les  faibles  en  travaillant, 
et  se  souvenir  de  ces  paroles 
que  le  Seigneur  Jésus  a  dites 
lui  -  même  :  Qu'il  y  a  plus  de 
bonheur  à  donner  qu  à  rece- 
voir. 

36.  Après  leur  avoir  ainsi 
parlé ,  il  se  mit  à  genoux ,  et 
pria  avec  eux  tous. 

37.  Ils  commencèrent  aussi- 
tôt à  fondre  tous  en  larmes;  et 
se  jeUmt  au  cou  de  Paul,  ils 
le  baisaient , 

38.  étant  principalement  af- 
fligés de  ce  qu'il  leur  avait  dit 
qu'ils  ne  le  verraient  plus;  et 
ils  le  conduisirent  jusqu'au  vais- 
seau. 

CHAPITRE  XXI. 
Saint  Paul  va  h  Jérusalem.  Fil- 
les de  Philippe  prophetesses. 
Agabus  prédit  les  liens  de  saint 
Paul.  Saint  Paul  arrive  à  Jérw- 
salem  ,  se  purine  dans  le  tem- 
ple ,  est  arrêté  et  maltraité  par 
les  Juifs. 

I.  Après  que  nous  nous  fu- 


mes séparés  d'eux  açec  beau- 
coup de  peine,  nous  nous  éloi- 
gnâmes du  port,  et  nous  vînmes 
droit  à  Cos ,  le  lendemain  à 
Rhodes,  et  de  là  à  Patare. 

2.  Et  ayant  trouvé  un  vais- 
seau qui  passait  en  Phénicie, 
nous  montâmes  dessus,  et  fi- 
nies voile. 

3.  Quand  nous  fûmes  à  la 
vue  de  l'ile  de  Chypre ,  la  lais- 
sant à  gauche,  nous  fîmes 
route  vers  la  Syrie,  et  nous 
allâmes  aborder  à  Tyr,  où  le 
vaisseau  devait  laisser  sa  charge , 

4.  Y  ayant  trouvé  des  disci- 
ples, nous  y  demeurâmes  sept 
jours;  et  l'Esprit  leur  faisait 
dire  à  Paul  qu'il  n'allât  point  à 
Jérusalem. 

5.  Après  que  nous  y  eûmes 
passé  ces  sept ']0\ivSj  nous  par- 
tîmes, et  ils  vinrent  tous ,  avec 
leurs  femmes  et  leurs  enfants, 
nous  conduire  jusque  hors  de 
la  ville,  où  ayant  mis  les  ge- 
noux en  t^rre  sur  le  rivage , 
nous  fîmec  la  prière. 

6.  Et  après  nous  être  dit  adieu 
les  uns  aux  autres,  nous  mon- 
tâmes sur  le  vaisseau,  et  ils 
retournèrent  chez  eux. 

7.  Pour  nous,  de  Tyr  nous 
vînmes  à  Ptolémaïde,  où  nous 
achevâmes  notre  navigation  ; 
et  ayant  salué  les  frères,  nous 
demeurâmes  un  jour  avec 
eux. 

8.  Le  lendemain  étant  partis 
de  la^  nous  vînmes  à  Césarée; 
et  étant  entrés  dans  la  maison 
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de  Philippe  révangëliste,  qui 
était  un  des  sept  diacres ,  nous 
demeurâmes  chez  lui. 

9.11  avait  quatre  filles  vierges 
qui  prophétisaient. 

10.  Pendant  notre  demeure 
en  cette  'ville,  qui  fut  de  quel- 
ques jours ,  un  prophète ,  nom- 
mé Agabus ,  arriva  de  Judée. 

11.  Etant  venu  nous  voir,  il 
prit  la  ceinture  de  Paul;  et  s'en 
liant  les  pieds  et  les  mains,  il 
dit  :  Voici  ce  que  dit  le  Saint- 
Esprit  :  L'homme  à  qui  est 
cette  ceinture  sera  lié  de  cette 
sorte  par  les  Juifs  dans  Jéru- 
salem j  et  ils  le  livreront  entre 
les  mains  des  gentils. 

12.  Ayant  entendu  cette  pa- 
role, nous  le  priâmes,  nous  et 
ceux  de  ce  lieu-là,  de  ne  point 
aller  à  Jérusalem. 

i3.  Mais  Paul  répondit: Que 
faites-vous  de  pleurer  ainsi ^  et 
de  m'attendrir  le  cœur .?  Je 
vous  déclare  que  je  suis  tout 
prêt  à  souffrir  à  Jérusalem,  non- 
seulement  la  prison,  mais  la 
mort  même  pour  le  nom  du 
Seigneur  Jésus. 

14.  Et  quand  nous  vîmes  que 
nous  ne  pouvions  le  persuader, 
nous  ne  le  pressâmes  pas  da- 
vantasse, mais  nous  dîmes  :  Que 
la  volonté  du  Seigneur  soit 
faite. 

i5.  Ces  jours  étant  passés, 
nous  nous  disposâmes  à  partir, 
et  nous  allâmes  à  Jérusalem. 

16.  Quelques-uns  des  dis- 
ciples de  la  ville  de   Césarée 


vinrent  aussi  avec  nous,  ame- 
nant avec  eux  un  ancien  disci- 
ple, nommé  Mnason ,  originaire 
de  Vile  de  Chypre ,  chez  lequel 
nous  devions  loger. 

17.  Quand  nous  fûmes  arri- 
vés à  Jérusalem,  les  frères  nous 
reçurent  avec  joie. 

18.  Et  le  lendemain  nous  al- 
lâmes avec  Paul  visiter  Jacques, 
chez  lequel  tous  les  prêtres 
s'assemblèrent. 

19.  Après  les  avoir  embras- 
sés, il  leur  raconta  en  détail 
tout  ce  que  Dieu  avait  fait 
par  son  ministère,  parmi  les 
gentils. 

20.  Et  eux,  ayant  entendu 
toutes  ces  choses  j  en  glorifiè- 
rent Dieu,  et  lui  dirent  :  Vous 
voyez,  mon  frère,  combien  de 
milliers  de  Juifs  ont  cru;  et 
cependant  ils  sont  tous  zélés 
pour  la  loi. 

21.  Or  ils  ont  entendu  dire 
que  vous  enseignez  à  tous  les 
Juifs,  qui  sont  parmi  les  gen- 
tils ,  de  renoncer  à  Moïse ,  et 
que  vous  dites  qu'ils  ne  doivent 
pas  circoncire  leurs  enfants  ,  ni 
vivre  selon  les  coutumes  reçues 
parmi  tes  Juifs. 

22.  Que  faut-il  donc  faire? 
certainement  il  faudra  quils 
s'assemblent  tous;  car  ils  sau- 
ront que  vous  êtes  arrivé. 

23.  Faites  donc  ce  que  nous 
allons  vous  dire  :  Nous  avons 
ici  quatre  hommes  qui  ont  fait 
un  vœu; 

24.  prenez-les  avec  vous,  et 
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purifiez-vous  avec  eux,  en  fai- 
sant les  frais  de  la  cérémonie, 
afin  qu'ils  se  rasent  la  tête,  et 
que  tous  sachent  que  ce  qu'ils 
ont  entendu  dire  de  vous  est 
taux,  et  que  vous  continuez 
à  garder  la  loi. 

25.  Quant  aux  gentils  qui 
ont  cru,  nous  leur  avons  écrit 
que  nous  avions  jugé  qu'ils  de- 
vaient s'abstenir  aes  viandes 
immolées  aux  idoles  ,  du  sang, 
des  chairs  étouffées ,  et  de  la 
fornication. 

26.  Paul,  ayant  donc  pris  ces 
hommes,  et  s'étant  purifié  avec 
eux,  entra  au  temple  le  jour 
suivant,  faisant  savoir  les  jours 
auxqriels  s'accomplirait  leur 
purification,  et  quand  l'offran- 
de devrait  être  présentée  pour 
chacun  d'eux. 


■^7 


îais,  sur  la 
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jours,  les  Juifs  d'Asie  l'ayant 
vu  dans  le  temple,  émurent 
tout  le  peuple,  et  se  saisirent 
de  lui,  en  criant  : 

28.  Au  secours,  Israélites! 
voici  celui  qui  dogmatise  par- 
tout contre  ce  peuple,  cojitre 
la  loi,  et  contre  ce  lieu  saint; 
et  qui  de.  plus  a  encore  intro- 
duit des  gentils  dans  le  temple, 
et  a  profané  ce  saint  lieu. 

29.  Ils  disaient  cela^  parce 
qu'ayant  vu  dans  k  ville  Tro- 
phime  d'Ephése  avec  Paul,  ils 
croyaient  que  Paul  l'avait  in- 
troduit dans  le  temple. 

5o.  Aussitôt  toute  la  ville  fut 
émue,  et  le  peuple  accourut  en 


foule  ;  et  s'étant  saisis  de  Paul, 
ils  le  tirèrent  hors  du  temple, 
dont  les  portes  furent  fermées 
en  même  temps, 

3i.  Et  comme  ils  se  dispo- 
saient à  le  tuer,  on  vint  dire 
au  tribun  de  la  cohorte  qià 
gardait  le  temple^  que  toute  la 
ville  de  Jérusalem  était  en 
trouble  et  en  confusion. 

32.  Il  prit  au  même  instant 
des  soldats  et  des  centeniers 
avec  lui,  et  courut  à  ces  sédi' 
tieuxj  qui,  voyant  le  tribun  et 
les  soldats,  cessèrent  de  battre 
Paul. 

33.  Le  tribun  s'approchant, 
se  saisit  de  lui;  et  l'ayant  fait 
lier  de  deux  chaînes,  il  deman- 
dait qui  il  était,  et  ce  qu'il  avait 
fait. 

34.  Mais  dans  c^tte  foule  les 
uns  criaient  d'une  manière,  et 
les  autres  d'une  autre.  Voyant 
donc  qu'il  ne  pouvait  rien  ap- 
prendre de  certain  à  cause  du 
tumulte,  il  commanda  qu'on 
le  menât  dans  la  forteresse. 

35.  Lorsque  Paul  fut  sut  les 
degrés,  il  fallut  que  les  soldats 
le  portassent,  à  cause  de  la 
violence  et  de  la  foule  de  îa 
populace  ; 

36.  car  il  était  suivi  d'une 
grande  multitude  de  peuple, 
qui  criait  :  Faites  -  le  mou- 
rir, 

37.  Paul,  étant  sur  le  point 
d'entrer  dans  îa  forteresse,  dit 
au  tribun  :  Puis-je  prendre  îa 
liberté  de  vous  dii-e  quelque 
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chose  ?  Le  tribun  lui  répondit  : 
Savez-vous  parler  grec? 

38.  N'êtes-vous  pas  cet  Egyp- 
tien qui  ces  jours  passés  sou- 
leva et  mena  au  désert  avec  lui 
quatre  mille  brigands? 

39.  Paul  lui  répondit  :  Je 
vous  assure  que  je  suis  Juif, 
citoyen  de  Tarse ,  ville  de  Ci- 
licie  qui  est  assez  connue.  Au 
reste,  je  vous  prie  de  me  per- 
mettre de  parler  au  peuple. 

40.  Le  tribun  le  lui  ayant 
permis,  il  se  présenta  debout 
sur  les  degrés,  et  fit  signe  de 
la  main  au  peuple.  En  même 
temps  il  se  fit  un  grand  silence, 
et  il  leur  dit  en  langue  hébraï- 
que : 

CHAPITRE  XXIL 

Discours  de  saint  Paul  aux  Juifs. 
Fureur  des  Juifs  contre  saint 
Paul.  Le  tribun  veut  le  faire 
fouetter.  Il  se  déclare  citoyen 
romain. 

1.  Mes  frères  et  we^  pères, 
écoutez  ce  que  j'ai  à  vous  dire 
maintenant  pour  ma  justifica- 
tion. 

2.  Quand  ils  entendirent 
qu'il  leur  parlait  en  langue 
hébraïque,  ils  écoutèrent  en- 
core avec  plus  de  silence; 

3.  et  il  leur  dit  :  Je  suis  Juif, 
né  à  Tarse  en  Cilicie  ;  j'ai  été 
élevé  dans  cette  ville  aux  pieds 
de  Gamaliel ,  et  instruit  dans 
la  manière  la  plus  exacte  d'oô- 
server  la  loi  de  nos  pères,  étant 
zélé  pour  la  loi ,  comme  vous 


l'êtes  encore  tous  aujourd'hui. 

4.  C'est  moi  qui  ai  persécuté 
ceux  de  cette  secte,  jusqu'à  la 
mort, les  chargeant  de  chaînes, 
hommes  et  femmes,  et  les  met- 
tant en  prison, 

5.  comme  le  grand-prêtre  et 
tout  le  sénat  m'en  sont  témoins, 
jusque-là  même  qu'ayant  pris 
d'eux  des  lettres  pour  les  frères 
de  Damas,  j'y  allai  pour  ame- 
ner aussi  prisonniers  à  Jérusa- 
lem ceux  de  cette  même  secte 
qui  étaient  là,  afin  qu'ils  fus- 
sent punis. 

6.  Mais  il  arriva  que  comme 
j'étais  en  chemin,  et  que  j'ap- 
prochais de  Damas  vers  l'heure 
de  midi,  je  fus  environné  tout 
d'un  coup  et  frappé  dune 
grande  lumière  qui  venait  du 
ciel; 

y.  et  étant  tombé  par  terre, 
j'entendis  une  voix  qui  me  di- 
sait :  Saul,  Saul ,  pourquoi  me 
persécutez-vous  ? 

8.  Je  répondis  :  Qui  etes- 
vous  ,  Seigneur  ?  Et  celui  qui 
me  parlait  me  dit  :  Je  suis  Jé- 
sus de  Nazareth  que  vous  per- 
sécutez. 

9.  Ceux  qui  étaient  avec  moi 
virent  bien  la  lumière;  mais  ils 
n'entendirent  point  ce  que  di- 
sait celui  qui  me  parlait. 

10.  Alops  je  dis  :  Seigneur, 
que  ferai -je  ?  Et  le  Seigneur  me 
répondit  :  Levez-vous,  et  allez 
à  Damas  ;  et  on  vous  dira  là 
tout  ce  que  vous  devez  faire. 

II. Et  comme  le  grand  éclat 
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de  cette  lumière  m'avait  aveu- 
glé, ceux  qui  étaient  avec  moi 
me  prirent  par  la  main ,  et  me 
menèrent  à  Damas. 

12.  Or  il  y  avait  a  Damas 
un  homme  pieux  selon  la  loi, 
nommé  Ananie,  à  la  vertu  du- 
quel tous  les  Juifs,  qui  y  de- 
meuraient ,  rendaient  témoi- 
gnage. 

i3.  Il  vint  me  trouver,  et 
s'approchant  de  moi,  il  me  dit  : 
Mon  frère  Saul,  recouvrez  la 
vue;  et  au  même  instant  je  'vis 
et  le  regardai. 

14.  Il  me  dit  ensuite  :  Le 
Pieu  de  nos  pères  vous  a  pré- 
destiné pour  connaître  sa  vo- 
lonté, pour  voir  le  Juste,  et 
pour  entendre  les  paroles  de 
sa  bouche  ; 

1 5.  car  vous  lui  rendrez  té- 
moignage, devant  tous  les  hom- 
mes ,  de  ce  que  vous  avez  vu  et 
entendu. 

16.  Qu*attendez-vous  donc.^* 
Levez-vous ,  et  recevez  le  bap- 
tême, et  lavez  vos  péchés  en 
invoquant  le  nom  du  Seigneur. 

17.  Or  il  arriva  qu'étant  re- 
venu depuis  à  Jérusalem,  lors- 
que j'étais  en  prière  dans  le 
temple,  j'eus  un  ravissement 
d'esprit , 

18.  et  je  le  vis  qui  me  dit  : 
Hâtez-vous ,  et  sortez  prorap- 
tement  de  Jérusalem;  car  ils 
ne  recevront  point  le  témoi- 
gnage que  vous  leur  rendrez 
de  moi, 

ig.  Je  lui  répondis  ;  Seigneur, 


ils  savent  eux-mêmes  que  c'é- 
tait moi  qui  mettais  en  prison , 
et  qui  faisais  fouetter  dans  les 
synagogues  ceux  qui  croyaient 
en  vous  ; 

20.  et  que ,  lorsqu'on  répan- 
dait le  sang  de  votre  martyr 
Etienne,  j'étais  présent,  et  con- 
sentais a  sa  mort  y  et  je  gardais 
les  vêtements  de  ceux  qui  le 
lapidaient. 

21.  Mais  il  mè  dit:  Allez- 
vous-en  ;  car  je  vous  enverrai 
bien  loin  vers  les  gentils. 

22.  Les  Juifs  l'avaient  écouté 
jusqu'à  ce  mot;  mais  alors  ils 
élevèrent  leurs  voix,  et  criè- 
rent :  Otez  du  monde  ce  mé- 
chant^ car  ce  serait  un  crime 
de  le  laisser  vivre. 

23.  Et  comme  ils  criaient, 
et  jetaient  leurs  vêtements,  et 
faisaient  voler  la  poussière  en 
l'air, 

24.  le  tribun  le  fit  mener 
dans  la  forteresse ,  et  comman- 
da qu'on  lui  donnât  la  question, 
en  le  fouettant,  pour  tirer  de 
sa  bouche  ce  qui  les  faisait 
ainsi  crier  contre  lui. 

25.  Mais  quand  on  l'eut  Ké, 
Paul  dit  à  un  centenier  qui 
était  présent  :  Vous  est-il  per- 
mis de  fouetter  un  citoyen  ro- 
main ,  et  qui  n'a  point  été  con- 
damné ^ 

26.  Le  centenier  ayant  en- 
tendu ces  paroles  f  alla  trouver 
le  tribun ,  et  lui  dit  :  Que  pen- 
sez-vous faire  ^  cet  homme  est 
citoyen  romain. 
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îiy.  Le  tribun  aussitôt  vint 
à  Paul,  et  lui  dit  :  Etes -vous 
citoyen  romain?  Paul  lui  ré- 
pondit :  Oui ,  je  le  suis. 

28.  Le  tribun  lui  repartit  : 
Il  ma  coûté  bien  de  l'argent 
pour  acquérir  oe  droit  d'être 
citoyen  romain.  Et  moi,  lui 
répondit  Paul,  je  le  suis  par 
ma  naissance. 

29.  En  même  temps  ceux 
qui  devaient  lui  donner  la  ques- 
tion se  retirèrent;  et  le  tribun 
eut  peur,  voyant  que  Paul  était 
citoyen  romain,  et  qu'il  l'avait 
fait  lier. 

30.  Le  lendemain,  voulant 
savoir  plus  exactement  de  quoi 
il  était  accusé  par  les  Juifs ,  il 
lui  fit  ôter  ses  cbaînes  ;  et 
ayant  ordonné  que  les  princes 
des  prêtres  et  tout  le  conseil 
s'assemblassent,  il  amena  Paul, 
et  le  présenta  devant  eux. 

CHAPITRE  XXIII. 

Saint  Paul,  voulant  se  justifier  ^ 
est  outragé  par  l'ordre  du  grand- 
prêtre;  il  divise  les  pharisiens 
d'avec  les  sadducéens.  Jésus- 
Christ  lui  apparaît.  Les  Juifs 
forment  le  dessein  de  le  tuer. 
Il  est  envoyé  à  Cesarée. 

1.  Paul,  regardant  fixement 
le  conseil ,  dit  :  Mes  frères , 
jusqu'à  cette  heure  je  me  suis 
conduit  devant  Dieu  avec  toute 
la  droiture  t/'une  bonne  con- 
science. 

2.  A  cette  parole,  Ananie, 
grand-prêtre,  ordonna  à  ceux 
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qui  étaient  près  de  lui 
frapper  sur  le  visage. 

3.  Alors  Paul  lui  dit  :  Dieu 
vous  frappera  vous  -  même  , 
muraille  blanchie.  Quoi!  vous 
êtes  assis  ici  pour  me  juger  se- 
lon la  loi,  et  cependant  y  contre 
la  loi,  vous  commandez  qu'on 
me  frappe. î* 

4.  Ceux  qui  étaient  présents 
dirent  à  Paul  :  Osez-vous  bien 
maudire  le  grand -prêtre  de 
Dieu  ? 

5.  Paul  leur  répondit  :  Je 
ne  savais  pas,  mes  frères,  qu.e 
ce  fût  le  grand-prêtre  ;  car  il 
est  écrit  :  Vous  ne  maudirez 
point  le  prince  de  votre  peuple. 

6.  Or  Paul  sachant  qu'une 
partie  de  ceux  qui  étaient  là 
étaient  sadducéens,  et  l'autre 
pharisiens,  il  s'écria  dans  l'as- 
semblée :  Mes  frères,  je  suis 
pharisien,  e^  fils  de  pharisien; 
et  c'est  à  cause  de  l'espérance 
d^une  autre  "vie,  et  de  la  résur- 


rection   des    morts,    que   l'on 
veut  me  condamner. 

7.  Paul  ayant  parlé  de  la 
sorte,  il  s'émut  une  dissension 
entre  les  pharisiens  et  les  sad- 
ducéens ,  et  l'assemblée  fut  di- 
visée. 

8.  Car  les  sadducéens  disent 
qu'il  n'y  a  ni  résurrection,  ni 
ange,  ni  esprit;  au  lieu  que  les 
pharisiens  reconnaissent  l'un 
et  l'autre. 

9.  Il  s'éleva  ensuite  un  grand 
bruit ,  et  quelques  -  uns  des 
pharisiens  contestaient,  en  di- 
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sant  :  Nous  ne  trouvons  point 
de  mal  en  cet  honime.  Que 
savons-nous  si  un  esprit  ou  un 
ange  ne  lui  aurait  point  parlé  ? 

10.  Le  tumulte  s'augmen- 
tant,  et  le  tribun  ayant  peur 
que  Paul  ne  fut  mis  en  pièces 
par  ces  gens-là,  il  commanda 
qu'on  fît  venir  des  soldats , 
qui  l'enlevassent  d'entre  leurs 
mains ,  et  le  menassent  dans  la 
forteresse. 

11.  La  nuit  suivante  le  Sei- 
gneur ♦se  présenta  à  lui,  et  lui 
dit  :  Paul,  ayez  bon  courage  ; 
car  comme  vous  m'avez  rendu 
témoignage  dans  Jérusalem,  il 
faut  aussi  que  vous  me  rendiez 
témoignage  dans  Rome. 

12.  Le  jour  étant  venu,  quel- 
ques Juifs,  s'étant  ligués,  firent 
vœu  avec  serment  et  impréca- 
tion, de  ne  manger  ni  boire, 
qu'ils  n'eussent  tué  Paul. 

i3.  Ils  étaient  plus  de  qua- 
rante qui  avaient  fait  cette 
conjuration  ; 

14.  et  ils  vinrent  se  présen- 
ter aux  princes  des  prêtres  et 
aux  sénateurs,  et  leur  dirent  : 
Nous  avons  fait  vœu,  avec  de 
grandes  imprécations,  de  ne 
point  manger  que  nous  n'ayons 
tué  Paul. 

i5.  Vous  n'avez  donc  qu'à 
faire  savoir,  de  la  part  du 
conseil ,  au  tribun ,  que  vous  le 
priez  de  faire  amener  demain 
Paul  devant  vous ,  comme  pour 
connaître  plus  particulièrement 
de  son  affaire,  et  nous  serons 


prêts  pour  le  tuer  avant  qu'il 
arrive. 

16.  Mais  le  fils  de  la  sœur 
de  Paul,  ayant  appris  cette 
conspiration ,  vint  et  entra  dans 
la  forteresse ,  et  en  avertit  Paul. 

17.  Paul  ayant  appelé  un 
des  centeniers ,  lui  dit  :  Je  vous 
prie  de  mener  ce  jeune  homme 
au  tribun ,  car  il  a  quelque 
chose  à  lui  dire. 

18.  Le  centenier  prit  \e  jeune 
homme  avec  lui,  et  le  mena  au 
tribun ,  auquel  il  dit  :  Le  pri- 
sonnier Paul  m'a  prié  de  vous 
amener  ce  jeune  homme ,  qui 
a  quelque  avis  à  vous  donner. 

19.  Le  tribun ,  le  prenant 
par  la  main,  et  l'ayant  tiré  à 
part,  lui  demanda  ce  qu'il  avait 
à  lui  dire. 

20.  CaQ  jeune  homme  lui  dit  : 
Les  Juifs  ont  résolu  ensemble 
de  vous  prier  que  demain  vous 
envoyiez  Paul  dans  leur  as- 
semblée ,  comme  s'ils  voulaient 
connaître  plus  exactement  de 
son  affaire; 

21.  mais  ne  consentez  pas 
à  leur  demande  ;  car  plus  de 
quarante  hommes  d'entre  eux 
doivent  lui  dresser  des  embû- 
ches, ayant  fait  vœu,  avec  de 
grands  serments,  de  ne  man- 
ger ni  boire,  qu'ils  ne  l'aient 
tué,  et  ils  sont  déjà  tout  pré- 
parés, attendant  seulement  que 
vous  leur  promettiez  ce  quails 
désirent. 

22.  Le  tribun ,  aj-ant  en- 
tendu cela,  renvoya  le  jeune 
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homme,  et  lui  défenclit  de  dé- 
couvrir à  personne  qu'il  lui  eût 
donné  cet  avis; 

23.  et  ayant  appelé  deux 
centeniers,  il  leur  dit  :  Tenez 
prêts,  dès  la  troisième  heure 
de  ia  nuit,  deux  cents  soldats, 
soixante  et  dix  cavaliers ,  et 
deux  cents  archers,  pour  aller 
jusqu'à  Gésarée. 

24.  Il  leur  ordonna  aussi 
d'avoir  des  chevaux  pour  mon- 
ter Paul  et  le  mener  sûrement 
au  gouverneur  Félix. 

20.  Car  il  eut  peur  que  les 
Juifs  ne  l'enlevassent  et  ne  le 
tuassent;  et  qu'après  cela  on 
ne  l'accusât  d'avoir  reçu  d'eux 
de  l'argent  pour  le  leur  livrer. 

26.  Il  écrivit  en  même  temps 
a  Félix  en  ces  termes  :  Claude 
Lysias,  au  très-excellent  gou- 
verneur Félix ,  salut. 

27.  Les  Juifs  s'étant  saisis 
de  cet  homme ,  et  étant  sur  le 
point  de  le  tuer,  j'y  arrivai 
avec  des  soldats  et  le  tirai  de 
leurs  mains,  ayant  su  qu'il  était 
citoyen  romain. 

28.  Et  voulant  savoir  de 
quel  crime  ils  l'accusaient,  je 
le  menai  dans  leur  conseil; 

29.  mais  j'ai  trouvé  qu'il 
n'était  accusé  que  de  certaines 
choses  qui  regardent  leur  loi, 
sans  qu'il  y  eût  en  lui  aucun 
crime  qui  fiit  digne  de  mort  ou 
de  prison. 

30.  Et  sur  l'avis  qu'on  m'a 
donné  d'une  entreprise  que  les 
Juifs    avaient  formée  pour  le 


tuer,  je  vous  l'ai  envoyé,  ayant 
aussi  commandé  à  ses  accusa- 
teurs d'aller  proposer  devant 
vous  ce  quUls  ont  à  dire  contre 
lui.  Adieu. 

3i.  Les  soldats  donc,  pour 
exécuter  l'ordre  qu'ils  avaient 
reçu,  prirent  Paul  avec  eux, 
et  le  menèrent  la  nuit  à  Anti- 
patride. 

32.  Et  le  lendemain  ils  s'en 
retournèrent  à  la  forteresse, 
l'ayant  laissé  entre  les  mains 
des  cavaliers  ,  pour  aller  avec 
lui, 

33.  qui,  étant  arrivés  à  Cé- 
sarée ,  rendirent  la  lettre  au 
gouverneur,  et  lui  présentè- 
rent Paul. 

34.  Le  gouverneur,  l'ayant 
lue,  s'enquit  de  quelle  pro- 
vince était  Paul;  et  ayant  ap- 
pris qu'il  était  de  Cilicie, 

35.  il  lui  dit:  Je  vous  en- 
tendrai quand  vos  accusateurs 
seront  venus.  Et  il  commanda 
qu'on  le  gardât  au  palais  d'Hé- 
rode. 

CHAPITRE  XXIV. 

Saint  Paul ,  accusé  devant  Félix , 
se  défend.  Il  demeure  prison- 
nier. Félix  fait  venir  saint 
Paul  devant  lui,  est  effrayé  de 
ce  qu'il  lui  dit,  et  le  laisse  en 
prison. 

I.  Cinq  jours  après,  Ananie, 
grand-prêtre,  descendit  à  Cé^ 
sarée ,  avec  quelques  sénateurs, 
et  un  certain  orateur,  nommé 
Tertulle,   et  ils   se  rendirent 
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gouverneur. 

2.  Paul  ayant  été  appelé, 
Tertulle  commença  à  Taccuser 
en  ces  termes  :  Comme  c'est 
par  vous,  très-excellent  Félix, 
que  nous  jouissons  d'une  pro- 
fonde paix ,  et  plusieurs  ordres 
très-salutaires  à  ce  peuple  ayant 
été  établis  par  votre  sage  pré- 
voyance , 

3.  nous  le  reconnaissons  en 
toutes  rencontres  et  en  tous 
lieux,  et  nous  vous  en  ren- 
dons toutes  sortes  d'actions  de 
grâces. 

4.  Mais  pour  ne  point  vous 
arrêter  plus  long -temps,  je 
vous  prie  d'écouter  avec  votre 
éqinte  ordinaire  ce  que  nous 
aidons  à  7jous  dire  en  peu  de 
paroles. 

5.  Nous  avons  trouvé  cet 
homme,  qui  est  une  peste  pu- 
blique, qui  met  dans  tout  l'u- 
nivers la  division  et  le  trouble 
parmi  tous  les  Juifs,  et  qui  est 
le  chef  de  la  secte  séditieuse 
des  Nazaréens; 

6.  qui  a  même  tenté  de  pro- 
faner le  temple  ;  de  sorte  que 
nous  nous  étions  saisis  de  lui, 
et  voulions  le  juger  selon  no- 
tie  loi; 

7.  mais  le  tribun  Lysias  , 
étant  survenu,  nous  l'a  arra- 
ché d'entre  les  mains  avec 
grande  violence, 

8.  ordonnant  que  ces  accu- 
sateurs viendraient  comparaître 
devant  vous;  et  vous  pourrez 


vous-même,  en  Finterrogeant, 
reconnaître  la  'vérité  de  toutes 
les  choses  dont  nous  l'accu- 
sons. 

9.  Les  Juifs  ajoutèrent  que 
tout  cela  était  véritable. 

10.  Mais  le  gouverneur  ayant 
fait  signe  à  Paul  de  parler,  il 
le  fit  de  cette  sorte  :  J'entre- 
prendrai avec  d'autant  plus 
de  confiance  de  me  justifier 
devant  vous,  que  je  sais  qu'il 
y  a  plusieurs  années  que  vous 
gouvernez  cette  province; 

11.  car  il  vous  est  aisé  de 
savoir  qu'il  n'y  a  pas  plus  de 
douze  jours  que  je  suis  venu  à 
Jérusalem  pour  adorer  Dieu  ; 

11,  et  ils  ne  m'ont  point 
trouvé  disputant  avec  person- 
ne, ni  amassant  le  peuple,  soit 
dans  le  temple,  soit  dans  les 
synagogues , 

i3.  soit  dans  la  ville;  et  ils 
ne  sauraient  prouver  aucun 
des  chefs  dont  ils  m'accusent 
maintenant. 

1 4«  Il  est  vrai ,  et  je  le  re- 
connais devant  vous,  que, 
selon  cette  secte  qu'ils  appel- 
lent hérésie,  je  sers  le  Dieu  de 
nos  pères,  croyant  toutes  les 
choses  qui  sont  écrites  dans  la 
loi  et  dans  les  propliètes  ; 

i5.  espérant  en  Dieu,  com- 
me ils  l'espèrent  eux-mêmes, 
que  tous  les  hommes  justes  et 
injustes  ressusciteront  un  jour, 

16.  C'est  pourquoi  je  travaille 
incessamment  à  conserver  ma 
conscience  exempte  de  repro- 
i3 
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che  devant  Dieu  et  devant  les 
hommes. 

17.  Mais  étant  venu,  après 
plusieurs  années,  pour  faire 
aes  aumônes  à  ma  nation ,  et 
rendre  à  Dieu  mes  offrandes  et 
mes  vœux; 

18.  lorsque  j'étais  encore 
dans  ces  exercices  de  religion , 
ils  m'ont  trouvé  purifié  dans  le 
temple  sans  amas  de  peuple  et 
sans  tumulte. 

19.  Et  ce  sont  certains  Juifs 
d'Asie ,  qui  devaient  comparaî- 
tre devant  vous ,  et  se  rendre 
accusateurs ,  s'ils  avaient  quel- 
que chose  a  dire  contre  moi. 

20.  Mais  que  ceux-ci  mêmes 
déclarent  s'ils  m'ont  trouvé 
coupable  de  quoi  que  ce  soit, 
lorsque  j'ai  comparu  dans  leur 
assemblée  ; 

21.  si  ce  n*est  qu^on  veuille 
me  faire  un  crime  de  cette  pa- 
role que  j'ai  dite  hautement 
en  leur  présence  :  C'est  à  cause 
de  la  resurrection  des  morts 
que  vous  voulez  me  condam- 
ner aujourd'hui. 

2  2*  Félix ,  ayant  entendu  tous 
ses  discours ,  les  remit  à  une  au- 
tre fois,  en  disant  :  Lo-rsque  je  me 
serai  plus  exactement  informé 
de  cette  secte,  et  que  le  tribun 
Lysias  sera  venu  de  Jérusalem  , 
je  connaîtrai  de  votre  affaire. 

a3.  11  commanda  ensuite  à 
un  centenier  de  garder  Paul, 
mais  en  ie  tenant  moins  res- 
serré, et  sans  empêcher  aucun 
des  siens  de  le  servir. 
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24.  Quelques  jours  après, 
Félix  étant  revenu  à  Cesarée 
avec  Drusille,  sa  femme,  qui 
était  Juive,  fit  venir  Paul;  et  il 
écouta  ce  qu'il  lui  dit  de  la  foi 
en  Jésus-Christ. 

25.  Mais  comme  Paul  lui  par- 
lait de  la  justice,  de  la  chaste- 
té, et  du  jugement  à  venir,  Fé- 
lix en  fut  effrayé ,  et  lui  dit  : 
Cest  assez  pour  cette  heure  ; 
retirez-vous;  quand  j'aurai  le 
temps  ,  je  vous  manderai. 

26.  Et  parce  qu  il  espérait 
que  Paul  lui  donnerait  de  l'ar- 
gent, il  l'envoyait  quérir  sou- 
vent, et  s'entretenait  avec  lui. 

27.  Deux  ans  s'étant  passés, 
Félix  eut  pour  successeur  Por- 
cius  Festusjet  voulant  obliger 
les  Juifs,  il  laissa  Paul  en  prison. 

CHAPITRE  XXV. 

Saint  Paul  se  défend  devant  Fes- 
tiis  ;  il  en  appelle  à  César,  j4 grip- 
pa et  Bérénice  viennent  à  Ce- 
sarée. Agrippa  veut  voir  saint 
Paul.  Festus  le  fait  venir  devant 
ce  prince. 

1.  Festus ,  étant  donc  arrivé 
dans  la  province,  vint  trois 
jours  après  de  Césarée  à  Jéru- 
salem. 

2.  Et  les  princes  des  prêtres , 
avec  les  premiers  d'entre  les 
Juifs ,  vinrent  le  trouver ,  pour 
accuser  Paul  devant  lui; 

3.  et  ils  lui  demandaient  com- 
me une  grace,  qu'il  le  fît  venirà 
Jérusalem,  leur  dessein  étant 
de  le  faire  assassiner  par  des 
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gens  qu'ils  avaient  disposés  sur 
le  chemin. 

4.  Mais  Festus  leur  répondit 
que  Paul  était  en  prison  à  Gé- 
sarée,  où  il  irait  dans  peu  de 
jours. 

5.  Que  les  principaux  donc 
d'entre  vous,  leur  dit -il,  y 
viennent  avec  moij  et  si  cet 
homme  a  commis  quelque  cri- 
me, qu'ils  l'en  accusent. 

6.  Ayant  demeuré  à  Jérusa- 
lem huit  ou  dix  jours  au  plus , 
il  revint  à  Césaréej  et  le  len- 
demain s'étant  assis  sur  le  tri- 
bunal, il  commanda  qu'on  ame- 
nât Paul. 

7.  Et  comme  on  l'eut  amené, 
les  Juifs, qui  étaient  venus  de  Jé- 
rusalem, se  présentèrent  tous 
autour  du  tribunal  ^  accusant 
Paul  de  plusieurs  grands  cri- 
mes, dont  ils  i\e  pouvaient  ap- 
porter aucune  preuve. 

8.  Et  Paul  se  défendait  en 
disant  :  Je  n'ai  rien  fait ,  ni  con- 
tre la  loi  des  Juifs,  ni  contre 
le  temple ,  ni  contre  César. 

9.  Mais  Festus,  étant  bien  aise 
de  favoriser  les  Juifs  ,  dit  à 
Paul  :  Voulez-vous  venir  à  Jé- 
rusalem ,  et  y  être  jugé  devant 
moi  sur  les  choses  dont  on  vous 
accuse  ? 

10.  Paul  lui  répondit  :  Me 
voici  devant  le  tribunal  de  Cé- 
sar-; c'est  là  qu'il  faut  que  je 
sois  jugé  ;  je  n'ai    fait    aucun 


tort  aux 


Juifs. 


comme  vous- 


même  le  savez  fort  bien. 

II.  S'il  se  trouve  que  je  leur 


aie  fait  quelque  tort,   ou  que 
j'aie  commis  quelque  crime  di- 


gne 


de    mort 


J^ 


pas  de  mourir;  mais   s'il 


ne  reftise 
n'y  a 


rien  de  véritable  dans  toutes 
les  accusations  qu'ils  font  con- 
tre moi,  personne  ne  peut  me 
livrer  entre  leuis  mains.  J'en 
appelle  à  César. 

12.  Alors  Festus,  après  en 
avoir  conféré  avec  son  conseil , 
répondit:  Vous  en  avez  appelé  à 
César,  vous  irez  devant  Cesar. 

i3.  Quelques  jours  après,  le 
roi  Agrippa  et  Bérénice  vinrent 
à  Césaree  pour  saluer  Festus. 

14.  Et  comme  ils  y  demeu- 
rèrent plusieurs  jours,  Festus 
parla  au  roi<:/^  r affaire  de  Paul, 
en  lui  disant  :  Il  y  a  un  homme 
que  Félix  a  laissé  prisonnier; 

i5.  que  les  princes  des  prê- 
tres et  les  sénateurs  des  Juifs 
vinrent  accuser  devant  moi, 
lorsque  j'étais  à  Jérusalem ,  me 
demandant  /jue  je  le  condam- 
nasse a  la  mort. 

16.  Mais  je  leur  répondis  que 
ce  n'était  point  la  coutume  des 
Romains  de  condamner  un 
homme  avant  que  l'accusé  ait 
des  accusateurs  présents  devant 
lui,  et  qu'on  lui  ait  donné  la  li- 
berté de  se  justifier  du  crime 
dont  on  l'accuse. 

17.  Après  qu'ils  furent  venus 
ici ,  je  m'assis  dès  le  lendemain 
sur  le  tribunal,  ne  voulant 
point  différer  cette  affaire;  ^t 
je  commandai  que  cet  homme 
fut  amené. 
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i8.  Ses  accusateurs,  étant 
devant  lui,  ne  lui  reprochèrent 
aucun  des  crimes  dont  je  m'é- 
tais attendu  quils  Vaccuse- 
raient  ; 

19.  mais  ils  avaient  seule- 
ment quelques  disputes  avec 
lui  touchant  leur  superstition 
et  un  certain  Jésus  mort,  que 
Paul  assurait  être  vivant. 

20.  Ne  sachant  donc  quelle 
résolution  je  devais  prendre 
sur  cette  affaire,  je  lui  deman- 
dai s'il  voulait  bien  aller  à  Jé- 
rusalem, pour  y  être  jugé  sur 
les  points  dont  on  V accusait. 

21.  Mais  Paul  en  ayant  ap- 
pelé, et  voulant  que  sa  cause 
rut  réservée  à  la  connaissance 
d'Au^ste,  j'ai  ordonné  qu'on 
le  gardât  jusqu'à  ce  que  je  l'en- 
voyasse à  César. 

22.  Agrippa  dit  à  Festus  :  // 
y  a  déjà  du  temps  que  j'ai  en- 
vie d'entendre  parler  cet  hom- 
me. Vous  l'entendrez  demain, 

.cépondit  Festus. 

23.  Le  lendemain  donc 
Agrippa  et  Bérénice  vinrent 
avec  grande  pompe;  et  étant 
entrés  dans  la  salle  des  au- 
diences avec  les  tribuns  et  les 
principaux  de  la  ville ,  Paul  fut 
amené  par  le  commandement 
de  Festus. 

24.  Et  Festus  dit  à  Agrippa: 
O  roi  Agiippa,  et  vous  tous 
qui  êtes  ici  présents  avec  nous , 
vous  voyez  cet  homme  contre 
lequel  tout  le  peuple  juif  est 
venu  me  trouver  à  Jérusalem, 


me  représentant,  avec  de  gran- 
des instances  et  de  grands  cris , 
qu'il  n'était  pas  juste  de  le  lais- 
ser vivre  plus  long-temps. 

25.  Cependant  j'ai  trouvé 
qu'il  n'avait  rien  fait  qui  fut 
digne  de  mort;  et  comme  lui- 
même  en  a  appelé  à  Auguste, 
j'ai  résolu  de  le  hii  envoyer. 

26.  Mais  parce  que  je  n'ai 
rien  de  certain  à  en  écrire  à 
l'empereur,  je  l'ai  fait  venir 
devant  cette  assemblée,  et  prin- 
cipalement devant  vous ,  ô  roi 
Agrippa ,  afin  qu'après  avoir 
examiné  son  affaire,  je  sache 
ce  que  je  dois  en  écrire. 

27.  Car  il  me  semble  qu'il 
ne  serait  pas  raisonnable  d'en- 
voyer un  prisonnier,  sans  mar- 
quer en  même  temps  quels 
sont  les  crimes  dont  on  l'ac- 
cuse. 

CHAPITRE  XXVL 

Discours  de  saint  Paul  devant 
Agrippa.  Saint  Paul  est  traité 
d'insensé  par  Festus.  Agrippa 
reconnaît  l'innocence  de  saint 
Paul. 

1.  Alors  Agrippa  dit  à  Paul  : 
On  vous  permet  de  parler  pour 
votre  défense.  Paul  aussitôt, 
ayant  étendu  la  main,  com- 
mença à  se  justifier  de  cette 
sorte  : 

2.  Je  m'estime  heureux,  ô 
roi  Agrippa,  de  pouvoir  au- 
jourd'hui me  justifier  devant 
vous  de  toutes  les  choses  dont 
les  Juifs  m'accusent; 


Cha-p,  26. 


DES  APOTRES. 


293 


3.  parce  que  vous  êtes  plei- 
nement informé  de  toutes  les 
coutumes  des  Juifs  ,  et  de  tou- 
tes lès  questions  qui  sont  en- 
tre eux;  c'est  pourquoi  je  vous 
supplie  de  m'écouter  avec  pa- 
tience. 

4.  Premièrement  pour  ce  qui 
regarde  la  vie  que  j'ai  menée 
dans  Jérusalem,  parmi  ceux  de 
ma  nation,  depuis  ma  jeunesse, 
elle  est  connue  de  tous  les 
Juifs  ; 

5.  car  s'ils  veulent  rendre 
témoignage  à  la  vérité,  ils  sa- 
vent que,  dès  mes  plus  tendres 
années,  j'ai  vécu  en  pharisien  , 
faisant  profession  de  cette  secte, 
qui  est  la  plus  approuvée  de 
notre  religion. 

6.  Et  cependant  on  m'oblige 
aujourd'hui  de  paraître  devant 
des  juges  ,  parce  que  j'espère 
en  la  promesse  que  Dieu  a  faite 
à  nos  pères; 

^  ^.  de  laquelle  nos  douze  tri- 
bus ,  qui  servent  Dieu  nuit  et 
jour,  espèrent  d'obtenir  l'effet. 
C'est   cette   espérance,  ô  roi, 

'qui  est  le  sujet  de  l'accusation 
que  les  Juifs  forment  contre 
moi. 

8.  Vous  semble-t-il  donc  in- 
croyable que  Dieu  ressuscite 
les  morts? 

9.  Pour  moi ,  j'avais  cru  d'a- 
bord qu'il  n'y  avait  rien  que 
je  ne  dusse  faire  contre  le  nom 
de  Jésus  de  Nazareth. 

10.  Et  c'est  ce  que  j'ai  exé- 
cuté dans   Jérusalem ,   où  j'ai 


mis  en  prison  plusieurs  des 
saints ,  en  ayant  reçu  le  pou- 
voir des  princes  des  prêtres  ;  et 
lorsqu'on  les  faisait  mourir, 
j'y  ai  donné  mon  consente- 
ment. 

11.  J'ai  été  souvent  dans 
toutes  les  synagogues ,  où ,  à 
force  de  tourments  et  de  sup- 
plices,  je  les  forçais  de  blas- 
phémer ;  et  étant  transporté  de 
fureur  contre  eux,  je  les  per- 
sécutais jusque  dans  les  villes 
étrangères. 

12.  Un  jour  donc  que  j'allais 
dans  ce  dessein  à  Damas ,  avec 
un  pouvoir  et  une  commission 
des  princes  des  prêtres , 

i3.  lorsque  j'étais  en  che- 
min, ô  roi ,  je  vis  en  plein  midi 
briller  du  ciel  une  lumière 
plus  éclatante  que  celle  du  so- 


leil. 


qui  m  environna ,  et  tous 


ceux  qui  m  accompagnaient. 

14.  Et  étant  tous  tombés  par 
terre ,  j'entendis  une  voix  qui 
me  disait  en  langue  hébraï- 
que :  Saul ,  Saul ,  pourquoi  me 
persécutez-vous  .P  11  vous  est 
dur  de  regimber  contre  l'ai- 
guillon. 

i5.  Je  dis  alors  :  Qui  êtes- 
vous ,  Seigneur  .^*  Et  le  Seigneur 
me  dit  :  Je  suis  Jésus,  que  vous 
persécutez. 

16.  Mais  levez- vous,  et  vous 
tenez  debout;  car  je  vous  ai 
apparu  afin  de  vous  établir  mi- 
nistre et  témoin  des  choses 
que  vous  avez  vues  ,  et  de 
celles  aussi  que  je  vous  mon- 
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trerai,  en  vous  apparaissant  de 
noui^eau  ; 

17.  et  je  vous  délivrerai  de 
ce  peuple  et  des  gentils,  aux- 
quels je  vous  envoie  mainte- 
nant, 

18.  pour  leur  ouvrir  les 
yeux,  afin  qu'ils  se  convertis- 
sent des  ténèbres  à  la  lumière, 
et  de  la  puissance  de  satan  à 
Dieu;  et  que,  par  la  foi  qu'ils 
auront  en  moi ,  ils  reçoivent  la 
rémission  de  leurs  péchés ,  et 
qu'ils  aient  part  à  l'héritage  des 
saints. 

19.  Je  ne  résistai  donc  point, 
ô  roi  Agrippa,  à  la  vision  cé- 
leste; 

20.  mais  j'annonçai  premiè- 
rement à  ceux  de  Damas,  et 
ensuite  dans  Jérusalem ,  dans 
toute  la  Judée,  et  aux  gentils, 
qu'ils  fissent  pénitence ,  et  qu'ils 
se  convertissent  à  Dieu ,  en  fai- 
sant de  dignes  œuvres  de  péni- 
îence. 

21.  Voilà  le  sujet  pour  le- 
quel les  Juifs,  s'étant  saisis  de 
moi  dans  le  temple,  se  sont 
efforcés  de  me  tuer. 

22.  Mais  par  l'assistance  que 
Dieu  m'a  donnée,  j'ai  subsisté 
jusqu'aujourd'hui,  rendant  té- 
moignage de  Jésus  aux  grands 
et  aux  petits,  et  ne  disant  autre 
chose  que  ce  que  les  prophè- 
tes et  Moïse  ont  prédit  devoir 
arriver, 

2'à.sauoiry  que  le  Christ  souf- 
frirait la  mort,  et  qu'il  serait 
le   premier    qui   ressusciterait 


d'entre  les  morts,  et  qui  an- 
noncerait la  lumière  à  la  nation 
et  aux  gentils. 

24.  I^orsqu'il  disait  ces  cho- 
ses pour  sajustifi(^tion,  Festus 
s'écria  :  Vous  êtes  insensé , 
Paul  ;  votre  grand  savoir  vous 
fait  perdre  le  sens. 

25.  Paul  lui  répondit  :  Je  ne 
suis  point  insensé,  très-excel- 
lent Festus;  mais  les  paroles 
que  je  viens  de  dire  sont  des 
paroles  de  vérité  et  de  bon 
sens. 

26.  Car  le  roi  est  bien  in- 
forçaé  de  tout  ceci;  et  je  parle 
devant  lui  avec  d'autant  plus 
de  liberté,  que  je  crois  qu'il 
n'ignore  rien  de  ce  que  je  dis  ; 
parce  que  ce  ne  sont  pas  des 
choses  qui  se  soient  passées  en 
secret. 

27.  O  roi  Agrippa,  ne  croyez- 
vous  pas  aux  prophètes  ?  Je 
sais  que  vous  y  croyez. 

28.  Alors  Agrippa  dit  à  Paul  : 
Il  ne  s'en  faut  guère  que  vous 
ne  me  persuadiez  d'être  chré- 
tien. 

29.  Paul  lui  repartit  :  Plût  à 
Dieu  que  non-seulenient  il  ne 
s'en  fallût  guère ,  mais  qu'il  ne 
s'en  fallût  rien  du  tout  que 
vous  et  tous  ceux  qui  m'écou- 
tent  présentement  devinssiez 
tels  que  je  suis ,  à  la  réserve 
de  ces  liens. 

30.  Paul  ayant  dit  ces  pa- 
roles^ le  roi,  le  gouverneur, 
Bérénice,  et  ceux  qm  étaient 
assis  avec  eux ,  se  levèrent. 
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3 1 .  Et  s'étant  retirés  à  part , 
ils  parlèrent  ensembie,  et  di- 
rent :  Cet  homme  n'a  rien  fait 
qui  soit  digne  de  mort  ou  de 
prison. 

32.  Et  Agrippa  dit  à  Festus  : 
n  aurait  pu  être  renvoyé  ab- 
sous, s'il  n'en  eût  point  appelé  à 
César. 

CHAPITRE  XXVIl. 

Stdnt  Paul  est  mis  dans  un  vais- 
seau pour  aller  à  Rome.  Descrip- 
tion de  son  voyage.  Tempête  qui 
s'élève  ;  le  vaisseau  se  brise  ; 
tous  se  sauvent. 

1.  Après  qu'il  eut  été  résolu 
que  Paul  irait  par  mer  en  Ita- 
lie, et  qu'on  le  mettrait  avec 
d'autres  prisonniers  entre  les 
mains  d'un  nommé  Jules,  cen- 
tenier  dans  une  cohorte  de  la 
légion  appelée  Auguste , 

2.  nous  montâmes  sur  un 
vaisseau  d'Adrumette,  et  nous 
levâmes  l'ancre  pour  aller  cô- 
toyer les  terres  d'Asie,  ayant 
avec  nous  Aristarque ,  macédo- 
nien de  Thessalonique. 

3.  Le  jour  suivant  nous  ar- 
rivâmes à  Sidon;  et  Jules,  trai- 
tant Paul  avec  humanité,  lui 
permit  d'aller  voir  ses  amis, 
8t  de  pourvoir  lui-même  à  ses 
besoins. 

4.  Etant  partis  de  là,  nous 
prîmes  notre  route  au-dessous 
de  Chypre ,  parce  que  les  vents 
étaient  contraires. 

5.  Et  après  avoir  traversé  la 
mer  de  Gilicie  et  de  Pamphy- 


lie ,  nous  arrivâmes  à  Lystre  de 
Lycie , 

6.  où  le  centenier  ayant  trou- . 
vé  un    vaisseau   d'Alexandrie, 
qui  faisait  voile   en    Italie,  il 
nous  fit  embarquer. 

7.  Nous  allâmes  fort  lente- 
ment pendant  plusieurs  jours, 
et  nous  arrivâmes  avec  grande 
difficulté  vis-à-vis  de  Gnidej 
et  parce  que  le  vent  nous  em- 
pêchait d'a{fancer^  nous  cô- 
toyâmes Vile  de  Crète  vers  Sal- 
mone. 

8.  Et  allant  avec  peine  le 
long  de  la  côte,  nous  abordâ- 
mes à  un  lieu,  nommé  Bons- 
ports  ,  près  duquel  était  la  ville 
de  Thalasse. 

9.  Mais  parce  que  beaucoup 
de  temps  s'était  écoulé,  et  que 
la  navigation  devenait  périlleu- 
se ,  le  temps  du  jeûne  étant  déjà 
passé ,  Paul  donna  cet  avis  a 
ceux  qui  nous  conduisaient  : 

10.  Mes  amis ,  leur  dit-il ,  je 
vois  que  la  navigation  va  de- 
venir très-fâcheuse  et  pleine 
de  péril ,  non-seulement  pour 
le  vaisseau  et  sa  charge,  mais 
aussi  pour  nos  personnes  et 
nos  vies, 

11.  Mais  le  centenier  ajou- 
tait plus  de  foi  aux  avis  du  pi- 
lote et  du  maître  du  vaisseau 
qu'à  ce  que  disait  Paul. 

12.  Et  comme  le  port  n'était 
pas  propre  pour  hiverner,  la 
plupart  furent  d'avis  de  se 
remettre  en  mer,  pour  tâcher 
de  gagner  Phénice ,  qui  est  un 
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port  de  Crète,  qui  regarde  les 
vents  du  couchant  d'hiver  et 
d'été ,  afin  d'y  passer  l'hiver. 

i3.  Le  vent  du  midi  com- 
mençant à  souffler  doucement , 
ils  pensèrent  qu'ils  viendraient 
à  bout  de  leur  dessein  ;  et  ayant 
levé  l'ancre  d'Asson,  ils  côtoyè- 
rent de  près  l'île  de  Crète. 

14.  Mais  il  se  leva  peu  après 
un  vent  impétueux  d'entre  le 
levant  et  le  nord,  qui  donnait 
contre  l'île; 

i5.  et  comme  il  emportait  le 
vaisseau,  sans  que  nous  pus- 
sions y  résister,  on  le  laissa  al- 
ler au  gré  du  vent. 

16.  Nous  fûmes  poussés  au- 
dessous  d'une  petite  île  appe- 
lée Caude,  où  nous  pûmes  à 
peine  être  maîtres  de  la  cha- 
loupe. 

17.  Mais  l'ayant  enfin  tirée 
à  nous,  les  matelots  employè- 
rent toutes  sortes  de  moyens , 
et  lièrent  le  vaisseau  par-des- 
sous y  craignant  d'être  jetés  sur 
des  bancs  de  sable;  ils  abais- 
sèrent le  mât,  et  s'abandonnè- 
rent ainsi  à  la  mer. 

18.  Et  comme  nous  étions 
rudement  battus  de  la  tempête , 
le  jour  suivant  ils  jetèrent  les 
marchandises  dans  la  mer. 

19.  Trois  jours  après  ils  y 
jetèrent  aussi  de  leurs  propres 
mains  les  agrès  du  vaisseau. 

20.  Le  soleil  ni  les  étoiles  ne 
parurent  point  durant  plusieurs 
jours,  et  la  tempête  était  tou- 
jours   si    violente     que     nous 
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perdîmes   toute   espérance   de 
nous  sauver. 

21.  Mais  parce  qu'il  y  avait 
long-temps  que  personne  n'a- 
vait mangé,  Paul  se  leva  au 
milieu  d'eux ,  et  leur  dit  :  Sans 
doute ,  mes  amis ,  vous  eussiez 
mieux  fait  de  me  croire,  et  de 
ne  point  partir  de  Crète ,  pour 
nous  épargner  tant  de  peine  et 
une  si  grande  perte. 

22.  Je  vous  exhorte  néan- 
moins à  avoir  bon  courage;  par- 
ce que  personne  ne  périra;  et 
il  n'y  aura  que  le  vaisseau  de 
perdu. 

23.  Car  cette  nuit  même  un 
ange  du  Dieu,  à  qui  je  suis, 
et  que  je  sers ,  m'a  apparu , 

24.  et  m'a  dit  :  Paul,  ne  crai- 
gnez point;  il  faut  que  vous 
comparaissiez  devant  César;  et 
Je  vous  annonce  que  Dieu  vous 
a  donné  tous  ceux  qui  navi- 
guent avec  vous. 

25.  C'est  pourquoi ,  mes  amis, 
ayez  bon  courage  ;  car  j'ai  cette 
confiance  en  Dieu  que  ce  qui 
m'a  été  dit  arrivera. 

26.  Mais  nous  devons  être 
jetés  contre  une  certaine  île. 

27.  La  quatorzième  nuit,  com- 
me nous  naviguions  sur  la 
mer  Adriatique,  les  matelots 
crurent  vers  le  minuit  qu'ils 
approchaient  de  quelque  terre. 

28.  Et  ayant  jeté  la  sonde, 
ils  trouvèrent  vingt  brasses  ;  et 
un  peu  plus  loin ,  ils  n'en  trou- 
vèrent que  quinze. 

29.  Alors  craignant  que  nous 
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n'allassions  donner  contre  quel- 
que écueil,  ils  jetèrent  quatre 
ancres  de  la  poupe,  et  ils  at- 
tendaient avec  impatience  que 
le  jour  vînt. 

30.  Or  comme  les  matelots 
cherchaient  à  s'enfuir  du  vais- 
seau, et  qu'ils  descendaient  la 
chaloupe  en  mer,  sous  prétexte 
d'aller  jeter  des  ancres  du  côté 
de  la  proue, 

3 1 .  Paul  dit  au  centenier  et 
aux  soldats  :  Si  ces  gens-ci  ne 
demeurent  dans  le  vaisseau , 
vous  ne  pouvez  vous  sauver. 

32.  Alors  les  soldats  coupè- 
rent les  câbles  de  la  chaloupe , 
et  la  laissèrent  tomber. 

33.  Sur  le  point  du  jour, 
Paul  les  exhorta  tous  à  prendre 
de  la  nourriture ,  en  leur-  disant  : 
Il  y  a  aujourd'hui  quatorze 
jours  que  vous  êtes  à  jeun,  et 
que  vous  n'avez  rien  pris,  en 
attendant  la  fin  de  la  tem- 
Dete, 

34.  C'est  pourquoi  je  vous 
exhorte  à  prendre  de  la  nour- 
riture pour  pouvoir  vous  sau- 
ver; car  il  ne  tombera  pas  un 
seul  cheveu  de  la  tête  d'aucun 
de  vous. 

35.  Après  avoir  dit  cela,  il 
prit  du  pain,  et  ayant  rendu 
grâces  à  Dieu  devant  tous ,  il 
ie  rompit  et  commença  à  man- 
ger. 

36.  Tous  les  autres  prirent 
courage  a  son  exemple,  et  se 
mirent  aussi  à  manger. 

37.  Or  nous  étions  dans  le 
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vaisseau  deux  cent  soixante  et 
seize  personnes  en  tout. 

38.  Quand  ils  furent  rassa- 
siés ,  ils  soulagèrent  le  vaisseau, 
en  jetant  le  blé  dans  la  mer, 

39.  Le  jour  étant  venu,  ils 
ne  reconnurent  point  quelle 
terre  c'était;  mais  ils  aperçu- 
rent un  golfe  où  il  y  avait  un 
rivage,  et  ils  résolurent  d'y 
faire  échouer  le  vaisseau  s'ils 
pouvaient. 

40.  Ils  retirèrent  les  ancres, 
et  lâchèrent  en  même  temps 
les  attaches  des  gouvernails  ; 
et  s'abandonnant  à  ia  mer, 
après  avoir  mis  la  voile  de 
l'artimon  au  vent,  ils  tiraient 
vers  ie  rivage. 

4 1 .  Mais  ayant  rencontré  une 
langue  de  terre  qui  avait  la 
mer  des  deux  côtés ,  ils  y  firent 
échouer  le  vaisseau;  et  la  proue, 
s  y  étant  enfoncée,  demeurait 
immobile;  mais  la  poupe  se 
rompait  par  la  violence  des  va- 
gues. 

42.  Les  soldats  étaient  d'a- 
vis de  tuer  les  prisonniers ,  de 
peur  que  quelqu'un  d'eux,  s'é- 
tant  sauvé  à  la  nage,  ne  s'en- 
fuît. 

43.  Mais  le  centenier  les  en 
empêcha,  parce  qu'il  voulait 
conserver  Paul  ;  et  il  comman  ■ 
da  que  ceux  qui  pouvaient  na- 
ger se  jetassent  les  premiers 
hoTs  du  Dais  seau,  et  se  sauvas- 
sent à  terre  ; 

^^.    les     autres    se    mirent 
sur   des  planches  ou  sur   des 
i3. 
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pièces  du  vaisseau.  Et  ainsi  ils 
gagnèrent  tous  la  terre ,  et  se 
sauvèrent. 

CHAPITRE  XXVIII. 

Saint  Paul,  jeté  dans  une  tie  ,  est 
mordu  d'une  vipère,  guérit  tous 
les  malades,  continue  son  voya- 
ge,  arrive  à  Rome  ,  prêche  Jé- 
sus-Christ aux  Juifs,  leur  repro- 
che leur  endurcissement ,  et  leur 
annonce  que  les  gentils  leur  se- 
ront préférés. 

1.  Nous  étant  ainsi  sauves, 
nous  reconnûmes  que  l'île  s'ap- 
pelait Malte;  et  les  barbares 
nous  traitèrent  avec  beaucoup 
de  bonté; 

2.  car  ils  nous  reçurent  tous 
chez  eux,  et  ils  y  allumèrent  un 
grand  feu  à  cause  de  la  pluie 
et  du  froid  qu'il  faisait, 

3.  Alors  Paul  ayant  ramassé 
quelques  sarments,  et  les  ayant 
mis  am  feu,  une  vipère,  que  la 
chaleur  en  fit  sortir,  le  prit  à 
la  main. 

4.  Quand  les  barbares  virent 
cette  bête  qui  pendait  à  sa 
niâin  ,  ils  s'entre-dirent  :  Cet 
homme  est  sans  doute  quelque 
meurtrier,  puisque  après  avoir 
été  sauvé  de  la  mer,  la  ven- 
geance divine  le  poursuit  en- 
core,  et  ne  veut  pas  le  laisser 
vivre. 

5.  Mais  Paul,  ayant  secoué  la 
vipère  dans  le  feu ,  n'en  reçut 
aucun  mal. 

6.  Les  barbares  s'attendaient 
qu'il  enflerait,  ou  qu'il  tombe- 
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rait  mort  tout  d'un  coup  ;  mais 
après  avoir  attendu  long-temps, 
lorsqu'ils  virent  qu'il  ne  lui  en 
arrivait  aucun  mal ,  ils  chan- 
gèrent de  sentiment,  et  dirent 
que  c'était  un  dieu. 

7.  Il  y  avait  dans  cet  endroit- 
là  des  terres  qui  appartenaient 
à  un  nommé  Publius ,  le  pre- 
mier de  cette  île ,  qui  nous  re- 
çut fort  humainement ,  et  qui 
exerça  envers  nous  l'hospita- 
lité durant  trois  jours, 

8.  Or  il  se  rencontra  que 
son  père  était  malade  de  fièvre 
et  de  dyssenteriii  ;  Paul  alla 
donc  le  voir;  et  ayant  fait  sa 
prière ,  il  lui  imposa  les  mains 
et  le  guérit. 

9.  Après  ce  miracle ,  tous 
ceux  de  l'île  qui  étaient  mala- 
des vinrent  à  lui,  et  furent  gué- 
ris. 

10.  Ils  nous  rendirent  aussi 
de  grands  honneurs  ;  et  lors- 
que nous  nous  remîmes  en 
mer,  ils  nous  pourvurent  de 
tout  ce  qui  nous  était  néces- 
saire /?0Mr  notre  -voyage, 

11.  Au  bout  de  trois  mois 
nous  nous  embarquâmes  sur  un 
vaisseau  d'Alexandrie,  qui  avait 
passé  l'hiver  dans  l'île,  et  qui 
portait  pour  enseigne  Castor  et 
Pollux. 

12.  Nous  abordâmes  à  Syra- 
cuse ,  où  nous  demeurâmes 
trois  jours. 

1 3.  De  là,  en  côtoyant  la  Si- 
cile, nous  vînmes  à  Rhège  ;  et 
un  jour  après,  le  vent  du  midi 
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s'étant  levé,  nous  arrivâmes  en 
deux  jours  à  Pouzzoles , 

14.  où  nous  trouvâmes  des 
frères  qui  nous  prièrent  de  de- 
meurer chez  eux  sept  jours;  et 
ensuite  nous  prîmes  le  chemin 
de  Rome. 

ï5.  Lorsque  les  frères  de 
Rome  eurent  appris  des  nou- 
velles de  notre  arrwce,  ils  vin- 
rent au-devant  de  nous  jus- 
qu'au lieu  appelé  le  marché 
a  Ap^pius,  et  aux  trois  loges  ;  et 
Paul,  les  ayant  vus,  rendit  grâ- 
ces à  Dieu,  et  fut  rempU  d'une 
nouvelle  confiance, 

16.  Quand  nous  fômes  arri- 
vés à  Rome,  il  fut  permis  à 
Paul  de  demeurer  où  il  vou- 
drait, avec  un  soldat  qui  le 
gardait. 

17.  Trois  jours  après,  Paul 
pria  les  principaux  d'entre  les 
Juifs  de  venir  le  trouver  ;  et 
quand  ils  furent  venus,  il  leur 
dit  :  Mes  frères,  quoique  je 
n'eusse  rien  fait  contre  le  peu- 
ple, ni  contre  les  coutumes 
de  nos  pères,  j'ai  été  arrê- 
té prisonnier  à  Jérusalem ,  et 
mis  entre  les  mains  des  Ro- 
mains, 

18.  qui,  m'ayant  examiné, 
voulaient  me  mettre  en  liberté, 
parce  qu'ils  ne  me  trouvaient 
coupable  d'aucun  crime  qui 
méritât  la  mort. 

19.  Mais  les  Juifs  s'y  oppo- 
sant, j'ai  été  contraint  den 
appeler  à  César ,  sans  que  j'aie 
dessein    néanmoins   d'accuser 


en  aucune  chose  ceux  de  ma 
nation. 

20.  C'est  pour  ce  sujet  que 
je  vous  ai  priés  de  venir  ici, 
afin  de  vous  voir  et  de  vous 
parler  ;  car  c'est  pour  ce  qui 
fait  l'espérance  d'Israël  que  je 
suis  lié  de  cette  chaîne. 

21.  Ils  lui  répondirent:  Nous 
n'avons  point  reçu  de  lettre  de 
Judée  sur  votre  sujet,  et  il  n'est 
venu  aucun  de  nos  frères  de 
ce  pays-lh^  qui  nous  ait  dit  du 
mal  de  vous. 

23.  Mais  nous  ^^^oudrions 
bien  quevous  nous  dissiez  vous- 
même  vos  sentiments  ;  car  ce 
que  nous  savons  de  cette  secte, 
c'est  qu'on  la  combat  partout. 

23.  Ayant  donc  pris  jour 
avec  lui,  ils  vinrent  en  grand 
nombre  le  trouver  dans  son 
logis ,  et  il  leur  prêchait  le 
royaume  de  Dieu,  leur  confir- 
mant ce  qu'il  leur  disait  par 
plusieurs  témoignages  \  et  de- 
puis le  matin  jusqu'au  soir  il 
tâchait  de  leur  persuader,  par 
ia  loi  de  Moïse  et  par  les  pro- 
phètes ,  ce  qui  regarde  Jésus. 

24.  Les  uns  croyaient  ce  qu'il 
disait,  et  les  autres  ne  le 
croyaient  pas. 

25.  Et  ne  pouvant  s'accorder 
entre  eux,  ils  se  retiraient;  ce 
qia  donna  sujet  k  Paul  de  leur 
dire  cette  parole  ;  C'est  avec 
grande  raison  que  le  Saint- 
Esprit,  qui  a  parlé  à  nos  pères 
par  le  prophète  Isaïe , 

26.  a  dit  ;  Allez  vers  ce  peu^ 
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pie,  et  lui  dites  :  Vous  écou- 
terez ;  et  en  écoutant ,  vous 
n'entendrez  point;  vous  verrez; 
et  en  voyant,  vous  ne  verrez 
point. 

27.  Car  le  cœur  de  ce  peuple 
s'est  appesanti ,  et  leurs  oreil- 
les sont  devenues  sourdes,  et 
ils  ont  fermé  leurs  yeux,  de 
peur  que  leurs  yeux  ne  voient, 
que  leurs  oreilles  n'entendent, 
que  leur  cœur  ne  comprenne, 
et  que,  s'étant  convertis,  je  ne 
les  guérisse, 

a8.  Sachez  donc  que  ce  salut 


de  Dieu  est  envoyé  aux  gentils, 
et  qu  ils  le  recevront. 

29.  Lorsqu'il  leur  eut  dit  ces 
choses,  les  Juifs  s'en  allèrent, 
ayant  de  grandes  contestations 
entre  eux. 

30.  Paul  ensuite  demeura 
deux  ans  entiers  dans  un  logis 
qu'il  avait  loué,  où  il  recevait 
tous  ceux  qui  venaient  le  voir, 

3i.  prêchant  le  royaume  de 
Dieu,  et  enseignant  ce  qui  re- 
garde le  Seigneur  Jésus-Christ 
avec  toute  liberté,  sans  que 
personne  l'en  empêchât. 
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CHAPITRE  I. 

Paul  établit  et  caractérise  son  apos- 
tolat. Il  témoigne  aux  Romains 
son  zèle  pour  eux.  Ingratitude 
et  impiété  des  philosophes ,  pu- 
nies par  la  dépravation  des 
mœurs  et  le  dérèglement  de  l'es- 
prit. 

1.  Paul,  serviteur  de  Jésus- 
Christ,  apôtre  par  la  vocation 
divine  ^  choisi  et  destiné  pour 
annoncer  l'évangile  de  Dieu  , 

2.  qu'il  avait  prorais  aupara- 


vant par  ses  prophètes  dans  les 
écritures  saintes, 

3.  touchant  son  Fils,  qui /«/ 
est  né,  selon  la  chair,  du  sang 
et  de  la  race  de  David; 

4.  qui  a  été  prédestiné  pour 
être  Fils  de  Dieu  dans  une  sou- 
veraine puissance,  selon  l'es- 
prit de  sainteté ,  par  sa  résur- 
rection d'entre  U^s  morts;  tou- 
chant, dis-je^  Jésus-Christ  no- 
tre Seigneur, 

5.  par  qui  nous  avons  reçu 
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la  grâce  et  l'apostolat,  pour 
faire  obéir  à  la  foi  toutes  les 
nations,  par  la  -vertu  de  son 
nomj 

6.  au  rang  (lesquelles  vous 
êtes  aussi,  comme  ayant  été 
appelés  par  Jésus-Christ  j 

7.  à  vous  tous  qui  êtes  à 
Rome,  qui  êtes  chéris  de  Dieu, 
et  a^-peiés  pour  être  saints;  que 
Dieu  notre  Père  et  Jésus-Christ 
notre  Seigneur  vous  donnent  là 
grâce  et  la  paix. 

8.  Premièrement,  je  rends 
grâces  à  mon  Dieu  pour  vous 
tous,  par  Jésus- Christ,  de  ce 
qu'on  parle  de  votre  foi  dans 
tout  le  monde. 

9.  Carie  Dieu  que  je  sers ,  par 
le  culte  intérieur  de  mon  esprit 
dans  l'évangile  de  son  Fils , 
m'est  témoin  que  je  me  sou- 
viens sans  cesse  de  vous; 

10.  lui  demandant  continuel- 
lement dans  mes  prières ,  que , 
si  c'est  sa  volonté,  il  m'ouvre 
enfin  quelque  voie  favorable 
pour  aller  vers  vous; 

1 1 .  car  j'ai  grand  désir  de  vous 
voir,  pour  vous  faire  part  de 
quelque  grâce  spirituelle,  afin 
de  vous  fortifier, 

12.  c'est-à-dire , afin  quêtant 
parmi  vous ,  nous  recevions 
une  mutuelle  consolation  dans 
la  foi ,  qui  nous  est  commune. 

i3.  Aussi,  mes  frères,  je  ne 
veux  pas  que  vous  ignoriez  que 
j'avais  souvent  proposé  de  vous 
aller  voir,  pour  faire  quelque 
fruit  parmi  vous,  connue  parmi 


les  autres  nations;  mais  j'en  ai 
été  empêclîéjusqu'à  cette  heure. 

14.  Je  suis  redevable  aux 
Grecs  et  aux  barbares ,  aux  sa- 
vants et  aux  simples. 

i5.  Ainsi,  pour  ce  qui  est  de 
moi ,  je  suis  prêt  à  vous  annon- 
cer aussi  l'évangile,  à  -vous  qui 
êtes  à  Rome  ; 

16.  car  je  ne  rougis  point  de 
l'évangile,  parce  qu'il  est  la 
vertu  de  Dieu,  pour  sauver 
tous  ceux  qui  croient,  premiè- 
rement les  Juifs ,  et  puis  les 
gentils. 

17.  Car  la  justice  de  Dieu 
nous  y  est  révélée,  la  justice 
qui  vient  de  la  foi ,  et  se  per- 
fectionne dans  la  foi,  selon  qu'il 
est  écrit  :  Le  juste  vit  de  la  foi. 

18.  On  j  découvre  aussi  la 
colère  de  Dieu,  qui  éclatera  du 
ciel  contre  toute  llmpiété  et 
l'injustice  des  hommes,  qui  re- 
tiennent la  vérité  de  Dieu  dans 
l'injustice; 

19.  parce  qu'ils  ont  connu  ce 

2ui  peut  se  découvrir  de  Dieu; 
Heu  même  le   leur  ayant  fait 
connaître. 

20.  Car  les  perfections  invi- 
sibles de  Dieu,  sa  puissance 
éternelle  et  sa  divinité  sont  de- 
venues visibles  depuis  la  créa- 
tion du  monde ,  par  la  connais- 
sance que  ses  créatures  nous 
en  donnent;  et  ainsi  ces  per- 
sonnes sont  inexcusables, 

21.  parce  qu'ayant  connu 
Dieu  ils  ne  l'ont  point  glorifié 
comme  Dieu,  et  ne  lui  ont  point 
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rendu  grâces;  mais  ils  se  sont 
égarés  dans  leurs  vains  raison- 
nements, et  leur  cœur  insensé 
a  été  rempli  de  ténèbres. 

22.  Ils  sont  devenus  fous,  en 
s'attribuant  le  nom  de  sages; 

23.  etils  ont  transféré  l'hon- 
neur, qui  n'est  dû  qu\u  Dieu 
incorruptible,  à  l'image  d'un 
homme  corruptible,  et  à  des 
figures  d'oiseaux ,  de  bêtes  à 
quatre  pieds  et  de  reptiles. 

24.  C'est  pourquoi  Dieu  les 
a  livrés  aux  désirs  de  leur  cœur, 
aux  vices  de  l'impureté  ;  en 
sorte  quen  s'y  plongeant ,  ils 
ont  déshonoré  eux-mêmes  leurs 
propres  corps, 

25.  eux  qui  avaient  mis  le 
mensonge  en  la  place  de  la  vé- 
rité de  Dieu,  et  rendu  à  la  créa- 
ture l'adoration  et  le  culte  sou- 
verain ,  au  lieu  de  le  rendre  au 
Créateur,  qui  est  béni  dans  tous 
les  siècles.  Amen. 

26.  C'est  pourquoi  Dieu  les 
a  livrés  à  des  passions  hon- 
teuses j  car  les  femmes  parmi 
eux  ont  changé  l'usage  qui  est 
selon  la  nature ,  en  un  autre 
qui  est  contre  la  nature. 

27.  Les  hommes  de  même , 
rejetant  l'alliance  des  deux 
sexes,  qui  est  selon  la  nature, 
ont  été  embrasés  d'un  désir 
brutal  les  uns  envers  les  autres, 
l'homme  commettant  avec 
l'homme  une  infamie  detesta- 
ble ,  et  recevant  ainsi  en  eux- 
mêmes  la  juste  peine  qui  était 
due  à  leur  égarement. 


28.  Et  comme  ils  n'ont  pas 
voulu  reconnaître  Dieu ,  Dieu 
aussi  les  a  livrés  à  un  sens  dé- 
pravé; en  sorte  qu'ils  ont  fait 
des  actions  indignes  «fe  Vhom.'  \ 
me  ^ 

29.  ils  ont  été  remplis  de 
toutes  sortes  d'injustice,  de 
méchanceté,  de  fornication , 
d'avarice,  de  malignité;  ils  ont 
été  envieux,  meurtriers,  que- 
relieurs,  trompeurs  ;  ils  ont  été 
corrompus  dans  leurs  mœurs  , 
semeurs  de  faux  rapports , 

30.  calomniateurs  et  ennemis 
de  Dieu  ;  ils  ont  été  outrageux, 
superbes  ,  altiers  ,  inventeurs 
de  noui^eaux  moyens  de  faire 
le  mal ,  désobéissants  à  leurs 
pères  et  à  leurs  mères; 

3i.  sans  prudence  ,  sans  mo- 
destie, sans  affection,  sans  fidé- 
lité, sans  miséricorde. 

32.  Et  après  avoir  connu  la 
justice  de  Dieu ,  ils  n'ont  pas 
compris  que  ceux  qui  font  ces 
choses  sont  dignes  de  mort, 
et  non-seulement  ceux  qui  les 
font ,  mais  aussi  ceux  qui  ap- 
prouvent ceux  qui  les  font. 

CHAPITRE  IL 

Juifs  faisant  ce  qu'ils  condamnent. 
Patience  de  Dieu,  redoutable  aux 
impénitents.  Ce  sont  ceux  qui 
gardent  la  loi,  qui  sont  justifiés. 
Juifs  ,  maîtres  des  autres ,  ne 
s'instruisent  point  eux-  mêmes^ 
Quel  est  le  Juif  et  la  circonci- 
sion véritables. 

1    C'est  pourquoi  vous ,  ô 
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homme ,  qui  que  vous  soyez  , 
qui  condamnez  les  autres^  vous 
êtes  inexcusable,  parce  qu'en 
les  condamnant,  vous  vous 
condamnez  vous-même  ,  puis- 
que vous  faites  les  mêmes  cho- 
ses que  vous  condamnez. 

a.  Car  nous  savons  que  Dieu 
condamne,  selon  sa  vérité,  ceux 
qui  commettent  ces  actions. 

3.  Yous  donc  qui  condamnez 
ceux  qui  les  commettent,  et 
qui  les  commettez  vous-même , 
pensez-vous  pouvoir  éviter  la 
condamnation  de  Dieu? 

4.  Est-ce  que  vous  méprisez 
les  richesses  de  sa  bonté,  de 
sa  patience,  et  de  sa  longue 
tolérance?  Ignorez-vous  que  la 
bonté  de  Dieu  vous  invité  à  la 
pénitence? 

5.  Et  cependant,  par  votre 
dureté  et  par  l'impénitence  de 
votre  cœur ,  vous  vous  amassez 
un  trésor  de  colère  pour  le  jour 
de  la  colère  et  de  la  manifes- 
tation du  juste  jugement  de 
Dieu, 

6.  qui  rendra  a  chacun  selon 
ses  œuvres , 

^.  en  ilonnantXdi  vie  étemelle 
à  ceux  qui ,  par  leur  persévé- 
rance dans  les  bonnes  œuvres, 
cherchent  la  gloire,  l'honneur 
et  l'immortalité  ; 

8.  et  répandant  sa  fureur  et 
sa  colère  sur  ceux  qui  ont  l'es- 
prit contentieux ,  et  qui  ne  se 
rendent  point  à  la  vérité,  mais 
qui  embrassent  l'iniquité. 

9.  L'affliction  et  le  désespoir 
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accablera  l'âme  de  tout  homme 
qui  fait  le  mal,  du  Juif  pre- 
mièrement ,  et  puis  du  gentil  5 

10.  mais  la  gloire  ,  l'honneur 
et  la  paix  seront  le  partage  de 
tout  homme  qui  fait  le  bien, 
du  Juif  premièrement ,  et  puis 
du  gentil. 

11.  Car  Dieu  ne  fait  point 
acception  de  personnes. 

12.  Et  ainsi  tous  ceux  qui 
ont  péché,  sans  ai^oir  reçu  la  loi, 
périront  aussi  sans  être  jugés 
parla,  loi;  et  tous  ceux  qui  ont 
péché ,  étant  sous  la  loi  j  seront 
jugés  par  la  loi; 

1 3.  car  ce  ne  sont  point  ceux 
qui  écoutent  la  loi,  qui  sont 
justes  devant  Dieu  ;  mais  ce 
sont  ceux  qui  gardent  la  loi, 
qui  seront  justifiés. 

1 4.  Lors  donc  que  les  gentils, 
qui  n'ont  point  la  loi,  font  na* 
turellement  les  choses  que  la 
loi  commande,  n'ayant  point 
la  loi ,  ils  se  tiennent  à  eux- 
mêmes  lieu  de  loi  : 

i5.  faisant  voir  que  ce  qui 
est  prescrit  par  la  loi  est  écrit 
dans  leur  cœur,  comme  leur 
conscience  en  rend  témoignage 
par  la  dii^ersité  des  réflexions  et 
des  pensées  qui  les  accusent, 
ou  qui  les  défendent  : 

16.  tous  ceux,  dis-jcy  qui  ont 
péché^  périront  et  seront  corir 
damnés  au  jour  où  Dieu  jugera 
par  Jésus-Christ,  selon  l'évan- 
gile que  je  prêche,  tout  ce  qui 
est  caché  dans  le  cœur  des 
hommes. 
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17.  Mais  vous,  qui  portez 
le  nom  Je  Juif,^  qui  vous  re- 
posez sur  la  loi,  qui  vous  glo- 
rifiez des  faveurs  de  Dieu; 

18.  qui  connaissez  sa  volon- 
té, et  qui,  étant  instruit  par  la 
loi,  savez  discerner  ce  qui  est 
de  plus  utile; 

19.  vous  vous  flattez  d'être 
le  conducteur  des  aveugles,  la 
lumière  de  ceux  qui  sont  dans 
les  ténèbres; 

20.  le  docteur  des  ignorants, 
le  maître  des  simples  et  àes  en- 
fants, comme  ayant  dans  la  loi 
la  règle  de  la  science  et  de  la 
vérité. 

21.  Et  cependant  vous,  qui 
instruisez  les  autres,  vous  ne 
vous  instruisez  pas  vous-même. 
Vous,  qui  publiez  qu'on  ne 
doit  point  voler,  vous  volez; 

22.  vous,  qui  dites  qu'on  ne 
doit  point  commettre  d'adul- 
tère, vous  commettez  des  adul- 
tères; vous,  qui  avez  en  lior- 
reur  les  idoles,  vous  faites  des 
sacrilèges  ; 

23.  vous,  qui  vous  glorifiez 
dans  la  loi,  vous  déshonorez 
Dieu  par  le  violement  de  la 
loi. 

24.  Car  vous  êtes  cause , 
comme  dit  l'écriture,  que  le 
nom  de  Dieu  est  blasphémé 
parmi  les  nations. 

25.  Ce  n'est  pas  que  la  cir- 
concision ne  soit  utile,  si  vous 
accomplissez  la  loi;  mais  si 
vous  la  violez,  tout  circoncis 
que  vous  êtes,  vous  devenez 


comme  un  homme  incirconcis. 

26.  Si  donc  un  homme  in- 
circoncis garde  les  ordonnances 
de  la  loi,  n'est-il  pas  vrai  que 
tout  incirconcis  qu'il  est,  il 
sera  considéré  comme  circon- 
cis ? 

27.  Et  ainsi  celui  qui,  étant 
naturellement  incirconcis,  ac- 
complit la  loi ,  vous  condam- 
nera, vous  qui,  ayant  reçu  la 
lettre  de  la  loi,  et  étant  circon- 
cis, êtes  un  violateur  de  la 
loi. 

28.  Car  le  vrai  Juif  n'est  pas 
celui  qui  l'est  au  dehors  ;  et  la 
véritable  circoncision  n'est  pas 
celle  qui  se  fait  dans  la  chair, 
et  qm  n'est  qu'extérieure. 

29.  Mais  le  urai  Juif  est  ce- 
lui qui  l'est  intérieurement,  et 
la  QiTConcïsïoTi  véritable  est  cel- 
le du  cœur,  qui  se  fait  par  l'es- 
prit ,  et  non  selon  la  lettre  ;  et 
ce  vrai  Juif  tire  sa  louange 
non  des  hommes ,  mais  de 
Dieu. 

CHAPITRE  m. 

Avantages  des  Juifs  sur  les  gen- 
tils.  L'infidélité  de  l'homme  ne 
détruit  point  la  fidélité  de  Dieu. 
Juifs  et  gentils  tous  dans  le  pé- 
ché. C'est  la  foi  ^  et  non  la  loi  y 
qui  justifie  ;  mais  la  foi  ne  dé- 
truit point  la  loi. 

1.  Quel  est  donc  l'avantage 
des  Juifs,  et  quelle  est  l'utilité 
de  la  circoncision  .^* 

2.  Leur  avantage  est  grand 
en  toutes  manières ,  principa- 
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lement  en  ce  que  les  oracles 
de  Dieu  leur  ont  été  confiés. 

3.  Car  enfin  si  quelques-uns 
d'entre  eux  n'ont  pas  cru,  leur 
infidélité  anéantira-t-elle  la  fi- 
délité de  Dieu  ?  Non  certes. 

4.  Dieu  est  véritable,  et  tout 
homme  est  menteur,  selon  ce 
que  David  dit  à  Dieu;  afin  que 
vous  soyez  reconnu  fidèle  en 
vos  paroles ,  et  victorieux  dans 
les  jugements  que  les  hommes 
feront  de  vous. 

5.  Si  notre  injustice  fait  pa- 
raître davantage  la  justice  de 
Dieu ,  que  dirons-nous  ?  Dieu 
(  pour  parler  selon  l'homme  ) 
est-il  injuste  de  nous  punir? 

6.  Non  certes;  car  si  cela 
était,  comment  Dieu  serait-il 
le  juge  du  monde  } 

7.  Mais,  dira-t-on,  si  par 
mon  infidélité  la  fidélité  de 
Dieu  a  éclaté  davantage  pour 
sa  gloire ,  pourquoi  me  condam- 
ne-t- on  encore  comme  pé- 
cheur.? 

8.  Et  pourquoi  ne  ferons- 
nous  pas  le  mal ,  afin  qu'il  en 
arrive  du  bien?  (  selon  que 
quelques-uns ,  pour  nous  noir- 
cir, nous  accusent  de  dire  ). 
Ces  personnes  seront  justement 
condamnées. 

9.  Dirons -nous  donc  que 
nous  sommes  préférables  aux 
gentils P  Nullement;  car  nous 
avons  déjà  convaincu  et  les  Juifs 
et  les  gentils  d'être  tous  dans 
le  péché; 

10.  selon  qu'il  est  écrit  :  Il 


n'y  a  point  de  juste,  il  n'y  en 
a  pas  un  seul. 

11.  n  n'y  a  point  d'homme 
qui  ait  de  l'intelligence;  il  n'y 
en  a  point  qui  cherche  Dieu. 

12.  Ils  se  sont  tous  détour- 
nés du  droit  chemin;  ils  sont 
tous  devenus  inutiles;  il  n'y  en 
a  point  qui  fasse  le  bien ,  il  n'y 
en  a  pas  un  seul. 

i3.  Leur  gosier  est  un  sépul- 
cre ouvert;  ils  se  sont  servis 
de  leurs  langues  pour  tromper 
avec  adresse;  ils  ont  sous  leurs 
lèvres  un  venin  d'aspic. 

14.  Leur  bouche  est  remplie 
de  malédiction  et  d'amertume. 

i5.  Leurs  pieds  sont  vites 
pour  répandre  le  sang. 

16.  Leur  conduite  ne  tend 
qu'à  opprimer  les  autres,  et  à 
les  rendre  malheureux. 

17.  Ils  ne  connaissent  point 
la  voie  de  la  paix. 

18.  Ils  n'ont  point  la  crainte 
de  Dieu  devant  les  yeux. 

19.  Or  nous  savons  que  tou- 
tes les  paroles  de  la  loi  s'adres- 
sent à  ceux  qui  sont  sous  liBi  loi, 
afin  que  toute  bouche  soit  fer- 
mée, et  que  tout  le  monde  se 
reconnaisse  condamnable  de- 
vant Dieu  ; 

20.  parce  que  nul  homme 
ne  sera  justifié  devant  Dieu 
par  les  œuvres  de  la  loi;  car 
la  loi  ne  donne  que  la  connais- 
sance du  péché. 

2 1 .  Mais  maintenant ,  sans  la 
loi,  la  justice  qui  went  de 
Dieu,  à  laquelle  la  loi  et  les 
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prophètes  rendent  témoignage, 
a  été  manifestée; 

22.  cette  justice^w;  vient  de 
Dieu  par  la  foi  en  Jésus-Christ, 
et  qui  est  répandue  en  tous 
ceux  et  sur  tous  ceux  qui 
croient  en  lui;  car  il  n'y  a 
point  de  distinction; 

23.  parce  que  tous  ont  pé- 
ché ,  et  ont  besoin  de  la  gloire 
de  Dieu  ; 

24.  étant  justifiés  gratuite- 
ment par  sa  grâce,  par  la  ré- 
demption qui  est  en  Jésus- 
Christ, 

25.'  que  Dieu  a  proposé  pour 
être  la  uictime  de  propitiation , 
par  la  foi  qu^ on  aurait  en  son 
sang ,  pour  faire  paraître  la  jus- 
tice qu'il  donne  lui-même,  en 
pardonnant  les  péchés  passés, 

26.  qu'il  a  soufferts  avec  tant 
de  patience,  pour  faire,  dis-je, 
paraître  en  ce  temps  la  justice 
qui  vient  de  lui;  montrant  tout 
ensemble  qu'il  est  juste,  et 
qu'il  justifie  celui  qui  a  la  foi 
en  Jésus-Christ. 

27.  Où  est  donc  le  sujet  de 
votre  gloire?  il  est  exclus;  et 
par  quelle  loi.?  est-ce  par  la  loi 
des  œuvres?  non;  mais  par  la 
loi  de  la  foi, 

28.  Car  nous  devons  recon- 
naître que  l'homme  est  justifié 

{)ar  la  foi,  sans  les  œuvres  de 
a  loi. 

29.  Dieu  n'est-il  le  Dieu  que 
des  Juifs  ?  ne  Vest  il  pas  aussi 
des  gentils  ?  Oui  certes ,  il  Vest 
aussi  des,  gentils. 


3o.  Car  il  n'y  a  qu*\in  seul 
Dieu,  qui  justifie,  par  la  foi, 
les  circoncis,  et  qui,  par  la  foi, 
justifie  aussi  les  incirconsis. 

3i.  Détruisons-nous  donc  la 
loi  par  la  foi?  A  Dieu  ne  plaise; 
mais  au  contraire  nous  l'éta- 
blissons. 

CHAPITRE  IV. 

Abraham  justify  non  par  ses  œii- 
vr€s  f  mais  par  sa  foi,  avant  la 
circoncision  ,  est  le  père  des 
croyants  circoncis  H  incirconcis. 
Grandeur  de  la  foi  d' Abraham. 
Ses  imitateurs  justifies  comme 
lui. 

I.  Quel  avantage  dirons- 
nous  donc  qu'Abraham,  notre 


père 


a  eu  selon  la  chair? 


2.  Certes  si  Abraham  a  été 
justifié  par  ses  œuvres ,  il  a  de 
quoi  se  glorifier,  mais  non  de- 
vant Dieu. 

3.  Et  cependant  que  dit  l'é- 
criture? Abraham  crut  à  la 
parole  de  Dieu ,  et  sa  foi  lui 
fut  imputée  à  justice. 

4.  Or  la  récompense  qui  se 
donne  à  quelqu'un,  pour  ses 
œuvres ,  ne  lui  est  pas  imputée 
comme  une  grâce,  mais  comme 
une  dette. 

5.  Et  au  contraire,  lorsqu'un 
homme,  sans  faire  des  œuvres, 
croit  en  celui  qui  justifie  le 
pécheur,  sa  loi  lui  est  imputée 
à  justice,  selon  le  décret  de  la 
grâce  de  Dieu. 

6.  C'est  ainsi  que  David  dit 
qu'un   homme   est  heureux    à 
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qui  Dieu  impute  la  justice  sans 
lés  œuvres. 

7.  Heureux  ceux  à  qui  leurs 
iniquités  sont  pardonnées,  et 
dont  les  péchés  sont  couverts, 

8.  Heureux  celui  à  qui  Dieu 
n'a  point  imputé  de  péché. 

9.  Or  ce  bonheur  n'est- il 
que  pour  les  circoncis  ?  N'est-il 
point  aussi  pour  les  incircon- 
cis? car  nous  venons  de  dire 
que  la  foi  d'Abraham  lui  fut 
imputée  à  justice. 

10.  Quand  donc  lui  a-t-elle 
été  imputée?  est-ce  après  qu'il 
a  été  circoncis,  ou  lorsqu'il 
était  incirconcis  ?  Ce  n'a  point 
été  après  qu'il  eut  reçu  la  cir- 
concision ,  mais  avant  qu'il 
l'eût  reçue. 

1 1.  Et  airiM  il  reçut  la  mar- 
que de  la  circoncision  ,  comme 
le  sceau  de  la  justice  qi/il  avait 
eue  par  la  foi,  lorsqu'il  était 
encore  incirconcis;  pour  être 
et  le  père  de  tous  ceux  qui 
croient  n'étant  point  circon- 
cis, afin  que  leur  foi  leur  soit 
aussi  imputée  à  justice; 

12.  et  le  père  des  circoncis, 
,qui  non -seulement  ont  reçu  la 

circoncision,  mais  qui  suivent 
aussi  les  traces  de  la  foi  qu'eut 
notre  père  Abraham,  lorsqu'il 
était  encore  incirconcis. 

i3.  Aussi  n'est-ce  point  par 
la  loi  que  la  promesse  a  été 
faite  à  Abraham,  ou  à  sa  pos- 
térité, d'avoir  tout  le  monde 
pour  héritage,  mais  par  la 
justice  de  la  foi. 


14.  Car  si  ceux  qui  appar» 
tiennent  à  la  loi  sont  les  héri- 
tiers, la  foi  devient  inutile,  et 
la  promesse  de  Dieu  sans  effet  ; 

i5.  parce  que  la  loi  produit 
la  colère  et  le  châtiment  ;  puis- 
que, lorsqu'il  n'y  a  point  de 
loi ,  il  n'y  a  point  de  violeraent 
de  la  loi. 

16.  Ainsi  c^est  par  la  foi  que 
nous  sommes  héritiers ,  afin  que 
nous  le  soyons  par  grâce,  et 
que  la  promesse  faite  à  Abra- 
ham demeure  ferme  pour  tous 
les  enfants  d^ Abraham ,  non- 
seulement  pour  ceux  qui  out 
reçu  la  loi,  mais  encore  pour 
ceux  qui  suivent  la  foi  d'Abra- 
ham, qui  est  le  père  de  nous 
tous, 

17.  selon  qu'il  est  écrit  :  Je 
vous  ai  établi  le  père  de  plu- 
sieurs nations  ;  et  qui  Vest  de- 
vant Dieu,  auquel  il  a  cru 
comme  a  celui  qui  ranime  les 
morts,  et  qui  appelle  ce  qui 
n'est  point ,  comme  ce  qui  est, 

18.  Aussi  ayant  espéré  con- 
tre toute  espérance ,  il  a  cru 
qu'il  deviendrait  le  père  de 
plusieurs  nations,  selon  qu'il 
lui  avait  été  dit  :  Votre  posté- 
rité sera  sans  nombre. 

19.  Il  ne  s'affaiblit  point  dans 
sa  foi,  et  il  ne  considéra  point 
qu'étant  âgé  de  cent  ans,  son 
corps  était  déjà  comme  mort, 
et  que  la  vertu  de  con*îevoir 
était  éteinte  dans  celui  de  Sara, 

so^  Il  n'hésita  point,  et  il 
n'eut  pas  la  moindre  défiance 
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de  la  promesse  de  Dieu  ;  mais 
il  se  fortifia  par  la  foi,  rendant 
gloire  à  Dieu , 

21.  pleinement  persuadé 
qu'il  est  tout  -  puissant  pour 
faire  tout  ce  qu'il  a  promis. 

22.  C'est  pour  cette  raison 
q\ie  sa  foi  lui  a  été  imputée  à 
justice. 

28.  Or  ce  n'est  pas  pour  lui 
seul  qu'il  est  écrit  que  sa  foi 
lui  a  été  imputée  à  justice, 

24.  mais  aussi  pour  nous,  à 
qui  elle  sera  imputée  de  même^ 
si  nous  croyons  en  celui  qui  a 
ressuscité  d'entre  les  morts 
Jésus-Christ  notre  Seigneur, 

25.  qui  a  été  livré  à  la  mort 
pour  nos  péchés,  et  qui  est 
ressuscité  pour  notre  justifica- 
tion. 

CHAPITRE  V. 

Avantages  de  la  justification.  L'a- 
mour de  Dieu  envers  nous,  fon- 
dement de  notre  confiance.  De 
même  que  le  péché  et  la  mort 
sont  entrés  dans  le  monde  par 
un  seul  homme  ;  ainsi  la  grâce 
et  la  vie  se  sont  répandues  sur 
plusieurs  par  un  seul. 

1.  Ainsi,  étantjustifiésparla 
foi,  ayons  la  paix  avec  Dieu 
par  Jésus -Christ  notre  Sei- 
gneur, 

2.  qui  nous  a  donné  aussi 
entrée  par  la  foi  à  cette  grâce, 
en  laquelle  nous  demeurons 
fermes,  et  nous  nous  glorifions 
dans  l'espérance  de  la  gloire 
des  enfants  de  Dieu; 

3.  et   non-seulement    dans 


cette  espérance.^  mais  nous  nous 
glorifions  encore  dans  les  afflic- 
tions ,  sachant  que  l'affliction 
produit  la  patience  ; 

4-  la  patience,  l'épreuve  ;  et 
l'épreuve,  l'espérance. 

5.  Or  cette  espérance  n'est 
point  trompeuse,  parce  que 
l'amour  de  Dieu  a  été  répandu 
dans  nos  cœurs  par  le  Saint- 
Esprit,  qui  nous  a  été  donné. 

6.  Car  pourquoi,  lorsque 
nous  étions  encore  dans  les  lan- 
gueurs du  péché,  /e^M5-Christ 
est  -  il  mort  pour  des  impies 
comme  nous  dans  le  temps 
destiné  de  Dieu  ? 

7.  Et  certes  à  peine  quel- 
qu'un voudrait-il  mourir  pour 
un  juste;  peut-être  néanmoins 
que  quelqu'un  aurait  le  cou- 
rage de  donner  sa  vie  pour  un 
homme  de  bien. 

8.  Mais  ce  qui  fait  éclater 
daç^antage  l'amour  de  Dieu 
envers  nous,  c'est  que,  lors 
même  que  nous  étions  encore 
pécheurs, 

9.  Jésus-Christ  n'a  pas  laissé 
de  mourir  pour  nous  dans  le 
temps  destina  de  Dieu.  Ainsi, 
étant  maintenant  justifiés  par 
son  sang,  nous  serons,  à  plus 
forte  raison,  délivrés  par  lui  de 
la  colère  de  Dieu, 

10.  Car  si,  lorsque  nous  étions 
ennemis  de  Dieu,  nous  avons 
été  réconciliés  avec  lui  par  la 
mort  de  ^on  Fils  ;  à  plus  forte 
raison,  étant  maintenant  ré- 
conciliés ai^ec  lui^  nous  seronj 
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sai^vës  par  la  vie  de  ce  même 
Fils, 

11.  Et  non-seulement  nous 
avons  été  réconciliés j  mais  nous 
nous  glorifions  même  en  Dieu 
par  Jésus -Christ  notre  Sei- 
gneur, par  qui  nous  avons  ob- 
tenu maintenaat  cette  récon- 
ciliation. 

12.  C'est  pourquoi,  comme 
le  péché  est  entré  dans  le  mon- 
de par  un  seul  homme ,  et  la 
mort  par  le  péché  ;  et  qu'ainsi 
la  mort  est  passée  dans  tous  les 
hommes,  par  ce  seul  homme  j 
en  qui  tous  ont  péché  : 

i3.  (  car  le  péché  a  toujours 
été  dans  le  monde  jusqu'à  la 
lo'f  mais  la  loi  n'étant  point 
encore ,  le  péché  n'était  pas  im- 
puté ). 

14.  Cependant  la  mort  a 
exercé  son  règne  depuis  Adam 
jusqua  Moïse,  à  l'égard  de 
ceux  même  qui  n'ont  pas  péché 
par  une  transgression  sembla- 
ble à  celle  d'Adam,  qui  est  la 
figure  de  celui  qui  devait  ve- 
nir. 

i5.  Mais  il  n'en  est  pas  de 
la  grâce  comme  du  péché  ;  car 
si  par  le  péché  d'un  seul  plu- 
sieurs sont  morts,  la  miséri- 
corde et  le  don  de  Dieu  se  sont 
répandus,  à  plus  forte  raison, 
abondamment  sur  plusieurs 
par  la  grâce  d'un  seul  homme, 
qui  est  Jésus-Christ. 

16.  Et  il  n'en  est  pas  de  ce 
don  comme  de  ce  seul  péché  ; 
car  nous  avons  été  condamnés 
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par  le  jugement  de  Dieu  pour 
un  seul  péché;  au  lieu  que  nous 
sommes  justifiés  par  la  grâce 
après  plusieurs  péchés. 

17.  Si  donc,  à  cause  du  pé- 
ché d'un  seul,  la  mort  a  régné 
par  un  seul  homme  ;  k-çXns  forte 
raison  ceux  qui  reçoivent  l'a- 
bondance de  la  grâce  et  du  don 
de  la  justice,  régneront  dans 
la  vie  par  un  seul  homme,  qui 
est  Jésus-Christ. 

18.  Comme  donc  c'est  par  le 
péché  d'un  seul  que  tous  les 
hommes  sont  tombés  dans  la 
condamnation  ;  ainsi  c'est  par 
la  justice  d'un  seul  que  tous 
les  hommes  reçoii^ent  la  justifi- 
cation qui  donne  la  vie. 

19.  Car  comme  plusieurs  sont 
devenus  pécheurs  par  la  déso- 
béissance d'un  seul,  ainsi  plu- 
sieurs seront  rendus  justes  par 
l'obéissance  d'un  seul. 

20.  Or  la  loi  est  survenue 
pour  donner  ]  ieu  à  l'abondance 
du  péché;  mais  où  il  y  a  eu 
une  abondance  de  péché ,  il  y 
a  eu  ensuite  une  surabondance 
de  grâce; 

21.  afin  que,  comme  le  péché 
avait  régné  en  donnant  la  mort, 
la  grâce  de  même  règne  par 
la  justice  en  donnant  la  vie 
éternelle,  par  Jésus-Christ  no- 
tre Seigneur. 

CHAPITRE  VI. 

Le  baptisé  mort  au  péché  ne  doit 
plus  y  revivre.  Le  chrétien  fi- 
dèle n'est  plus  sous  la  loi  y  mais 
sous  la  grâce;  il  doit  se  donner 
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tout  h  Dieu,  he  fruit  du  péché 
est  la  mort;  le  fruit  de  la  justice 
est  la  vie  éternelle. 

1.  Que  dirons -nous  done  ? 
Demeurerons-nous  dans  le  pé- 
ché pour  donner  lieu  à  cette 
surabondance  de  grâce? 

2.  A  Dieu  ne  plaise.  Car  étant 
une  fois  morts  au  péché ,  com- 
ment vivrons-nous  encore  dans 
le  péché  ? 

3.  Ne  savez-vous  pas  que 
nous  tous,  qui  avons  été  bapti- 
sés en  Jésus-Christ,  nous  avons 
été  baptisés  en  sa  mort? 

4.  Car  nous  avons  été  ense- 
velis avec  lui  par  le  baptême 
pour  mourir  au  péché;  afin  que, 
comme  /e^«5-Christ  est  ressus- 
cité d'entre  les  morts  par  la 
gloire  de  son  Père,  nous  mar- 
chions aussi  dans  une  nouvelle 
vie. 

5.  Car  si  nous  avons  été  en- 
tés en  lui  par  la  ressemblance 
de  sa  mort,  nous  y  serons  aussi 
entés  par  la  ressemblance  de  sa 
résurrection  ; 

6.  sachant  que  notre  vieil 
homme  a  été  crucifié  avec  lui, 
afin  que  le  corps  du  péché  soit 
détruit ,  et  que  désormais  nous 
ne  soyons  plus  asservis  au  pé- 
ché. 

7.  Car  celui  qui  est  mort  est 
délivré  du  péché. 

8.  Si  donc  nous  sommes 
morts  avec  Jésus-QcïTi&l ,  nous 
croyons  que  nous  vivrons  aussi 
avec  /e^M^-Ghrist , 

9.  parce  que  nous  savons  que 


JésuS'Chvisl^  étant  ressusci^ 
d'entre  les  morts,  ne  mourra 
plus,  et  que  la  mort  n'aura 
plus  d'empire  sur  lui. 

10.  Car  quant  à  ce  qu'il  est 
mort,  il  est  mort  seulement  une 
fois  pour  le  péché  ;  mais  quant 
à  la  vie  qu'Û  a  maintenant ,  il 
vit  pour  Dieu. 

11.  Considérezrvous  de  mê- 
me comme  étant  morts  au  pé- 
ché, et  comme  ne  yiy'ànl  plus 
que  pour  Dieu  en  Jésus-Christ 
notre-Seigneur. 

12.  Que  le  péché  donc  ne 
règne  point  dans  votre  coi'ps 
mortel,  en  sorte  que  vous 
obéissiez  à  ses  désirs  déréglés. 

i3.  Et  n'abandonnez  point 
au  péché  les  membres  de  votre 
corps ,  pour  lui  servir  </*arraes 
d'iniquité;  mais  donnez-vous  à 
Dieu,  comme  devenus  vivants, 
de  morts  que  vous  étiez,  et 
consacrez-lui  les  membres  de 
votre  corps ,  pour  lui  servir 
c^'armes  de  justice. 

14.  Car  le  péché  ne  vous  do- 
minera plus,  parce  que  vous 
n'êtes  plus  *sous  la  loi,  mais 
sous  la  grâce. 

i5.  Quoi  donc!  pécherons- 
nous  parce  que  nous  ne  som- 
mes plus  sous  la  loi,  mais  sous 
la  grâce  ?  Dieu  nous  en  garde  ! 

16.  Ne  savez-\ous  pas  que 
de  qui  que  ce  soit  que  vous 
vous  soyez  rendus  esclaves  pour 
lui  obéir,  vous  demeurez  es- 
claves de  celui  à  qui  vous 
obéissez,  soit  du  péché  pour 
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y  tPoui>er  la  mort,  ou  de  l'obéis- 
sance à  la  foi  pour  /  trouver 
la  justice  ? 

I  17.  Mais  Dieu  soit  loué  de 
I  ce  qu'ayant  ete  aupara\>ant 
esclaves  du  pécLé ,  vous  avez 
obéi  du  fond  du  cœur  à  la  doc- 
trine de  U évangile,  sur  le  mo- 
dèle de  laquelle  vous  avez  été 
formés. 

1 8.  Ainsi,  ayant  été  affranchis 
du  péché,  vous  êtes  devenus 
esclaves  de  la  justice. 

19.  Je  Dous  parie  humaine- 
ment, à  cause  de  la  faiblesse 
de  votre  chair.  Gomme  vous 
avez  fait  servir  les  membres  de 
votre  corps  à  l'impureté  et  à 
l'injustice,  pour  commettre  l'i- 
niquité, faites-les  servir  mam- 
tenant  à  la  justice  pour  votre 
sanctification. 

ao.  Car,  lorsque  vous  étiez 
esclaves  du  péché,  vous  étiez 
libres  à  l'égard  de  la  justice. 

21.  Quel  fi'uit  tiriez- vous 
donc  alors  de  ces  désordres  y 
dont  vous  rougissez  mainte- 
nant,  puisqu'ils  «'ont  pour  fin 
que  la  mort.f* 

22.  Mais  à  présent  étant  af- 
franchis du  péché,  et  devenus 
esclaves  de  Dieu ,  votre  sancti- 
fication est  le  fruit  que  vous  &a 
tirez,  et  la  vie  éternelle  en 
sera  la  fin. 

si3.  Car  la  mort  est  la  solde 
et  le  paiement  du  péché;  mais 
la  vie  éternelle  est  une  grâce 
et  un  don  de  Dieu  en  Jésus- 
Christ  notre  Seigneur, 


CHAPITRE  VII. 


Fidèles  morts  a  la  loi  ne  vivent 
plus  que  pour  Dieu.  Loi  sainte 
par  elle-même;  concupiscence 
irritée  par  la  loi.  Le  juste  ne 
jait  pas  ce  qu'il  veut.  Combat 
entre  la  loi  de  In  chair  et  la  loi 
de  l'esprit.  Nul  autre  secours  à 
attendre  que  celui  de  la  grâce  de 
Dieu  par  Jésus- Christ. 

1.  Ignorez-vous, /?2ej  frères, 
(  car  je  parle  à  des  hommes 
instruits  de  la  loi)  que  la  loi 
ne  domine  sur  l'homme  que 
pour  autant  de  temps  qu'il 
vit  .î* 

2.  Ainsi  une  femme  mariée 
est  liée  par  la  loi  du  mariage  à 
son  mari,  tant  qu'il  est  vivant; 
mais  lorsqu'il  est  mort ,  elle  est 
dégagée  de  la  loi  qui  la  liait 
à  son  mari. 

3.  Si  donc  elle  épouse  un 
autre  homme  pendant  la  vie  de 
son  mari,  elle  sera  tenue  pour 
adultère  j  mais  si  son  mari  vient 
à  mourir,  elle  est  affranchie 
de  cette  loi,  et  elle  peut  en 
épouser  un  autre,  sans  être 
adultère. 

4.  Ainsi,  mes  frères ,  vous 
êtes  vous-mêmes  morts  à  la  loi 
par  le  corps  de  Jésus-Christ^ 
pour  être  à  un  autre  qui  est 
ressuscité  d'entre  les  morts , 
afin  que  nous  produisions  des 
fruits  pour  Dieu, 

5.  Car  lorsque  nous  étions 
dans  la  chair,  les  passions  cri- 
minelles, étant  excitées  par  la 
loi,  agissaient  dans  les  mem- 
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bres  de  notre  corps ,  et  leur  fai- 
saient produire  des  fruits  pour 
la  mort. 

6.  Mais  maintenant  nous 
sommes  affranchis  de  la  loi  de 
mort  dans  laquelle  nous  étions 
retenus;  de  sorte  que  nous  ser- 
vons Dieu  dans  la  nouveauté 
de  l'esprit ,  et  non  dans  la  vieil- 
lesse de  la  lettre. 

7.  Que  dirons-nous  donc? 
La  loi  est -elle  péché.?  Dieu 
nous  garde  d'une  telle  pensée  ; 
mais  je  nai  connu  le  péché 
que  par  la  loi;  car  je  n'aurais 
point  connu  la  concupiscence, 
si  la  loi  n'avait  dit  :  Vous  n'au- 
rez point  de  mauvais  désirs. 

8.  Mais  le  péché,  ayant  pris 
occasion  de  s'irriter  du  com- 
mandement ,  a  produit  en  moi 
toutes  sortes  de  mauvais  désirs; 
car ,  sans  la  loi ,  le  péché  était 
comme  mort. 
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Et 


pour 


moi 


je 


vivais 


autrefois  sans  loi  ;  mais  le  com- 
mandement étant  survenu,  le 
péché  est  ressuscité , 

I  o.  et  moi ,  je  suis  mort  ;  et 
il  s'est  trouvé  que  le  comman- 
dement ,  qui  devait  ser\>ir  à  me 
donner  la  vie ,  a  servi  à  me  don- 
ner la  mort. 

11.  Car  le  péché,  ayant  pris 
occasion  du  commandement, 
ma  trompé,  et  m'a  tué  par  le 
command!ement  même. 

12.  Ainsi  la  loi  est  sainte,  à 
ia  vérité,  et  le  commandement 
est  saint ,  juste  et  bon. 

i3.  Ce  qui  était  bon  en  soi 


Chap,  7* 

m'a-t-il  donc  causé  la  mortjé 
Nullement  ;  mais  c'est  le  pèche 
et  la  concupiscence  y  qui  en  se 
manifestant  m'a  causé  la  mort 

f)ar  une  chose  qui  était  bonne , 
e  péché,  c' est-à-dire j  la  con- 
cupiscence, devenant  ainsi  par 
le  commandement  même  une 
source  plus  abondante  de  pé- 
ché. 

14.  Car  nous  savons  que  la 
loi  est  spirituelle;  mais  pour 
moi,  je  suis  charnel ,  étant 
vendu  pour  être  assujéti  au 
péché. 

i5.  Je  n'approuve  pas  ce 
que  je  fais,  parce  que  je  ne 
fais  pas  le  bien  que  je  veux; 
mais  je  fais  le  mal  que  je  hais. 

16.  Si  je  fais  ce  que  je  ne 
veux  pas,  je  consens  à  la  loi, 
et  je  reconnais  qu'elle  est  bonne. 

17.  Ainsi  ce  n'est  plus  moi 
qui  fais  cela;  mais  c'est  le  péciié 
qui  habite  en  moi. 

18.  Car  je  sais  qu'il  n'y  a 
rien  de  bon  en  moi,  c'est-à- 
dire  dans  ma  chair;  parce  que 
je  trouve  en  moi  la  volonté 
de  faire  le  bien;  mais  je  ne 
trouve  point  le  moyen  de  l'ac- 
complir. 

19.  Car  je  ne  fais  pas  le 
bien  que  je  veux  ;  mais  je  fais 
le  mal  que  je  ne  veux  pas. 

20.  Si  je  fais  ce  que  je  ne 
veux  pas,  ce  n'est  plus  moi  qui 
le  fais  ;  mais  c'est  le  péché  qui 
habite  en  moi. 

21.  Lors  donc  que  je  veux 
faire  le  bien ,  je  trouve  en  moi 
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:e  loi  qui  s*y  oppose ,   parce 

y  t^.e  le  mal  reside  en  moi. 

S"     22.   Car  je  me  plais  dans  la 

loi   de   Dieu  ,    selon  l'homme 

intérieur  ,- 

23.  mais  je  sens  dans  les 
membres  de  mon  corps  une 
autre  loi  qui  combat  contre  la 
loi  de  mon  esprit,  et  qui  me 
rend  captif  sous  la  loi  dupëché, 
qui  est  dans  les  membres  de 
mon  corps. 

24.  Malheureux  homme  que 
je  suis  !  qui  me  délivrera  de  ce 
corps  de  mort } 

25.  Ce  sera  la  grâce  de  Dieu 
par  Jésus  -  Christ  notre  Sei- 
gneur. Et  ainsi  je  suis  moi- 
même  soumis ,  et  à  la  loi  de 
Dieu  selon  l'esprit,  et  à  la  loi 
du  péché  selon  la  chair. 

CHAPITRE  VIII. 

//  n'y  a  point  de  condamnation 
pour  ceux  qui  vivent  selon  l'es- 
prit de  Jésus- Christ.  Us  sont 
enfants  de  Dieu  et  cohéritiers  de 
Jésus-Christ.  Délivrance  atten- 
due par  eux  et  par  toutes  les 
créatures.  Le  Saint-Esprit  prie 
lui-même  en  nous.  Rien  ne  peut 
nous  séparer  de  l'amour  de  Dieu 
en  Jésus-Christ. 

1.  Il  n'y  a  donc  point  main- 
tenant de  condamnation  pour 
ceux  qui  sont  en  Jésus-Christ, 
et  qui  ne  marchent  point  selon 
la  chair  ; 

2.  parce  que  la  loi  de  l'es- 
prit de  vie,  qui  est  en  Jésus- 
Christ  ,  m'a  déUvré  de  la  loi  du 
péché  et  de  la  mort. 
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3.  Car  ce  qu'il  était  impos- 
sible que  la  loi  fît ,  la  chair  la 
faible  et  impuissante  ^ 
l'a  fait  j  ayant  envoyé  son 


rendant 
Dieu 

propre  Fils,  revêtu  d'une  chair 
semblable  à  la  chair  du  péché  ; 
et  à  cause  du  péché  il  a  con- 
damné le  pèche  dans  la  chair  ; 
4-  afin  que  la  justice  de  la 
loi  soit  accomplie  en  nous , 
qui  ne  marchons  pas  selon  la 
chair,  mais  selon  l'esprit. 

,  5.  Car  ceux  qui  sont  char- 
nels aiment  et  goûtent  les  cho- 
ses de  la  chair  j  et  ceux  qui  sont 
spirituels  aiment  et  goûtent  les 
choses  de  l'esprit. 

6.  Or  cet  amour  des  choses 
de  la  chair  est  une  mort;  au 
lieu  que  l'amour  d^s  choses  de 
l'esprit  est  la  vie  et  la  paix. 

7.  Car  cet  amour  des  choses 
de  la  chair  est  ennemi  de  Dieu, 
parce  qu'il  n'est  point  soumis 
à  la  loi  de  Dieu,  et  ne  le  peut 
être. 

8.  Ceux  donc  qui  vivent  se- 
lon la  chair  ne  peuvent  plaire 
à  Dieu. 

9.  Mais  pour  vous ,  vous  ne 
vivez  pas  selon  la  chair,  mais 
selon  l'esprit,  si  toutefois  l'Es- 
prit de  Dieu  habite  en  vous  j 
car  si  quelqu'un  n'a  point  1^- 
prit  de  Jésus  -  Christ ,  il  n'est 
point  à  lui. 

10.  Mais  si  Jésus-Oarisl  est 
en  vous ,  quoique  le  corps  soit 
mort  en  dous  à  cause  du  péché, 
l'esprit  est  vivant  à  cause  de  la 
justice, 

t4 
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11.  Si  donc  l'Esprit  de  celui 
qui  a  ressuscité  Jésus  d'entre 
les  morts  habite  en  vous,  celui 
qui  a  ressuscité  Jésus -Christ 
d'entre  les  morts,  donnera  aussi 
la  vie  à  vos  corps  mortels ,  par 
son  Esprit  qui  habite  en  vous. 

12.  Ainsi,  mes  frères,  nous 
ne  sommes  point  redevables  à 
la  chair ,  pour  vivre  selon  la 
chair. 

i3.  Si  vous  vivez  selon  la 
chair,  vous  mourrez  ;  mais  si 
vous  faites  mourir  par  l'Esprit 
les  œuvres  de  la  chair,  vous 
vivrez. 

14.  Car  tous  ceux  qui  sont 
poussés  par  l'Espiit  de  Dieu, 
«ont  enfants  de  Dieu. 

i5.  Aussi  vous  n'avez  point 
reçu  l'esprit  de  servitude,  pour 
imas  conduire  encore  par  la 
crainte  ;  mais  vous  avez  reçu 
^Esprit  de  l'adoption  des  en- 
fants ,  par  lequel  nous  crions  : 
Mon  Père ,  mon  Père. 

16.  Et  c'est  cet  Esprit  qui 
rend  lui-même  témoignage  à 
notre  esprit  que  nous  sonunes 
enfants  de  Dieu. 

17.  Si  nous  jo/w7W5^  enfants,! 
nous  sonmies  aussi  héritiers  ,* 
héritiers  de  Dieu,  et  cohéri- 
tiers de  Jésus-ChTisl^  pourvu; 
toutefois  que  nous  souffrions 
avec  lui,  ailn  que  nous  soyons 
glorifiés  avec  lui. 

ïS,  Gar  je  suis  persuadé  que 
\ts  souffrances  de  la  vie  pr^- 
sefitc  n'ont  point  de  propor- 
tion avec  celte  gloire  qui  sera 


un  jour  découverte   en   nous. 

19.  Aussi  les  créatures  at~ 
tendent  avec  un  grand  désir 
la  manifestation  des  enfants  de 
Dieu  , 

20.  parce  qu'elles  sont  as- 
sujéties  à  la  vanité,  et  elles  ne 
le  sont  pas  volontiiirement, 
mais  à  cause  de  celui  qui  les 
y  a  assujéties, 

21.  avec  espérance  d'être 
déhvrées  aussi  elles-mêmes  de 
cet  asservissement  à  la  corrup- 
tion ,  ^ouT  participer  à  la  glo- 
rieuse liberté  des  enfants  de 
Dieu. 

22.  Car  nous  savons  que 
jusqu'à  maintenant  toutes  les 
créatures  soupirent ,  et  sont 
comme  dans  le  travail  de  l'en- 
fantement ; 

23.  et  non-seulement  elles,  , 
mais  nous  encore ,  qui  possé- 
dons les  prémices  de  l'Esprit, 
nous  soupirons  et  nous  gémis- 
sons e,n  nous-mêmes,  attendant 
l'effet  de  l'adoption  divine ,  la 
rédemption  et  la  délivrance  àr 
nos  corps. 

i/\.  Car  ce  n'est  encore  qu  '.: 
espérance  que  nous  sommes 
sauvés.  Or  quand  on  voit  ce 
qu'on  a  espéré,  ce  n'eât  plus 
espérance ,  puisque  nul  n Urs^* 
père  ce  qu'il  voit  déjà. 

25.  Mais  si  nous  espéiom 
ce  que  nous  ne  voyofiîs  pal 
encore,  nous  l'aUendoïTS  avec 
patience, 

26.  De  phiS',  ï^fTitéeDiéU 
noùis  aide  d;ans  notre  faiblesse. 
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Car  nous  ne  savons  ce  que 
nous  devons  demander  à  Dieu 
dans  nos  prières,  pour  le  prier 
comme  il  faut;  mais  le  Saint- 
Esprit  lui-même  prie  pour 
nous  par  des  gémissements 
ineffables. 

27.  Et  celui  qui  pénètre  le 
fond  des  cœurs  entend  bien 
quel  est  le  désir  de  l'Esprit, 
parce  qu'il  ne  demande  pour 
les  saints  que  ce  qui  est  con- 
forme à  la  volonté  de  Dieu. 

28.  Or  noas  savons  que  tout 
contribue  au  bien  de  ceux  qui 
aiment  Dieu,  de  ceux  qu'il  a 
appelés  selon  son  décret  pour 
être  saints. 

29.  Car  ceux  qu'il  a  connus 
dans  sa  prescience ,  il  les  a  aussi 
prédestinés  pour  être  confor- 
.mes  à  l'image  de  son  Fils,  afin 
qu'il  fût  l'aîné  entre  plusieurs 
frères. 

30.  Et  ceux  qu'il  a  prédes- 
tinés, il  les  a  aussi  appelés;  et 
ceux  qu'il  a  appelés ,  il  les  a 
aussi  justifiés;  et  ceux  qu'il  a 
justifiés,  il  les  a  aussi  glorifiés. 

3i.  Après  cela,  que  devons- 
nous  dire?  Si  Dieu  est  pour 
nous ,  qui  sera  contre  nous  ? 

32.  Lui  qui  n'a  pas  épargné 
son  propre  Fils ,  mais  qui  l'a 
livré  à  la  mort  pour  nous  tous, 
ne  nous  donnera -t -il  point 
aussi  toutes  choses    avec  lui? 

33.  Qui  accusera  les  élus 
de  Dieu.î*  Sera-ce  Dieu,  lui 
qui  les  justifie.? 

34.  Qui  osera  les  condamner? 


Sera-ce  Jésus -Christ,  lui  c^ï 
est  mort  pour  nous,  qui  de  plus 
est  ressuscité;  qui  esta  la  droite 
de  Dieu ,  et  qui  intercède  pour 
nous  ? 

35.  Qui  donc  nous  séparera 
de  l'amour  de  Jésus  -  Christ  ? 
Sera-ce  l'affliction,  ou  les  dé- 
plaisirs ,  ou  la  persécution  ,  ou 
la  faim ,  ou  la  nudité ,  ou  les 
périls ,  ou  le  fer  et  la  vio- 
lence ? 

36.  Selon  qu'il  est  écrit: 
On  nous  égorge  tous  les  jours 
pour  V amour  de  vous ,  Sei- 
gneur; on  nous  regarde  comme 
des  brebis  destinées  à  la  bou- 
cherie. 

37.  Mais  parmi  tous  ces 
maux  y  nous  demeurons  vic- 
torieux par  celui  qui  nous  a 
aimés. 

38.  Car  je  suis  assuré  que 
ni  la  mort ,  ni  la  vie  ,  ni  les 
anges  ,  ni  les  principautés,  ni 
les  puissances,  ni  les  choses 
présentes,  ni  les  futures,  ni  la 
puissance  des  hommes, 

39.  ni  tout  ce  qu'il  y  a  de 
plus  haut  ou  de  plus  profond, 
ni  toute  autre  créature  ,  ne 
pourra  jamais  nous  séparer  de 
l'amour  de  Dieu  en  Jésus-Christ 
notre  Seigneur. 

CHAPITRE  IX. 

Zèle  de  saint  Paul  pour  les  Juifs^ 
Prérogatives  de  ce  peuple,  La 
chute  de  ce  peuple  ne  rend  pas 
vaines  les  promesses  de  Dieu. 
Dieu  choisit  par  miséricorde ,  et 
abandonne  par  justice   qui  il 
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veut.  Gentils  appelés  ,  Juifs  ré- 
pétés. 

1 .  Jésus-ChT\sl  m'est  témoin 
que  je  dis  la  vérité.  Je  ne  mens 
point ,  ma  conscience  me  ren- 
dant ce  témoignage  par  le  Saint- 
Esprit, 

2.  que  je  suis  saisi  d'une 
tristesse  profonde,  et  que  mon 
cœuT  est  pressé  sans  cesse  d'une 
vive  douleur; 

3.  jusque-là  que  j'eusse  dé- 
siré que  fésus-Christ  m'eût  fait 
servir  moi-même  de  victime 
soumise  à  /'anathème  pour  mes 
frères,  qui  sont  d'un  même 
sang  que  moi  selon  la   chair; 

4.  qui  sont  les  Israélites,  à 
qui  appartient  l'adoption  des 
enfants  de  Dieu,  sa  gloire,  son 
alliance,  sa  loi,  son  culte  et 
ses  promesses  ; 

5.  de  qui  les  patriarches  sont 
les  pères,  et  desquels  est  sorti 
selon  la  chair  Jesus-Christ  mê- 
me, qui  est  Dieu  au-dessus  de 
tout,  et  héni  dans  tous  les  siè- 
cles. Amen. 

6.  Ce  n'est  pas  néanmoins 
que  la  parole  de  Dieu  soit  de- 
meurée sans  effet.  Car  tous 
ceux  qui  descendent  d'Israël 
ne  sont  ^3.s pour  cela  Israélites; 

y.  et  tous  ceux  qui  sont  de 
la  race  d'Abraham  ne  sont  pas 
pour  cela  ses  enfants;  mais  Dieu 
lui  dit  :  Cest  d'Isaac  que  sor- 
tira la  race  qui  doit  porter  vo- 
tre nom. 

8.  C'est-à-dire  que  ceux  qui 
sont  enfants  d^ Abraham  selon 


la  chair,  ne  sont  pas /?OMr  ce/a 
enfants  de  Dieu;  mais  que  ce 
sont  les  enfants  de  la  promes- 
se, qui  sont  réputés  être  les 
enfants  d^ Abraham, 

g.  Car  voici  les  termes  de  la 
promesse  :  Je  viendrai  dans  un 
an,  en  ce  même  temps,  et  Sa- 
ra aura  un  fils. 

10.  Et  cela  ne  se  voit  pas 
seulement  dans  Sara,  mais  aus- 
si dans  Rebecca,  qui  conçut 
en  même  temps  deux  enfants 
d'Isaac ,  notre  père. 

11.  Car  avant  qu'ils  fussent 
nés,  et  avant  qu'ils  eussent  fait 
aucun  bien  ni  aucun  mal,  afin 
que  le  décret  de  Dieu  demeu- 
rât ferme  selon  son  élection , 

12.  non  à  cause  de  leurs  œu- 
vres ,  mais  à  cause  de  l'appel 
et  du  choix  de  Dieu^'û  lui  fut 
dit  : 

i3.  L'aîné  sera  assujéti  au 
plus  jeune,  selon  qu'il  est  écrit: 
J'ai  aimé  Jacob,  et  j'ai  haï  Esaû. 

14.  Que  dirons-nous  donc? 
est-ce  qu'il  y  a  en  Dieu  de  l'in- 
justice î^  Dieu  nous  garde  de 
cette  pensée. 

1 5.  Car  il  dit  à  Moïse  :  Je 
ferai  miséricorde  à  qui  il  me 
plaira  de  faire  miséricorde;  et 
j'aurai  pitié  de  qui  il  me  plaira 
d'avoir  pitié. 

16.  Cela  ne  dépend  donc  ni 
de  celui  qui  veut,  ni  de  celui 
qui  court;  mais  de  Dieu  qui 
fait  miséricorde. 

17.  Car  dans  l'écriture  j/dit 
à  Pliaraon  ;  C'est  pour  cela  mè- 
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me  que  je  vous  ai  établi,  pour 
faire  éclater  en  vous  ma  puis- 
sance, et  pour  rendre  mon 
nom  célèbre  dans  toute  la  terre. 

18.  Il  est  donc  vrai  quit  fait 
miséricorde  à  qui  il  lui  plaît, 
et  ^«'il  endurcit  qui  il  lui  plaît. 

19.  Vous  me  direz  peut-être: 
Après  cela  pourquoi  Dieu  se 
plaint -il  .P  car  qui  est-ce  qui 
résiste  à  sa  volonté  ? 

20.  Mais  j  o  homme ,  qui 
êtes-vous  pour  contester  avec 
Dieu  ?  Un  vase  d'argile  dit-il  à 
celui  qui  l'a  fait  :  Pourquoi 
m'avez-vous  fait  ainsi? 

21.  Le  potier  n'a-t-il  pas  le 
pouvoir  cfe  faire  de  la  même 
masse  d'argile  un  vase  destiné 
à  des  usages  honorables,  et  un 
autre  destiné  à  des  usages  vils 
et  honteux  ? 

11.  Que  dirons-nous  donc  si 
Dieu,  voulant  montrer  sa.  Juste 
colère,  et  faire  connaître  sa 
puissance,  souffre  avec  une 
patience  extrême  les  vases  de 
colère  préparés  pour  la  perdi- 
tion ? 

23.  afin  de  faire  paraître  les 
richesses  de  sa  gloire  sur  les 
vases  de  miséricorde ,  qu'il  a 
préparés  pour  la  gloire, 

24'  sur  nous,  qu'il  a  appelés 
non-seulement  d'entre  les  Juifs, 
mais  aussi  d'entre  les  gentils, 

25.  selon  ce  qu'il  dit  dans 
Osée  :  J'appellerai  mon  peuple, 
ceux  qui  n'étaient  point  mon 
peuple  j  ma  bien-aimée,  celle 
que  je  n'avais  point  aimée j  et 


AUX  ROMAINS. 


317 


l'objet  de  ma  miséricorde,  celle 
à  qui  je  n'avais  point  fait  mi- 
séricorde ; 

26.  et  il  arrivera  que  dans  le' 
même  lieu  où  je  leur  avais  dit 
autrefois  :  Vous  n'êtes  point 
mon  peuple  ;  ils  seront  appelés 
les  enfants  du  Dieu  vivant. 

27.  Et  pour  ce  qui  est  ^'Is- 
raël, Isaïe  s'écrie  :  Quand  le 
nombre  des  enfants  d'Israël  se- 
rait égal  à  celui  du  sable  de  la 
mer,  il  /l'j  en  aura  qu  un  petit 
reste  de  sauvé. 

28.  Car  Dieu  dans  sa  justice 
consumera  et  retranchera  son 
peuple;  le  Seigneur  fera  un 
grand  retranchement  sur  la 
terre. 

29.  Et  comme  le  même  Isaïe 
avait  dit  auparavant  :  Si  le  Sei- 
gneur des  armées  ne  nous  avait 
réservé  quelques-uns  de  notre 
race ,  nous  serions  devenus 
semblables  à  Sodome  et  à  Go- 
morrhe. 

30.  Que  dirons- nous  donc 
à  cela?  sinon  que  les  gentils, 
qui  ne  cherchaient  point  la  jus- 
tice, ont  embrassé  la  justice, 
et  la  justice  qui  vient  de  la 
foi; 

3i.  et  que  les  Israélites  au 
contraire ,  qui  recherchaient 
la  loi  de  la  justice ,  ne  sont 
point  parvenus  à  la  loi  de  la 
justice. 

32.Et  pourquoi?  parce  qu'ils 
ne  l'ont  point  recherchée  par 
la  foi ,  mais  comme  par  les  œu- 
vres de  la  loi.  Car  ils  se  sont 


Si8 


ÉPITRE  DE  S.  PAUL  Chap,  9.  10. 


heurtés    contre   la  pierre  d'a- 
choppement , 

35.  seloTi  qu'il  est  écrit  :  Je 
vais  mettre  dans  Sion  celui  qui 
est  une  pierre  d'achoppement, 
une  pierre  de  scandale;  et  tous 
ceux  qui  croiront  en  lui  ne 
seront  point  confondus. 

CHAPITRE  X. 
Zèle  des  Juifs  sans  science.  Ils  s'ef- 
forcent d'établir  leur  propre  jus- 
tice ,  et  ne  se  soumettent  point 
à  celle  qui  vient  de  Dieu  par  la 
foi.  La  bouche  doit  confesser  ce 
que  le  cœur  croit.  Prédicateurs 
envoyés 'y  élection  des  gentils  ; 
incrédulité  des  Juifs. 

1.  Il  est  vrai,  mes  frères, 
que  je  sens  dans  mon  cœur 
une  grande  affection  pour  le 
salut  d'Israël ,  et  que  je  le  de- 
mande à  Dieu  par  mes  prières. 

2.  Car  je  puis  leur  rendre 
ce  témoignage,  qu'ils  ont  du 
zèle  pour  Dieu;  mais  leur  zèle 
n'est  point  selon   la   science; 

3.  parce  que,  ne  connaissant 
point  la  justice  qui  vient  de 
Dieu ,  et  s'efTorçant  d'établir 
leur  propre  justice,  ils  ne  se  son  t 
point  soumisà  Dieu,  pour  rece- 
f'o^rcette  justice  qui-vient  de  lui. 

4.  Car/e.yM.y-Ghrist  est  lafin 
de  la  loi,  pour  justifier  tous 
ceux  qui  croient  en  lui, 

5.  Or  Moïse  dit,  touchant  la 
justice  qui  vient  de  la  loi,  que 
celui  qui  en  observera  les  or- 
donnances y  trouvera  la  vie. 

6.  Mais  pour  ce  qui  est  de  la 
justice  qui  vient  de  la  foi,  voici 


comme  il  en  parle  :  Ne  dites 
point  en  votre  cœur  :  Qui 
pourra  monter  au  ciel.^  c'est- 
à-dire,  pour  en  faire  descen- 
dre Jésus-Christ. 

y.  Ou  qui  pourra  descendre 
au  fond  de  la  terre?  c'est-à- 
dire,  pour  appeler  fésus-Christ 
d'entre  les  morts. 

8.  Mais  que  dit  l'écriture? 
La  parole  qui  vous  est  annon- 
cée n'est  point  éloignée  de 
vous;  elle  est  dans  votre  bou- 
che et  dans  votre  cœur.  Telle 
est  la  parole  de  la  foi  que  nous 
vous  prêchons  ; 

9.  parce  que,  si  vous  con- 
fessez de  bouche  que  Jésus 
est  le  Seigneur,  et  si  vous 
croyez  de  cœur  que  Dieu  l'a 
ressuscité  d'entre  les  morts, 
vous  serez  sauvé. 

10.  Car  il  faut  croire  de 
cœur  pour  être  justifié,  et  con- 
fesser sa  foi  par  ses  paroles 
pour  être  sauvé. 

11.  C'est  pourquoi  l'écriture 
dit  ;  Tous  ceux  qui  croient  en 
lui  ne  seront  point  confondus. 

12.  Il  n'y  a  ^oint  en  cela  de 
distinction  entre  les  Juifs  et 
les  gentils  ,  parce  qu  ils  nont 
tous  au  un.  même  Seigneur, 
qui  répand  ses  richesses  sur 
tous  ceux  qui  l'invoquent. 

i3.  Car  tous  ceux  qui  invo- 
queront le  nom  du  Seigneur 
seront  sauvés. 

14.  Mais  comment  l'invo- 
queront -  ils ,  s'ils  ne  croient 
point  en  lui  ?  et  comment  croi- 
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roTit-ils  en  lui,  s'ils  n'en  ont 
point  entendu  parler  P  et  com- 
ment en  en  tendront-ils /?«nfer, 
si  personne  ne  le  leur  prê- 
che? 

i5.  Et  comment  les  prédi- 
cateurs le  leur  prêcheront-ils  , 
s'ils  ne  sont  envoyés?  Selon 
ce  qui  est  écrit  :  Combien 
sont  beaux  les  pieds  de  ceux 
qui  annoncent  l'évawgile  de 
paix  ;  de  ceux  qui  annoncent 
les  vrais  biens  ! 

10.  Mais  tous  n'obéissent 
pas  à  l'évangile.  C'est  ce  qui  a 
fait  dire  à  Isaïe  :  Seigneur,  qui 
a  cru  ce  qu'il  nous  a  entendu 
prêcher? 

ly.  La  foi  donc  uient  de  ce 
qu'on  a  entendu  ;  et  on  a  en- 
tendu, parce  que  la  parole  de 
Jésus-Chrïst  a  été préchée, 

i8.  Mais  je  demande  :  Ne 
l'ont-ils  pas  déjà  entendue  ? 
Oui  certes;  leur  voix  a  retenti 
par  toute  la  terre,  et  leur  pa- 
role s* est  fait  entendre  jus- 
qu'aux extrémités    du  monde. 

19.  Mais  je  demande  e/icore  ; 
Israël  n'en  a-t-il  point  eu  aussi 
connaissance  ?  C'est  Moïse  qui 
le  premier  a  dit  :  Je  vous  ren- 
drai jaloux  d'un  peuple  qui 
n'est  pas  votre  peuple ,  et  je 
ferai  qu'une  nation  insensée 
deviendra  l'objet  de  votre  in- 
dignation et  de  votre  e?iwie. 

20.  Mais  Isaïe  dit  haute- 
ment :  J'ai  été  trouvé  par  ceux 
qui  ne  me  cherchaient  pas  ;  et 
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ne  demandaient  point   à    me 
connaître. 

21.  Et  il  dit  contre  Israël  : 
J'ai  tendu  les  bras  durant  tout 
le  jour  à  ce  peuple  incrédule 
et  rebelle  à  mes  paroles, 

CHAPITRE  XI. 

Dieu  s'est  réservé  quelques  restes 
d'Israël,  tandis  que  les  autres 
sont  demeurés  dans  l'endurcis- 
sèment.  Juifs  retranchés  à  cause 
de  leur  incrédulité  ;  gentils  en- 
tés à  leur  place  par  miséricorde» 
Rappel  futur  des  Juifs.  Profon-" 
deur  des  jugements  de  Dieu. 

1.  Que  dirai-je  donc?  Est-ce 
que  Dieu  a  rejeté  son  peuple  ? 
Non  certes.  Car  je  suis  mo-i- 
même  Israéhte,  de  la  race  d'A- 
braham ,  et  de  la  tribu  de  Ben- 
jamin. 

2.  Dieu  n'a  point  rejeté  son. 
peuple  qu'il  a  connu  dans  sa 
prescience.  Ne  savez-vous  pas 
ce  qui  est  rapporté  d'Elie  dans 
l'écriture,  cle  quelle  sorte  il 
demande  justice  à  Dieu  contre 
Israël ,  en  disant  : 

3.  Seigneur,  ils  ont  tué  vos 
prophètes,  ils  ont  renversé  vos 
autels  ;  je  suis  demeuré  tout 
seul,  et  ils  me  cherchent  jsoz^r 
rnoter  ta  vie. 

4.  Mais  qu'est-ce  que  Dieu 
lui  répond?  Je  me  suis  réservé 
sept  mille  hommes ,  qui  n'ont 
point  fléchi  le  genou  devant 
Baal 

5.  Ainsi  Dieu  a  sauvé  en  ce 


je  me  suis  fait  voir  à  ceux  qui  temps ,   selon  l'élection  de  sa 
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grâce,  un  petit  nombre    qu'il 
s'est  réservé. 

6.  Si  c'est  par  grâce,  ce 
n'est  donc  point  par  les  œuvres; 
autrement  la  grâce  ne  serait 
plus  grâce. 

7.  Après  cela  que  dirons- 
nous?  sinon  qu'Israël,  qui  re- 
cherchait la  justice  j  ne  l'a 
point  trouvée;  mais  que  ceux 
qui  ont  été  choisis  de  Dieu 
l'ont  trouvée,  et  que  les  au- 
tres ont  été  aveuglés; 

8.  selon  qu'il  est  écrit  :  Dieu 
leur  a  donne  un  esprit  d'assou- 
pissement et^ insensibilité^  des 
yeux  qui  ne  voient  point,  et 
des  oreilles  qui  n'entendent 
point  :  tel  est  leur  état  jusqu'à 
ce  jour. 

9.  David  dit  encore  d'eux  : 
Que  leur  table  leur  soit  un  fi- 
let où  ils  se  trouvent  envelop- 
pés ;  qu'elle  leur  devienne  une 
pierre  de  scandale,  et  quelle 
soit  leur  juste  punition  ; 

10.  que  leurs  yeux  soient 
tellement  obscurcis,  qu'ils  ne 
voient  point;  et  faites  qu'ils 
soient  toujours  courbés  contre 
terre. 

11.  Je  demande  donc  :  Ne  se 
sont-ils  heurtés  que  pour  tom- 
ber et  périr  sans  ressource?  A 
Dieu  ne  plaise  !  mais  leur  chute 
est  devenue  une  occasion  de 
salut  aux  gentils,  afin  que 
r exemple  des  gentils  leur  don- 
nât de  l'émulation  pour  les 
suivre. 

12.  Si  leur  chute  a  été  la  ri- 


chesse du  monde,  et  si  le  pe- 
tit nombre  auquel  ils  ont  été 
réduits  a  été  la  richesse  des 
gentils ,  combien  leur  pléni- 
tude enrichira-t-elle  le  monde 
encore  davantage  ? 

i3.  Car  je  vous  le  dis,  à 
vous  qui  êtes  gentils ,  tant  que 
je  serai  l'apôtre  des  gentils,  je 
travaillerai  à  rendre  illustre 
mon  ministère, 

14.  pour  tâcher  d'exciter  de 
l'émulation  dans  l'esprit  des 
Juifs,  qui  me  sont  unis  selon 
la  chair ,  et  d'en  sauver  quel- 
ques-uns. 

i5.  Car  si  leur  réprobation 
est  devenue  la  réconciliation 
du  monde,  que  sera  leur  rap- 
pel, sinon  un  retour  de  la  mort 
à  la  vie.f* 

16.  Si  les  prémices  des  Juifs 
sont  saintes,  la  masse  l'est 
aussi  ;  et  si  la  racine  est  sainte, 
les  rameaux    le  sont   aussi. 

17.  Si  donc  quelques-unes 
des  branches  ont  été  rompues, 
et  si  vous,  qui  n'étiez  qu'un 
oUvier  sauvage,  avez  été  enté 
parmi  celles  qui  sont  demeurées 
sur  F  olivier  franc  ^  et  avez  été 
rendu  participant  de  la  sève 
et  du  suc  qui  sort  de  la  racine 
de  l'olivier; 

18.  ne  vous  élevez  point  de 
présomption  contre  les  bran- 
ches naturelles.  Si  vous  pensez 
vous  élever  au-dessus  d'elles, 
considérez  que  ce  n'est  pas  vous 
qui  portez  la  racine,  mais  que 
c'est  la  racine  qui  vous  porte. 
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19.  Mais  ,  direz -vous  ,  ces 
branches  naturelles  ont  été 
rompues,  afin  que  je  fusse  enté 
en  leur  place, 

20.  Il  est  vrai;  elles  ont  été 
rompues  à  cause  de  leur  incré- 
dulité ;  et  pour  vous,  vous  de- 
meurez ferme  par  votre  foi  j 
mais  prenez  garde  de  ne  pas 
vous  élever,  et  tenez-vous  dans 
la  crainte. 

21.  Car  si  Dieu  n'a  point 
épargné  les  branches  naturel- 
les, vous  devez  craindre  qu'il 
ne  vous  épargne  pas  non  plus. 

22.  Considérez  donc  la  bon- 
té et  la  sévérité  de  Dieu;  sa 
sévérité  envers  ceux  qui  sont 
tombés ,  et  sa  bonté  envers 
vous ,  si  toutefois  vous  demeu- 
rez ferme  dans  Vétat  oà  sa. 
bonté  vous  a  mis;  autrement 
vous  serez  aussi  vous-même  re- 
tranché comme  eux, 

23.  Eux  au  contraire,  s'ils 
ne  demeurent  pas  dans  leur 
incrédulité,  ils  seront  de  nou- 
veau entés  sur  leur  tige ,  puis- 
que Dieu  est  ^ow^-puissant  pour 
les  enter  encore. 

24.  Car  si  vous  avez  été 
coupé  de  l'olivier  sauvage ,  qui 
était  votre  tige  naturelle,  pour 
être  enté ,  contre  votre  nature , 
sur  l'olivier  franc  ;  à  combien 
plus  forte  raison  les  branches 
naturelles  de  l'olivier  même  se- 
ron^elles  entées  sur  leur  pro- 
pre tronc? 

a5.  Car  je  ne  veux  pas ,  mes 
frères,  que  vous   ignoriez  ce 


mystère ,  afin  que  vous  ne 
soyez  point  sages  à  vos  propres 
yeux;  qui  est^  qu'une  partie 
des  Juifs  est  tombée  dans 
l'aveuglement,  jusqu'à  ce  que 
la  multitude  des  nations  soit 
entrée  dans  V église; 

26.  et  qu'ainsi  tout  Israël 
soit  sauvé,  selon  qu'il  est  écrit: 
Il  sortira  de  Sion  un  libérateur, 
qui  bannira  l'impiété  de  Jacob. 

27.  Et  c'est  là  l'alliance  que 
je  ferai  avec  eux,  lorsque  j'ef- 
facerai leurs  péchés. 

28.  Ainsi ,  quant  à  l'évangile, 
ils  sont  maintenant  ennemis 
à  cause  de  vous  ;  mais  quant  à 
l'élection  ,  ils  sont  aimés  à 
cause  de  leurs  pères. 

29.  Car  les  dons  et  la  voca- 
tion de  Dieu  sont  immuables^  et 
il  ne  s'en  repent  point. 

30.  Comme  donc  autrefois 
vous  étiez  incrédules  à  l'égard 
de  Dieu ,  et  que  vous  avez 
maintenant  obtenu  miséricor- 
de ,  à  cause  de  l'incrédulité  des 
Juifs  ; 

3i.  ainsi  les  Juifs  sont  main- 
tenant tombés  dans  une  in- 
crédulité qui  a  donné  lieu  à  la 
miséricorde  que  vous  avez  re- 
çue, afin  qu'un  jour  ils  obtien- 
nent eux-mêmes  miséricorde. 

32.  Car  Dieu  a  permis  que 
tous  fussent  enveloppés  dans 
l'incrédulité,  pour  exercer  sa 
miséricorde  envers  tous. 

33.  O  profondeur  des  trésors 
de  la  sagesse  et  de  la  science 
de  Dieu  !  Que  ses  jugements 
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sont  incompréhensibles,  et  ses 
voies  impénétrables  ! 

34.  Car  qui  a  connu  les  des- 
seins de  Dieu,  ou  qui  est  entré 
dans  le  secret  de  ses  conseils  ? 

35.  ou  qui  lui  a  donné  quel- 
que chose  le  premier,  pour  en 
prétendre  récompense? 

36.  Car  tout  est  de  lui,  tout 
est  par  lui,  et  tout  est  en  lui; 
à  lui  soit  gloire  dans  tous  les 
siècles.  Amén. 

CHAPITRE  XII. 

Notre  corps j  hostie  vivante  de  Dieu. 
Renouvellement  de  l'esprit.  Nous 
sommes  tous  un  même  corps , 
dont  chaque  membre  a  ses  fonc- 
tions qu'il  doit  remplir.  Princi- 
paux devoirs  de  la  vie  chré- 
tienne. 

i..Je  vous  conjure  donc, 
mes  frères,  par  la  miséricorde 
de  Dieu ,  de  lui  offi-ir  vos  corps 
comme  une  hostie  vivante , 
sainte  et  agréable  à  ses  yeux, 
pour  lui  rendre  un  culte  rai- 
sonnable et  spirituel. 

2.  Ne  vous  conformez  point 
au  siècle  présent;  mais  qu'il  se 
fasse  en  vous  une  transforma- 
tion ,  par  le  renouvellement  de 
votre  esprit,  afin  que  vous 
reconnaissiez  quelle  est  la  vo- 
lonté de  Dieu,  ce  qui  est  bon, 
ce  qui  est  agréable  à  ses  yeux, 
et  ce  qui  est  parfait. 

3.  Je  vous  exhorte  donc , 
vous  tous  ,  selon  le  ministère 
qui  m'a  été  donné  par  grâce^ 
de  ne  vous  point  élever,   au- 


delà  de  ce  ^ue  vous  devez, 
dans  les  sentiments  que  vous 
avez  d^  Dous-mêmes  j  mais  de 
vous  tenir  dans  les  bornes  de 
la  modération,  selon  la  mesure 
du  don  de  la  foi  que  Dieu  a 
départie  à  chacun  de  dous. 

4.  Car  comme  dans  un  seul 
corps    nous    avons    plusieurs 
tous    ces 
la  même 


membres  ,    et    que 


membres   n'ont   pas 
fonction; 

5.  de  même,  quoique  nous 
soyons  plusieurs,  nous  ne  som- 
mes néanmoins  qu'un  seul 
corps  en  Jésus-Christ ,  étant 
tous  réciproquement  membres 
les  uns  des  autres. 

6.  C'est  pourquoi ,  comme 
nous  avons  tous  des  dons  dif- 
férents ,  selon  la  grâce  qui  nous 
a  été  donnée ,  que  celui  qui  a 
reçu  le  don  de  prophétie  en 
use  selon  l'analogie  et  la  règle 
de  la  foi. 

7.  Que  celui  qui  est  appelé 
au  ministère  de  V église  s^ atta- 


che à  son  ministère 


qu( 


celui 


qui  a  reçu  le  don   d'enseigner 
s'applique  à  enseigner  ; 

8.  et  que  celui  qui  a  reçu  le 
don  d'exhorter  exhorte  les  au- 
tres; que  celai  qui  fait  l'au- 
mône la  fasse  avec  simplicité  ; 
que  celui  qui  a  la  conduite  de 
ses  frères  s'en  acquitte  avec  vi- 
gilance; et  que  celui  qui  exerce 
les  œuvres  de  miséricorde  le 
fasse  avec  joie. 

9.  Que  votre  charité  soit  sin- 
cère et  sans  déguisement.  Ayez 
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le  mal  en  horreur,  et  attachez - 
vous  fortement  au  bien. 

10.  Que  chacun  ait  pour  son 
prochain  une  affection  et  une 
tendresse  'vraiment  fraternelle; 
prévenez -vous  les  uns  les  au- 
tres par  des  témoignages  d'hon- 
neur et  de  déférence. 

11.  Ne  soyez  point  lâches 
dans  votre  devoir;  conservez- 
Tous  dans  la  fei'veur  de  l'esprit  ; 
soiwe?iez-a)ous  que  c'est  le  Sei- 
gneur que  vous  servez. 

12.  Réjouissez-vous  dans  l'es- 

Î)érance  ;  soyez  patients  dans 
es  maux,  persévérants  dans  la 
prière , 

i3,  charitables  pour  soula- 
ger les  nécessités  des  saints, 
prompts  à  exercer  l'hospitalité. 

14.  Bénissez  ceux  qui  vous 
persécutent;  bénissez  - /«f,  et 
ne  faites  point  d'imprécation 
contre  eux. 

i5.  Soyez  dans  la  joie  avec 
ceux  qui  sont  dans  la  joie,  et 
pleurez  avec  ceux  qui  pleu- 
rent. 

16.  Tenez  -  vous  toujours 
unis  dans  les  mêmes  senti- 
ments et  les  mêmes  affections; 
n'aspirez  point  à  ce  qui  est 
élevé ,  mais  accommodez  -  vous 
à  ce  qui  est  de  plus  bas  et  de 
plus  humble;  ne  soyez  point 
sages  à  vos  propres  yeux. 

17.  Ne  rendez  à  personne  le 
mal  pour  le  mal  ;  ayez  soin  de 
faire  le.  bien  ,  non-seulement 
devant  Dieu ,  mais  aussi  devant 
tous  les  hommes. 


18.  Vivez  en  paix,  si  cela  se 
peut ,  et ,  autant  qu'il  est  en 
vous  ,  avec  toutes  sortes  de 
personnes. 

19.  Ne  vous  vengez  point 
vous-mêmes,  mes  chers yrere^; 
mais  donnez  lieu  à  la  colère, 
car  il  est  écrit  :  C'est  à  moi  que 
la  vengeance  est  réservée;  et 
c'est  moi  qui  la  ferai ,  dit  le 
Seigneur. 

20.  Au  contraire,  si  votre  en- 
nemi a  faim ,  donnez-lui  à  man- 
ger; s'il  a  soif,  donnez -lui  à 
boire  ;  car  agissant  de  la  sorte^ 
vous  amasserez  des  charbons 
de  feu  sur  sa  tête. 

21.  Ne  vous  laissez  point 
vaincre  par  le  mal  ;  mais  tra- 
vaillez à  vaincre  le  mal  par  le 
bien. 

CHAPITRE  Xm. 

Obéir  aux  puissances  comme  éta- 
blies de  Dieu  ;  payer  le  tribut 
aux  princes;  rendre  à  chacun 
ce  qui  lui  est  dû.  Amour  du  pro- 
chain ,  abrégé  de  la  loi.  Sortir 
de  l'assoupissement  ;  quitter  les 
œuvres  de  ténèbres  ;  se  revêtir  de 
Jésus-Christ. 

1.  Que  toute  personne  soit 
soumise  aux  puissances  supé^ 
rieures;  car  il  n'y  a  point  de 
puissance  qui  ne  ^vienne  de 
Dieu ,  et  c'est  lui  qui  a  établi 
toutes  celles  qui  sont  sur  la 
terre. 

2.  Celui  donc  qui  résiste  aux: 
puissances  résiste  à  l'ordre  de 
Dieu  j  et  ceux  qui  y  résistent 
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attirent  la   condamnation    sur 
eux-mêmes. 

3.  Car  les  princes  ne  sont 
point  à  craindre ,  lorsqu'on  ne 
fait  que  de  bonnes  actions , 
mais  lorsqu'on  en  foit  de  mau- 
vaises. Voulez-vous  ne  point 
craindre  les  puissances  ?  foites 
bien,  et  elles  vous  en  loue-t 
ront. 

4.  Car  le  prince  est  le  mi- 
nistre de  Dieu ,  pour  vous^à- 
voriser  dans  le  bien.  Si  vous 
faites  mal,  vous  aK^ez  raison  de 
craindre ,  parce  que  ce  n'est 
pas  en  vain  qu'il  porte  l'ëpée. 
Car  il  est  le  ministre  de  Dieu 
pour  exécuter  sa  vengeance, 
en  punissant  celui  qui  fait  de 
mauvaises  actions. 

5.  Il  est  donc  nécessaire  de 
vous  /  soumettre,  non-seule- 
ment par  la  crainte  du  châti- 
ment, mais  aussi  par  un  devoir 
de  conscience. 

6.  C'est  pour  cette  même 
raison  que  vous  payez  le  tribut 
aux  princes ,  parce  qu'ils  sont 
les  ministres  de  Dieu,  toujours 
appliqués  aux  fonctions  de  leur 
ministère. 

7.  Rendez  donc  à  chacun  ce 
qui  lui  est  dû:  le  tribut,  à  qui 
vous  devez  le  tribut  ;  les  impôts, 
à  qui  'VOUS  devez  les  impôts; 
la  crainte ,  à  qui  'vous  devez  de 
la  crainte  ;  l'honneur,  à  qui 
vous  devez  de  l'honneur. 

8.  Acquittez-vous  envers  tous 
de  tout  ce  que  vous  leur  devez, 
ne   demeurant  redevables  que 


de  l'amour  qu'on  se  doit  les 
uns  aux  autres.  Car  celui  qui 
aime  le  prochain  accomplit  la 
loi; 

I  9.  parce  que  ces  comman- 
dements de  Dieu  :  Vous  ne  com- 
mettrez point  d'adultère  :  Vous 
ne  tuerez  point  :  Vous  ne  dé- 
roberez point  :  Vous  ne  porte- 
rez point  de  faux  témoignage: 
Vous  ne  désirerez  rien  des  biens 
de  votî'e  prochain;  et  s'il  y  en 
a  quelque  autre  semblable; 
^  tous  ces  commandements ,  dis- 
^ je ,  sont  compris  en  abrégé 
dans  cette  parole  :  Vous  aime- 
rez  le  prochain  comme  vous- 
même. 

10.  L'amour  quon  a  pour 
le  prochain  ne  souffre  point 
qu'on  lui  fasse  du  mal  ;  ainsi 
l'amour  est  l'accomplissement 
de  la  loi. 

11.  Acquittons-nous  donc  de 
cet  amour,  et  d'autant  plus 
que  nous  savons  que  le  temps 
presse,  et  que  l'heure  est  déjà 
-venue  de  nous  réveiller  de  no- 
tre assoupissement  ,  puisque 
nous  sommes  plus  proches  de 
notre  salut  que  lorsque  nous 
avons  reçu  la  foi. 

12.  La  nuit  est  déjà  fort 
avancée,  et  l^jour  s'approche  ; 
quittons  donc  les  œuvres  de 
ténèbres ,  et  revêtons-nous  des 
armes  de  lumière. 

1 3.  Marchons  avec  bienséance 
et  avec  honnêteté,  comme  on 
marche  durant  le  jour.  Ne  vous 

\  laissez  point  aller  aux  débau- 
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ches,  ni  aux  ivrogneries;  aux 
impudicite's,  ni  aux  dissolu- 
tions,* aux  querelles,  ni  aux 
envies  ; 

14.  mais  revêtez  -  vous  de 
notre  Seigneur  Jésus-Christ,  et 
ne  cherchez  pas  à  contenter 
votre  sensuaUté,  en  satisfaisant 
à  ses  désirs. 

CHAPITRE  XIV. 

Ceux  qui  sont  forts  dans  la  foi  doi- 
cent  supporter  les  faibles ,  et  les 
faibles  ne  doivent  point  condam- 
ner les  forts.  On  doit  éviter  le 
scandale  ,  et  s' entr' édifier  en 
toutes  choses.  Dieu  est  le  juge 
de  tous. 

1.  Recevez  avec  charité  celui 
qui  est  encore  faible  dans  la 
foi ,  sans  vous  amuser  à  contes- 
ter auec  lui. 

2.  Car  l'un  croit  quUl  lui  est 
permis  de  manger  de  toutes 
choses  ;  et  l'autre  au  contraire, 
qui  est  faible  dans  la  foi  ^  ne 
mange  que  des  légumes. 

3.  Que  celui  qui  mange  de 
tout  ne  méprise  point  celu 
qui  n'ose  manger  de  tout;  et 
que  celui  qui  ne  mange  pas  de 
tout  ne  condamne  point  celui 
qui  mange  de  tout ,  puisque 
Dieu  l'a  pris  à  son  seruice. 

4.  Qui  êtes -vous,  pour  oser 
ainsi  condamner  le  serviteur 
d'autrui?  S'il  tombe,  ou  s'il  de 
meure  ferme ,  cela  regarde  son 
maître  j  mais  il  demeurera  fer- 
me, parce  que  Dieu  est  tout- 
puissant  pour  l'affermir. 


5.  De  même.  Fun  met  de  la 
différence  entre  les  jours,  l'au- 
tre considère  tous  les  jours 
comme  égaux.  Que  chacun 
agisse  selon  qu'il  est  pleine- 
ment persuadé  dans  son  esprit. 

6.  Celui  qui  distingue  les 
jours ,  les  distingue /^owr  plaire 
au  Seigneur;  celui  qui  mange 
de  tout,  le  fait  pour  plaire  au 
Seigneur  ;  car  il  en  rend  grâces 
à  Dieu;  et  celui  qui  ne  mange 
pas  de  tout,  le  fait  aussi  pour 
plaire  au  Seigneur,  et  il  en  rend 
aussi  grâces  à  Dieu. 

y.  Car  aucun  de  nous  ne  vit 
pour  soi-même,  et  aucun  de 
nous  ne  meurt  pour  soi-même, 

8.  Soit  que  nous  vivions, 
c^est  pour  le  Seigneur  que  nous 
vivons;  soit  que  nous  mourions, 
c^est  pour  le  Seigneur  que  nous 
mourons  ;  soit  donc  que  nous 
vivions,  soit  que  nous  mou- 
rions ,  nous  sommes  toujours 
au  Seigneur. 

9.  Car  c'est  pour  cela  même 
que  Jésus-Christ  est  mort  et 
qu'il  est  ressuscité ,  afin  d'avoir 
un  empire  souverain  sur  les 
morts  et  sur  les  vivants. 

10.  Vous  donc^  pourquoi 
condamnez-vous  votre  frère  ? 
et  vous ,  pourquoi  méprisez- 
vous  le  vôtre  ?  Car  nous  paraî- 
trons tous  devant  le  tribunal 
de  fésus-Christy 

11.  selon  cette  parole  c?e  l'é- 
criture: Je  jure  par  moi-même, 
dit  le  Seigneur ,  que  tout  genou 
fléchira   devant   moi^  et   que 
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toute    langue    confessera    que 
c'est  moi  qui  suis  Dieu. 

12.  Ainsi  chacun  de  nous 
rendra  compte  à  Dieu  de  soi- 
même. 

i3.  Ne  nous  jugeons  donc 
plus  les  uns  les  autres;  mais 
jugez  plutôt  que  vous  ne  devez 
pas  donner  à  votre  frère  une 
occasion  de  chute  et  de  scan- 
dale. 

14.  Je  sais  et  je  suis  per- 
suadé ,  selon  la  doctrine  du  Sei- 
gneur Jésus,  que  rien  n'est 
impur  de  soi-même,  et  qu'il 
n'est  impur  qu'à  celui  qui  le 
croit  impur. 

i5.  Mais  si  en  mangeant  de 
quelque  chose  vous  attristez 
votre  frère,  dès-là  vous  ne  vous 
conduisez  plus  par  la  charité. 
Ne  faites  pas  périr  par  votre 
manger  celui  pour  qui  Jésus- 
Christ  est  mort. 

16.  Prenez  donc  garde  de  ne 
pas  exposer  aux  médisances 
des  hommes  le  bien  dont  nous 
jouissons. 

17.  Car  le  royaume  de  Dieu 
ne  consiste  pas  dans  le  boire 
ni  dans  le  manger,  mais  dans 
la  justice,  dans  la  paix  et  dans 
la  joie  que  donne  le  Saint-Es- 
prit. 

18.  Et  celui  qui  sert  Jésus- 
Christ  en  cette  manière  est 
agréable  à  Dieu,  et  approuvé 
des  hommes. 

19.  AppUquons-notis  donc  à 
rechercher  ce  qui  peut  entre- 
tenir  la  paix  parmi  nous^  et 


ID. 

observons    tout  ce   qui    peut 
nous  édifier  les  uns  les  autres. 

20.  Que  le  manger  ne  soit 
pas  cause  que  vous  détruisiez 
l'ouvrage  de  Dieu.  Ce  n'est  pas 
que  toutes  les  viandes  ne  soient 
pures;  mais  un  homme  fait 
mal  d'en  manger,  lorsqu'e/i  le 

faisant  il  scandaUse  les  autres, 

21.  Et  il  vaut  mieux  ne  point 
manger  de  chair,  et  ne  point 
boire  de  vin,  ni  rien  faire  de 
ce  qui  est  à  votre  frère  une  oc- 
casion de  chute  et  de  scandale, 
ou  qui  le  blesse,  parce  qu'il  est 
faible. 

22.  Avez-vous  une  foi  éclai- 
rée? contentez-vous  de  l'avoir 
dans  le  cœur  aux  yeux  de  Dieu. 
Heureux  celui  que  sa  conscience 
ne  condamne  point  en  ce  qu'il 
veut  faire. 

23.  Mais  celui  qui  étant  en 
doute  s'il  peut  manger  d^une 
-viande  ne  laisse  pas  d'en  man- 
ger ,  il  est  condamné  ,  parce 
qu'^7  Tiagit  pas  selon  la  foi.  Or 
tout  ce  qui  ne  se  fait  point  se- 
lon la  foi  est  péché. 

CHAPITRE  XV. 

Condescendance  et  charité  mutuel^ 
le.  Jésus  -  Christ  promis  aua 
Juifs  f  et  annoncé  par  grâce  aux 
gentils.  Saint  Paul,  apôtre  des 
gentils.  Il  promet  aux  Romains 
d'aller  les  voir,  leur  demande 
leurs  prières,  et  leur  sou/mite  la 
paix, 

I.  Nous  devons  donc,  nous 
qui  sommes  plus  forts,  suppor- 
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ter  les  faiblesses  des  infirmes, 
et  non  pas  chercher  notre  pro- 
pre satisfaction. 

2.  Que  chacun  de  vous  tâche 
de  satisfaire  son  prochain  dans 
ce  qui  est  bon,  et  qui  peut  l'é- 
difier, 

3.  puisque  Jésus-Chrïsl  n'a 
pas  cherché  à  se  satisfaire  lui- 
même,  mais  qu  il  dit  à  son  Père 
dans  l'écriture:  Les  injures 
qu'on  vous  a  faites  sont  retom- 
bées sur  moi. 

4.  Car  tout  ce  qui  est  écrit 
a  été  écrit  pour  notre  instruc- 
tion, afin  que  nous  concevions 
une  espéran ce y^rme  par  la  pa- 
tience, et  par  la  consolation 
que  les  écritures  nous  donnent. 

5.  Que  le  Dieu  de  patience 
et  de  consolation  vous  fasse 
la  grâce  d'être  toujours  unis  de 
sentiment  et  d'affection  les  uns 
avec  les  autres  ,  selon  V esprit 
de  Jésus-Christ, 

6.  afin  que  vous  puissiez  d'un 
même  cœur  et  d'une  même 
bouche  glorifier  Dieu  ,  le  Père 
de  notre  Seigneur  Jésus-Christ. 

y.   C'est  pourquoi   unissez- 
I  vous  les    uns  avec  les  autres 
(  pour  vous  soutenir  mutuelle- 
ment ,    comme    Jésus  -  Christ 
vous   a   unis  avec  lui  pour  la 
j  g^loire  de  Dieu. 
j       8.  Car  je   uous  déclare  que 
'  Jésus -Christ  a  été  le  dispensa- 
teur et\e  ministre  de  Véuangile  à 
l'égard  des  Juifs  circoncis,  afin 
que  Dieu  fût  reconnu  pour  vé- 
ritable, par  l'accomplissement 


des  promesses  ^fttV/  avait  faites 
à  leurs  pères. 

9.  Et  quant  aux  gentils,  its 
doivent  glorifier  Dieu  de  sa 
miséricorde,  selon  qu'il  est 
écrit  :  C'est  pour  cette  raison, 
Seigneur,  que  je  publierai  vos 
louanges  parmi  les  gentils ,  et 
que  je  chanterai  des  cantiques 
à  la  gloire  de  votre  nom. 

10.  Et  Y  écriture  dit  encore  : 
Réjouissez-vous,  gentils,  avec 
son  peuple. 

1 1 .  Et  ailleurs  :  Gentils,  louez 
tous  le  Seigneurj  peuples,  glo- 
rifiez-le tous. 

12.  Isaïe  dit  aussi  :  Il  sortira 
de  la  tige  de  Jessé  un  rejeton, 
qui  s'élèvera  pour  régner  sur 
les  gentils,  et  les  gentils  espé- 
reront en  lui. 

i3.  Que  le  Dieu  d'espérance 
vous  comble  de  joie  et  de  paix 
dans  votre  foi,  afin  que  votre 
espérance  croisse  toujours  de 
plus  en  plus  par  la  vertu  et  la^ 
puissance  du  Saint-Esprit. 

14.  Pour  moi,  mes  frères,  je 
suis  persuadé  que  vous  êtes 
pleins  de  charité ,  que  dous  êtes 
remplis  de  toutes  sortes  de 
connaissances,  et  qu'ainsi  vous 
pouvez  vous  instruire  les  uiis 
les  autres. 

i5.  Néanmoins  je  vous  ai 
écrit  ceci,  mes  frères,  et  peut- 
être  avec  un  peu  de  liberté, 
voulant  seulement  vous  fiiire 
ressouvenir  de  ce  que  vous  sa- 
vez  déja^  selon  la  grâce  que 
Dieu  m'a  donnée, 
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1 6.  d'etre  le  ministre  de  Jé- 
sus-Christ parmi  les  gentils , 
en  exerçant  la  sacrificature  de 
l'évangile  de  Dieu,  afin  que 
l'oblation  des  gentils  lui  soit 
agréable,  étant  sanctifiée  par  le 
Saint-Esprit. 

i^.  J'ai  donc  sujet  de  me 
glorifier  en  Jésus-Christ  du  suc- 
cès de  l'œuvre  de  Dieu. 

i8.  Car  je  n'oserais  -2;o«^  par- 
ler de  ce  que  Jésus-Christ  a  fait 
par  moi,  pour  amener  les  gen- 
tils à  l'obéissance  de  la  foi , 
par  la  parole  et  par  les  œuvres, 

19.  par  la  vertu  des  miracles 
.  et  des  prodiges ,  et  par  la  puis- 
sance du  Saint-Esprit;  de  sorte 
q\ie  j'ai  porté  l'évangile  de  Jé- 
sus-Chv'ist  dans  cette  grande 
étendue  de  pays  qui  e^^  depuis 
Jérusalem  jusqu'à  l'Illyrie. 

ao.  Et  je  me  suis  tellement 
acquitté  de  ce  ministère,  que 
j'ai  eu  soin  de  ne  point  prêcher 
l'évangile  dans  les  lieux  où /(?lyz/^- 
Christ  avait  déjà  été  prêché, 
pour  ne  point  bâtir  sur  le  fon- 
dement d'autrui,  vérifiant  ainsi 
cette  parole  de  l'écriture  : 

2 1 .  Ceux  à  qui  il  n'avait  point 
ëte  annoncé  verront ^a  lumière; 
et  ceux  qui  n'avaient  point  en- 
core eulenàu.  parler  de  lui,  au- 
ront l'intelligence  de  la  doc- 
trine. 

22.  C'est  ce  qui  m'a  souvent 
empêché  d'aller  vers  vous,  et 
je  ne  l'ai  pu  faire  jusqu'à  cette 
heure. 

23.  Mais  n'ayant  plus  main- 


tenant aucun  sujet  de  demeu- 
rer davantage  dans  ce  pays-ci , 
et  désirant  depuis  plusieurs 
années  de  vous  aller  voir, 

24.  lorsque  je  ferai  le  voyage 
d'Espagne,  j'espère  vous  voir 
en  passant  ;  afin  qu'après  avoir 
un  peu  joui  de  votre  présence 
vous  me  conduisiez  en  ce 
pays-là. 

25.  Maintenant  je  m'en  vais 
à  Jérusalem  porter  aux  saints 
quelques  aumônes. 

26.  Car  les  églises  de  Macé- 
doine et  ^/'Achaïe  ont  résolu 
avec  beaucoup  d'affection  de 
faire  quelque  part  de  leurs 
biens  à  ceux  d'entre  les  saints 
de  Jérusalem  qui  sont  pauvres. 

27.  Ils  l'ont  résolu,  dis-je , 
avec  beaucoup  d'affection  ,  et 
en  effet  ils  leur  sont  redeva- 
bles. Car  si  les  gentils  ont  par- 
ticipé aux  richesses  spirituelles 
des  Juifs ,  ils  doivent  aussi  leur 
faire  part  de  leurs  biens  tem- 
porels. 

28.  Lors  donc  que  je  me  se- 
rai acquitté  de  ce  devoir,  et  que 
je  leur  aurai  rendu  ce  dépôt, 
qui  est  le  fruit  de  la  piété  des 

fidèles  ,\e  passerai  par  vos  quar- 
tiers, en  allant  en  Espagne. 

29.  Or  je  sais  que,  qUand 
j'irai  vous  voir,  ma  venue  sera 
accompagnée  d'une  abondante 
bénédiction  de  l'évangile  de 
Jésus-Çh-visl, 

30.  Je  vous  conjure  donc, 
mes  frères,  par  Jésus-Christ 
notre  Seigneur,  et  par  la  cha- 
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rite  du  Saint-Esprit,  de  com- 
battre avec  moi  par  les  prières 
que  vous  ferez  à  Dieu  pour 
moi  ; 

3i.  afin  qu'il  me  délivre  des 
Juifs  incrédules  qui  sont  en  Ju- 
dée ,  et  que  les  saints  de  Jéru- 
salem reçoivent  favorablement 
le  service  que  je  vais  leur  ren- 
dre; 

32.  et  c^' ainsi ^  étant  plein 
de  joie,  je  puisse  aller  vous 
voir,  si  c'est  la  volonté  de  Dieu, 
et  jouir  avec  vous  d'une  con- 
solation mutuelle. 

33.  Je  prie  le  Dieu  de  paix 
de  demeurer  avec  vous  tous. 
Amen. 

CHAPITRE  XYI. 

Saint  Paul  recommande  et  salue 
diverses  personnes.  Il  exhorte 
les  Romains  à  éviter  les  dissen- 
sions ;  il  les  salue  de  la  part  de 
plusieurs  personnes.  Il  leur  sou- 
haite la  grâce  de  Jésiu-Christ. 

1 .  Je  vous  recommande  notre 
sœur  Phébé ,  diaconesse  de  l'é- 
glise qui  est  au  port  de  Gen- 
chrée  ; 

2.  afin  que  vous  la  receviez 
au  nom  du  Seigneur  comme  on 
doit  recevoir  les  saints  ,  et  que 
vous  l'assistiez  dans  toutes  les 
choses  où  elle  pourrait  avoir 
besoin  de  vous  ;  car  elle  en  a 
assisté  elle-même  plusieurs ,  et 
moi  en  particulier. 

3.  Saluez  de  ma  part  Prisque 
et  Aquilas  ,  qui  ont  travaillé 
avec  moi  pour  le  service  de  Jé- 
sus-Christ j 


4.  qui  ont  exposé  leur  tête 
pour  me  jâiuver  la  vie,  et  à 
qui  je  ne  suis  pas  le  seul  qui 
soit  obligé,  mais  encore  toutes 
les  églises  des  gentils. 

5.  Saluez  aussi  de  ma  part 
l'église  qui  est  dans  leur  mai- 
son. Saluez  mon  cher  Épénète, 
qui  a  été  les  prémices  de  l'Asie 
par  la  foi  en  Jésus-Christ. 

6.  Saluez  Marie,  qui  a  beau- 
coup travaillé  pour  vous. 

7.  Saluez  Andronique  et  Ju- 
nie,  mes  parents  ,  qui  ont  été 
compagnons  de  mes  liens  ,  qui 
sont  considérables  entre  les 
apôtres,  et  qui  ont  embrassé 
la  foi  de  /e,yw^-Christ  avant 
moi. 

8.  Saluez  Amplias,  que  j'aime 
particulièrement  en  noti'e  Sei- 
gneur. 

9.  Saluez  Urbain,  qui  a  tra- 
vaillé avec  nous  pour  le  service 
de  Jésus-Christ,  et  mon  cher 
Stachys. 

10.  Saluez  Apelle,  qui  est  un 
fidèle  serviteur  de  Jésus-Chvïst, 

11.  Saluez  ceux  qui  sont  de 
la  famille  d'Aristobule.  Saluez 
Hérodion ,  mon  cousin.  Saluez 
ceux  de  la  maison  de  Narcisse 
qui  sont  nos  frères  dans  le  Sei- 
gneur. 

12.  Saluez  Tryphène  et  Try- 
phose,  lesquelles  travaillent 
pour  le  service  du  Seigneur. 
Saluez  notre  chère  Perside,  qui 
a  aussi  beaucoup  travaillé  pour 
le  service  du  Seigneur. 

i3.  Saluez  Rufus,  qui  est  un 
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élu  du  Seigneur,  et  sa  mère, 
^ue  Je  regarde  comme  la  mien- 
ne. 

14.  Saluez  Asincrite,  Phlé- 
gon,  Hcrmas  ,  Patrobe,  Her- 
mès, et  nos  frères  qui  sont 
avec  eux. 

i5.  Saluez  Philologue  et  Ju- 
lie, Nérée  et  sa  sœur,  et  Olym- 
piade, et  tous  les  saints  qui 
sont  avec  eux. 

16.  Saluez-vous  les  uns  les 
autres  par  un  saint  baiser. 
Toutes  les  églises  de  Jésus- 
Christ  vous  saluent. 

ly.  Mais  je  vous  exhorte, 
mes  frères,  de  prendre  garde 
à  ceux  qui  causent /?<zrm/  vous 
des  divisions  et  des  scandales 
contre  la  doctrine  que  vous 
avez  apprise,  et  d'éviter  leur 
compagnie. 

18.  Car  ces  sortes  de  gens 
ne  servent  point  Jésus-Christ 
notre  Seigneur,  mais  sont es- 
claçes  de  leur  sensualité  ;  et  par 
des  paroles  douces  et  flatteu- 
ses, ils  séduisent  les  âmes 
simples. 

19.  L'obéissance  que  vous 
avez  rendue  à  la  foi  est  venue 
à  la  connaissance  de  tout  le 
monde,  et  je  m'en  réjouis  pour 
vous  ;  mais  je  désire  que  vous 
soyez  sages  dans  le  bien ,  et 
simples  dans  le  mal. 

20.  Que  le  Dieu  de  paix 
brise   bientôt  satan  sous  vos 


pieds.  Que  la  giâce  de  notre 
Seigneur  Jésus-Christ  jo/^  avec 
vous. 

2 1 .  Timothée,  qui  est  le  com- 
pagnon de  mes  travaux  ,  vous 
salue;  comme  aussi  Lucius, 
Jason  et  Sosipatre ,  qui  sont 
mes  parents. 

22.  Je  vous  salue  au  nom  du 
Seigneur,  moi  Tertius,  qui  ai 
écrit  cette  lettre. 

23.  Caïus,  qui  est  mon  hôte, 
et  toute  l'église  vous  saluent, 
Eraste ,  trésorier  de  la  ville, 
vous  salue,  et  notre  frère  Quar- 
tus. 

24.  Que  la  grâce  de  notre 
Seigneur  Jésus-Christ  ^o/^  avec 
vous  tous.  Amen, 

25.  A  celui  qui  est  ^ow.^-puis- 
sant  pour  vous  affermir  dans 
la  foi  de  l'évangile ,  et  de  la 
doctrine  de  Jésus-Clu^ist,  que 
je  prêche  suivant  la  révélation 
du  mystère,  qui,  étant  de- 
meuré caché  dans  tous  les  siè- 
cles passés, 

26.  a  été  découvert  mainte- 
nant par  les  oracles  des  pro- 
phètes, selon  l'ordre  du  Dieu 
éternel,  pour  amener  les  hom- 
mes a  l'obéissance  de  la  foi,  et 
est  venu  à  la  connaissance  de 
toutes  les  nations. 

27.  A  Dieu,  dis-je ,  qui  est  le 
seul  sage,  honneur  et  gloire 
parJésus-Ghrist  dans  les  siècles 
des  siècles.  Amen, 


t'%»%»^^<.%^^»^%/*'%'%-«.^'*'%.'v</%'%  ^ 
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CHAPITRE  I. 

5.  Paul  salue  les  fîièles  de  Corin- 
the^  rend  grâces  a  Dieu,  des  dons 
gu'il  a  répandus  sur  eux ,  les 
exhorte  à  éviter  les  divisions.  Sa- 
gesse humaine  réprouvée  de 
Dieu.  Croix  ,  scandale  et  folie 
pour  les  uns ,  et  salut  pour  les 
autres.  Dieu  confond  les  puis- 
sants par  les  faibles  ,  afin  que 
nul  ne  se  glorifie  qu'en  lui. 

1.  Paul,  apôtre  de  Jésus- 
Christ,  par  la  vocation  et  la  vo- 
lonté de  Dieu,  et  Sosthène  son 
frère , 

2.  à  l'église  de  Dieu  qui  est 
à  Corinthe,  amyi/ld^les  que  Jé- 
sus-Christ a  sanctifiés,  et  qu'il 
a  appelés  pour  être  saints,  et 
à  tous  ceux  qui,  en  quelque 
Ueu  que  ce  soit,  invoquent  le 
nom  de  notre  Seigneur  Jésus- 
Christ,  qui  est  leur  Seigneur 
comme  le  nôtre. 

3.  Dieu  notre  Père  et  Jésus- 
Christ  notre  Seigneur  vous 
donnent  la  grâce  et  la  paix. 

4.  Je  rends  pour  vous  à  mon 


Dieu  des  actions  de  grâces 
continuelles ,  à  cause  de  la 
grâce  de  Dieu  ,  qui  vous  a  été 
donnée  en  Jésus-Christ, 

5.  et  de  toutes  les  richesses 
dont  vous  avez  été  comblés  en 
lui,  dans  tout  ce  qui  re- 
garde le  don  de  la  parole  et 
de  la  science; 

6.  le  témoignage  qu^on  vous 
a  rendu  de  /eVti^-Glirist ,  ayant 
été  ainsi  confirmé  par  vous  ; 

7.  de  sorte  qu  il  ne  vous 
manque  aucun  don ,  dans  l'at- 
tente ou  vous  êtes  de  la  mani- 
festation de  notre  Seigneur  Jé- 
sus-Christ. 

8.  Et  Dieu  vous  affermira 
encore  jusqu'à  la  fin  ,  ajîn  que 
vous  sojrez  trouvés  irrépréhen- 
sibles au  jour  de  l'avènement 
de  Jésus -Christ  notre  Seigneur. 

9.  Dieu  ,  par  lequel  vous 
avez  été  appelés  à  la  société 
de  son  Fils  Jésus-Christ  notre 
Seigneur,  est  fidèle  et  vérita- 
hle. 

10.  Or  je  vous  conjure,  mes 
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frères,  par  le  nom  de  Jésus- 
Christ  notre  Seigneur,  d'avoir 
tous  un  même  langage,  et  de 
ne  point  souffrir  parmi  vous 
de  divisions  ni  de  schismes , 
mais  d'être  tous  unis  ensemble 
dans  un  même  esprit  et  dans 
un  même  sentiment. 

11.  Car  j'ai  été  averti,  mes 
frères ,  par  ceux  de  la  maison 
de  Chloé,  qu'il  y  a  des  con- 
testations parmi  vous. 

12.  Ce  que  je  veux  dire  est' 
que  chacun  de  vous  prend 
parti ^  en  disant:  Pour  moi  je 
suis  à  Paul ,  et  moi  je  suis  à 
Apollon,  et  uvoïje  suis  à  Ce- 
phas, et  moi  Je  suis  à  Jésus - 
Christ. 

i3.  Jésus-Christ  est -il  donc 
divisé?  est-ce  Paul  qui  a  été 
crucifié  pour  vous  ?  ou  avez- 
vous  été  baptisés  au  nom  de 
Paul  ? 

14.  Je  rends  grâces  à  Dieu 
de  ce  que  je  n'ai  baptisé  au- 
cun de  vous,  sinon  Crispe  et 
Caïus  ; 

i5.  afin  que  personne  ne 
dise  que  vous  avez  été  baptisés 
en  mon  nom. 

16.  J'ai  encore  baptisé  ceux 
de  la  famille  de  Stephanas;  et 
je  ne  sache  point  en  avoir  bap- 
tisé d'autres  ; 

17.  parce  que  Jésus-Çhrisl 
ne  m'a  pas  envoyé  pour  bap- 
tiser, mais  pour  prêcher  l'é- 
vangile ,  et  le  prêcher  sansj 
employer  la  sagesse  de  la  pa- 
role ,  pour  ne  pas  anéantir  la 
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vertu  de  la  croix    de    JésAs- 
Christ. 

18.  Car  la  parole  de  la  croix 
est  une  folie  pour  ceux  qui  se 
perdent  ;  mais  pour  ceux  qui 
se  sauvent,  c'est-à-dire  pour 
nous,  elle  est  V instrument  de 
la  puissance  de  Dieu. 

19.  C'est  pourquoi  il  est 
écrit:  Je  détruirai  la  sagesse 
des  sages,  et  je  rejetterai  la 
science  des  savants. 

10.  Que  sont  dei^enus  les  sa- 
ges ?  que  sont  devenus  les  doc- 
teurs de  la  loi  ?  que  sont  deve- 
nus ces  esprits  curieux  des 
sciences  de  ce  siècle  .^*  Dieu  n'a- 
t-il  pas  convaincu  de  folie  la 
sagesse  de  ce  monde  .? 

21.  Car  Dieu  voyant  que  le 
monde,  avec  la  sagesse  humai- 
ne^ ne  l'avait  point  connu  dans 
les  ouvrages  de  sa  sagesse  di- 
vine ,  il  lui  a  plu  de  sauver ,  par 
la  foUe  de  la  prédication,  ceux 
qui  croiraient  en  lui, 

22.  Les  Juifs  demandent  des 
miracles,  et  les  gentils  cher- 
chent la  sagesse. 

23.  Et  pour  nous,  nous  prê- 
chons Jésus  -  Christ  crucifié, 
qui  est  un  scandale  aux  Juifs, 
et  une  folie  aux  gentils, 

24.  mais  qui  est  la  force  de 
Dieu  et  la  sagesse  de  Dieu  pour 
ceux  qui  sont  appelés ,  soit 
Juifs  ou  gentils  j 

25.  parce  que  ce  qui  parait 
en  Dieu  une  folie  est  plus 
sage  que  la  sagesse  de  tous  les 
hommes  j  et  que  ce  qfti  parait 
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eii^  Dieu  une  faiblesse  est  plus 
fort  que  la  force  de  tous  les 
hommes. 

26.  Considérez,  mes  frères, 
qui  sont  ceux  d'entre  vaus  qui 
ont  été  appelés  à  la  foi.  Il  y 
en  a  peu  de  sages  selon  la  chair, 
peu  de  puissants ,  et  peu  de 
nobles. 

27.  Mais  Dieu  a  choisi  les 
moins  sages  selon  le  monde , 
pour  confondre  les  sages;  il  a 
choisi  les  faibles  selon  le  mon- 
de, pour  confondre  les  puis- 
sants ; 

28.  il  a  choisi  les  plus  vils 
et  les  plus  méprisables  selon 
le  monde ,  et  ce  qui  n'était 
rien,  pour  détruire  ce  qui  était 
de  plus  grand  ^ 

29.  afin  que  nul  homme  ne 
se  glorifie  devant  lui. 

30.  C'est  par  lui  que  vous 
êtes  établis  en  Jésus -Christ, 
qui  nous  a  été  donné  de  Dieu 
pour  être  notre  sagesse,  notre 
justice,  notre  sanctification  et 
notre  rédemption; 

3i.  afin  que,  selon  qu'il  est 
écrit,  celui  qui  se  glorifie  ne 
se  glorifie  que  dans  le  Sei- 
gneur. 

CHAPITRE  II. 

Saint  Paul  n'emploie  ni  l'éloquence 
ni  la  sagesse  humaine.  Il  prêche 
néanmoins  la  sagesse,  mais 
celle  de  Dieu,  cachée  au  monde 
et  révélée  par  l'Esprit  de  Dieu, 
Jl  n'y  a  que  ceux  qui  sont  éclai- 
rés par  cet  Esprit  qui  puissent 
comprendi-t  cette  sagesse  divine» 


1.  Pour  moi ,  mes  frères , 
lorsque  je  suis  venu  vers  vous 
pour  vous  annoncer  l'évangile 
de  Jésus 'Chvist  ,  je  n'/  suis 
point  venu  avec  les  discours 
élevés  d'une  éloquence  et  d'une 
sagesse  humaine, 

2.  Car  je  n'ai  point  fait  pro- 
fession de  savoir  autre  chose 
parmi  vous  que  Jésus-Christ, 
et  Jésus-Christ  crucifié. 

3.  Et  tant  que  j'ai  été  parmi 
vous,  j'/  ai  toujours  été  dans 
un  état  de  faiblesse ,  de  crainte 
et  de  tremblement. 

4.  Je  n'ai  point  employé ,  en 
vous  parlant  et  en  ijous  prê- 
chant, les  discours  persuasifs 
de  la  sagesse  humaine ,  mais 
les  effets  sensibles  de  l'Esprit 
et  de  la  vertu  de  Dieu , 

5.  afin  que  votre  foi  ne  soit 
pas  établie  sur  la  sagesse  des 
hommes ,  mais  sur  la  puissance 
de  Dieu. 

6.  Nous  prêchons  néanmoins 
la  sagesse  aux  parfaits  ,  non  la 
sagesse  de  ce  monde,  ni  des 
princes  de  ce  monde  qui  se 
détruisent  ; 

7.  mais  nous  prêchons  la  sa- 
gesse de  Dieu,  renfermée  dans 
son  mystère,  cette  sagesse  ca- 
chée qu'il  avait  prédestinée  et 
préparée  avant  tous  les  siècles 
pour  notre  gloire  ; 

8.  que  nul  des  princes  de  ce 
monde  n'a  connue,  puisque, 
s'ils  l'eussent  connue  ,  ils 
n'eussent  jamais  crucifié  le 
Seigneur  de  la  gloire  j; 
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9.  et  de  laquelle  il  est  écrit  : 
Que  l'œil  n'a  point  vu,  que 
l'oreille  n'a  point  entendu ,  et 
que  le  cœur  de  l'homme  n'a 
jamais  conçu  ce  que  Dieu  a 
prepare  pour  ceux  qui  1  ai- 
ment. 

10.  Mais  pour  nous ,  Dieu 
nous  l'a  révélé  par  son  Esprit , 
parce  que  l'Esprit  de  Dieu  pé- 
nètre tout,  et  même  ce  quLl y 
a  de  plus  caché  dans  la  pro- 
fondeur de  Dieu. 

11.  Car  qui  des  hommes  con- 
naît ce  qui  est  en  l'homme, 
sinon  l'esprit  de  l'homme ,  qui 
est  en  lui  ?  Ainsi  nul  ne  con- 
naît ce  qui  est  en  Dieu ,  que 
l'Esprit  de  Dieu. 

12.  Or  nous  n'avons  point 
reçu  l'esprit  du  monde ,  mais 
l'Esprit  (le  Dieu,  afin  que  nous 
connaissions  les  dons  que  Dieu 
nous  a  faits; 

i3.  et  nous  les  annonçons, 
non  avec  les  discours  qu'en- 
seigne la  sagesse  humaine ,  mais 
avec  ceux  que  le  iSam^Esprit 
enseigne ,  traitant  spirituelle- 
ment les  choses  spirituelles. 

14.  Or,  l'homme  animal  n'est 
point  capable  des  choses  qui 
sont  de  l'Esprit  de  Dieu  ;  elles 
lui  paraissent  une  folie ,  et  il 
ne  peut  les  comprendre,  parce 
que  c'est  par  une  lumière  spi- 
rituelle qu'on  doit  en  juger. 

i5.  Mais   l'homme  spirituel 
juge  de  tout ,  et  n'est  jugé  de 
personne. 
j_  16.  Car  qui  connaît  l'Esprit 


du  Seigneur  .^*  et  qui  peut  X\$\&- 
truire  et  le  conseiller?  Mais 
pour  nous,  nous  avons  l'Es- 
prit de  Jèsiis-Ç^v£'\sU 

CHAPITRE  III. 

Les  Corinthiens  charnels  n'ont  pu 
recevoir  les  instructions  spiri- 
tuelles. Les  ministres  plantent , 
l'accroissement  vient  de  Dieu. 
Jésus-Christ  est  le  fondement  de 
l'édifice  ;  l'ouvrage  sera  éprouvé 
par  le  feu.  Les  chrétiens  sont  le 
temple  de  Dieu.  Le  -vrai  sage  est 
fou  ,  sehn  le  monde.  Tout  est  à 
celui  qui  est  à  Jésus-  ChnsC, 

i.  Aussi ,  mc^  frères,  je  n'ai 
pu  vous  parler  comme  à  des 
hommes  spirituels ,  mais  comme 
à  des personices  encore  charnel- 
les, comme  à  des  enfants  en 
fésus-ChrïsU 

2.  Je  ne  vous  ai  nourris  qu& 
de  lait,  et  non  de  viandes  so- 
lides, parce  que  vous  n'en  étiez 
pas  capables  ;  et  à  présent 
même  vous  ne  l'êtes  pas  encore^ 
parce  que  vous  êtes  encore 
charnels. 

3.  Car  puisqu'il  y  a  parmi 
vous  des  jalousies  et  des  dis- 
putes ,  n'est-il  pas  ^visible  que 
vous  êtes  charnels ,  et  que 
votre  conduite  est  bien  hu- 
maine? 

4.  En  effet,  puisque  Tun  dit: 
Je  suis  à  Paul  ;  et  l'autre  :  Je 
suis  à  Apollon  5  n'êtes-vous  pas 
encore  charnels  ?  Qu'est  donc 
Paul?  et  qu'est  Apollon? 

5.  Ce  sont  des  ministres  de 
celui  en  qui  vous  avez  cru,  et 
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cfeacun  selon  le  don  qu'il  a  reçu 
du  Seigneur. 

6.  C'est  moi  qui  ai  planté  , 
c'est  Apollon  qui  a  arrosé  ; 
mais  c'est  Dieu  qui  a  donné 
l'accroissement. 

y.  Ainsi  celui  qui  plante  n'est 
rien  ;  celui  qui  arrose  n'est 
rien  j  mais  tout  vient  de  Dieu 
qui  donne  l'accroissement. 

8.  Celui  donc  qui  plante  et 
celui  qui  arrose  ne  sont  qu'une 
même  chose  ;  mais  chacun  re- 
cevra sa  récompense  particu- 
lière selon  son  travail. 

p.  Car  nous  sommes  les  coo- 
pérateurs  de  Dieu  ;  et  vous,  vous 
êtes  le  champ  que  Dieu  cultive, 
et  rédiîice  que  Dieu  bâtit. 

10.  Pour  moi^  selon  la  gi^âce 
que  Dieu  m'a  donnée,  j'ai  jeté 
le  fondement  comme  fait  un 
sage  architecte  ;  un  arutre  bâtit 
dessus  ;  mais  que  chacun  pren- 
ne garde  comment  il  bâtit  sur 
ce  fondement. 

11.  Car  personne  ne  peut 
^oser  d'autre  fondement  que 
ce  ai  qui  a  été  posé  ;  et  ce  fon- 
dement c'est  Jesus-Christ. 

12.  Si  l'on  élève  sur  ce  fon- 
■dement  un  édifice   d'or,  d'ar- 

ent ,  de  pierres  précieuses  , 
bois,  de  foin,  de  paille; 
î3.  rou\Tage  de  chacun  pa- 
ra^ ira  enfin ^  et  le  jour  du  Sei- 
gneur fera  Yoivquel  //ej^;  par- 
ce que  ce  Jour  sera  manifesté 
p&r  le  feu ,  et  que  le  feu  met- 
tra à  r^reuve  l'ouvrage  de 
\acun. 


i4.  Si  l'ouvrage,  que  quci- 
qu'im  aura  bâti  sur  ce  fonde- 
ment ,  demeure  sans  être  brûlé ^ 
il  en  recevra  la  récompense. 

i5.  Si  au  contraire  l'ouvra^-^e 
de  quelqu'un  est  brûlé ,  il  en 
souffrira  la  perte;  il  ne  laissera 
pas  néanmoins  detre  sauvé, 
mais  comme  en  passant  par  le 
feu. 

i6.  Ne  savez-vous  pas  que 
vous  êtes  le  temple  de  Dieu, 
et  que  l'Esprit  de  Dieu  habite 
en  vous.f* 

17.  Si  quelqu'un  profane  le 
temple  de  Dieu  ,  Dieu  le  per- 
dra ;  car  le  temple  de  Dieu  est 
saint,  et  c'est  vous  qui  êlei 
ce  temple, 

18.  Que  nul  ne  se  trompe 
soi-même.  Si  quelqu'un  d'en- 
tre vous  pense  être  sage  selon 
le  monde,  qu'il  devienne  fôu 
pour  devenir  sage  ; 

19.  car  la  sagesse  de  ce  mon- 
de est  une  folie  devant  Dieu, 
selon  qu'il  est  écrit  :  Je  sur- 
prendrai les  sages  par  leur  faus- 
se prudence. 

20.  Et  ailleurs  :  Le  Seigneur 
connaît  les  pensées  des  sages, 
et  il  sait  combien  elles  sont  vai- 
nes. 

2ï.  Que  personne  donc  ne 
mette  sa  gloire  dans  les  honi- 
mes. 

22.  Car  tout  est  à  vous;  soit 
Paul ,  soit  Apollon  ,  soit  Ce- 
phas, soit  le  monde,  soit  ia 
vie,  soit  ia  mort,  soit  les  cho- 
ses   présentes  ^   soit  les  cho»- 
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ses  futures,  tout  est  à  vous. 
23.    Et    vous   êtes   à  Jésus- 

Christ  j    et  Jésus-ChTist    est  à 

Dieu. 

CHAPITRE  IV. 

Comment  on  doit  regarder  les  mi- 
nistres de  l'évangile.  On  ne  doit 
ni  les  juger.,  ni  se  glorifier  en  eux. 
Tout  discernement  vient  de  Dieu. 
Souffrances  et  humiliations  des 
apôtres.  Royaume  de  Dieu  dans 
les  œuvres ,  non  dans  les  paro- 
les. Sévérité  paternelle  de  saint 
Paul  contre  ceux  qui  s'enflaient 
de  présomption. 

1.  Que  les  hommes  nous 
considèrent  comme  les  minis- 
tres de  Jésus-Qi\ivïsl ,  et  les  dis- 
pensateurs des  mystères  de 
Dieu. 

2.  Or  ce  qui  est  à  désirer 
dans  les  dispensateurs  ,  est 
qu'ils  soient  trouvés  fidèles. 

3.  Pour  moi,  je  me  mets  fort 
peu  en  peine  d'être  jugé  par 
vous,  ou  par  quelque  homme 
que  ce  soit;  je  n'ose  pas  mê- 
me me  juger  moi-même. 

4.  Car  encore  que  ma  con- 
science ne  me  reproche  rien,  je 
ne  suis  pas  justifié  pour  cela  ; 
mais  c'est  le  Seigneur  qui  est 
mon  juge. 

5.  C'est  pourquoi  ne  jugez 
pomt  avant  le  temps  ,  jusqu'à 
ce  que  le  Seigneur  vienne  ;  cest 
lui  qui  portera  la  lumière  dans 
les  ténèhres  les  plus  profondes, 
et  qui  découvrira  les  plus  secrè- 
tes pensées  des  cœurs  ;  et  alors 
chacun  recevra  de  Dieu  la 
louange  qui  lui  sera  due. 


6.  Au  reste ,  mes  frères,  j*ai 
proposé  ces  choses  sous  mon 
nom,  et  sous  celui  d'Apollon, 
à  cause  de  vous  ,  afin  que  vous 
appreniez  par  notre  exemple  à 
ne  pas  avoir  de  'vous  d'autres 
sentiments  que  ceux  que  je 
viens  de  marquer;  et  que  nul, 
pour  s  attacher  à  quelqu'un,  ne 
s'enfle  de  vanité  contre  un  autre. 

7.  Car  qui  est-ce  qui  met  de 
la  différence  entre  vous.^  qu'a- 
vez-vous  que  vous  n'ayez  reçu  ? 
et  si  vous  l'avez  reçu ,  pour- 
quoi vous  en  glorifiez-vous , 
comme  si  vous  ne  l'aviez  point 
reçu  ? 

8.  Vous  êtes  déjà  rassasiés, 
vous  êtes  déjà  riches  ;  vous  ré- 
gnez sans  nous  ;  et  plût  à  Dieu 
que  vous  régnassiez ,  afin  que 
nous  régnassions  aussi  avec 
vous  ! 

9.  Car  il  me  semble  que  Dieu 
nous  traite ,  nous  autres  apô- 
tres, comme  les  derniers  des 
hommes .^  comme  ceux  qui  sont 
condamnés  à  la  mort,  nous 
faisant  servir  de  spectacle  au 
monde,  c^ est-a-dire ^  aux  anges 
et  aux  hommes. 

10.  Nous  sommes  fous  pour 
l'amour  de  Jésus-ÇhxïsX:^  mais 
vous  autres ,  vous  êtes  sages  en 
Jésus-Ç^Y\sX  ;  nous  sommes  fai- 
bles, et  vous  êtes  forts;  vous 
êtes  honorés,  et  nous  sommes 
méprisés. 

1 1 .  Jusqu'à  cette  heure  nous 
souffrons  la  faim  et  la  soif,  la 
nudité  et  les  mauvais  traite- 
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demeure  stable; 

12.  nous  travaillons  avec 
beaucoup  de  peine  de  nos 
propres  mainsj  on  nous  mau- 
dit, et  nous  bénissons;  on  nous 
persécute ,  et  nous  le  souf- 
frons ; 

i3.  on  nous  dit  des  injures, 
et  nous  répondons  par  àiÇ^?,  priè- 
res ;  nous  sommes  devenus 
comme  les  ordures  du  monde , 
comme  les  balayures  qui  sont 
rejetées  de  tous. 

14.  Je  ne  vous  écris  pas  ceci 
pour  vous  causer  de  la  honte; 
mais  je  vous  avertis  de  votre 
devoir,  comme  mes  très-chers 
enfants. 

i5.  Gar  quand  vous  auriez 
dix  mille  maîtres  en  Jésus- 
Ghrist,  vous  li  auez  pas  néan- 
moins plusieurs  pères,  puisque 
c*est  moi  qui  vous  ai  engen- 
drés en  Jésus-Christ  par  l'évan- 
gile. 

16.  Soyez  donc  mes  imita- 
teurs, je  vous  en  conjure, 
comme  y  e  le  suis  moi-même  de 
JésuS'CSiiïst, 

17.  C'est  pour  cette  raison 
que  je  vous  ai  envoyé  Timothée, 
qui  est  mon  fils  très-cher  et 
frèj- fidèle  en  notre  Seigneur, 
afin  qu'il  vous  fasse  ressouve- 
nir de  la  manière  dont  je  vis 
moi-même  en  Jésus-Christ,  se- 
lon ce  que  j'enseigne  partout 
dans  toutes  les  églises. 

18.  Il  y  en  a  parmi  uous  qui 
s*enflent  de  pr  somption,  com-  ^teuse . 


me  si  je  ne  devais  plus  vous 
aller  voir. 

19.  Je  vous  irai  voir  néan- 
moins dans  peu  de  temps,  s'il 
plaît  au  Seigneur,  et  alors  je. 
recoanaîtrai,  non  quelles  sont 
les  paroles ,  mais  quels  sont  les 
effets  de  ceux  qui  sont  enflés 
de  vanité. 

ao.  Car  le  royaume  de  Dieu 
ne  consiste  pas  dans  les  paro- 
les, mais  dans  les  effets. 

21.  Que  voulez-vous  que  Je 
fasse?  Aimez-vous  mieux  que 
j'aille  vous  voir  la  verge  à  la- 
main,  ou  avec  charité  et  dans 
un  esprit  de  douceur? 

CHAPITRE  V. 

Incestueux ,  sujet  des  larmes  de 
toute  l'église  de  Corinthe.  Saint 
Paul  le  livre  à  satan.  Jésus- 
Christ  est  notre  pdque.  Azymes 
de  sincérité  et  de  vérité.  N'avoir 
point  de  commerce  avec  les  chré- 
tiens vicieux, 

I.  C'est  un  bruit  constant 
qu'il  y  a  de  l'impureté  parmi 
vous,  et  une  telle  impureté 
qu'on  n'entend  point  dire  qu^ii 
s'en  commette  de  semblables 
parmi  les  païens,  jusque-là. 
qu'un  cUentre  vous  abuse  de 
la  femme  de  son  père. 

2.,  ^l  après  cela  y  vous  êtes 
encore  enflés  d'orgueil.^  et  vous^ 
n'avez  pas  au  contraire  été  dans 
les  pleurs  pour  faire  retrancher 
du  milieu  de  vous  celui  qui. 
a  commis  une  action  si  hcn» 
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3.  Pour  moi,  étant  absent  de 
corps,  mais  présent  en  esprit, 
j'ai  déjà  porté  ,  comme  pré- 
sent, ce  jugement  contre  celui 
qui  a  fait  une  telle  action; 

4.  qui  est  que,  vous  et  mon 
esprit  étant  assemblés  au  nom 
de  notre  Seigneur  Jésus-Christ, 
cet  bomme-là  soit,  par  la  puis- 
sance de  notre  Seigneur  Jé- 
sus, 

5.  livré  à  satan ,  pour  mor- 
tifier sa  cbair,  afin  que  son 
âme  soit  sauvée  au  jour  de  no- 
tre Seigneur  Jésus-Christ. 

6.  Vous  n'avez  donc  point 
sujet  de  tant\oviS  glorifier.  Ne 
savez-vous  pas  qu'un  peu  de 
levain  aigrit  toute  la  pâte  ? 

^.  Purinez-vous  du  vieux  le- 
vain, afin  que  vous  soyez  une 
pâte  toute  nouvelle,  comme 
vous  êtes  "vraiment  les  pains 
purs  et  sans  levain.  Car  Jésus- 
Christ  a  été  immolé,  lui  qui  est 
notre  agneau  pascal. 

8.  C'est  pourquoi,  célébrons 
cette  fête,  non  avec  le  vieux 
levain  ,  ni  avec  le  levain  de  la 
malice  et  de  la  corruption,  mais 
avec  les  pains  sans  levain  de  la 
sincérité  et  de  la  vérité. 

9.  Je  vous  ai  écrit  dans  une 
lettre  que  vous  n'eussiez  point 
de  commerce  avec  les  fomica- 
leurs  ; 

10.  ce  que  je  n'entends  pas 
des  fornicateurs  de  ce  monde, 
non  plus  que  des  avares,  des 
ravisseurs  du  bien  d'autrui,  ou 
des  idolâtres;  autrement  il  fau- 
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drait  que  vous  sortissiez  de  ce 
monde. 

11.  Mais  quand  je  vous  ai 
écrit  que  vous  n'eussiez  point 
de  commerce  avec  ces  sortes  de 
personnes  y  fai  entendu  que, 
si  celui  qui  est  du  nombre  de 
vos  frères  est  fomicateur,  ou 
avare,  ou  idolâtre,  ou  médi- 
sant, ou  ivrogne,  ou  ravisseur 
du  bien  d^ autrui,  vous  ne  man- 
giez pas  même  avec  lui. 

12.  Car  pourquoi  entrepren- 
drais-je  de  juffer  ceux  qui  sont 
hors  de  V église?  n'est-ce  pas 
de  ceux  qui  sont  dans  l'église 
que  vous  avez  droit  de  juger  ? 

i3.  Dieu  jugera  ceux  qui 
sont  dehors  ;  mais,  pour  vous, 
retranchez  ce  méchant  du  mi- 
lieu de  vous. 

aiAPITîŒ  YI. 

C'est  une  honte  aux  chrétiens  de 
s'appeler  en  jugement  devant 
les  infidèles.  Us  doivent  fuir  les 
procès ,  et  souQrir  plutôt  Vin- 
justice.  Vices  et  péchés  qui  nous 
ferment  le  ciel.  Tout  ce  qui  peut 
se  faire  nç  doit  pas  se  faire.  Nos 
corps  sont  les  membres  de  Jé- 
sus-Christ et  les  temples  du 
Saint-E^rit, 

1.  Comment  se  trouve- t-ii 
quelqu'un  parmi  vous  qui,  ayant 
un  différend  avec  son  frère^ 
ose  l'appeler  en  jugement  de* 
vaut  les  méchants  et  les  infi- 
deles  ^  et  non  pas  devant  les 
saints  ? 

2.  Ne  savez-vous  pas  que  les 
saints  doivent  un  jour  juger  le 


Chap,  6. 

monde  ?  Si  vous  devez  juger 
le  monde,  êtes-vous  indignes 
de  juger  des  moindres  cho- 
ses? 

3.  Ne  savez-vous  pas  que 
nous  serons  les  juges  des  an- 
ges même?  Combien  plus  de- 
vons-nous rétre  de  ce  qui  ne 
regarde  que  la  vie  présente. 

4»  Si  donc  vous  avez  des 
difï^rends  entre  vous  touchant 
les  choses  de  cette  vie,  prenez 
pour  juges  dans  ces  matières 
les  moindres  personnes  de  l'é- 
glise. 

5.  Je  vous  le  dis  pour  vous 
^re  confusion.  Est-il  possible 
qu  il  ne  se  trouve  point  parmi 
vous  un  seul  homme  sage  qui 
puisse  être  juge  entre  ses  frè- 
res; 

6.  et  qu'il  faille  qu'on  voie 
un  frère  plaider  contre  son 
frère  ,  et  encore  devant  des 
infidèles  ? 

fj.  C'est  déjà  un  péché  par- 
mi vous  de  ce  que  vous  avez 
des  procès  les  uns  contre  les 
autres.  Pourquoi  ne  soufTrez- 
vous  pas  plutôt  qu'on  vous 
fksse  tort?  pourquoi  ne  souf- 
frez-vous pas  plutôt  qu'on  vous 
trompe  ? 

8.  Mais  c'est  vous-mêmes 
qui  faites  tort  aux  autres,  qui 
les  trompes ,  et  qui  traitez  ain- 
si vos  propres  frères. 

9.  Ne  savez-vous  pas  que  les 
injustes  ne  seront  point  héri- 
tiers du  royaume  de  Dieu  ? 
Ne  vous  /  trompez  pas  :  ni  les 
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fornicateurs ,  ni  les  idolâtres , 
ni  les  adultères , 

10.  ni  les  impudiques,  ni  les 
abominables  ,  ni  les  voleurs  , 
ni  les  avares,  ni  les  ivrognes, 
ni  les  médisants ,  ni  les  ravis- 
seurs du  bien  d^ autrui,  ne  se- 
ron  t  point  héritiers  du  royaume 
de  Dieu. 

11.  C'est  ce  que  quelques- 
uns  de  vous  ont  été  autrefois; 
mais  vous  avez  été  lavés  ,  vous 
avez  été  sanctifiés,  vous  avez 
été  justifiés  au  nom  de  notre 
Seigneur  Jésus-Christ ,  et  par 
VEsprit  de  notre  Di^u. 

12.  Tout  m'est  permis,  mais 
tout  n'est  pas  avantageux;  tout 
m'est  permis,  mais  je  ne  me 
rendrai  esclave  de  quoi  que 
ce  soit. 

i3.  Les  aliments  sont  pour 
le  ventre ,  et  le  ventre  est  pour 
les  aliments;  et  Dieu  détruira 
un  jour  cette  destination  deXxin. 
et  de  l'autre  ;  mais  le  corps 
VLCst  point  pour  la  fornication; 
il  est  pour  le  Seigneur,  et  le 
Seigneur  est  pour  le  corps. 

14.  Car  comme  Dieu  a  res- 
suscité le  Seigneur,  il  nous 
ressuscitera  de  même  par  sa 
puissance, 

i5.  Ne  savez-vous  pas  que 
vos  corps  sont  les  membres  de 
Jésus  -  Christ  ?  Arracherai  -  je 
donc  à  Jésus  -  Christ  ses  pro- 
pres membres,  pour  les  faire 
devenir  les  membres  d'une 
prostituée?  A  Dieu  ne  plai- 
se î 
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16.  Ne  savez-vous  pas  que 
celui  qui  se  joint  à  une  pros- 
tituée, est  un  même  corps 
avec  elle  ?  Car  ceux  qui  étaient 
deux  ne  seront  plus  qu'une 
chair,  dit  V écriture. 

17.  Mais  celui  qui  demeure 
attaché  au  Seigneur  est  un 
même  esprit  avec  lui. 

18.  Fuyez  la  fornication. 
Quelque  autre  péché  que 
l'homme  commette,  il  est  hors 
du  corps;  mais  celui  qui  com- 
met une  fornication,  pèche 
contre  son  propre  corps. 

19.  Ne  savez-vous  pas  que 
votre  corps  est  le  temple  du 
Saint-Esprit  qui  réside  en  vous, 
et  qui  vous  a  été  donné  de 
Dieu,  et  que  vous  n'êtes  plus 
à  vous-mêmes? 

20.  Car  vous  avez  été  ache- 
tés d'un  grand  prix.  Glorifiez 
donc^  et  portez  Dieu  dans  vo- 
tr«  corps. 

CHAPITRE  VIL 

Kègle  et  conduite  touchant  le  ma- 
riage. La  viduité  et  la  virgini- 
té.   Chacun  a  son  don ,    et  doit 
demeurer  dans  l'état  où  il  était 
,    lorsque  Dieu  Va  appelé.  Avan- 
;  tages  de  la  virginité  ;  peines  du 
2  mariage  ;  bonheur  des  veuves. 

1.  Pour  ce  qui  regarde  les 
choses  dont  vous  m'avez  écrit, 
je  vous  dirai  qu^iX  est  avanta- 
geux à  l'homme  de  ne  toucher 
aucune  femme. 

2.  Néanmoins  pour  éviter  la 
fornication ,  que  chaque  hom- 


me vive  avec  sa  femme,  et 
chaque  femm^  avec  son  ma- 
ri. 

3.  Que  le  mari  rende  à  sa 
femme  ce  qu'il  lui  doit ,  et  la 
femme  ce  qu'elle  doit  à  son 
mari. 

4.  Le  corps  de  la  femme  n'est 
point  en  sa  puissance,  mais  en 
celle  du  mari  ;  de  même  le 
corps  du  mari  n'est  point  en 
sa  puissance,  mais  en  celle  de 
sa  femme. 

5.  Ne  vous  refusez  point  l'un 
à  l'autre  ce  devoir,  si  ce  n'est 
du  consentement  de  l'un  et  de 
l'autre  pour  un  temps,  afin  de 
vous  exercer  à  la  prière;  et 
ensuite  vivez  ensemble  comme 
auparavant,  de  peur  que  le  dé- 
mon ne  prenne  sujet  de  votre 
incontinence  pour  vous  ten- 
ter. 

6.  Ce  que  je  vous  dis  comme 
une  chose  qu'on  vous  par- 
donne, et  non  pas  qu'on  vous 
commande. 

7.  Car  je  voudrais  que  vous 
fussiez  tous  comme  moi;  mais 
chacun  a  son  don  particulier 
selon  qu'il  le  reçoit  de  Dieu, 
l'un  d'une  manière,  et  l'autre 
d'une  autre. 

8.  Quant  aux  personnes  qui 
ne  sont  point  mariées,  ou  qui 
sont  veuves,  je  leur  déclare 
qu'il  leur  est  bon  de  demeurer 
en  cet  état,  comme  fjr  de- 
meure moi-même. 

9.  S'ils  sont  trop  faibles  pour 
garder  la  continence,  qu'ils  se 
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marient;  car  il  vaut  mieux  se 
marier  que  de  brûler. 

10.  Quant  à  ceux  qui  sont 
mariés,  ce  n'est  pas  moi,  mais 
le  Seigneur  qui  leur  fait  ce 
commandement,  qui  est^  que 
la  femme  ne  se  sépare  point 
d'avec  son  mari  ; 

11.  si  elle  s'en  est  sépare'e, 
qu'elle  demeure  saiîs  se  ma- 
rier, ou  qu'elle  se  réconcilie 
avec  son  mari  ;  et  que  lé  mari 
de  même  ne  quitte  point  sa 
femme. 

12.  Pour  ce  qui  est  des  au- 
tres, ce  n'est  pas  le  Seigneur, 
mais  c'est  moi  qui  leur  dis  :  Si 
un  fidèle  a  une  femme  qui  soit 
infidèle,  et  qu'elle  consenrte  à 
demeurer  avec  lui,  qu'il  ne  se 
sépare  point  d'avec  elle  ; 

i3.  et  si  une  femme  fidèle  a 
un  mari  qui  soit  infidèle,  et 
qu'il  consente  à  demeurer  avec 
elle,  qu'elle  ne  se  sépare  point 
d'avec  lui. 

14.  Car  le  mari  infidèle  est 
sanctifié  par  la  femme  fidèle; 
et  la  femme  infidèle  est  sancti- 
fiée par  le  mari  fidèle  ;  autre- 
ment vos  enfants  seraient  im- 
purs, au  lieu  que  maintenant 
Ds  sont  saints. 

i5.  Mais  si  la  partie  infidèle 
se  sépare ,  qu'elle  se  sépare  ; 
car  un  frère  ou  une  sœur  ne 
sontplusassujétis  en  cette  ren- 
contre ;  mais  Dieu  nous  a  ap- 
pelés pour  DLi^re  en  paix. 

16.  Car  que  savez-vous,  ô 
femme,  si   vous    ne  sauverez 


point  votre  mari  ^  Et  que  sa- 
vez-vous aussi,  ômari,  si  vous 
ne  sauverez  point  votre  femme? 

17.  Mais  que  chacun  se  con- 
duise selon  le  don  particulier 
qu'il  a  reçu  du  Seigneur,  et 
selon  l'état  dans  lequel  Dieu 
l'a  appelé;  et  c'est  ce  que 
j'ordonne  dans  toutes  les  égli- 
ses. 

18.  Un  homme  est-il  appelé 
à  la  foi  ét^nt  circoncis ,  qu'il 
n'affecte  point  de  paraître  in- 
circoncis.  Y  est-il  appelé  n'é- 
tant point  circoncis,  qu'il  ne  se 
fasse  point  circoncire. 

19.  Ce  n'est  rien  d'être  cir- 
concis, et  ce  n'est  rien  d'être 
incirconcis  ;  mais  le  tout  est 
d'observer  les  commandements 
de  Dieu. 

20.  Que  chacun  demeure 
dans  l'état  où  il  était  quand 
Dieu  l'a  appelé. 

21.  Avez-vous  été  appelé  à 
la  foi  étant  esclave?  ne  portez 
pnin|;  cet  état  avec  peine  ;  mais 
plutôt  faites-en  un  bon  usage, 
quand  même  vous  pourriez 
devenir  libre. 

22.  Car  celui  qui,  étant  es-' 
clave  ,  est  appelé  au  service  du 
Seigneur ,  devient  affranchi  du 
Seigneur;  et  de  même  celui  qui 
est  appelé,  étant  libre,  devient 
esclave  de  Jesus-ChvisU 

23.  Vous  avez  été  achetés 
d'un  grand  prix;  ne  vous  ren- 
dez pas   esclaves  des  hommes. 

24.  Que  chacun  ,  mes  frères, 
demeure  donc  dans  l'état  ou  il 
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10.  Car  si  Tun  d'eux  en  voit 
un  de  ceux  qui  sont  plus  in- 
struits, assis  à  table  dans  un 
lieu  consacré  aux  idoles ,  ne 
sera-t-il  pas  porté,  lui  dont  la 
conscience  est  encore  faible, 
à  manger  aussi  de  ces  viandes 
sacrifiées  aux  idoles  ? 

1 1 .  Et  ainsi  par  votre  science 
vous  perdez  votre  frère  encore 
faible,  pour  qui  /e^MJ-Christ 
est  mort. 

12.  Or  péchant  de  la  sorte 
contre  vos  frères,  et  blessant 
leur  conscience  qui  est  fai- 
ble, vous  péchez  contre  Jésus 
Christ. 

i3.  Si  donc  ce  que  je  mange 
scandalise  mon  frère,  je  ne 
mangerai  plutôt  jamais  de  chair 
toute  ma  vie,  pour  ne  pas  scan- 
daliser mon  frère. 

CHAPITRE  IX. 

i^uî  prêche  V évangile  a  droit  de  vi- 
vre de  V évangile.  Saint  Paul  met 
sa  gloire  à  ne  pas  user  de  ce 
droit.  Il  se  fait  tout  à  tous , 
pour  les  gagner  tous  à  Jésus- 
Christ,  Nous  couinns  tous  dans 
la  lice.  Saint  Paul  nous  y  ani- 
me par  son  exemple, 

1.  Ne  suis-je  pas  libre  .^  Ne 
suis-je  pas  apôtre .?  N'ai-je  pas 
vu  Jésus  -  Christ  notre  Sei- 
gneur ?  N  êtes-vous  pas  vous- 
mêmes  mon  ouvrage  en  notre 
Seigneur  ? 

2.  Quand  je  ne  serais  pas 
apôtre  à  l'égard  des  autres,  je 
le  suis  au  moins  à  votre  égard  j 
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car  vous  êtes  le  sceau  de  mon 
apostolat  en  notre  Seigneur. 

3.  Voici  ma  défense  contre 
ceux  qui  me  reprennent. 

4.  N'avons-nous  pas  droit 
d'être  nourris  a  -vos  dépens  ? 

5.  N'avons-nous  pas  le  pou- 
voir de  mener  partout  avec 
nous  une  femme  qui  soit  notre 
sœur  en  Jésus- Christ  ^  conmie 
font  les  autres  apôtres,  et  les 
frères  de  notice  Seigneur,  et 
Cephas  ? 

6.  Serions-nous  donc  seuls, 
Barnabe  et  moi,  qui  n'aurions 
pas  le  pouvoir  d'en  user  de  la 
sorte  ? 

7.  Qui  est-ce  qui  va  jamais 
à  la  guerre  à  ses  dépens.»^  qui 
est-ce  qui  plante  une  vigne ,  et 
n'en  mange  point  de  fruit?  ou 
qui  est  celui  qui  mène  paître 
un  troupeau ,  et  n'en  mange 
point  de  lait? 

8.  Ce  que  je  dis  ici  n'est-il 
qu'un  raisonnement  humain? 
la  loi  même  ne  le  dit-elle  pas 
aussi  ? 

9.  Car  il  est  écrit  dans  la 
loi  de  Moïse  :  Vous  ne  tiendrez 
point  la  bouche  liée  au  bœuf 
qui  foule  les  grains.  Dieu  se 
met-il  en  peine  de  ce  qui  re- 
garde les  bœufs  ? 

10.  Et  n'est-ce  pas  plutôt 
pour  nous-mêmes  qu'il  a  fait 
cette  ordonnance  ?  Oui  sans 
doute,  c'est  pour  nous  que 
cela  a  été  écrit.  En  effet,  celui 
qui  laboure  doit  labourer  avec 
espérance    de  participer   aux 
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fruits  de  la  terre;  et  aussi  celui 
qui  ])at  le  grain  doit  le  faire 
avec  espérance  d'y  avoir 
part. 

1 1.  Si  donc  nous  avons  semé 
parmi  vous  des  biens  spirituels, 
est-ce  une  grande  chose  que 
nous  recueillions  un  peu  de  vos 
biens  temporels? 

12.  Si  d'autres  usent  de  ce 
pouvoir  à  votre  égard ,  pour- 
quoi ne  pourrions-nous  pas  en 
user  plutôt  queux?  Mais  nous 
n'avons  point  usé  de  ce  pou- 
voir ,  et  nous  souffrons  au 
contraire  toutes  sortes  d'in- 
commodités ,  pour  n'apporter 
aucun  obstacle  à  l'évangile  de 
Jésus-ÇXwïsX, 

i3.  Ne  savez -vous  pas  que 
les  ministres  du  temple  man- 
gent de  ce  qui  est  offert  dans 
le  temple ,  et  que  ceux  qui  ser- 
vent à  l'autel,  ont  part  aux 
oblations  de  l'autel? 

i4-  Ainsi  le  Seigneur  a  aussi 
ordonné  à  ceux  qui  annon- 
cent l'évangile  de  vivre  de  l'é- 
vangile. 

i5.  Mais  pour  moi,  je  n'ai 
usé  d'aucun  de  ces  droits;  et 
encore  maintenant  je  ne  vous 
écris  point  ceci  afin  qu'on  en 
use  ainsi  envers  moi,  puisque 
j'aimerais  mieux  mourir  que  de 
souffrir  que  quelqu'un  me  fît 
perdre  cette  gloire. 

16.  Car  si  je  prêche  l'évan- 
gile, ce  ne  m'est  point  un  sujet 
de  gloire,  puisque  je  suis  obligé 
nécessairement  li  ce  ministère  ; 


et  malheur  à  moi ,  si  je  ne  prê- 
che pas  l'évangile. 

17.  Si  je  le  prêche  de  bon 
cœur,  j'en  aurai  la  récompense  j 
mais  si  je  ne  le  fais  qu'à  regret, 
je  dispense  seulement  ce  qui 
m'a  été  confié. 

18.  En  quoi  trouverai -je 
donc  un  sujet  de  récompense  ? 
en  prêchant  de  telle  sorte  l'é- 
vangile, que  je  le  prêche  gra- 
tuitement, sans  abuser  du  pou- 
voir que  j'ai  dans  la  prédication 
de  l'évangile. 

19.  Car  étant  libre  à  l'égard 
de  tous,  je  me  suis  rendu  ser- 
viteur de  tous ,  pour  gagner  a 
Dieu  plus  de  personnes. 

20.  J'ai  vécu  avec  les  Juifs 
comme  Juif,  pour  gagner  les 
Juifs  ; 

21.  avec  ceux  qui  sont  sou& 
la  loi,  comme  si  j'eusse  encore 
ét«  sous  la  loi,  quoique  je  n'y 
fusse  plus  assujéti ,  pour  ga- 
gner ceux  qui  sont  sous  la  loi  ; 
avec  ceux  qui  n'avaient  pas  de 
loi,  comme  si  je  n'en  eusse 
point  eu  moi-même  (quoique 
j'en  eusse  une  à  l'égard  de  Dieu, 
ayant  celle  de  /eV«j»*-Christ  ) , 
pour  gagner  ceux  qui  étaient 
sans  loi. 

22.  Je  me  suifi  rendu  faible 
avec  les  faibles  ,  pour  gagner 
les  faibles.  Enfin  je  me  suis 
flit  tout  à  tous ,  pour  les  sau- 
ver tous. 

23.  Or  je  fais  toutes  ces  cho- 
ses pour  l'évangile,  afin  d'avoir 
part  à  ce  qu'il  promet. 

i5. 
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24-  Ne  savez -vous  pas  que 
quand  on  court  dans  la  carriè- 
re, tous  courent;  m^iis  un  seul 
remporte  le  prix  ?  Courez  donc 
de  telle  sorte  que  vous  rempor- 
tiez le  prix. 

2  5.  Or  tous  les  athlètes  gar- 
dent en  toutes  choses  une 
exacte  tempérance;  et  cepen- 
dant ce  n'est  que  pour  gagner 
une  couronne  corruptible ,  au 
lieu  que  nous  en  attendons  une 
incorruptible, 

26.  Pour  moi ,  je  cours,  et 
fe  ne  cours  pas  au  liasard.  Je 
combats,  et  je  ne  donne  pas 
des  coups  en  l'air; 

21.  mais  je  traite  rudement 
mon  corps,  et  je  le  réduis  en 
servitude  ;  de  peur  qu'ayant 
prêché  aux  autres ,  je  lie  sois 
réprouvé  moi-même. 

CHAPITRE  X. 

'Juifs  y  figure  des  chrétiens.  Qui  est 
,  ferme  doit  craindre  de  tomber. 
Dieu  tempère  la  tentation,  et 
nous  en  délivre.  Unité  des 
chrétiens  par  l'eucharistie.  Ne 
point  chercher  sa  propre  satis- 
faction ,  mais  le  bien  des  autres. 
Faire  tout  pour  Dieu, 

1.  Car  je  ne  veux  p?.s  que 
vous  ignoriez ,  mes  frères ,  que 
nos  pères  ont  tous  été  sous  la 
nuée;  qu'ils  ont  tous  passé  la 
mer  Rouge; 

2.  qu'Us  ont  tous  été  bapti- 
sés sous  la  conduite  de  Moïse , 
dans  la  nuée  et  dans  la  mer; 

3.  qu'ils  ont  tous  mangé  d'un 
même  aliment  spirituel  ; 


4-  fit  qu'ils  ont  tous  bu  d'un 
même  breuvage  spirituel  ;  car 
ils  buvaient  de  Veau  de  la  pierre 
spirituelle  qui  les  suivait;  et 
Jésus-Christ  était  cette  pierre. 

5.  Mais  il  y  en  eut  peu  d'un 
si  grand  nombre  qui  fussent 
agréables  à  X)ie\x ^  é\ixivt presque 
tous  péris  dans  le  désert. 

6.  Oy  toutes  ces  choses  ont 
été  des  figures  de  ce  qui  nous 
regarde,  afin  que  nous  ne  nous 
abandonnions  pas  aux  mauvais 
désirs,  comme  ils  s'y  abandon- 
nèrent. 

7.  Ne  devenez  point  aussi 
idolâtres  comme  quelques-uns 
d'eux,  dont  il  est  écrit:  Le  peu- 
ple s'assit  pour  manger  et  pour 
boire,  et  ils  se  levèrent  pour 
se  divertir. 

8.  Ne  commettons  point  de 
fornication,  comme  quelques- 
uns  d'eux  commirent  ce  crime, 
pour  lequel  il  y  en  eut  vingt- 
trois  mille  qui  furent  frappés 
de  mort  en  un  seul  jour. 

9.  Ne  tentons  pomt  Jésus- 
Christ ,  comme  le  tentèrent 
quelques-uns  d'eux,  qui  furent 
tués  par  les  serpents. 

I  o.  Ne  murmurez  point,  com- 
me murmurèrent  quelques-uns 
d'eux,  qui  furent  frappés  de 
mort  par  Y  ange  exterminateur. 

1 1.  Or  toutes  ces  choses,  qui 
leur  arrivaient,  étalent  des  figu- 
res ;  et  elles  ont  été  écrites 
pour  nous  servir  d'instruction, 
à  nous  autres ,  qui  nous  trou- 
vons à  la  fin  des  temps. 


Chap. 
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12.  Que  celui  donc  qui  croit 
être  ferme  prenne  bien  garde 
à  ne  pas  tomber. 

i3.  Vous  n'avez  eu  encore 
que  des  tentations  humaines 
et  ordinaires.  Dieu  est  fidèle, 
et  il  ne  souffrira  pas  que  vous 
soyez  tentés  au-delà  de  vos 
forces;  mais  il  vous  fera  tirer 
avantage  de  la  tentation  même, 
afin  que  vous  puissiez  persé- 
vérer. 

14.  C'est  pourquoi,  mes  très- 
c\\e.TS  frères ,  fuyez  l'idolâtrie. 

i5.  Je  vous  parle  comme  à 
des  personnes  sages  ;  jugez 
vous-mêmes  de  ce  que  je  dis. 

16.  N'est-il  pas  vrai  que  le 
calice  de  bénédiction,  que  nous 
bénissons,  est  la  communion 
du  sang  de  Jésus-Christ  ;  et  que 
le  pain,  que  nous  rompons,  est 
la  communion  du  corps  du 
Seigneur  ? 

l'j.  Car  nous  ne  sommes 
tous  ensemble  qu'un  seul  pain 
et  un  seul  corps  ;  parce  que 
nous  participons  tous  à  un 
même  pain. 

18.  Considérez  les  Israélites 
selon  la  chair  j  ceux  d'entre 
eux  qui  mangent  de  la  victime 
immolée  ne  prennent-ils  pas 
ainsi  part  à  l'autel  ^ 

19.  Est-ce  donc  que  je  veuille 
dire  que  ce  qui  a  été  immolé 
aux  idoles  ait  quelque  vertu , 
ou  que  l'idole  soit  quelque 
chose  ? 

20.  Non;  mais  je  dis  que  ce 
^e  les  païens  immolent  ^    ils 
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l'immolent  aux  démons ,  et  non 
pas  à  Dieu.  Or  je  désire  que 
vous  n'ayez  aucune  société  avec 
les  démons.  Vous  ne  pouvez^ 
pas  boire  le  calice  du  Seigneur, 
et  le  caUce  des  démons. 

21.  Vous  ne  pouvez  pas  par- 
ticiper à  la  table  du  Seigneur, 
et  à  la  table  des  démons. 

22.  Est-ce  que  nous  voulons 
irriter  Dieu  en  le  piquant  de 
jalousie?  Sommes -nous  plus 
forts  que  lui  ?  Tout  m'est  per- 
mis ;  mais  tout  n'est  pas  avan- 
tageux. 

23.  Tout  m'est  permis  ,•  mais 
tout  n'édifie  pas. 

24.  Que  personne  ne  cher- 
che sa  propre  satisfaction ,  mais 
le  bien  des  autres. 

25.  Mangez  de  tout  ce  qui 
se  vend  à  la  boucherie ,  sans 
vous  enquérir  d*oii  il  Trient  y  par 
un  scrupule  de  conscience; 

26.  car  la  terre  est  au  Sei- 
gneur avec  tout  ce  qu'elle  con- 
tient. 

27.  Si  un  infidèle  vous  prie 
à  manger  chez  lui,  et  que  vous 
vouliez  y  aller,  mangez  de 
tout  ce  qu'on  vous  servira,  sans 
vous  enquérir  d'où  il  vient, 
par  un  scrupule  de  conscience, 

28.  Si  quelqu'un  vous  dit; 
Ceci  a  été  immolé  aux  idoles; 
n'en  mangez  pas,  à  cause  de 
celui  qui  vous  a  donné  cet 
avis ,  et  aussi  de  peur  de  bles- 
ser, je  ne  dis  pas  votre  con- 
science, mais  celle  d'un  autre, 

29.  Car  pourquoi  m^expo» 


548 


1.  EPllllE  DE  S.  PAUL         Clwp.  lo.  ii. 


serais -je  à  foire  condamner 
par  la  conscience  d'un  autre 
cette  liberté  que  j'ai  de  mander 
de  tout? 

3o.  Si  je  prends  avec  action 
de  grâce  ce  que  Je  mange , 
pourquoi  donnerai-je  sujet  à 
un  autre  de  parler  mal  de  moi , 
pour  une  chose  dont  je  rends 
grâces  à  Dieu? 

3i.  Soit  donc  que  vous  man- 
giez ,  ou  que  vous  buviez ,  et 
quelque  chose  que  vous  fossiez, 
faites  tout  pour  la  gloire  de 
Dieu. 

32.  Ne  donnez  pas  occasion 
de  scandale  ni  aux  Juifs,  ni  aux 
gentils,  ni  à  l'église  de  Dieu  ; 

33.  comme  je  tâche  moi- 
même  à  plaire  à  tous  en  toutes 
choses,  ne  cherchant  point  ce 
qui  m'est  avantageux  en  par- 
ticulier^ mais  ce  qui  est  avan- 
tageux à  plusieurs  ,  pour  être 
sauvés, 

CHAPITRE  XI. 

•Que  les  hommes ,  en  priant ,  soient 
découverts ,  les  femmes  ^voilées. 
Abus  reprochés  aux  Corinthiens 
dans  la  célébration  de  la  cène 
du  Seigneur.  Institution  de  t eu- 
charistie. S'éprouver  soi-même 
avant  d'en  approcher.  Se  juger, 
pour  n'être  point  jugé. 


I. 


Soyez 


mes    imitateurs 


comme  je  le    suis  moi-même 
de  /e^w^-Christ. 

2.  Je  vous  loue,  772ej  frères, 
de  ce  que  vous  vous  souvenez 
de  moi  en    toutes  choses,  et 


que  vous  gardez  les  traditions 
et  les  règles  que  je  vous  ai 
données. 

3.  Mais  je  désire  que  vous 
sachiez  que  Jésus-Giw'isl  est  le 
chef  tf^  la  tête  de  tout  homme, 
que  l'homme  est  le  chef  de  la 
femme,  et  que  Dieu  est  le  chef 
de  Jésus-ÇXvàiX, 

4.  Tout  homme  qui  prie ,  ou 
qui  prophétise,  ayant  la  tête 
couverte,  déshonore  sa  tête. 

5.  ]\Iais  toute  femme  qui  prie, 
ou  qui  prophétise  ,  n'ayant 
point  la  tête  couverte  d'un  voi- 
le^ déshonore  sa  tête:  car  c'est 
comme  si  elle  était  rasée. 

6.  Si  une  femme  ne  se  voile 
point  la  tête,  elle  devrait  donc 
avoir  aussi  les  cheveux  coupés. 
Mais  s'il  est  honteux  à  une 
femme  d'avoir  les  cheveux  cou- 
pés, ou  d'être  rasée,  qu'elle  se 
voile  la  tête. 

7.  Pour  ce  qui  est  de  l'hom- 
me, il  ne  doit  point  se  couvrir 
la  tête,  parce  qu'il  est  l'image 
et  la  gloire  de  Dieu  ,  au  lieu 
que  la  femme  est  la  gloire  de 
l'homme. 

8.  Car  l'homme  n'a  point  été 
tiré  de  la  femme  ;  mais  la  fem- 
me a  été  tirée  de  l'homme  ; 

9.  et  l'homme  n'a  point  été 
créé  pour  la  femme  j  mais  la 
femme  pour  l'homme. 

10.  C'est  pourquoi  la  femme 
doit  porter  sur  sa  tête ,  à  cause 
des  anges  ,  la  marque  de  la 
puissance  que  Vhomme  a  sur 
elle. 


Chap, 
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1 1 .  Toutefois  ,  ni  l'homme 
n'est  point  sans  la  femme,  ni 
la  femme  sans  l'homme,  en 
notre  Seigneur. 

1 2.  Car  comme  la  femme  au 
commencement  a  été  tirée  de 
l'homme,  aussi  l'homme  main- 
tenant naît  de  la  femme  j  et 
tout  vient  de  Dieu. 

i3.  Jugez  vous-mêmes  s'il 
est  bienséant  à  une  femme  de 
prier  Dieu  sans  avoir  un  voile 
sur  la  tête. 

14.  La  nature  même  ne  vous 
enseigne-t-elle  pas  qu'il  serait 
honteux  à  un  homme  de  lais- 
ser toujours  croître  ses  che- 
veux; 

i5.  et  qu'il  est  au  contraire 
honorable  à  une  femme  de  les 
laisser  toujours  croître,  parce 
qu'ils  lui  ont  été  donnés  comme 
un  voile  qui  doit  la  couvrir? 

16.  Si  après  cela  quelqu'un 
aime  à  contester,  il  nous  suffit 
de  répondre  que  ce  n'est  point 
là  notre  coutume ,  ni  celle  de 
l'égUse  de  Dieu. 

17.  Mais  je  ne  puis  vous 
louer  en  ce  que  je  vais  vous 
dire ,  qui  est  que  vous  vous 
conduisez  de  telle  sorte  dans 
▼os  assemblées,  qu'elles  vous 
nuisent  au  lieu  de  vous  servir. 

18.  Premièrement,  j'apprends 
que,  lorsque  vous  vous  assem- 
blez dans  l'église,  il  y  a  des 
partialités  parmi  vous  ,  et  je  le 
crois  en  partie  ; 

19.  car  il  faut  qu'il  y  ait 
même  des  hérésies  ,  afin  qu'on 


découvre  par  la  ceux  d'entre 
vous  qui  ont  une  vertu  éprou- 
vée. 

20.Lors  donc  que  vous  vous 
assemblez  comme  vous  faites, 
ce  n'est  plus  manger  la  cène 
du  Seigneur; 

21.  car  chacun /mange  son 
souper  particulier,  sans  atten- 
dre les  autres  ;  et  ainsi  les  uns 
n'ont  rien  à  manger ,  pendant 
que  les  autres  le  font  avec 
excès. 

11.  N'avez-vous  pas  vos  mai- 
sons pour  y  boire  et  pour  y 
manger?  ou  méprisez  -  vous 
l'église  de  Dieu  ?  et  voulez-vous 
faire  honte  à  ceux  qui  sont 
pauvres?  Que  vous  dirai- je 
sur  cela?  vous  en  louerai-je? 
Non  certes,  je  ne  vous  en  loue 
point. 

23.  Car  c'est  du  Seigneur 
que  j'ai  appris  ce  que  je  vous 
ai  aussi  enseigné,  qui  est: que 
le  Seigneur  Jésus,  la  nuit  même 
en  laquelle  il  devait  être  livré 
a  la  mort ,  prit  du  pain , 

24.  et  ayant  rendu  grâces, 
le  rompit,  et  dit  a  ses  disci- 
ples :  Prenez  et  mangez;  ce(^ 
est  mon  corps,  qui  sera  hvré 
pour  vous  ;  faites  ceci  en  mé- 
moire de  moi. 

25.  Il  prit  de  même  le  calice 
après  avoir  soupe,  en  disant: 
Ce  calice  est  la  nouvelle  allian- 
ce en  mon  sang;  faites  ceci 
en  mémoire  de  moi  toutes  les 
fois  que  vous  le  boirez. 

26.  Car  toutes  les  fois  que 
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vous  mangerez  ce  pain,  et  que 
TOUS  boirez  ce  calice  ,  vous  an- 
noncerez la  mort  du  Seigneur 
jusqu'à  ce  qu'il  vienne. 

27.  C'est  pourquoi  quicon- 
que mangera  ce  pain  ou  boira 
le  calice  du  Seigneur  indigne- 
ment, il  sera  coupable  du  corps 
et  du  sang  du  Seigneur. 

28.  Que  l'homme  donc  s'é- 
prouve soi-même,  et  qu'il 
mange  ainsi  de  ce  pain  et  boive 
de  ce  calice. 

29.  Car  quiconqu  e  en  man  ge 
et  en  boit  indignement  mange 
et  boit  sa  propre  condamna- 
tion, ne  faisant  point  le  dis- 
cernement qu!il  doit  du  corps 
du  Seigneur. 

30.  C'est  pour  cette  raison 
qu'il  y  a  parmi  vous  beaucoup 
de  malades  et  de  languissants, 
et  que  plusieurs  dorment  du 
sommeil  de  la  mort, 

3i.  Si  nous  nous  jugions 
nous-mêmes ,  nous  ne  serions 
pas  jugés  de  Dieu. 

32.  Mais  lorsque  nous  som- 
mes jugés  de  la  sorte,  c'est  le 
Seigneur  qui  nous  châtie,  afin 
que  nous  ne  soyons  pas  con- 
damnés avec  le  monde. 

33.  C'est  pourquoi ,  mes  frè- 
res, lorsque  vous  vous  assem- 
blez pour  ces  repas,  attendez- 
vous  les  uns  les  autres. 

34.  Si  quelqu'un  est  pressé 
de  manger,  qu'il  mange  chez 
lui;  afin  que  vous  ne  vous  as- 
sembliez point  à  votre  con- 
damnation, Je  réglerai  les  au- 


tres   choses,   lorsque  je   serai 


venu. 


CHAPITRE  XII. 


Divers  dons  du  Saint-Esprit ,  qui 
les  distribue  comme  il  lui  plaît  ^ 
pour  l'utilité  de  l'église.  Toute 
l'église  est  un  seul  corps ,  dont 
chaque  membre  a  sa  fonction. 
Tous  ont  besoin  les  uns  des 
autres ,  et  doivent  travailler  à 
l'utilité  commune. 

1.  Pour  ce  qui  est  des  dons 
spirituels,  mes  frères,  je  ne 
veux  pas  que  vous  ignoriez  ce 
que  'VOUS  deifez  savoir, 

2.  Vous  vous  souvenez  bien 
qu'étant  païens  vous  vous  lais- 
siez entraîner,  selon  qu'on 
vous  menait  vers  les  idoles 
muettes. 

3.  Je  vous  déclare  donc  que 
nul  homme,  parlant  par  l'Esprit 
de  Dieu ,  ne  dit  anathème  à 
Jésus;  et  que  nul  ne  peut  con- 
fesser ^«e  Jésus  e.y^  le  Seigneur, 
sinon  par  le  Saint-Esprit. 

4.  Or  il  y  a  diversité  de 
dons  spirituels;  mais  il  n'y  a 
qu'un  même  Esprit. 

5.  Il  y  a  diversité  de  minis- 
tères; rnaisiln'y  a  qu'un  même 
Seigneur. 

6.  Et  il  y  a  diversité  d'opé- 
rations surnaturelles;  mais  il 
n'y  a  qu'un  même  Dieu ,  qui 
opère  tout  en  tous. 

7.  Or  les  dons  du  Saint- 
Esprit,  qui  se  font  connaître 
au  dehors,  sont  donnés  à  cha- 
cun pour  l'utiUté  de  V église, 

8.  L'un  reçoit  du  *ya^>^^Esprit 
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^e  do?i  cle  parler  dans  une 
haute  sagesse;  un  autre  reçoit 
du  même  Esprit  le  don  de  par- 
ler avec  science; 

9.  un  autre  reçoit  le  don  de 
la  foi  par  le  même  Esprit;  un 
autre  reçoit  du  même  Esprit  la 
grâce  de  guérir  les  maladies; 

10.  un  autre  le  don  de  faire 
des  miracles;  un  autre  le  don 
de  prophétie;  un  autre  le  don 
du  discernement  des  esprits; 
un  autre  le  don  de  parler  di- 
verses langues  ;  un  autre  le  don 
de  l'interprétation  des  langues. 

11.  Or  c'est  un  seul  et  même 
Esprit  qui  opère  toutes  ces 
choses,  distribuant  à  chacun 
ses  dons  y  selon  qu'il  lui  plaît. 

12.  Et  comme  notre  corps, 
n'étant  qu'un,  est  composé  de 
plusieurs  membres;  et  qu'en- 
core qu'il  y  ait  plusieurs  mem- 
bres, ils  ne  sont  tous  néan- 
moins qu'un  même  corps  ;  il 
en  est  de  même  de  Christ. 

i3.  Car  nous  avons  tous  été 
baptisés  dans  un  même  Esprit, 
pour  n'être  tous  ensemble  c^\i\in 
xnême  corps,  soit  Juifs  ou  gen- 
tils, soit  esclaves  ou  libres;  et 
nous  avons  tous  reçu  un  divin 
breuvage,  pour  n'être  tous 
aussi  qu'un  même  Esprit. 

14.  Aussi  le  corps  n'est  pas 
un  seul  membre ,  mais  plu- 
sieurs, 

1 5.  Si  le  pied  disait  :  Puisque 
je  ne  suis  pas  la  main ,  je  ne 
suis  pas  du  corps  ;  ne  serait-il 
point  pour  cela  du  corps  ? 


1 6.  Et  si  l'oreille  disait  :  Puis- 
que je  ne  suis  pas  l'œil,  je  ne 
suis  pas  du  corps;  ne  serait-elle 
point  pour  cela  du  corps? 

17.  Si  tout  le  corps  était 
œil,  où  serait  l'ouïe  ?  et  s  il  était 
tout  ouïe,  où  serait  l'odorat? 

18.  Mais  Dieu  a  mis  dans  le 
corps  plusieurs  membres,  et  il 
les  y  a  placés  comme  il  lui  a 
plu. 

19.  Si  tous  les  membres  n'é- 
taient qu'un  seul  membre,  où 
serait  le  corps? 

20.  Mais  il  y  a  plusieurs 
membres,  et  tous  ne  sont  qu^uu 
seul  corps. 

21.  Or  l'œil  ne  peut  pas  dire 
à  la  main  :  Je  n'ai  pas  besoin 
de  votre  secours;  non  plus  que 
la  tête  ne  peut  pas  dire  aux 
pieds  :  Vous  ne  m'êtes  point 
nécessaires  ; 

22.  mais  au  contraire  les 
membres  du  corps  qui  parais- 
sent les  plus  faibles  sont  les 
plus  nécessaires. 

23.  Nous  honorons  même 
àsiY2inta.^eparnos  vêtements  les 
parties  du  corps  qui  paraissent 
les  moins  honorables;  et  nous 
couvrons  avec  plus  de  soin  et 
d'honnêteté  celles  qui  sont 
moins  honnêtes. 

24.  Car  pour  celles  qui  sont 
honnêtes,  elles  n'en  ont  pas  be» 
soin;  mais  Dieu  a  mis  un  tel 
ordre  dans  tout  le  corps  qu'on 
honore  davantage  ce  qui  est 
moins  honorable  de  soi-même; 

25.  afin  qu'il  n  y  ait  point  de 
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schisme  ni  de  dwision  dans  le 
corps,  mais  que  tous  les  mem- 
bres conspirent  mutuellement 
à  s'entr'aider  les  uns  les  autres. 

26.  Et  si  l'un  des  membres 
souffre,  tous  les  autres  souf- 
frent avec  lui;  ou  si  l'un  des 
membres  reçoit  de  l'honneur, 
tous  les  autres  s'en  réjouissent 
avec  lui. 

27.  Or  vous  êtes  le  corps  de 
y^JM-y- Christ,  et  membres  les 
uns  des  autres. 

28.  Ainsi  Dieu  a  établi,  dans 
son  église,  premièrement  des 
apôtres,  secondement  des  pro- 
phètes, troisièmement  des  doc- 


teurs;   ensuite    ceux 


qui 


ont 


la  vertu  de  faire  des  miracles; 


puis 


/  ont  la  grâce  d< 


guérir  les  maladies;  ceua:  qui 
ont  le  don  d'assister  les  frères; 
ceux  qui  ont  le  don  de  gouver- 
ner ;  ceux  qui  ont  le  don  de 
parler  diverses  langues;  ceux 
qui  ont  le  don  de  les  interpré- 
ter. 

29.  Tous  sont -ils  apôtres? 
tous  sont-ils  prophètes  ?  tous 
sont-ils  docteurs  r 

30.  tous  font-ils  des  mira- 
cles? tous  ont-ils  la  grâce  de 
guérir  les  maladies  ?  tous  par- 
lent-ils plusieurs  langues  ?  tous 
ont -ils  le  don  de  les  interpré- 
ter? 

3i.  Entre  ces  dons,  ayez 
plus  d'empressement  pour  les 
meilleurs.  Mais  je  vais  vous 
montrer  encore  une  voie  beau- 
coup plus  excellente,        _       ^ 


CHAPITRE  XIII. 

Sans  la  charité  tout  est  inutile  pour 
le  salut.  Caractère  de  cette  ver" 
tu.  Elle  ne  finira  point.  Con- 
naissance de  Dieu  imparfaite 
en  cette  vie.  Charité  plus  excel- 
lente que  la  foi  et  l'espérance. 

1.  Quand  je  parlerais  toutes 
les  langues  des  hommes,  et  le  1 
langage  des  anges  mcme^  si  je   ' 
n'ai  point  la  charité,  je  ne  suis 
que  comme  un  airain  sonnant, 
ou  une  cymbale  retentissante. 

2.  Et  quand  j'aurais  le  don 
de  prophétie,  que  je  pénétre- 
rais tous  les  mystères,  et  que 
j'aurais  nue  parfaite  science  de 
toutes  choses  ;  quand  j'aurais 
encore  toute  la  foi  possible , 
jusqu'à  transporteries  monta- 
gnes, si  je  n'ai  point  la  charité, 
je  ne  suis  rien. 

3.  Et  quand  j'aurais  distribué 
tout  mon  bien  pour  nourrir 
les  pauvres ,  et  que  j'aurais  li- 
vré mon  corps  pour  être  brû- 
lé, si  je  n'ai  point  la  charité, 
tout  cela  ne  me  sert  de  rien, 

4.  La  charité  est  patiente; 
elle  est  douce  et  bienfaisante; 
la  charité  n'est  point  envieuse; 
elle  n'est  point  téméraire  et 
précipitée  ;  elle  ne  s'enfle  point 
d^  orgueil'^ 

5.  elle  n'est  point  dédai- 
gneuse, elle  ne  cherche  point 
ses  propres  intérêts,  elle  ne  se 
pique  et  ne  s'aigrit  de  rien; 
elle  n'a  point  de  mauvais  soup- 
çons; 

6.  elle  ne  se  réjouit  point  de 
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l'injustice;  mais  elle  se  réjouit 
delà  vérité; 

7.  elle  supporte  tout,  elle 
croit  tout,  elle  espère  tout,  elle 
souffre  tout. 

8.  La  charité  ne  finira  jamais. 
Les  prophéties  n'auront  plus 
de  lieu;  les  langues  cesseront; 
et  ia  science  sera  aboUe  ; 

9.  car  ce  que  nous  avons 
maintenant  de  science  et  de 
prophétie  est  très-imparfait. 

I  o.  Mais  lorsque  nous  serons 
dans  l'état  parfait ,  tout  ce  qui 
est  imparfait  sera  aboli. 

11.  Quand  j'étais  enfant,  je 
parlais  en  enfant ,  je  jugeais 
en  enfant,  je  raisonnais  en  en- 
fant; mais  lorsque  je  suis  de- 
renu  homme,  je  me  suis  dé- 
fait de  tout  ce  qui  tenait  de 
l'enfant. 

12.  Nous  ne  voyons  mainte- 
nant que  comme  dans  un  mi- 
roir, et  dans  des  énigmes; 
mais  alors  nous  verrons  Dieu 
face  à  face.  Je  ne  connais  main- 
tenant Dieu  ^i^ 'imparfaitement; 
mais  alors  je  le  connaîtrai 
comme  je  suis  moi-même  connu 
de  lui, 

i3.  Maintenant  ces  trois  ver- 
tus^ la  foi,  l'espérance  et  la 
charité  demeurent  ;  mais  entre 
elles  la  plus  excellente  est  la 
charité. 

CHAPITRE  XIV. 
T)on  cV  instruire  préférable  aux  au- 
tres.   Prudente  simplicité.    User 
de  tous   les  dons  ,  pour   édifier. 
'    Dieu  est  un   Dieu   de  paix  et 


non  de  trouble.  Silence  recant' 
mandé  aux  femmes  dans  les 
assemblées  des  fidèles. 

1.  Recherchez  avec  ardeur 
la  charité  ;  désirez  les  dons  spi- 
rituels, et  surtout  de  prophé- 
tiser. 

2.  Car  celui  qui  parle  une 
langue  inconnue^  ne  parle  pas 
aux  hommes ,  mais  à  Dieu , 
puisque  personne  ne  l'entend, 
et  qu'il  parle  en  esprit  des 
choses  cachées. 

3.  Mais  celui  qui  prophétise 
parle  aux  hommes  pour  les 
édifier ,  les  exhorter  et  les  con- 
soler. 

4.  Celui  qui  parle  une  lan- 
gue inconnue  s'édifie  lui-même  j 
au  lieu  que  celui  qui  prophé- 
tise édifie  l'église  de  Dieu. 

5.  Je  souhaite  que  vous  ayez 
tous  le  don  des  langues,  mais 
encore  plus  celui  de  prophé- 
tiser; parce  que  celui  qui  pro*- 
phétise  est  préférable  à  celui 
qui  parle  une  langue  z«co/z«Me, 
si  ce  n'est  qu'il  interprète  ce 
quil  dit  ^  afin  que  l'église  en 
soit  édifiée. 

6.  Aussi,  mes  frères,  quand 
je  viendrais  vous  parler  en  des 
langues  inconnues .^  quelle  uti- 
lité vous  appojterais-je,  si  ce 
n'est  que  je  vous  parle  en  vous 
instruisant^  ou  par  la  révéla- 
tion ,  ou  par  la  science,  ou  par 
la  prophétie,  ou  par  la  doc- 
trine ^ 

7.  Et  dans  les  choses  même 
inanimées     qui     rendent    àes 
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sons ,  comme  les  flûtes  et  les 
harpes  ,  si  elles  ne  forment  des 
tons  différents,  comment  pour- 
ra-t-on  distinguer  ce  que  l'on 
joue  sur  ces  instruments? 

8.  Si  la  trompette  ne  rend 
qu'un  son  confus,  qui  se  pré- 
parera au  combat? 

9.  De  même,  si  la  langue 
que  vous  parlez  n'est  intelligi- 
ble, comment  pourra-t-on  sa- 
voir ce  que  vous  dites  ?  Yous 
ne  parlerez  qu'en  l'air. 

10.  En  effet,  il  y  a  tant  de 
diverses  langues  dans  le  mon- 
de, et  il  n'y  a  point  de  peuple 
qui  n'ait  la  sienne. 

11.  Si  donc  je  n'entends  pas 
ce  que  signifient  les  paroles  ,  je 
serai  barbare  à  celui  à  qui  je 
parle ,  et  celui  qui  me  parle , 
me  sera  barbare. 

12.  Ainsi,  mes  frères^  puis- 
que vous  avez  tant  d'ardeur 
pour  les  dons  spirituels ,  dési- 
rez d'en  être  enrichis  pour  l'é- 
dification de  l'église. 

i3.  C'est  pourquoi,  que  ce- 
lui qui  parle  une  langue  in- 
CQJinue  ^  demande  à  Dieu  le 
don  de  l'interpréter. 

14.  Car  si  je  prie  en  une  lan- 
gue que  je  n  entends  pas  ^  mon 
cœur  prie,  mais  mon  intelli- 
gence est  sans  fruit. 

i5.  Que  ferai-je  donc?  Je 
prierai  de  cœur;  mais  je  prie- 
rai aussi  avec  intelligence.  Je 
chanterai  de  cœur  des  canti- 
ques; mais  je  les  chanterai 
aussi  avec  intelligence. 


16.  Si  vous  ne  louez  Dieu 
que  de  cœur,  comment  un 
homme  du  nombre  de  ceux 
qui  n'entendent  que  leur  pro- 
pre langue,  répondra-t-il  amen, 
à  la  fin  de  votre  action  de 
grâces,  puisqu'il  n'entend  pas 
ce  que  vous  dites  ? 

17.  Ce  n'est  pas  que  votre 
action  de  grâces  ne  soit  bonne; 
mais  les  autres  n'en  sont  pas 
édifiés. 

18.  Je  remercie  mon  Dieu  de 
ce  que  je  parle  toutes  les  lan- 
gues que  vous  parlez  ; 

19.  mais  j'aimerais  mieux  ne 
dire  dans  l'église  que  cinq  pa- 
roles dont  j'aurais  l'intelligence; 
pour  en  instruire  aussi  les  au- 
tres, que  d'en  dire  dix  mille  en 
une  langue  inconnue, 

20.  Mes  frères ,  ne  soyez 
point  enfants  pour  n'avoir 
point  de  sagesse;  mais  soyez 
enfants  pour  être  sans  maUce, 
et  soyez  sages  comme  des  hom- 
mes parfaits. 

21.  Il  est  dit  dans  l'écriture  : 
Je  parlerai  à  ce  peuple  en  des 
langues  étrangères  et  incon- 
nues ;  et  après  cela  même ,  ils 
ne  m'entendront  point ,  dit  le 
Seigneur, 

22.  Ainsi  la  diversité  des 
langues  est  un  signe,  non  pour 
les  fidèles,  mais  pour  les  infr 
dèles;  et  le  don  de  prophétie 
au  contraire  n'est  pas  pour  les 
infidèles,  mais  pour  les  fidèles, 

23.  Si  toute  une  église  étant 
assemblée  dans  un   lieu,  tous 
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parlent  diverses  langues,  et 
aue  des  infidèles ,  ou  des  hom- 
mes qui  ne  savent  que  leur 
propre  langue  ,  entrent  clajis 
cette  assemblée^  ne  diront-ils 

I  pjis  que  vous  êtes  des  insensés  ? 

I  ..  24*  Mais  si  tous  prophéti- 
sent, et  qu'un  infidèle,  ou  un 
homme  qui  ne  sait  que  sa  lan- 
gue, entre  dans  uotre  assem- 
blée^ tous  le  convainquent, 
tous  le  jugent. 

25.  Le  secret  de  son  cœur 
est  découvert;  de  sorte  que, 
se  prosternant  le  visage  contre 
terre,  il  adorera  Dieu,  ren- 
dant témoignage  que  Dieu  est 
véritablement  parmi  vous. 

26.  Que  faut-il  donc,  mes 
frères,  que  vous  fassiez  ?  Si 
lorsque  vous  êtes  assemblés, 
l'un  est  inspiré  de  Dieu  pour 
composer  un  cantique ,  l'autre 
pour  instruire ,  un  autre  pour 
révéler  les  secrets  de  Dieu  ,  un 
autre  pour  parler  une  langue 
inconnue^  un  autre  pour  l'in- 
terpréter;  que    tout  se   fasse 

I  pour  l'édification. 

27.  S'il  y  en  a  qui  aient  le 
don  des  langues,  qu'il  n'y  en 
ait  point  plus  de  deux  ou  trois 
qui  parlent  en  une  langue  in- 
connue ;  quUls  parlent  Tun 
après  l'autre;  et  qu'il  y  ait 
quelqu'un  qui  interprète  ce 
quils  auront  dit, 

28.  S'il  n'y  a  point  d'inter- 
prète, que  celui  qui  a  ce  don 
se  taise  dans  l'église,  qu'il  ne 
parle  quk  soi-même  et  à  Dieu. 


29.  Pour  ce  qui  est  des  pro- 
phètes ,  qu'il  n'y  en  ait  point 
plus  de  deux  ou  trois  qui  par- 
lent, et  que  tous  les  autres  en 
jugent.  ^ 

30.  S'il  se  fait  quelque  révé- 
lation à  un  autre  de  ceux  qui 
sont  assis  dans  V assemblée^ 
que  le  premier  se  taise. 

3i.  Car  vous  pouvez  tous 
prophétiser  l'un  après  l'autre, 
afin  que  tous  apprennent,  el 
que  tous  soient  consolés. 

82.  Et  les  esprits  des  prophè- 
tes sont  soumis  aux  prophètes; 

33.  car  Dieu  est  un  Dieu  de 
paix  et  non  de  désordre  ;  et 
c'est  ce  que  j'enseigne  dans 
toutes  les  églises  des  saints. 

34.  Que  les  femmes  parmi 
vous  se  taisent  dans  les  égli- 
ses, parce  qu'il  ne  leur  est  pas 
permis  d'y  parler;  mais  elles 
doivent  être  soumises,  selon 
que  la  loi  l'ordonne. 

35.  Si  elles  veulent  s'instruire 
de  quelque  chose ,  qu'elles  le 
demandent  à  leurs  maris,  lors- 
quelles  seront  dans  leurs  mai- 
sons; car  il  est  honteux  aux 
femmes  de  parler  dans  l'égUse, 

36.  Est-ce  de  vous  que  la 
parole  de  Dieu  est  première- 
ment sortie  .^*  ou  n'est-elle  ve- 
nue qu'à  vous  seuls  ? 

37.  Si  quelqu'un  croit  être 
prophète  ou  spirituel ,  qu'il  re- 
connaisse que  les  choses  qne 
je  vous  écris  sont  des  ordon- 
nances du  Seigneur. 

38.  Si  quelqu'un  veut  l'igno- 
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rer, 

39.  Enfin ,  mes  frères ,  dési- 
rez surtout  le  don  de  prophé- 
tie, et  n'empêchez  pas  l'usage 
du  don  des  langues  ; 

40.  mais^  que  tout  se  fasse 
dans  la  bienséance  et  avec  ordre. 

CHAPITRE  XV. 

'Apparition  de  Jésus- Christ  ressus- 
cité. Saint  Paul  se  croit  le  moin- 
dre des  apôtres.  Résurrection 
des  morts  prouvée  par  celle  de 
Jésus-Christ.  Conséquences  im- 
pies auxquelles  s'exposent  ceux 
qui  nient  la  résurrection.  Quand 
et  comment  elle  se  fera.  Qualité 
des  corps  ressuscites.  Homme 
terrestre^  homme  céleste.  Im- 
mortalité bienheureuse  vers  la- 
quelle nous  devons  tendre. 

1.  Je  vais  maintenant,  mes 
frères ,  vous  remettre  devant 
les  yeux  l'évangile,  que  je  vous 
ai  prêché,  que  vous  avez  reçu, 
dans  lequel  vous  demeurez 
fermes , 

2.  et  par  lequel  vous  serez 
sauvés  :  si  toutefois  vous  l'avez 
retenu  comme  je  vous  lai  an- 
noncé, et  si  ce  n'est  pas  en 
vain  que  vous  avez  embrassé 
la  foi. 

3.  Car  premièrement  je  vous 
ai  enseigné^  et  comme  donné 
en  dépôt  ce  que  j'avais  moi- 
même  reçu,  savoir,  que  lésus- 
Christ  est  mort  pour  nos  pé- 
chés, selon  les  écritures; 

4.  qu'il  a  été  enseveli,  et 
qu'il  est  ressuscité  le  troisième 
jour,  selon  les  mêmes  écritures  j 


5.  qu'il  s'est  fait  voir  à  Ce- 
phas, puis    aux  onze  apôtres i 

6.  qu'après  il  a  été  vu  en 
une  seule  fois  de  plus  de  cinq 
oents  frères,  dont  il  y  en  a 
plusieurs  qui  vivent  encore  au- 
jourd'hui, et  quelques-uns  sont 
déjà  morts; 

7.  qu'ensuite  il  s'est  fait  voir 
à  Jacques,  puis  à  tous  les  apô- 
tres; 

8.  et  qu'enfin,  après  tous  les 
autres,  il  s'est  fait  voira  moi- 
même  ,  qui  ne  suis  qu'un  avor- 
ton. 

9.  Car  je  suis  le  moindre  des 
apôtres,  et  je  ne  suis  pas  digne 
d'être  appelé  apôtre,  parce  que 
j'ai  persécuté  l'église  de  Dieu. 

10.  Mais  c'est  par  la  grâce 
de  Dieu  que  je  suis  ce  que  je 
suis,  et  sa  grâce  n'a  point  été 
stérile  en^  moi;  mais  j'ai  tra- 
vaillé plus  que  tous  les  autres, 
non  pas  moi  toutefois  ,  mais  la 
grâce  de  Dieu  qui  est  avec  moi. 

11.  Ainsi,  soit  que  ce  soit 
moi,  soit  que  ce  soit  eux  qui 
vous  prêchent,  voilà  ce  que 
nous  prêchons,  et  voilà  ce  que 
vous  avez  cru. 

la.  Puis  donc  qu'on  vous 
a  prêché  que  Jésus-Christ  est 
ressuscité  d'entre  les  morts, 
comment  se  trouue-t-il  parmi 
vous  des  personnes  qui  osent 
dire  que  les  morts  ne  ressus- 
citent point  ? 

i3.  Si  les  morts  ne  ressusci- 
tent point,  Jésus-Chrïst  n'est 
donc  point  ressuscité; 
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14.  et  si  Jesus-Chv'isl  n*est 
Doint  ressuscité,  notre  prédi- 
cation est  vaine ,  et  votre  foi 
^3st  vaine  aussi. 

i5.  Nous  sommes  même 
convaincus  d'être  de  faux  té- 
'moins  a  V égard  de  Dieu , 
comme  ayant  rendu  ce  témoi- 
'gnage  contre  Dieu  même,  qu'il 
a  ressuscité  Jésus-Chvïst  ,  tan- 
dis que  néanmoins  il  ne  l'a  pas 
ressuscité,  si  les  morts  ne  res- 
suscitent pas. 

16.  Car  si  les  morts  ne  res- 
suscitent point ,  Jésus  -  Christ 
in'est  pas   non  plus  ressuscité. 

17.  Si  /(?.y«^-Glirist  n'est  pas 
ressuscité,  votre  foi  est  donc 
vaine  ;  vous  êtes  encore  enga- 
ges dans  vos  péchés  ; 

18.  ceux  qui  sont  morts  en 
/«ftyw^- Christ  sont  donc  péris 
sans  ressource. 

19.  Si  nous  n'avions  d'espé- 
rance en  Jésus-ÇXvcïsl  que  po-ur 
cette  vie,  nous  serions  les  plus 
misérables  de  tous  les  hommes. 

no.  Mais  maintenant  Jésus- 
Christ  est  ressuscité  d'entre  les 
morts ,  et  il  est  devenu  les  pré- 
mices de  ceux  qui  dorment. 

21.  Ainsi  parce  que  la  mort 
*  est  venue  par  un  homme ,  la 
résurrection  des  morts  doit  ve- 
i  nir  aussi  par  un  homme. 
I  22.  Car  comme  tous  meu- 
rent en  Adam ,  tous  revivront 
I  aussi  en  Jésus-Chvist  ; 

23.  et  chacun  en  son  rang; 
Jésus-ÇXir'ist  le  premier  comme 
les  prémices  de  tous  ;  puis  ceux 


qui  sont  à  lui ,  qui  ont  cru  en 
son  avènement. 

24.  Ensuite  viendra  la  con- 
sommation de  toutes  choses^ 
lorsqu'il  aura  remis  son  royau- 
me à  Dieu  son  Père,  et  qu'il 
aura  détruit  tout  empire,  toute 
domination  et  toute  puissance. 

25.  Gar/(?'^z/^-Christ  doit  ré- 
gner jusqu'à  ce  que  son  Père  lui 
ait  mis  tous  ses  ennemis  sous 
les  pieds. 

26.  Or  la  mort  sera  le  der- 
nier ennemi  qui  sera  détruit  ; 
car  récriture  dit  que  Dieu  lui  a 
mis  tout  sous  les  pieds  et  lui  a 
tout  assujéti.  Et  quand  elle  dit 

27.  que  tout  lui  est  assujéti, 
il  est  indubitable  qu'il  faut  en 
excepter  celui  qui  lui  a  assu- 
jéti toutes  choses. 

28.  Lors  donc  que  toutes 
choses  auront  été  assujéties  au 
Fils,  alors  le  Fils  sera  lui-même 
assujéti  à  celui  qui  lui  aura  as- 
sujéti toutes  choses ,  afin  que 
Dieu  soit  tout  en  tous. 

29.  Autrement  que  feront 
ceux  qui  sont  baptisés  pour  les 
morts ,  s'il  est  vrai  que  les  morts 
ne  ressuscitent  point  ^  pour- 
quoi sont-ils  baptisés  pour  les 
morts  ? 

30.  Et  pourquoi  nous-mê- 
mes nous  exposons-nous  à  tou- 
te heure  à  tant  de  périls  ? 

3i.  H  n'y  a  point  de  jour  que 
je  ne  meure,  je  vous  en  assu- 
re, mes  frères,  par  la  gloire 
que  je  reçois  de  vous  en  Jésus- 
Christ  notre  Seigneur. 
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32.  Si,  pour  -parler  à  la  ma- 
nière des  hommes  ,  j'ai  com- 
battu à  Eplièse  contre  les  bêtes 
farouches  y  quel  avant;ige  en 
tirerai-je,  si  les  morts  ne  res- 
suscitent point  ?  Ne  pensons 
qu'à  boire  et  à  manger,  puis- 
que nous  mourrons  demain. 

33.  Ne  vous  laissez  pas  sé- 
duire ;  les  mauvais  entretiens 
gâtent  les  bonnes  mœurs. 

34.  Justes,  tenez-vous  dans 
la  vigilance,  et  gardez-vous  du 
péché  j  car  il  y  en  a  quelques- 
uns  parmi  'vous  qui  ne  con- 
naissent point  Dieu;  je  vous  le 
dis  pour  vous  faire  honte. 

35.  Mais  quelqu'un  médira: 
En  quelle  manière  les  morts 
ressusciteront-ils  ,  et  quel  sera 
le  corps  dans  lequel  ils  revien- 
dront? 

36.  Insensé  que  vous  êtes, 
ne  voyez-vous  pas  que  ce  que 

,vous  semez  ne  reprend  point 
vie,  s'il  ne  meurt  auparavant. 

37.  Et  quand  vous  semez , 
vous  ne  semez  pas  le  corps  de 
la  plante  qui  doit  naître,  mais 
la  graine  seulement,  comme 
du  blé  ,  ou  de  quelque  autre 
chose. 

38.  Apres  quoi  Dieu  lui  don- 
ne un  corps  tel  qu'il  lui  plaît  ; 
et  il  donne  à  chaque  semence 
le  corps  qui  est  propre  à  cha- 
que plante, 

39.  Toute  chair  n'est  pas  la 
même  chair  ;  mais  autre  est  la 
chair  des  hommes ,  autre  la 
chair  des  bêtes ,  autre  celle  des 


pois- 


oiseaux,  autre  celle  des 
sons. 

40.  Il  y  a  aussi  des  corps  cé- 
lestes et  des  corps  terrestres  j 
mais  les  corps  celestes  ont  un 
autre  éclat  que  les  corps  ter- 
restres. 

4r.  Le  soleil  a  son  éclat,  qui 
difïere  de  l'éclat  de  la  lune, 
comme  l'éclat  de  la  lune  dif- 
fère de  l'éclat  des  étoiles  ;  et 
entre  les  étoiles,  l'une  est  plus 
éclatante  que  l'autre. 

4^.  //  en  arrivera  de  même 
dans  la  résurrection  des  morts, 
he  corps  y  comme  une  semence , 
est  maintenant  mis  en  terre 
plein  de  corruption,  et  il  res- 
suscitera incorruptible. 

43.  Il  est  mis  en  terre  tout 
difforme,  et  il  ressuscitera  tout 
glorieux.  Il  est  mis  en  terre  privé 
de  mouvement,  et  il  ressusci- 
tera plein  de  vigueur. 

/\^.  Il  est  mis  en  terre  com- 
me un  corps  animal,  et  il  res- 
suscitera comme  un  corps  spi- 
rituel. Gomme  il  y  a  un  corps 
animal,  il  y  a  aussi  un  corps 
spirituel ,  selon  qu'il  est  écrit  : 

45.  Adam,  le  premier  hom- 
me, a  été  créé  avec  une  âme 
vivante  ;  et  le  second  Adam  a 
été  rempli  d'un  esprit  vivifiant, 

46.  Mais  ce  n'est  pas  le  corps 
spirituel  qui  a  été  formé  le 
premier;  c'est  le  cotps  animal  ^ 
et  ensuite  le  spirituel. 

47.  Le  premier  homme  esl 
le  terrestre  ^  formé  de  la  terre  ; 
et  le  second  homme  est  le  ce- 
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leste,    qui   est  venu'  du   ciel. 

48.  Comme  le  premier  hom- 
me a  eVe  terrestre ,  ses  enfants 
aussi  sont  terrestres  ;  et  comme 
le  second  homme  est  céleste, 
ses  enfiints  aussi  sont  célestes. 

49.  Comme  donc  nous  avons 
porté  l'image  de  l'homme  ter- 
restre, portons  aussi  l'image  de 
l'homme  céleste. 

50.  Je  veux  dire ,  mes  frères  , 
que  la  chair  et  le  sang  ne  peu- 
Tent  posséder  le  royaume  de 
Dieu,  et  que  la  corruption  ne 
possédera  point  cet  héritage 
mcorruptible. 

5i.  Voici  un  mystère  que  je 
vais  vous  dire  :  Nous  ressusci- 
terons tous,  mais  nous  ne  se- 
I  rons  pas  tous  changés. 
(       52.  En  un  moment,  en  un 
clin  d'œil,  au   son  de  la  der- 
nière trompette  (car  la  trom- 
pette    sonnera  )  ,     les    morts 
a/or^  ressusciteront  en  un  état 
incorruptible;  et  nous  serons 
j  changés. 

I       53.  Car  il  faut  que  ce  corps 
j  corruptible  soit  revêtu  de  l'in- 
\  corruptibilité,  et  que  ce  corps 
'  mortel  soit  revêtu  de  l'immor- 
talité. 
j       54.  Et  quand  ce  corps  mor- 
(  tel  aura  été  revêtu  de  l'immor- 
i  talité ,  alors  cette  parole  de  l'é- 
1  criture    sera     accomplie  :   La 
mort  est  absorbée  par  la  vic- 
toire. 

55.  O  mort ,  où  est  ta  vic- 
toire? ô  mort,  où  est  ton  ai- 
guillon? 


56.  Or  le  péché  est  l'aiguil- 
lon de  la  mort  ;  et  la  loi  est  la 
force  du  péché. 

57.  C'est  pourquoi  rendons 
grâces  à  Dieu ,  qui  nous  donne 
la  victoire  par  notre  Seigneur 
Jésus-Christ. 

58.  Ainsi,  mes  chers  frères^ 
demeurez  fermes  et  inébranla- 
bles, et  travaillez  sans  cesse  de 
plus  en  plus  à  l'œuvre  de  Dieu, 
sachant  que  votre  travail  ne 
sera  pas  sans  récompense  eo 
notre  Seigneur. 

CHAPITRE  XVI. 

Saint  Paul  recommande  aux  Co" 
rinthiéns  les  pauvres  de  l'église 
de  Jériiscdem.  U  leur  promet 
d'aller  les  voir.  Il  leur  recom^ 
mande  Tîmothée.  Derniers  avis 
qu'il  leur  donne.  Salutation. 

1.  Quant  aux  aumônes  qu'on 
recueille  pour  les  saints,  faites 
la  même  chose  q-ue  j'ai  ordon- 
née aux  églises  de  Galatie. 

2.  Que  chacun  de  vous  mette 
à  part  chez  soi ,  le  premier  jour 
de  la  semaine,  ce  qiC  il  voudra  y 
l'amassant  peu  à  peu  selon  sa 
bonne  volonté,  afin  qu'on  n'at- 
tende pas  à  mon  arrivée  à  re- 
cueillir les  aumônes. 

3.  Et  lorsque  je  serai  arrivé, 
j'enverrai  avec  des  lettres  de. 
recommandation  ceux  que  vous 
aurez  jugés  propres  pour  por- 
ter vos  charités  à  Jérusalem. 

4.  Si  la  chose  mérite  que  j'y 
aille  moi-même,  ils  viendront 
avec  moi. 

5.  Or  je  vous  irai  Toir  quand 
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j'aurai  passé  par  la  Macédoine  ; 
car  je  passerai  par  cette  pro- 
vince ; 

6.  et  peut-être  que  je  m'ar- 
rêterai chez  vous ,  et  que  même 
j'j  passerai  l'hiver,  afin  que 
vous  me  conduisiez  ensuite  au 
lieu  où  je  pourrai  aller. 

7.  Car  je  ne  veux  pas  cette 
fois  vous  vou"  seulement  en 
passant ,  et  j'espère  que  je  de- 
meurerai assez  long-temps  chez 
vous,  si  le  Seigneur  le  permet. 

8.  Je  demeurerai  à  Ephèse 
jusqu'à  la  Pentecôte. 

9.  Car  Dieu  m'y  ouvre  visi- 
blement une  grande  porte ,  et 
il  s'y  élève  contre  moi  plusieurs 
ennemis. 

10.  Si  Timothée  va  vous  trou- 
ver, ayez  soin  qu'il  soit  en 
sûreté  parmi  vous ,  parce  qu'il 
travaille  à  l'œuvre  du  Seigneur 
aussi  bien  que  moi. 

1 1.  Que  personne  donc  ne  le 
méprise;  mais  conduisez-le  en 
paix  afin  qu'il  vienne  me  trou- 
ver, parce  que  je  l'attends  avec 
nos  frères. 

12.  Pour  ce  qui  est  de  mon 
frère  Apollon,  je  vous  assure 
que  je  l'ai  fort  prié  d'aller  vous 
voir  avec  quelques-uns  de  nos 
frères;  mais  enfin  il  n'a  pas 
cru  devoir  le  foire  présente- 
ment; il  ira  "vous  7;ozr  lorsqu'il 
en  aura  la  commodité. 

i3.  Soyez  vigilants ,  demeu- 
rez fermes  dans  la  foi ,  agissez 
courageusement,  soyez  pleins 
de  force; 


i4-  faites  avec  amour  tout  ce 
que  vous  faites. 

i5.  Vous  connaissez,  mes 
frères,  la  famille  de  Stepha- 
nas ,  de  Fortunat  et  d'Acliaïque. 
Vous  savez  qu'ils  ont  été  les 
prémices  de  l'Achaïe,  et  qu'ils 
se  sont  consacrés  au  service 
des  saints. 

16.  C'est  pourquoi  je  vous 
supplie  d'avoir  pour  eux  la  dé- 
férence due  à  des  personnes 
de  cette  sorte ,  et  pour  tous 
ceux  qui  contribuent  par  leur 
peine  et  par  leur  travail  «  V œu- 
vre de  Dieu. 

17.  Je  me  réjouis  de  l'arrivée 
de  Stephanas,  de  Fortunat  et 
d'Achaïque ,  parce  qu'ils  ont 
suppléé  à  ce  que  vous  n'étiez 
pas  à  portée  de  faire  par  vous- 
mêmes  ; 

18.  car  ils  ont  consolé  mon 
esprit  aussi  bien  que  le  vôtre. 
Honorez  donc  de  telles  per- 
sonnes. 

19.  Les  églises  d'Asie  vous 
saluent.  Aquilas  et  Priscille , 
chez  qui  je  demeure,  et  l'é- 
glis.e,  qui  est  dans  leur  maison, 
vous  saluent  avec  beaucoup 
d'affection  en  notre  Seigneur. 

20.  Tous  nos  frères  vous  sa- 
luent. Saluez-vous  les  uns  les 
autres  par  le  saint  baiser. 

21.  Moi  Paul,  j'*ii  écrit  de 
ma  main  cette  salutation. 

22.  Si  quelqu'un  n'aime  point 
notre  Seigneur  J ésu s- Christ , 
qu'il  soit  anathème  ;  Maranatha, 
c^ est'h^dire  ^  le  Seigneur  vienU 
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2.Z.  Que  la  grâce  de  notre 
Seigneur  Jésus-G  hrist  soit  avec 
vous. 


24.  J'ai  pour  vous  tous  une 
charité  sincère  en  Jésus-Christ. 
Amen. 


SECONDE  ÉPITRE  DE  S.  PAUL 

AUX  CORINTHIENS. 


CHAPITRE  I. 

Saint  Paul  salue  les  fidèles  de 
Corinthe.  Il  est  affligé  et  con- 
solé pour  leur  consolation  et  leur 
salut.  Maux  excessifs  qu'il  a 
éprouvés;  sa  confiance  en  Dieu. 
Il  s'excuse  de  ce  quil  n'a  pas 
été  les  voir.  Vérité  invariable 
de  Cévangile. 

1.  Paul,  apôtre  de  Jésus- 
Christ  par  la  volonté  de  Dieu, 
et  Timothée  son  frère ,  à  l'é- 
glise de  Dieu  qui  est  à  Corin- 
the, et  à  tous  les  saints  qui 
sont  dans  toute  TAchaïe. 

2.  Que  Dieu  notre  Père  et 
Jésus -Christ  notre  Seigneur 
vous  donnent  la  grâce  et  la 
paix. 

3.  Béni  soit  Dieu  qui  est  le 
Père  de  notre  Seigneur  Jésus- 
Christ,  le  Père  des  miséricor- 
des, et  le  Dieu  de  toute  con- 
solation , 


4.  qui  nous  console  dans 
tous  nos  maux,  afin  que  nous 
puissions  aussi  consoler  les  au- 
tres dans  tous  leurs  maux ,  par 
la  même  consolation  dont  nous 
sommes  nous-mêmes  consolés 
de  Dieu. 

5.  Car  à  mesure  que  les  souf- 
frances de  Jésus-Christ  s'aug- 
mentent en  nous,  nos  conso- 
lations aussi  s'augmentent  par 
Jésus-  Christ. 

6.  Or,  .soit  que  nous  soyons 
affligés,  c'est  pour  votre  in- 
struction et  pour  votre  salut; 
soit  que  nous  soyons  consolés, 
c^est  aussi  pour  votre  consola- 
tion ;  soit  que  nous  soyons  en- 
couragés y  c'est  «encore  pour 
votre  instruction  et  pour  votre 
salut,  qui  s'accomplit  dans  la 
souffrance  des  mêmes  maux 
que  nous  souffrons. 

7.  Ce  qui  nous  donne  une 
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ferme  confiance  pour  vous,  sa- 
chant qu'ainsi  que  vous  avez 
part  aux  souilfrances,  vous  au- 
rez part  aussi  à  la  consola- 
tion. 

•  8.  Car  je  suis  bien  aise,  mes 
frères,  que  vous  sachiez  l'afflic- 
tion qui  nous  est  survenue  en 
Asie,  qui  a  été  telle  que  les 
maux  dont  nous  nous  sommes 
trouvés  accablés  ont  été  exces- 
sifs et  au-dessus  de  nos  forces , 
jusqu'à  nous  rendre  même  la 
vie  ennuyeuse. 

9.  Mais  nous  avons  comme 
entendu  prononcer  en  nous- 
mêmes  l'arrêt  de  notre  mort, 
afin  que  nous  ne  mettions  point 
notre  confiance  en  nous,  mais 
en  Dieu,  qui  ressuscite  les 
morts  ; 

10.  qui  nous  a  délivrés  d'un 
si  grand  péril,  qui  nous  en  dé- 
livre encore  ,  et  nous  en  déli- 
vrera à  l'avenir ,  comme  nous 
l'espérons  cfe  sa  bonté  ^ 

1 1.  avec  le  secours  des  priè- 
res que  vous  faites  pour  nous; 
afin  que  la  grâce  que  nous 
avons  reçue ,  en  considération 
de  plusieurs  personnes,  soit 
aussi  reconnue  par  les  actions 
de  grâces  que  plusieurs  en  ren- 
dront pour  nous. 

12.  Car  le  sujet  de  notre 
gloire  est  le  témoignage  que 
nous  rend  notre  conscience , 
de  nous  être  conduits  dans  ce 
monde,  et  surtout  à  votre  égard, 
dans  la  simplicité  de  cœur  et 
dans  la  sincérité  de  Dieu ,  non 
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avec  la  sagesse  de  la  chair,  mais 
dans  la  grâce  de  Dieu. 

i3.  Je  ne  vous  écris  que  des 
choses  dont  vous  reconnaissez 
la  vérité  en  les  lisant  j  et  j'es- 
père qu'à  l'avenir  vous  connaî- 
trez entièrement , 

14.  ainsi  que  vous  l'avez  déjà 
reconnu  en  partie,  que  nous 
sommes  votre  gloire,  comme 
vous  serez  la  nôtre  au  jour  de 
notre  Seigneur  Jésus-Christ. 

1 5.  C'est  dans  cette  confiance 
que  j'avais  résolu  auparavant 
d'aller  vous  voir,  afin  que  vous 
reçussiez  une  seconde  grâce. 

16.  Je  voulais  passer  par 
chez  vous  en  allant  en  Macé- 
doine, revenir  ensuite  de  Ma- 
cédoine chez  vous,  et  de  là 
me  faire  conduire  par  vous  en 
Judée. 

17.  Ajant  àonc pour  lors  ce 
dessein,  est-ce  par  inconstance 
que  je  ne  l'ai  point  exécuté? 
ou  quand  je  prends  une  réso- 
lution ,  cette  résolution  n'est- 
elle  qu'humaine?  et  trouve  t-on 
ainsi  en  moi  le  oui  et  le 
non  ? 

18.  Mais  Dieu  qui  est  véri- 
table m'est  témoin  qu'il  n'y  a 
point  eu  de  oui  et  de  non  dans 
la  parole  que  je  vous  ai  an- 
noncée. 

19.  Car  Jésus-Christ,  Fils  de 
Dieu,   qui  vous  a  été  prêché     * 
par  nous,  c^ est-a-dire^  par  moi,     j 
par   Silvain  et  par  Tmiothée , 
n'est  pas   tel  que  le  oui  et  le 
non  se  trouvent  en  lui  ;  mais 
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tout  ce  qui  est  en  lui  est  très- 
ferme. 

ao.  Gar  c'est  en  lui  que  tou- 
tes les  promesses  de  Dieu  ont 
leur  vérité,  et  c'est  par  lui  aussi 
qu'elles  s'accomplissent  à  Vhon- 
neur  de  Dieu;  ce  qui  fait  la 
gloire    de  notre  ministère, 

21.  Or  celui  qui  nous  con- 
firme et  nous  affermit  avec 
vous  en  Jésus-CSiTisl^  et  qui 
nous  a  oints  de  son  onction  , 
c'est  Dieu  même. 

22.  Et  c'est  lui  aussi  qui  nous 
a  marqués  de  son  sceau,  et  qui 
pour  arrhes  nous  a  donné  le 
5a;«^-Esprit  dans  nos  cœurs. 

23.  Pour  moi,  je  prends  Dieu 
à  témoin,  et  je  veux  bien  qu'il 
me  punisse,  si  je  ne  dis  la  vé- 
ritéj  que  c'a  été  pour  vous  épar- 
gner que  je  n'ai  point  encore 
voulu  aller  à  Conn  the.  Ce  n'est 
pas  que  nous  dominions  sur 
votre  foi  ;  mais  nous  tachons 
au  contraire  de  contribuer  à 
votre  joie,  puisque  vous  de- 
meurez fermes  dans  la  foi. 

CHAPITRE  IL 

Charité  de  Saint  Paul  envers  les 
fidèles.  Son  indulgence  envers 
Vince»tueux ,  pénitent.  Apôtres, 
odeur  de  vie  aux  uns ,  et  odeur 
de  mort  aux  autres.  Fahifica- 
teurs  de  la  parole  de  Dieu. 

1.  Je  résolus  donc  en  moi- 
même  de  ne  point  aller  vous 
voir  de  nouveau,  de  peur  de 
vous  causer  de  la  tristesse. 

2.  Cor  si  je  vous  avais  at- 


tristés, qui  pourrait  me  réjouir? 
puisque  vous,  qui  décriez  le 
faire ^  seriez  vous-mêmes  dans 
la  tristesse  que  je  vous  aurais 
causée. 

3.  C'est  aussi  ce  que  je  vous 
avais  écrit ,  afin  que  ,  venant 
vers  vous,  je  ne  reçusse  point 
tristess**  sur  tristesse  de  la  part 
même  de  ceux  qui  devaient  me 
donner  de  la  joie ,  ayant  cette 
confiance  en  vous  tous,  que 
chacun  de  vous  trouvera  sa 
joie  dans  la  mienne. 

4.  Et  il  est  vrai  que  je  vous 
écrivis  alors  dans  une  extrême 
affliction,  dans  un  serrement 
de  cœur,  et  avec  une  grande 
abondance  de  larmes,  non  dans 
le  dessem  de  vous  attrister, 
mais  pour  vous  faire  connaître 
la  chanté  toute  particuhère 
que  j'ai  pour  vous. 

5.  Si  l'un  de  vous  ma  at- 
tristé, il  ne  m'a  pas  attrbté 
moi  seul^  mais  vous  tous  aussi, 
au  moins  en  quelque  sorte; 
ce  que  je  dis  pour  ne  point 
vous  surcharger  tous. 

6.  il  suffit  pour  cet  homme, 
qu^il  ait  subi  la  correction  et 
la  peine  qui  lui  a  été  imposée 
par  votre  assemblée; 

^.  et  vous  devez  plutôt  le 
traiter  maintenant  avec  indul- 
gence, et  le  consoler,  de  peur 
qu*il  ne  soit  accablé  par  uu 
excès  de  tristesse. 

8.  C'est  pourquoi  je  vous 
prie  de  lui  donner  des  preuves 
effectis>es  de  votre  chanté. 
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9.  Et  c'est  pour  cela  même 
que  je  vous  en  écris  ,  afin  de 
vous  éprouver  ,  et  de  recon- 
naître si  vous  êtes  obéissants 
en  toutes  choses. 

10.  Ce  que  vous  accordez 
à  quelqu'un  par  indulgence, je 
Vaccorde  aussi.  Car  si  j'use 
moi-même  d'indulgence  ,  j'en 
use  à*cause  de  vous,  au  nom 
et  en  la  personne  de  Jésus- 
Ghrist; 

11.  afin  que  satan  n'em- 
porte rien  sur  nous,  car  nous 
n'ignorons  pas  ses  desseins. 

12.  Or  étant  venu  à  Troade 
pour  prêcher  l'évangile  de  Jé- 
^w^-Ghrist,  quoique  le  Seigneur 
m'y  eût  ouvert  une  entréeyà- 
vorahle , 

i3.  je  n'ai  point  eu  l'esprit 
en  repos,  parce  que  je  n'y 
avais  point  trouvé  mon  frère 
Tite.  Mais  ayant  pris  congé 
d'eux,  je  m'en  suis  allé  en  Ma- 
cédoine. 

14.  Je  rends  grâces  à  Dieu, 
-qui  nous  fait  toujours  triom- 
pher en  Jésus-Christ,  et  qui 
répand  par  nous  en  tous  lieux 
l'odeur  de  la  connaissance  de 
son  nom, 

i5.  Car  nous  sommes  de- 
vant Dieu  la  bonne  odeur  de 
/(?'.yw^-Christ,  soit  à  l'égard  de 
ceux  qui  se  sauvent,  soit  à  l'é- 
gard de  ceux  qui  se  perdent; 

16.  aux  uns  une  odeur  de 
mort  qui  les  fait  mourir,  et 
aux  autres  une  odeur  de  vie 
qui  les  fait  vivre.  Et  qui   est  j 


capable  d'un  tel  ministère? 
17.  Car  nous  ne  sommes 
pas  comme  plusieurs,  qui  cor- 
rompent la  parole  de  Dieu; 
mais  nous  la  prêchons  avec 
une  entière  sincérité,  comme 
de  la  part  de  Dieu ,  en  la  pré- 
sence de  Dieu,  et  dans  la  per- 
sonne de  Jèsus-QX\TLS\, 

CHAPITRE  III. 

Lettre  uwante  écrite  sur  les  tabîes 
du  cœur  par  le  Saint-Esprit. 
Nulle  bonne  pensée  si  Dieu  ne 
la  donne.  Ministère  de  la  lettre 
et  de  l'espHt,  de  mort  et  de  vie. 
Foile  sur  le  cœur  des  Juifs. 
Transformation  par  le  Saint- 
Esprit. 

1.  Commencerons-nous  de 
nouveau  à  nous  relever  nous- 
mêmes  ?  et  avons-nous  besoin , 
comme  quelques-uns,  que  d'au- 
tres nous  donnent  des  lettres  de 
recommandation  envers  vous , 
ou  que  vous  nous  en  donniez 
envers  les  autres  ? 

2.  Vous  êtes  vous-mêmes 
notre  lettre  de  recommanda- 
tion, qui  est  écrite  dans  notre 
cœur,  qui  est  reconnue  et  lue 
de  tous  les  hommes  ; 

3.  "VOS  actions  faisant  voir 
que  vous  êtes  la  lettre  de  Je- 
jMj-Christ,  dont  nous  avons 
été  les  secrétaires,  et  qui  est 
écrite ,  non  avec  de  l'encre  , 
mais  avec  l'Esprit  du  Dieu 
vivant;  non  sur  des  tables  de 
pierre,  mais  sur  des  tabîes  de 
chair,  qui  sont  vos  cœurs. 
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4.  C'est  par  Jésus  -  Clirist , 
que  nous  avons  une  si  grande 
confiance  en  Dieu  : 

5.  non  que  nous  soyons 
capables  de  former  de  nous- 
mêmes  aucune  bonne  pensée 
comme  de  nous-mêmes  ;  mais 
c'est  Dieu  qui  nous  eîi  rend 
capables. 

G.  Et  c'est  lui  aussi  qui  nous 
a  rendus  capables  d'être  les  mi- 
nistres de  la  nouvelle  alliance, 
non  pas  de  la  lettre ,  mais  de 
l'Esprit  ;  car  la  lettre  tue ,  et 
l'Esprit  donne  la  vie. 

7.  Si  le  ministère  de  la  let- 
tre gravée  sur  des  pierres,  qui 
était  un  ministère  de  mort,  a 
été  accompagné  d'une  telle 
gloire  que  les  enfants  d'Israël 
ne  pouvaient  regarder  le  visa- 
ge de  Moïse,  à  cause  de  la 
gloire  dont  il  éclatait,  laquelle 
devait  néanmoins  finir; 

8.  combien  le  ministère  de 
l'Esprit  doit-il  être  plus  glo- 
rieux .f* 

9.  Car  si  le  ministère  de  la 
condamnation  a  été  accompa- 
gné de  gloire,  le  ministère  de 
la  justice  en  aura  incompara- 
blement davantage. 

10.  Et  cette  gloire  même 
de  la  loi  n'est  point  une  véri- 
table gloire ,  si  on  la  compare 
avec  la  sublimité  de  celle  de 
V  évangile, 

11.  Car  si  le  ministère  qui 
devait  finir  a  été  glorieux,  ce- 
lui qui  durera  toujours  doit 
l'être  beaucoup  davantage. 


12.  Ayant  donc  une  telle 
espérance,  nous  dous  parlons 
avec  toute  sorte  de  liberté; 

i3.  et  nous  ne  faisons  pas 
comme  Moïse  qui  se  mettait 
un  voile  sur  le  visage,  afin 
que  les  enfants  d'Israël  ne  vis- 
sent pas  cette  lumière  passa- 
gère qui  éclatait  sur  son  visage. 

14.  Mais  leurs  esprits  sont 
demeurés  endurcis  et  aveuglés  ; 
car  jusqu'aujourd'hui  même , 
lorsqu'ils  lisent  le  vieux  Tes- 
tament, ce  voile  demeure  tou- 
jours sur  leur  cœur^  sans  être 
levé ,  parce  qu'il  ne  s'ôte  que 
par  Jésus-Ohiisl, 

i5.  Ainsi  jusqu'à  cette  heure  ^ 
lorsqu'on  leur  lit  Moïse,  ils  ont 
un  voile  sur  le  cœur. 

16.  Biais  quand  leur  cœur 
se  tournera  vers  le  Seigneur, 
alors  le  voile  en  sera  ôté. 


17- 


Or  le  Seigneur  est  Es- 


prit; et  où  est  l'Esprit  du  Sei- 
gneur, là  est  aussi  la  liberté. 

18.  Ainsi  nous  tous,  n'ayant 
point  de  voile  qui  nous  cou- 
vre le  visage,  et  contemplant 
la  gloire  du  Seigneur,  nous 
sommes  transformés  en  la 
même  image ,  nous  avançant 
de  clarté  en  clarté  comme  par 
V illumination  de  l'Esprit  du 
Seigneur. 

CHAPITRE  lY. 

Conduite  de  saint  Paul  pleine  de 
sincérité.  L'évangile  ,  lumière 
aux  uns  ,  ténèbres  aux  autres. 
Trésor  en  des  vases  de  terre. 
Apôtres  affligés ,    mais  pleins 
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d'espérance.    Maux    d'un    mo- 
ment. Biens  éternels. 

1.  C'est  pourquoi  ayant  reçu 
un  tel  ministère  selon  ia  mi- 
séricorde qui  nous  a  été  faite , 
nous  ne  nous  laissons  point 
abattre , 

2.  mais  nous  rejetons  loin 
de  nous  les  passions  qui  se 
cachent  comme  étant  honteu- 
ses, ne  nous  conduisant  point 
avec  artifice ,  et  n'altérant  point 
la  parole  de  Dieu  ;  mais  n'em- 

Sloyant  pour  notre  recomman- 
ation  envers  tous  les  hommes 
qui  jugeront  de  nous  selon  le 
sentiment  de  leur  conscience, 
que  la  sincérité  avec  laquelle 
nous  prêchons  devant  Dieu  la 
vérité  de  son  évangile. 

3.  Si  l'évangile  que  nous 
prêchons  est  encore  voilé ,  c'est 
pour  ceux  qui  périssent  qu'il 
est  voilé, 

4.  pour  ces  infidèles  dont 
le  Dieu  de  ce  siècle  a  aveuglé 
les  esprits,  afin  qu'ils  ne  soient 
point  éclairés,  par  la  lumière 
de  l'évangile,  de  la  gloire  de 
/(WMJ -Christ,  qui  est  Timagede 
Dieu. 

5.  Car  nous  ne  nous  prê- 
chons pas  nous-mêmes  ;  mais 
nous  prêchons  Jésus-Christ  no- 
tre Seigneur;  et  qiiànt  à  nous, 
nous  nous  regardons  comme 
vos  serviteurs  pour  Jésus; 

6.  parce  que  le  même  Dieu 
qui  a  commandé  que  la  lu- 
mière sortît  des  ténèbres ,  est 
celui  qui  di  fait  luire  sa  clarté 


dans  nos  cœurs ,  afin  que  nous 
puissions  éclairer  les  autres  en 
leur  donnant  la  connaissance 
de  la  gloire  de  Dieu ,  selon 
qu'elle  paraît  en  Jésus-Christ. 

7.  Or  nous  portons  ce  tré- 
sor dans  des  vases  de  terre, 
afin  qu'on  reconnaisse  que  la 
grandeur  de  la  puissance  qui 
est  en  nous  est  de  Dieu ,  et  non 
pas  de  nous. 

8.  Nous  sommes  pressés  de 
toutes  sortes  d'afflictions ,  mais 
nous  nen  sommes  pas  acca- 
blés; nous  nous  trouvons  dans 
des  difficultés  insurmontables , 
mais  nous  n'j  succombons  pas  ; 

9.  nous  sommes  persécutés , 
mais  non  pas  abandonnés  ;  nous 
sommes  abattus,  rtiais  non  pas 
entièrement  perclus; 

10.  portant  toujours  en  no- 
tre corps  la  mort  de  Jésus ,  afin 
que  la  vie  de  Jésus  paraisse 
aussi  dans  notre  corps. 

11.  Car  nous  qui  vivons, 
nous  sommes  à  toute  heure 
livrés  à  la  mort  pour  Jésus , 
afin  que  la  vie  de  Jésus  pa- 
raisse aussi  dans  notre  chair 
mortelle. 

12.  Ainsi  sa  mort  imprime 
ses  effets  en  nous ,  et  sa  vie 
en  vous. 

i3.  Et  parce  que  nous 
avons  un  même  esprit  de  foi, 
selon  qu'il  est  écrit:  J'ai  cru, 
c'est  pourquoi  j'ai  parlé  ;  nous 
croyons  aussi  nous  autres,  et 
c'est  aussi  pourquoi  nous  par- 
lons; 
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'^  14.  Sachant  que  celui  qui  a 
ressuscité  Jésus,  nous  ressus- 
citera aussi  avec  Jésus ,  et  nous 
fera  comparaître  avec  vous  en 
sa  présence, 

i5.  Car  toutes  choses  sont 
pour  vous,  afin  que  plus  la 
grâce  se  répand  avec  abon- 
dance, il  en  revienne  aussi  à 
Dieu  plus  de  gloire  par  les  té- 
moignages de  reconnaissance 
qui  lui  en  seront  rendus  par 
plusieurs. 

16.  C'est  pourquoi  nous  ne 
perdons  point  courage;  mais 
encore  que  dans  nous  l'homme 
extérieur  se  détruise ,  néan- 
moins \homme  intérieur  se  re- 
nouvelle de  jour  en  jour  ; 

TH.  car  le  moment  si  court 
et  si  léger  des  aiflictions ,  que 
nous  souffrons  en  cette  vie, 
produit  en  nous  le  poids  éter- 
nel d'une  souveraine  et  in- 
comparable gloire; 

18.  ainsi  nous  ne  considé- 
rons point  les  choses  visibles, 
mais  les  invisibles  ;  parce  que 
\  les  choses  visibles  sont  tempo- 
relles, mais  les  invisibles  sont 
éternelles. 

CHAPITRE  Y. 

Corps ,  maison  terrestre.  Exil  de 
cette  vie.  Soupirs  vers  le  ciel. 
Tribunal  de  Jésus-Christ.  Tous 
doivent  vivre  pour  lui.  C'est  par 
lui  que  nous  sommes  tous  récon- 
ciliés avec  Dieu.  Les  apôtres 
sont  ses  ambassadeurs. 

I.   Aussi  nous    savons   que 


si  cette  maison  de  terre  où 
nous  habitons  vient  à  se  dis- 
soudre ,  Dieu  nous  donnera 
dans  le  ciel  une  autre  maison, 
une  maison  qui  ne  sera  point 
faite  de  main  d'homme^  et  qui 
durera  éternellement. 

2.  C'est  ce  qui  nous  fait  sou- 
pirer dans  le  désir  que  nous 
avons  d'être  revêtus  de  la  gloire 
de  cette  maison  céleste  qui 
nous  est  destinée ,  comme  d'un 
second  vêtement, 

3.  si  toutefois  nous  sommes 
trouvés  vêtus ,  et  non  pas  nus. 

4.  Car  pendant  que  nous 
sommes  dans  ce  corps  comme 
dans  une  tente ,  nous  soupi- 
rons sous  sa  pesanteur,  parce 
que  nous  ne  désirons  pas  d'en 
être  dépouillés  ,  mais  d'être  re- 
vêtus par-dessus,  en  sorte  que 
ce  qu'il  y  a  de  mortel  en  nous 
soit  absorbé  par  la  vie. 

5.  Or  c'est  Dieu  qui  nous  a 
formés  pour  cet  état  dimmor- 
talité^  et  qui  nous  a  donné 
pour  arrhes  son  Esprit. 

6.  Nous  sommes  donc  tou- 
jours pleins  de  confiance  ;  et 
comme  nous  savons  que ,  pen- 
dant que  nous  habitons  dans 
ce  corps,  nous  sommes  éloi- 
gnés du  Seigneur  et  hors  de 
notre  patrie , 

7.  parce  que  nous  marchons 
vers  lui  par  la  foi ,  et  que  nous 
nen  jouissons  pas  encore  par 
la  claire  vue; 

8.  dans  cette  confiance  que 
nous  avons ,  nous  aimons  mieux 
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sortir  de  la  maison  de  ce  corps, 
pour  aller  habiter  avec  le  Sei- 
gneur. 

9.  C'est  pourquoi  toute  notre 
ambition  est  d'être  agrëaWes  à 
Dieu  ,  soit  que  nous  habitions 
dans  le  corps  ,  ou  que  nous  en 
sortions  pour  aller  à  lui. 

10.  Car  nous  devons  tous 
comparaître  devant  le  tribunal 
de  Jésus -Ça\\t\sI^  afin  que  cha- 
cun reçoive  ce  qui  est  dû  aux 
bonnes  ou  a'dx  mauvaises  ac- 
tions qu'il  aura  faites,  pendant 
qu'il  était  revêtu  de  son  corps. 

11.  Sachant  donc  combien 
le  Seigneur  est  redoutable, 
nous  tâchons  de  persuader  les 
hommes  de  notre  -innocence; 
mais  Dieu  connaît  qui  nous 
sommes  j  et  je  veux  croire  que 
nous  sommes  aussi  connus  de 
vous  dans  le  secret  de  votre 
conscience. 

1 2. Nous  ne  prétendons  point 
nous  relever  encore  ici  nous- 
mêmes  à  votre  égard,  mais 
seulement  vous  donner  occa- 
sion de  vous  glorifier  à  notre 
sujet,  afin  que  vous  puissiez 
répondre  à  ceux  qui  mettent 
leur  gloire  dans  ce  qui  paraît , 
et  non  dans  ce  qui  est  dMfond 
du  cœur. 

i3.  Car  soit  que  nous  soyons 
emportés  comme  hors  de  nous- 
mêmes  ,  c'est  pour  Dieu  ;  soit 
que  nous  nous  tempérions, 
c'est  pour  vous; 

14.  parce  que  l'amour  de 
/ejM^-Ghrist  nous  presse, con- 


sidérant que  si  un  seul  est 
mort  pour  tous,  donc  tous 
sont  morts; 

i5.  et  en  effet  Jésus-Q}ansX 
est  mort  pour  tous ,  afin  que 
ceux  qui  vivent  ne  vivent  plus 
pour  eux-mêmes,  mais  pour 
celui  qui  est  mort  et  qui  est 
ressuscité  pour  eux. 

16.  C'est  pourquoi  nous  ne 
connaissons  plus  désormais 
personne  selon  la  chair;  et  si 
nous  avons  connu  Jésus-Onr'isX 
selon  la  chair,  maintenant  nous 
ne  le  connaissons  plus  de  cette 
sorte. 

17.  Si  donc  quelqu'un  est  en 
/e.fMj-Christ,  il  est  devenu  une 
nouvelle  créature;  ce  qui  était 
devenu  vieux  est  passé,  et  tout 
est  devenu  nouveau. 

18.  Et  le  tout  Dient  de  Dieu, 
qui  nous  a  réconciliés  avec  lui- 
même  par  /e'^Mj- Christ,  et  qui 
nous  a  confié  le  ministère  de 
la  réconciliation. 

19.  Car  c'est  Dieu  qui  a  ré- 
concilié le  monde  avec  soi  en 
/eVw^-Christ,  ne  leur  imputant 
point  leurs  péchés  ;  et  c'est  lui 
qui  a  mis  en  nous  la  parole  de 
réconciliation. 

20.  Nous  faisons  donc  la 
fonction  d'ambassadeurs  pour 
Jésus  -  Christ ,  et  c'est  Dieu 
même  qui  vous  exhorte  par 
notre  bouche.  Ainsi  nous  vous 
conjurons ,  au  nom  de  Jésus- 
Christ,  de  vous  réconcilier 
avec  Dieu , 

21.  puisque  pour  V amour  de 
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nous  il  a  rendu  victime  pour 
le  péché  celui  qui  ne  connais- 
sait point  le  péché  ,  afin  qu'en 
lui  nous  devinssions  justes  de 
la  justice  de  Dieu. 

CHAPITRE  VI. 

Ne  recevoir  point  la  grâce  en  vain. 
Caractères  des  ministres  de  l'é- 
vangile. Saint  Paul  aime  et  veut 
être  aimé.  Jésus-Christ  et  Bélial 
inalliahles  Les  enfants  de  Dieu 
doivent  fuir  ses  ennemis. 

1.  Etant  donc  les  coopéra- 
leurs  de  Dieu,  nous  vous  exhor- 
tons de  ne  pas  recevoir  en  vain 
la  grâce  de  Dieu. 

2.  Car  il  dit  lui-même  :  Je 
vous  ai  exaucé  au  temps  favo- 
rable, et  je  vous  ai  aidé  au  jour 
du  salut.  Voici  maintenant  le 
temps  favorable;  voici  main- 
tenant le  jour  du  salut. 

3.  Et  nous,  prenons  garde 
aussi  nous-mêmes  à  ne  donner 
à  personne  aucun  sujet  de 
scandale,  afin  que  notre  minis- 
tère ne  soit  point  déshonoré. 

4.  Mais  agissant  en  toutes 
choses  comme  des  ministres  de 
Dieu,  nous  nous  rendons  re- 
commandables  par  une  gxande 
patience  dans  les  maux,  dans 
les  nécessités  pressantes ,  et 
dans  les  extrêmes  afflictions  j 

5.  dans  les  plaies,  dans  les 
prisons,  dans  les  séditions,  dans 
les  travaux ,  dans  les  veilles , 
dans  les  jeûnes; 

6.  par  la  pureté ,  par  la  scien- 
ce, par  une  douceur  persévé- 


rante, par  la  bonté,  par  les 
fruits  du  Saint-Esprit,  par  une 
charité  sincère; 

7.  par  la  parole  de  vérité, 
par  la  force  de  Dieu,  par  les 
armes  de  la  justice  pour  com- 
battre à  droite  et  à  gauche  ;   > 

8.  parmi  l'honneur  et  l'igno- 
minie, parmi  la  mauvaise  et  la 
bonne  réputation;  comme  des 
séducteurs,  quoique  sincères  et 
véritables  ;  comme  inconnus, 
quoique  très-connus  ; 

9.  comme  toujours  mourants, 
et  vivants  néanmoins;  comme 
châtiés,  mais  non  jus qu  à  être 


tues 


10. 


jours  dans  la  joie;  comme  pau- 
vres, et  enrichissant  plusieurs; 
comme  n'ayant  rien,  et  possé- 
dant tout. 

11.  O  Corinthiens,  ma  bou- 
che s'ouvre  ,  et  mon  cœur  s'é- 
tend par  l'affection  que  je  vous 
porte. 

12.  Mes  entrailles  ne  sont 
point  resserrées  pour  vous , 
mais  les  vôtres  le  sont  pour 
moi, 

i3.  Rendez-moi  donc  amour 
pour  amour.  Je  vous  parle 
comme  à  mes  enfants,  étendez 
aussi  pour  moi  votre  cœur. 

14.  ne  vous  attachez  point 
à  un  même  joug  avec  les  infi- 
dèles; car  quelle  union  peut- il 
j  avoir  entre  la  justice  et  l'ini- 
quité? quel  commerce  entre  la 
lumière  et  les  ténèbres? 

i5.  Quel  accord  entre  Jésus 
x6. 
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Christ  et  Bëlial?  quelle  société 
entre  le  fidèle  et  l'infidèle  ? 

16.  Quel  rapport  entre  le 
temple  de  Dieu  et  les  idoles  ? 
Car  vous  êtes  Je  temple  du  Dieu 
vivant,  comme  Dieu  dit  lui- 
même  :  J'habiterai  en  eux,  et 
je  marcherai  au  milieu  d'eux  ; 
je  serai  leur  Dieu ,  et  ils  seront 
mon  peuple. 

17.  C'est  pourquoi  sortez  du 
milieu  de  ces  personnes ,  dit  le 
Seigneur,  séparez- vous  cCeux^ 
et  ne  touchez  point  à  ce  qui 
est  impur  ; 

18.  et  je  vous  recevrai;  je 
serai  votre  Père ,  et  vous  serez 
mes  fils  et  mes  filles ,  dit  le 
Seigneur  tout-puissant. 

CHAPITRE  VII. 

Saint  Paul  témoigne  aux  Corin- 
thiens l'affection  qu'il  a  pour 
eux.  Consolation  qu'il  a  reçue 
de  leur  part.  Double  tristesse  ; 
heureux  tffets  de  celle  dont  ils 
ont  été  touchés.  Il  les  remercie 
de  la  bonne  réception  qu'ils  ont 
faite  à  Tite. 

1.  Ayant  donc  reçu  de  Dieu 
de  telles  promesses,  mes  chers 
frères  y  purifions-nous  de  tout 
ce  qui  souille  le  corps  ou  l'es- 
prit, achevant  l'œuure  de  notre 
sanctification  dans  la  crainte 
de  Dieu. 

2.  Donnez-nous  place  dans 
votre  cœur.  Nous  n'avons  fait 
tort  à  personne;  nous  n'avons 
corrompu  V esprit  de  personne; 
nous  n'avons  pris  le  bien  de 
personne. 


3.  Je  ne  vous  dis  pas  ceci 
pour  vous  condamner,  puisque 
je  vous  ai  déjà  dit  que  vous  êtes 
dans  mon  cœur  à  la  mort  et  à 
la  vie. 

4.  Je  vous  parle  avec  grande 
liberté  ;  j'ai  grand  sujet  de  me 
glorifier  de  vous;  je  suis  rem- 
pli de  consolation  ,  je  suis  com- 
blé de  joie  parmi  toutes  mes 
souffrances. 

5.  Car  étant  venus  en  Macé- 
doine ,  nous  n'avons  eu  aucun 
relâche  selon  la  chair;  mais 
nous  avons  toujours  eu  à  souf- 
frir. Ce  na  été  que  combats  au 
dehors,  et  que  frayeurs  au  de- 
dans. 

6.  Mais  Dieu ,  qui  console 
les  humbles  et  les  affligés , 
nous  a  consolés,  par  l'arrivée 
de  Tite  ; 

7.  et  non-seulement  par  son 
arrivée,  mais  encore  par  la 
consolation  qu'il  a  lui-même 
reçue  de  vous,  m'ayant  rappor- 
té l'extrême  désir  que  vous  avez 
de  me  rei^oir,  la  douleur  que 
vous  avez  ressentie,  et  l'ardente 
affection  que  vous  me  portez: 
ce  qui  m'a  été  un  plus  grand 
sujet  de  joie. 

8.  Car  encore  que  je  vous 
aie  attristés  par  ma  lettre ,  je 
n'en  suis  plus  fâché  néanmoins^ 
quoique  je  l'aie  été  auparavant, 
en  voyant  qu'elle  vous  avait 
attristés  pour  un  peu  de  temps. 

9.  Mais  maintenant  j'ai  de 
la  joie ,  non  de  ce  que  vous 
avez  eu  de  la  tristesse,  mais 
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de  ce  que  votre  tristesse  vous 
a  portés  à  la  pénitence.  La  tris- 
tesse que  vous  avez  eue  a  été 
selon  Dieu;  et  ainsi  la  peine 
que  nous  vous  avons  causée 
ne  vous  a  été  nullement  désa- 
vantageuse. 

10.  Car  la  tristesse,  qui  est 
selon  Dieu,  produit  pour  le 
salut  une  pénitence  stable;  mais 
la  tristesse  de  ce  monde  pro- 
duit la  mort. 

1 1 .  Considérez  combien  cette 
tristesse  selon  Dieu,  que  vous 
avez  ressentie,  a  produit  en 
vous  non  -  seulement  de  soin  et 
de  vigilance^  mais  de  satisfac- 
tion embers  nous^  d'indignation 
contre  cet  incestueux^  de  crainte 
de  la  colère  de  DieUj  de  désir 
de  nous  rei^oir^  de  zèle  pour 
nous  défendre ,  d'ardeur  à  ven- 
ger ce  crime.  Vous  avez  fait 
voir  par  toute  votre  conduite^ 
que  vous  étiez  purs  et  ir- 
réprochables dans  cette  af- 
faire. 

12.  Aussi  lorsque  nous  vous 
avons  écrit,  ce  n'a  été  ni  à 
cause  de  celui  qui  avait  fait 
l'injure,  ni  à  cause  de  celui  qui 
l'avait  soufferte  ,  mais  pour 
vous  faire  connaître  le  soin 
que  nous  avons  de  vous  de- 
vant Dieu, 

i3.  C'est  pourquoi  ce  que 
vous  avez  fait  pour  nous  con- 
soler nous  a  en  effet  consolés; 
et  notre  joie  s'est  encore  beau- 
coup augmentée  par  celle  de 
Tite,  voyant  que  vous  avez  tous 


contribué  au  repos  de  son  es- 
prit; 

14.  et  que,  si  je  me  suis  loué 
de  vous  en  lui  parlant^  je  n'ai 
point  eu  sujet  d'en  rougir; 
mais  qu'ainsi  que  nous  ne  vous 
avions  rien  dit  que  dans  la  vé- 
rité, aussi  le  témoignage  avan- 
tageux, que  nous  avions  rendu 
de  vous  à  Tite,  s'est  trouvé 
conforme  à  la  vérité. 

1 5.  C'est  pourquoi  il  ressent 
dans  ses  entrailles  un  re- 
doublement d'affection  envers 
vous,  lorsqu'il  se  souvient  de 
l'obéissance  que  vous  lui  avez 
tous  rendue,  et  comment  vous 
l'avez  reçu  avec  crainte  et 
tremblement. 

16.  Je  me  réjouis  doncàe  ce 
que  je  puis  me  promettre  tout 
de  vous. 

CHAPITRE  ym. 

Aumônes,  abondantes  des  églises 
de  Macédoine  pour  les  saints 
de  Jérusalem.  Saint  Paul  ex- 
horte les  Corinthiens  à  imiter  la 
charité  de  ces  églises.  Il  rend 
témoignage  à  leur  bonne  volon- 
té. Il  leur  recommande  ceux 
qu'il  envoie  pour  recueillir  leurs 
aumônes. 

1.  Mais  il  faut,  mes  frères, 
que  je  vous  fasse  savoir  la  grâce 
que  Dieu  a  faite  aux  églises  de 
Macédoine  : 

2.  c'est  que  leur  joie  est 
d'autant  plus  redoublée  qu'ils 
ont  été  éprouvés  par  de  plus 
grandes  amictions,  et  que  leur 
profonde  .pauvreté  a  répandu 
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avec  abondance  les  richesses 
de  leur  charité  sincère. 

3.  Car  il  est  vrai,  et  il  faut 
que  je  leur  rende  ce  témoigna- 
ge, qu'ils  se  sont  portés  d'eux- 
mêmes  à  donner  autant  qu'ils 
pouvaient,  et  même  au-delà  de 
ce  qu'ils  pouvaient; 

4.  nous  conjurant  avec  beau- 
coup de  prières  de  recevoir  l'au- 
mône qu'ils  offraient  pour 
prendre  part  à  l'assistance 
destinée  aux  saints. 

5.  Et  ils  nont  -pa.sjait  seule- 
ment en  cela  ce  que  nous  avions 
espéré  d^eux^  mais  ils  se  sont 
donnés  eux-mêmes  première- 
ment au  Seigneur ,  et  puis  à 
nous   par  la  volonté  de  Dieu. 

6.  C'est  ce  qui  nous  a  porté 
à  supplier  Tite  que,  comme 
il  a  déjà  commencé,  il  achève 
aussi  de  vous  rendre  parfaits 
en  cette  grâce; 

7.  et  que,  comme  vous  êtes 
riches  en  toutes  choses,  en  foi, 
en  paroles,  en  science,  en 
toutes  sortes  de  soins ,  et  en 
l'affection  que  vous  nous  por- 
tez ,  vous  le  soyez  aussi  en 
cette  sorte  de  grâce. 

8.  Ce  que  je  ne  vous  dis  pas 
néanmoins  pour  vous  imposer 
une  loi ,  mais  seulement  pour 
vous  porter,  par  V exemple  de 
l'ardeur  des  autres ,  à  donner 
des  preuves  de  votre  charité 
sincère. 

9.  Car  vous  savez  quelle  a 
été  la  bonté  de  notre  Seigneur 
Jésus-Christ,  qui,  étant  riche, 
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s'est  rendu  pauvre  pour  Va- 
mour  de  vous,  afin  que  vous 
devinssiez  riches  par  sa  pau- 
vreté. 

10.  C'est  ici  un  conseil  que 
je  vous  donne,  parce  que  cela 
vous  est  utile,  et  que  vous 
n'avez  pas  seulement  commen- 
cé les  premiers  à  faire  cette 
charité,  mais  que  vous  en 
avez  de  vous-mêmes  formé  le 
dessein  dès  l'année  passée. 

11.  Achevez  donc  mainte- 
nant ce  que  vous  avez  com- 
mencé de  faire  dès  -  lors,  afin 
que  comme  vous  avez  une  si 
prompte  volonté  d'assister  vos 

frères,  vous  les  assistiez  aussi 
effectivement  de  ce  que  vous 
avez. 

12.  Car  lorsqu'un  homme  a 
une  grande  volonté  de  donner, 
Dieu  la  reçoit,  ne  demandant 
de  lui  que  ce  qu'il  peut,  et  non 
ce  qu'il  ne  peut  pas. 

i3.  Ainsi  je  n  entends  pas 
que  les  autres  soient  soulagés , 
et  que  vous  soyez  surchargés; 

14.  mais  que,  pour  ôter  i'iné- 
gaUté,  votre  abondance  sup- 
plée maintenant  à  leur  pau- 
vreté ,  afin  que  votre  pauvreté 
soit  soulagée  un  Jour  par  leur 
abondance,  et  qu ainsi  tout 
soit  réduit  à  l'égalité, 

i5.  selon  ce  qui  est  écrit  de 
la  manne  :  Celui  qui  eji  recueil- 
lit beaucoup  n'en  eu*î;  pas  plus 
que  les  autres  j  et  celui  qui  en 
recueillit  peu  iie?i  eut  pas 
moins. 
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16.  Ovje  rends  grâces  à  Dieu 
(le  ce  qu'il  a  donné  au  cœur 
de  Tiîe  la  même  sollicitude 
que  fai  pour  vous. 

17.  Car  non-seulement  il  a 
bien  reçu  la  prière  que  je  lui 
ai  faite  ;  mais  s'y  étant  porté 
avec  encore  plus  d'affection 
par  lui-même,  il  est  parti  de 
son  propre  mouvement,  pour 
vous  aller  voir. 

18.  Nous  avons  envoyé  aussi 
avec  lui  notre  frère,  qui  est 
devenu  célèbre  par  l'évangile 
dans  toutes  les  églises; 

19.  et  qui  de  plus  a  été  choisi 
par  les  églises  pour  nous  ac- 
compagner dans  nos  voyages , 
et  prendre  part  au  soin  que 
nous  avons  de  procurer  cette 
assistance  a  nos  frères^  pour  la 
gloire  du  Seigneur,  et  pour 
seconder  votre  bonne  volonté; 

20.  et  notre  dessein  en  cela 
a  été  d'éviter  que  personne  ne 
puisse  nous  rien  reprocher  sur 
cette  aumône  abondante,  dont 
nous  sommes  les  dispensateurs. 

2 1 .  Car  nous  tachons  de  faire 
le  bien  avec  tant  de  circonspec- 
tion^ qu'il  soit  approuvé  non- 
seulement  de  Dieu,  mais  aussi 
des  hommes. 

22.  Nous  avons  envoyé  en- 
core avec  eux  notre  frère,  que 
nous  avons  reconnu  zélé  et 
-vigilant  en  plusieurs  rencon 
très ,  et  qui  l'est  encore  beau- 
coup plus  en  celle-ci;  et  nous 
avons  grande  confiance  que 
vous  le  recevrez  bien  , 


n'^.  et  que  vous  traiterez  de 
même  Tite  qui  est  uni  avec 
moi,  et  qui  travaille  comme 
moi  pour  votre  salut  ^  et  nos 
autres  frères  qui  sont  les  apô- 
très  des  égUses ,  et  la  gloire  de 
/<?^w^-Christ. 

24.  Donnez-leur  donc  devant 
les  églises  les  preuves  de  votre 
charité,  et  faites  voir  que  c'est 
avec  sujet  que  nous  nous 
sommes  loués  de  vous. 

CHAPITRE  IX. 

Saint  Paul  exhorte  les  Corinthiens 
à  préparer  leurs  aumônes.  Don- 
ner libéralement  et  avec  joie.  Qui 
sème  peu ,  moissonnera  peu. 
Avantages  de  l'aumône. 

1.  Il  serait  superflu  de  vous 
écYive  davantage  loMchamt  celle 
assistance  qui  se  prépare  pour 
les  saints  de  Jérusalem. 

2.  Car  je  sais  avec  quelle 
affection  vous  vous  y  portez; 
et  c^est  aussi  ce  qui  me  donne 
lieu  de  me  glorifier  de  vous 
devant  les  Macédoniens ,  leur 
disant  que  la  province  d' kr 
chaïe  était  à^i^^o^ée  à  faire  cette 
charité  dès  l'année  passée;  et 
votre  exemple  a  excité  le  même 
zèle  dans  V esprit  de  plusieurs. 

3.  C'est  pourquoi  j'ai  envoyé 
nos  frères  vers  vous ,  afin  que 
ce  ne  soit  pas  en  vain  que  je 
me  sois  loué  de  vous  en  ce 
point,  et  qu'on  vous  trouve 
tout  prêts,  selon  l'assurance 
que  j'en  ai  donnée; 

4.  de  peur  que  si    ceux   de 
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Macédoine,  qui  viendront  avec 
moi,  trouvaient  que  vous  n'eus- 
siez rien  préparé,  ce  ne  fût  à 
nous,  pour  ne  pas  dire  à  vous- 
mêmes,  un  sujet  de  confusion 
dans  cette  conjoncture,  de  nous 
être  loués  de  uous. 

5.  C'est  ce  qui  m'a  fait  juger 
nécessaire  de  prier  nos  frères 
d'aller  vous  trouver  avant  moi, 
afin  qu'ils  aient  soin  que  la 
charité,  que  vous  avez  promis 
de  faiie,  soit  toute  prête  avant 
noire  arrivée^  mais  de  telle 
sorte  que  ce  soit  un  don  offert 
par  la  charité,  et  non  arraché 
a  l'avarice. 

6.  Or  je  vous  avertis,  mes 
frères,  que  celui  qui  sème  peu 
moissonnera  peu  ;  et  que  celui 
qui  sème  avec  abondance  mois- 
sonnera aussi  avec  abondance. 

y.  Ainsi  que  chacun  donne 
ce  qu'il  aura  résolu  en  lui-mê- 
me de  donner,  non  avec  tris- 
tesse ,  ni  comme  par  force  ;  car 
Dieu  aime  celui  qui  donne  avec 
joie. 

8.  Et  Dieu  est  ?0M^puissant 
pour  vous  combler  de  toute 
grâce;  afin  qu'ayant  en  tout 
temps  et  en  toutes  choses  tout 
ce  qui  suffit  pour  votre  subsis- 
tance, vous  ayez  abondam- 
ment de  quoi  exercer  toutes 
sortes  de  bonnes  œuvres, 

9.  selon  ce  qui  est  écrit  :  Le 
juste  distribue  son  bien;  il 
donne  aux  pauvres  ;  sa  justice 
demeure  éternellement. 

10.  Dieu  qui  donne  la  se- 


mence à  celui  qui  sème  vous 
donnera  le  psdn  dont  vous  avez 
besoin  pour  vivre,  et  multipUe- 
ra  ce  que  vous  aurez  semé,  et 
fera  croître  de  plus  en  plus  les 
fruits  de  votre  justice  ; 

II.  afin  que  vous  soyez  ri- 
ches en  tout,  pour  exercer  avec 
un  cœur  simple  toutes  sortes  de 
charités;  ce  qui  nous  donne 
sujet  de  rendre  à  Dieu  de 
grandes  actions  de  grâces. 

la.  Car  cette  oblation,  dont 
nous  sommes  les  ministres,  ne 
supplée  pas  seulement  aux  be- 
soins des  saints;  mais  elle  est 
riche  et  abondante  par  le  grand 
nombre  d'actions  de  grâces 
qu  elle  Jait rendre  à  Dieu; 

i3.  parce  que  ces  saints,  re- 
cevant ces  preuves  de  votre 
libéralité,  par  notre  ministère, 
se  portent  à  glorifier  Dieu  de 
la  soumission  que  vous  témoi- 
gnez à  l'évangile  de  Jésus- 
Christ  ,  et  de  la  bonté  avec  la- 
quelle vous  faites  part  de  vos 
biens,  soit  à  eux,  soit  à  tous 
les  autres; 

14.  et  de  plus  elle  est  riche 
et  abondante  par  les  prières 
qu'ils  font  pour  vous,  dans 
1  affection  qu'ils  vous  portent 
à  cause  de  l'excellente  grâce 
que  vous  avez  reçue  de  Dieu. 
i5.  Dieu  soit  loué  de  son 
ineffable  don. 

CHAPITRE  X. 
Apologie  de  Saint  Paul  contre  les 
faux  apôtres.  Puissance  du  mi- 
nistère  évangélique,  Fanité  des 
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faux  apôtres.  Saint  Paul  ne  s* at 
tribue  point  les  travaux  des  au- 
tres.  Nul   ne    doit  se  glorifier' 
qu'en  Dieu. 

1.  Mais  moi  Paul,  moi-même 
qui  vous  parle  ^  je  vous  con- 
jure par  la  douceur  et  la  mo- 
destie de  Jésus-Chiisl^  moi  qui, 
selon  quelques-uns^  étant  pré- 
sent, parais  bas  et  méprisable 
parmi  vousj  au  lieu  qu'étant 
absent,  j'agis  envers  vous  avec 
hardiesse; 

2.  je  vous  prie  que,  quand 
je  serai  présent,je  ne  sois  point 
obligé  d'user  avec  confiance  de 
cette  hardiesse  qu'on  m'attri- 
bue, d^en  user,  dis-je  ,  envers 
quelques-uns,  qui  s'imaginent 
que  nous  nous  conduisons  se- 
lon la  chair. 

3.  Car  encore  que  nous  vi- 
vions dans  la  chair,  nous 
ne  combattons  pas  selon  la 
chair. 

4.  Les  armes  de  notre  mi- 
lice ne  sont  point  charnelles, 
mais  puissantes  en  Dieu ,  pour 
renverser  les  remparts  quon 
leur  oppose^  et  c  est  par  ces 
armes  que  nous  détruisons  les 
raisonnements  humains, 

5.  et  tout  ce  qui  s'élève  avec 
hauteur  contre  la  science  de 
Dieu;  et  que  nous  réduisons 
en  servitude  tous  les  esprits, 
pour  les  soumettre  à  l'obéis- 
sance de  Jésus-Christ; 

6.  ayant  en  notre  main  le 
pouvoir  de  punir  tous  les  dés- 
obéissants, lorsque  vous  aurez 
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satisfait  à  tout  ce  que  l'obéis- 
sance demande  de  vous. 

7.  Jugez  au  moins  des  choses 
selon  l'apparence.  Si  quelqu'un 
se  persuade  en  lui-même  qu'il 
est  à  /e.yM^-Christ,  il  doit  aussi 
considérer  en  lui-même  que 
comme  il  est  à  Jésus -Christy 
nous  sommes  aussi  à  Jésus- 
Christ. 

8.  Car  quand  je  me  glorifie- 
rais un  peu  davantage  de  la 
puissance  que  le  Seigneur  m'a 
donnée  pour  votre  édification , 
et  non  pour  votie  destruction, 
je  n'aurais  pas  sujet  d'en  rougir. 

9.  Mais  afin  qu'il  ne  semble 
pas  que  nous  vouUons  vous 
étonner  par  des  lettres, 

10.  parce  que  les  lettres  de 
Paul,  disent-ils,  sont  graves  et 
fortes;  mais  lorsqu'il  est  pré- 
sent, il  paraît  bas  en  sa  per- 
sonne, et  méprisable  en  son 
discours  ; 

1 1 .  que  celui  qui  est  dans  ce 
sentiment  considère  qu'étant 
présents,  nous  nous  condui- 
sons dans  nos  actions  de  la 
même  manière  que  nous  par- 
lons dans  nos  lettres  étant  ab- 
sents. 

12.  Car  nous  n'osons  pas 
nous  mettre  au  rang  de  quel- 
ques-uns qui  se  relèvent  eux- 
mêmes,  ni  nous  comparer  à 
eux:   mais  nous    nous    mesu* 


véritablement  en  nous,  et  nous 
ne  nous  comparons  qu'avec 
nous-mêmes. 
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i3.  Et  ainsi  quant  a  nous  ^ 
nous  ne  nous  glorifierons  point 
démesurément  ;  mais  nous  ren- 
fermant dans  les  bornes  du 
partage  que  Dieu  nous  a  don- 
né ,  nous  nous  glorifierons  d'ê- 
tre parvenus  jusqu'à  vous. 

14.  Car  nous  ne  nous  éten- 
dons pas  au-delà  ^e  ce  que  nous 
dei^ons  ^  comme  si  nous  n'é- 
tions pas  parvenus  jusqu'à 
vous,  puisque  nous  sommes 
arrivés  jusqu'à  vous,  en  prê- 
cA«/i d'évangile  de /eVwj-Christ. 

i5.  Nous  ne  nous  relevons 
donc  point  démesurément,  en 
nous  attribuant  les  travaux  des 
autres;  mais  nous  espérons 
que  votre  foi  croissant  ^owy'oM/vy 
de  plus  en  plus,  nous  éten- 
drons notre  partage  beaucoup 
plus  loin , 

16.  et  que  nous  prêcherons 
l'évangile  aux  nations  même  qui 
sont  au-delà  de  vous,  sans  en- 
treprendre sur  le  partage  d'un 
autre,  en  nous  glorifiant  d^a- 
voirbâti  sur  ce  qu'il  aura  déjà 
préparé. 

17.  Que  celui  donc  qui  se 
glorifie,  ne  se  glorifie ^«e dans 
le  Seigneur. 

18.  Car  ce  n'est  pas  celui  qui 
se  rend  témoignage  à  soi-même 
qui  est  vraiment  estimable  j 
mais  c'est  celui  à  qui  Dieu 
rend  témoignage. 

CHAPITRE  XI. 

Saint  Paul  est  obligé  de  se  louer 
pour  confondre  ses  calomnia- 
teurs. Son  zèle  pour  les   Corin- 


thiens. Pourquoi  il  vaut  exercer 
gratuitement  son  ministère  à 
leur  égard.  Faux  apôtres.  Saint 
Paul  re  glori/îe  dans  ses  souf- 
frances. 

1.  Plût  à  Dieu  que  vous  vou- 
lussiez un  peu  supporter  mon 
imprudence!  Et  supportez-la, 
Je  7JOUS  prie, 

2.  Car  j'ai  pour  vous  un 
amour  de  jalousie,  et  d'une 
jalousie  de  Dieu;  parce  que  je 
vous  ai  fiancés  à  cet  unique 
époux,  qui  est  Jésus-Chùsty 
pour  vous  présenter  à  lui  com- 
me une  vierge  toute  pure. 

3.  Mais  j'appréhende  qu'ainsi 
que  le  serpent  séduisit  Eve  par 
ses  artifices,  vos  esprits  aussi 
ne  se  corrompent,  et  ne  dé- 
génèrent de  la  simplicité  chré- 
tienne. 

4.  Car  si  celui  qui  vient  vous 
prêcher  vous  annonçait  un  au- 
tre Christ  que  celui  que  nous 
vous  avons  annoncé,  ou  s'il 
vous  faisait  recevoir  un  autre 
esprit  que  celui  que  vous  avez 
reçu,  ou  s'il  vous  prêchait  un 
autre  évangile  que  celui  que 
vous  avez  embrassé,  vous  au- 
riez raison  de  le  souffrir; 

5.  mais  je  ne  pense  pas  avoir 
été  inférieur  en  rien  aux  plus 
grands  d'entre  les  apôtres. 

6.  Si  je  suis  grossier  et  peu 
instruit  pour  la  parole ,  il  n'en 
est  pas  de  même  pour  la 
science;  mais  nous  nous  som- 
mes fait  assez  connaître  parmi 
vous  en  toutes  choses. 
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7.  Est-ce  que  j'ai  fait  une 
faute  ,  lors  qu'a  fin  de  vous  éle- 
ver je  me  suis  rabaissé  moi- 
même  en  vous  prêchant  gra- 
tuitement l'évangile  de  Dieu? 

8.  J'ai  dépouillé  les  autres 
églises,  en  recevant  d'elles  las- 
sistance  dont  faisais  besoin 
pour  vous  servir. 

9.  Et  lorsque  je  demeurais 
parmi  vous,  et  que  j'étais  dans 
la  nécessité,  je  n'ai  été  à  chai- 
ge  à  personne ,  mais  nos  frères, 

ui  étaient  venus  de  Macé- 
oine,  ont  suppléé  aux  besoins 
que  je  pouvais  avoir  ;  et  j'ai 
pris  garde  à  ne  vous  être  à 
charge  en  quoi  que  ce  soit, 
connue  je  ferai  encore  à  l'ave- 
nir. 

10.  Je  vous  assure  par  la 
vérité  de  /é?.sm^ -Christ  qui  est 
en  moi,  qu'on  ne  me  ravira 
point  cette  gloire  dans  toute 
l'Achaïe. 

11.  Et  pourquoi.^  Est-ce  que 
je  ne  vous  aime  pas  ?  Dieu  le 
sait. 

12.  Mais  je  fais  cela,  et  je  le 
ferai  encore ,  afin  de  retrancher 
une  occasion  de  se  glorifier  à 
ceux  qui  la  cherchent,  enrou- 
lant paraître  tout-à-fait  sem- 
blables à  nous  ,  pour  trouver 
en  cela  un  sujet  de  gloire. 

i3.  Car  ces  personnes  sont 
de  faux  apôtres ,  des  ouvriers 
trompeurs  ,  qui  se  transfor- 
ment en  apôtres  de  Jésus- 
Christ, 

14.  Et  î'on  ne  doit  pas  s'en 


étonner,  puisque  satan  même 
se  transforme  en  ange  de  lu- 
mière. 

i5.  Il  n'est  donc  pas  étrange 
que  ses  ministres  aussi  se  trans- 
forment en  ministres  de  la  jus- 
tice,- mais  leur  fin  sera  con- 
forme à  leurs  œuvres. 

16.  Je  vous  le  dis  encore  une 
fois  :  Que  personne  ne  me  ju- 
ge imprudent,  ou  au  moins 
souffrez -moi  comme  impru- 
dent, et  permettez-moi  de  me 
glorifier  un  peu. 

17.  Croyez j  si  vous  voulez^ 
que  ce  que  je  dis,  je  ne  le  dis 
pas  selon  Dieu  ;  mais  que  je 
fais  paraître  de  l'imprudence 
dans  ce  que  je  prends  pour  un 
sujet  de  me  glorifier. 

18.  Puisque  plusieurs  se  glo- 
rifient selon  la  chair,  je  puis 
bien  aussi  me  glorifier  comme 
eux. 

19.  Car  étant  sages  comme 
vous  êtes  ^  vous  souffrez  sans 
peine  les  imprudents. 

20.  Vous  souffrez  même 
qu'on  vous  asservisse ,  qu'on 
vous  mange,  qu'on  prenne  vo- 
tre bien ,  qu'on  vous  traite  avec 
hauteur,  qu'on  vous  frappe  au 
visage. 

21.  C'est  à  ma  confusion  que 
je  le  dis,  puisque  nous  passons 
pour  avoir  été  trop  faibles  en  ' 
ce  point.  Mais  puisqu'il  y  en  a 
qui  sont  si  hardis  a  parler 
d^  eux -mêmes,  ^Q  veux  bien  faire 
une  imprudence  en  me  ren- 
dant aussi  hardi  qu'eux. 
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22.  Sont-ils  Hél)reux?  Je  le 
suis  aussi.  Sont-ils  Israélites  ? 
Je  le  suis  aussi.  Sont  -  ils  de 
la  race  d'Abraham?  Ven  suis 
aussi. 

23.  Sont-ils  ministres  de  Jé- 
xï/j-Glirist  ?  Quand  je  devrais 
passer  pour  imprudent,  j'ose 
dire  que  je  /c  suis  encore  plus 
qu^eux,  Tai  plus  souffert  de 
travaux ,  plus  reçu  de  coups , 
plus  enduré  de  prisons  ;  je  me 
suis  souvent  vu  tout  près  de  la 
mort. 

24.  Tai  reçu  des  Juifs,  cinq 
différentes  fois  ,  trente  -  neuf 
coups  de  fouet, 

25.  J'ai  été  battu  de  verges 
par  trois  fois  ,  j'ai  été  lapidé 
une  fois ,  j'ai  fait  naufrage  trois 
fois,  j'ai  passé  un  jour  et  une 
nuit  au  fond  de  la  mer. 

26.  J'ai  été  souvent  dans  les 
voyages,  dans  les  périls  sur  les 
fleuves ,  dans  les  périls  des  vo- 
leurs ,  dans  les  perils  de  l-a  part 
de  ceux  de  ma  nation,  dans 
les  périls  de  la  part  des  païens, 
dans  les  périls  au  milieu  des 
villes,  dans  les  périls  au  milieu 
des  déserts,  dans  les  périls  sur 
mer,  dans  les  périls  entre  les 
faux  frères. 

27.  J*ai  souffert  toutes  sor- 
tes de  travaux  et  de  fatigues , 
de  fréquentes  veilles,  la  faim, 
la  soif,  beaucoup  de  jeûnes, 
le  froid  et  la  nudité. 

28.  Outre  ces  maux  qui  ne 
sont  ^«'extérieurs ,  le  soin  que 
j'ai  de  toutes  les  églises   m'at- 


tire une  foule  d'affaires  dont  je 
suis  assiégé  tous  les  jours. 

29.  Qui  est  faible  sans  que 
je  m'afTaiblisse  auec  lui  ?  qui  est 
scandalise  sans  que  je  brûle? 

30.  SU  faut  se  glorifier  de 
quelque  chose  ^  je  me  glorifierai 
des  souffrances  «qui  me  font 
paraître  faible. 

3i.  Dieu  qui  est  le  Père  de 
notre  Seigneur  Jésus-Christ,  et 
qui  est  béni  dans  tous  les  siè- 
cles, sait  que  je  ne  mens  point, 

32.  Etant  à  Damas,  celui 
qui  était  gouverneur  de  la  pro- 
vince, pour  le  roi  Arétas ,  fai- 
sait faire  garde  dans  la  ville 
des  Damascéniens ,  pour  m'ar- 
rêter  prisonnier; 

33.  mais  on  me  descendit 
dans  une  corbeille  par  une  fe- 
nêtre le  long  d'une  muraille  j 
et  je  me  sauvai  ainsi  de  ses 
mains. 

CHAPITRE  XII. 

Ravissement  de  saint  Paul.  Dieu 
l'humilie  de  peur  qu'il  ne  s'élève. 
Plus  il  est  Jaible ,  plus  il  estjort. 
Désintéressement  de  saint  Paul 
et  de  ses  disciples.  Son  zèle  pour 
les  Corinthiens, 

1.  S'il  faut  se  glorifier  (quoi- 
qu'il ne  soit  pas  avantageux  de 
le  faire) ^']e  viendrai  mainte- 
nant aux  visions  et  aux  révéla- 
tions du  Seigneur. 

2.  Je  connais  un  homme  en 
Jésus-Christ^  qui  fut  ravi  il  y 
a  quatorze  ans  ;  (si  ce  fut  avec 
son  corps ,  ou  sans  son  corps , 
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je   ne  sais ,  Dieu  le  sait)  ,  qui'\  faiblesses ,   afin  que    la    puis 
fut  raui,  dis-je  ^  jusqu'au  trpi- 
sième  ciel  ; 

3.  et  je  sais  que  cet  homme, 
(  si  ce  fut  avec  son  corps  ou 
sans  son  corps,  je  nen  sais  rien , 
Dieu  le  sait); 

4.  que  cet  homme ,  dis-je,  fut 
ravi  aans  le  paradis ,  et  qu'il  y 
entendit  des  paroles  ineffables, 
qu'il  n'est  pas  permis  à  un 
homme  de  rapporter. 

5.  Je  pourrais  me  glorifier 
en  parlant  d'un  tel  homme  ; 
mais  pour  m.oi,je  neveux  me 
glorifier  que  dans  mes  faiblesses 
et  dans  mes  afflictions, 

6.  Si  je  voulais  me  glorifier, 
je  pourrais  le  faire  sans  être 
imprudent  ;  car  je  dirais  la  vé  • 
rite;  mais  je  me  retiens,  de 
peur  que  quelqu'un  ne  m'es- 
time au-dessus  de  ce  qu'il  voit 
en  moi,  ou  de  ce  qu'il  entend 
dire  de  moi. 

rj.  Aussi,  de  peur  que  la 
grandeur  de  mes  révélations  ne 
me  causât  de  relèvement,  Z)/e« 
a  permis  que  je  ressentisse  dans 
ma  chair  un  aiguillon ,  qui  est 
l'ange  et  le  ministre  de  satan  , 
pour  me  donner  des  soufflets. 

8.  C'est  pourquoi  j'ai  prié 
trois  fois  le  Seigneur,  afin  que 
cet  ange  de  satan  ?,e  retirât  de 
moi; 

g.  et  il  m'a  répondu  :  Ma 
grâce  vous  suffit,  car  ma  puis- 
sance éclate  dai^antage  dans  la 
faiblesse.  Je  prendrai  donc 
plaisir  à  me  glorifier   de   mes 


San  ce  de  Jésus-Omisl  habite  en 
moi. 

10.  Et  ainsi  je  sens  de  la  sa- 
tisfaction et  de  la  joie  dans  les 
faiblesses  ,  dans  les  outrages  , 
dans  les  nécessités  ou  je  me 
trouife  réduit^  dans  les  persécu- 
tions, dans  les  afflictions  pres- 
santes que  je  souffre  pour  Jésus- 
Christ;  car  lorsque  je  suis  fai- 
ble, c'est  alors  que  je  suis  fort. 

11.  J'ai  été  imprudent;  c'est 
vous  qui  m'/  avez  contraint. 
Car  c'était  à  vous  à  parler 
avantageusement  de  moi,  puis- 
que je  n'ai  été  en  rien  inférieur 
aux  plus  éminents  d'entre  les 
apôtres,  encore  que  je  ne  sois 
rien. 

12.  Aussi  les  marques  de 
mon  apostolat  ont  paru  parmi 
vous  dans  toute  sorte  de  tolé- 
rance et  de  patience ,  dans  les 
miracles,  dans  les  prodiges,  et 
dans  les  effets  extraordinaires 
de  la  puissance  divine. 

i3.  Car  en  quoi  avez-vous 
été  inférieurs  aux  autres  églises, 
si  ce  n'est  en  ce  que  je  n'ai 
point  voulu  vous  être  à  charge  ? 
Pardonnez-moi  ce  tort  que  je 
'VOUS  ai  fait. 

14.  Voici  la  troisième  fois 
que  je  me  prépare  pour  vous 
aller  voir,  et  ce  sera  encore 
sans  vous  être  à  charge.  Car 
cest  vous  que  je  cherche,  et 
non  vos  biens  ;  puisque  ce  n'  est 
pas  aux  enfants  à  amasser  des 
trésors  pour  leurs  pères ,  mais 
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aux  pères  a  en  amasser  pour 
leurs  enfants. 

i5.  Aussi  pour  ce  qui  est  de 
moi ,  je  donnerai  très-volontiers 
tout  ce  que  f  ai  y  et  je  me  don- 
nerai encore  moi  -  même  pour 
le  salut  de  vos  âmes;  quoi- 
qu'ayant  tant  d'affection  pour 
vous ,  vous  en  ayez  peu  pour 
moi. 

16.  On  dira  peut  être  qn^W 
est  vrai  que  je  ne  voas  ai  point 
été  à  charge;  mais  ow'étant  ar- 
tificieux j'ai  usé  d  adresse  pour 
vous  surprendre. 

17.  Mais  me  suis-je  servi  de 
quelqu'un  de  ceux  que  je  vous 
ai  envoyés,  pour  tirer  quel- 
que chose  de  vous.^* 

18.  J'ai  priéTite  de  vous  aller 
troui^er,  et  j'ai  envoyé  encore 
avec  lui  un  de  nos  frères.  Tite 
a-t-il  tiré  quelque  chose  de 
vous?  n'avons-nous  pas  suivi  le 
même  esprit ^  nattons-nous  pas 
marché  sur  les  mêmes  traces  ? 

19.  Pensez-vous  que  ce  soit 
encore  ici  notre  dessein  de  nous 
justifier  devant  vous  ?  Nous 
vous  parlons  devant  Dieu  en 
/c.yt/^-Christ,  ettoutce  que  nous 
vous  disons j  mes  chers  Jréres, 
est  pour  votre  édification. 

20.  Car  j'appréhende  qu'ar- 
rivant vers  vous ,  je  ne  vous 
trouve  pas  tels  que  je  voudrais , 
et  que  vous  ne  me  trouviez  pas 
aussi  tel  que  vous  voudriez.  Je 
cram^  de  rencontrer  parmi  vous 
des  dissensions,  des  jalousies, 
des  animosités ,  des  querelles  , 


des  médisances,  de  faux  rap- 
ports, des  enlevements  d'or- 
gueil, des  troubles  et  des  tumul- 
tes ; 

21.  et  qu'ainsi  Dieu  ne  m'hu- 
milie, lorsque  je  serai  revenu 
chez  vous,  et  que  je  ne  sois 
obhgé  d'en  pleurer  plusieurs, 
qui,  étant  déjà  tombés  en  des 
impuretés,  des  fornications,  et 
des  dérèglements  infâmes,  n'en 
ont  point  fait  pénitence. 

CHAPITRE    XHI. 

Saint  Paul  menace  de  punir  avec 
sévérité  ceux  qui  n'auront  point 
fait  pénitence  de  leurs  péchés. 
Il  souhaite  de  n'être  point  obligé 
d'user  de  sa  puissance.  Saluta- 
tions. 

1.  Voici  donc  la  troisième 
fois  que  je  me  dispose  à  vous 
aller  voir.  Tout  se  jugera  sur 
le  témoignage  de  deux  ou  trois 
témoins. 

2.  Je  vous  l'ai  déjà  dit,  et  je 
vous  le  dis  encore  maintenant, 
auoique  absent,  mais  comme 
devant  être  bientôt  parmi  vous, 
que  sij'j  viens  encore  une  fois, 
je  ne  pardonnerai  ni  à  ceux 
qui  avaient  péché  auparavant, 
ni  à  tous  les  autres. 

3.  Est-ce  que  vous  voulez 
éprouver  la  puissance  de  Jésus- 
Christ  qui  parie  par  ma  bouche, 
qui  n'a  point  paru  faible,  mais 
^rè^-puissant  parmi  vous.»^ 

4.  Car  encore  qu'il  ait  été 
crucifié  selon  la  fail3lesse  de  la 
chair^  il  vit  néanmoins  marnée- 
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nant   par   la  vertu    de   Dieu  ; 
nous  sommes  faibles  aussi  avec 
lui,  mais  nous  vivrons  aveclui 
par  la  vertu  de  Dieu  qui  éclate 
parmi  vous. 
j       5.  Examinez-vous  vous-mê- 
!  mes,  pour  reconnaître  si  vous 
êtes  dans  la  foi.  Eprouvez-vous 
vous-mêmes.  Ne  connaissez- 
vous  pas  vous-mêmes  que  Jésus- 
Christ  est  en  vous?  Si  ce  n'est 
peut-être  que  vous  fussiez  dé- 
I  chus  de  ce  que  -vous  étiez. 

6.  Mais  j'espère  que  vous 
connaîtrez  que ,  pour  nous  , 
nous  ne  sommes  point  déchus 
de  ce  que  nous  étions. 

7.  Ce  que  nous  demandons  à 
Dieu  esi  que  vous  ne  commet- 
tiez aucun  mal,  et  non  pas  que 
nous  paraissions  n'être  point 
déchus  fife  ce  que  nous  sommes; 
mais  que  vous  fassiez  ce  qui  est 
de  votre  devoir,  quand  même 
nous  devrions  paraître  déchus 
de  ce  que  nous  sommes, 

8.  Car  nous  ne  pouvons  rien 


contre  la  vérité;  mais  seulement 
pour  la  vérité. 

9.  Et  nous  nous  réjouissons 
de  ce  que  nous  paraissons 
faibles  pendant  que  vous  êtes 
forts  ;  et  nous  demandons  aussi 
à  Dieu  qu'il  vous  rende  parfaits. 

10.  Je  vous  écris  ceci  étant 
absent, afin  de  n'avoir  pas  lieu , 
lorsque  je  serai  présent,  d'user 
avec  sévérité  de  la  puissance  que 
le  Seigneur  m'a  donnée  pour 
édifier,  et  non  pour  détruire. 

1 1 .  Enfin  mes  frères 
dans  la  joie 
parfiiits,  consolez-vous,  soyez 
unis  d'esprit  et  de  cœur,  vivez 
dans  la  paix;  et  le  Dieu  d'a- 
mour et  de  paix  sera  avec  vous. 

12.  Saluez-vous  les  uns  les 
autres  par  un  saint  baiser.  Tous 
les  saints  vous  saluent. 

i3.  Que  la  grâce  de  notre 
Seigneur  Jésus-Christ,  l'amour 
de  Dieu  et  la  communication 
du  Saint-Esprit  demeurent  avec 
vous  tous.  Amen. 


,  soyez 
travaillez  à   être 
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//  relève  sa  mission.  Il  rappelle 
ce  qu'il  a  fait  avant  et  après  sa 
conversion. 

1.  Paul,  apôtre,  non  de  la 
part  des  hommes,  ni  par  un 
homme,  mais  par  Jésus-Glirist; 
et  Dieu  son  Père,  qui  Ta  res- 
suscité d'entre  les  morts  ; 

2.  et  tous  les  frères  qui  sont 
avec  moi,  aux  églises  de  Ga- 
latie. 

3.  Que  la  grâce  et  la  paix 
vous  soient  données  par  la 
honte  de  Dieu  le  père,  et  par 
notre  Seigneur  Jésus-Christ, 

4.  qui  s'est  Uvré  lui-même 
pour  nos  péchés,  et  pour  nous 
retirer  de  hi  corruption  du  siè- 
cle présent ,  selon  la  volonté  de 
Dieu  notre  Père, 

5.  à  qui  soit  gloire  dans  tous 
les  siècles  des  siècles.   Amen. 

6.  Je  m'étonne  qu  ahandon- 
nant  celui  qui  vous  a  appelés  à 
la  grâce  de  /eywj-Christ ,  vous 
passiez  sitôt  à  un  autre  évan- 

7.  Ce  n*est  pas  qu'il  y  en  ait 
d'autre;  mais  c'est  qu'il  y  a 
des  gens  qui  vous  troublent, 
et  qui  veulent  renverser  l'évan- 
gile de  /ejMJ-Ghrist. 

8.  Mais  quand/îOM^7JOMj  an- 
noncerions nous  -  mêmes ,  ou 
quand  un  ange  du  ciel  vous 
annoncerait  un  évangile  diffé- 
rent de  celui  que  nous  vous 
avons  annoncé,  qu'il  soit  ana- 
thème. 

9.  Jea'OMjTai  dit,  et  je  vous 
le  dis  encore  une  fois  ;  Si  quel- 


quun  vous  annonce  un  évan- 
gile différent  de  celui  que  vous 
avez  reçu,  qu'il  soit  anathème. 

10.  Car    enfin    est-ce   des 
hommes,   ou  de  Dieu,  que  je 
recherche    maintenant    d'être 
approuvé.»*  ou  ai-je   pour  but  | 
de  plaire  aux  hommes  .î*   Si  je  | 
voulais  encore  plaire  aux  hora-  i 
mes,  je  ne  serais  pas  serviteur 
de  /e^wj-Christ. 

11.  Je  vous  déclare  donc, 
mes  frères ,  que  l'évangile  que 
je  vous  ^  prêché  n'a  rien  de 
l'homme; 

12.  parce  que  je  ne  l'ai  point 
reçu  ni  appris  èi aucun  homme, 
mais  par  la  révélation  de  Jésus- 
Christ. 

i3.  Car  vous  savez  de  quelle 
manière  j'ai  vécu  autrefois  dans 
le  judaïsme,  avec  quel  excès 
de  fureur  )e  persécutais  l'église 
de  Dieu,  et  la  ravageais, 

14.  me  signalant  dans  le  ju- 
daïsme au-dessus  de  plusieurs 
de  ma  nation  et  de  mon  âge, 
et  ayant  un  zèle  démesuré  pour 
les  traditions  de  mes  pèreSe 

i5.  Mais  lorsqu'il  a  plu  à 
Dieu,  qui  m'a  choisi  particuliè- 
rement dès  le  ventre  de  ma 
mère ,  et  qui  m'a  appelé  par  sa 
grâce , 

16.  de  me  révéler  son  Fils,  1 
afin  que  je  le  prêchasse  parmi 
les  nations  ,  je  l'ai  fait  aussi- 
tôt sans  prendre  conseil  de  la 
chair  et  du  sang  ; 

17.  et  je  ne  suis  point  retour- 
né à  Jérusalem  pour  voir  ceux 
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qui  étaient  apôtres  avant  moi  ; 
mais  je  m'en  suis  allé  en  Arabie; 
et  puis  je  suis  revenu  encore 
à  Damas. 

i8.  Ainsi,  trois  ans  s'étant 
écoulés,  je  retournai  à  Jéru- 
salem pour  visiter  Pierre;  et 
je  demeurai  quinze  jours  avec 
luij 

19.  et  je  ne  vis  aucun  des 
autres  apôtres,  sinon  Jacques, 
frère  du  Seigneur. 

20.  Je  prends  Dieu  à  témoin 
que  je  ne  vous  mens  point  en 
tout  ce  que  je  vous  écris. 

2 1 .  J'allai  ensuite  dans  la  Sy- 
rie et  dans  la  Glicie. 

22.  Or  les  églises  de  Judée 
qui  croyaient  en  Jésus-Q^TÏst 
ne  me  connaissaient  pas  de  vi- 
sage. 

23.  Ds  avaient  seulement  en- 
tendu dire  :  Celui  qui  autre- 
fois nous  persécutait  annonce 
maintenant  la  foi ,  qu'il  s'effor- 
çait alors  de   détruire , 

24.  et  ils  rendaient  gloire  à 
Dieu,  de  ce  qiCil  avait  fait  en 
moL 

CHAPITRE  II. 

%aînt  Paul  confère  avec  les  apôtres. 
On  ne  l'oblige  point  à  obsen'er 
la  loi.  Il  est  reconnu  l'apôtre  des 
gentils.  Il  résiste  à  saint  Pierre. 
Nul  n'est  justifié  que  par  la  foi 
en  Jésus-Christ. 

I.  Quatorze  ans  après,  j'allai 
de    nouveau  à  Jérusalem  avec 
Barnabe,  et  je  pris  aussi  Tite 
^avec  moi. 


2.  Or  j'y  allai  suivant  une 
révélation  que  fen  avais  eue , 
et  j'exposai  dM^Jidèles^  et  en 
pai'ticulier  à  ceux  qui  parais- 
saient les  plus  considérables, 
l'évangile  que  je  prêche  parmi 
les  gentils ,  afin  de  ne  pas  per- 
dre le  fruit  de  ce  que  j^ avais 
déjafaity  ou  de  ce  que  je  devais 
faire  dans  le  cours  de  mon  mi- 
nistère. 

3.  Mais  on  n'obligea  point 
Tite ,  que  j'avais  amené  avec 
moi,  et  qui  était  gentil,  de  se 
faire  circoncire; 

4.  et  la  considération  des 
faux  frères,  qui  s'étaient  intro- 
duits par  surprise  dans  l'église 
et  qui  s'étaient  glissés  parmi 
nous,  pour  observer  la  liberté 
que  nous  avons  en  Jésus-Christ, 
et  nous  réduire  en  servitude, 

5.  ne  nous  porta  pas  à  leur 
céder,  même  pour  un  moment, 
et  nous  refusâmes  de  nousas- 
sujétir  à  ce  qu'ils  voulaient  y 
afin  que  la  vérité  de  l'évangile 
demeurât  parmi  vous. 

6.  Aussi  ceux  qui  paraissaient 
les  plus  considérables  (je  ne 
m'arrête  pas  à  ce  qu'ils  ont  été 
autrefois ,  Dieu  n'a  point  d'é- 
gard à  la  qualité  des  person- 
nes) ceux,  dis-je,  qui  parais- 
saient les  plus  considérables , 
ne  m'ont  rien  appris  de  nou- 
veau. 

7.  Mais  au  contraire  ayant 
reconnu  que  la  charge  de  prê- 
cher l'évangile  aux  incirconcis 
m'avait  été  donnée  comnie  à 
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Pierre   celle  de  le  prêcher  aux 
circoncis; 

8.  (car  celui  qui  a  agi  effi- 
cacement dans  Pierre  pour  le 
rendre  apôtre  des  circoncis,  a 
aussi  agi  efficacement  en  moi 
pour  me  rendre  apôtre  des 
gentils), 

9.  ceux ,  dis-je ,  qui  parais- 
saient comme  les  colonnes  de 
V église  ,  Jacques ,  Cephas  ,  et 
Jean,  ayant  reconnu  la  grâce 
que  j'avais  reçue ,  nous  don- 
nèrent la  main  à  Barnabe  et  à 
moi,  pour  marque  de  la  so- 
ciété et  de  V  union  qui  était  entre 
eux  et  nous  y  afin  que  nous  prê- 
chassions Vés>angile  aux  gentils, 
et  eux  aux  circoncis. 

10.  Ils  nous  recommandèrent 
seulement  d«  nous  ressouvenir 
des  pauvres  ;  ce  que  j'ai  eu 
aussi  grand  soin  de  faire. 

11.  Or  Cephas  étant  venu  à 
Antioche,  je  lui  résistai  en  face , 
parce  qu'il  était  reprehensible. 

12.  Car  avant  que  quelques- 
uns  qui  venaient  de  la  part  de 
l2iQX^<àS  fussent  arrivés ^  il  man- 
geait avec  les  gentils;  mais 
après  leur  arrivée  il  se  retira 
et  se  sépara  d^avec  les  gentils  ^ 
craignant  de  blesser  les  circon- 
cis. 

i3.  Les  autres  Juifs  usèrent 
comme  lui  de  cette  dissimula- 
tion ,  et  Barnabe  même  s'y 
laissa  aussi  emporter. 

14.  Mais  quand  je  vis  qu'ils 
ne  marchaient  pas  droit  selon 
ia  vérité'  de  l'évangile,  je  dis  à 


Cephas  devant  tout  le  monde  : 
Si  vous ,  qui  êtes  Juif ,  vivez 
comme  les  gen.tils,  et  non  pas 
comme  les  Juifs ,  pourquoi 
contraignez-vous  les  gentils  de 
judaïser.^^ 

i5.  Nous  sommes  Juifs  par 
notre  naissance,  et  non  du 
nombre  des  gentils,  qui  sont 
des  pécheurs. 

16.  Et  cependant,  sachant 
que  l'homme  n'est  point  justi- 
fié par  les  œuvres  de  la  loi, 
mais  par  la  foi  en  Jésus-Christ, 
nous  avons  nous-mêmes  cru 
en  Jésus-Christ,  pour  être  jus- 
tifiés par  la  foi  que  nous  au- 
rions en  lui,  et  non  par  les 
œuvres  de  la  loi;  parce  que 
nul  homme  ne  sera  justifié  par 
les  œuvres  de  la  loi. 

17.  Mais  si,  cherchant  à  être 
justifiés  par  /eW-Christ,  nous 
sommes  aussi  nous-mêmes  trou- 
vés pécheurs,  Jésus -Christ  se- 
ra-t-il  donc  ministre  du  pé 
ché-f*  Dieu  nous  garde  de  le 
penser. 

18.  Car  si  je  rétablissais  d^^ 
nouveau  ce  que  j'ai  détruit,  je 
me  ferais  voir  moi-même  pré 
varicateur. 

19.  Mais  je  suis  mort  à  la 
loi  par  la  loi  même,  afin  de  ne 
vivre  plus  que  pour  Dieu.  J'ai 
été  crucifié  avec  Jesus-Çh.v\sX^ 

20.  Et  je  vis,  ou  plutôt  ce 
n'est  plus  moi  qui  vis ,  mais 
c'est  Jésus-ÇhxïsX.  qui  vit  en 
moi  ;  et  si  je  vis  maintenant 
dans  ce  corps  mortel,  j'y  vis 
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dans  la  foi  au  Fils  de  Dieu  ,  qui 
m'a  aimé ,  et  qui  s'est  livré  lui- 
même  à  la  mort  f  OUT  moi. 

21.  Je  ne  veux  point  rendre 
la  grâce  de  Dieu  inutile.  Car 
si  la  justice  s'acquiert  par  la 
loi,  Jésus  -  Christ  sera  donc 
mort  en  vain. 

CHAPITRE  ÏII. 

Ne  pas  finir  par  la  chair,  ayant 
commencé  par  l'esprit.  C'est  par 
la  foi  qu*  Abraham  et  ses  vrais 
enfants  sont  justifiés.  La  loi  ne 
justifie  point  ;  le  juste  vit  de  la 
foi.  C'est  par  la  foi  que  les  pro- 
messes faites  à  Abraham  seront 
accomplies.  Tous  un  en  Jésus- 
Christ. 

1.  O  Galates  insensés,  qui 
vous  a  ensorcelés,  pour  vous 
rendre  ainsi  rebelles  à  la  vé- 
rité ,  vous  aux  yeux  de  qui 
Jésus- Christ  a  été  représenté, 
ayant  été  lui-même  crucifié  en 
vous? 

2.  Je  ne  veux  savoir  de  vous 
qu'une  seule  chose.  Est-ce  par 
les  œuvres  de  la  loi ,  que  vous 
avez  reçu  le  i^a/w^Esprit,  ou 
par  la  foi  que  vous  avez  en- 
tendu prêcher? 

3.  Etes-vous  si  insensés  qu'a- 
près avoir  commencé  par  l'Es- 
prit vous  finissiez  maintenant 
par  la  chair  ? 

4.  Sera-ce  donc  en  vain  que 
vous  avez  tant  souffert  ?  si  tou- 
tefois ce  /l'est  quen  vain. 

5.  Celui  donc  qui  vous  com- 
munique son  Esprit,  et  qui  fait 
des   miracles   parmi  vous ,    le 
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fait-il  par  les  œuvres  de  la  loi, 
ou  par  la  foi  que  vous  avez 
entendu  prêcher^ 

6.  selon  qu'il  est  écrit  d'A- 
braham ,  qu'il  crut  ce  que  Dieu 
lui  aidait  dit,  et  que  sa  foi  lui 
fut  imputée  àjustice.î* 

7.  Sachez  donc  que  ceux  qui 
s'appuient  sur  la  foi  sont  les 
'Vrais  enfant?  d'Abraham. 

8.  Aussi  Dieu,  dans  l'écri- 
ture, prévoyant  qu'il  justifie- 
rait les  nations  par  la  foi ,  l'a 
annoncé  par  avance  à  Abra- 
ham ,  en  lui  disant  :  Toutes  les 
nations  de  la  terre  seront  bé- 
nies en  vous. 

9.  Ceux  qui  s  appuient  sur 
la  foi  sont  donc  bénis  avec  le 
fidèle  Abraham. 

10.  Au  heu  que  tous  ceux, 
qui  s  appuient  sur  les  œuvres 
de  la  loi ,  sont  dans  la  malé- 
diction ,  puisqu'il  est  écrit  ; 
Malédiction  sur  tous  ceux  qui 
n'observent  pas  tout  ce  qui  est 
prescrit  dans  le  livre  de  la  loi, 

11.  Et  il  est  clair  que  nul 
par  la  loi  n'est  justifié  devant 
Dieu ,  puisque ,  selon  récriture, 
le  juste  vit  de  la  foi. 

1 2.  Or  la  loi  ne  s'appuie  point 
sur  la  foi;  au  contraire,  elle 
dit  :  Celui  qui  observera  ces 
préceptes^  y  trouvera  la  vie. 

i3.  Mais  Jésus-Christ  nous  a 
rachetés  de  la  malédiction  de 
la  loi ,  s'étant  rendu  lui-même 
malédiction  pour  nous ,  selon 
qu'il  est  écrit  :  Maudit  est  celui 
qui  est  pendu  au  bois; 
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14.  afin  que  la  bénédiction 
donnée  à  Abraham  fut  com- 
muniquée aux  gentils  en  Jésus- 
Christ  ,  et  qu  ainsi  nous  reçus- 
sions par  la  foi  le  »S'â/«/-Esprit 
qui  avait  été  promis. 

i5.  Mes  frères,  je  me  ser- 
virai de  l'exemple  d'une  ciiose 
humaine  et  ordinaire.  Lors- 
qu'un homme  a  fait  un  testa- 
ment en  bonne  forme,  nul  ne 
peut  le  , casser,  ni  y  ajouter. 

16.  Or  les  promesses  de  Dieu 
ont  été  faites  à  Abraham ,  et  à 
celui  qui  devait  naître  de  lui. 
Une  dit  pas  :  A  ceux  qui  naî- 
tront de  vous,  comme  s* il  eût 
parlé  de  plusieurs  ;  mais  comme 
parlant  dun  seul,  A  celui  qui 
naîtra  de  tous,  qui  est  Jésus- 
Christ, 

ly.  Ce  que  je  veux  donc  dire 
est,  que  Dieu  ayant  fait  un  tes- 
tament en  bonne  forme  en  fa- 
veur de  Jésus-Christ ,  la  loi  qui 
n'a  été  donnée  que  quatre  cent 
trente  ans  après ,  n'a  pu  le  ren- 
dre nul  j  ni  en  abroger  la  pro- 
messe. 

18.  Car  si  c'est  par  la  loi  que 
î'héritage  nous  est  donné  ,  ce 
n'est  donc  plus  par  la  promesse. 
Or  c'est  par  la  promesse  que 
Dieu  l'a  donné  à  Abraham. 

19.  A  quoi  servait  donc  la 
loi  ?  Elle  a  été  établie  pour 
faire  connaître  les  prévarica- 
tions que  ton  commettait  en  la 
violant  jusqu'à  lavénement  de 
celui  qui  devait  naître  d^ Abra- 
ham et  que  la  promesse  regar-j 


dait.  Et  cette  loi  a  été  donnée 
par  le  ministère  des  anges  et 
par  l'entremise  d'un  méchatear. 

20.  Or  un  médiateur  n'est 
pas  d'un  seul;  mais  il  n'y  a 
qu'un  seul  Dieu. 

21.  La  loi  est-elle  donc  op- 
posée aux  promesses  de  Dieu  ? 
Nullement.  Car  si  la  loi  qui  a 
été  donnée  avait  pu  donner  la 
vie  ,  on  pourrait  dire  alors  avec 
vérité ,  que  la  justice  s'obtien- 
drait par  Ja  loi. 

22.  Mais  récriture  a  comme 
renfermé  tous  les  hommes  sous 
le  péché,  afin  que  ce  que  Dieu 
avait  promis  fàt  donné  par  la 
foi  en  Jésus-Christ  à  ceux  qui 
croiraient  en  lui, 

a3.  Or,  avant  que  la  foi  lut 
venue,  nous  étions  sous  la  garde 
de  la  loi  ^  qui  nous  tenait  ren- 
fermés ,  pour  nous  disposer  à 
cette  foi  qui  devait  être  révé- 
lée un  jour, 

24.  Ainsi  la  loi  nous  a  servi 
de  conducteur  pour  nous  me- 
ner comme  des  enfants  à  Jé- 
^•«^-Christ,  afin  que  nous  fus- 
sions justifiés  par  ia  foi. 

25.  Mais  la  foi  étant  venue, 
nous  ne  sommes  plus  sous  un 
conducteur  comme  des  enfants  ; 

26.  puisque  vous  êtes  tous 
enfants  de  Dieu  par  la  foi  en 
Jésus-Christ. 

27.  Car  vous  tous  qui  avez 
été  baptisés  en  Jésus -Oansl^ 
vous  avez  été  revêtus  de  Jésus- 
Christ. 

28.  Il  n'y  a  plus  maintenant 
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ni  de  Juif,  ni  de  gentil;  ni  d'es- 
clave, ni  de  libre;  ni  d'homme, 
ni  de  femme;  mais*  vous  n'êtes 
tous  qu'un  en  Jésus-Christ. 

29.  Si  vous  êtes  à  JésLLs- 
Ghrist,  vous  êt^s  'Jonc  la  race 
d'Ahraham ,  et  les  héritiers  se- 
lon la  promesse. 

CHAPITRE  IV. 

liùfs  en  tutelle  sous  la  loi ,  libres 
par  la  foi.  Galates  entraînés 
dans  le  judaïsme.  Leur  première 
aj^ection  pour  saint  Paul.  Ten- 
dresse de  saint  Paul  pour  eux. 
Agar  et  Sara ,  figure  des  deux 
alliances, 

1.  Je  dis  de  plus:  Tant  que 
l'héritier  est  encore  enfant ,  il 
n'est  point  différent  d'un  ser- 
viteur, quoiqu'il  soit  le  maître 
de  tout  ; 

2.  mais  il  est  sous  la  puis- 
sance des  tuteurs  et  des  cura- 
teurs jusqu'au  temps  marqué 
par  son  père. 

3.  Ainsi  lorsque  nous  étions 
encore  enfants,  nous  étions  as- 
sujétis  aux  premières  et  plus 
grossières  instructions  ^MôZ>^eM 
a  données  au  monde. 

4.  Mais  lorsque  les  temps  ont 
été  accomplis ,  Dieu  a  envoyé 
son  Fils  ,  formé  d'une  femme  , 
et  assujéti  à  la  loi, 

5.  pour  racheter  ceux  qui 
étaient  sous  la  loi ,  et  pour  nous 
rendre  enfants  adoptifs. 

6.  Et  parce  que  vous  êtes 
enfants ,  Dieu  a  envoyé  dans 
Tos  cœurs  l'Esprit  de  son  Fils, 


qui  crie  :  Mon  Père ,  mon  Père, 
y,  Aucun  de  iwus  n'est  donc 
pius  maintenant  serviteur,  *niais 
enfant.  S  il  est  enfant ,  il  est 
aussi  héritier  de  Dieu  par  Jé- 
suS'ChTÏ&X. 

8.  Autrefois  lorsque  vous  ne 
connaissiez  point  Dieu ,  vous 
étiez  assujétis  à  ceux  qui  par 
leur  nature  ne  sont  point  vé- 
ritablement dieux. 

9.  Mais  maintenant  après 
que  vous  avez  connu  Dieu , 
ou  plutôt  que  vous  avez  été 
connus  de  lui,  conimeut  vous 
tournez-vous  vers  ces  observa- 
tions légales^  défectueuses  et 
impuissantes,  auxquelles  vous 
voulez  vous  assujetir  par  une 
nouvelle  servitude? 

io.  Vous  observez  les  jours 
et  les  mois,  les  saisons  et  les 
années. 

i  I.  J'appréliende  pour  vous , 
que  je  n'aie  peut-êti'e  travaillé 
en  vain  parmi  vous. 

12.  Soyez  envers  moi  com- 
me je  suis  envers  vous  ;  je  vous 
en  prie,  mes  frères.  Vous  ne 
m'avez  jamais  offensé  dans  au- 
cune chose. 

i3.  Vous  savez  que  lorsque 
je  vous  ai  annoncé  première- 
ment l'évangile,  c'a  été  parmi 
les  persécutions  et  les  afiOiictions 
de  la  chair  ; 

14.  et  que  vous  ne  m'avez 
point  méprisé  ni  rejeté  à  cause 
de  ces  épreuves  que  je  soup^ 
frais  en  ma  chair;  mais  voué 
m'avez  reçu  comme   un  a<ng€^ 
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de  Dieu,  comme  Jésus-Christ 
même. 

i5.  Où  est  donc  le  temps 
où  vous  vous  estimiez  si  heu- 
reux? Car  je  puis  vous  rendre 
ce  témoignage ,  que  vous  étiez 
prêts  alors,  s'il  eût  été  possible, 
à  vous  arracher  les  yeux  même 
pour  me  les  donner. 

i6.  Suis-je  donc  devenu 
votre  ennemi ,  parce  que  je 
vous  ai  dit  la  vérité? 

17.  Ils  s'attachent  fortement 
à  vous;  mais  ce  n'est  pas  d'une 
J)onne  affection ,  puisqu'ils  veu- 
lent vous  séparer  de  nous ,  afin 
que  vous  vous  attachiez  forte- 
ment à  eux. 

18.  Je  veux  que  vous  soyez 
zélés  pour  les  gens  de  bien 
dans  le  bien,  en  tout  temps  , 
et  non  pas  seulement  quand  je 
suis  parmi  vous. 

19.  Mes  petits  enfants,  pour 
qui  je  sens  de  nouveau  les  dou- 
leurs de  Tenfantement,  jusqu'à 
ce  que  fèsus-Cthrisl  soit  formé 
en  vous. 

20.  Je  voudrais  maintenant 
être  avec  vous  pour  diversifier 
mes  paroles  selon  vos  besoins  ; 
car  je  suis  en  peine  comment 
je  dois  vous  parier. 

a  I .  Dites-moi ,  je  "vousprie , 
vous  qui  voulez  être  sous  la 
loi,  n'avez-vous  point  lu  ce 
que  dit  la  loi? 

22.  Car  il  est  écrit  qu'Abra- 
ham, eut  deux  fils,  l'un  de  la 
servante,  et  l'autre  de  \2i  femme 
libre. 
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23.  Mais  celui  qui  naquit  de 


la  servante,  naquit  selon  la 
chair  ;  et  celui  qui  naquit  de  la 
femme  libre,  naquit  en  vertu 
de  la  promesse  cLe  Dieu, 

24.  Tout  ceci  est  une  allé- 
gorie. Car  ces  deux  femmes 
sont  les  deux  alliances,  dont 
la  première,  qui  a  été  établie 
sur  le  mont  Sina,  et  qui  n'en- 
gendre que  des  esclaves,  est 
figurée  par  Agar. 

25.  Car  Sina  est  une  mon- 
tagne d'Arabie,  qui  représente 
la  Jérusalem  d'ici-bas,  qui  est 
esclave  avec   ses    enfants  ; 

26.  au  lieu  que  la  Jérusa- 
lem d'en  -  haut  est  ^vraiment 
hbre;  et  c'est  elle  qui  est  notre 
mère. 

27.  Car  il  est  écrit  :  Ré- 
jouissez-vous, stérile,  qui  n'en- 
fantiez point;  poussez  des  cris 
de  joie,  vous  qui  ne  deveniez 
point  mère;  parce  que  celle 
qui  était  délaissée ,  a  plus  d'en- 
fants que  celle  qui  a  un  mari. 

28.  Nous  sommes  donc ,  mes 
frères,  les  enfants  de  la  pro- 
messe, figurés  dans  Isaac. 

29.  Et  comme  alors  celui 
qui  était  né  selon  la  chair  per- 
sécutait celui  qui  était  né  selon 
l'esprit,  il  en  arrive  de  même 
encore  aujourd'hui. 

30.  Mais  que  dit  l'écriture? 
Chassez  la  servante  et  son  fils  ; 
car  le  fils  de  la  servante  ne 
sera  point  héritier  avec  le  fils 
de  \di  femme  libre. 

3 1 .  05",  mes  frères ,  nous  ne 
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sommes  point  les  enfants  de 
la  servante,  mais  de  Xo.  femme 
libre  j  et  c'est  Jésus-Christ  qui 
nous  a  acquis  cette  liberté. 

CHAPITRE  V. 

Qui  s'appuie  sur  la  loi  est  déchu  de 
la  grace  ;  c'est  la  foi  qui  nous 
sauve.  Fraie  liberté.  La  loi  con- 
siste dans  l'amour. 

1.  Tenez-vous-en  là,  et  ne 
vous  mettez  point  sous  le  joug 
d'une  nouvelle  servitude. 

2.  Car  je  vous  dis,  moi 
Paul ,  que  si  vous  vous  faites 
circoncire,  Jésus-ChTisl  ne  vous 
servira  de  rien. 

3.  Et  de  plus  je  déclare  à 
tout  homme  qui  se  fera  circon- 
cire qu'il  est  obligé  de  garder 
toute  la  loi. 

4.  Vous  qui  voulez  être  jus- 
tifiés par  la  loi,  vous  n'avez 
plus  de  part  à  Jésus  -  Chxisi  \ 
vous  êtes  déchus  de  la  grâce. 

5.  Mais  pour  nous,  c'est  en 
vertu  de  la  foi  que  nous  espé- 
rons recevoir  du  Saint-EsT^ril 
la  justice. 

6.  Car,  en  Jésus -Christ,  ni 
la  circoncision,  ni  l'incirconci- 
sion  ne  servent  de  rien,  mais 
la  foi  qui  est  animée  de  la  cha- 
rité. 

7.  Vous  couriez  */ bien  ;  qui 
vous  a  arrêtés  pour  vous  em- 
pêcher d'obéir  à  la  vérité? 

-  8.  Ce  sentiment,  dont  vous 
vous  êtes  laissés  persuader,  ne 
vient  pas  de  celui  qui  vous  a 
appelés. 


9.  Un  peu  de  levain  aigrit 
toute  la  pâte. 

10.  J'espère  de  la  bonté  du 
Seigneur  que  vous  n'aurez 
pointa  V avenir  d'autres  senti- 
ments ^?^e  les  miens;  mais  ce- 
lui qui  vous  trouble  en  portera 
la  peine,  quel  qu'il  soit. 

1 1.  Et  pour  moi,  mes  frères, 
si  je  prêche  encore  la  circon- 
cision ,  pourquoi  est-ce  que  je 
souffre  tant  de  persécutions? 
Le  scandale  de  la  croix  est 
donc  anéanti? 

12.  Plût  à  Dieu  que  ceux  qui 
vous  troublent  fussent  même 
retranchés  du  milieu  de  vous! 

i3.  Car  vous  êtes  appelés, 
mes  frères ,  à  un  état  de  li- 
berté ;  ayez  soin  seulement  que 
cette  liberté  ne  vous  serve  pas 
d'occasion  pour  vivre  selon  la 
chair;  mais  assujétissez- vous 
les  uns  aux  autres  par  une 
charité  spirituelle. 

14.  Car  toute  la  loi  est  ren- 
fermée dans  ce  seul  précepte  : 
Vous  aimerez  votre  prochain 
comme  vous-même. 

i5.  Si  vous  vous  mordez  et 
vous  dévorez  les  uns  les  autres, 
prenez  garde  que  vous  ne  vous 
consumiez  les  uns  ievs   autres. 

16.  Je  vous  le  dis  donc  ; 
Conduisez-vous  selon  l'Esprit, 
et.  vous  n'accomplirez  point  les 
désirs  de  la  chair. 

17.  Caria  chair  a  des  désirs 
contraires  à  ceux  de  l'Esprit, 
et  l'Esprit  en  a  de  contraires 
à  ceux  de  la  chair,  et  ils  sont 
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opposés  l'un  à  l'autre;  de  sorte 
que  vous  ne  faites  pas  les  cho- 
ses que  vous  voudriez. 

i8.  Si  vous  êtes  poussés  par 
l'Esprit ,  vous  n'êtes  point  sous 
la  loi. 

19.  Or  il  est  aisé  de  connaî- 
tre les  œuvres  de  la  chair,  qui 
sont  la  fornication ,  l'impureté, 
l'impudiciié,  h  dissolution, 

20.  l'idolâtrie  ,  les  empoi- 
sonnements, les  inimitiés,  les 
dissensions ,  les  jalousies  ,  les 
animosités ,  les  querelles ,  les 
divisions,  les  hérésies, 

ai.  les  envies,  les  meurtres, 
les  ivrogneries  ,  les  débauches, 
et  autres  crimes  semblables , 
dont  je  vous  déclare,  comme 
je  vous  l'ai  déjà  dit,  que  ceux 
qui  commettent  ces  crimes , 
ne  seront  point  héritiers  du 
royaume  de  Dieu. 

22.  Les  fruits  de  l'Esprit  au 
contraire  sont  la  charité,  la 
joie ,  la  paix,  la  patience,  l'hu- 
manité, la  bonté,  la  longani^ 
mité, 

23.  la  douceur ,  la  foi ,  la 
modestie ,  la  continence ,  la 
chasteté.  Il  n'j  a  point  de  loi 
contre  ceux  qui  virent  de  la 
sorte. 

24.  Or  ceux  qui  sont  à  /e- 
*MJ- Christ  ont  crucifié  Uur 
chair  avec  ses  passions  et  ses 
désirs  déréglés. 

aS.  Si  nous  vivons  par  l'Es- 
prit ,  conduisons  -  nous  aussi 
par  l'Esprit. 

26.  Ne  nous  laissons  point 


aller  à  la  vaine  gloire,  nous 
piquant  les  uns  les  autres ,  et 
étant  envieux  les  uns  des  au- 
tres. 

CHAPITRE  VI 

Corriger  avec  douceur.  S'entre^ 
supporter.  Croire  qu'on  n'est 
rien.  Semer  pour  reeueillir.  Saint 
Paul  ne  se  glorijie  qu'en  lu  croix. 
Salutation. 

1.  Mes  frères,  si  quelqu'un 
est  tombé  par  surprise  en  quel- 
que pèche ,  vous  autres  ,  qui 
êtes  spirituels ,  ayez  soin  de  le 
relever  dans  un  esprit  de  dou- 
ceur; chacun  de  vous  faisant 
réflexion  sur  soi-même,  et  crai- 
gnant d'être  tenté  aussi  bien 
que  lui, 

2.  Portez  les  fardeau^L  les 
uns  des  autres,  et  vous  ac- 
comphrez  ainsi  la  loi  de  Jésus- 
Christ. 

3.  Car  si  quelqu'un  s'estime 
être  quelque  chose,  il  se  trom- 
pe lui-même ,  parce  qu'il  n'est 
rien. 

4.  Mais  que  chacun  exa- 
mine bien  ses  propres  actions, 
et  alors  il  trouvera  sa  gloiie  en 
ce  quit  verra  de  bon  dan>  lui- 
même,  et  non  point  en  se  com- 
parant avec  les  autres. 

5.  Car  chacun  portera  son 
propre  faideau. 

6.  Que  celui,  que  l'on  in- 
struit dans  les  choses  de  la  foi, 
assiste  de  ses  biens  en  toutes 
manières  celui  qui  l'instruit. 

7.  Ne  vous  trompez  pas  ;  on 
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ne  se  moque  point  de  Dieu. 

8.  Car  l'homme  ne  recueil- 
lera que  ce  qu'il  aura  semé  ; 
car/  celui  qui  sème  dans  sa 
chair  recueillera  de  la  'chair  la 
corruption  e? /«  mort;  et  celui 
qui  sème  dans  l'Esprit  recueil- 
lera de  l'Esprit  la  vie  éternelle. 

g.  Ne  nous  lassons  donc 
point  de  faille  le  bien,  puisque, 
si  nous  ne  perdons  point  cou- 


rage, 


nous  en  recueillerons  le 


fruit  en  son  temps. 

10.  C'est  pourquoi ,  pendant 
que  nous  en  avons  le  temps, 
faisons  du  bien  à  tous,  mais 
principalement  à  ceux  qu'une 
même  foi  a  rendus  comme  nous 
domestiques  du  Seigneur» 

11.  Voyez  quelle  lettre  je 
vous  ai  écrite  de  ma  propre 
main. 

12.  Tous  ceux  qui  mettent 
leur  gloire  en  des  cérémonies 
charnelles  ne  vous  obligent  à 
vous  faire  circoncire,  quafin 
de  n'être  point  eux-mêmes 
persécutés  pour  la  croix  de 
Jésus -C\voi&l, 

i3.  Car  eux-mêmes  qui  sont 


se    glorifient    en  votre 


circoncis  ne  gardent  point  la 
loi  ;  mais  ils  veulent  que  vous 
receviez  la  circoncision,  afn 
qu'ils 
chair. 

14.  Mais  pour  moi,  à  Dieu 
ne  plaise  que  je  me  glorifie  en 
autre  chose  qu'en  la  croix  de 
notre  Seigneur  Jésus-Christ, 
par  qui  le  monde  est  mort  et 
cru ciiié  pour  moi,  comme  je 
suis  mort  et  crucifié  pour  le 
monde. 

i5.  Car  en  Jésus-Christ  la 
circoncision  ne  sert  de  rien, 
ni  Tincirconcision ,  mais  l'être 
nouveau  que  Dieucréeen  nous. 

16.  Je  souhaite  la  paix  et  la 
miséricorde  à  tous  ceux  qui  se 
conduiront  selon  cette  règle, 
et  à  l'Israël  de  Dieu. 

ly.  Au  reste,  que  personne 
ne  me  cause  de  nouvelles  pei' 
nés  5  car  je  porte  imprimées 
sur  mon  corps  les  marqties  du 
Seigneur  Jésiis. 

18.  Que  la  grâce  de  notre 
Seigneur  Jésus-Christ,  mes  frè- 
res, demeure  avec  votre  esprits 
Amen. 
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Saint  Paul  salue  les  Ephésîens,   Il 


bénit   le    Seigneur  qui  nous  a 
prédestinés  et  comblés  de  grâces 
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en  Jésus-Christ.  Réunion  du  del 
et  de  la  terre ,  des  Juifs  et  des 
gentils  en  Jésus-Christ,  L'apô- 
tre demande  à  Dieu  pour  les 
Ephésicns  l'esprit  de  sagesse  et 
de  lumière.  Gloire  suprême  de 
Jésus-  Christ. 

1.  Paul,  apôtre  de  Jésus- 
Christ  par  la  volonté  de  Dieu, 
à  tous  les  saints  et  fidèles  en 
Jésus-Christ, qui  sontà  Ephèse. 

2.  Que  Dieu,  notre  Perc,  et 
le  Seigneur  Jésus-Christ  tous 
donnent  la  grâce  et  la  paix. 

3.  Béni  soit  Dieu  qui  est  le 
Père  de  notre  Seigneur  Jésus- 
Christ,  qui  nous  a  comhlés  en 
Jésus-C\\Y\5X  de  toutes  sortes  de 
bénédictions  spirituelles  pour 
le  ciel; 

i  4*  ^i"si  qu'il  nous  a  élus  en 
lui  avant  la  création  du  monde, 
par  l'amour  ^mV/  nous  a  porté^ 
afin  que  nous  fussions  saints 
et  irrépréhensibles  devant  ses 
yeux; 

5.  nous  ayant  prédestinés 
par  un  pur  effet  de  sa  bonne 
volonté,  pour  nous  rendre 
ses  enfants  adoptifs  par  Jésus- 
Christ  ; 

6.  afin  que  la  louange  et 
la  gloire  en  soit  donnée  à  sa 
grâce ,  par  laquelle  il  nous  a 
rendus  agréables  à  ses  yeux  en 
son  Fils  bien-aimé, 

7.  dans  lequel  nous  trou- 
vons la  rédemption  par  son 
sang,  la  rémission  des  péchés 
selon  les  richesses  de  sa  grâce, 

8.  qu'il  a  répandue  sur  nous 


avec  abondance,  en  nous  rem- 
plissant d'intelligence  et  de  sa- 
gesse ; 

9.  pour  nous  faire  connaî- 
tre le  mystère  de  sa  volonté, 
fondé  sur  sa  bienveillance,  par 
laquelle  il  avait  résolu  en  soi- 
même 

10.  que  les  temps  ordonnés 
par  lui  étant  accomplis,  il  ré- 
unirait tout  en  Jésus -Chvisl 
comme  dans  le  chef^  tant  ce 
qui  est  dans  le  ciel,  que  ce  qui 
est  sur  la  terre. 

1 1 .  C'est  aussi  en  lui  que  la 
vocation  nous  est  échue  comme 
par  sort,  ayant  été  prédestinés 
par  le  décret  de  celui  qui  fait 
toutes  choses  selon  le  dessein 
et  le  conseil  de  sa  Tolontéj 

11.  afin  que  nous  soyons  le 
sujet  de  la  gloire  et  des  louan- 
ges de  Jésus-Chvist^  nous  qui 
avons  les  premiers  espéré  en  lui. 

i3.  Et  c'est  en  Inique  vous- 
mêmes,  après  avoir  entendu  la 
parole  de  vérité,  l'évangile  de 
votre  salut,  et  y  avoir  cru , 
vous  avez  été  scellés  du  sceau 
de  l'Esprit-Saint  qui  avait  été 
prorais, 

1 4.  lequel  est  le  gage  et  les 
arrhes  de  notre  héritage,  jus- 
qu'à \2i  parfaite  délivrance  du 
peuple  que  Jésus-Christ  s*est 
acquis  pour  la  louange  de  sa 
gloire. 

i5.  C'est  pourquoi,  ayant 
appris  quelle  est  votre  foi  au 
Seigneur  Jésus,  et  votre  amour 
envers  tous  les  saints , 
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16.  je  ne  cesse  point  de  ren- 
dre à  Dieu  des  actions  de  grâ- 
ces pour  vous,  me  ressouvenant 
de  vous  dans  mes  prières  ; 

17.  afin  que  le  Dieu  de  notre 
Seigneur  Jésus-Christ,  le  Père 
de  gloire,  vous  donne  l'esprit 
de  sagesse  et  de  lumière  pour 
le  connaître; 

18.  qu'il  éclaire  les  yeux  de 
votre  cœur,  pour  vous  faire 
savoir  quelle  est  l'espérance 
à  laquelle  il  vous  a  appelés, 
quelles  sont  les  richesses  et  la 
gloire  de  l'héritage  quil  destine 
aux  saints; 

19.  et  quelle  est  la  grandeur 
suprême  du  pouvoir  qu'\\ 
exerce  en  nous  qui  croyons, 
selon  l'efficace  de  sa  force  et  de 
sa  puissance, 

20.  qu'il  a  fait  paraître  en  la 
personne  de  /c^w^s-Christ,  en  le 
ressuscitant  d'entre  les  morts, 
et  le  faisant  asseoir  à  sa  droite 
dans  le  ciel, 

21.  au-dessus  de  toutes  les 
principautés  et  de  toutes  les 
puissances,  de  toutes  les  ver- 
tus, de  toutes  les  dominations , 
et  de  tous  les  titres  qui  peu- 
vent être  non-seulement  dans 
le  siècle  présent,  mais  en- 
core dans  celui  qui  est  à  ve- 
nir. 

22.  Il  a  mis  toutes  choses 
sous  ses  pieds ,  et  il  l'a  donné 
pour  chef  à  toute  l'église , 


23. 


rui    est    son 


corps , 


et 


dans  laquelle  celui  qui  accom- 
plit tout  en  tous    trouve  l'ac-^ 


complissement  et  V intégrité  de 
tous  ses  membres, 

CHAPITRE  II. 

L'homme  mort  par  le  péché  est 
ressuscité  en  Jésus-Christ.  Nous 
sommes  sauvés  par  la  grâce  de 
Jésus-Christ.  Les  gentils  étran-' 
gers  aux  promesses  en  sont  de^ 
venus  héritiers.  Jésus-Christ  ré- 
conciliateur des  deux  peuples. 
Edifice  de  l'église. 

1.  Et  vous-mêmes,  il  vous  a 
aussi  ressuscites  enJés  us -Christ, 
lorsque  vous  étiez  morts  par 
vos  dérèglements  et  par  vos 
péchés, 

2.  dans  lesquels  vous  avez 
autrefois  vécu  selon  la  coutu- 
me de  ce  monde,  selon  le  prin- 
ce des  puissances  de  l'air,  cet 
esprit  qui  exerce  maintenant 
son  pouvoir  sur  les  incrédules 
et  les  rebelles. 

3.  Nous  avons  tous  été  aussi 
nous-mêmes  autrefois  dans  les 
mêmes  désordres.,  vivant  selon 
nos  passions  charnelles,  nous 
abandonnant  aux  désirs  de  la 
chair  et  de  notre  esprit;  car 
nous  étions  naturellement  en- 
fants de  colère  ainsi  que  les  an- 
tres. 

4.  Mais  Dieu,  qui  est  riche 
en  miséricorde,  poussé  par  l'a- 
mour extrême  dont  il  nous  a 
aimés , 

5.  lorsque  nous  étions  morts 
par  nos  péchés,  nous  a  rendu 
la  vie  en  /<?VM^-Christ ,  par  la 
grâce  duquel  vous  êtes  sauvés; 

6.  et  il   nous   a  ressuscites 
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avec  lui,  et  nous  a  fait  asseoir 
dans  le  del  en  Jésus-Christ, 

n,  pour  faire  éclater,  dans  les 
siècles  à  venir,  les  richesses 
surabondantes  de  sa  grâce,  par 
la  bonté  qu'il  nous  a  témoignée 
en  Jcsus-Ghrist. 

8.  Car  c'est  par  grâce  que 
vous  êtes  sauvés  en  Dertu  de 
la  foi;  et  cela  ne  vient  pas  de 
vous,  puisque  c'est  un  don  de 
Dieu. 

9.  Gela  ne  vient  pas  de  vos 
œuvres,  afin  que  nul  ne  s'en 
glorifie. 

10.  Car  nous  sommes  son 
ouvrage,  étant  créés  en  Jésus- 
Christ  dans  les  bonnes  œu- 
vres que  Dieu  a  préparées,  afin 
que  nous  y  marchas-sions. 

11.  C'est  pourquoi  souve- 
nez -  vous  qu'étant  autrefois 
gentils  par  votre  origine  ,^  et 
étant  appelés  incirconcis  par 
ceux  qu  on  appelle  circoncis  a 
cause  d'une  circoncision  char- 
nelle faite  par  la  main  des 
hommes  ; 

12.  vous  n'aviez  point  alors 
de  part  à  Jésus-Christ-,  vous 
étiez  entièrement  séparés  de 
la  société  d'Israël  ;  vous  étiez 
étrangers  à  l'égard  des  allian- 
ces divines;  vous  n'aviez  pas 
l'espérance  des  biens  promis  ; 
vous  étiez  sans  Dieu  en  ce 
monde. 

i3.  Mais  maintenant  que 
'VOUS  êtes  en  Jésus-Christ,  vous 
qui  étiez  autrefois  éloignés  «/« 
DieUf  vous  vous   en  êtes    ap- 


prochés par  le  sang  de  Jésus- 
Clirist. 

14.  Car  c'estlui  qui  est  notre 
paix  ;  qui  des  deuiLpeuples  n'en 
a  fait  qu'un;  qui  a  rompu  en 
sa  chair  la  muraille  de  separa- 
tion, cette  inimitié  qui  les  di- 
visait ; 

1 5.  et  qui  par  sa  mort  a  abo- 
li la  loi  chargée  de  ^fl«^  de  pré- 
ceptes et  d  ordonnances ,  afin 
de  former  en  soi-même  un  seul 
homme  nouveau  de  ces  deux 
peuples,  en  mettant  la  paix 
entre  eux  ; 

16.  et  que,  les  ayant  réunis 
tous  deux  dans  un  seul  corps, 
il  les  réconciUâtavec  Dieu  par 
sa  croix,  ayant  détruit  en  soi- 
même  leur  inimitié. 

17.  Ainsi  il  est  venu  annon- 
cer la  paix,  tant  à  vous  qui 
étiez  éloignés  de  Dieu,  qu'à 
ceux  qui  en  étaient  proches; 

18.  car  c'est  par  lui  que  nous 
avons  accès  les  uns  et  les  au- 
tres auprès  du  Père  dans  un 
même  esprit. 

19.  Vous  n'êtes  donc  plus 
des  étrangers  qui  sont  hors  de 
leur  pays  et  ae  leur  maison; 
mais  vous  êtes  citoyens  de  la 
même  cité  que  les  saints,  et  do- 
mestiques de  la  maison  de 
Dieu; 

20.  puisque  vous  êtes  édi- 
fiés sur  le  fondement  des  apô- 
tres et  des  prophètes,  et  unis 
en  Jésus-Christ,  qui  est  lui- 
même  la  principale  pierre  de 
l'angle; 
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ai.  sur  lequel  tout  Tédifice 
étant  posé,  s^élèueet  s'accroît 
dans  ses  proportions  et  sa  sy- 
métrie ,  pour  être  un  saint 
temple  consacré  au  Seigneur. 

ni.  Et  vous-mêmes  aussi,  6 
gentils ,  vous  enti'ez  dans  la 
structure  de  cet  édifice,  pour 
dessertir  la  maison  de  Dieu  par 
le  «Sa^>^^Esprit. 

CHAPITRE  III. 

Le  mystère  de  la  vocation  des 
gentils  est  révélé  à  saint  Paul , 
et  l'exécution  lui  en  est  confiée. 
C'est  pour  eux  qu'il  est  dans 
les  liens.  Il  demande  à  Dieu 
pour  les  Ephésiens  les  biens  de 
l'âme. 

1.  C'est  pour  ce  sujet  que 
fai  reçu  mon  ministère ,  moi 
Paul,  qui  suis  prisonnier  de  Jé- 
sus-Christ pour  vous  autres 
gentils; 

2.  car  vous  avez  appris  sans 
doute  de  quelle  manière  Dieu 
m'a  donné  la  grâce  de  V apos- 
tolat pour  Vexercer  envers 
vous, 

3.  m'ayant  découvert  par  ré- 
vélation ce  mystère ,  dont  je 
vous  ai  déjà  écrit  en  peu  de 
paroles  ; 

4*  où  vous  pouvez  connsutre, 
par  la  lecture  que  vous  en  fe- 

\      rez,  quelle  est  l'intelligence  que 

j       j'ai  du  mystère  du  Christ; 

;  5,  mystère  qui  n'a  point  été 

découvert  aux  enfants  des 
hommes  dans  les  autres  temps, 

L      comme   il  est  révélé  mainte- 


nant par  le  Saint-Esprit  à  ses 
saints  apatres  et  aux  prophè- 
tes; 

6.  qui  estj  que  les  gentils 
sont  appelés  au  même  héri- 
tage que  les  Juifs  ;  qu'ils  sont 
les  membres  d'un  même  corps, 
et  qu'ils  participent  à  la  même 
promesse  de  Dieu  en  Jesus- 
Christ    par  l'évangile, 

7.  dont  j'ai  été  fait  le  minis- 
tre par  le  don  de  la  grâce  de 
Dieu,  qui  m'a  été  conférée  par 
l'efficace  de  sa  puissance. 

8.  Car  j'ai  reçu,  uioiqui  suis 
le  plus  petit  d  entre  tous  les 
saints,  cette  grâce  d'annoncer 
aux  gentils  les  ricliesses  in- 
compréhensibles de  lés  us- 
Christ  f 

9.  et  d'éclairer  tous  les  hom- 
mes ,  en  leur  découvrant  quelle 
est  l'économie  du  mystère  ca- 
ché dès  le  commencement  des 
siècles  en  Dieu ,  qui  a  créé  tou- 
tes choses; 

10.  afin  que  les  principautés 
et  les  puissances  qui  sont  dans 
les  cieux ,  connussent  par  l'é- 
glise la  sagesse  de  Dieu  diver- 
sifiée dans  ses  effets , 

11.  selon  le  dessein  éternel 
qu'il  a  accompli  par  Jésus-Christ 
notre  Seigneur, 

12.  en  qui  nous  avons,  par 
la  foi  en  son  nom,  la  liberté 
et  la  confiance  de  nous  appro- 
cher c^^  Dieu, 

i3.  C'est  pourquoi  je  vous 
prie  de  ne  point  perdre  cou- 
rage,  en  me  voyant   souffrir 
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tant  de  maux  pour  vous,  puis-  1  CHAPITRE  IV. 

que  c'estjà  votre  gloire.  £a:/^ortations  à  la  charcté.  Dons  de 


i4«  C'est,  dis-je^  pour  ce 
sujet  que  je  fléchis  les  genoux 
devani;  le  Père  de  notre  Sei- 
gneur Jésus-Christ, 

i5.  qui  est  le  principe  et  le 
chef  de  toute  cette  grande  fa- 
mille qui  est  dans  le  ciel  et  sur 
la  terre; 

i6.  afin  que,  selon  les  ri- 
chesses de  sa  gloire,  il  vous 
fortifie  dans  l'homme  intérieur 
par  son  t^aZ/i^-Espritj 

i^.  qu  il  fasse  que  Jêsus- 
Ghrist  habite  par  la  foi  dans 
vos  cœurs,  et  que  vous  soyez 
enracinés  et  fondés  dans  la 
charité, 

i8.  afin  que  vous  puissiez 
comprendre,  avec  tous  les 
saints,  quelle  est  la  largeur, 
la  longueur,  la  hauteur  et 
la  profondeur  de  ce  mystè- 
re ; 

19.  et  connaître  l'amour  de 
Jésus-Ç^visX  envers  nous ,  qui 
surpasse  toute  connaissance  ; 
afin  que  vous  soyez  remplis 
selon  toute  la  plénitude  des 
dons  de  Dieu. 

20.  A  celui  qui,  par  la  puis- 
sance qui  opère  en  nous ,  peut 
faire  infiniment  plus  que  tout 
ce  que  nous  demandons  et 
tout  ce  que  nous  pensons; 

21.  à  lui,  dis-je^  soit  gloire 
dans  l'église  par  Jésus-Christ, 
dans  la  succession  de  tous  les 
âges  et  de  tous  les  siècles. 
Amen. 


Jésus-Christ.  Economie  de  son 
corps  mystique.  Vie  païenne; 
vie  chrétienne.  Se  dépouiller 
du  vieil  homme  y  et  se  revêtir  de 
l'homme  nouveau. 

1.  Je  vous  conjure  donc,  moi 
qui  suis  dans  les  chaînes  pour 
le  Seigneur,  de  vous  conduire 
d'une  manière  qui  soit  digne 
de  létiit  auquel  vous  avez  été 
appelés; 

1. pratiquant  en  toutes  cho- 
ses l'humilité  ,1a  douceur  et  la 
patience,  vous  supportant  les 
uns  les  autres  avec  charité; 

3.  et  travaillant  avec  soin  à 
conserver  l'unité  d'«/i  même 
esprit  par  le  lien  de  la  paix. 

4.  f^ous  n^êtes  tous  quxxn 
corps  et  quun  esprit,  comme 
vous  avez  tous  été  appelés  à 
une  même  espérance  ; 

5.  et  quit  n^y  a  quMn  Sei- 
gneur, yw'une  foi,  et  quwia 
baptême  ,• 

6.  qÙMw  Dieu,  Père  de  tous, 
qui  est  au-dessus  de  tous,^M/ 
étend  sa  providence  sur  tous,  et 
qui  réside  en  nous  tous. 

7.  Or  la  grâce  a  été  donnée 
à  chacun  de  nous  selon  la  me- 
sure du  don  de  /eVzAr- Christ. 

8.  C'est  pourquoi  V écriture 
dit  qu'étant  monté  en  haut, 
il  a  mené  captive  une  multi- 
tude de  captifs ,  et  a  répandu 
ses  dons  sur  les  hommes. 

9.  Et  pourquoi  est-il  dit  qu'il 
est  monté,  sinon  parce  qu'il 
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était  descendu  auparavant  dans 
les  parties  les  plus  basses  de  la 
terre  ? 

10.  Celui  qui  est  descendu 
est  le  même  qui  est  monte  au- 
dessus  de  tous  les  cieux,  afin 
de  remplir  toutes  choses. 

11.  Lui-même  a  donc  donné 
a  son  église  quelques-uns /?owr 
être  apôtres,  d'autres  pour  être 
prophètes,  d'autres  pour  être 
évangélistes,  d'autres/?o«r  être 
pasteurs    et  docteurs, 

12.  afin  que  les  uns  et  les 
autres  travaillent  à  la  perfec- 
tion des  saints,  aux  fonctions 
de  leur  ministère,  à  l'édifica- 
tion du  corps  de  Jésus-ChTisl , 

i3.  jusqu'à  ce  que  nous  par- 
venions tous  à  l'unité  d'une 
même  foi  et  d'une  même  con- 
naissance du  Fils  de  Dieu,  à 
F  état  dun  honmie  parfait,  à 
la  mesure  de  l'âge  de  la  pléni- 
tude de  Jésus-Chiisl  ; 

14.  afin  que  nous  ne  soyons 
plus  comme  des  enfants,  comme 
des  personnes  flottantes,  et 
qui  se  laissent  emporter  à  tous 
les  vents  des  opinions  humai- 
nes^ par  la  tromperie  des  hom- 
j]  mes,  et  par  l'adresse  quits  ont 
'  à  engager  artificieusement  dans 
l'erreur  ; 

i5.  mais  que   pratiquant  la 

vérité    par    la    charité,    nous 

I    croissions    en    toutes    choses 

dans  Jésus-Çhrisl ,  qui  est  notre 

chef  et  notre  tête , 

16.  de  qui  tout  le  corps  , 
dont  les  parties  sont  jointes  et 


unies  ensemble  avec  une  si 
juste  proportion ,  reçoit  par 
tous  les  vaisseaux  et  toutes  les 
liaisons  qui  portent  l'esprit  et 
la  Die^  l'accroissement  quil 
lui  communique  par  l'efficace 
de  son  influence,  selon  la  me- 
sure qui  est  propre  à  chacun 
des  membres,  afin  qu'il  se  for- 
me ainsi  et  s'édifie  par  la  cha- 
rité. 

ly.  Je  vous  avertis  donc,  et 
je  vous  conjure  parle  Seigneur, 
de  ne  plus  vivre  comme  les  au- 
tres gentils,  qui  suivent  dans 
leur  conduite  la  vanité  de  leurs 
pensées; 

18.  qui  ont  l'esprit  plein  de 
ténèbres,  qui  sont  entièrement 
éloignés  de  la  vie  de  Dieu,  à 
cause  de  l'ignorance  où  ils 
sont,  et  de  l'aveuglement  de 
leur  cœur; 

19.  qui,  ayant  perdu  tout  re- 
mords et  tout  sentiment,  s'a- 
bandonnent à  la  dissolution  , 
pour  se  plonger  avec  une  ar- 
deur insatiable  dans  toutes 
sortes  ^impuretés. 

20.  Mais  pour  vous,  ce  n'est 
pas  ce  que  vous  avez  appris 
daîis  r école  de  Jésus  Christ, 

21.  puisque  vous  y  avez  en- 
tendu prêcher,  et  y  avez  ap- 
pris, selon  la  vérité  de  sa  doc- 
trine , 

22.  à  dépouiller  le  vieil  hom- 
me selon  lequel  vous  at^ez  vécu 
dans  votre  première  vie,  qui 
se  corrompt  en  suivant  l'illu- 
sion de  ses  passions  ^ 
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23.  à  vous  renouveler  dans 
rintérieur  de  votre  âme  , 

a4.  età  vous  revêtir  de  l'hom- 
me  nouveau,  qui  est  créé  se- 
lon Dieu  dans  une  justice  et 
une  sainteté  véritai>le. 

25.  C'est  pourquoi,  en  vous 
éloignant  de  tout  mensonge  y 
que  chacun  parle  à  son  pro- 
chain dans  la  vérité,  parce  que 
nous  sommes  memhres  les  uns 
des  autres. 

26.  Si  vous  vous  mettez  en 
colère,  gardez-vous  de  pécher. 
Que  le  soleil  ne  se  couche 
point  sur  votre  colère; 

2^.  et  ne  donnez  point  de 
lieu  et  (Ventrée  au  diahle. 

28.  Que  celui  qui  dérohait 
ne  dérobe  plus,  mais  qu'il  s'oc- 
cupe en  travaillant  des  mains 
à  quelque  ouvrage  bon  et  utile 
pour  avoir  de  quoi  donner  à 
ceux  qui  sont  dans  l'indigence. 

29.  Que  nul  mauvais  dis- 
cours ne  sorte  de  votre  bou- 
che; mais  qu'il  n'en  sorte  que 
de  bons  et  de  propres  à  nourrir 


la  foi ,   afin 


la 


•1 ,   ann  qu  ils  inspirent 
piété  à  ceux  qui  les  écoutent. 

3o.  Et  n'attristez  pas  l'Es- 
prJt-Saint  de  Dieu,  dont  vous 
avez  été  marqués  comme  d'un 
sceau  pour  le  jour  ^e  la  ré- 
demption. 

3i.  Que  toute  aigreur,  tout 
emportement ,  toute  colère , 
toute  crierie,  toute  médisance, 
enfin  que  toute  malice  soit 
bannie  d'entre  vous. 


envers  les  autres,  pleins  de 
compassion  et  de  tendresse^ 
vous  entre-pardonnant  mu- 
tuellement,  comme  Dieu  vous 
a  aussi  pardonné  eim  JésuS" 
Christ, 

CHAPITRE  V. 

Imiter  Dieu  et  Jésus-  Christ.  Ban- 
nir l'impiidicité.  Vivre  en  enfants 
de  lumière.  Fuir  les  œuvres  de 
ténèbres.  Racheter  le  temps.  Se 
remplir  du  Saint-Esprit.  S' entre- 
respecter. Sainteté  du  mariage. 
Devoir  du  mari  et  de  la  femme. 

1.  Soyez  donc  les  imitateurs 
de  Dieu ,  comme  étant  ses  en- 
fants bi(*Ti-aimés , 

2.  et  marchez  dans  l'amour 
et  la  charité^  connue  Jésus-' 
Christ  nous  a  aimés,  et  s'est 
livré  lui-même  pour  nous ,  en 
s  offrant  à  Dieu  comme  une 
oblation  et  une  victime  d'agréa- 
ble odeur. 

3.  Qu'on  n'entende  pas  seu- 
lement parler  parmi  vous  ni 
de  fornication,  ni  de  quelque 
impureté  que  ce  soit ,  ni  d'a- 
varice, comme  on  ne  doit  point 
en  entendre  parler  parmi  les 
saints  ;  | 

4.  qu^on  «y  entende  point 
de  paroles  déshonnêtes,  ni  de 
folles ,  ni  de  bouffonnes ,  ce 
qui  ne  convient  pas  à  votre 
vocation  ;  mdls  plutôt  des  pa- 
roles d'actions  de  grâces. 

5.  Car  sachez  que  nul  fomi- 
cateur,     nul    impudique,   nul 


32.  Mais  soyez  bons  les  uns  avare,  ce  qui  est  une  idolâtrie, 
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ne   sera  héritier   du  royaume 
de  Jésus-Ghmst  et  de  Dieu. 

6.  Que  personne  ne  vous  sé- 
duise par  de  vains  discours. 
Car  c'est  pour  ces  choses  que 
la  colère  de  Dieu  tombe  sur 
les  hommes  rebelles  à  la  W- 
rite. , 

7.  N'ayez  donc  rien  decom" 
mun  avec  eux. 

8.  Car  vous  «'ëtieîs  autrefois 
çi/e ténèbres;  mais  maintenant 
vous  êtes  lumière  en  notre  Sei- 
gneur. Marchez  comme  des 
enfants  de  lumière. 

9.  Or  le  fruit  de  la  lumière 
consiste  en  toute  sorte  de  bon- 
té, de  justice  et  de  vérité. 

10.  Recherchez  avec  soin  ce 
qui  est  agréable  à  Dieu, 

11.  et  ne  prenez  point  de 
part  aux  œuvres  infructueuses 
des  ténèbres;  mais  au  contraire 
condamnez-les. 

la.  Car  la  pudeur  ne  permet 
ipas  seulement  de  dire  ce  que 
-ces  personnes  font  en  secret. 

i3.  Or  tout  ce  qui  mérite 
d'être  repris  se  découvre  par 
la  lumière,  nj  ayant  que  la 
lumière  qui  découvre  tout. 

14.  C'est  pourquoi  il  est  dit: 
Levez-vous ,  vous  qui  dormez  : 
sortez  d'entre  les  morts ,  et 
Jésus-ChtisX  vous  éclairera. 

î5.  Ayez  donc  soin,  mes 
frères^  de  vous  conduire  avec 
une  grande  circonspection , 
non  comme  des  personnes  im- 
prudentes, 

16.  mais  comme   des  hom- 


mes sages ,  rachetant  le  temps, 
parce  que  les  jours  sont  mau- 
vais. 

1 7.  Ne  soyez  donc  pas  in- 
discrets ,  mais  sachez  discer- 
ner quelle  est  la  volonté  du 
Seigneur. 

18.  Et  ne  vous  laissez  point 
aller  aux  excès  du  vin  ,  d'où 
naissent  les  dissolutions  ;  mais 
remplissez -vous  du  Saint  Es- 
prit ; 

19.  vous  entretenant  de 
psaumes,  d'hymnes,  et  de  can- 
tiques spirituels ,  chantant  et 
psalmodiant  du  fond  de  vos 
cœurs  à  la  gloire  du  Seigneur  j 

20.  rendant  grâces  en  tout 
temps  et  pour  toutes  choses  à 
Dieu  le  Père,  au  nom  de  notre 
Seigneur  Jésus-Christ  ; 

21.  et  vous  soumettant  les 
uns  aux  autres  dans  la  crainte 
de  Jésus-ÇAiTist. 

22.  Que  les  femmes  soient 
soumises  à  leurs  maris ,  comme 
au  Seigneur; 

23.  parce  que  le  mari  est  le 
chef  de  la  femme,  comme  Jé- 
^M^-Christ  est  le  chef  de  Té- 
glise,  qui  est  son  eorps,  dont 
li  est  aussi  le  Sauveur. 

24.  Comme  donc  l'église  est 
soumise  à  Jésus  -  Christ ,  les 
femmes  doivent  aussi  être  sou- 
mises en  tout  à  leurs  maris. 

25.  Et  vous,  maris,  aimez 
vos  femmes ,  comme  Jésus- 
Christ  a  aimé  l'église,  et  s'est 
livré  lui-même  a  la  mort  pour 
elle. 
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26.  afin  de  la  sanctifier,  après 
l'avoir  purifiée  dans  le  baptême 
de  l'eau  par  la  parole  de  vie, 

2y.  pour  la  faire  paraître  de- 
vant lui  pleine  de  gloire , 
n'ayant  ni  tache,  ni  ride,  ni 
rien  de  semblable  j  mais  étant 
sainte  et  irrépréhensible. 

28.  Ainsi  les  maris  doivent 
aimer  leurs  femmes  comme 
leur  propre  corps.  Celui  qui 
aime  sa  femme  s'aime  soi- 
même, 

29.  Car  nul  ne  hait  sa  pro- 
pre chair;  mais  il  la  nourrit  et 
t'entretient  ,  comme  Jésus  - 
Q^TÏstfait  à  regard  de  l'église  ; 

30.  parce  que  nous  sommes 
les  membres  de  son  corps, ybr- 
més  de  sa  chair  et  de  ses  os. 

3i.  C'est  pourquoi  l'homme 
abandonnera  son  père  et  sa 
mère  pour  s'attacher  à  sa  fe.m- 
me ,  et  de  deux  quUls  étaient 
ils  deviendront  une  même 
chair. 

32.  Ce  sacrement  est  grand, 
dis-je ,  en  Jésus-ChTÏst  et  en 
l'église. 

33.  Que  chacun  de  vous 
aime  donc  aussi  sa  femme 
comme  lui  -  même  ,  et  que  la 
femme  craigne  et  respecte  son 
mari. 

CHAPITRE  VI. 

Devoirs  mutuels  des  enfants  et  des 
pères,  des  serviteurs  et  des  maî- 
tres. Armes  spirituelles  du  chré- 
tien contre  les  démons.  Saint 
Paul  se  recommande  aux  priè- 


res des  Ephèsîens.  H  leur  envoie 
Tychique.  Salutations. 

1.  Vous,  enfants,  obéissez 
à  vos  pères  et  à  vos  mères ,  en 
ce  qui  est  selon  le  Seigneur; 
car  cela  est  juste. 

2.  Honorez  votre  père  et  vo- 
tre mère  (  c'est  le  premier  àe.s 
commandements  auquel  Dieu 
ait  promis  une  récompense); 

3.  honorez-les  afin  que  vous 
soyez  heureux ,  et  que  vous 
viviez  long-temps  sur  la  terre. 

4.  Et  vous,  pères,  n'irritez 
point  vos  enfants;  mais  ayez 
soin  de  les  bien  élever  en  les 
encourageant  et  les  instruisant 
selon  le  Seigneur. 

5.  Vous,  serviteurs,  obéis- 
sez à  ceux  qui  sont  vos  maî- 
tres selon  la  chair,  avec  crainte 
et  avec  respect,  dans  la  sim- 
plicité de  votre  cœur,  comme 
à  Jésus-0\\TÏsl  même. 

6.  Ne  les  servez  pas  seule- 
ment lorsqu'ils  ont  l'œil  sur 
vous ,  comme  si  uous  ne  pen- 
siez quk  plaire  aux  hommes, 
mais  faites  de  bon  cœur  la  vo- 
lonté de  Dieu ,  comme  étant 
serviteurs  de  Jésus-Christ. 

y.  Et  servez-les  avec  affec- 
tion, regardant  en  eux  le  Sei- 
gneur, et  non  les  hommes; 

8.  sachant  que  chacun  rece- 
vra du  Seigneur  la  récompense 
du  bien  qu'il  aura  fait,  soit 
qu'il  soit  esclave  ,  ou  qu'il  soit 
libre. 

9.  Et  vous ,  maîtres  ,  témoi- 
gnez de  même  de  l'aifection  à 
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vos  serviteurs,  ne  les  traitant 
point  avec  rudesse  et  avec  me- 
naces, sachant  que  vous  avez 
les  un5  et  les  autres  un  maître 
commun  dans  le  ciel ,  qui  n'au- 
ra point  d'égard  à  la  condition 
des  personnes. 

10.  Enfin ,  mes  frères ,  forti- 
fiez-vous dans  le  Seigneur,  et 
en  sa  vertu  toute  puissante. 

11.  Revêtez-vous  de  toutes 
les  armes  de  Dieu ,  pour  pou- 
voir vous  défendre  des  embû- 
ches et  des  artifices  du  dia- 
ble. 

12.  Car  nous  avons  à  com- 
battre, non  contre  des  hommes 
de  chair  et  de  sang ,  mais  con- 
tre les  principautés  et  les  puis- 
sances, contre  les  princes  du 
monde,  c est-à-dire  de  ce  siè- 
cle ténébreux ,  contre  les  es- 
prits de  malice  répandus  dans 
l'air. 

i3.  C'est  pourquoi  prenez 
toutes  les  armes  de  Dieu,  afin 
qu'étant  munis  de  tout,  vous 
puissiez,  au  jour  mauvais ,  ré- 
sister et  demeurer  fermes. 

14.  Soyez  donc  fermes;  que 
la  vérité  soit  la  ceinture  de  vos 
reins ,  que  la  justice  soit  votre 
cuirasse  ; 

1 5.  que  vos  pieds  aient  pour 
|.     chaussure  la  préparation  à  sui- 
vre l'évangile  de  paix. 

16.  Servez-vous  surtout  du 
bouclier  de  la  foi,  pour  pou- 
ls   voir  éteindre  tous  les  traits  en- 
!  !    fiammés  du  malin  esprit. 


17.  Prenez  encore  le  casque 
du  salut ,  et  l'épée  spirituelle  ^ 
qui  est  la  parole  de  Dieu  ,• 

18.  invoquant  Dieu  en  esprit 
et  en  tout  temps,  par  toutes 
sortes  de  supplications  et  de 
prières,  et  vous  employant 
avec  une  vigilance  et  une  per- 
sévérance contiimelle  à  prier 
pour  tous  les  saints; 

19.  et  pour  moi  aussi  ^  afin 
que  Dieu,  m'ouvrant  la  bou- 
che, me  donne  des  paroles 
pour  annoncer  librement  le 
mystère  de  l'évangile, 

20.  dont  j'exerce  la  légation 
et  r ambassade ,  même  dans  les 
chaînes  ;  et  que  j'en  parle  avec 
la  liberté  et  la  hardiesse  que  je 
dois. 

21.  Quant  à  ce  qui  regarde 
l'état  où  je  suis,  et  ce  que  je 
fais,  Tychique,  notre  cher  frère, 
qui  est  un  fidèle  ministre  du 
Seigneur,  vous  apprendra  tou- 
tes choses; 

22.  et  c'est  pour  cela  même 
que  je  l'ai  envoyé  vers  vous  , 
afin  que  vous  sachiez  ce  qui  se 
passe  à  notre  égard,  et  qu'il 
console  vos  cœurs. 

23.  Que  Dieu  le  Père  et  le 
Seigneur  Jésus-Christ  donnent 
à  nos  frères  la  paix  et  la  cha- 
rité avec  la  foi. 

24.  Que  la  grâce  soit  avec 
tous  ceux  qui  aiment  notre 
Seigneur  Jésus  -  Christ ,  en  se 
séparant  de  toute  corruption. 
Amen. 
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CHAPITRE  I. 

^Ajfectîon  de  saint  Paul  pour  les 
Philippiens.  Les  liens  de  saint 
Paid  fortifient  les  fidèles.  Véri- 
té précisée  par  esprit  d'enpie. 
Confiance  de  saint  Paul;  il  est 
partagé  entre  Dieu  et  ses  frères. 
Grande  grace  de  souffrir  pour 
Jésus-  Christ. 

I .  Paul  et  Timothée  ,  servi- 
leurs  de  Jésus-Christ,  à  tous 
les  saints  en  Jésus-Christ  qui 
sont  à  Philippes,  et  aux  évê- 
ques  et  aux  diacres. 

a.  Que  Dieu  notre  Père  et 
Jésus  -  Christ  notre  Seigneur 
vous  donnent  la  grâce  et  la 
paix. 

3.  Je  rends  grâces  à  mon 
Dieu  toutes  les  fois  que  je  me 
souviens  de  vous  ; 

4.  et  je  ne  fais  jamais  de 
prières  que  je  ne  prie  aussi 
pour  vous  tous ,  ressentant  une 
grande  joie 

5.  de  ce  que  vous  avez  reçu 
Tévangile ,  et  y  avez  perséuéré 
depuis  le  premier  jour  jusqu'à 
présent; 

6.  car  j'ai  une  ferme  con- 
fiance  que    celui    qui   a  com- 


mencé le' bien  en  vous  ne  «ces- 
sera de  le  perfectionner  jus- 
qu'au jour  de  Jésus-Christ. 

7.  Et  il  est  juste  que  j'aie  ce 
sentiment  de  vous  tous,  parce 
que  je  vous  ai  dans  le  cœur, 
comme  ayant  tous  part  à  ma 
joie,/?ar  celle  que  dous  ave2 
prise  à  mes  liens ,  à  ma  défense, 
et  à  l'affennissement  de  l'évan- 
gile. 

8.  Car  Dieu  m'est  témoin 
avec  quelle  tendresse  je  vous 
aime  tous  dans  les  entrailles  de 
Jésus-Christ, 

9.  Et  ce  que  je  lui  demande 
est  que  votre  charité  croisse 
de  plus  en  plus  en  lumière  et 
en  toute  intelligence; 

10.  afin  que  vous  sachiez  dis- 
cerner ce  qui  est  meilleur  et 
plus  utile  ;  que  vous  soyez  purs 
et  sincères  ;  que  vous  marchiez 
jusqu'au  jour  de  /eW^-Choist, 
sans  que  votre  course  soit  inter- 
rompue par  aucune  chiue; 

1 1.  et  que,  pour  la  gloire  e„ 
la  louange  de  Dieu,  vous  soyez 
remplis  des  fruits  de  justice 
par  Jésus-Christ. 

12.  Or  je  veux  bien  que  vous 
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sachiez ,  mes  frères ,  que  ce  qui 
m'est  arrivé,  loin  de  nuire ^  a 
pVutôt  servi  au  progrès  de  l'é- 
vangile ; 

10.  en  sorte  que  mes  liens 
sont  devenus  célèbres  dans 
toute  la  cour  de  V empereur ^ 
et  parmi  tous  les  habitants  de 
Rome  à  la  gloire  de  Jésus- 
Christ  ; 

i4.  et  que  plusieurs  de  nos 
frères  en  7iotre  Seigneur,  se  ras- 
SHTant  par  mes  liens ,  ont  conçu 
une  hardiesse  nouvelle  pour 
annoncer  la  parole  de  Dieu 
sans  aucune  crainte. 

i5.  11  est  vrai  que  quelques- 
uns  prêchent  Jésus-CXwist  par 
un  esprit  «^'envie  et  de  conten- 
tion ,  et  que  les  autres  le  font 
par  une  bonne  volonté. 

i6.  Les  uns  prêchent  Jésus- 
Chrisi  par  charité,  sachant  que 
j^ai  été  établi  pour,  la  défense 
de  l'évangile; 

i^.  et  les  autres  le  prêchent 
par  un  esprit  de  pique  et  de 
jalousie ,  avec  une  intention 
qui  n'est  pas  pure ,  croyant 
me  causer  de  1  affliction  dans 
mes  liens. 

i8.  Mais  qu'importe?  Pourvu 

que  /é?.îM^-Christ  soit  annoncé 

en'  quelque    manière    que    ce 

*,    soit,  soit  par  occasion  ,  soit  par 

1    un  vrai   zèle;  je  m'en  réjouis 

1    et  m'en  réjouirai  toujours. 

19.  Car  je  sais  que  l'événe- 
ment m'en  sera  salutaire,  par 
i    vos   prières,  et  par   l'infusion 
de  l'Esprit  de  Jésus-Christ, 


20.  selon  la  ferme  espérance 
où  je  suis,  que  je  ne  recevrai 
point  la  confusion  d^étre  trompé 
en  rien  de  ce  que.  j'attends  ; 
mais  que  parlant  avec  toute 
sorte  de  liberté,  Jésus-GhiisX 
sera  encore  maintenant,  com- 
me  toujours ,  glorifié  dans  mon 
corps ,  soit  par  ma  vie ,  soit 
par  ma  mort. 

21.  Car /ej«^-Christ  est  ma 
rie,  et  la  mort  m'est  un  gain. 

22.  Si  je  demeure  plus  long: 
temps  dans  ce  corps  mortel, 
je  tirerai  du  fruit  de  mon  tra- 
vail ;  et  ainsi  je  ne  sais  que 
choisir. 

23.  Je  me  trouve  pressé  des 
deux  côtés  ;  car  d'une  part  je 
désire  d'être  dégagé  des  liens 
du  corps ,  et  d'être  avec  Jésns- 
Christ  :  ce  qui  est  sans  compa- 
raison le  meilleur  ; 

24.  et  de  l'autre  j  il  est  plus 
utile  pour  votre  bien  que  je 
demeure  encore  en  cette  vie. 

25.  C'est  pourquoi  j'ai  une 
certaine  confiance  qui  me  per- 
suada que  je  demeurerai  encore 
avec  vous  tous,  et  que  j'y  de- 
meurerai même  assez  long- 
temps pour  votre  avancement, 
et  pour  la  joie  de  votre  foi; 

26.  afin  que,  lorsque  je  serai 
de  nouveau  présent  parmi 
vous ,  je  trouve  en  vous  un 
sujet  de  me  glorifier  de  plus 
en  plus  en  Jésus-Clirist. 

27.  Ayez  soin  seulement  de 
vous  conduire  d'une  manière 
digne  de  l'évangile    de   Jésus-. 
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Christ,  afin  que  je  voie  moi- 
même  ,  étant  présent  parmi 
vous ,  ou  que  j'entende  dire  , 
en  étant  absent ,  que  vous  de- 
meurez fermes  dans  un  même 
esprit ,  combattant  tous  d'un 
même  cœur  pour  la  foi  de  l'é- 
vangile; 

28.  et  que  vous  demeuriez 
intrépides  parmi  tous  les  ef- 
forts de  vos  adversaires ,  ce 
qui  est  pour  eux  le  sujet  de 
leur  perte,  comme  pour  vous 
celui  de  uotre  salut  :  et  cet 
avantage  uous  vient  de  Dieu. 

29.  Car  c'est  une  grâce  qu'il 
vous  a  faite,  non-seulement  de 
ce  que  vous  croyez  en  Jésus- 
Christ ,  mais  encore  de  ce  que 
vous  souffrez  pour  lui, 

30.  vous  trouvant  dans  les 
mêmes  combats  où  vous  m'a- 
vez vu ,  et  où  vous  entendez 
dire  que  je  suis  encore  main- 
tenant. 

CHAPITRE  II. 

Union ,  humilité.  Abaissement  et 
gloire  de  Jésiis-  Christ.  Opérer  le 
salut  avec  crainte  et  tremble- 
ment. Zèle  de  saint  Paul.  Ver- 
tu de  Timothée.  Louange  d'E- 
paphrodite. 

I.  Si  donc  il  y  a  quelque 
consolation  en  Jésus  -  Christ  ; 
s'il  y  a  quelque  douceur  et  quel- 
que soulagement  dans  la  cha- 
rité; s'il  y  a  quelque  union  dans 
la  participation  d^uu  même  es- 
prit; s'il  y  a  quelque  tendresse 
et  quelque  compassion  joarm/ 


nous 


2.  rendez  ma  joie  parfaite, 
vous  tenant  tous  unis  ensem- 
ble, n'ayant  tous  qu'un  même 
amour,  une  même  âme  ,  et  les 
mêmes  sentiments; 

3.  en  sorte  que  vous  ne  fas- 
siez rien  par  un  esprit  de  con- 
tention ou  de  vaine  gloire  ; 
mais  que  chacun  par  humilité 
croie  les  autres  au-dessus  de 
soi. 

4.  Que  chacun  ait  égard, 
non  à  ses  propres  intérêts,  mais 
à  ceux  des  autres. 

5*  Soyez  dans  la  même  dis- 
position et  dans  le  même  senti- 
ment où  a  été  Jésus-Christ, 

6.  qui,  ayant  la  forme  et  la 
nature  de  Dieu,  n'a  point  cru 
que  ce  fut  pour  lui  une  usur- 
pation d'être  égal  à  Dieu; 

7.  mais  il  s'est  anéanti  lui- 
même  en  prenant  la  forme  et 
la  nature  de  serviteur,  en  se 
rendant  semblable  aux  hom- 
mes ,  et  étant  reconnu  pour 
homme  par  tout  ce  qui  a  paru 
de  lui  au-dehors, 

8.  Il  s'est  rabaissé  lui-même, 
se  rendant  obéissant  jusqu'à  la 
mort,  eljusqu^à  la  mort  de  la 
croix. 

9.  C'est  pourquoi  Dieu  l'a 
élevé  par-dessus  toutes  choses , 
et  lui  a  donné  un  nom  qui  est 
au-dessus  de  tout  nom; 

10.  afin  qu'au  nom  de  Jésus 
tout  genou  fléchisse  dans  le 
ciel ,  sur  la  terre  et  dans  les 
enfers  ; 

11.  et  que  toute  langue  con- 
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fesse  que  le  Seigneur  Jesus- 
Christ  est  dans  ia  gloire  de 
Dieu  son  Père. 

1 2.  Ainsi ,  mes  (^evs frères , 
comme  vous  avez  toujours  été 
obéissants  ,  ayez  soin ,  non-seu- 
lement lorsque  je  suis  présent 
parmi  dous  ,  mais  encore  plus 
maintenant  que  je  suis  absent, 
d'opérer  votre  salut  avec  crainte 
et  tremblement. 

i3.  Car  c'est  Dieu  qui  opère 
en  vous  et  le  vouloir  et  le  faire, 
selon  qu'il  lui  plaît. 

14.  Faites  donc  toutes  cho- 
ses sans  murmures,  et  sans  dis- 
putes ; 

1 5.  afin  que  vous  soyez  irré- 
préhensibles et  sincères,  et 
qu'étant  enfants  de  Dieu,  vous 
soyez  sans  tache  au  milieu  d'une 
nation  dépravée  et  corrompue, 
parmi  laquelle  vous  brillez 
comme  des  astres  dans  le 
monde  ; 

16.  portant  en  'vous  la  parole 
de  vie,  pour  m' être  un  sujet 
de  gloire  au  jour  de  Jésus- 
Christ ,  comme  n'ayant  pas 
couru  en  vain  ,  ni  travaillé  en 
vain. 

ly.  Mais  quand  même  je  de- 
vrais répandre  mon  sang  sur  la 
victime  et  le  sacrifice  de  votre 
foi ,  je  m'en  réjouirais  en  moi- 
même^  et  je  m'en  corijouirais 
avec  vous  tous  ; 

18.  et    vous    devriez   aussi 
vous  en  réjouir,  et  vous  en  con- 
jouir  avec  moi. 
j         19.  J'espère  qu'avec  la  grâce 


du  Seigneur  Jésus,  je  vous  en- 
verrai bientôt  Timothée,  afin 
que  je  sois  aussi  consolé  appre- 
nant de  vos  nouvelles  ; 

20.  n'ayant  personne  qui  soit 
autant  que  lui  uni  avec  moi 
d'esprit  et  de  cœur,  ni  qui  se 
porte  plus  sincèrement  à  pren- 
dre soin  de  ce  qui  vous  tou- 
che; 

21.  car  tous  cherchent  leurs 
propres  intérêts  et  non  ceux 
de  Jésus-Christ. 

22.  Or  vous  savez  déjà  l'é- 
preuve que  f  ai  faite  de  lui, 
puisqu'il  a  servi  avec  moi  dans 
la  prédication  de  1  évangile  com- 
me un  fils  sert  à  son  père. 

22.  J'espère  donc  vous  l'en- 
voyer aussitôt  que  j'aurai  mis 
ordre  à  ce  qui  me  regarde  j 

24.  et  je  me  promets  aussi 
de  la  bonté  du  Seigneur,  que 
j  irai  moi-même  vous  voir  bien- 
tôt. 

25.  Cependant  j'ai  cru  qu'il 
était  nécessaire  de  vous  en- 
voyer mon  frère  Epaphrodite , 
qui  est  mon  aide  dans  mon  mi- 
nistère ,  et  mon  compagnon 
dans  mes  combats ,  gui  est  vo- 
tre apôtre,  et  qui  m'a  servi 
dans  mes  besoins  ; 

26.  parce  qu'il  désirait  de 
vous  voir  tous;  et  il  était  fort 
en  peine  de  ce  que  vous  aviez 
su  sa  maladie. 

27.  Car  il  a  été  en  effet  ma- 
lade jusqu'à  la  mort  ;  mais  Dieu 
a  eu  pitié  de  lui;  et  non-seu- 
lement de   lui,  mais  aussi  de 
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moi ,  afin  que  je  n'eusse  pas 
afïliction  sur  affliction. 

28»  C'est  pourquoi  je  me  suis 
hâté  de  vowj  l'envoyer,  poor 
vous  donner  la  joie  de  le  re- 
voir, et  pour  me  tirer  moi- 
même  de  peine. 

29.»  Recevez  -  le  donc  avec 
toute  sorte  de  joie  en  notre 
Seigneur,  et  honorez  de  telles 
personnes. 

3o.  Car  il  s'est  vu  tout  pro- 
che de  la  mort  ^OMvauoir  voulu 
servira  l'œuvre  de  Jésus-Çhiï^X , 
exposant  sa  vie  afin  de  suppléer 
par  son  assistance  à  celle  que 
vous  ne  pouviez  me  rendie 
vous-mêmes. 

CHAPITRE  III. 

Chrétien,  vrai  circoncis.  Justice 
de  la  loi  et  de  la  foi.  Partici- 
pation aux  souffrances  de  Jé- 
sus-Oirist.  Saint  Paul  ne  se  croit 
point  arrivé  à  la  perfection  , 
mais  il  y  tend.  Faux  apôtres , 
ennemis  de  la  croix.  Cfirétiens , 
citoyens  du  ciel, 

1.  Au  reste,  mes  frères ,  ré- 
jouissez -  vous  en  notre  Sei- 
gneur. Il  ne  m'est  pas  pénible, 
et  il  vous  est  avantageux  que 
je  vous  écrive  les  mêmes  cho- 
ses. 

2.  Gardez-vous  des  chiens, 
gardez-vous  des  mauvais  ou- 
vriers ,  gardez  -  vous  des  faux 
circoncis. 

3.  Car  c'est  nous  qui  som- 
mes les  vrais  circoncis,  puis- 
que nous  servons  Dieu  en  es- 


prit, et  que  nous  nous  glori- 
fions en  Jésus-Christ,  sans  nous 
flatter  d'aucun  avantage  char- 
nel. 

4.  Ce  n'est  pas  que  je  ne 
puisse  prendre  m«i-mênie  avan- 
tage de  ce  qui  /l'est  que  char- 
nel; et  si  quelqu'un  croit  pou- 
voir le  fôire,  je  le  puis  encore 
plus  que  lui;  . 

5.  a  jant  été  circoncis  au  hui-  \ 
tième  jour,  étant  de  la  race  d'Is- 
raël, de  la  tribu  4^  Benjamin, 
né  Hébreu,  de  pères  Hébreux; 
pour  ce  qui  est  de  la  manière 
d*obsen>er  la  loi,  ayant  été ^ha^.- 
risien  ; 

6.  pour  ce  qui  est  du  zèle 
du  judaïsme  ,  en  ayant  eu  jus- 
qu  à  persécuter  l'église;  et  pour 
ce  qui  est  de  la  justice  cfe  la 
loi,  ayant  mené  une  vie  irré- 
prochable. 

7.  Mais  ce  que  je  considérais 
alors  comme  un  gain  et  un 
avantage  m'a  paru  depuis,  en 
regardant  /(CJM^r-Ghrist,  undés' 
avantage  et  une  perte. 

8.  Je  dis  plus  :  tout  me  sem- 
ble une  perte  au  prix  de  cette 
haute  connaissance  de  Jésus - 
Christ  mon  Seigneur,  pour  l'a- 
mour duquel  je  me  suis  privé 
de  toutes  choses ,  les  regar- 
dant ^omme  des  ordures,  afin 
que  je  gagne  Jésus-i^Àwisl  ; 

9.  que  je  sois  trouvé  en  lui, 
n'ayant  point  une  justice  qui 
me  soit  propre,  et  qui  me  soit 
venue  de  la  loi  ;  mais  ayant  celle 
qui   naît  de  la  foi  en   JêSUS^^ 
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Christ,  cette  justice  qui  vient 
de  Dieu  par  la  foij 

10.  et  que  je  connaisse  Jësus- 
Ghrist,  avec  la  vertu  de  sa  ré- 
surrection, et  la  participa  don 
de  ses  souffrances,  étant  rendu 
conforme  à  sa  mort , 

11.  pour    tâcher    enfin    de 
parvenir  à  la  bienheureuse  ré 
surrection  des  morts. 

12.  Ce  n'est  pas  que  j'aie  déjà 
reçu  ce  <jue  f  espère^  ou  que  je 
sois  déjà  parfait  j  mais  je  pour- 
suis ma  course  pour  tâcher 
d'atteindre  où  Jésus  Christ  ma 
destiné  en  me  prenant. 

i3.  Mes  frères,  je  ne  pense 
point  avoir  encore  atteint  oîije 
tends  ;  mais  tout  ce  que  je  fais 
maintenant^  c'est  quouhliant 
ce  qui  est  derrière  moi,  et 
m  avançant  vers  ce  qui  est  de- 
vant moi, 

i4.  je  cours  incessamment 
vers  le  Lout  de  la  carrière,  pour 
remporter  le  prix  de  la  félicité 
du  ciel,  à  laquelle  Dieu  nous 
a  appelés  par  Jésus-Christ. 

i5.  Tout  ce  que  nous  som- 
mes donc  de  parfaits,  soyons 
dans  ce  sentiment}  et  si  en 
quelque  point  vous  pensez  au- 
trement. Dieu  vous  découvrira 
aussi  ce  que  vous  dei^ez  en 
croire. 

i6.  Cependant  pour  ce  qui 
regarde  les  points  à  l'égard 
'  desquels  nous  sommes  parve- 
nus à  être  dans  les  mêmes  sen- 
I  timents,  demeurons  tous  dans 
?  la  même  règle. 


17.  Mes  frères,  rendez- vous 
mes  imitateurs,  et  proposez- 
vous  l'exemple  de  ceux  qui  S6 
conduisent  selon  le  modèle  que 
vous  avez  vu  en  nous. 

18.  Car  il  y  en  a  plusieurs, 
dont  je  vous  ai  souvent  parlé, 
et  dont  je  vous  parle  encore 
avec  larmes ,  qui  se  conduisent 
en  ennemis  de  la  croix  de  /e- 
susGiwisX^ 

19.  qui  auront  pour  fin  la 
damnation  ;  qui  font  leur  Dieu 
de  leur  ventre  ;  qui  mettent 
leur  gloire  dans  leur  propre 
honte j  et  qui  «ont  de  pen- 
sées et  d'affections  que  pour  la 
teiTe. 

20.  Mais ,  pour  nous ,  nous 
vivons  déjà  dans  le  ciel, comme 
en  étant  citoyens  j  et  c'est  de 
là  aussi  que  nous  attendons  le 
Sauveur  notre  Seigneur  Jésus- 
Chiist, 

ai.  qui  transformera  notre 
corps  tout  vil  et  abject  qu^ilest^ 
afin  de  le  rendre  conforme  à 
son  corps  glorieux ,  par  cette 
vertu  efficace  par  laquelle  il 
peut  s'assujétir  toutes  choses. 

CHAPITRE  IV. 

Saint  Paul  exhorte  les  Philîppîens 
à  demeurer  fermes  dans  le  Sei^ 
gneur.  Il  leur  recommande  ses 
coopérateurs.  Il  leur  souhaite  la 
paix.  Il  loue  leur  libéralité  ,  et 
leur  en  souhaite  la  récompenses 
Salutations, 

I.  C'est  pourquoi  ^  mes  très- 
chers  et  tres-aimés  frères,  qui 
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êtes  ma  joie  et  ma  couronne , 
continuez ,  mes  bien-aimés  ,  et 
demeurez  fermes  dans  le  Sei- 
gneur. 

'1.  Je  conjure  Evodie ,  et  je 
conjure  Syntiche,  de  s'unir  dans 
les  mêmes  sentiments  en  notre 
Seigneur. 

3.  Je  vous  prie  aussi ,  vous 
qui  auez  été  le  fidèle  compa- 
gnon de  mes  trai^aux ,  de  les  as- 
sister, elles  qui  ont  travaillé 
avec  moi  dans  l  établissement  de 
l'évangile  ,  avec  Clément  et  les 
autres  qui  m'ont  aidé  dans  mon 
ministère  ,  dont  les  noms  sont 
écrits  dans  le  livre  de  vie. 

4.  Soyez  toujours  dans  la 
joie  en  notre  Seigneur  ;  je  le  dis 
encore  une  fois,  soyez  dans  la 
joie. 

5.  Que  votre  modestie  soit 
connue  de  tous  les  hommes. 
Le  Seigneur  est  proche. 

6.  Ne  vous  inquiétez  de  rien; 
mais ,  en  quelque  état  que  vous 
soyez,  présentez  à  Dieu  vos 
demandes  par  des  supplications 
et  des  prières  accompagnées 
d'actions  de  grâces. 

7.  Et  que  la  paix  de  Dieu , 
qui  surpasse  toutes  pensées, 
garde  vos  cœurs  et  vos  esprits 
en  Jésus-Christ. 

8.  Enfin,  mes  frères,  que  tout 
ce  qui  est  véritable  et  sincère  y 
tout  ce  qui  est  honnête ,  tout 
ce  qui  est  juste,  tout  ce  qui  est 
saint,  tout  ce  ^v\\  peut  dous 
rendre  aimables,  tout  ce  qui 
est  d'édification   et  de  bonne 


odeur,  tout  ce  qui  est  vertueux, 
et  tout  ce  qui  est  louable  dans 
le  règlement  des  mœurs,  soit 
l'entretien  de  vos  pensées, 

9.  Pratiquez  ce  que  vous 
avez  appris  et  reçu  de  moi ,  ce 
que  vous  avez  entendu  dire  de 
moi,  et  ce  que  vous  avez  vu 
en  moi  ;  et  le  Dieu  de  paix  sera 
avec  vous. 

10.  Au  reste,  j'ai  reçu  une' 
grande  joie  en  notre  Seigneur 
de  ce  qu'enfin  vous  avez  re- 
nouvelé les  sentimen  ts  que  vous 
aviez  pour  moi;  non  que  vous 
ne  les  eussiez  toujours  dans  le 
cœur  j  mais  vous  n'aviez  pas 
d'occasion  de  les  faire  pa- 
raître. 

11.  Ce  n'est  pas  la  vue  de 
mon  besoin  qui  me  fait  parler 
de  la  sorte;  car  j'ai  appris  à  me 
contenter  de  l'état  où  je  me 
trouve;         * 

1 2.  je  sais  vivre  pauvrement; 
je  sais  vivre  dans  l'abondance; 
ayant  éprouvé  de  tout,  je  suis 
fait  à  tout ,  au  bon  traitement 
et  à  la  faim,  à  l'abondance  et 
à  l'indigence. 

i3.  Je  puis  tout  en  celui  qui 
me  fortifie. 

14.  Vous  avez  bien  fait  néan- 
moins de  prendre  part  à  l'af- 
fliction où  je  suis. 

i5.  Or  vous  savez,  mes  frè- 
res de  Philippes,  qu'après  avoir 
commencé  à  vous  prêcher  l'é- 
vangile ,  ayant  depuis  quitté  la 
Macédoine,  nulle  autre  église 
ne  m'a  fait  part  de  ses  biens , 
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et  que  je  n'ai  rien  reçu  que  de 
vous  seuls, 

16.  qui  m'avez  envoyé  deux 
fois  à  Thessalonique  de  quoi 
satisfaire  à  mes  besoins. 

17.  Ce  n'est  point  que  je  dé- 
sire vos  dons;  mais  je  désire 
le  fruit  que  -vous  en  tirez,  qui 
augmentera  le  compte  que  Dieu 
tient  de  vos  bonnes  œuvres. 

18.  Or  jai  maintenant  tout 
ce  que  dous  ra'açez  envoyé,  et 
je  suis  dans  l'abondance.  Je  suis 
rempli  de  vos  biens  que  j'ai  re- 
çus d'Epaphrodite,  comme  une 
oblation  c^'excellente  odeur , 
comme  une  hostie  que  Dieu 
accepte  volontiers  ,  et  qui  lui 
est  agréable. 


19.  Je  souhaite  que  mon 
Dieu,  selon  les  richesses  de 
sa  bonté,  remplisse  tous  vos 
besoins,  et  vous  donne  en- 
core sa  gloire  par  Jésus- 
Christ. 

20.  Gloire  soit  à  Dieu  notre 
Père  dans  tous  les  siècles  à^^ 
siècles.  Amen. 

21.  Saluez  de  ma  part  tous 
les  saints  en  Jésus-Christ. 

22.  Les  frères  qui  sont  avec 
moi  vous  saluent.  Tous  les 
saints  vous  saluent,  mais  prin- 
cipalement ceux  qui  sont  de  la 
maison  de  César. 

23.  La  grâce  de  notre  Sei- 
gneur Jésus -Christ  soit  avec 
votre  esprit.  Amen. 
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CHAPITRE  L 

Saint  Paul  salue  les  Colossiens. 
1     //  rend  grâces  et  prie  pour  eux. 

Jésus-Christ  est  l'image  de  Dieu, 
I  le  Créateur  de  toutes  choses, 
j  Je  chef  de  l'église,  le pacifica- 
i    teur  entre   le   ciel  et   la  terre. 

Pattl  ministre  de  Jésus- Christ  et 


de  son  église.  Mystère  de  la  vo^ 
cation  des  gentils. 

1.  Paul,  par  la  volonté  de 
Dieu,  apôtre  de  Jésus-Christ, 
et  Timothée,  son  frère, 

2.  aux  saints  et  fidèles  fi-è- 
res  en  Jésus-Christ ,  qui  sont  à 
Colosses, 

z8 
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3.  Que  Dieu  notre  Père  et 
Jésus  -  Christ  notre  Seigneur 
vous   donnent  la   grâce   et   la 

Eaix.  Nous  rendons  grâces  à 
lieu,  Père  de  notre  Seigneur 
Jésus-Christ;  et  nous  le  prions 
sans  cesse  pour  vous , 

4.  depuis  que  nous  avons 
appris  quelle  est  votre  foi  en 
Jésus-Christ ,  et  votre  charité 
envers  tous  les  saints  ; 

5.  dans  l'espérance  des  biens 
qui  vous  sont  réservés  dans  le 
ciel,  et  dont  vous  avez  déjà 
reçu  la  connaissance  par  la  pa- 
role très -véritable  de  l'évan- 

6.  qui  est  parvenu  jusqu'à 
vous ,  comme  il  est  aussi  ré- 
pandu dans  tout  le  monde  ,  où 
il  fructifie  et  croît  ainsi  quV/  a 
fait  parmi  vous  depuis  le  jour 
que  vous  avez  entendu  et  con- 
nu la  grâce  de  Dieu  selon  la 
vérité; 

7.  comme  vous  en  avez  été 
instruits  par  notre  très  -  cher 
Epaphras,  qui  est  notre  com- 
pagnon dans  le  service  de  Dieu, 
et  un  fidèle  ministre  de  Jésus- 
Christ  pour  le  bien  de  vos 
âmes , 

8.  et  de  qui  nous  avons  ap- 
pris aussi  votre  charité  toute 
spirituelle. 

9.  C'est  pourquoi,  depuis  le 
temps  que  nous  avons  su  ces 
choseSf  nous  ne  cessons  point 
de  prier  pour  vous  ,  et  de  de- 
mander a  Dieu  qu'il  vous  rem- 
plisse de  la  connaissance  de  sa 


volonté,  en  vous  donnant  toute 
la  sagesse  et  toute  l'intelligence 
spirituelle  ; 

10.  afin  que  vous  vous  con- 
duisiez d'une  manière  digne  de 
Dieu,  tâchant  de  lui  plaire  en 
toutes  choses,  portant  les  fruits  | 
de  toutes  sortes  de  bonnes  œu- 
vres ,  et  croissant  en  la  connais- 
sance de  Dieu; 

11.  que  vous  soyez  en  tout 
remplis  de  force ,  par  la  puis-  I 
San  ce  de  sa  gloire,  pour  avoir  j 
en  toutes  rencontres  une  pa- 
tience et  une  douceur  persévé- 
rante accompagnée  de  joie; 

1 2.  rendant  grâces  à  Dieu  le 
Père,  qui,  en  nous  éclairant 
de  sa  lumière,  nous  a  rendus 
dignes  d'avoir  part  au  sort  et 
à  l'héritage  des  saints; 

i3.  qui  norus  a  arrachés  à  la 
puissance  des  ténèbres,  et 
nous  a  fait  passer  dans  le 
royaume  de  son  Fils  bien- 
aimé, 

14.  par  le  sang  duquel  nous 
avons  été  rachetés,  et  avons  re- 
çu la  rémission  de  nos  péchés; 

i5.  qui  est  l'image  ciu  Dieu 
invisible ,  et  qui  est  né  avant  | 
toutes  les  créatures.  1 

16.  Car  tout  a  été  créé  pari 
lui  dans  le  ciel  et  sur  la  terre ,  | 
les  choses  visibles  et  les  invi- 
sibles, soit  les  trônes,,  soit  les  i 
dominations,  soit  les  princi- 
pautés  ,  soit  les  puissances  j  ' 
tout  a  été  créé  par  lui  et  poui  ; 
lui. 

17.  n  est  avant  tous,  et  tou- 
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tes  choses    subsistent    en   lui. 

18.  il  est  le  chef  et  la  tète 
du  corps  de  l'église.  Il  est 
comme  les  prémices ,  et  le  pre- 
mier-né  d'entre  les  morts  , 
afin  qu'il  soit  le  premier  en 
toutj 

19.  parce  qu'il  a  plu  au  Père 
que  toute  plénitude  résidât  en 
lui; 

20.  et  de  réconcilier  toutes 
choses  avec  soi  par  lui,  ayant 
pacifié,  par  le  sang  quil  a  ré- 
pandu sur  la  croix  ,  tant  ce  qui 
est  sur  la  terre  que  ce  qui  est 
dans  le  ciel. 

21.  Vous  étiez  vous-mêmes 
autrefois  éloignés  de  Dieu , 
et  votre  esprit,  abandonné  à 
des  œuvres  criminelles ,  vous 
rendait  ses  ennemis  ; 

22.  mais  maintenant  Jésus- 
Ckrisl  vous  a  réconciliés  par 
la  mort  cjuil  a  soufferte  dans 
son  corps  mortel ,  pour  vous 
rendre  saints,  purs  et  irrépré- 
hensibles devant  lui; 

23.  si  toutefois  vous  demeu- 
rez fondés  et  affermis  dans  la 
foi,  et  inébranlables  dans  l'es- 
pérance que  vous  donne  l'é- 
vangile qu'on  vous  a  annoncé, 
qui  a  été  prêché  à  toutes  les 
créatures  qui  sont  sous  le  ciel , 
et  dont  j'ai  été  établi  minis- 
tre, 

24.  nioi  Paul ,  qui  me  réjouis 
maintenant  dans  les  maux  que 
je  souffre  pour  vous,  et  qui 
accomplis  aans  ma  chair  ce  qui 
reste  à  souffrir  à  /e^-M^-Christ 


en   souffrant   moi-même    pour 
son  corps  qui  est  l'église, 

25.  de  laquelle  j'ai  été  éta- 
bU  ministre ,  selon  la  charge 
que  Dieu  m'a  donnée  pour 
l'exercer  envers  vous;  afin  que 
je  m'acquitte  pleinement  du 
ministère  de  la  parole  de  Dieu, 

26.  vous  prêchant  le  mystè- 
re qui  a  été  caché  dans  tous  les 
siècles  et  tous  les  âges ,  et  qui 
maintenant  a  été  découvert  à 
ses  saints  ; 

27.  auxquels  Dieu  a  voulu 
faire  connaître  quelles  sont  les 
richesses  de  la  gloire  de  ce  mys- 
tère dans  les  gentils,  qui  «'est 
autre  chose  que  Jésus-Chxisl 
reçu  de  vous ,  et  devenu  l'es- 
pérance de  votre  gloire. 

28.  C'est  lui  que  nous  prê- 
chons, reprenant  tous  les  hom- 
mes ,  et  les  instruisant  tous 
dans  toute  la  sagesse,  afin  que 
nous  rendions  tout  homme 
parfait  en  Jésus-Christ. 

29.  C'est  aussi  la  fin  que  je 
me  propose  dans  mes  travaux, 
combattant  par  l'efficace  de  sa 
vertu,  qui  agit  puissamment 
en  moi. 

CHAPITRE  II. 

Sollicitude  de  saint  Paul  pour  les 
Colossiens.  Il  les  exhorte  à  de- 
meurer fermes  dans  la  doctrine 
qw'ils  ont  reçue  ^  et  à  se  garder 
des  faux  docteurs.  Grandeur  de 
Jésus-Christ.  Son  triompfie  par 
la  croix.  Culte  superstitieux,  des 
anges.  Vaine  attache  aux  obser^ 
vances  légales. 
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1.  Gar  je  suis  bien  aise  que 
vous  sachiez  combien  est  gran- 
de l'affection  et  le  soin  que  j'ai 
pour  vous,  pour  ceux  qui 
sont  a  Laodicée,  et  même  pour 
tous  ceux  quj  ne  nie  connais- 
sent point  de  visage,  et  ne 
m'ont  jamais  vu  ^ 

2.  afin  que  ieurs  cœurs  soient 
consoles,  et  qu'étant  unis  en- 
semble par  lâchante,  ils  soient 
remplis  de  toutes  les  richesses 
d'une  parfaite  intelligence  , 
pour  connaître  le  mystère  de 
Dieu  le  Père  et  de  Jésus-Christ, 

3.  en  qui  tous  les  trésors  de 
la  sagesse  et  de  la  science  sont 
renfermés. 

4.  Or  je  dis  ceci  afin  que 
personne  ne  vous  trompe  par 
des  discours  subtils  et  élevés  ; 

5.  car  quoique  je  sois  absent 
de  corps,  je  suis  néanmoins 
avec  vous  en  esprit,  voyant 
avec  joie  l'ordre  qui  se  garde 
parmi  vous,  et  la  solidité  de 
votre  foi  en  Jésus-dirïsl, 

6.  Continuez  donc  à  vivre 
en  Jésus-Christ  notre  Seigneur, 
selon  l'instruction  que  vous  en 
avez  reçue, 

y.  étant  attachés  à  lui  com- 
me à  votre  racine ,  et  édifiés 
sur  lui  comme  sur  votre  fon- 
dement; vous  affermissant  dans 
la  foi  qui  vous  a  été  ensei- 
gnée ,  et  croissant  de  plus  en 
plus  en  Jésus- Christ  par  de 
continuelles  actions  de  grâces. 

8.  Prenez  garde  que  per- 
sonne ne  vous  surprenne  par 


la  philosophie,  et  par  des  rai- 
sonnements vains  et  trom- 
peurs ,  selon  une  doctrine  toute 
humaine,  ou  selon  des  obser- 
vances qui  étaient  \e.s  é\éixnii\ts 
du  monde,  et  non  selon  Jésus- 
Christ. 

9.  Car  toute  la  plénitude  de 
la  divinité  habite  en  lui  corpo- 
relleraentc 

10.  Et  c'est  en  lui  que  vous 
en  êtes  remplis,  lui  qui  est  le 
chef  de  toute  principauté  et  de 
toute  puissance. 

11.  Comme  c'est  en  lui  que 
vous  avez  été  circoncis  d'une 
circoncision  qui  n'est  pas  faite 
de  main  d^homme^  mais  qui 
consiste  dans  le  dépouillement 
du  corps  des  péchés  y  que  pro- 
duit la  concupiscence  charnelle, 
c  est-à-dire  ,  de  la  circoncision 
de  /clyw^-Christ  ; 

12.  ayant  été  ensevelis  avec 
lui  par  le  baptême ,  dans  le- 
quel vous  avez  aussi  été  res- 
suscites par  la  foi  que  vous 
avez  eue  que  Dieu  l'a  ressusci- 
té d'entre  les  morts  par  lefQ- 
cace  de  sa  puissance. 

i3.  Car  lorsque  vous  étiez 
dans  la  mort  de  vos  péchés  et 
dans  l'incirconcision  de  votre 
chair,  Jésus-Christ  vous  a  fait 
revivre  avec  lui,  vous  pardon- 
nant tous  vos  péchés. 

14.  Il  a  effacé  par  son  sang 
la  cédule  qui  s'élevait  contre 
nous  par  ses  décrets  ;  il  a  en- 
tièrement aboli  cette  cédule 
qui  nous  était  contraire,  il  Va 
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abolie  en  rattachant  à  sa  croix. 

i5.  Et  ayant  désarmé  les 
principautés  et  les  puissances, 
il  les  a  menées  hautement  en 
triomphe  à  la  face  de  tout  le 
monde,  après  les  avoir  vain- 
cues par  sa  croix. 

i6.  Que  personne  donc  ne 
vous  condamne  pour  le  man- 
ger et  pour  le  hoire  ,  ou  sur  le 
sujet  des  jours  de  fêtes,  des 
nouvelles  lunes  et  des  jours  de 
sabbat; 

ly.  puisque  toutes  ces  cho- 
ses nonl  été  que  l'ombre  de 
celles  qui  devaient  arriver,  et 
que  /f'V?/^-Christ  en  est  le  corps 
et  la  vérité. 

i8.  Que  nul  ne  vous  ravisse 
le  prix  de  votre  course  ,  en  af- 
fectant de  paraître  humble  par 
un  culte  superstitieux  des  an- 
ges, se  mêlant  de  parler  des 
choses  qu'il  ne  sait  point,  étimt 
enflé  par  les  vaines  imagina- 
tions d'un  esprit  humain  et 
charnel  ; 

19.  et  ne  demeurant  pas  at- 
taché à  celui  qui  est  la  tête  et  le 
chef^  duquel  tout  le  corps,  re- 
cevant l'influence  par  les  vais- 
seaux qui  en  joignent  et  lient 
toutes  les  parties,  s'entretient 
et  s'augmente  par  l'accroisse- 
ment que  Dieu  lui  donne. 

20.  Si  donc  vous  êtes  morts 
avec  Jésus-ChTisl  à  ces  premiè- 
res et  plus  grossières  instruc- 
tions du  monde ,  comment 
vous  laissez-vous  imposer  des 

I     lois,    comme    si    vous  viviez 


dan  s  ceprem  icr  éta  t  du  monde? 

21.  Ne  mangez  pas,  uous 
dit-on  ,  d'une  telle  chose ,  ne 
goûtez  pas  de  ceci ^  ne  touchez 
pas  à  cela  ; 

11.  parce  que  l'usage  que 
vous  feriez  de  toutes  ces  cho- 
ses vous  serait  pernicieux  :  ce 
quils  -vous  disent  maintenant 
selon  des  maximes  et  des  or- 
donnances humaines, 

23.  qui  ont  néanmoins  quel- 
que apparence  de  sagesse  dans 
une  superstition  et  une  liumi- 
lité  affectée^  dans  \\n  rigoureux 
traitement  qu'on  fait  au  corps, 
et  dans  le  peu  de  soin  qu'on 
prend  de  rassasier  la  chair. 

CHAPITRE  m. 

Amour  des  choses  du  ciel.  Vie  ca- 
chée en  Dieu.  Vieil  homme  ^ 
nouvel  homme.  Abrégé  des  ver- 
tus chrétiennes.  Devoirs  di.es  fem- 
mes et  des  maris  ^  des  enfants  y 
des  pères  et  des  serviteurs. 

1.  Si  donc  vous  êtes  ressus- 
cites avec  /(?V?^^-Christ,  recher- 
chez  ce  qui  est  dans  le  ciel , 
où  JésuS'V)i\T\?>X  est  assis  à  la 
droite  de  Dieu. 

2.  A^'ayez  de  goût  que  pour 
les  choses  du  ciel,  et  non  pour 
celles  de  la  terre; 

3.  car  vous  êtes  morts ,  et 
votre  vie  est  cachée  en  Dieu 
avec  Jésus-Gi\x\^\.. 

4.  Lorsque  /eVM-y-Christ,  qui 
est  votre  vie,  viendra  à  paraî- 
tre ,  vous  paraîtrez  aussi  avec 
lui  dans  la  gloire. 
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5.  Faites  donc  mourir  les 
membres  de  l'iiomme  terrestre 
oui  est  en  vous,  la  fornication, 
l impureté,  les  abominations, 
les  mauvais  désirs  etTavarice, 
qui  est  une  idolâtrie; 

6.  puisque  ce  sont  ces  crimes 
qui  font  tomber  la  colère  de 
Dieu  sur  les  hommes  rebelles 
à  la  vérité, 

7.  Et  vous  avez  vous-mêmes 
commis  autrefois  ces  actions 
criminelles^  lorsque  vous  viviez 
dans  ces  désordres, 

8.  Mais  maintenant  quittez 
aussi  vous-mêmes  tous  ces  pé- 
chés, la  colère,  l'aigreur,  la 
malice,  la  médisance;  que  les 
paroles  déshonnêtes.fo/e/i^  ban- 
nies de  votre  bouche. 

9.  N'usez  point  de  mensonge 
les  uns  envers  les  autres;  dé- 
pouillez-vous du  vieil  homme 
avec  ses  œuvres, 

10.  et  revêtez-vous  du  nou- 
veau ,  qui  se  renouvelle  en 
avançant  dans  la  connaissance 
de  Dieu,  et  étant  formé  à  la  res- 
semblance deceluiqui  Ta  créé; 

ïi.  où  il  n'y  a  différence  ni 
de  gentil  ni  de  Juif,  ni  de  cir- 
concis et  d'incirconcis,  ni  de 
barbai-e  et  de  Scythe,  ni  d'es- 
clave et  de  hbrejniais  oil  Jé- 
JM^-Christ  est  tout  en  tous, 

1 2.  Revêtez-vous  donc , com- 
me des  élus  de  Dieu,  saints  et 
bien-aimés,  de  tendresse  et  d'en- 
trailles de  miséricorde,  de 
bonté, d'humihîëjde  modestie, 
de  piitience; 
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i3.  vous  supportant  les  uns 
les  autres ,  chacun  remettant  à 
son  frère  tous  les  sujets  de 
plainte  qu'il  pourrait  avoir 
contre  lui,  et  vous  entre-par- 
donnant  comme  le  Seigneur 
vous  a  pardonné. 

14.  Mais  surtout  revêtez- 
vous  de  la  charité,  qui  est  le 
lien   de  la  perfection. 

ï5.  Que  la  paix  de  Jésus- 
Christ  ,  à  laquelle  vous  avez 
été  appelés,  dans  V unité  fi^'un 
même  corps,  règne  dans  vos 
cœurs;  et  soyez  reconnaissants 
des  dons  de  Dieu, 

16.  Que  la  parole  de  Jésus- 
Christ  demeure  en  vous  avec 
plénitude,  et  vous  comble  de 
sagesse.  Instruisez-vous  et  ex- 
hortez-vous les  uns  les  autres 
par  des  psaumes,  des  hymnes 
et  des  cantiques  spirituels 
chantant  de  cœur  avec  édifica 
tion  les  louanges  du  Seigneur. 

17.  Quoi  que  vous  fassiez 
ou  en  parlant,  ou  en  agissant 

faites  tout  au  nom  du  Seigneur 
Jésus-Christ,  rendant  grâces 
par  lui  à  Dieu  le  Père. 

18.  Femmes,  soyez  soumises 
à  vos  maris,  comme  il  est  bien 
raisonnable,  en  ce  qui  est  selon 
le  Seigneur. 

19.  Maris,  aimez  vos  fem- 
mes, et  ne  les  traitez  point 
avec  rigueur  et  auec  rudesse, 

20.  Enfants,  obéissez  en 
tout  à  vos  pères  et  à  vos  mè- 
res, car  cela  est  agréable  au 
Seigneur, 
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a  I .  Pères,  n'irritez  point  vos 
enfants,  de  peur  qu'ils  ne  tom- 
bent dans  l'abattement. 

a 2.  Serviteurs  ,  obéissez  en 
tout  à  ceiuc  qui  sont  vos  maî- 
tres selon  la  chair,  ne  les  ser- 
vant pas  seulement  lorscfu'ils 
ont  l'œil  sur  vous,  comme  si 
vous  ne  pensiez  qu'à  plaire  aux 
hommes,  mais  avec  simplicité 
de  cœur  et  crainte  de  Dieu. 

a3.  Faites  de  bon  cœur  tout 
ce  que  vous  ferez,  comme  le 
faisant  pour  le  Seigneur,  et 
non  pour  les  hommes  j 

24*  sachez  que  c^est  du  Sei- 
gneur que  vous  recevrez  l'hé- 
ritage c/m  ci>/ pour  récompense; 
c'est  le  Seigneur  Jésus-Çhr'isl 
que  vous  devez  servir. 

25.  Mais  celui  qui  agit  in- 
justement recevra  la  peine  de 
son  injustice;  et  Dieu  n'a  point 
d'égard  à  la  condition  des  per- 
sonnes. 

CflAPITRE  IV. 

Devoirs  des  maures.  Persévérance 
dans  la  prière.  Sagesse  et  dis- 
crétion dans  l'entretien.  Tychi- 
que  et  plusieurs  autres^  loués  par 
saint  Paul.  Il  salue  les  Laodi- 
céens.  Avis  qu'il  donne  à  Archip- 
pe.  Salutations. 

1.  Vous  ,  maîtres,  rendez  à 
vos  serviteurs  ce  que  l'équité 
etla  justice  demandent  de  vous, 
sachant  que  vous  avez  aussi 
hien  queux  un  maître  qui  est 
dans  le  ciel. 

2.  Persévérez  et  veillezdans 


la  prière,  en   Taccompagnant 
d'actions  de  grâces, 

3.  Priez  aussi  pour  nous,  afin 
que  Dieu  nous  ouvre  une  en- 
trée pour  y^rj^cAcr  sa  parole,  et 
pour  annoncer  le  mystère  de 
Jésus-Christ^  pour  lequel  je 
suis  dans  les  hens; 

4.  et  que  je  le  découvre  awa: 
hommes  en  la  manière  que  je 
dois  le  découvrir. 

5.  Conduisez -vous  avec  sa- 
gesse envers  ceux  qui  sont  hors 
de  l'église^  en  rachetant  le 
temps. 

6.  Que  votre  entretien,  étant 
toujours  accompagné  d'une 
douceur  édifiante,  soit  assai- 
sonné du  sel  delà  discrétion ^ 
en  sorte  que  vous  sachiez  com- 
ment vous  devez  répondre  à 
chaque  personne. 

1  .Mon  cher  frère  Tychique, 
fidèle  ministre  du  Seigneur ,  et 
mon  compagnon  dans  le  ser- 
vice que  je  lui  rends,  vous  ap- 
prendra tout  ce  qui  regarde 
l'état  où  je  suis. 

8.  Et  je  vous  l'ai  envoyé,  afin 
qu'il  apprenne  l'état  ou  vous 
êtes  vous-mêmes  et  qu'il  con- 
sole vos  cœurs. 

9.  J'envoie  aussi  Onésime 
mon  cher  et  fidèle  frère,  qui 
est  de  votre  pays.  Vous  saurez 
par  eux  tout  ce  qui  se  passe 
ici. 

ïo.  Aristarque,  qui  est  pri- 
sonnier avec  moi ,  vous  salue, 
aussi  bien  que  Marc,  cousin  de 
Barnabe,    sur  le   sujet  dnqael 
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on  vous  a  écrit.  S'il  vient  chez 
vous ,  recevez-le  bien. 

11.  Jésus  aussi,  appelé,  le 
Juste ,  vous  salue.  Ils  sont  du 
nombre  des  fidèles  circoncis. 
Ce  sont  les  seuls  qui  travaillent 
maintenant  avec  moi,  pour 
avancer  le  royaume  de  Dieu , 
et  qui  ont  été  ma  consolation. 

12.  Epaphras,  qui  est  de  vo- 
tre ville ,  vous  salue.  C'est  un 
serviteur  de  Jésus-Christ  qui 
combat  sans  cesse  pour  vous 
dans  ses  prières,  afin  que  vous 
demeuriez  fermes  et  parfaits  , 
et  que  vous  accomplissiez  plei- 
nement tout  ce  que  Dieu  de- 
mande de  vous. 

i3.  Car  je  puis  bien  lui  ren- 
dre ce  témoignage  qu'il  a  un 
grand  zèle  pour  vous,  et  pour 
ceux  de  Laodicée  et  d'Hiéra- 
polis. 


14.  Luc,  médecin,  notre 
très-cher yrèrc,  et  Démas,  vous 
saluent. 

i5.  Saluez  de  ma  part  nos 
frères  de  Laodicée,  et  Nym- 
phas ,  et  l'église  qui  est  dans  sa 
maison. 

16.  Et  lorsque  cette  lettre 
aura  été  lue  parmi  vous,  ayez 
soin  qu'elle  soit  lue  aussi  dans 
l'église  de  Laodicée,  et  qu'on 
vous  lise  de  même  celle  des 
Laodicéens. 

17.  Dites  à  Archippe  ce  mot 
de  ma  part  :  Considérez  bien 
le  ministère  que  vous  avez  reçu 
du  Seigneur,  afin  d'en  remplir 
tous  les  devoirs. 

18.  Voici   la   salutation  que 
f  ajoute  ici,  moi  Paul,   de  ma 

propre  main  ;  Souvenez-vous 
de  mes  Hens.  La  grâce  soit  avec 
vous.  Amen. 
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CHAPITRE  I. 

Saint  Paul  salue  les  TJiessalonî- 
ciens.  Il  rend  grâces  pour  eux. 
Succès  de  la  prédication  de  saint 
Paul  parmi  eux.  Ils  ont  servi 
de  modèle  aux  peuples  voisins  y 


chez  qui  leur  foi  est  devenue  cé- 
lèbre. 

I.  Paul,  Silvain  et  Timothée, 
à  l'église  de  Thessalonique , 
qui  est  en  Dieu  le  Père ,  et  en 
Jésus-Christ     notre    Seigneur. 


Chai 
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Que  la  grâce  et  la  paix  vous 
soient  données. 

1,  Nous  rendons  sans  cesse 
grâces  à  Dieu  pour  vous  tous, 
nous  souvenant  continuelle- 
ment de  vous  dans  nos  prières  ; 

3.  et  nous  représentant  de- 
vant Dieu,  qui  est  notre  Père, 
les  œuvres  de  votre  foi ,  les 
travaux  de  votre  charité  ,  et  la 
fermeté  de  l'espérance  que  vous 
avez  en  notre  Seigneur  Jésus- 
Christ. 

4.  Car  nous  savons,  mes  frè- 
res chéris  de  Dieu,  quelle  a  été 
votre  élection  ; 

5.  la  prédication  que  nous 
vous  avons  faite  de  l'évangile 
n'ayant  pas  été  seulement  en 
paroles,  mais  ayant  été  accom- 
pagnée de  miracles,  de  la  vertu 
du  Saint-Esprit,  d'une  pleine 
abondance  de  ses  dons.  Yx^om?, 
savez  aussi  de  quelle  manière 
j'ai  agi  parmi  vous  pour  votre 
salut. 

6.  Ainsi  vous  êtes  devenus 
nos  imitateurs,  et  les  imitateurs 

'  du  Seigneur,  ayant  reçu  la  pa- 
role parmi  de  grandes  afflic- 
tions,  avec   la   joie  du  Saint- 

i    Esprit* 

7.  de  sorte  que  vous  avez 
serv7.  de  modèle  à  tous  ceux 
qui  ont  embrassé  la  foi  dans 
la  Mace'doine  et  dans  l'Achaïe. 

8.  Car  non-seulement  vous 
êtes  cause  que  la  parole  du 
Seigneur  s'est  répandue  avec 
éclat  dans  la  Macédoine  et 
dans  l'Achaie;  mais  même  la 


foi  que  vous  avez  en  Dieu  est 
devenue  si  célèbre  partout , 
qu'il  n'est  point  nécessaire  que 
nous  en  pallions  : 

9.  puisqu'ils  racontent  eux- 
mêmes  de  nous  quel  a  été  le 
succès  de  notre  arrivée  parmi 
vous  ,  et  comme,  ayant  quitté 
les  idoles,  vous  vous  êtes  con- 
vertis à  Dieu,  pour  servir  le 
Dieu  vivant  et  véritable; 

10.  et  pour  attendre  du  ciel 
son  fils  Jésus,  qu'il  a  ressuscité 
d'entre  les  morts ,  et  qui  nous 
a  délivrés  de  la  colère  à  ve- 
nir. 

CHAPITRE  II. 

Pureté  y  désintéressement ,  sollici- 
tude de  saint  Paul  dans  la  prédi- 
cation de  l'évangile.  Fidélité  de  & 
Thessaloniciens.  Jugement  ter- 
rible sur  les  Juifs.  Affection  de 
saint  Paul  pour  les  Thessaloni- 
ciens. 

1.  Car  vous  savez  vous-mê- 
mes, mes  frères,  que  notre  ar- 
rivée vers  vous  n'a  pas  été  vaine, 
et  sans  fruit  j 

2.  mais  après  avoir  beaucoup 
souffert  auparavant  ,  comme 
vous  savez,  et  avoir  été  trai- 
tés avec  outrage  dans  Philippes, 
nous  ne  laissâmes  pas ,  en  nous 
confiant  en  notre  Dieu,  de  vous 
prêcher  hardiment  l'évangile 
de  Dieu,  parmi  beaucoup  de 
peines  et  de  combats. 

3.  Car  nous  ne  vous  avons 
point  prêché  une  doctrine  d'er- 
reur ou  d'impureté  j  et  nous 

i8. 
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ri  avons  point  eu  dessein  de  vous 
tromper. 

4.  Mais  comme  Dieu  nous  a 
choisis  pour  nous  confier  son 
évangile,  nous  pailons  aussi, 
non  pour  plaire  aux  hommes, 
mais  à  Dieu,  qui  voit  le  fond 
de  nos  cœurs. 

5.  Car  nous  n'avons  ustî  d'au- 
cune parole  de  flatterie,  comme 
vous  le  savez,  et  notre  ministère 
n'a  point  servi  de  prétexte  à 
notre  avarice,  Dieu  en  est  té- 
moin; 

6.  et  nous  n'avons  point  non 
plus  recherché  aucune  gloire 
delà  part  des  hommes,  ni  de 
vous,  ni  d'autre  paît; 

r.  quoique  nous  unissions  pu , 
comme  apôtres  de  y^'^w^-Clnist, 
vous  charger  de  notre  subsis- 
tance ;  mais  nous  nous  sommes 
conduits  parmi  vous  avec  une 
douceur  d'enfant,  comme  une 
nourrice  qui  a  soin  de  ses  en- 
fants. 

8.  Ainsi,  dans  l'affection  que 
nous  ressentions  pour  vous , 
nous  aurions  souhaité  de  vous 
donner  non-seulement  la  con- 
naissance deVeva^u^ila^  de  Dieu, 
mais  aussi  notre  pauvre  vie  , 
tant  était  grand  l'amour  que 
nous  vous  portions. 

9.  Car  vous  n'avez  pas  ou- 
bhé,  mes  fières,  quelle  peine 
et  quelle  fatigue  nous  avons 
soufferte,  et  comme  nous  vous 
avons  prêché  l'évangile  de  Dieu, 
en  travaillant  jour  et  nuit,  pour 
n'êtie  à  charge  à  aucun  de  vous. 


10.  Vous  êtes  témoins  vous- 
memeSj  et  Dieu  l^est  aussi ,  com- 
bien la  manière  dontje  me  suis 
conduit  envers  vous  qui  avez 
end)rassc  la  foi,  a  été  sainte, 
juste  et  irréprochable. 

11.  Et  vous  savez  que  y  W 
«^«  envers  chacun  de  vous  com- 
me un  père  envers  ses  enfants  , 

12.  vous  exhortant,  vous 
consolant,  et  vous  conjurant 
de  vous  conduire  d'une  ma- 
nière digne  de  Dieu,  qui  vous 
a  appelés  à  son  royaume  et  à 
sa  gloire. 

i3.  C'est  pourquoi  aussi 
nous  rendons  à  Dieu  de  con- 
tinuelles actions  de  grâces  de 
ce  qu'ayant  entendu  la  parole 
de  Dieu  que  nous  vous  prê- 
chions ,  vous  l'avez  reçue ,  non 
comme  la  parole  des  hommes, 
mais  cfmime  étant,  ainsi  qu'elle 
l'est  véritablement,  la  parole  de 
Dieu,  qui  agit  e/Jicacement  en 
vous,  qui  êtes  hdèles. 

14.  Car,  mes  frères,  vous 
êtes  devenus  les  imitateurs  des 
églises  de  Dieu,  qui  ont  em- 
brassé la  foi  de  Jésus  -  Cl.rist 
dans  la  Judée,  ayant  souffert 
les  mêmes  persécutions  de  la 
part  de  vos  concitoyens  ,  que 
ces  églises  ont  souffertes  de  la 
part  des  Juifs; 

i5.  qui  ont  tué  même  le  Sei- 
gneur Jésus,  et  leurs  prophè- 
tes; qui  nous  ont  persécutés; 
qui  ne  plaisent  point  à  Dieu , 
et  qui  sont  ennemis  de  tous  les 
hommes; 
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16.  qui  nous  empêchent 
d'annoncer  aux  gentils  la  pa- 
role qui  doit  les  sauver,  pour 
combler  ainsi  la  mesure  de 
leurs  péchés.  Gar  la  colère  de 
Dieu  est  tombée  sur  eux,  et  j 
demeurera  jusqu'à  la  fin. 

I  y.  Aussi ,  mes  frères ,  ayant 
été  pour  un  peu  de  temps  sé- 
pares de  vous,  de  corps,  non 
de  cœur ,  nous  avons  désiré 
avec  d'autant  plus  d'ardeur  et 
d'empressement  de  vous  re- 
voir. 

18.  C'est  pourquoi  nous 
avons  voulu  vous  aller  trouver; 
et  moi  Paul ,  J^en  ai  eu  le  des- 
sein une  et  deux  fois  ;  mais  Sa- 
tan nous  en  a  empêchés. 

19.  Et  certes  quelle  est  no- 
tre espérance,  notre  joie,  et  la 
couronne  de  notre  gloii  e  ? 
N'est-ce  pas  vous  qui  l'êtes  de- 
vant le  Seigneur  Jésus-Christ, 
pour  le  jour  de  son  avène- 
ment? 

20.  Car  vous  êtes  notre  gloire 
et  notre  joie. 

CHAPITRE  lîl. 

Timothée  envoyé  aux  Jliessalonl- 
ciens  pour  les  fortifier  dans  leurs 
tribulations.  Témoi^na^p  avan- 
tageux qu'il  rend  de  leur  foi  et 
de  leur  charité.  Saint  Paul  dési- 
re d'aller  les  voir.  Il  leur  sour- 
haite  l'accroissement  dans  le 
bien. 

I.  Ainsi  ne  pouvant  souffrir 
plus  long  -  temps  d^  n  avoir 
point  de  vos  nouvelles^  j'aimai 


mieux   demeurer   tout   seul  à 
Athènes  ; 

2.  et  je  i}ous  envoyai  Timo- 
thée, notre  frère  et  ministre 
de  Dieu  dans  la  prédication  de 
l'évangile  de  Jésus-Chvisl^  afin 
qu'il  vous  fortifiât  et  qu'il  vous 
exhortât  à  demeurer  fermes 
dans  votre  foi; 

3.  et  que  personne  ne  fôt 
ébranlé  pour  les  persécutions 
qui  nous  arrivent.  Car  vous  sa- 
vez que  c'est  à  quoi  nous  som- 
mes destinés. 

4.  Dès-lors  même  que  nous 
étions  parmi  vous ,  nous  vous 
prédisions  que  nous  aurions 
des  afllictions  à  souffrir;  et 
nous  en  avons  eu  en  effet, 
comme  vous  le  savez. 

5.  Ne  pouvant  donc  attendre 
plus  long-temps ,  je  dous  l'ai 
envoyé  pour  reconnaître  Vétat 
de  votre  foi,  ayant  appréhendé 
que  le  tentateur  ne  vous  eût 
tentés  ,  et  que  notre  travail  ne 
devînt  inutile. 

6.  Mais  Timothée  étant  re- 
venu vers  nous  après  vous  avoir 
vus,  et  nous  ayant  rendu  un  si 
bon  témoignage  de  votre  foi  et 
de  votre  charité,  et  du  souve- 
nir plein  d  affection  que  vous 
avez  sans  cesse  de  nous ,  qui 
vous  porté  à  désirer  de  nous 
voir,  comme  nous  avons  aussi 
le  même  désir  pour  vous  ; 

7.  il  est  vrai ,  mes  frères ,  quô 
dans  toutes  les  afîlictions  et 
dans  tous  les  maux  qui  nous 
arrivent ,    votre   foi    nous  fait 
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trouver   notre  consolation   en 
vous. 

8.  Gar  nous  vivons  mainte- 
nant, si  vous  demeurez  fermes 
dans  le  Seigneur. 

9.  Et  certes  quelles  assez 
dignes  actions  de  grâces  pou- 
vons-nous rendre  à  Dieu  pour 
la  joie  dont  nous  nous  sentons 
comblés  devant  lui ,  à  cause  de 
vous  ? 

10.  Ce  qui  nous  porte  à  le 
conjurer  jour  et  nuit,  avec  une 
ardeur  extrême ,  de  nous  per- 
mettre d'aller  vous  voir,  afin 
d'ajouter  ce  qui  peut  manquer 
encore  à  votre  foi. 

1 1 .  Que  Dieu  lui-même  notre 
Père,  et  Jésus-Christ  notre  Sei- 
gneur ,  nous  conduisent  vers 
vous. 

12.  Que  le  Seigneur  vous 
fasse  croître  de  plus  en  plus 
dans  la  charité  que  vous  avez 
les  uns  pour  les  autres  et  en- 
vers tous,  et  quil  la  rende 
telle  que  la  nôtre  est  envers 
vous. 

i3.  Qu'il  affermisse  vos 
cœurs,  en  vous  rendant  irré- 
prochables par  la  sainteté  de- 
vant Dieu  notre  Père,  au  jour 
que  Jésus-Christ  notre  Seign  eur 
paraîtra  avec  tous  ses  saints. 
Amen. 

CHAPITRE  IV. 

Fair  la  fornication  ;  garder  la  chas- 
teté conjugale,  s'entr'aimer  tous; 
travailler  de  ses  mains  ;  se  con- 
'  soler  de    la  mort  de  ses  frères 
par  l'espérance  de  la  résurrec-^ 


tîon.  Ordre  selon  lequel  se  Jcra^ 
la  résurrection. 

1.  Au  reste,  mes  frères,  nous 
vous  supplions  et  vous  conju- 
rons, par  le  Seigneur  Jésus, 
qu'ayant  appris  de  nous  com- 
ment vous  devez  marcher  dans 
la  voie  de  Dieu  pour  lui  plaire  , 
vous  y  marchiez  en  effet  de 
telle  sorte  que  vous  vous  / 
avanciez  de  plus  en  plus. 

2.  En  effet  vous  savez  quels 
préceptes  nous  vous  avons 
donnés  de  la  part  du  Seigneur 
Jésus. 

3.  Car  la  volonté  de  Dieu 
est  que  vous  soyez  saints  et 
purs  ;  que  vous  vous  absteniez 
de  la  fornication; 

4.  que  chacun  de  vous  sa- 
che conserver  le  vase  de  son 
corps  saintement  et  honnête- 
ment, 

5.  et  non  point  en  suivant 
les  mouvements  de  la  concu- 
piscence ,  comme  les  païens 
qui  ne  connaissent  point 
Dieu  ; 

6.  et  que  surtout  à  cet  égard 
nul  ne  passe  les  bornes,  ni  ne 
fasse  tort  à  son  frère,  parce  que 
le  Seigneur  est  le  vengeur  de 
tous  ces  péchés^  comme  nous 
vous  l'avons  déjà  déclaré  et  as- 
suré de  sa  part, 

7.  Car  Dieu  ne  nous  a  pas 
appelés  pour  être  impurs,  mais 
pour  être  saints. 

8.  Celui  donc  qui  méprise 
ces  règles ,  méprise  non  un 
homme,  mais  Dieu   qui  nous 
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a  même  donné  son   Saint-Es- 
prit. 

9.  Quant  à  ce  qui  regarde  la 
charité  fraternelle,  vous  n'a- 
yez pas  besoin  que  je  vous  en 
écrive ,  puisque  Dieu  vous  a 
appris  lui-même  à  vous  aimer 
les  uns  les  autres. 

10.  Et  vraiment  vous  le  faites 
à  l'égard  de  tousnos  frères  qui 
sont  dans  toute  la  Macédoine; 
mais  je  vous  exhorte,  mes  frè- 
res ,  de  vous  avancer  de  plus 
en  plus  dans  cet  amour  ; 

11.  de  vous  étudier  à  vivre 
en  repos;  de  vous  appUquer 
chacun  à  ce  que  vous  avez  à 
faire  ;  de  travailler  de  vos  pro- 
pres mains,  ainsi  que  nous  vous 
l'avons  ordonné; 

12.  afin  que  vous  vous  con- 
duisiez honnêtement  envers 
ceux  qui  sont  hors  de  V église , 
et  que  vous  vous  mettiez  en 
état  de  n'avoir  besoin  de  per- 
sonne. 

i3.  Or  nous  ne  voulons  pas, 
mes  frères,  que  vous  ignoriez 
ce  que  vous dewez  savoir^  tou- 
chant ceux  qui  dorment  du 
sommeil  de  la  mort  ^  afin  que 
vous  ne  vous  attristiez  pas, 
covaraefont  les  autres  hommes 
qui  n'ont  point  d'espérance. 

14.  Car  si  nous  croyons  que 
Jésus  estmort  et  ressuscité,  nous 
det^ons  croire  aussi  que  Dieu 
amènera  avec  Jésus  ceux  qui 
se  seront  endormis  avec  lui. 

i5.  Ainsi  nous  vous  décla- 
j  rons,  comme  l'ayant  appris  du 


Seigneur,  que  nous  qui  sommes 
vivants  et  qui  sommes  réser- 
vés pour  son  avènement,  nous 
ne  préviendrons  point  ceux 
qui  sont  dans  le  sommeil  de  la 
mort, 

16.  Car  aussitôt  que  le  signal 
aura  été  donné  par  la  voix  de 
l'archange,  et  par  le  sonde  la 
trompette  de  Dieu,  le  Seigneur 
lui-même  descendra  du  ciel,  et 
ceux  qui  seront  morts  en  Jésus- 
Christ,  ressusciteront  d'abord. 

1 7.  Puis  nous  autres  qui  som- 
mes vivants ,  et  qui  aurons  été 
i  ésevy es  jusqu'alors  j  nous  se- 
rons emportés  avec  eux  dans 
les  nuées,  pour  aller  au-devant 
du  Seigneur  lu  milieu  de  l'air; 
et  ainsi  nous  serons  pour  ja- 
mais avec  le  Seigneur. 

18.  Consolez-vous  donc  les 
uns  les  autres  par  ces  vérités. 

CHAPITRE  V. 
Jour  du  Seigneur  incertain,  sur- 
prise des  méchants.  Enfants  du 
jour  et  de  la  nuit.  Armes  spiri- 
tuelles. Honneur  des  pasteurs. 
Support  des  faibles.  Joie  et  priè- 
re continuelles.  Règles  de  con- 
duite h  V égard  des  opérations 
surnaturelles.  Salutations. 

1.  Or  pour  ce  qui  regarde  le 
temps  et  les  moments,  il  n'est 
pas  besoin,  mes  frères,  de  vous 
en  écrire; 

2.  parce  que  vous  savez  bien 
vous-mêmes  que  lejour  du  Sei- 
gneur doit  venir  comme  un  vo- 
leur de  nuit. 

3.  Car  lorsqu'ils  diront:  Nous 
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voici  en  paix  et  en  sûreté,  ils 
se  trouveront  surpris  tout  d'un 
coup  par  une  ruine  imprévue, 
comme  Vest  une  femme  grosse 
par  les  douleurs  de  l'enfante- 
ment, sans  qu'il  leur  reste  au- 
cun moyen  de  se  sauver. 

4.  Mais,  quant  à  vous,  mes 
frères,  vous  n'êtes  pas  dans  les 
ténèbres  pour  être  surpris  de 
ce  jour  comme  d'un  voleur. 

5.  Vous  êtes  tous  des  enfants 
de  lumière  et  des  enfants  du 
jourj  nous  ne  sommes  point 
enfants  de  la  nuit,  ni  des  té- 
nèbres. 

6.  Ne  dormons  donc  point 
comme  les  autres  ;  mais  veil- 
lons, et  gardons-nous  de  l'eni- 
vrement de  Vâme. 

^.  Car  ceux  qui  dorment, 
dorment  durant  la  nuit;  et 
ceux  qui  s'enivrent,  s'enivrent 
durant  la  nuit. 

8.  Mais  nous  qui  sommes 
enfants  du  jour,  gardons-nous 
de  cette  ivresse  j  et  armons- 
nous  en  prenant  pour  cuirasse 
la  foi  et  la  charité,  et  pour  cas- 
que l'espérance  du  salut. 

9.  Car  Dieu  ne  nous  a  pas 
destinés  à  être  les  objets  de  sa 
colère,  mais  à  acquérir  le  sa- 
lut par  notre  Seigneur  Jésus- 
Christ, 

10.  qui  est  mort  pour  nous, 
afin  que,  soit  que  nous  veillions 
ou  que  nous  dormions,  nous 
vivions  ensemble  avec  lui. 

lï.  C'est  pourquoi  consolez- 
vous  mutuellement,  et  édiiiez- 


vous  les  uns  les  autres ,  ainsi 
que  vous  le  faites. 

12.  Or  nous  vous  supplions, 
mes  frères,  de  considérer  beau- 
coup  ceux  qui  travaillent  par- 
mi vous,  qui  vous  gouvernent 
selon  le  Seigneur,  et  qui 
vous  avertissent  de  votre  de- 
voir ; 

i3.  et  d'avoir  pour  eux  une 
particulière  vénération,  par  un 
sentiment  de  charité,  à  cause 
qu'ils  travaillent yyoMr  votre  sa- 
lut.  Conservez  toujours  la  paix 
avec  eux. 

14.  Je  vous  prie  encore,  mes 
frères,  reprenez  ceux  qui  sont 
déréglés; consolez  ceux  qui  ont 
l'esprit  abattu;  supportez  les 
faibles;  soyez  patients  envers 
tous. 

1 5.  Prenez  garde  que  nul  ne 
rende  à  un  autre  le  mal  pour 
le  mal;  mais  cherchez  toujours 
à  faire  du  bien,  et  à  vos  frères, 
et  à  tout  le  monde. 

16.  Soyez  toujours  dans  la 
joie. 

17.  Priez  sans  cesse. 

18.  Rendez  grâces  à  Dieu  en 
toutes  choses;  car  c'est  là  ce 
que  Dieu  veut  que  vous  fassie:^ 
tous  en  Jésus-Christ. 

19.  N'éteignez  pas  l'Esprit. 

20.  Ne  méprisez  pas  les  pro- 
phéties. 

21.  Eprouvez  tout,  et  ap- 
prouvez ce  qui  est  bon. 

22.  Abstenez-vous  de  toutes 
qui  a  quelque  apparence  de 
mal. 
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23.  Que  le  Dieu  de  paix  vous 
sanctifie  lui-même  en  toute  ma- 
nière ;  afin  que  tout  ce  qui  est 
en  vous,  l'esprit,  Tàme  et  le 
corps  se  conservent  sans  tache 
pour  l'avénemeTit  de  notre  Sei- 
gneur Jésus-Christ. 

24«  Celui  qui  vous  a  appe- 
lés est  fidèle,  et  c'est  lui  qui 
fera  cela  en  vous. 


23.  Mes  firères ,  priez  pour 
nous. 

26.  Saluez  tous  nos  frères 
en  leur  donnant  le  saint  baiser, 

27.  Je  vous  conjure  par  le 
Sei^eur  de  faire  lire  cette  let- 
tre devant  tous  les  saints  frères. 

28.  La  grâce  de  notre  Sei- 
gneur Jésus -Christ  soit  avec 
vous.  Amen. 


SECONDE  EPITRE  DE  S.  PAUL 

AUX  THESSALONICIENS. 


CHAPITRE  I. 

Saint  Paul  salue  les  Thessaloni- 
ciens.  H  rend  grâces  à  Dieu  de 
leur  foi  et  de  leur  constance 
dans  les  maux.  Il  annonce  les 
vengeances  qui  seront  exercées 
sur  les  méchants,  et  la  gloire 
dont  les  justes  seront  comblés  à 
V avènement  de  Jésus-Christ. 

1.  Paul,  Silvain,  et  Timo- 
thée,  à  Téglise  de  Thessaloni- 
que,  qui  est  en  Dieu  notre  Père, 
et  en  Jésus-Christ  notre  Sei- 
gneur. 

2.  Que  Dieu  notre  Père  et  le 
Seigneur  Jésus-Christ  vous  don- 
nent ia  grâce  et  la  paix. 

3.  Nous  devons ,  mes  frères , 


rendre  pour  vous  à  Dieu  de 
continuelles  actions  de  grâces.; 
e^  il  est  bien  juste  que  nous  le 
fassions  y  puisque  votre  foi 
s'augmente  de  plus  en  plus,  et 
que  la  charité  que  vous  avez 
les  uns  pour  les  autres  prend 
tous  les  jours  un  nouvel  accrois- 
sement. 

4.  De  sorte  que  nous  nous 
glorifions  en  vous  clans  les 
églises  de  Dieu,  à  cause  de  la 
patience  et  de  la  foi  avec  la- 
quelle vous  demeurez  fermes 
dans  toutes  les  persécutions 
et  les  afflictions  qui  vous  arri- 
vent; 

5.  qui  sont  les  marques  du 
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juste  jugement  de  Dieu,  et  qui 
sej'çcnt  à  vous  rendre  dignes 
de  son  royaume,  pour  lequel 
aussi  vous   souffrez. 

6.  Car  il  est  bien  juste  devant 
Dieu  qu'il  afflige  à  leur  tour 
ceux  qui  vous  affligent  mainte- 
nant ; 

7.  et  qu'il  vous  console  avec 
nous  ,  vous  qui  êtes  dans  l'af- 
fliction ,  lorsque  le  Seigneur 
Jésus  descendra  du  ciel,  et  pa- 
raîtra avec  les  anges  qui  sont 
les  ministres  de  sa  puissance; 

8.  lorsqu  il  viendra  au  milieu 
des  flammes  se  venger  de  ceux 
qui  ne  connaissent  point  Dieu, 
et  qui  n'obéissent  point  à  l'é- 
vangile de  notre  Seigneur  Jé- 
sus-Christ; 

9.  qui  souffriront  la  peine 
d'une  éternelle  damnation , 
étant  confondus  par  la  face  du 
Seigneur,  et  par  la  gloire  de  sa 
puissance; 

10.  lorsqu'il  viendra  pouf 
être  glorifié  dans  ses  saints  ,  et 
pour  se  faire  admirer  dans  tous 
ceux  qui  auront  cru  en  lui  y 
puisque  le  témoignage  que  nous 
avons  rendu  a  sa  parole  a  été 
reçu  de  vous  dans  Vattente  de 
ce  jour-là. 

11.  C'est  pourquoi  nous 
prions  sans  cesse  pour  vous  , 
et  nous  demandons  à  notre 
Dieu  qu'il  vous  rende  dignes 
de  sa  vocation,  qu'il  accom- 
plisse par  sa  puissance  tous  les 
àessems  favorables  de  sa  bonté 
sur  vous j  et  l'œuvre  de  votre  foi  ; 
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12.  afin  que  le  nom  de  no- 
tre Seigneur  Jésus-Christ  soit 
glorifié  en  vous,  et  que  vous 
soyez  glorifiés  en  lui  par  la 
grâce  de  notre  Dieu  et  du  Sei- 
gneur Jésus-Christ. 

CHAPITRE  IL 

apostasie  et  mystère  d'iniquité 
dont  la  consommation  doit  pré- 
céder Vavénemcnt  de  Jésus- 
Christ.  Caractères  de  Vante- 
christ.  Signe  qui  précédera  sa 
venue.  Saint  Paul  rend  grâces 
de  la  foi  des  Thessaloniciens  et 
les  exhorte  à  garder  les  tradi- 
tions qu'il  leur  a  laissées. 

1.  Or  nous  vous  conjurons  , 
mes  frères  ,  par  l'avènement  de 
notre  Seigneur  Jésus -Christ, 
et  par  notre  réunion  avec  lui , 

2.  que  vous  ne  vous  laissiez 
pas  légèrement  ébranler  dans 


votre  premier  sentiment ,  et 
que  vous  ne  vous  troubliez  pas 
en  croyant  sur  la  foi  de  quel- 
que prophétie,  sur  quelque 
discours ,  ou  sur  quelque  lettre 
qu'on  supposerait  venir  de 
nous,  que  le  jour  du  Seigneur 
soit  près  d'arriver. 

3.  Que  personne  ne  vous 
séduise  en  quelque  manière 
que  ce  soit;  car  ce  jour  ne. 
viendra  point  que  l'apostasie 
ne  soit  arrivée  auparavant,  et 
qu'on  n'ait  vu  paraître  l'hom- 
me de  péché,  cet  enfant  de 
perdition, 

4.  cet  ennemi  de  Dieu  y  qui 
s'élèvera  au-dessus  de  tout  ce 
qui  est  appelé  Dieu,  ou  qui  est 
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adoré,  jusqu'à  s'asseoir  dans 'rendre  pour  vous  à  Dieu  de 
~  continueileâ  actions  de  grâces 

de  ce  qu'il  vous  a  choisis  com- 
me des  prémices,  pour  vous 
sauver  par  la  sanctification  de 
l'Esprit  et  par  la  foi  de  la  vérité* 

14.  vous  appelant  à  cet  état 
par  notre  évangile,  pour  vous 
faire  acquérir  la  gloire  de  no- 
tre Seigneur  Jésus-Christ. 

i5.  C'est  pourquoi,  mes  frè- 
res ,  demeurez  fermes  ;  et  con- 
servez les  traditions  que  vous 


le    temple    de    Dieu,   voulant 
lui-même  passer  pour  Dieu. 

5.  Ne  vous  souvient-il  pas 
que  je  vous  ai  dit  ces  choses  , 
lorsque  j'étais  encore  avec 
vous? 

6.  Et  vous  savez  bien  ce  qui 
empêche  qu'il  ne  vienne,  afin 
qu'il  paraisse  en  son  temps. 

7.  Car  le  mystère  d'iniquité 
se  forme  dès  à  présent;  il  faut 
seulement  que  celui  qui  tient 
maintenant,  tienne  e/2cor<?,  jus- 
qu'à ce  qu'il  soit  ôté  du  monde. 

8.  Et  alors  se  découvrira 
l'impie ,  que  le  Seigneur  Jésus 
détruira  par  le  souffle  de  sa 
bouche ,  et  qu'il  perdra  par 
l'éclat  de  sa   présence; 

9.  cet  impie  qui  doit  venir 
accompagné  de  la  puissance 
de  satan ,  avec  toutes  sortes  de 
miracles,  de  signes  et  de  pro- 
diges trompeurs , 

10.  et  avec  toutes  les  illu- 
sions qui  peuvent  porter  à.  Yini- 
quité  ceux  qui  périssent,  parce 
qu'ils  n'ont  pas  reçu  et  aimé 
la  vente  pour  être  sauves. 

f  II.  C'est  pourquoi  Dieu  leur 
enverra  des  illusions  si  effica- 
ces ,  qu'ils  croiront  au  men- 
songe; 

12.  afin  que  tous  ceux  qui 
n'ont  point  cru  à  la  vérité,  mais 
qui  ont  consenti  à  l'iniquité, 
soient  condamnés. 

i3.  Mais  quant  à  nous,  mes 

frères     chéris     du     Seigneur, 

^nous  nous  sentons  obligés  de 


avez  apprises ,  soit  par  nos 
paroles ,  soit  par  notre  lettre» 

16.  Que  notre  Seigneur  Jé- 
sus-Christ, et  Dieu  notre  Père^ 
qui  nous  a  aimés ,  et  qui  nous 
a  donné  par  sa  grâce  une  con- 
solation éternelle  et  une  si 
heureuse  espérance, 

ly.  console  lui-même  vos 
cœurs ,  et  vous  affermisse  dans 
toutes  sortes  de  bonnes  œu- 
vres, et  dans  la  bonne  doctrine. 

CHAPITRE  ni. 

Saint  Paul  demande  aux  Thessa- 
loniciens  le  secours  de  leurs 
prières.  Il  les  avertit  de  se  reti- 
rer de  ceux  qui  vivaient  d'une 
manière  déréglée.  Il  leur  recom- 
mande le  trav-ail.  Il  leur  souhaite 
la  paix.  Salutation. 

1.  Au  reste,  mes  frères, 
priez  pour  nous ,  afin  que  la 
parole  de  Dieu  se  répande  de 
plus  en  plus ,  et  qu'elle  soit 
honorée  partout  comme  elle 
Vest  parmi  vous  ; 

2.  et  afin  que  nous  soyons 
délivrés  des  hommes  intraita* 
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blés    et   méchants  ;  car  la  foi 
n'est  pas  commune  à  tous. 

3.  Mais  Dieu  est  fidèle,  et 
il  vous  affermira ,  et  uous  pré- 
servera du  malin  esprit 

4.  Pour  ce  qui  \o\xs  regarde , 
nous  avons  cette  confiance  en 
la  bontédu  Seigneur,  que  vous 
accomplissez  et  que  vous  ac- 
complirez à  Vavenir  ce  que 
nous  vous  ordonnons. 

5.  Que  le  Seigneur  vous 
donne  un  cœur  droit  dans 
l'amour  de  Dieu  et  dans  la 
patience  de  /eVw^-Ghrist. 

6.  INous  vous  ordonnons , 
mes  frères,  au  nom  de  notre 
Seigneur  Jésus-Christ,  de  vous 
retirer  de  tous  ceux  d^ entre  dos 
frères  qui  se  conduisent  d'une 
manière  déréglée,  et  non  selon 
la  tradition  et  La  forme  de  vie 
qu  lis  ont  reçue  de  nous. 

7.  Car  vous  savez  vous- 
mêmes  ce  qu'il  faut  faire  pour 
nous  imiter,  puisqu'il  ♦n'y  a 
rien  eu  de  déréglé  dans  la 
manière  dont  nous  avons  vécu 
parmi  vous. 

8.  Et  nous  n'avons  mangé 
gratuitement  le  pain  de  per- 
sonne; mais  nous  avons  tra- 
vaillé jour  et  nuit  avec  peine 
et  avec  fatigue,  pour  n'être  à 
charge  à  aucun  de  vouSo 

19.  Ce  n'est  pas  que  nous 
nWi  eussions  le  pouvoir;  mais 
c'est  que  nous  avons  voulu 
nous  donner  nous-mêmes  pour 
modèle,  afin  que  vous  nous 
imitassiez. 


10.  Aussi  lorsque  nous  étions  > 
avec  vous,    nous  vous  décla- 
rions que   celui   qui  ne  veut 
point  travailler  ne   doit  point 
manger. 

11.  Car  nous  apprenons  qu'il 
y  en  a  parmi  vous  qui  se  con- 
duisent d'une  manière  déré- 
glée, qui  ne  travaillent  point, 
et  qui  se  mêlent  de  ce  qui  ne 
les  regarde  pas. 

12.  Or  nous  ordonnons  à 
ces  personnes ,  et  nous  les  con- 
jurons par  notre  Seigneur  Jé- 
sus-Christ, de  manger  leur 
pain  en  travaillant  en  si-i 
fence. 

1 3.  Et  pour  vous ,  mes  frères, 
ne  vous  lassez  point  de  faire 
du  bien. 

1 4.  Si  quelqu'un  n'obéit  pas 
à  ce  que  nous  ordonnons  par 
notre  lettre,  notez-le,  et  n'ayez 
point  de  commerce  avec  lui, 
afin  qu'il  en  ait  de  la  confusion 
et  de  la  honte, 

i5.  Ne  le  considérez  pas 
néanmoins  comme  un  ennemi, 
mais  reprenez-le  comme  votre 
frère. 

16.  Que  le  Seigneur  de  paix 
vous  donne  sa  paix  en  tout 
temps  et  en  tout  lieu.  Que  le 
Seigneur  soit  avec  vous  tous. 

i^.  Je  vous  salue  ici  de  ma 
propre  main,  moi  Paul.  C'est 
là  mon  seing  dans  toutes  mes 
lettres  ;  j'écris  -ainsi. 

18,  La  grâce  de  notre  Sei- 
gneur Jésus-Christ  soit  avec 
vous  tous.   Amen. 


PREMIERE  ÉPÎTRE  DE  S.  PAUL 

A  TIMOTHÉE. 
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CHAPimE  I. 

amt  Paul  salue  Tlmothés.  Ques- 
tions non  édifiantes.  Charité  f 
fin  des  commandements.  Sain- 
teté et  usage  de  la  loi.  Saint 
Paul  se  donne  comme  exemple 
de  la  miséricorde  de  Dieu.  Vie 
episcopate  ^  milice  sainte. 

ri.  Paul,  apôtre  de  Jësus- 
lirist  par  l'ordre  de  Dieu  no- 
e  Sauveur  et  de  Jésus-Christ, 
)tre  espérance. 

2.  à  Timothée,  son  cher  fils 
ms  la  foi.  Que  Dieu  notre 
ère  et  Jésus-Christ  notre  Sei- 
jieur  vous  donnent  la  grâce , 

miséricorde  et  la  paix. 
,  3.  Je  vous  prie ,  comme  je 
(i  fait  en  partant  pour  la 
acédoirie  ,  de  demeurer  à 
phèse  ,  d'avertir  quelques- 
15  de  ne  point  enseigner  une 
JC trine  différente  de  la  nôtre  ; 

y{.   et  de  ne  point   s'anmser 
es  fables  et  à  des  généalo- 
es  sans  fin  ,  qui  servent  plus 
exciter  des  disputes  qu'à  fon- 
^r  par  la  foi  l'édifice  de  Dieu. 
5.  Car  la  fin  des  commande- 


ments ,  c'est  la  charité  qui  naît 
d'un  cœur  pur,  d'un*  bonne 
conscience  et  d'une  foi  sincèrej 
^.devoirs  d'où  quelques-uns 
ge  détournant ,  se  sont  égarés 
en  de  vains  discours, 

7.  voulant  êti'e  les  docteurs 
de  la  loi,  et  ne  sachant  ni  ce 
qu'ils  disent,  ni  ce  qu'ils  assu- 
rent si  hardiment, 

8.  Or  nous  savons  que  la  loi 
est  bonne ,  si  on  en  use  selon 
l'esprit  de  la  loi; 

9.  en  reconnaissant  que  la 
loi  n'est  pas  pour  le  juste, 
mais  pour  les  méchants  et  les 
esprits  rebelles  ,  pour  les  im- 
pies et  les  pécheurs  ,  pour  les 
scélérats  et  les  profanes,  pour 
les  meurtriers  de  leur  père  et  de 
leur  mère,  pour  les  homicides, 

10.  les  fornicateurs  ,  les  abo- 
minables, les  voleurs  d'hom- 
mes ,  les  menteurs ,  les  parjures, 
et  s'il  y  a  quelque  autre  chose 
qui  soit  contraire  à  la  saine 
doctrine  , 

11.  qui  est  selon  l'évangile 
de  la  gloire  de  Dieu  sGîwerai- 
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nement  heureux,  dont  la  dis- 
pensation m'a  été  confiée. 

12.  Je  rends  grâces  à  notre 
Seigneur  Jésus-Christ ,  qui  m'a 
fortifié,  de  ce  qu'il  m'a  jugé 
fidèle,  en  m'étahlissant  dans 
son  ministère  ; 

i3.  moi  qui  étais  aupara- 
vant un  blasphémateur ,  un 
persécuteur  et  un  enneini  ou- 
trageux;  mais  j'ai  obtenu  mi- 
séricorde de  Dieu ,  parce  que 
j'ai  fait  tous  ces  maux  dans 
l'ignorance,  n'ayant  pas  la  foi. 

14.  Et  la  grâce  de  notre 
Seigneur  s'est  répandue  sur 
moi  avec  abondance ,  en  me 
remplissant  de  la  foi  et  de  la 
charité  qui  est  en  Jésus-Christ. 

i5.  C'est  une  vérité  certaine 
et  digne  d'être  reçue  avec  une 
parfaite  soumission:  Que  Jésus- 
Christ  est  venu  dans  le  monde 
sauver  les  pécheurs,  entre  les- 
quels je  suis  le  premier. 

16.  Mais  j'ai  reçu  miséri- 
corde, afin  que  je  fusse  le  pre- 
mier en  qui  Jésus-Christ  fît 
éclater  son  extrême  patience  , 
et  que  j'en  devinsse  comme  Mn 
modèle  et  un  exemple  à  ceux 
qui  croiront  en  lui  pour  acqué- 
rir la  vie  éternelle. 

17.  Au  roi  des  siècles,  im- 
mortel ,  invisible ,  à  l'unique 
Dieuj^o;'^  honneur  et  gloiredans 
les  siècles  des  siècles.  Amen. 

18.  Ce  que  je  vous  recom- 
mande donc,  mon  fils  Timo- 
thée  ,  c'est  qu'accomplissant 
les    prophéties   qu'on  a  faites 
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,  vous  vous 
acquittiez  de  tous  les  devoirs 
de  la  milice  sainte, 

19.  conservant  la  foi  et  la 
bonne  conscience,  à  laquelle 
quelques-uns  ayant  renoncé, 
ont  fait  naufrage  en  la  fbi. 

20.  De  ce  nombre  sont  Hy- 
ménée  et  Alexandre  ,  que  j'ai 
livrés  à  satan  ,  afin  qu'ils  ap 
prennent  à  ne  plus  blasphémer. 

CHAPITRE  II. 

Prier  et  rendre  grâces  poar  tous. 
Volonté  de  Dieu  h  l'égard  du 
salut.  Médiation  et  rédemption 
de  Jésus  -  Christ.  Saint  Paul 
apôtre  des  gentils.  Conditions 
de  la  prière.  Modestie  et  sou- 
mission recommandées  aux  fem- 
mes. 

1.  Jevous  conjure  donc  avant 
toutes  choses,  que  l'on  fasse  des 
supplications,  des  prières  ,  des 
demandes  et  des  actions  de  grâ- 
ces pour  tous  les  hommes  , 

2.  pour  les  rois,  et  pour 
tous  ceux  qui  sont  élevés  en 
dignité ,  afin  que  nous  me- 
nions une  vie  paisible  et  tran- 
quille dans  toute  sorte  de  piété 
et  d'honnêteté. 

3.  Car  cela  est  bon  et  agréa- 
ble à  Dieu  notre  Sauveur , 

4.  qui  veut  que  tous  les  hom- 
mes soient  sauvés,  et  qu'ils  vien- 
nent à  la  connaissance  de  la 
vérité. 

5.  Car  il  /î'y  a  ^w'un  Dieu, 
ni  qu'un  médiateur  entre  Dieu 
et  les  hommes,  Jésus-Christ 
homme , 
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6j  qui  s'est  livré  lui-même 
pour  la  rédemption  de  tous  , 
rendant  ainsi  témoignage  à  la 
vérité  dans  le  temps  qui  açait 
été  marqué, 

y.  C'est  pour  cela  que  j'ai 
été  établi  prédicateur  et  apô- 
tre (je  dis  la  vérité,  et  je  ne 
mens  point);  j*ai  été  établi, 
dis  -  je ,  le  docteur  des  na- 
tions dans  la  foi  et  dans  la  vé- 
rité. 

8.  Je  veux  donc  que  les 
hommes  prient  en  tout  lieu , 
levant  des  mains  pures,  sans 
colère  et  sans  contention. 

9.  Que  les  femmes  aussi 
priejit ,  étant  vêtues  comme 
l'honnêteté  le  demande  ;  qu'el- 
les se  parent  de  modestie  et 
de  chasteté,  et  non  avec  des 
cheveux  frisés  ,  ni  des  orne- 
ments d'or  ,  ni  des  perles  ,  ni 
des  habits  somptueux  ; 

10.  mais  avec  de  bonnes 
œuvres,  comme  le  doivent  des 
femmes  qui  font  profession  de 
piété. 

1 1  Que  les  femmes  se  tien- 
nent en  silence,  et  dans  une 
entière  soumission  lorsqu'on 
les  instruit. 

12.  Je  ne  permets  point  aux 
femmes  d'enseigner,  ni  de  pren- 
dre autorité  sur  leurs  maris  ; 
.mais  je  leur  ordonne  de  de- 
Imeurer  dans  le  silence. 

i3.  Car  Adam  a  été  formé  le 
premier,  et  Eve  ensuite. 

14.  Et  Adam  n'a  point  été 
'séduit j  mais  la  femme,  ayant 


été  séduite,  est  tombée  dans  la 
désobéissance. 

i5.  Elle  se  sauvera  néan- 
moins par  les  enfants  qu'elle 
aura  mis  au  monde,  s'ils  per- 
sévèrent dans  la  foi,  dans  la 
charité,  dans  la  sainteté,  et 
dans  une  vie  bien  réglée. 

CHAPITRE  III. 

Qualités  des  évéques  et  des  prêtres^ 
des  diacres  et  des  diaconesses. 
L'église  est  la  maison  de  Dieu, 
la  colonne  et  la  base  de  la  vérité. 
Grandeur  du  mystère  de  Jésus^ 
Christ. 

1.  C'est  une  vérité  certaine, 
que  si  quelqu'un  souhaite  l'é- 
piscopat,  il  désire  une  fonction 
et  une  œuvre  sainte. 

2.  Il  faut  donc  que  l'évêque 
soit  irrépréhensible  ;  qu  il  n'ait 
épousé  qu'une  femme;  qu'il 
soit  sobre,  prudent,  grave  et 
modeste^  chaste,  aimant  l'hos- 
pitalité ,  capable  d'instruire  ; 

3.  qu'il  ne  soit  ni  sujet  au 
vin,  ni  violent  et  prompt  à 
frapper,  mais  équitable  d? mo- 
déré ,  éloigné  des  contesta- 
tions ,  désintéressé  ; 

4.  qu'il  gouverne  bien  sa  pro- 
pre famille,  et  qu'il  maintienne 
ses  enfants  dans  l'obéissance  et 
dans  toute  sorte   d'honnêteté. 

5.  Car  si  quelqu'un  ne  sait  pas 
gouverner  sa  propre  famille , 
comment  pourra-t-il  conduire 
l'église  de  Dieu  ? 

6.  Que  ce  ne  soit  point  un 
néophyte  ;  de  peur  que ,  s'éle*. 
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Tant  d'orgueil,  il  ne  tombe 
dans  la  même  condamnation 
que  le  diable. 

7.11  faut  encore  qu'il  ait  bon 
témoigna e;e  de  ceux  qui  sont 
hors  de  l  église ,  de  peur  qu'il 
ne  tombe  dans  l'opprobre  et 
dans  le  piège  du  demon. 

8.  Que  les  diacres  de  même 
soient  honnêtes  et  bien  réglés  ; 
qu'ils  ne  soient  point  doubles 
dans  leurs  paroles,  ni  sujets  à 
boire  beaucoup  de  vin  ;  qu'ils 
ne  cherchent  point  de  gain 
honteux,- 

9.  mais  qu'ils  conservent  le 
mystère  de  la  foi  avec  une 
conscience  pure. 

io«  Ils  doivent  aussi  être 
éprouvés  auparavant,  puis  ad- 
mis au  sacré  ministère  ,  s'ils 
sont  sans  reproche. 

1 1.  Que  les  femmes  de  même 
soient  chastes  et  bien  réglées , 
exemptes  de  médisance,  so- 
bres, fidèles  en  toutes  choses. 

1 2.  Qu'on  prenne  pour  dia- 
cres ceux  qui  n'auront  épousé 
qu'une  femme,  qui  gouvernent 
bien  leurs  eniknts  et  leurs  pro- 
pres familles, 

i3.  Car  le  bon  usage  de  leur 
ministère  leur  sera  un  degré 
légitime  ^0£ir  monter  plus  haut , 
et  leur  donnera  une  grande 
confiance  dans  la  foi  de  Jésus- 
Christ. 

i4».  Je  vous  écris  ceci,  quoi- 
que j'espère  d'aller  bientôt  vous 
voir; 
V  i5.  afin  que,   si  je  tardais 


plus  long-temps, vous  sac^^iiez 
comment  vous  devez  vous  con- 
duire dans  la  maison  de  Dieu , 
qui  estl'égliv'ie  du  Dieu  vivant, 
la  colonne  et  la  base  de  la  vé- 
rité. 

16.  Et  sans  doute  c'est  quel- 
que chose  de  grand  que  ce 
mystère  de  piété,  qui  s'est  fait 
voir  dans  la  chair,  a  étéjustiû'i 
par  l'Esprit,  a  été  manifesté 
aux  anges,  prêché  aux  nations, 
cru  dans  le  monde,  reçu  dans 
la  gloire. 

CHAPITRE  IV. 

Hérésies  annoncées.  Timoihée  ex- 
horté à  se  nourrir  de  la  honn^ 
doctrine,  à  fuir  l'erreur^  à  s'exer- 
cer à  la  piété ,  h  se  rendre  te 
modèle  des  fidèles ^  à  Ure  et  à 
enseigner f  à  ne  pas  négliger  la 
grâce  de  son  ordination. 

1.  Or  l'Esprit  dit  expressé- 
ment que,  dans  les  temps  à 
venir,  quelques-uns  abandon- 
neront la  foi,  en  suivant  des 
esprits  d'erreur  et  des  doctrines 
diabohques, 

2.  enseignéespar  des  impos- 
teurs pleins  d'liy|)ocrisic ,  dont 
la  conscience  est  noircie  de 
crimes, 

3.  qui  interdiront    le  ma- 
riage  et    l'usage   des    viandes 
que  Dieu   a  créées  pour  être  ' 
reçues  avec   action  de  grâces  \ 
par  les  fidèles ,  et  par  ceux  qui 
connaissent  la  vérité. 

4.  Car  tout  ce  que  Dieu  a 
créé  est  bon,  et  l'on  ne  doit 
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ri^  \  rejeter  de  ce  qui  se  mange 
ayec  action  de  grâces; 

5.    parce    quil   est  sanctifié 

Îjar  la  parole  de  Dieu ,  et  par 
a  prière. 

6»  Enseignant  ceci  aux  frè- 
res^ vous  serez  un  bon  ministre 
de  Jésus-Christ,  vous  nourris- 
saîit  des  vérités  de  la  foi  et 
de  la  bonne  doctrme  que  vous 
avez  suivie. 

7.  Fuyez  les  fables  imperti- 
nentes et  puériles,  et  exercez- 
liK>us  à  la  piété. 

8.  Car  les  exercices  corpo- 
rels servent  à  peu  de  chose; 
mais  la  piété  est  utile  à  tout, 
et  c'est  à  elle  que  les  biens  de 
la  vie  présente  et  ceux  de  la 
vie  future  ont  été  promis. 

9.  Ce  que  je  vous  dis  est 
une  vérité  certaine,  et  digne 
d  êtee  reçue  avec  une  entière 
soumission. 

10.  Car  ce  qui  nous  porte 
à  souffrir  tous  les  maux  et 
tous  les  outrages  dont  on  nous 
charge,  c'est  que  nous  espé- 
rons au  Dieu  vivant  qui  est  le 
Sauveur  de  tous  les  hommes , 
C*  principalement  des   fidèles, 

I  r.  Annoncez  ces  choses,  et 
^iseignez-/ej. 

12.  Que  personne  ne  vous 
méprise  à  cause  de  votre  jeu- 
nesse ;  mais  rendez- vous  l^ exem- 
ple etXemoàeXeàes  fidèles  dans 
les  entretiens ,  dans  la  manière 
d'agir  avec  le  prochain^  dans 
la  charité ,  dans  la  foi ,  dans  la 
chasteté. 


i3.  En  attendant  que  je 
vienne,  appliquez-vous  à  la 
lecture,  à  l'exhortation  et  à 
l'instruction. 

14.  Ne  négligez  pas  la  grâce 
qui  est  en  vous,  qui  vous  a 
été  donnée,  suivant  une  révé- 
lation prophétique,  par  l'impo- 
sition des  mains  des  prêtres. 

1 5.  Méditez  ces  choses,  soyez- 
en  toujours  occupé,  afin  que 
votre  avancement  soit  connu 
de  tous. 

16.  Veillez  sur  vous-même 
et  sur  l'instruction  des  autres; 
demeurez  ferme  dans  ces  exer- 
cices ;  car  agissant  de  la  sorte 
vous  vous  sauverez  vous-même, 
et  ceux  qui  vous  écoutent. 

CHAPITRE  V. 

Règles  de  conduite  à  V égard  des 
personnes  âgées  ou  jeunes.  Veu- 
ves qui  méritent  d'être  assistées, 
ou  empl&fées  pour  le  service  de 
l'église.  Récompense  des  prêtres. 
Accusation  ,  répréhension  ,  or- 
dination  des  prêtres. 

1.  Ne  reprenez  pas  les  vieil'- 
lards  avec  rudesse,  mais  aver- 
tissez-les comme  vos  pères, 
les  jeunes  hommes  comme  vos 
frères  ; 

2.  les  femmes  âgées,  comme 
vos  mères;  les  jeunes,  comme 
vos  sœurs,  avec  toute  sorte  de 
pureté. 

3.  l^ovioxen  et  assistez  les  veu- 
ves qui  sont  vraiment  veuves. 

4.  Si  quelque  veuve  a  àfiS 
fils    ou    des   petit-fils.,    qu'ils 
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apprennent  premièrement  à 
exercer  leur  piété  envers  leur 
propre  famille,  et  à  rendre  à 
leurs  pères  et  à  leurs  mères  ce 
qu'ils  ont  reçu  d'eux  ;  car  c'est 
une  chose  agréable  à  Dieu. 

5.  Mais  que  la  veuve  qui 
est  vraiment  veuve  et  aban- 
donnée, espère  en  Dieu,  et 
persévère  jour  et  nuit  dans  les 
prières  et  les  oraisons. 

6.  Car  pour  celle  qui  vit 
dans  les  délices,  elle  est  morte, 
q^aoiqu  elle  paraisse  vivante. 

y.  Faites  -  leur  donc  enten- 
dre ceci,  afin  qu'elles  se  con- 
duisent d'une  manière  irré- 
préhensible. 

8.  Si  quelqu'un  n'a  pas  soin 
des  siens  et  particulièrement  de 
ceux  de  sa  maison,  il  a  renoncé 
à  la  foi,  et  est  pire  qu'un  infidèle. 

g.  Que  celle  qui  sera  choisie 
pour  être  mise  au  rang  des  veu- 
ves n'ait  pas  moins  de  soixante 
ans;  qu'elle  n'ait  eu  qu'un  mari  ; 

10.  et  qu'on  puisse  rendre 
témoignage  de  ses  bonnes  œu- 
vres ;  si  elle  a  bien  élevé  ses 
enfants,  si  elle  a  exercé  Thos- 
pitalité ,  si  elle  a  lavé  les  pieds 
des  saints ,  si  elle  a  secouru  les 
afïligés,  si  elle  s'est  appliquée 
à  toutes  sortes  de  bonnes  œu- 
vres. 

11.  Mais  n'admettez  point 
en  ce  nombre  les  jeunes  veu- 
ves; parce  que ,  la  mollesse  de 
leur  vie  les  portant  à  secouer 
le  joug  de  Jés  us -Christ  ^  elles 
veulent  se  remarier, 
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12.  s'engageant  ainsi  dans  Ma 
condamnation  par  le  violement 
de  la  foi  qu'elles  lui  avaient 
donnée  auparavant. 

i3.  Mais  de  plus  elles  de- 
viennent fainéantes  ,  et  s'ac- 
coutument à  courir  par  les 
maisons  ;  et  non  seulement 
elles  sont  fainéantes ,  mais  en- 
core causeuses  et  curieuses , 
s'entretenant  de  choses  dont 
elles  ne  devraient  point  parler. 

i4'  Jaime  donc  mieux  que 
les  jeunes  se  marient;  qu'elles 
aient  des  enfants  ;  qu'elles  gou- 
vernent leur  ménage,  et  qu'el- 
les ne  donnent  aucun  sujet  aux 
ennemis  de  notre  religion  de 
nous  faire  des  reproches. 

i5.  Car  il  y  en  a  déjà  quel- 
ques unes  qui  se  sont  détour- 
nées pour  suivre  satan. 

i6.  Si  quelqu'un  des  fidèles 
a  des  veuves  qui  lui  soient  pro- 
ches ^  qu'il  leur  donne  ce  qui 
leur  est  nécessaire,  et  que  Té- 
glise  n'en  soit  pas  chargée;  afin 
qu'elle  puisse  suffire  à  r en- 
tretien de  celles  qui  sont  vrai- 
ment veuves. 

17.  Que  les  prêtres  qui  gou- 
vernent bien  soient  double- 
ment honorés;  principalement 
ceux  qui  travaillent  à  la  pré- 
dication de  la  parole ,  et  à  l'in- 
struction des  peuples. 

18.  Car  l'écritu-re  dit  ;  Vous 
ne  lierez  point  la  bouche  au 
bœuf  qui  foule  le  grain  ;  et  ce- 
lui qui  travaille  est  digne  du 
prix  de  son  travail. 
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1 9.  Ne  recevez  point  d'accu- 
sation contre  un  prêtre,  que 
sur  la  déposition  de  deux  ou 
trois  témoins. 

20.  Reprenez  devant  tout  le 
monde  ceux  qui  seront  coupa- 
bles de  crimes,  afin  que  les 
autres  aient  de  la  crainte. 

21.  Je  vous  conjure  devant 
i    Dieu ,  devant  Jésus-Christ  et  les 

aiîges  élus  d'observer  ces  cho 


me  de  Dieu.  Avènement  de  /e- 
suS'Cfirist.  Avis  pour  les  riches^ 
Dépôt  de  la  foi. 

Que  tous  les  serviteurs 


ses ,  sans  prévention  et  sans 
préjugé ,  ne  faisant  rien  par  des 
inclinations  particulières. 

22.  N'imposez  légèrement 
les  mains  à  personne,  et  ne 
vous  rendez  point  participant 
des  péchés  d'autrui.  Conser- 
vez-vous pur  vous-même. 
L  23.  Ne  continuez  plus  à  ne 
boire  que  de  l'eau  ;  mais  usez 
d'un  peu  de  vin,  à  cause  de 
votre  estomac  et  de  vos  fré- 
quentes maladies. 

24.  Il  y  a  des  personnes  dont 
les  péchés  sont  connus  avant 
ie  jugement  et  V examen  qu'on 
pourrait  en  faire  ;  il  y  en  a  d'au- 
[tres  qui  ne  se  découvrent 
qu  ensuite  de  cet  examen, 
!  25.  Il  y  en  a  de  même  dont 
les  bonnes  œuvres  sont  visibles 
avant  ^m'o/i  les  élise;  et  si  elles 
ne  le  sont  pas  encore,  elles  ne 
demeureront  pas  long -temps 
cachées, 

CHAPITRE  VI. 

pevoirs  des  serviteurs.  Faux  doc- 
teurs. Pauvreté  contente.    Piége 
I     fies  richesses.  Vertus  d'un  hom~ 


qui  sont  sous  le  joug  de  la  ser 
vitude  sachent  quils  sont  obli- 
gés de  rendre  toute  sorte 
d'honneur  à  leurs  maîtres  ^ 
afin  de  n'être  pas  cause  que  le 
nom  et  la  doctrine  de  Dieu 
soient  exposés  à  la  médisance 
des  hommes, 

2.  Que  ceux  qui  ont  des  maî- 
tres fidèles  ne  les  méprisent 
pas ,  parce  qu'ils  sont  leurs  frè- 
res ;  mais  qu'ils  les  servent  au 
contraire  encore  mieux ,  parce 
qu'ils  sont  fidèles  et  plus  di- 
gnes d  être  aimés ,  com/^ze  étant 
participants  de  la  même  grâce  r 
voilà  ce  que  vous  devez  leur 
enseigner ,  et  à  quoi  vous  de- 
vez les  exhorter. 

3.  Si  quelqu'un  enseigne  une 
doctrine  différente  de  celle-ci^ 
et  n'embrasse  pas  les  saines 
instructions  de  notre  Seigneur 
Jésus-Christ,  et  la  doctrine  qui 
est  selon  la  piété, 

4.  il  est  enflé  d'orgueil ,  et  il 
ne  sait  rien  ;  mais  il  est  possé- 
dé d'une  maladie  d'esprit  qui 
V emporte  en  des  questions  et 
des  combats  de  paroles,  d'où 
naissent  l'envie,  les  contesta- 
tions ,  les  médisances ,  les  mau* 
vais  soupçons, 

5.  les  disputes  pernicieuses 
de  personnes  qui  ont  l'esprit 
corrompu ,  qui  sont  privées 
de  la  vérité,  et  s'imaginent  que 
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la  piété  doit  leur  servir  de 
moyen  pour  s'enrichir. 

6.  //  est  vrai  néanmoins  que 
c'est  une  grande  richesse  que 
la  piété,  qui  se  contente  de  ce 
qui  suffit. 

n.  Car  nous  n'avons  rien  ap- 
porté en  ce  monde ,  et  il  est 
sans  doute  que  nous  n'en  pou- 
vons aussi  rien  emporter. 

8.  Ayant  donc  de  quoi  nous 
nourrir  et  de  quoi  nous  cou- 
vrir, nous  devons  être  con- 
tents. 

9.  Mais  ceux  qui  veulent  de- 
venir riches  tombent  dans  la 
tentation  et  dans  le  piège  du 
diable,  et  en  divers  désirs  inu- 
tiles et  pernicieux,  qui  préci- 
pitent les  hommes  dans  Va- 
ïime  de  la  perdition  et  de  la 
danmation. 

10.  Car  l'amour  des  richesses 
est  la  racine  de  tous  les  maux  ; 
et  quelques-uns ,  en  étant  pos- 
sédés, se  sont  égarés  de  la  foi , 
et  se  sont  embarrassés  en  une 
mfinité  d'afflictions  et  de  pei- 
nes. 

11.  M^Ais pour  vous,  ô  hom- 
me de  Dieu,  fuyez  ces  choses, 
et  suivez  en  tout  la  justice ,  la 
piété  ,  la  foi ,  la  charité ,  la  pa- 
tience, la  douceur. 

la.  Soyez  fort  «^courageux 
dans  le  saint  combat  de  la  foi  ; 
travaillez  à  remporter  le  prix 
de  la  vie  éternelle ,  à  laquelle 
vous  avez  été  appelé  ,  ayant  si 
excellemment  confessé  la  foi  en 
présence  de  plusieurs  témoins. 


I  i3.  Je  vous  ordonne  devant 
Dieu ,  qui  fait  vivre  tout  ce  «  . 
vit ,  et  devant  Jésus-Christ ,  «  ' 
a  rendu  sous  Ponce-Pilate  1 
si  excellent  témoignage  à  la  1  e- 
rite, 

14.  de  garder  les  préceptes 
que  je  'vous  donne,  en  ucris 
conservant  sans  tache  et  saas 
reproche,  jusqu'à  l'avénemt  at 
glorieux  de  notre  Seigneur  )é 
sus-Christ , 

i5.  que  doit  faire  parai  ift 
en  son  temps  celui  qui  est  sou 
Kferainement  heureux,  qui  ;  ^ 
le  seul  puissant,  le  Roi  ' 
rois ,  et  le  Seigneur  des  î  i 
gneurs  ; 

16.  qui  seul  possède  l'immor 
taliié,  qui  habite  une  lumiv^r; 
inaccessible,  que  nul  des  boni 
mes  n'a  vu  et  ne  peut  voir,,  ■\ 
qui  est  l'honneur   et  Temper: 
dans  l'éternité.  Amen. 

17.  Ordonnez  aux  riches  la 
ce  monde  de  n'être  point  01 
gueilleux,  de  ne  point  mettr 
leur  confiance  dans  les  richcf 
ses  incertaines  et  périssable: 
mais  dans  le  Dieu  vivant,  c, 
nous  fournit  avec  abondant 
tout  ce  qui  est  nécessaire  à  laT 

18.  di  Qlve charitables eth\ 
faisants;  de  se  rendre  riches  e^. 
bonnes  œuvres;  de  donner  l'aii 
mône   de  bon  cœur;  de  fair^ 
part  de  leurs  biens  ; 

19.  de  se  faire  un  trésor 
un  fondement  solide  pour  l' 
venir,  afin  d'arriver  à  la  vérité 
ble  vie. 
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20.  O  Timothee,  gardez  le 
dépôt  qui  vous  a  été  confié , 
fuyant  les  profanes  nouveautés 
de  paroles  ,  et  toute  doctrine 
contraire     qui    porte    fausse- 


ment le  nom  de  science, 
21,  dont  quelques-uns  fai^ 
sant  profession ,  se  sont  égarés 
de  la  foi.  Que  la  grâce  demeure 
avec  vous.  Amen. 


SECONDE  ÉPITRE  DE  S.  PAUL 

A  TIMOTHÉE. 


CHAPITRE  I. 

Saint  Paul  saliie  Timothee ,  lui 
témoigne  son  affection,  l'exhor- 
te à  rallumer  en  lui  la  grâce  de 
son  ordination ,  et  à  ne  point 
rougir  du  Seigneur.  Il  met  sa 
eonfianc&  en  Jésus-Christ.  Plu- 
sieurs V abandonnent.  Il  rend  té- 
moignage au  zèle  d'Onésiphore. 

1.  Paul,  apôtre  de  Jésus- 
Christ  par  la  volonté  de  Dieu, 
selon  la  promesse  de  la  vie  que 
nous  avons  en  Jésus-Christ, 

2.  à  Timothee,  son  fils  bien- 
aimé.  Dieu  le  Père  et  Jésus- 
Christ  notre  Seigneur  vous 
donnent  la  grâce,  la  miséri- 
corde et  la  paix. 

3.  Je  rends  grâces  à  Dieu 
que  mes  ancêtres  ont  sériai ^  et 
que  je  sers  avec  une  conscience 


pure,  de  ce  que  nuit  et  jour  je 
me  souviens  continuellement 
de  vous  dans  mes  prières  ; 

4.  car  je  me  souviens  de  vos 
larmes,  et  je  désire  de  vous 
voir,  afin  d'être  rempli  de  joie; 

5.  me  représentant  cette  foi 
sincère  qui  est  en  vous ,  qu'a 
eue  premièrement  Loïde  votre 
aïeule,  et  Eunice  votre  mère, 
et  que  je  suis  très -persuadé 
que  vous  avez  aussi. 

6.  C'est  pourquoi  je  vous 
avertis  de  rallumer  ce  feu  de 
la  grâce  de  Dieu,  que  vous 
avez  reçue  par  l'imposition  de 
mes  mains. 

7.  Car  Dieu  ne  nous  a  pas 
donné  un  esprit  de  timidité, 
mais  un  esprit  de  courage,  d'a- 
mour et  de  sagesse. 
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8.  Ne  rougissez  donc  point 
de  notre  Seigneur  que  -vous 
devez  confesser,  ni  de  moi  qui 
suis  son  captif;  mais  souffrez 
avec  moi  pour  l'évangile  j  selon 
la  force  que  vous  recevrez  de 
Dieu, 

9.  qui  nous  a  sauvés,  et  nous 
a  appelés  par  sa  vocation  sainte, 
non  selon  nos  œuvres ,  mais 
selon  le  décret  de  sa  volonté, 
et  selon  la  grâce  qui  nous  a  été 
donnée  en  Jésus-Christ  avant 
tous  les  siècles, 

10.  et  qui  a  paru  maintenant 
par  l'avènement  de  notre  Sau- 
veur Jésus-Christ,  qui  a  détruit 
la  mort,  et  nous  a  découvert 
par  l'évangile  la  vie  et  l'im- 
mortalité. 

11.  C'est  pour  cela  que  j'ai 
été  établi  le  prédicateur,  l'apô- 
tre et  le  maître  des  nations  ; 

12.  et  c'est  ce  qui  m'a  attiré 
les  maux  que  je  souffre  ;  mais 
je  Tien  rougis  point.  Car  je  sais 
qui  est  celui  à  qui  j'ai  confié 
mon  dépôt,  et  je  suis  persuadé 
qu'il  est  assez  puissant  pour 
me  le  garder  jusqu'à  ce  grand 
jour. 

i3.  Proposez-vous  pour  mo- 
dèle les  saines  instructions  que 
TOUS  avez  entendues  de  ma 
bouche ,  touchant  la  foi ,  et  la 
charité  qui  est  en  Jésus-Christ. 

14.  Gardez  par  le  Saint-Es- 
prit qui  habite  en  nous  l'excel- 
lent dépôt  qui  vous  a  été  confié. 

i5.  Vous  savez  que  tous 
ceux  qui  sont  en  Asie  se  sont 
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éloignés   de  moi.  Phygelle  et 
Hermogène  sont  de  ce  nombre. 

16.  Que  le  Seigneur  répande 
sa  miséricorde  sur  la  famille 
d'Onésiphore ,  parce  qu'il  m'a 
souvent  soulagé  ,  et  qu'il  n'a 
point  rougi  de  mes  chaînes  ; 

17.  mais  qu'étant  venuà  Ro-    ^ 
me,  il  m'a  cherché  avec  grand 
soin,  et  m'a  trouvé. 

18.  Que  le  Seigneur  lui  fasse 
la  grâce  de  trouver  miséri- 
corde devant  lui  en  ce  dernier 
jour;  car  vous  savez  mieux  ç-z/e 
personne  combien  d'assistances 
il  m'a  rendues  à  Ephèse. 

CHAPITRE  II. 

Dépôt  de  doctrine.  Vie  laborieu- 
se des  ministres  évangéliques. 
Souffrir  auec  Jésus-Christ  pour 
régner  avec  lui.  Faines  disputes. 
Doctrine  contagieuse.  Solide  f on- 
dement  de  Dieu.  Vases  d  hon- 
neur et  d'ignominie.  Fuir  les  con- 
testations. 

1.  Fortifiez -vous  donc,  ô 
mon  fils,  par  la  grâce  qui  est 
en  Jésus-Christ.         » 

2.  Et  gardant  ce  que  vous 
avez  appris  de  moi  devant  plu- 
sieurs témoins,  donnez- le  en 
dépôt  à  des  hommes  fidèles, 
qui  soient  eux-mêmes  capables 
d'e/i  instruire  d'autres. 

3.  Souffrez  constamment  les 
peines  de  votre  ministère^  com- 
me un  bon  soldat  de  Jésus- 
Christ. 

4.  Celui  qui  est  enrôlé  au 
service  de  Dieu,  ne  s'embar- 
rasse point  dans  les  affaires  se- 
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culières,  pour  ne  s  occuper  qu^à 
plaire  à  celui  qui  l'a  enrôlé. 

5.  Celui  qui  corabat  dans  les 
jeux  publics  n'est  couronné 
qu'après  avoir  combattu  selon 
la  loi  des  combattants. 

6.  Un  laboureur  qui  a  bien 
travaillé  doit  le  premier  avoir 
part  à  la  récolte  des  fruits. 

7.  Comprenez  bien  ce  que 
je  vous  dis;  car  le  Seigneur 
vous  donnera  l'intelligence  en 
toutes  choses. 

8.  Souvenez-vous  que  notre 
Seigneur  Jésus-Christ ,  qui  est 
né  de  la  race  de  David,  est  res- 
suscité d'entre  les  morts ,  se- 
lon  l'évangile  que  je  prêche, 

9.  pour  lequel  je  souffre 
beaucoup  de  maux,  jusqu'à 
être  dans  les  chaînes  comme 
un  scélérat;  mais  la  parole  de 
Dieu  n'est  point  enchaînée. 

10.  C'est  pourquoi  j'endure 
tout  pour  l'amour  des  élus, 
afin  qu'ils  acquièrent ,  aussi 
bien  que  nous^  le  salut  qui  est 
en  Jésus-Christ,  avec  la  gloire 
du  ciel. 

11.  C'est  une  vérité  très-as- 
surée que  si  nous  mourons 
AYec  Jésus- Christ,  nous  vivrons 
aussi  avec  lui. 

12.  Si  nous  souffrons  avec 
lui,  nous  régnerons  aussi  avec 
lui.  Si  nous  le  renonçons,  il 
nous  renoncera  aussi. 

1 3.  Si  nous  lui  sommes  infi- 
dèles, il  ne  laissera  pas  de  de- 
meurer fidèle;  car  il  ne  peut 
pas  se  contredire  lui-même. 


14.  Donnez  ces  avertisse- 
ments, et  -prenez-en  le  Seigneur 
à  témoin.  Ne  vous  amusez  point 
à  des  disputes  de  paroles,  qui 
ne  sont  bonnes  qu'à  pervertir 
ceux  qui  les  écoutent. 

i5.  Mettez-vous  en  état  de 
paraître  devant  Dieu  comme 
un  ministre  digne  de  son  ap- 
probation, qui  ne  fait  rien  dont 
il  ait  sujet  de  rougir,  et  qui 
sait  bien  dispenser  la  parole 
de  la  vérité. 

16.  Fuyez  ceux  qui  tiennent 
des  discours  vains  et  profanes  ; 
car  ils  croîtront  de  plus  en  plus 
dans  l'impiété. 

17.  Et  leur  doctrine,  comme 
la  gangrène,  gâtera  peu  à  peu 
ce  qui  est  sain.  De  ce  nombre 
sont  Hyménée  et  Philète, 

18.  qui  se  sont  écartés  de  la 
vérité,  en  disant  que  la  résur- 
rection est  déjà  arrivée ,  et  qui 
ont  ainsi  renversé  la  foi  de 
quelques-uns. 

1 9.  Mais  le  solide  fondement 
de  Dieu  demeure  ferme,  ayant 
pour  sceau  cette  parole  :  Le 
Seigneur  connaît  ceux  qui  sont 
à  lui;  et  cette  autre:  Que  qui- 
conque invoque  le  nom  de 
notre  Seigneur  Jésus- Christ  y 
s'éloigne  de  l'iniquité. 

20.  Dans  une  grande  mai- 
son il  n'y  a  pas  seulement  des 
vases  d'or  et  d'argent;  mais  il 
f  en  a  aussi  de  bois  et  déterre; 
et  les  uns  sont  pour  des  usages 
honnêtes,  les  autres  pour  des 
usages  honteux. 
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'21.  Si  quelqu'un  donc  se 
garde  pur  de  ces  choses,  il 
sera  un  vase  d'honneur,  sancti- 
fié et  propre  au  service  du 
Seigneur ,  préparé  pour  toutes 
sortes  de  bonnes  œuvres. 

22.  Fuyez  les  passions  des 
jeunes  gens,  et  suivez  la  jus- 
tice, la  foi,  la  charité  et  la 
paix  avec  ceux  qui  invoquent 
le  Seigneur  d'un  cœur  pur. 

23.  Quant  aux  questions  qui 
sont  proposées  sans  raison  et 
sans  sagesse,  évitez-les,  sachant 
qu'elles  sont  une  source  de 
contestations. 

24.  Or  il  ne  faut  pas  que  le 
serviteur  du  Seigneur  s'amuse 
à  contester;  mais  il  doit  être 
modéré  envers  tout  le  monde, 
capable  d'instruire,  et  patient. 

aS.  Il  doit  reprendre  avec 
douceur  ceux  qui  résistent  à  la 
vérité,  dans  1  espérance  que 
Dieu  pourra  leur  donner  un 
jour  r esprit  de  pénitence,  pour 
la  leur  faire  connaître; 

26.  et  q\ï ainsi  ils  sortiront 
des  pièges  du  diable  qui  les 
tient  captifs  pour  en /aire  ce 
qu'il  lui  plaît. 

CHAPITRE  lU. 

Faux  docteurs  annoncés  et  carac- 
'térisés.  Il  Jaut  les  fuir  ;  leur 
progrès  aura  des  bornes.  Saint 
Paul  exhorte  'lïmothée  à  suivre 
son  exemple ,  à  souffrir  la  per- 
sécution ,  à  conserver  le  dépôt 
de  la  foi,  à  s'instruire  par  l'é- 
criture, 

I.  Or  sachez  que    dans   les 


derniers  jours  il  viendra  des 
temps  fâcheux. 

2.  Car  il  y  aura  des  hommes 
amoureux  d'eux-mêmes,  ava- 
res, glorieux,  superbes,  mé- 
disants, désobéissants  à  leurs 
pères  et  à  leurs  mères ,  ingrats, 
impies  ; 

3.  dénaturés ,  ennemis  de  la 
paix,  calomniateurs,  intempé- 
rants ,  inhumains ,  sans  affec- 
tion pour  les  gens  de  bien  ; 

4.  traîtres,  insolents,  enflés 
d'orgueil,  et  plus  amateurs  de 
la  volupté  que  de  Dieu  ; 

5.  qui  auront  une  apparence 
de  piété,  mais  qui  en  ruine- 
ront la  vérité  et  V esprit.  Fuyez 
donc  ces  personnes. 

6.  Car  de  ce  nombre  sont 
ceux  qui  s'introduisent  dans 
les  maisons,  et  qui  traînent 
après  eux  comme  captives ,  des 
femmes  chargées  de  péchés,  et 
possédées  de  diverses  passions  ; 

7.  lesquelles  apprennent  tou- 
jours, et  n'arrivent  jamais 
jusqu'à  la  connaissance  de  la 
vérité. 

8.  Mais  comme  Jannès  et 
Mambrès  résistèrent  à  Moïse, 
ceux-ci  de  même  résistent  à  la 
vérité.  Ce  sont  des  hommes 
corrompus  dans  l'esprit,  et 
pervertis  dans  la  foi; 

9.  mais  le  progrès  qu'ils  fe- 
ront aura  ses  bornes  ;  car  leur 
fohe  sera  connue  de  tout  le 
monde ,  comme  le  fut  alors 
celle  des  magiciens, 

10.  Quant  à  vous,  vous  sa- 
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vez  quelle  est  ma  doctrine, 
quelle  est  ma  manière  de  vie, 
quelle  est  la  fin  que  je  me  pro- 
pose, quelle  cj^mafoi,  ma  to- 
lerance ,  ma  charité ,  et  ma  pa- 
tience ; 

11.  quelles  ont  éte\es  persé- 
cutions et  les  afflictions  qui 
me  sont  arrivées,  comme  celles 
d'Antioche,  d'Icone  et  de 
Lystre;  combien  grandes  ont 
été  ces  persécutions  que  j'ai 
souffertes,  et  comment  le  Sei- 
gneur m'a  tiré  de  toutes. 

12.  Aussi  tous  ceux  qui  veu- 
lent vivre  avec  piété  en  Jesus- 
Christ  seront  persécutés. 

i3.  Mais  les  hommes  mé- 
chants et  les  imposteurs  se  for- 
tifieront de  plus  en  plus  dans 
le  mal ,  étant  eux-mêmes  dans 
l'illusion,  et  /  faisant  tomber 
les  autres. 

14.  Quant  à  vous,  demeu- 
rez ferme  dans  les  choses  que 
vous  avez  apprises,  et  qui  vous 
ont  été  confiées  ,  sachant  de 
qui  vous  les  avez  apprises  ; 

i5.  et  considérant  que  vous 
avez  été  nourri  dès  votre  en- 
fance dans  les  lettres  saintes, 
qui  peuvent  vous  instruire  pour 
le  salut  par  la  foi  qui  est  en 
Jésus -Christ, 

16.  Toute  écriture  qui  est 
inspirée  de  Dieu  est  utile  pour 
instruire,  pour  reprendre,  pour 
corriger,  et  pour  conduire  à  la 
piété  et  à  la  justice  ; 

17.  afin  que  l'homme  de 
Dieu  soit  parfait,  étant  propre 


et  parfaitement  préparé  à  tout 
bien. 

CHAPITRE  IV. 

Devoir  d'un  evêque.  Faux  doc^ 
tears  annoncés.  Saint  Paul  pré- 
dit sa  mort  prochaine.  Il  prie 
Timothée  de  venir  le  trouver^  et 
l'instruit  de  son  état  présent,  H 
finit  par  des  salutations, 

1.  Je  vous  conjure  donc 
devant  Dieu  et  devant  Jésus- 
Christ,  qui  jugera  les  vivants 
et  les  morts  dans  son  avène- 
ment glorieux ,  et  dans  V éta- 
blissement de  son  règne  ,  ^ 

2.  d'annoncer  la  parole.  Pres- 
sez les  hommes  à  temps  et  à 
contre-temps ,  reprenez  ,  sup- 
pliez ,  menacez ,  sans  jamais 
vous  lasser  de  les  tolérer  et  de 
les  instruire. 

3.  Car  il  viendra  un  temp^. 
où  les  hommes  ne  pourront  plus 
souffrir  la  saine  doctrine  ;  au 
contraire,  ayant  une  extrême 
démangeaison  d'entendre  ce 
qui  les/latte^  ils  auront  recours 
aune  foule  &ei àocleuvs propres 
à  satisfaire  leurs  désirs  ; 

4.  et  fermant  l'oreille  à  là 
vérité ,  ils  l'ouvriront  à  àes 
fables. 

5.  Mais  pour  vous  ,  veillez 
continuellement  ;  souffrez  cons- 
tamment toutes  sortes  de  tra- 
vaux; faites  la  charge  d'un 
évangéliste  ;  remplissez  tous 
les  devoirs  de  votre  ministère  ; 
soyez  sobre. 

6.  Car  pour  moi,  je  suis 
comme  une  victime  qui  a  déjà 
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reçu  Faspersion  pour  être  sa- 
crifiée ;  et  le  temps  de  ma  dé- 
livrance s'approche. 

fj.  J'ai  bien  combattu  ;  j*ai 
achevé  ma  course;  j'ai  gardé  la 
foi. 

8.  Il  ne  me  reste  quà  atten- 
tlre  la  couronne  de  justice  qui 
m'est  réservée,  que  le  Seigneur, 
comme  un  juste  juge,  me  ren- 
dra en  ce  grand  jour ,  et  non- 
seulement  à  moi,  mais  encore 
à  tous  ceux  qui  aiment  son 
avènement.  Hâtez-vous  de 
venir  me  trouver  au  plus 
tôt. 

9.  Car  Démas  m'a  abandon- 
né, s'étant  laissé  emporter  à 
l'amoiir  du  siècle ,  et  il  s'en  est 
allé  à  Thessalonique  ; 

10.  Crescens,  en  Galatie  ; 
Tite,  en  Dalmatie; 

11.  Luc  est  seul  avec  moi. 
Prenez  Marc  avec  vous,  et  ame- 
nez-le ;  car  il  peut  beaucoup 
me  servir  pour  le  ministère  de 
Véuangile, 

12.  J'ai  aussi  envoyé  Tychi- 
que  à  Ephèse. 

1 3.  Apportez-mo2  en  venant 
le  manteau  que  j'ai  laissé  à 
Troade  chez  Carpus ,  et  les 
livres ,  et  surtout  les  pa- 
piers. 

14.  Alexandre,  l'ouvrier  en 
€uivre,   m'a  fait  beaucoup  de 


maux  ;  le  Seigneur  lui  rendra 
selon  ses  œuvres. 

i5.  Gardez-vous  de  lui,  par- 
ce qu'il  a  fortement  combattu 
la  doctrine  que  nous  ensei- 
gnons. 

16.  La  première  fois  que  j'ai 
défendu  ma  cause,  nul  ne  m'a 
assisté,  et  tous  m'ont  aban- 
donné. Je  prie  Dieu  de  ne  le 
leur  point  imputer. 

17.  Mais  le  Seigneur  m'a  as- 
sisté et  m'a  fortifié,  afin  que 
j'achevasse  la  prédication  de 
V évangile ,  et  c[iie  toutes  les 
nations  l'entendissem  ;  et  j'ai 
été  délivré  de  la  gueule  du  lion. 

1 8  Le  Seigneur  me  délivrera 
de  toute  action  mauvaise,  et, 
me  sa.uYaLnt  ^  me  conduira  dans 
son  royaume  céleste.  Aluï  soit 
gloire  dans  les  siècles  des  siè- 
cles. Amen. 

19.  Saluez  Prisque  et  Aqui- 
las  ,  et  la  famille  d'Onésiphore. 

20.  Eraste  est  demeuré  à 
Corinthe.  J'ai  laissé  Trophirae 
malade  à  Mile  t. 

21.  Hâtez -vous  de  venir 
avant  l'hiver.  Eubule,  Pudens , 
Lin,  Glaudie,  et  tous  les  firères, 
vous  saluent. 

22.  Que  le  Seigneur  Jésus- 
Christ  soit  avec  votre  esprit. 
La  grâce  soit  avec  vous  tous. 
Amen. 


il 
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A  TITE. 


CHAPITRE  I. 

Saint  Paid  salue  Tite.  Devoirs  des 
prêtres  et  dés  évéques.  Il  exhor- 
te Tite  h  reprendre  les  faux  doc- 
teurs. Tout  est  pur  pour  ceux 
qui  sont  purs.  On  renonce  Dieu 
en  vivant  mal, 

1.  Paul,  serviteur  de  Dieu  , 
et  apôtre  de  Jésus-Christ,  pour 
instruire  les  élus  de  Dieu  dans 
la  foi  et  dans  la  connaissance 
de  la  vérité  qui  est  selon  la 
piété , 

2.  et  qui  donne  l'espérance 
de  la  vie  éternelle  que  Dieu, 
qui  ne  peut  mentir,  a  promise 
et  destinée  avant  tous  les  siè- 
cles ; 

3.  ayant  fait  voir  en  son 
temps  i  accomplissement  de  sa 
parole  dans  la  prédication  de 
i évangile.,  qui  m'a  été  confiée 
par  l'ordonnance  de  Dieu  notre 
Sauveur  ; 

4.  à  Tite,  son  fils  bien-aimé 
dans  la  foi  qui  nous  est  com- 
mune; que  Dieu  le  Père  et  Jé- 
sus-Christ notre  Sauveur  vous 
donnent  la  grâce  et  la  paix. 


5.  Je  vous  ai  laissé  en  Grète^^ 
afin  que  vous  y  régUez  tout  ce 
qui  reste  à  y  régler^  et  que 
vous  établissiez  des  prêtres  en 
chaque  ville ,  selon  l'ordre  que 
je  vous  en  ai  donné  ; 

6.  choisissant  celui  qui  sera 
irrépréhensible ,  qui  n'aura 
épousé  qu'une  femme ,  dont 
les  enfants  seront  fidèles ,  non 
accusés  de  débauche  ,  ni  déso- 
béissants. 

7.  Car  il  faut  que  l'évêque 
soit  irréprochable ,  comme 
étant  le  dispensateur  et  Véco- 
nome  de  Dieu  ;  quil  ne  soit  ni 
altier,  ni  colère,  ni  sujet  au 
vin,  ni  uiolent  et  prompt  à, 
frapper ,  ni  porté  à  un  gain 
honteux  j 

8.  mais  qu'il  aime  à  exercer 
l'hospitalité  ;  quil  soit  affable  ; 
quil  soit  sobre ,  juste  ,  saint  y 
tempérant  ; 

9.  quUl  soit  fortement  atta- 
ché aux  vérités  de  la  foi,  telles 
qu'on  les  lui  a  enseignées,  afin 
qu'il  soit  capable  d'exhorter 
selon  la  saine  doctrine,  et  d^ 
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convaincre  ceux    qui  sj  op- 
posent. 

10.  Car  il  y  en  a  plusieurs, 
surtout  d'entre  les  Juifs,  qui 
ne  veulent  point  se  soumettre, 
qui  s'occupent  à  conter  des 
fables ,  et  qui  séduisent  les 
âmes. 

1 1.  Il  faut  fermer  la  bouche 
à  ces  personnes  qui  renversent 
les  familles  entières,  ensei- 
gnant, par  un  intérêt  honteux, 
ce  qu'on  ne  doit  point  ensei- 
gner, 

11.  Un  d'entre  ceux  de  cette 
île  y  dont  ils  se  font  un  prophè- 
te ,  a  dit  (Teujc  :  Les  Cretois 
sont  toujours  menteurs  ;  ce 
sont  de  niécliantes  bêtes,  qui 
n'aiment  qu'à  mander  et  à  ne 
rien  faire. 

i3.  Ce  témoignage  qu'il  rend 
d^eux  est  véritable.  C'est  pour 
quoi   reprenez-les    fortement, 
afin  qu'ils  conservent  la  pureté 
de  la  foi, 

14.  et  qu'ils  ne  s'arrêtent 
point  à  des  fables  judaïques,  et 
à  des  ordonnances  de  person- 
nes qui  se  détournent  de  la 
vérité. 

i5.  Or  tout  est  pur  pour 
ceux  qui  sont  purs,  et  rien 
n'est  pur  pour  ceux  qui  sont 
impurs  et  infidèles  ;  mais  leur 
raison  et  leur  conscience  sont 
impures  et  souillées. 

16.  Ils  font  profession  de 
connaître  Dieu  ,•  mais  ils  le  re- 
noncent par  leurs  œuvres, 
étant  détestables  et  rebelles,  et 


Chap.   1.  2. 

inutiles  à  toute  i>onne  œuvre. 

CHAPITRE  IL 

Apis  que  Ttte  doit  donner  aux 
vieillards  et  aux  jeunes  gens  de 
l'un  et  de  t autre  sexe.  Condui- 
te qu'il  doit  garder  lui-même. 
Avis  qu'il  doit  donner  aux  ser- 
viteurs.  Abrégé  de  tout  le  chris- 
tianisme, renfermé  dans  l'éco- 
nomie des  deux  avénenîents  de 
Jésus-  Christ. 

1.  Mais  pour  vous,  instrui- 
sez votre  peuple  d'une  manière 
qui  soit  digne  de  la  saine  doc- 
trine. 

2.  Enseignez  aux  vieillards 
à  être  sobres ,  honnêtes ,  mo- 
dérés ,  et  à  se  conserver  purs 
dans  la  foi,  dans  la  charité  et 
dans  la  patience. 

3.  Apprenez  de  même  aux 
femmes  avancées  en  âge  à  faire 
Doir  dans  tout  leur  extérieur 
une  sainte  modestie  ;  à  n'être 
ni  médisantes  ,  ni  sujettes  au 
vin  ;  mais  à  donner  de  bonnes 
instructions, 

4.  en  inspirant  la  sagesse  aux 
jeunes  femmes,  et  leur  ap- 
prenant à  aimer  leurs  maris  et 
leurs  enfants  ; 

5.  à  être  bien  réglées,  chastes, 
sobres,  attachées  à  leur  ména- 
ge, bonnes,  soumises  à  leurs 
maris,  afin  que  la  parole  de 
Dieu  ne  soit  point  exposée  au 
blasphème  et  a  la  médisance, 

6.  Exhortez  aussi  les  jeunes 
hommes  à  être  modestes  c^bien 
réglés. 

7.  Rendez-vous  vous-même 
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un  modèle  de  bonnes  œuvres 
en  toutes  choses ,  dans  la  pureté 
de  la  doctrine,  dans  l'intéo^ité 
des  mœurs  ^  dans  la  gravité  de 
la  conduite. 

8.  Que  vos  paroles  soient 
saines  et  irrépréhensibles,  afin 
que  nos  adversaires  rougissent, 
n'ayant  aucun  mal  à  dire  de 
nous. 

p.  Exhortez  les  serviteurs  à 
1 1  être  bien  soumis  à  leurs  maîtres, 
à  leur  complaire  en  tout,  à  ne 
point  les  contredire, 

10.  à  ne  détourner  rien  de 
leur  bien  ;  mais  à  témoigner  en 

(«out  une  entière  fidélité  ;  afin 
que  leur  conduite  fasse  révérer 
à  tout  le  monde  la  doctrine  de 
Dieu  notre  Sauveur. 

11.  Car  la  grâce  de  Dieu 
I  notre  Sauveur  a  paru  à  tous 
'   les  hommes; 

12.  et  elle  nous  a  appris 
I   que,  renonçant  à  l'impiété  et 

aux  passions  mondaines  ,  nous 
;  devons  vivre  dans  le  siècle  pré- 
sent   avec    tempérance ,    avec 
!  justice  et  avec  piété, 

i3.  étant  toujours  dans  l'at- 
tente de  la  béatitude  que  nous 


esp 


érons ..    et    de    l'avènement 


glorieux  du  grand  Dieu  et  no- 
tre Sauveur  Jésus-Christ, 
!       14.   q^i   s'est  livré  lui-même 
I  pour  nous,  afin    de   nous  ra- 
cheter de  toute  iniquité,  et  de 
nous  purifier,  pour  se  faire  un 
j  peuple ,  particulièrement  con- 
sacré à  son  service,  et  fervent 
dans  les  bonnes  œuvres. 


i5.  Prêchez  ces  vérités; 
exhortez  et  reprenez  avec  une 
pleine  autorité.  Faites  en  sorte 
que  personne  ne  vous  méprise. 

CHAPITRE  m. 

Soumission  aux  princes.  Effusion 
de  la  grâce  de  Jésus-  Christ. 
D*oà  il  nous  a  tirés  ;  à  quoi  il 
nous  destine.  S'appliquer  aux 
bonnes  œuvres.  Fuir  les  disputes. 
Eviter  les  hérétiques  déclarés. 
Saint  Paul  prie  Tite  de  venir  le 
trouver.  Salutations. 

1.  Avertissez-les  d'être  sou- 
mis aux  princes  et  aux  magis- 
trats, de  leur  rendre  obéissan- 
ce, d'être  prêts  3.  faire  toutes 
sortes  de  bonnes  œuvres; 

2.  de  ne  médire  de  personne, 
de  fuir  les  contentions,  d'être 
équitables,  et  de  témoigner 
toute  la  douceur  possible  à 
l'égard  de  tous  les  hommes. 

3.  Car  nous  étions  aussi  nous- 
mêmes  autrefois  insensés ,  dés- 
obéissants ,  égarés  du  chemin 
de  la  vérité  y  asservis  à  une  infi- 
nité de  passions  et  de  voluptés, 
menant  une  vie  toute  pleine  de 
malignité  et  d'envie ,  dignes 
d'être  haïs,  et  nous  haïssant  les 
uns  les  autres. 

4.  Mais  depuis  que  la  bonté 
de  Dieu  notre  Sauveur,  et  son 
amour  pour  les  hommes  a  paru 
dans  le  monde , 

5.  il  nous  a  sauvés ,  non  à 
cause  des  œuvres  de  justice 
que  nous  eussions  faites,  mais 
à  cause  de  sa  miséricorde ,  par 
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Chap, 


le  baptême  de  la  renaissance, 
€t  par  le  renouvellement  du 
Saint-Esprit, 

6.  qu'il  a  répandu  sur  nous 
avec  une  riche  effusion  par 
Jésus-Christ  notre  Sauveur  j 

7.  afin  qu'étant  justifiés  par 
sa  grâce ,  nous  devinssions  hé- 
ritiers de  la  vie  éternelle,  selon 
l'espérance  que  nous  en  avons, 

8.  C'est  une  vérité  très-cer- 
taine, et  dans  laquelle  je  dé- 
sire que  vous  affermissiez  les 
fidèles  :  Que  ceux  qui  croient 
en  Dieu ,  doivent  être  toujours 
les  premiers  à  pratiquer  les 
bonnes  œuvres.  Ce  sont  là  des 
choses  'Vraiment  bonnes  et  uti- 
les aux  hommes. 

9.  Mais  fuyez  les  questions 
impertinentes,  les  généalogies, 
les  disputes,  et  les  contesta- 
tions de  la  loi,  parce  qu'elles 
sont  vaines  et  inutiles. 

10.  Evitez  celui  qui  est  héré- 
tique, après  l'avoir  averti  une 
^t  deux  fois 


11.  sachant  que  quiconque 
est  en  cet  état  est  perverti ,  et 
qu'il  pèche  comme  un  hojivne 
qui  se  condamne  lui-même  par 
son  propre  jugement. 

12.  Lorsque  je  vous  aurai 
envoyé  Artémas  ou  Tychique , 
ayez  soin  de  venir  prompte- 
ment  me  trouver  à  Nicopohs , 
parce  que  j'ai  résolu  d'y  passer 
l'hiver. 

i3.  Envoyez  devant  Zénas, 
docteur  de  la  loi ,  et  Apollon , 
et  ayez  soin  qu'il  ne  leur  man» 
que  rien. 

14.  Que  nos  frères  appren- 
nent aussi  à  être  toujours  les 
premiers  à  pratiquer  les  bon- 
nes œuvres,  lorsque  le  besoin 
et  la  nécessité  le  demandent, 
afin  qu'ils  ne  demeurent  point 
stériles  et  sans  fruit. 

i5.  Tous  ceux  qui  sont  avec 
moi  vous  saluent.  Saluez  ceux 
qui  nous  aiment  dans  Vunion 
de  la  foi.  La  grâce  de  Dieu  soit 
avec  vous  tous.  Amen. 


ÉPITRE  DE  SAINT  PAUL 

A  PHILEMON. 


$aint  Paul  exhorte  Philemon  à  re- 
cevoir Onésime  son  esclave,  qui, 
,   s'étant  enfui  de  chez  luiy  était 


venu  trouver  saint  Paul  à  Rome^ 
et  y  avait  reçu  le  baptême, 

I,  Paul,  prisonnier  de  Je- 


ÉPITRE  DE  S.  PAUL  A  PHILEMON. 


445 


sus-Christ,  et  Timothée  son 
frère ,  à  notre  cher  Phile'mon , 
notre  coopérateur; 

2.  à  notre  très-chère  sœur 
Appie,  à  Archippe,  le  compa- 
gnon de  nos  combats ,  et  à  Pé- 
gUse  qui  est  en  votre  mai- 
son; 

3.  que  Dieu  notre  Père  et 
Jésus  -  Christ  notre  Seigneur 
vous  donnent  la  grâce  et  la 
paix. 

4.  Me  souvenant  sans  cesse 
de  vous  dans  mes  prières,  je 
rends  grâces  à  mon  Dieu, 

5.  apprenant  ^Me//e  ejf  votre 
foi  envers  le  Seigneur  Jésus , 
et  votre  charité  envers  tous 
les  saints  ; 

6.  et  de  quelle  sorte  la  li- 
béralité qui  naît  de  votre  foi 
éclate  aux  yeux  de  tout  le  mon- 
de, se  faisant  connaître  par 
tant  de  bonnes  œuvres  qui  se 
pratiquent  dans  votre  mai- 
son pour  Vamour  de  Jésus- 
Christ. 

^.  Car  votre  charité,  mon 
cher  frère,  nous  a  comblés  de 
joie  et  de  consolation ,  voyant 
que  les  cœurs  des  saints  ont 
reçu  tant  de  soulagement  de 
votre  bonté. 

8.  C'est  pourquoi  encore  que 
je  puisse  prendre  en  Jésus- 
Christ  une  entière  liberté  de 
vous  ordonner  une  chose  qui 
est  de  Dotre  devoir; 

9.  néanmoins  l'amour  que 
fai  pour  vous  fait  que  j'aime 
mieux  vous  supplier,  quoique 


je  sois  tel  que  je  suis  à  votre 
égard,  c^ est-a-dire ,  quoique  je 
sois  Paul,  et  déjà  vieux ,  et  de 
plus  maintenant  prisonnier 
pour  Vamour  de  Jésus-Christ, 

10.  Or  la  prière  que  je  vous 
fais  est  pour  mon  fils  Onésime, 
que  j'ai  engendré  dans  mes 
liens  ; 

11.  qui  vous  a  été  autrefois 
inutile  ,  mais  qui  vous  sera 
maintenant  très  -  utile  ,  aussi 
bien  qu'à  moi. 

12.  Je  vous  le  renvoie ,  et  je 
vous  prie  de  le  recevoir  com- 
me mes  entrailles. 

i3.  J'avais  pensé  à  le  rete- 
nir auprès  de  moi,  afin  qu'il 
me  rendît  quelque  service  en 
votre  place,  dans  les  chaînes 
que  je  porte  pour  l'évangile  ; 

14.  mais  je  n'ai  rien  voulu 
faire  sans  votre  avis,  désirant 
que  le  bien  que  je  vous  pro- 
pose n'ait  rien  de  forcé ,  mais 
soit  entièrement  volontaire. 

i5.  Car  peut-être  qu'il  /z'a 
été  séparé  de  vous  pour  un 
temps ,  qu\^\i  que  vous  le  re- 
couvriez pour  jamais, 

16.  non  plus  comme  un 
simple  esclave ,  mais  comme 
celui  qui  d'esclave  est  devenu 
l'un  de  nos  frères  bien-aimés, 
qui  nicest  très-cher  à  moi  en 
particulier,  et  qui  doit  vous 
l'être  encore  beaucoup  plus  , 
étant  à  uous  et  selon  le  monde, 
et  selon  le  Seigneur. 

17.  Si  donc  vous  me  consi- 
dérez comme  étroitement  uni 
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à  vous ,  recevez-le  comme  moi- 
même; 

i8.  s'il  vous  a  fait  tort,  ou 
s*il  vous  est  redevable  de  quel- 
que chose  ^  mettez  cela  sur  mon 
compte. 

19.  C'est  moi  Paul ,  qui 
vous  écris  de  ma  main  ; 
c'est  moi  qui  vous  le  rendrai , 
pour  ne  pas  vous  dire  que 
vous  vous  devez  vous-même 
à  moi. 

20.  Oui,  mon  frère,  que  je 
reçoive  de  vous  cette  joie  dans 
le  Seigneur.  Donnez-moi ,  au 
nom  du  Sei^eur,  cette  sensi- 
ble consolation. 

ai.  Je  vous  écris  ceci  dans 


la  confiance  que  votre  sou- 
mission me  donne,  sachant  que 
vous  en  ferez  encore  plus  que 
je  ne  dis. 

22.  Je  vous  prie  aussi  de  me 
préparer  un  logement.  Car 
j*espère  que  Dîeu  me  redon- 
nera à  vous  encore  une  fois? 
par  vos  prières. 

23.  Epaphras  ,  qui  est  com- 
me  moi  prisonnier  pour  Jésus- 
Christ,  vous  salue, 

24.  avec  Marc,  Aristarque , 
Démas  et  Luc ,  qui  sont  mes 
coopéra  teurs. 

25.  Que  la  grâce  de  notre 
Seigneur  Jésus-Christ  soit  avec 
votre  esprit.  Amen. 


ÉPITRE  DE  SAINT  PAUL 

AUX  HÉBREUX. 


CHAPITRE  L 

Excellence  de  Jésus-Christ  au-des- 
sus des  prcjphètes  qui  ont  paru 
dans  l'ancien  peuple ,  et  au-des- 
sus des  anges  par  qui  la  loi  a  été 
donnée  à  l'ancien  peuple. 
Preuves  de   sa  divinité. 

I.  Dieu   ayant   parlé  autre- 


fois à   nos 


pères 


en    divers 


temps  et  en  diverses!  manières, 
par  les  prophètes,  nous  a  en- 
fin parlé  en  ces  derniers  jours 
par  son  propre  Fils , 

2.  qu'il  a  fait  héritier  de 
toutes  choses,  et  par  qui  il  a 
même  créé  les  siècles. 

3.  Et  comme  il  est  la  splen- 
deur de  sa  gloire,  et  le  carac- 
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tère  de  sa  substance ,  et  qu'il 
soutient  tout  par  la  puissance 
de  sa  parole,  après  nous  avoir 
purifiés  de  nos  péchés ,  il  est 
assis  au  plus  haut  du  ciel,  à  la 
droite  de  la  souveraine  majesté, 

4.  étant  aussi  élevé  au-dessus 
des  anges,  que  le  nom  qu'il  a 
reçu  est  plus  excellent  que  le 
leur. 

5.  Car  qui  est  l'ange  à  qui 
Dieu  ait  jamais  dit  :  Vous  êtes 
mon  Fils,  je  vous  ai  engendré 
aujourd'hui  ?  Et  ailleurs  :  Je  se- 
rai son  Père,  et  il  sera  mon 
Fils? 

6.  Et  encore  lorsqu'il  intro- 
duit son  premier -né  dans  le 
monde,  il  dit:  Que  tous  les 
anges  de  Dieu  l'adorent. 

7.  Aussi,  quant  aux  anges, 
V écriture  dit:  Dieu  se  sert  des 
esprits  pour  en  faire  ses  am- 
bassadeurs et  ses  anges;  et  des 
flammes  ardentes  pour  en  faire 
ses  ministres. 

8.  Mais  quant  au  Fils,  elle 
dit  :  Votre  trône ,  ô  Dieu  ,  sera 
un  trône  éternel  ;  le  sceptre  de 
votre  empire  sera  un  sceptre 
d'équité. 

9.  Vous  avez  aimé  la  justice, 
et  vous    avez    haï   l'injustice; 

t  c'est  pourquoi ,  ô  Die» ,  votre 
iDieu  vous  a  sacré  d'une  huile 
de  joie ,  en  une  manière  plus 
I  excellente  que  tous  ceux  qui 
^participeront  à  votre  gloire, 

10.  Et  ailleurs  :  Seigneur, 
vous  avez  créé  la  terre  dès  le 

S  commencement   du  monde  ^  et 
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les  cieux  sont  l'ouvrage  de  vos 
mains  ; 

11.  ils  périront,  mais  vous 
demeurerez;  ils  vieilliront  tous 
comme  un  vêtement, 

12.  et  vous  les  changerez 
comme  un  manteau ,  et  ils  se- 
ront changés  ;  mais  pour  vous, 
vous  serez  toujours  le  même, 
et  vos  années  ne  finiront  point. 

i3.  Enfin  qui  est  l'ange  à 
qui  le  Seigneur  ait  jamais  dit  : 
Asseyez-vous  à  ma  droite ,  jus- 
qu'à ce  que  j'aie  réduit  vos  en- 
nemis à  vous  servir  de  marche- 
pi  éd. f* 

14.  Tous  les  anges  ne  sont- 
ils  pas  des  esprits  qui  tiennent 
lieu  »le  serviteurs  et  de  minis- 
tres^ étant  envoyés  pour  exer- 
cer leur  ministère  en  faveur  de 
ceux  qui  doivent  être  les  héri- 
tiers du  salut .? 

CHAPITRE  H. 

Combien  importante  et  indispensa" 
ble  est  V obligation  d'obéir  à  l'é- 
vangile qui  a  été  annoncé  par 
Jésus-  Christ  même.  Autres  preu- 
ves de  l'excellence  de  Jésus- 
Christ  au-dessus  des  anges. 
Principes  qui  servent  à  lever  le 
scandale  de  sa  mort. 

1.  Nous  devons  donc  à  pro- 
portion nous  attacher  avec  plus 
de  soin  aux  choses  que, nous 
avons  entendues ,  pour  n'être 
pas  comme  de  l'eau  qui  s'é- 
coule et  se  perd. 

2.  Car  si  la  loi  qui  a  été 
annoncée  par  les  anges  est  de- 
meurée ferme,  et   si  tous  les 
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violements  de  ses  préceptes  et 
toutes  les  désobéissances  ont 
reçu  la  juste  punition  qui  leur 
était  due  ; 

3.  comment  pourrons-nous 
l'éviter,  si  nous  négligeons  l'é- 
vangile du  véritable  salut  qui , 
ayant  été  premièrement  an- 
noncé par  le  Seigneur  méme^ 
a  été  confirmé  parmi  nous  par 
ceux  qui  l'ont  entendu, 

4.  auxquels  Dieu  même  a 
rendu  témoignage  par  les  mi- 
racles ,  par  les  prodiges  ,  par 
les  différents  effets  de  sa  puis- 
sance, et  par  la  distribution 
des  grâces  du  Saint-Esprit, 
qu'il  a  partagées  comme  il  lui 
a  plu? 

5.  Car  Dieu  n'a  point  soumis 
aux  anges  le  monde  futur  dont 
nous  parlons. 

6.  Or  quelqu'un  a  dit  dans 
un  endroit  de  l  écriture:  Qu'est- 
ce  que  l'homme ,  pour  mériter 
votie  souvenir  ?  et  qu'est  -  ce 
que  le  Fils  de  l'homme  pour 
être  honoré  de  votre  visite? 

7.  Yous  l'avez  rendu ,  pour 
un  peu  de  temps ,  inférieur 
aux  anges  ;  vous  l'avez  cou- 
ronné de  gloire  et  d'honneur; 
vous  lui  avez  donné  l'empi- 
re sur  les  ouvrages  de  vos 
mains  ; 

8.  vous  lui  avez  assujéti  et 
mis  sous  ses  pieds  toutes  cho- 
ses. Or  en  disant  qu'il  lui  a  as- 
sujéti  { eûtes  choses,  il  n'a  rien 
1  aissé  qui  ne  lui  soit  assujéti  ; 

et  cependant  nous  ne  voyons 


pas  encore  que  tout    lui  soit 
assujéti. 

9.  Mais  nous  voyons  que 
Jésus,  qui  avait  été  rendu  pour 
un  peu  de  temps  inférieur  aux 
anges,  a  été  couronné  de  gloire 
et  d'honneur,  à  cause  de  la 
mort  qu'il  a  soufferte  ;  Dieu  , 
par  sa  bonté, ayant  voulu  qu'il 
mourût  pour  tous. 

10.  Car  il  était  bien  digne 
de  Dieu ,  pour  qui  et  par  qui 
sont  toutes  choses,  que,  voulant 
conduire  à  la  gloire  plusieurs 
enfants,  il  consommât  et  per- 
fectionnât^ par  les  souffrances  , 

celui  qui  devait  être  le  chef  et 
l'auteur  de  leur  salut. 

11.  Aussi  celui  qui  sanctifie 
et  ceux  qui  sont  sanctifiés 
viennent  tous  d'un  même  prin- 
cipe. C'est  pourquoi  il  ne  rou- 
git point  de  les  appeler  ses 
frères , 

12.  en  disant:  J'annoncerai 
votre  nom  à  mes  frères  ;  je 
chanterai  vos  louanges  au  mi- 
lieu de  l'assemblée  de  Dotre 
peuple, 

i3.  Et  ailleurs  :  Je  mettrai 
ma  confiance  en  lui.  Et  en  un 
autre  lieu  :  Me  voici  avec  mes 
enfants  que  Dieu  m'a  donnés. 

14.  Comme  donc  les  enfants 
sont  d'une  nature  mortelle^ 
composée  de  chair  et  de  sang, 
c'est  pour  cela  que  lui-même  a 
pris  aussi  cette  même  nature , 
afin  de  détruire  par  sa  mort 
celui  qui  était  le  prince  de  la 
mort,  c  est-a-dire  le  diable j 
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1 5.  et  de  mettre  en  liberté 
ceux  que  la  crainte  de  la  mort 
tenait  dans  une  continuelle 
servitude  pendant  leur  vie. 

i6.  Car  il  ne  s'est  pas  rendu 
le  libérateur  des  anges,  mais 
il  s'est  rendu  le  libérateur  de 
la  race  d'Abraham. 

17.  C'est  pourquoi  il  a  fallu 
qu'il  fût  en  tout  semblable  à 
ses  frères,  pour  être  envers 
Dieu  un  pontife  compatissant 
et  fidèle  en  son  ministère,  afin 
d*expier  les  péchés  du  peuple. 

18.  Car  c'est  des  peines  et 
des  souffrances  même,  par  les- 
quelles il  a  été  tenté  et  éprouvé, 
qu'il  tire  la  vertu  et  la  force 
de  secourir  ceux  qui  sont  aussi 
tentés. 

CHAPITRE  m. 

Excellence  de  Jésus-Christ  au-des- 
sus de  Moïse.  Les  Hébreux  sont 
exhortés  à  s'affermir  dans  la 
foi,  et  à  demeurer  persévéram- 
ment  attachés  à  Jésus- Christ. 
Exhortation  que  l'Esprit-  Saint 
leur  adresse  dans  le  livre  des 
psaumes. 

1.  Vous  donc,  mes  saints 
frères,  qui  avez  part  à  la  vo- 
cation céleste ,  considérez  Jé- 
sus, qui  est  l'apôtre  et  le  pon- 
tife de  la  religion  que  nous 
professons  ; 

2.  qui  est  fidèle  à  celui  qui 
l'a  établi  dans  cette  charge^ 
comme  Moïse  lui  a  été  fidèle 
çn  toute  sa  maison. 

3.  Car  il  a  été  jugé  digne 
d'une     gloire    d'autant     plus 


grande  que  celle  de  Moïse, 
que  celui  qui  a  bâti  la  maison 
est  plus  estimable  que  la  mai- 
son même  ; 

4.  car  il  n'y  a  point  de  mai- 
son qui  n'ait  été  bâtie  par 
quelqu'un.  Or  celui  qui  est 
V architecte  et  le  créateur  de 
toutes  choses ,  est  Dieu. 

5.  Quant  à  Moïse,  il  a  été 
fidèle  dans  toute  la  maison  de 
Dieu ,  comme  un  serviteur,  en^ 
voyé  pour  annoncer  au  peuple 
tout  ce  qu'il  lui  était  ordonné 
de  dire; 

6.  mais  /e^M^-Christ,  comme 
le  Fils ,  a  V autorité  sur  sa  mai- 
son; et  c'est  nous  qui  sommes 
sa  maison,  pourvu  que  nous 
conservions  jusqu'à  la  fin  une 
ferme  confiance,  et  une  attente 
pleine  de  joie  des  biens  que 
nous  espérons. 

7.  C'est  pour  cela  que  le 
Saint-Esprit  a  dit  :  Si  vous  en- 
tendez   aujourd'hui    sa    voixj 

8.  n'endurcissez  point  vos 
cœurs,  comme  il  arriva  au 
temps  du  murmure  qui  excita 
ma  colère,  et  au  jour  de  la 
tentation  dans  le  désert, 

7.  où  vos  pères  me  tentè- 
rent ,  où  ils  voulurent  éprou- 
ver ma  puissance ,  et  où  ils 
virent  les  grandes  choses  que 
je  fis. 

10.  J'ai  supporté  ce  peuple 
avec  peine  et  avec  dégoût  du- 
rant quarante  ans,  et  j'ai  dit 
en  moi-même  :  Ils  se  laissent 
toujours    emporter  à  l'égaré- 
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ment  de  leur  cœur  j  ils  ne  con- 
naissent point  mes  voies; 

11.  c'est  pourquoi  je  leur  ai 
juré,  dans  ma  colère,  qu'ils 
n'entreront  point  dans  le  lieu 
de  mon  repos. 

12.  Prenez  donc  garde,  mes 
frères,  que  quelqu'un  de  vous 
ne  tombe  dans  un  dérèglement 
de  cœur  ,  et  dans  une  incré- 
dulité qui  le  sépare  du  Dieu 
vivant. 

i3.  Mais  plutôt  exhortez- 
vous  chaque  jour  les  uns  les 
autres,  pendant  que  dure  ce 
temps  que  [écriture  appelle 
Aujourd'hui,  de  peur  que  quel- 
qu'un de  vous,  étant  séduit  par 
le  péché,  ne  tombe  dans  l'en- 
durcissement. 

14.  Car  il  est  vrai  que  nous 
sommes  entrés  dans  la  partici- 
pation de  Jésus-ChTÏst  ;  mais  à 
condition  toutefois  de  conser- 
ver inviolablement,  jusqu'à  la 
fin,  le  commencement  de  l'être 
nouveau  quil  a  mis  en  nous  ; 

i5.  pendant  que  l'on  nous 
dit  :  Aujourd'hui  si  vous  en- 
tendez sa  voix,  n'endurcissez 
pas  vos  cœurs ,  comme  il  arriva 
au  temps  du  murmure  qui 
excita  ma  colère. 

16.  Car  quelques-uns,  l'ayant 
entendue,  irritèrent  Dieu  par 
leurs  murmures  ;  mais  cela  n'ar- 
riva pas  à  tous  ceux  que  Moïse 
avait  fait  sortir  de  l'Egypte. 

17.  Or  qui  sont  ceux  que 
Dieu  supporta  avec  peine  et 
avec  dégoût  durant  quarante 


ans ,  smon  ceux  qui  avaient 
péché,  dont  les  corps  demeu- 
rèrent étendus  dans  le  désert? 

18.  Et  qui  sont  ceux  à  qui 
Dieu  jura  qu'ils  n'entreraient 
jamais  dans  son  repos,  sinon 
ceux  qui  n'obéiren^t  pas  à  sa 
parole  ? 

19.  En  effet,  nous  voyons 
qu'ils  ne  purent  y  entrer,  à 
cause  de  leur  incrédulité. 

CHAPITRE  IV. 

L'apôtre  continue  a  exhorter  les 
Hébreux  à  s'affermir  dans  la 
foi.  Il  leur  montre  les  consé- 
quences qu'ils  doivent  tirer  du 
texte  qu'il  vient  de  citer.  Jl  ex- 
cite leur  vigilance  y  et  ranime 
leur  confiance. 

1.  Craignons  donc  que,  né- 
gligeant la  promesse  qui  nous 
est  faite  d'entrer  dans  le  repos 
de  Dieu,  il  n'y  ait  quelquun 
d'entre  vous  qui  en  soit  ex- 
clus. 

2.  Car  on  nous  la  annoncée 
aussi  bien   qu'à  eux;  mais  la 

f)arole  qu'ils  entendirent  ne 
eur  servit  de  rien,  n'étant 
pas  accompagnée  de  la  foi  dans 
ceux  qui  lavaient  entendue. 

3.  Pour  nous,  qui  avons  cru, 
nous  entrerons  en  ce  repos , 
dont  il  est  dit  :  C'est  pourquoi 
j'ai  juré  dans  ma  colère  qu'ils 
n'entreront  point  dans  mon 
repos  ;  et  Dieu  parle  du  repos' 
qui  jMzWif  l'accomplissement  de 
ses  ouvrages  dans  la  création 
du  monde  ; 
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4.  car  récriture  dit  en  quel- 
jue  \ie\i,  parlant  an  septième 
our  :  Dieu  se  reposa  le  sep- 
;ième jour, après  avoir  achevé 
:outes  ses  œuvres. 

5.  Et  il  est  dit  encore  ici  : 
Qs  n'entreront  point  dans  mon 
'epos. 

6.  Puisqu'il  faut  donc  que 
jueîques-uns  y  entrent,  et  que 
:eux  à  qui  la  parole  en  fut 
premièrement  portée  n'y  sont 
point  entrés ,  à  cause  de  leur 
ncrédulité  ; 

7.  Dieu  détermine  encore 
an  jour  particulier ,  qu^il  ap- 
pelle Aujourd'hui,  en  disant 
tant  de    temps   après  par  Da- 

j  nd,  ainsi  que  je  viens  de  dire  : 
j  A-ujourd'hui  si  vous  entendez 

sa  voix,  n'endurcissez  pas  vos 

cœurs. 

8.  Car  si  Josué  les  avait  éta- 
blis dans  ce  repos ,  récriture 
n'aurait  jamais  parlé  après  cela 
d'un  autre  jour. 

9.  Il  y  a  donc  encore  un  sah- 
bat  et  un  repos  réservé  au  peu- 
ple de  Dieu. 

10.  Car  celui  qui  est  entré 
dans  le  repos  de  Dieu  se  re- 
pose aussi  lui-même  en  ces- 
sant de  travailler,  comme  Dieu 
s'est  reposé  après  ses  ouvrages. 

11.  Efforçons -nous  donc 
|d*entrer  dans  ce  repos,  de  peur 
que  quelqu'un  ne  tombe  dans 
une   désobéissance   semblable 


|à  celle  de  ces  incrédules. 

12.  Car  la  parole   de   Dieu 
est  vivante  et  efficace  j  et  elle 


perce  plus  qu'une  épée  à  deux 
tranchants  ;  elle  entre  et  pénè- 
tre jusque  dans  les  replis  de 
Tâme  et  de  l'esprit,  jusque 
dans  les  jointures  et  dans  les 
moelles  j  et  elle  démêle  les 
pensées  et  les  mouvements  du 
cœur. 

i3.  Nulle  créature  ne  lui  est 
cachée  ;  car  tout  est  à  nu  et  à 
découvert  devant  les  yeux  de 
celui  de  qui  nous  parlons. 

14.  Ayant  donc  pour  grand 

pontife  Jésus,  Fils   de  Dieu, 

ui  est    monté  au   plus  haut 

es   cieux,  demeurons  fermes 

dans  la  foi  dont    nous  avons 

/a/?  profession. 

i5.  Car  le  pontife  que  nous 
avons  n'est  pas  tel  qu'il  ne 
puisse  compatir  à  nos  faibles- 
ses ;  mais  il  a  éprouvé  comme 
nous  toutes  sortes  de  tenta- 
tions et  d*épreuK>es  ,  hormis  le 
péché. 

16.  Allons  donc  nous  pré- 
senter avec  confiance  devant 
le  trône  de  la  grâce,  afin  d'y 
recevoir  miséricorde,  et  d'y 
trouver  le  secours  de  sa  grâce 
dans  nos  besoins, 

CHAPITRE  V. 

Jésus-Christ  est  vraiment  notre 
pontife;  comment  cette  qualité 
lui  convient  et  lui  appartient. 
L'apôtre  reproche  aux  Hé- 
breux ,  à  qui  il  écrit ,  leur  peu 
de  disposition  à  entrer  dans 
l'intelligence  des  grandes  vé- 
rités de  la  religion. 

I.  Car  tout  pontife,  étant 
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pris  d'entre  les  hommes,  est 
établi  pour  les  hommes  en  ce 
qui  regarde  le  culte  de  Dieu , 
afin  qu'il  offre  des  dons  et 
âi&s  sacrifices  pour  les  pé- 
chés; 

2.  et  qu'il  puisse  être  touché 
^uné  juste  compassion  pour 
ceux  qui  pèchent  par  igno- 
rance et  par  erreur,  comme 
étant  lui-même  environné  de 
faiblesse. 

3.  Et  c'est  ce  qui  l'oblige  à 
offrir  le  sacrifice  de  l'expiation 
des  péchés  aussi  bien  pour  lui- 
même  que  pour  le  peuple. 

4.  Or  nul  ne  s'attribue  à 
soi-même  cet  honneur;  mais  il 
faut  y  être  appelé  de  Dieu, 
comme  Aaron. 

5.  Ainsi  Jésus-ÇhTÏst  ne  s'est 
point  élevé  de  lui-même  à  la 
dignité  de  souverain  pontife, 
mais  il  Va  reçue  de  celui  qui 
lui  a  dit  :  Vous  êtes  mon  Fils, 
je  vous  ai  engendré  aujour- 
d'hui ; 

6.  selon  qu'il  lui  dit  aussi 
dans  un   autre  endroit  ;  Vous 
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êtes  1^   prêtre  éternel,    selon 
l'ordre  de  Melchisédech. 

7.  Aussi  durant  les  jours  de 
sa  chair,  ayant  offert,  avec  un 
grand  cri  et  avec  des  larmes, 
ses  prières  et  ses  supplications 
à  celui  qui  pouvait  le  tirer  de 
la  mort,  il  a  été  exaucé,  à 
cause  de  son  humble  respect 
pour  son  Père, 

8.  Et ,  quoiqu'il  fut  le  Fils 
de  Dieu,  il  n'a  pas  laissé  d'ap- 


prendre l'obéissance  par  u 
ce  qu'il  a  souffert  ; 

9.  et  étant  entré  dans  1 
consommation  de  sa  gloire^  ', 
est  devenu  l'auteur  du  salu 
éternel  pour  tous  ceux  qui  lu 
obéissent, 

10.  Dieu  l'ayant  déclaré  pon 
tife,  selon  l'ordre  de  Melch 
sédech. 

11.  Sur  quoi  nous  aurion. 
beaucoup  de  choses  à  dire,  qu 
sont  difficiles  à  expliquer,  i 
cause  de  votre  lenteur  et  d« 
votre  peu  d'appUcation  poui 
les  entendre. 

1 2.  Car  au  lieu  que  depuis  h 
ternies  qu'on  vous  instruit  y q\x 
devriez  déjà  être  maîtres,  vou 
auriez  encore  besoin  qu'on  voui 
apprît  les  premiers  élément.' 
par  où  l'on  commence  à  expU 
quer  la.  parole  de  Dieu;  et  vous 
êtes  devenus  comme  des  per^ 
sonnes  à  qui  l'on  ne  devrai» 
donner  que  du  lait,  et  non 
une  nourriture  solide. 

i3.  Or  quiconque/l'est  nour- 
ri que  de  lait,  est  incapable 
d'entendre  les  discours  de  la 
parfaite  justice ,  comme  étant 
encore  enfant. 

14.  Mais  la  nourriture  solide 
est  pour  les  parfaits,  c'est-à- 
dire  pour  ceux  dont  l'esprit, 
par  une  habitude  et  un  long 
exercice,  s'est  accoutumé  à 
discerner  le  bien  et  le  mal. 

CHAPITRE  VI. 
L'apôtre  exhorte  les  Hébreux  à 
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s*êlever  avec    lui  aux  grandes 
I     vérités  dont  il  doit  les  instruire, 
et  leur  fait  sentir  le  danger  de 
l'apostasie  à    laquelle  les  con- 
'     duisait  leur  affaiblissement  dans 
ta  foi.  Il  ranime  leur  confiance , 
et  il  excite  leur  zèle  et  leur  cou- 
\     rage  par  le  motif  de  l'espérance 
n    dont  il  leur  montre  les  fonde- 
ments inébranlables. 

J  I.  Quittant  donc  les  instruc- 
tions que  Voji  donne  à  ceux 
^ui  ne  font  que  commencer  a 
zroire  en  /éyw^-Ghrist,  passons 
1  ce  qu'il  y  a  de  plus  parfait, 
>ans  nous  arrêter  à  établir  de 
nouveau  ce  qui  ri  est  que  le 
fondement  de  la  religion ,  com- 
me est  la  pénitence  des  œuvres 
mortes,  la  foi  en  Dieoi , 

2.  et  ce  qu'on  enseigne  tou- 
chant les  baptêmes ,  l'i-mposi- 

lotion  des  mains ,  la  résurrection 
des  morts  ,  et  le  jugement 
éternel. 

3.  Et  c'est  aussi  ce  que  nous 
ferons,  si  Dieu  le  permet. 

4.  Car  il  est  impossible  que 
ceux  qui  ont  été  une  fois 
éclairés ,  qui  ont  goûté  le  don 
du  ciel ,  qui  ont  été  rendus 
participants  du  Saint-Esprit, 

5.  qui  se  sont  nourris  de  la 
sainte  parole  de  Dieu  et  de 
V espérance  des  grandeurs  du 
siècle  à  venir, 

6.  et  qui  après  cela  sont 
tombés,  il  est  impossible  y  dis- 
/e,  qu'ils  se  renouvellent  par 
la  pénitence,  parce  qu'autant 
qu'il  est  en  eux ,  ils  crucifient 


de  nouveau  le  Fils   de  Dieu, 
et  l'exposent  à  l'ignominie. 

7.  Car  lorsqu'une  terre , 
étant  souvent  abreuvée  des 
eaux  de  la  pluie  qui  y  tombe, 
produit  des  herbages  propres 
à  ceux  qui  la  cultivent,  elle 
reçoit  la  bénédiction  de  Dieu. 

8.  Mais  quand  une  terre  ne 
produit  que  des  ronces  et  des 
épines ,  elle  est  en  aversion  h 
son  maître,  elle  est  menacée 
de  sa  malédiction ,  et  à  la  fin 
il  y  met  le  feu. 

9.  Or  nous  avons  une  meil- 
leure opinion  de  vous  et  de 
votre  salut ,  mes  chers  frères , 
quoique  nous  parlions  de  cette 
sorte. 

10.  Car  Dieu  n'est  pas  in- 
juste, pour  oublier  vos  bonnes 
œuvres  et  la  charité  que  vous 
avez  témoignée  par  les  assis- 
tances que  vous  avez  rendues 
en  son  nom ,  et  que  vous  ren- 
dez encore  aux  saints. 

11.  Or  nous  souhaitons  que 
chacun  de  vous  fasse  paraître 
jusqu'à  la  fin  le  même  zèle, 
afin  que  votre  espérance  soit 
accomplie  ; 

12.  et  que  vous  ne  soyez  pas 
lents  et  paresseux,  mais  que 
vous  vous  rendiez  les  imita- 
teurs de  ceux  qui ,  par  leur 
foi  et  par  leur  patience,  sont 
devenus  les  héritiers  des  pro- 
messes. 

i3.  Car  Dieu,  dans  la  pro- 
messe qu'il  fit  à  Abraham, 
n'ayant  point   de   plus  grand 
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que  lui  par  qui  il  pût  jurer, 
jura  par  lui-même, 

14.  et  lui  dit  ensuite  :  Assu- 
rez-vous que  je  vous  comblerai 
de  bénédictions,  et  que  je  mul- 
tiplierai votre  race  à  l'infini. 

i5.  Et  ainsi,  ayant  attendu 
avec  patience ,  il  a  obtenu  l^ ef- 
fet de  cette  promesse. 

16.  Car  comme  les  hommes 
jurent  par  celui  qui  est  plus 
grand  qu'eux,  et  que  le  ser- 
ment est  la  plus  grande  assu- 
rance quils  puissent  donner 
pour  terminer  tous  leurs  dif- 
férends ; 

17.  Dieu,  voulant  aussi  faire 
voir  avec  plus  de  certitude  aux 
héritiers  de  la  promesse  la  fer- 
meté immuable  de  sa  résolu- 
tion, a  ajouté  le  serment  à  sa 
parole  ; 

18.  afin  qu'étant  appuyés  sur 
ces  deux  choses  inébranlables, 
par  lesquelles  il  est  impossible 
que  Dieu  nous  trompe,  nous 
ayons  une  puissante  consola- 
tion, nous  qui  avons  mis  notre 
refuge  dans  la  recherche  et 
l'acquisition  des  biens  qui  nous 
sont  proposés  par  l'espé- 
rance , 

19.  laquelle  sert  à  notre  âme 
comme  d'une  ancre  ferme  et 
assurée,  et  qui  pénètre  jusqu'au 
sanctuaire  qui  est  au-dedans 
du  voile  , 

ao.  où  Jésus ,  comme  précur- 
seur, est  en  tré  pour  nous ,  ayant 
été  établi  pontife  éternel,  se- 


GHAPITRE  YII. 

Caractères  de  Melchisédech  donl 
le  sacerdoce  est  le  symbole  de 
sacerdoce  de  Jésus-Christ.  Chan* 
gement  du  sacerdoce  lévitique 
et  de  la  loi  mosaïque ,  fondé  sm 
leur  insuffisance.  Excellence  de 
l'alliance  nouvelle  et  de  Jésus^ 
Christ  qui  en  est  le  médiateuf 
par  son  sacerdoce.  Jésus-Christ 
est  un  prêtre  saint  et  immortel, 

1.  Car  ce  Melchisédech,  roi 
de  Salem ,  et  prêtre  du  Dieu 
très-haut,  qui  vint  au-devant 
d'Abraham,  lorsqu'il  retournait 
de  la  défaite  des  rois ,  et  qui  le 
bénit, 

2.  auquel  aussi  Abraham 
donna  la  dîme  de  tout  ce  quUl 
avait  pris  ;  qui  s'appelle  pre- 
mièrement, selon  l'interpréta- 
tion de  son  nom ,  roi  de  jus- 
tice, puis  roi  de  Salem,  c'est- 
à-dire,  roi  de  paix; 

3.  qui  est   sans   père,  sans 
mère,  sans  généalogie;  qui  n'a 
ni  commencement  ni  fin  de  sa 
vie,  étant  ainsi  l'image  du  Fils  j 
de  Dieu,  demeure  prêtre  pour^^ 
toujours. 

4.  Considérez  donc  combien;;' 
grand  il  doit  être,  puisque  lelj 
patriarche  même  Abraham  lui! 
donna  la  dîme  de  ses  dépouil- 
les. 

5.  Aussi  ceux  qui,   étant  de 
la  race  de  Levi,  entrent  dans  l^i 
sacerdoce ,  ont  droit ,  selon  la 
loi,    de   prendre   la   dîme   du 
peuple,  c'est-à-dire  de  leurs 


Ion  l'ordre  de  Melchisédech. [frères,  quoique  ceux-ci  soient 
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ortis  d'Abraham  aussi  bien 
u*eux, 

6.  Mais  celui  qui  n'a  point 
le  place  dans  leur  généalogie 

pris  la  dîme  d'Abraham,   et 

béni  celui  à  qui  les  pro- 
uesses ont  été  faites. 

j.  Or  il  est  sans  contredit 
[ue  celui  qui  reçoit  la  bénédic- 
ion  est  inférieur  à  celui  qui 
a  lui  donne. 

8.  En  effet,  dans  la  loi,  ceux 
jui  reçoivent  la  dîme  sont  des 
lommes  mortels;  au  lieu  que 
:elui  qui  la  reçoit  ici  w'est  re- 
présenté ç'i/e  comme  vivant. 

9.  Et  déplus  Levi,  qui  re- 
çoit la  dîme  des  autres^  l'a 
payée  lui-même,  pour  ainsi 
dire ,  en  la  personne  d'Abra- 
ham, 

10.  puisqu'il  était  encore 
dans  Abraham,  son  aïeul,  lors- 
iju€  Melchisédech  vint  au-de- 
Vant  de  ce  patriarche, 

11.  Si  le  sacerdoce  de  Levi, 
•ous  lequel  le  peuple  a  reçu  la 
oi,  avait  pu  rendre  les  hommes 

justes   et   parfaits,  qu'aurait-il 
f  ité  besoin  qu'il  se  levât  un  au- 
are  prêtre  qui  fût  appelé  prê- 
Lxe  selon  Tordre  de  Melchisé- 
dech, et  non  pas  selon  l'ordre 
l'Aaron  ? 
^       la.   Or  le   sacerdoce    étant 
.changé,  il  faut  nécessairement 
'que  la  loi   soit  aussi  changée. 
i3.  En  effet  celui,  dont  ces 
choses  ont    été   prédites  ,  est 
d'une  autre  tribu,  dont  nul  n'a 
jamais  servi  à  l'autel  , 


14.  puisqu'il  est  certain  que 
notre  Seigneur  est  sorti  de 
Juda,  qui  est  une  tribu  à  la- 
quelle Moïse  n'a  jamais  attri- 
bué le  sacerdoce. 

1 5.  Et  ceci  paraît  encore  plus 
clairement  en  ce  qu'il  se  lève 
un  autre  prêtre  selon  l'ordre 
de  Melchisédech, 

16.  qui  n'est  point  établi  par 
la  loi  d'une  ordonnance  et 
d^une  succession  charnelle,  mais 
par  la  puissance  de  sa  vie  im- 
mortelle, 

17.  ainsi  que  V écriture  le  dé- 
clare par  ces  mots  :  Vous  êtes 
le  prêtre  éternel  selon  l'ordre 
de  Melchisédech. 

18.  Car  la  première  ordon- 
nance touchant  le  sacerdoce  est 
abolie  comme  impuissante  et 
inutile  ; 

19.  parce  que  la  loi  ne  con- 
duit personne  à  une  parfaite 
justice  ;iadiis  une  meilleure  es- 
pérance ,  par  laquelle  nous 
nous  approchons  de  Dieu,  a 
été  substituée  en  sa  place, 

ao.  Et  autant  qail  est  cons- 
tant que  ce  sacerdoce  n'a  pas 
été  étaàli  SAns  serment; 

ai.  (car  au  heu  que  les  au- 
tres prêtres  ont  été  établis  sans 
serment,  celui-ci  /'a  été  avec 
serment.  Dieu  lui  ayant  dit; 
Le  Seigneur  a  juré ,  et  son 
serment  demeurera  immuable, 
que  vous  serez  le  prêtre  éter- 
nel selon  l'ordre  de  Melchisé^ 
dech)  : 

22,  autant  il  est  vrai  que  lai- 
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liance  dont  Jësns  est  le  média- 
ieur  et  le  garant ,  est  plus  par- 
faite  que  la  premiere, 

i?i.  Aussi  y  a-t-il  eu  autrefois 
successivement  plusieurs  prê- 
tres ,  parce  que  la  mort  les 
empêchait   de  l'être  toujours. 

24.  Mais  comme  celui-ci  de- 
meure éternellement,  il  pos- 
sède un  sacerdoce  qui  est  éter- 
nel. 

^5.  C'est  pourquoi  il  peut 
sauver  pour  toujours  ceux  qui 
s'approchent  de  Dieu  par  son 
entremise ,  étant  toujours  vi- 
vantpour  intercéder  pour  nous. 

26.  Car  il  était  bien  raison- 
nable que  nous  eussions  un 
pontife  comme  celui-ci,  saint, 
innocent ,  sans  tache ,  séparé 
des  pécheurs,  et  plus  élevé 
que  les  cieux; 

27.  qui  ne  fut  point  obligé, 
comme  les  autres  pontifes,  à 
offrir  tous  les  jours  des  victi- 
mes, premièrement  pour  ses 
propres  péchés ,  et  ensuite  pour 
ceux  du  peuple;,  ce  qu'il  a  fait 
une  fois  en  s'offrant  lui-même. 

28.  Car  la  loi  établit  pour 
pontifes  des  hommes  faibles; 
mais  la  parole  de  Dieu^  confir- 
mée par  le  serment  qu'il  a  fait 
depuis  la  loi,  établit  pour  port- 
tije  le  Fils,  qui  est  saint  et 
parfait  pour  jamais, 

CHAPITRE  Vîil. 
Excellence  du  sacerdoce  de  Jésus- 
Christ  y  qui  ^  assis  dans  le  ciel  à 
la  droite  de  son  Père,  offre  dans 
ie  sanctuaire  céleste  une  victime 


céleste.  Insurance  de  l'ancien- 
ne alliance ,  prouvée  par  la  pro- 
messe même  d'une  alliance  nou- 
velle. 

1.  Mais  ce  qui  met  le  comble 
à  tout  ce  que  nous  venons  de 
dire,  c'est  que  le  pontife  que 
nous  avons  est  si  grand,  qu'il 
est  assis  dans  le  ciel  à  la  droite 
du  trône  de  la  souveraine  Ma- 
jesté ; 

2.  étant  le  ministre  du  sanc- 
tuaire, et  de  ce  véritable  ta- 
bernacle que  Dieu  a  dressé,  et 
non  pas  un  homme. 

3.  Car  tout  pontife  est  éta- 
bli pour  offrir  a  Dieu  des  dons 
et  des  victimes  :  c'est  pourquoi 
il  est  nécessaire  que  celui-ci 
ait  aussi  quelque  chose  qu'il 
puisse  offrir. 

4.  Si  donc  c'était  quelqu'une 
des  choses  qui  sont  s\iT  hi  terre, 
il  n'aurait  point  du  tout  été 
prêtre,  y  en  ayant  déjà  pour 
offrir  des  dons  selon  la  loi, 

5.  et  qui  rendent  en  effet  à 
Dieu  le  culte  qui  consiste  en 
des  figures  et  des  ombres  des 
choses  du  ciel,  ainsi  que  Dieu 
dit  à  Moïse,  lorsqu'il  devait  ' 
dresser  le  tabernacle  :  Ayez 
soin  de  faire  tout  selon  le  mo- 
dèle qui  vous  en  a  été  montré 
sur  la  montagne. 

6.  Au  lieu  que  le  nôtre  a 
reçu  une  sacrificature  d'autant 
plus  excellente,  qu'il  est  le  mé- 
diateur d'une  meilleure  allian- 
ce, et  qui  est  établie  sur  de 
meilleures  promesses. 


Chap,  8.  9. 


AUX  HEBREUX. 


7.  Car  s'il  n'y  avait  eu  rien 
de  défectueux  à  la  première 
alliance,  il  n'y  aurait  pas  eu 
lieu  à^y  en  substituer  une  se- 
conde. 

8.  Et  cependant  Dieu  parle 
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qui 


Valaient  reçue  :  Il  viendra  un 
temps,  dit  le  Seigneur,  où  je 
ferai  une  nouvelle  alliance  avec 
la  maison  d'Israël  et  avec  la 
maison  de  Juda; 

9\^on  selon  l'alliance  que 
j  ai  faite  avec  leurs  pères  au 
jour  où  je  les  pris  par  la  main , 
pour  les  faire  sortir  de  l'Egypte  ; 
car  ils  ne  sont  point  demeui  es 
dans  cette  alliance  que  j'avais 
faite  ai^ec  eiLv;  et  c'est  pour- 
quoi je  les  ai  méprises,  dit  le 
Seigneur. 

1^  10.  Mais  voici  l'alliance  que 
je  ferai  avec  la  maison  d'Israël, 
après    que    ce     temps-là    sera 


liance  une  alliance  nouvelle, 
il  a  montré  que  la  première  se 
passait  et  y\(iûX\s?>^X'^  or  ce  qui 
se  passe  et  vieillit,  est  proche 
de  sa  fin. 

CHAPITRE  IX. 

Insuffisance  de  l'ancien  sacerdoce, 
et  perfection  du  sacerdoce  nou- 
veau ,  prouvées  par  les  cérémo- 
nies mêmes  de  l'ancien  culte. 
Médiation  de  Jésus-Christ  fondée 
sur^  ce  qu'il  est  en  même  temps 
prêtre  et  victime.  Nécessité  de  la 
mort  de  Jésus-  Christ.  Prix  infini 
de  son  sans. 


venu,  dit  le  Seigneur  :  J'im- 
primerai mes  lois  dans  leur  es- 
prit, et  je  les  écrirai  dans  leur 
cœur;  et  je  serai  leur  Dieu,  et 
ils  seront  mon  peuple,- 

II.  et  chacun  d'eux  n'aura 
plus  besoin  d'enseigner  son 
prochain  et  son  frère,  en  di- 
sant :  Connaissez  le  Seigneur; 
parce  que  tous  me  connaîtront 
depuis  le  plus  petit  jusqu'au 
plus  grand. 

^     12.  Car  je  leur  pardonnerai 
I  eurs    iniquités,  et  je  ne    me 
louviendrai  plus  de  leurs  pé- 
îhés. 


ï.  Cette  première  alliance 
a  eu  aussi  des  lois  et  des  rè- 
glements touchant  le  culte  de 
Dieu,  et  un  sanctuaire  terres- 
tre. 

2.  Car  dans  le  tabernacle 
qui  fut  dressé,  il  y  avait  une 
première  partie  où  était  le 
chandelier,  la  table  et  les  pams 
de  proposition,  et  celte  partie 
s'appelait  le  Saint. 

3.  Apres  le  second  voile  était 
le  tabernacle ,  appelé  le  Samt 
des  samts, 

4'  où  il  y  avait  un  encensoir 
d'or,  et  l'arche  de  i'aijiance 
toute  couverte  d'or,  dans  la- 
quelle était  une  urne  d'or  pleine 
de  manne,  la  verge  d' Aaron , 
qui  avait  fleuri,  et  les  deux  ta- 
bles de  l'alliance. 


5.  Au-dessus  de  l'arche  il  y 
avait  des  chérubins  pleins  de 
o     t,  ,  gloire ,  qui  couvraient  le  pro- 

li.    En  appelant   cette   «/- J  pitiatoire  de  leurs  ailes Al2âs. 

ao 
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cen  est  pas  ici  le  lieu  de  parler 
de  tout  ceci  en  détail. 

6.  Or,  ces  choses  étant  ainsi 
disposées ,  les  prêtres  entraient 
en  tout  temps  dans  le  premier 
tabernacle,  lorsqu'ils  étaient 
dans  l'exercice  des  fonctions 
sacerdotales  ; 

^.  mais  il  ny  avait  aue  le 
seul  pontife  qui  entrât  dans  le 
second,  et  seulement  une  fois 
l'année,  non  sans  7  porter  du 
sang,  qu'il  portait  pour  ses  pro- 
pres ignorances,  et  pour  celles 

du  peuple. 

8.  Le  Saint-Esprit /loiw  mon- 
trant par  là,  que  la  voie  du 
^rai  sanctuaire  n'était  pas  en- 
core découverte,  pendant  que 
le  premier  tabernacle  subsistait. 

9.  Et  cela  même  était  l'image 
de  ce  qui  se  passait  en  ce  temps- 
là,  pendant  lequel  on  offrait 
des  dons  et  des  victimes ,  qui 
ne  pouvaient  rendre  Juste  et 
parfaite  la  conscience  de  ceux 
qui  rendaient  à  Dieu  ce  culte; 

10.  puisqu'ils  ne  consistaient 


c'est-à-dire,  qui  n'a  point  été 
formé  par  la  voie  commune  et 
ordinaire. 

12.  Et  il  est  entré  une  seule 
fois  dans  le  sanctuaire,  non 
avec  le  sang  des  boucs  et  des 
■  veaux ,  mais  avec  son  propre 
sang,  nous  ayant  acquis  une 
rédemption  éternelle. 

i3.  Car  si  le  sang  des  boucs 
et  des  taureaux,  et  l'aspersion 
de  leau  mêlée  avec  la  cendre 
d'une  génisse,  sanctifie  ceux 
qui  ont  été  souillés ,  en  leur 
donnant  une  pureté  extérieure 
et  charnelle; 

14.  combien  plus  le  sang  de 
/waJ-Christ ,  qui  par  le  Saint- 
Esprit  s'est  offert  lui-même  è 
Dieu  comme  une  victime  sanf 
tache ,  purificra-t-il  notre  con 
science  des  œuvres  mortes 
pour  nous  fsûre  rendre  un  vri 
culte  au  Dieu  vivant  ? 


i5.   C'est  pourquoi  il  est 
médiateur  du  testament  noi 
veau,  afin  que  parla  mort  qu 
a  soufferte  pour  expier  les  ir 


?Les  frnXevse;  ablutions  et  50US    le   prermer    testamen 


eri  des  cérémonies  cliarnelles, 
et  qu'ils  n'avaient  été  imposés 
que  jusqu'au  temps  où  cette  loi 
serait  corrigée. 

1 1 .  Mais  JésuS'GansXj  le  pon- 
tife des  biens  futurs,  étant  venu 
dans  le  monde  y  est  entré  une 
seule  fois  dans  le  sanctuaire 
par  un  tabernacle  plus  grand 
et  plus  excellent,  qui  n'a  point 


ceux  qui  sont  appelés  de  Die 
reçoivent  l'héritage  éteri; 
qu  il  leur  a  promis. 

16.  Car  où  il  y  a  un  test 
ment,  il  est  nécessaire  que 
mort  du  testateur  intervien 

ly.  parce  que  le  testam 
n  a  heu  que  par  la  mort,  n'ay 
point  de  force  tant  que  le 
tateur  est  encore  en  vie. 
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testament  même  ne  fut  confir- 
mé qu'avec  le  sang. 

19.  Car  Moïse,  ayant  récité 
devant  tout  le  peuple  toutes 
les  ordonnances  de  la  loi,  prit 
du  sang  des  veaux  et  des  boucs, 
avec  de  l'eau ,  de  la  laine  teinte 
en  écarlate,  et  de  l'hysope,  et 
en  jeta  sur  le  livre  même,  et 
sur  tout  le  peuple, 

20.  en  disant  :  C'est  le  sang 
du  testament  et  de  F  alliance 
que  Dieu  a  faite  en  votre  fa- 
veur. 

21.  Il  jeta  encore  du  sang 
sur  le  tabernacle  et  sur  tous 
les  vases  qui  servaient  au  culte 
de  Dieu. 

22.  Et  selon  la  loi ,  presque 
tout  se  purifie  avec  le  sang,  et 
les  péchés  ne  sont  point  remis 
sans  effusion  de  sang. 

23.  Il  était  donc  nécessaire 
que  ce  qui  /l'était  que  la  figure 
des  chost^s  célestes  fût  purifié 
par  le  sang  des  animaux  ;  mais 
que  les  célestes  mêmes  le  fus- 
sent par  des  victimes  plus  ex- 
cellentes que  n'ont  été  les  pre- 
mières. 

24.  Car  /ej«^-Christ  n'est 
point  entré  dans  ce  sanctuaire 
fait  de  main  d'homme^  qui  n'é- 
tait que  la  figure  du  véritable; 
mais  il  est  entré  dans  le  ciel 
même,  afin  de  se  présenter 
maintenant  poui  nous  devant 
la  face  de  Dieu. 

25.  Et  il  ny  est  pas  aussi 
entré  pour  s'offrir  soi-même 
plusieurs  fois,  comme  le  grand- 


prêtre  entre  tous  les  ans  dans 
le  sanctuaire  ,  en  portant  un 
sang  étranger,  et  non  le  sien 
propre. 

26.  Car  autrement  il  aurait 
fallu  qu'il  eût  souffert  plu- 
sieurs fois  depuis  la  création 
du  monde;  au  lieu  qu'il  n'a 
paru  qu'une  fois  vers  la  fin  des 
siècles,  pour  abolii'  le  péché, 
en  s'offrant  lui-même  pour  vic- 
time. 

2j.  Et  comme  il  est  arrêté 
que  les  hommes  meurent  une 
fois ,  et  qu'ensuite  ils  soient 
jugés; 

28.  ainsi  /elyz/^-Christ  a  été 
offert  une  fois  pour  effacer  les 
péchés  de  plusieurs;  et  la  se- 
conde fois  il  apparaîtra  sans 
avoir  plus  rien  au  péché,  pour 
le  salut  de  ceux  qui  l'atten- 
dent. 

CHAPITRE  X. 

Insuffisance  des  victimes  légales} 
leur  abolition.  Efficacité  du  sa- 
crifice de  Jésus- Christ.  Z^' apôtre 
exhorte  les  Hébreux  à  s'appro- 
cher de  Dieu  avec  confiance ,  à, 
demeurer  fermes  dans  la  foi ,  à 
s' entr' édifier  et  s' entr' exhorter 
mutuellement.  Il  les  presse  par  le 
double  motif  des  maux  qu'ils  aw- 
raient  à  craindre ,  s'ils  ne  persé- 
véraient pas  ^  et  des  biens  qu'ils 
ont  à  espérer,  s'ils  persévèrent, 

I.  Car  la  loi  «'ayant  que 
l'ombre  des  biens  à  venir,  et 
non  l'image  même  des  choses, 
ne  peut  jamais,  par  l'oblation 
des  mêmes  hosties  qui  s'offrent 
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toujours  chaque  année,  rendre 
justes  et  parfaits  ceux  qui  s'ap- 
prochent de  ïauteL 

2.  Autrement  on  aurait  cessé 
de  les  offrir ,  parce  que  ceux 
qui  rendent  le  culte  à  Dieu 
n'auraient  plus  senti  leur  con- 
science chargée  de  péché  ,  en 
ayant  été  une  fois  purifiés. 

3.  Et  cependant  on  y  parle 
de  nouveau  tous  les  ans  de 
péchés. 

4.  Car  il  est  impossible  que 
le  sang  des  taureaux  et  des 
boucs  ôte  les  péchés. 

5.  C'est  pourquoi  le  Fils  de 
Dieu ,  entrant  dans  le  monde , 
dit  :  Vous  n'avez  point  voulu 
d'hostie,  ni  d'oblation ,  mais 
vous  m'avez   formé  un   corps. 

6.  Vous  n'avez  point  agréé 
les  holocaustes  ni  les  sacrijfices 
pour  le  péché  j 

y.  alors  j'ai  dit  :  Me  voici , 
je  viens,  selon  qu'il  est  écrit 
de  moi  dans  le  livre,  pour  faire , 
ô  Dieu  ,  votre  volonté. 

8.  Après  avoir  dit  :  Vous 
n'avez  point  voulu,  et  vous 
n'avez  point  agréé  les  hosties , 
les  oblations ,  les  holocaustes 
et  les  sacrifices  pour  le  péché, 
qui  sont  toutes  choses  qui  s'of- 
frent selon  la  loi; 

9.  il  ajoute  ensuite  :  Me 
voici,  je  viens  pour  faire,  6 
Dieu ,  votre  volonté.  Il  abolit 
ces  premiers  sacrifices ,  pour 
établir  le  second. 

10.  Et  c'est  cette  volonté  de 
Dieu^  qui  nous  a  sanctifiés  par 


l'oblation  du  corps  de  Jésus- 
Christ,  qui  a  été  faite  une  seule 
fois. 

11.  Aussi,  au  lieu  que  tous 
les  prêtres  se  présentent  tous 
les  jours  à  Dieu^  sacrifiant  et 
offrant  plusieurs  fois  les  mêmes 
hosties  ,  qui  ne  peuvent  jamais 
ôter  les  péchés  j 

12.  celui-ci  ayant  offert  une 
seule  hostie  pour  les  péchés, 
il  est  assis  pour  toujours  à  la 
dioite  de  Dieu  , 

1 3.  où  il  attend  ce  qui  reste 
a  accomplir  :  Que  ses  ennemis 
soient  réduits  à  lui  servir  de 
marchepied. 

14.  Car  par  une  seule  obla- 
tion il  a  rendu  parfaits  pour 
toujours  ceux  qu'il  a  sancti- 
fiés. 

i5.  Et  c'est  ce  que  le  Saint- 
Esprit  nous  a  déclaré  lui- 
même  ;  car  après  avoir  dit  : 

16.  Voici  l'alliance  que  je 
ferai  avec  eux;  après  que  ce 
temps-là  sera  arrivé ,  dit  le  Sei- 
gneur, j'imprimerai  mes  lois 
dans  leur  cœur,  et  je  les  écrirai 
dans  leur  esprit; 

17.  il  ajoute  :  Et  je  ne  me 
souviendrai  plus  de  leurs  pé- 
chés ,  ni  de  leurs  iniquités. 

18.  Or,  quand  les  péchés 
sont  remis  ,  on  n'a  plus  besoin 
d'oblation  pour  les  péchés. 

19.  Puis  donc,  mes  frères , 
que  nous  avons  la  liberté  d'en- 
trer avec  confiance  dans  le 
sanctuaire,  parle  sang  de  Jésus- 
Christ, 
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20.  671  suivant  cette  voie 
nouvelle  et  vivante,  qu'il  nous 
a  le  premier  tracée  par  Xou- 
vertiire  du  voile,  c'est-à-dire  de 


sa  chair, 

21.  et  que  nous  avons  un 
gi'an  cl -prêtre,  qui  est  établi  sut 
la  maison  de  Dieu  j 

22.  approchons-nous  de  lui 
avec  un  cœur  vraiment  sincère, 
et  avec  une  pleine  foi,  ayant  le 
cœur  purifie  des  souillures  de 
la  mauvaise  co-nscience  par  une 
aspersion  intérieure,  et  le  corps 
lave  dans  l'eau  pure; 

23.  demeurons  fermes  et 
inébranlahles  dans  la  profes- 
sion que  nous  avons  faite  d'es- 
pérer ce  qui  nous  a  été  promis  ; 
puisque  celui  qui  nous  l'a  pro- 
mis est  r/'^j -fidèle  dans  ses 
promesses  ; 

24.  et  conside'rons-nous  les 
uns  les  autres  ,  afin  de  nous 
entr'exciter  à  la  charité  et  aux 
bannes  œuvres; 

23.  ne  nous  retirant  point 
des  assemblées  des  fidèles , 
comme  quelques-uns  ont  ac- 
coutumé de  faire;  mais  nous 
exhortant  les  uns  les  autres , 
d'autant  plus  que  vous  voyez 
que  le  jour  s'approche. 

26.  Car  si  nous  péchons  vo- 
lontairement après  avoir  reçu 
la  connaissan<:e  de  la  vérité ,  il 
nV  a  plus  désormais  d'hostie 
pour  les  péchés; 

27.  mais  il  ne  reste  qu'une 
attente  effroyable  du  jugement, 
et  l'ardeur  d'un  feu  jaloux  qui 
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ennemis   de 


doit   dévorer  les 
Dieu. 

28.  Celui  qui  a  violé  la  loi 
de  Moïse  est  condamné  à  mort 
sans  miséricorde,  sur  la  dépo- 
sition de  deux  ou  trois  témoins  j 

29.  combien  donc  croyez- 
vous  que  celui-là  sera  jugé  di- 
gue d'un  plus  grand  supplice, 
qui  aura  foulé  aux  pieds  le  Fils 


de  Dieu  ;  qui  aura  tenu  pour 
profane  le 


une    chose   rule  et 
sang    de    l'alliance   par 


dit  le  Seigneur. 


lequel 
il  avait  été  sanctifié,  et  qui 
aura  fait  outrage  à  l'Esprit  de 
la  grâce? 

3o.  Car  nous  savons  qui  est 
celui  qui  a  dit  :  La  vengeance 
m'est  réservée ,  et  je  saurai 
bien  la  fiiire  , 

Et  ailleurs  :  Le  Seigneur  jugera 
son  peuple. 

3i.  C'est  une  chost;  terrible 
que  de  tomber  entre  les  mains 
du  Dieu  vivant. 

32.  Or  rappelez  en  votre 
mémoire  ce  premier  temps  où, 
après  avoir  été  illuminés  par  le 
baptême,  vous  avez  soutenu  de 
grands  combats  au  milieu  de 
diverses  afîlictions , 

33.  ayant  été  d'une  part  ex- 
posés devant  tout  le  monde  aux 
injures  et  aux  mauvais  traite- 
ments; et  de  l'autre  ,  ayant  été 
compagnons  de  ceux  qui  ont 
souffert  de  semblables  indi- 
gnités. 

34.  Car  vous  avez  compati 
à  ceux  qui  étaient  dans  les 
chaînes,  et  vous  avez  vu  ave*î 
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joie  tous  vos  biens  pillés,  sa- 
chant que  vous  aviez  d'autres 
biens  plus  excellents,  et  qui  ne 
périront  jamais. 

35.  Ne  perdez  donc  pas  la 
confiance  que  vous  avez,  et  qui 
doit  être  récompensée  d'un 
^and  prix. 

36.  Car  la  patience  vous  est 
nécessaire,  afin  que,  faisant  la 
volonté  de  Dieu ,  vous  puissiez 
obtenir  les  biens  qui  vous  sont 
promis. 

37.  Encore  un  peu  de  temps, 
et  celui  qui  doit  venir  viendra, 
et  ne  tardera  pas. 

38.  Or  le  juste  qui  m'ap- 
partient ,  dit  le  Seignenr^  vivra 
de  la  foi;  mais,  s  il  se  retire, 
il  ne  me  sera  pas  agréable. 

39.  Mais ,  quant  à  nous,  nous 
n'avons  garde  de  nous  retirer 
en  perdant  courage  ^  ce  qui  se- 
rait notre  ruine;  mais  nous 
demeurons  fermes  dans  la  foi, 
pour  le  salut  de  nos  âmes. 

CHAPITRE  XI. 

Définition  de  la  foi;  son  excellence  y 
ses  avantages.  Modèles  de  cette 
vertu  dùns  les  saints  qui  ont  vécu 
avant  Jésus-Christ. 

1.  Or  la  foi  est  ce  qui  nous 
rend  présentes  les  choses  qu'on 
espère ,  et  ce  qui  nous  con- 
vainc de  celles  qu'on  ne  voit 
point, 

2.  C'est  par  la  foi  que  les 
anciens  pères  ont  reçu  de  Dieu 
un  témoignage  si  aifanta-geux. 

3.  C'est  par  la  foi  que  nous 


savons  que  le  monde  a  été  fait 
par  la  parole  de  Dieu,  et  que 
tout  ce  qui  est  visible  a  été 
formé,  n'y  ayant  rien  aupa- 
ravant que  d'invisible. 

4.  C'est  par  la  foi  qu'Abel 
offrit  à  Dieu  une  hostie  plus 
excellente  que  celle  de  Caïn , 
et  qu'il  est  déclaré  juste.  Dieu 
lui-même  rendant  témoignage 
quil  a  accepté  ses  dons;  c'est 
à  cause  de  sa  foi  qu'il  parle 
encore  après  sa  mort. 

5.  C'est  par  la  foi  qu'Enoch 
a  été  enlevé  du  monde,  afin 
qu'il  ne  mouriit  pas;  en  sorte 
qu'on  ne  l'j  a  plus  vu,  parce 
que  Dieu  l'avait  transporté  ail- 
Leurs.  Car  l'écriture  lui  rend  ce 
témoignage,  qu'avant  d'avoir 
été  ainsi  enlevé  il  plaisait  à 
Dieu. 

6.  Or  il  est  impossible  de 
plaire  à  Dieu  sans  la  foi;  car 
pour  s'approcher  de  Dieu,  il 
faut  croire  premièrement  qu'il 
y  a  un  Dieu ,  et  qu'il  récompen- 
sera ceux  qui  le  cherchent. 

7.  C'est  par  la  foi  que  Noé, 
ayant  été  divinement  averti  de 
ce  qui  devait  arriver^  et  appré- 
hendant ce  qu^on  ne  voyait 
point  encore ,  bâtit  l'arche  pour 
sauver  sa  famille  ;  et  en  la  bâ- 
tissant condamna  le  monde,  et 
devint  héritier  de  la  justice  qui 
naît  de  la  foi. 

8.  C'est  par  la  foi  que  celui, 
qui  reçut  depuis  le  nom  d'Abra- 
ham, obéit  en  s'en  allant  dans 
la   terre   qu'il  devait  recevoir 
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pour  héritage ,  et  qu'il  partit 
sans  savoii'  où  il  allait. 

g.  C'est  par  la  foi  qu'il  de- 
meura dans  la  terre  qui  lui 
avait  été  promise,  comme  dans 
une  terre  étrangère,  habitant 
sous  des  tentes  avec  Isaac  et 
Jacob,  qui  devaient  être  héri- 
tiers avec  lui  de  cette  promesse. 

10.  Ca4"  il  attendait  cette  cité 
bâtie  sur  un  ferme  fondement , 
de  laquelle  Dieu  même  est  le 
fondateur  et  l'architecte. 

11.  C'est  aussi  par  la  foi 
que  Sara,  étant  sterile,  reçut 
la  vertu  de  concevoir  un  en- 
fant, lorsqu'elle  n'était  plus  en 
âge  d'en  avoir  y  parce  qu'elle 
CTUlfidcle  et  véritable  celui  qui 
le  lui  avait  promis. 

1 2.  C'est  pourquoi  il  est  sorti 
d'un  homme  seul,  et  qui  était 
déjà  comme  mort,  une  posté- 
rité aussi  nombreuse  que  les 
étoiles  du  ciel ,  et  que  le  sable 
innombrable  qui  est  sur  le  bord 
de  la  mer. 

i3.  Tous  ces  saints  sont 
morts  dans  la  foi ,  n'ayant  point 
reçu  les  biens  que  Dieu  leur 
avait  promis;  mais  les  voyant 
et  comme  les  saluant  de  loin ,  et 
confessant  qu'ils  étaient  étran- 
gers et  voyageurs  sur  la  terre. 

i4«  Car  ceux. qui  parlent  de 
la  Sf^rte  font  bien  voir  qu'ils 
cherchent  leur  patrie. 

i5.  S'ils  avaient  eu  dans  l'es- 
prit celle  dont  ils  étaient  sortis, 
ils  avaient  assez  de  temps  pour 
y  retourner  ; 


i6.  mais  ils  en  désiraient 
une  meilleure ,  qui  est  la  patrie 
céleste.  Aussi  Dieu  ne  rougit 
point  d'être  appelé  leur  Dieu, 
parce  qu'il  leur  a  préparé  une 
cité. 

17.  Cest  par  la  foi  qu'Abra- 
ham offrit  li&AC  ,  lorsque  Dieu 
voulut  le  tenter;  car  c'était  son 
fcls  uniqiae  qu'il  offrait,  lui  qui 
avait  reçu  les  promesses  de 
Dieu  j 

18.  à  l'égard  duquel  il  avait 
été  dit  :  La  race  qui  portera 
votre  nom  est  celle  qui  naîtra 
d'Isaac. 

19.  Mais  il  pensait  en  lui- 
même  que  Dieu  pourrait  bien 
le  ressusciter  après  sa  mort; 
et  ainsi  il  le  recouvra  comme 
d'entre  les  morts j  en  figure  de 
la  résurrection  de  Jésus- Christ» 

20.  C'est  par  la  foi  qu'lsaac 
donna  à  Jacob  et  à  Esaû  une 
bénédiction  qui  regardait  l'a- 
venir. 

21.  C'est  par  la  foi  que  Ja- 
cob mourant  bénit  chacun  des 
enfants  de  Joseph ,  et  qu  il  s'in- 
clina profondément  devant  le 
bâton  de  commandement  que 
portait  son  Jils. 

22.  C'est  par  la  foi  que  Jo- 
seph mourant  parla  de  la  sor- 
tie des  enfants  d'Iraël  liors  de 
r  Egypte  y  et  qu'il  ordonna  qu'on 
en  transportât  ses  os. 

23.  C'est  par  la  foi  qu'après 
(\\xe  Moïse  fût  né ,  son  père  et 
sa  mère  le  tinrent  caché  du- 
rant trois  mois ,  ayant  vu  dans 
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cet  enfant  une  beauté  extra- 
ordinaire,  et  qu'ils  n'appréhen- 
dèrent point  ledit  du  roi. 

24.  C'est  par  la  foi  que  lors- 
que Moïse  fut  devenu  grand, 
il  renonça  à  la  qualité  de  fils 
de  la  tiile  de  Pharaon , 

25.  et  qu'il  aima  mieux  être 
afiligé  avec  le  peuple  de  Dieu, 
que  de  jouir  du  plaisir  si  court 
qui  se  trouve  dans  le  péché  ; 

26.  jugeant  que  l'ignominie 
de  /^.?//^- Christ  était  un  plus 
grand  trésor  que  toutes  les  ri- 
chesses de  l'Egypte,  parce  qu'il 
envisageait  la  récompense. 

27.  C'est  par  la  foi  qu'il 
{quitta  l'Egypte,  sans  craindre 
la  fureur  du  roi  ;  car  il  demeura 
ferme  et  constant  comme  s'il 
eût  vu  Tin  visible. 

28.  C'est  par  la  foi  qu'il  cé- 
lébra la  paque,  et  qu'il  fit  l'as- 
persion du  sang  de  V agneau, 
afin  que  Vange,  qui  tuait  tous 
les  premiers-nés,  ne  touchât 
point  aux  Israélites. 

29.  C'est  par  la  foi  qu'ils 
passèrent   à*  pied  sec  la    mer 
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pions  de   Josué ,  qu'elle  avait 


rec'  s  chez  elle,  ne    fut  pomt 
envelop 


llou<re  :  au  lieu 


quî 


les  Ei 


:yp- 


tiens,  ayant  voulu  tenter  le 
i\\Q\\v<^ passage  y  furent  englou- 
tis par  les  eaux. 

3o.  C'est  par  la  foi  que  les 
murailles  de  Jéricho  tombèrent 
par  terre  ,  après  qu'on  en  eut 
fait  le  tour  pendant  sept 
jours. 

3i.  C'est  par  la  foi  que  Ra- 
hab ,  qui  était  une  femme  dé- 
bauchée,  ayant  sauvé  les  es- 


'•e  dans  la  ruine  des 
incrédules. 

32.  Que  dirai-je  davantage  ? 
Le  temps  me  manquera,  si  je 
veux  parler  encore  de  Gédéon  , 
de  Barac ,  de  Samson  ,  de  Jeph- 
té ,  de  David ,  de  Samuel  et 
des  prophètes, 

33.  qui  par  la  foi  ont  con- 
quis les  royaumes,  ont  accom- 
pli les  dei>oirs  de  la  justice  et 
de  la  vertu ,  ont  reçu  l'effet  des, 
{)romesses ,  ont  fermé  la  gueule 
des  lions  ; 

34.  ont  arrêté  la  violence  du 
feu  ,  ont  évité  le  tranchant  des 
épées,  ont  été  guéris  de  leurs 
maladies,  ont  été  remplis  de 
force  et  de  courage  dans  les 
combats,  ont  mis  en  fuite  les 
armées  des  étrangers  j 

35.  et  ont  rendu  aux  fem- 
mes leurs  enfants,  les  ayant 
ressuscites  après  leur  mort. 
Les  uns  ont  été  cruellement 
tourm^entés,  ne  voulant  point 
racheter  leur  vie  présente ,  afin 
d'en  trouver  une  meilleure 
dans  la  résurrection. 

36.  Les  autres  ont  souffert 
les  moqueries  et  les  fouets,  les 
chames  et  les  prisons. 

37.  Ils  ont  été  lapidés,  ils 
ont  été  sciés,  ils  ont  été  éprou- 
vés en  toute  manière;  ils  sont 
morts  par  le  tranchant  de  l'é- 
pée  ;  ils  étaient  vagabonds  , 
couverts  de  peaux  de  brebis 
et  de  peaux  de  chèvres  étant 
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abandonnés^aliliges, persécutes, 
38.  eux  dont  le  monde  n'é- 
tait j)as  digne  ;  et  ils  ont  passé 
leur  vie  errant  dans  les  déserts 
et  dans  les  montagnes ,  et  se 
retirant  dans  les  antres  et  dans 
les  cavernes  de  la  terre. 

89.  Cependant  toutes  ces 
personnes,  à  qui  l'écriture  rend 
un  témoignage  si  avantageux  à 
cause  de  leur  foi,  n'ont  point 
reçu  la  récompense  promise  ; 
40.  r>ieu  ayan  t  voulu,  par  une 
faveur  particulière  qu'il  nous  a 
faite,  qu'ils  ne  reçussent  qu'avec 
nous  raccomplissementû^e  leur 
hoîiheur, 

CHAPITRE  XH. 

L'apôtre  se  sert  de  tous  ces  exem- 
ples pour  exhorter  les  Hébreux 
à  courir  avec  patience  dans  la 
carrière  qui  leur  est  ouverte.  Il 
leur  propose  l'exemple  de  Jésus- 
Christ ,  et  insiste  sur  un  texte 
du  livre  des  proverbes.  Il  les 
exhorte  à  tâcher  d'avoir  la  paix 
avec  tout  le  monde ,  mais  en 
même  ternps  à  conserver  avec 
soin  la  pureté  de  leur  âme.  Il 
leur  représente  combien  il  leur 
serait  dangereux  d'abandonner 
l'alliance  divine. 

I.  Puis  donc  que  nous  som- 
mes environnés  d'une  si  gi'ande 
nuée  de  témoins  ,  dégageons- 
nous  de  tout  le  poids  de  la 
douleur  qui  nous  abat ,  et  des 
picges  du  péché  qui  nous  as- 
siège ,  et  courons  par  la  pa- 
tience dans  cette  carrière  qui 
nous  est  ouverte , 


2.  jetant  les  yeux  sur  Jésus, 
comme  sur  l'auteur  et  le  con- 
sommateur de  la  foi ,  qui ,  au 
lieu  de  la  vie  tranquille  et  heu- 
reuse dont  il  pouvait  jouir,  a 
souffert  la  croix  en  méprisant 
la  honte  et  l'ign  ominie ,  et  main- 
tenant est  assis  à  la  droite  du 
trône  de  Dieu. 

3.  Pensez  donc  en  vous- 
mêmes  à  celui  qui  a  souffert 
une  si  grande  contradiction  de 
la  part  des  pécheurs  qui  se  sont 
éleués  contre  lui,  afin  que  vous 
ne  vous  découragiez  point ,  et 
que  vous  ne  tombiez  pas  dans 
l'abattement. 

4.  Car  vous  n'avez  pas  en- 
core résisté  jusqu'à  répandre 
votre  sang ,  en  combattant 
contre  le  péché. 

5.  Et  vous  avez  oublié  cette 
exhortation,  qui  s'adresse  à 
vous  comme  aux  enfants  de 
Dieu  :  Mon  fils  ,  ne  négligez 
pas  le  châtiment  doiit  le  Sei- 
gneur vous  corrige ,  et  ne  vous 
laissez  pas  abattre  lorsqu'il 
vous  reprend  j 

6.  car  le  seigneur  châtie  ce- 
lui qu'il  aime,  et  il  frappe  de 
verges  tous  ceux  qu'il  reçoit  au 
nombre  de  ses  enfants, 

7.  Ne  vous  lassez  donc  point 
de  souffrir;  Dieu  vous  traite 
en  cela  comme  ses  enfants.  Car 
qui  est  l'enfant  qui  ne  soitpoint 
châ  tié  par  so?i  père  ? 

8.  Et  si  vous  n'êtes  point 
châtiés,  tous  les  autres  l'ayant 
été,  Yous  n'êtes  donc  pas  du 

ao. 
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nombre  des  enfants,  mais  des 
bâtards. 

9.  Si  nous  avons  eu  du  res- 
pect pour  les  pères  de  notre 
corps ,  lorsqu'ils  nous  ont  châ- 
tiés, combien  plus  devons-nous 
être  soumis  à  celui  qui  est  le 
Père  des  esprits,  afin  de  jouir 
de  la  vie? 

10.  Car  quant  à  nos  pères, 
ils  nous  châtiaient  comme  il 
leur  plaisait,  par  rapport  à  une 
vie  qui  dure  peu  ;  mais  Dieu 
nous  châtie  autant  qu'il  est 
utile ,  pour  nous  rendre  parti- 
cipants de  sa  sainteté. 

11.  Or  tout  châtiment,  lors- 
qu'on le  reçoit,  semble  être  un 
lujet  de  tristesse  et  non  de 
joie  ;  mais  ensuite  il  fait  re- 
cueillir en  paix  les  fruits  de  la 
justice  à  ceux  qui  auront  été 
ainsi  exercés. 

12.  Relevez  donc  vos  mains 
lan glissantes  ,  et  fortifiez  vos 
genoux  affaiblis. 

i3.  Conduisez  vos  pas  par 
des  voies  droites,  afin  que  s* il 
y  en  a  quelqu'un  qui  soit  chan- 
celant ,  il  ne  s'égare  pas  du 
chemin ,  mais  plutôt  qu'il  se 
redresse. 

14.  Tâchez  d'avoir  la  paix 
avec  tout  le  monde ,  et  de  vivre 
dans  la  sainteté ,  sans  laquelle 
nul  ne  verra  Dieu, 

i5.  en  prenant  garde  que 
quelqu'un  ne  manque  à  la 
grâce  de  Dieu;  que  quelque 
racine  amère, poussant  en  haut 
ses    rejetons  ,    n'empêche    la 


bonne  semence^  et  ne   souille 
lame  de  plusieurs  ; 

16.  quil  ne  ^e  ^ro« c^tf  quel- 
que fomicateur  ou  quelque 
profane ,  comme  Esaù ,  qui  ven- 
dit son  droit  d'aînesse  pour  un 
seul  repas. 

17.  Car  vous  savez  qu'ayant 
depuis  désiré  d'avoir,  comme 
/7ré'w/cr  héritier,  la  bénédiction 
de  son  père ^  il  fut  rejeté,  et 
ne  put  lui  faire  changer  de 
résolution,  quoiqu'il  l'en  eût 
conjuré  avec  larmes. 

18.  Considérez  donc  que  y  OMS 
ne  vous  êtes  pas  maintenant 
approchés  d'une  montagne  sen- 
sible et  terrestre,  et  dun  feu 
brûlant,  d'un  nuage  obscur  et 
ténébreux,  des  tempêtes  et  des 
éclairs  ; 

19.  du  son  d'une  trompette, 
et  du  bruit  d'une  vo\x,  qui  était 
telle  que  ceux  qui  l'entendi- 
rent supplièrent  qu'on  ne  leur 
parlât  plus. 

20.  Car  ils  ne  pouvaient  por- 
ter la  rigueur  de  cette  menace  : 
Que  si  une  bête  même  tou- 
chait la  montagne  ,  elle  serait 
lapidée. 

21.  Et  Moïse  dit  lui-même: 
Je  suis  tout  tremblant  et  tout 
effrayé,  tant  ce  qui  paraissait 
était  terrible. 

22.  Mais  vous  vous  êtes  ap- 
prochés de  la  montagne  de 
Sion,  de  la  ville  du  Dieu  vi- 
vant, de  la  Jérusalem  céleste, 
d'une  troupe  innombrable 
d'anges, 
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23.  de  T assemblée  et  de  l'ë- 
glise  des  premiers  -  nés  ,  qui 
sont  écrits  dans  le  ciel ,  de 
Dieu  qui  est  le  juge  de  tous, 
des  esprits  des  justes  qui  sont 
dans  la  gloire; 

24*  de  Jésus  qui  est  le  mé- 
diateur de  la  nouvelle  alliance , 
et  de  ce  sang  dont  on  a  fait 
l'aspersion ,  et  qui  parle  plus 
avantageusement  que  celuid'A- 
bel. 

25.  Prenez  garde  de  ne  pas 
mépriser  celui  qui  vous  parle. 
Car  si  ceux  qui  ont  méprisé 
celui  qui  leur  parlait  sur  la 
terre ,  n'ont  pu  échapper  à  la 
punition^  nous  pourrons  bien 
moins  V éviter^  si  nous  reje- 
tons celui  qui  nous  parle  du 
ciel; 

26.  lui  dont  la  voix  alors 
ébranla  la  terre ,  et  qui  a  fait 
pour  le  temps  où  nous  som- 
mes une  nouvelle  promesse, 
en  disant  :  J'ébranlerai  encore 
une  fois  non-seulement  la  terre, 
mais  aussi  le  ciel, 

27.  Or  en  disant  encore  une 
fois,  il  déclare  qu'il  fera  cesser 
les  choses  muables,  comme 
étant  faites  pour  un  temps ,  afin 
qu'il  ne  demeure  que  celles  qui 
sont  pour  toujours. 

28.  C'est  pourquoi ,  commen- 
çant déjà  à  posséder  ce  royau- 
me, qui   n'est    sujet    à  aucun 

h  changement  ,  conservons  la 
grâce,  par  laquelle  nous  puis- 
sions rendre  à  Dieu  un  culte 
qui  lui  soit  agréable ,  étant  ac- 


compagné de  respect  et  d'une 
sainte  frayeur. 

29.  Car  notre  Dieu  est  un 
feu  dévorant. 

CHAPITRE  Xin. 
L'apôtre  continue  k  donner  aux 
Hébreux  quelques  avis  particu- 
liers; il  les  console  de  la  peine 
qu'ils  avaient  de  se  -voir  chas- 
sés de  la  synagogue.  Il  demande 
aujc  Hébreux  le  secours  de  leurs 
prières.  Prière  qu'il  fait  pour 
eux.   Conclusion  de  cette  épitrc. 

1.  Conservez  toujours  la 
charité  envers  vos  frères. 

2.  Ne  négligez  pas  d'exercer 
l'hospitalité  ;  car  c'est  en  la  pra- 
tiquant que  quelques-uns  ont 
reçu  pour  hôtes  des  anges, 
sans  le  savoir. 

3.  Souvenez  -  vous  de  ceux 
qui  sont  dans  les  chaînes, 
comme  si  vous  étiez  vous- 
mêmes  enchaînés  avec  euxi 
et  de  ceux  qui  sont  affligés, 
comme  étant  vous-mêmes  dans 
un  corps  mortel» 

4.  Que  le  mariage  soit  traité 
de  tous  avec  honnêteté,  et  que 
le  lit  nuptial  soit  sans  tache, 
car  Dieu  condamnera  les  for- 
nii^teurs  et  les  adultères. 

5.  Que  votre  vie  soit  exempte 
d'avarice  ,•  soyez  contents  de  ce 
que  vous  avez,  puisque  Dieu 
dit  lui-même  :  Je  ne  vous  lais- 
serai point,  et  ne  vous  aban- 
donnerai point. 

6.  C'est  pourquoi  nous  di- 
sons avec  confiance  :  Le  Sei- 
gneur est  mon  secours;  je  ne 
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craindrai  point  ce  que  les  hom-j 
mes  pourront  me  faire. 

7.  Souvenez  -  vous  de  vos 
conducteurs,  qui  vous  ont  prê- 
ché la  parole  de  Dieu,  et  con- 
sidérant quelle  a  été  la  fin  de 
leur  vie,  imitez  leur  foi. 

8.  Jésus-Christ  était  hier  ,  il 
est  aujourd'hui,  et  il  sera  le 
même  dans  tous  les  siècles. 

9.  Ne  vous  laissez  point  em- 
porter à  une  diversité  (T opi- 
nions et  à  des  doctrines  étran- 
gères. Car  il  est  bon  d'affermir 
son  cœur  par  la  grâce,  au  lieu 
de  s^ appuyer  sur  des  discerne- 
ments de  viandes,  qui  n'ont 
point  servi  à  ceux  qui  les  ont 
observés. 

10.  Nous  avons  un  autel, 
dont  les  ministres  du  taber- 
nacle n'ont  pas  pouvoir  de 
manger. 

11.  Car  les  corps  des  ani- 
maux, dont  le  sang  est  porté 
par  le  pontife  dans  le  sanc- 
tuaire pour  l'expiation  du  pé- 
ché ,  sont  brûlés  hors  du  camp. 

1 2.  Et  c'est  pour  cette  raison 
que  Jésus,  devant  sanctifier  le 
peuple  par  son  propre  sang,  a 
souffert  hors  de  la  porte  de  la 
ville, 

i3.  Sortons  donc  aussi  hors 
du  camp,  et  allons  à  lui  en 
portant  l'ignominie  de  sa  croix, 

14.  Car  nous   n'avons  point 
ici  de  ville  permanente;  mais 
nous  cherchons  celle  où  nous 
devons  habiter  un  jour, 
^    i5.    Offrons    donc   par  lui 


sans  cesse  à  Dieu  une  hostie 
de  louange,  c'est-à-dire,  le 
fruit  des  lèvres,  qui  rendent 
gloire  à  son  nom. 

16.  Souvenez-vous  d'exercer 
la  charité,  et  de  faire  part  de 
vos  biens  aux  autres  ;  car  c'est 
par  de  semblables  hosties  qu'on 
se  rend  Dieu  favorable. 

17.  Obéissez  à  vos  conduc- 
teurs, et  soyez  soumis  à  leur 
autorité;  car  ce  sont  eux  qui 
veillent  pour  le  bien  de  vos 
âmes ,  comme  devant  en  rendre 
compte;  soyez -leur  donc  sou- 
mis y  afin  qu'ils  s'acquittent  de 
ce  devoir ,  avec  joie,  et  non  en 
gémissant;  ce  qui  ne  vous  se- 
rait pas  avantageux. 

18.  Priez  pour  nous;  car 
nous  osons  dire  que  notre  con- 
science ne  nous  reproche  rien , 
n'ayant  point  d'autre  désir  que 
de  nous  conduire  saintement 
en  toutes  choses.  j 

19.  Et  je  vous  conjure  avec  { 
une   nouvelle  instance   de   le  ' 
fiiire ,  afin  que  Dieu  me  rende 
plus  tôt  à  vous. 

20.  Que  le  Dieu  de  paix,  qui 
a  ressuscité  d'entre  les  morts 
Jésus-Christ  notre  Seigneur, 
qui  ^diY  le  sang  du  testament 
éternel  est  devenu  le  grand 
pasteur  à&s  brebis , 

21.  vous  rende  disposés  à 
toute  bonne  œuvre,  afin  que 
vous  fassiez  sa  volonté,  lui- 
même  faisant  en  vous  ce  qui 
lui  est  agréable  par  Jésus- 
Christ,  auquel  soit  gloire  dans 
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les  siècles   des   siècles.  Amen. 

22.  Je  vous  supplie,  mes 
frères,  d'à gre'er  ce  que  je  vous 
ai  dit  pour  vous  consoler,  ne 
vous  ayant  écrit  quen  peu  de 
mots. 

23.  Sachez  que  notre  frère 
Timothée  est  en  liberté}  et  s'il 


vient  bientôt,  j'irai  vous  voii* 
avec  lui. 

24.  Saluez  de  ma  part  tous 
ceux  qui  vous  conduisent,  et 
tous  les  saints.  Nos  frères  d'Ita- 
lie vous  saluent. 

2  5.  Que  la  grâce  soit  avec 
vous  tous.  Amen. 


EPITRE  DE  SAINT  JACQUES 


CHAPITRE  I. 

Joie  dans  les  souffrances.  Deman- 
der à  Dieu  la  sagesse.  Prier  acec 
foi.  Pauvres  élevés  ;  riches  abais- 
sés. Souffrances  heureuses.  Dieu 
ne  tente  point.  Il  est  l'auteur  de 
tout  bien.  Ecouter  volontiers. 
Parler  peu.  Pratiquer  la  vérité. 
Caractère  de  la  vraie  piété. 

1.  Jacques,  serviteur  de  Dieu 
■et  de  notre  Seigneur  Jésus- 
Christ,  aux  douze  tribus  qui 
sont  dispersées,  salut. 

2.  Mes  frères,  considérez 
comme    le   sujet    (TniiQ   très- 

Ij     grande  joie  les  diverses  afïïic- 
Ltions  qui  vous  arrivent, 
Wk    3.  sachant  que  l'épreuve  de 
r^TOtre  foi  produit  la  patience. 

4.  Or  la  patience  doit  être 
|\  parfaite  dans  ses  œuvres,  afin 
1^    que   vous   soyez    vous-mêmes 


parfaits  et  accomplis  en  toute 
manière ,  et  qu'il  ne  vous  man- 
que rien. 

5.  Si  quelqu'un  de  vous  man- 
que de  sagesse,  qu'il  la  deman- 
de à  Dieu,  qui  donne  à  tous 
libéralement  sans  reprocher  ^^j 
dons  ^  et  la  sagesse  lui  sera  don» 
née. 

6.  Mais  qu'il  la  demande  avec 
foi ,  sans  aucun  jdoute.  Car  ce- 
lui qui  doute  est  semblable  au 
flot  de  la  mer,  qui  est  agité  et 
emporté  çà  et  là  par  la  via- 
lence  du  vent. 

7.  Il  ne  faut  donc  pas  que 
celui-là  s'imagine  qu'il  obtien- 
dra quelque  chose  du  Seigneur. 

8.  L'homme  qui  a  l'esprit 
partagé  est  inconstant  en  toa- 
tes  ses  voies. 

9.  Que  celui    d'entre   nos 
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frères  qui  est  d'une  condition 
basse  se  glorifie  de  sa  véritable 
élévation. 

10.  Et,  au  contraire,  que 
celui  qui  est  riche  se  confonde 
dans  son  véritable  abaisst^ment, 
parce  qu'il  passera  connue  la 
fleur  de  llierbe. 

1 1.  Car  comme  ^  au  lever  d'un 
soleil  brûlant,  l'herbe  se  sèche, 
la  fleur  tombe  ei  perd  toute  sa 
beauté  ;  ainsi  le  riche  sé- 
chera et  se  flétrira  dans  ses 
voies. 

12.  Heureux  celui  qui  souf- 
fre patiemment  les  tentations 
et  les  maux  y  parce  que ,  lors- 
que sa  vertu  aura  été  éprou- 
vée, il  recevra  la  couronne  de 
vie,  que  Dieu  a  promise  à  ceux 
qui  l'aiment. 

i3.  Que  nul  ne  dise,  lors- 
qu'il est  tenté,  que  c^est  Dieu 
qui  le  tentej  car  Dieu  est  inca- 
pable de  tenter,  et  de  pousser 
personne  au  mal. 

14.  Mais  chacun  est  tenté 
par  sa  propre  concupiscence , 
qui  l'emporte  et  qui  l'attire 
dans   le  mal, 

i5.  Et  ensuite  quand  la  con- 
cupiscence a  conçu,  elle  en- 
fante le  péché  ;  et  le  péché , 
étant  accompli ,  engendre  la 
mort. 

16.  Ne  vous  y  trompez  donc 
pas,  mes  très-chers  frères. 

17.  Toute  grâce  excellente, 
€t  tout  don  parfait  vient  d'en 
haut,  et  descend  du  Père  des 
lumières,  qui  ne  peut  recevoir 


ni  de  changement  ni  d'ombre, 
par  aucune  révolution. 

18.  C'est  lui  qui  par  sa  vo- 
lonté nous  a  engendrés  par  la 
parole  de  la  vérité  ;  afin  que 
nous  fussions  comme  les  pré- 
mices de  ses  créatures. 

19.  Ainsi,  mes  chers  frères, 
que  chacun  de  ih)us  so\t  prompt 
à  écouter,  lent  à  parler,  et  lent 
à  se  mettre  en  colère. 

20.  Car  la  colère  de  l'hom- 
me n'accomplit  point  la  justice 
de  Dieu. 

21.  C'est  pourquoi,  renon- 
çant à  toutes  productions  im- 
pures et  superflues  du  péché, 
recevez  avec  docilité  la  parole 
qui  a  été  entée  en  uous,  et  qui 
peut  sauver  vos  âmes. 

22.  Ayez  soin  d'observer 
cette  parole,  et  ne  vous  con- 
tentez pas  de  l'écouter  eii  vous 
séduisant  vous-mêmes. 

23.  Car  celui  qui  écoute  la 
parole  sans  la  pratiquer,  est 
semblable  à  un  homme  qui 
jette  les  yeux  sur  son  visage 
naturel ,  quil  Doit  dans  un  mi- 
roir; 

24.  et  qui,  après  y  avoir  jeté 
les  yeux,  s'en  va,  et  oublie  a 
l'heure  même  quel  il  était. 

25.  Mais  celui  qui  considère 
exactement  la  loi  parfaite,  qui 
est  celle  de  la  liberté,  et  qui 
s'y  rend  attentif,  celui-là  n'é- 
coutant pas  seulement,  pour 
oublier  aussitôt,  mais  faisant 
ce  qu'il  écoute,  trouvera  son 
bonheur  dans  ce  qu'il  fait. 
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26.  Si  quelqu'un  (Ventre  tous 
se  croit  être  religieux,  et  ne  re- 
tient pas  sa  langvie  comme  avec 
un  frein,  mais  séduit  hu-meme 
son  cœur,  sa  religion  ejf/ vaine 
et  infructueuse . 

27.  La  religion  et  la  piété 
pure  et  sans  tâche  aux  yeux 
de  Dieu  notre  Père  consiste  à 
visiter  les  orphelins  et  les  veu- 
ves dans  leur  affliction  ,  et  à 
se  conserver  pur  de  la  corrup- 
tion du  siècle  présent. 

CHAPriHE  II. 

Ne  point  faire  acception  de  per- 
sonnes. Estimer  tes  pauvres.  Ne 
violer  la  loi  en  aucun  point.  Foire 
miséricorde  pour  l'obtenir,  La 
foi  sdns  tes  œuvres  est  inutile 
pour  le  salut.  Abraham  justifié 
par  ses  œuvres  jointes  à  sa  foi. 

1.  Mes  frères ,  ne  faites  point 
acception  de  personnes,  vous 
qui  avez  la  foi  de  la  gloire  de 
notre  Seigneur  Jésus-Christ. 

2.  Car  s'il  entre  dans  votre 
assemblée  un  homme  qui  ait 
un  anneau  d'or  et  um  habit 
magnifique,  et  qu'il  y  entre 
aussi  quelque  pauvre  avec  un 
Eftéchant  habit; 

3.  et  qu'arrêtant  votre  vue 
snr  celui  qui  est  magnifique- 
ment vêtu,  vous  lui  disiez  en 
lui  présentant  un^  place  hono- 
rable :  Asseyez-vous  ici;  et  que 
vous  disiez  au  pauvre  :  Tenez- 
vous  là  debout,  ou  asseyez-vous 
à  mes  pieds; 

4.  n'est-ce  pas  là  faire  dif- 


férence en  vous-même  entre 
Cun  et  Foutre,  et  suivre  àes 
pensécis  injustes  dans  le  juge- 
ment que  vous  en  faites? 

5.  Ecoutez,  mes  chers  frères, 
Dieu  n'a-t-il  pas  choisi  cexwcmî 
étaient  pauvres  dans  ce  monde, 
pour  être  riches  dans  la  foi,  et 
héritiers  du  royaume  qu'il  a 
promis  à  ceux  qui  l'aime-nt? 

6.  Et  vous  au  contraire,  vous 
déshonorez  le  pauvre.  Ne  sont- 
ce  pas  les  riches  qui  vous  op- 
priment par  leur  puissance?  Ne 
sont-ce  pas  eux  qui  vous  traî- 
nent devant  les  tribunaux  de  la 
justice  ? 

7.  Ne  sont-ce  pas  eux  qui 
déshonorent  le  nom  auguste  de 
Christ,  d'où  vous  avez  tiré  le 
vôtre? 

8.  Si  vous  accomplissez  la 
loi  royale  en  suivant  ce  pré- 
cepte  de  l'écriture  :  Vous  ai- 
merez votre  prochain  comme 
vous-mêmes,  vous  faites  bien. 

p.  Mais  si  vous  avez  égard  à 
la  condition  des  personnes , 
vous  commettez  un  péché,  et 
vous  êtes  condamnés  par  la  loi 
comme  en  étant  les  violateurs. 

10,  Car  quiconque  ayant  gar- 
dé toute  la  loi,  la  viole  en  un 
seul  point,  est  coupable  comme 
rayant  toute  violée  ; 

11.  puisque  celui  qui  a  dit  : 
Ne  commettez  point  d'adu  Itère, 
ayant  dit  aussi  :  Ne  tuez  point; 
si  vous  tuez,  quoique  vous  ne 
commettiez  pas  d'adultère  , 
vous  êtes   violateur  de  la  loi. 
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12.  Réglez  donc  vos  paroles 
et  vos  actions  comme  devant 
être  jugés  par  la  loi  de  la  li- 
berté. 

1 3.  Car  celui  qui  n'aura  point 
fait  miséricorde  sera  jugé  sans 
miséricorde;  mais  la  miséri- 
corde s'élèvera  au-dessus  de  la 
rigueur  du  jugement. 

14.  Mes  frères,  que  servira- 
t-il  à  quelqu'un  de  dire  qu'il  a 
la  foi,  s'il  n'a  point  les  œuvres? 
La  foi  pourra-t-elle  le  sauver? 

i5.  Si  un  de  vos  frères  ou 
une  de  vos  sœurs  n'ont  point 
de  quoi  se  vêtir,  et  qu'ils  man- 
quent de  ce  qui  leur  est  néces- 
saire chaque  jour  pour  vivre, 

16.  et  que  quelqu'un  d'entre 
vous  leur  dise  :  Allez  en  paix , 
je  vous  souhaite  de  quoi  vous 
garantir  du  froid  et  de  quoi 
manger  ,  sans  leur  donner 
néanmoins  ce  qui  est  néces- 
saire à  leur  corps ,  à  quoi  leur 
serviront  vos  paroles? 

17.  Ainsi  la  foi  qui  n'a  point 
les  œuvres  est  morte  en  elle- 
même. 

18.  On  pourra  donc  dire  à 
celui-là  :  Vous  avez  la  foi,  et 
moi  j'ai  les  œuvres;  montrez- 
moi  votre  foi  qui  est  sans  œu- 
vres; et  moi  je  vous  montrerai 
ma  foi  par  mes  œuvres. 

ip.  Vous  croyez  qu'il  n'y  a 
qu'un  Dieu  ;  vous  faites  bien  ; 
mais  les  démons  le  croient  aus- 
si, et  ils  tremblent. 

SlOo  Mais  voulez-vous  savoir, 
ô  homme  vain,  que  la  foi  qui 


est  sans  les  œuvres  est  morte  ? 

21.  Notre  père  Abraham  ne 
fut-il  pas  justifié  par  les  œuvres, 
lorsqu'il  offrit  son  fils  Isaac  sur 
l'autel? 

22.  Ne  voyez-vous  pas  que 
sa  foi  était  jointe  à  ses  œuvres, 
et  que  sa  foi  fut  consommée 
par  ses  œuvres  ? 

23.  et  qu'ainsi  cette  parole 
de  l'écriture  fut  accompUe  : 
Abraham  crut  ce  que  Dieu  lui 
aua.it  dit ,  et  sa  foi  lui  fut  im- 
putée à  justice;  et  il  fut  appelé 
ami  de  Dieu. 

24.  Vous  Yojez  donc  que 
l'homme  est  justifié  par  les 
œuvres ,  et  non  pas  seulement 
par  la  fôi. 

25.  Rahab  aussi,  cette  femme 
débauchée ,  ne  fut  -  elle  pas 
justifiée  de  même  par  les  œu- 
vres, en  recevant  chez  elle  les 
espions  de  Josué ,  et  les  ren- 
voyant par  un  autre  chemin  ? 

26.  Car  comme  le  corps  est 
mort  lorsquHl  est  sans  âme  ; 
ainsi  la  foi  est  morte  lorsqu'elle 
est  sans  œuvres. 

CHAPITRE  III. 

Ne  point  trop  rechercher  la  jonction 
d'enseigner.  Langue ,  source  de 
maux  ;  difficulté  de  la  contenir. 
Sagesse  terrestre  amie  des  dis- 
putes. Caractère  de  la  sagesse 
qui  vient  d'en-haut. 

I.  Mes  frères,  qu'il  n'y  ait 
point  parmi  dous  tant  de  gens 
qui  se  mêlent  d'enseigner;  car 
vous  devez  savoir  que  par  là 
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on    s'expose    à    un   jugement 
plus  sévère. 

2.  En  effet  nous  faisons  tous 
beaucoup  de  fautes  ;  et  si  quel- 
qu'un ne  fait  point  de  faute  en 
parlant,  c'est  un  homme  par- 
fait; et  il  peut  tenir  tout  le 
corps  en  bride. 

3.  Ne  voyez-vous  pas  que 
nous  mettons  des  mors  dans 
la  bouche  des  chevaux,  afin 
qu'ils  nous  obéissent,  et  c^u  ain- 
si nous  faisons  tourner  tout 
leur  corps   ou  nous  ^voulons  P 

4.  Ne  voyez-vous  pas  aussi 
qu'encore    que    les    vaisseaux 

'  \  soient  si  grands  ,  et  qu'ils 
soient  poussés  par  des  vents 
impétueux,  ils  sont  tournés 
néanmoins  de  tous  côtés  avec 
un  très-petit  gouvernail,  selon 
la  volonté  du  pilote  qui  les 
conduit  ? 

5.  Ainsi  la  langue  n'est 
;  qu'une  petite  partie  du  corps  ; 
■  I  et  cependant  comè/e/z  peut-elle 

i  se  vanter  de  faire  de  grandes 
|,'^  choses?    Ne   voyez  -  vous    pas 
|!  combien   un  petit   feu  est  ca- 
'  pable  d'allumer  de  bois? 

6.  La  langue  aussi  est  un 
feu;  c'est  un   monde  d'iniqui- 

'^ijté;  et  n'étant  qu'un  de  nos 
.  t;  membres  ,  elle  infecte  tout 
^j  notre  corps  ;  elle  enflamme 
,J{tout  le  cercle  et  tout  le  cours 
lide  notre  vie,  et  est  eile-jneme 
.j| enflammée  du  feu  de  l'enfer. 
^.  Car  la  nature  de  l'homme 
est  capable  de  dompter ,  et  a 
lidompté  en  effet  toutes  sortes 
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d'animaux ,  les  bêtes  delà  terre, 
les  oiseaux,  les  reptiles,  et  les 
poissons  de  la  mer. 

8.  Mais  nul  homme  ne  peut 
dompter  la  langue  :,  c^est  un 
mal  inquiet  et  intraitable;  elle 
est  pleine  d'un  venin  mortel. 

9.  Par  elle  nous  bénissons 
Dieu  notre  Pèie;  et  par  elle 
nous  maudissons  les  hommes 
qui  sont  créés  à  l'image  de 
Dieu. 

1  o.  La  bénédiction  et  la  ma- 
lédiction partent  de  la  même 
bouche.  Ce  n'est  pas  ainsi,  mes 
frères  ,  qu'il  faut  agir. 

ïi.  Une  fontaine  jette-t-elle 
par  une  même  ouverture  de 
[eau  douce  et  de  l'eau  amère? 

12.  Mes  frères,  un  figuier 
peut-il  porter  des  raisins,  ou 
une  vigne  des  figues  ?  Ainsi 
nulle  fontaine  d^eau  salée  ne 
peut  jeter  de  l'eau  douce, 

i3.  Y  a-t-il  quelqu'un  qui 
passe  pour  sage  et  pour  savant 
entre  vous  ?  qu'il  fasse  paraître 
ses  œuvres  dans  la  suite  d'une 
bonne  vie,  avec  une  sagesse 
pleine  de  douceur. 

14.  Mais  si  vous  avez  dans 
le  cœur  une  amertume  de  ja- 
lousie et  un  esprit  de  conten- 
tion, ne  vous  glorifiez  point 
faussement  d^être  sages  ,  et  ne 
mentez  point  contre  la  vérité. 

i5.  Ce  n'est  point  là  la  sa- 
gesse qui  vient  d'en  -  haut , 
mais  c^est  une  sagesse  terres- 
tre, animale  et  diabolique. 

16.  Car  où  il  y  a  de  la  jalcîi- 
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sie  et  un  esprit  de  contention, 
il  y  a  aussi  du  trouble  et  toute 
sorte  de  mal. 

l'j.  Mais  la  sagesse  qui  vient 
d'en  -  haut  est  premièrement 
chaste,  puis  amie  de  la  paix, 
modérée  et  équitable,  docile, 
susceptible  de  tout  bien,  pleine 
de  miséricorde  et  des  fruits  de 
bonnes  œuvres  ;  elle  ne  juge 
point;  elle  n'est  point  dissi- 
mulée. 

18.  Or  les  fruits  de  la  justice 
se  sèment  dans  la  paix  par 
ceux  qui  font  des  œuvres  de 
paix. 

CHAPITRE  IV. 

Divisions  produites  par  les  passions. 
On  n'obtient  pas  y  parce  qu'on 
demande  mal.  Amour  du  monde , 
inimitié  contre  Dieu.  Se  soumet' 
tre  à  Dieu.  Résister  au  démon. 
S'affliger  par  la  pénitence.  Ne 
point  médire  ;  ne  point  Juger.  Ne 
point  s'appuyer  sur  l'incertitude 
de  la  vie. 

1.  D'où  Diennent\e%  ferres 
et  les  procès  entre  vous?  n'est- 
ce  pas  de  vos  passions  qui 
combattent  dans  votre  chair? 

2.  Vous  êtes  pleins  de  dé- 
s'irs,  et  vous  n'avez  pas  ce  que 
vous  désirez  ;  vous  tuez ,  et 
vous  êtes  jaloux,  et  vous  ne 
pouvez  obtenir  ce  que  vous 
voulez;  vous  plaidez,  et  vous 
faites  la  ^erre  les  uns  contre 
les  autres^  et  vous  n'avez  pas 
néanmoins  ce  que  vous  tâchez 
d^ avoir  ^  parce  que  vous  ne/e 
demandez  pas  à  Dieu, 


3.  Vous  demandez,  et  vous 
ne  recevez  point,  parce  que 
vous  demandez  mal  ,  pour 
avoir  de  quoi  satisfaire  à  vos 
passions. 

4.  Ames  adultères,  ne  sa- 
vezrvous  pas  que  l'amour  de 
ce  monde  est  une  inimitié  con- 
tre Dieu  ?  et  que  par  consé- 
quent quiconque  voudra  être 
ami  de  ce  monde  se  rend  en- 
nemi de  Dieu  ? 

5.  Pensez-vous  que  l'écri- 
ture dise  en  vain  :  L'Esprit  qui 
habite  en  vous  vous  aime  d'un 
amour  de  jalousie? 

6.  Mais  aussi  il  donne  une 
plus  ^ande  grâce.  C'est  pour- 
quoi il  dit  :  Dieu  résiste  aux 
superbes,  et  donne  sa  grâce 
aux  humbles. 

7.  Sojez  donc  assujétis  à 
Dieu;  résistez  au  diable,  et  il 
s'enfuira  de  vous. 

8.  Approchez-vous  de  Dieu, 
et  il  s'approchera  de  vous.  La- 
vez vos  mains ,  pécheurs  ;  et 
purifiez  vos  cœurs ,  vous  qui 
avez  l'âme  double  et  partagée, 

9.  Affligez  vous  vous-  mêmes  j 
soyez  dans  le  deuil  et  dans  les 
larmes.  Que  votre  ris  se  change 
en  pleurs,  et  votre  joie  en 
tristesse. 

10.  Humiliez-vous  en  pré- 
sence du  Seigneur,  et  il  vous 
élèvera. 

11.  Mes    frères,    ne  parlez  |[f 
point  mal  les  uns  des  autres. 
Celui  qui  parle  contre  *o«  frère, 
et  <|;ui  juge  son   frère,  parle 
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contre  la  loi  et  juge  îa  loi.  Si 

vous  jugez    la  loi,   vous    n'en 

êtes    plus    observateur ,    mais 

vous  vous  en  rendez  le  juge. 
12.  Il  n'y  a  qu'un  législateur 

et  qu'un  juge,  qui   peut   sau- 
ver  et   qui  peut  perdre.  Mais 

TOUS,  qui  êtes-vous  pour  juger 

votre  prochain  ? 

i3.  Je  m'adresse  maintenant 

à  vous  qui  dites  :  Nous  irons 

aujourd'hui  ou  demain  à  une 

telle  ville  ;  nous  demeurerons 

là  un  an, nous  y  trafiquerons, 

nous  y  gagnerons   beaucoup  ; 
14.  quoique  vous  ne  sachiez 

pas  même  ce  qui  arrivera  de- 
main. 

i5.  Car  qu'est-ce  que  votre 

irie ,  sinon  une  vapeur  qui  pa- 
raît pour  un  peu  de  temps ,  et 

qui  disparaît  ensuite  ?  Au  lieu 

jue    vous    devriez    dire  :  S'il 

plaît  au  Seigneur,  et  si  nous 

yivons ,  nous  ferons  telle  ou 
.  telle  chose, 

16.  Et  vous  au    contraire, 

70US  vous  élevez  dans  vos  pen- 

>ées  présomptueuses.  Toute 
j  :^ette  présomption  est  niau- 
;  /aise. 

j      17.  Celui-là  donc  est  coupa- 
ble  de  péché,  qui  sachant  le 

iien  qu'il  doit  faire,  ne  le  fait 
.  Das. 

CHAPITRE  V. 
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\  Xichts  avares  sévèrement  punis. 
,  1    Patience    dans    les    ajjllctions , 

I  soutenue  par  l'attente  de  l'avé- 
j  i    nement  du  Seigneur.  Souffrances 

..    des  prop/iètes ,  de  Job  et  de  Jé- 


sus-Christ. Eviter  le  jurement. 
Onctinn  des  malades.  Confession 
des  fautes.  Prière  du  juste.  Con^ 
version  du  pécheur. 

1.  Mais  vous,  riches,  pleu- 
rez, poussez  des  cris  et  cf*mme 
des  hurlements ,  dans  la  vue 
des  misères  qui  doivent  fondre 
sur  vous. 

2.  La  pourrituie  consume 
les  richesses  que  vous  gardez , 
les  vers  mangent  les  vêtements 
que  vous  auez  en  réserue. 

3.  La  rouille  gâte  l'or  et  l'ar- 
gent que  vous  cachez,  et  cette 
rouille  s'élèvera  en  témoignage 
contre  vous,  et  dévorera  votre 
chair  comme  un  feu.  C'est  là 
le  trésor  de  colère  que  vous 
vous  amassez  pour  les  derniers 
jours. 

4.  Sachez  que  le  salaire  que 
vous  faites  perdre  aux  ouvriers, 
qui  ont  fait  la  récolte  de  vos 
champs,  crie  contre  uous ^  et 
que  leurs  cris  sont  montés  jus- 
qu'aux oreilles  du  Dieu  àes 
armées. 

5.  Vous  avez  vécu  sur  la 
terre  dans  les  délices  et  dans 
le  luxe;  vous  vous  êtes  en- 
graissés comme  des  victimes 
préparées  pour  le  jour  du  sa- 
crifice. 

6.  Vous  avez  condamné  et 
tué  le  juste,  sans  qu'il  vous 
ait  fait  de  résistance. 

7.  Mais  vous,  mes  frères, 
persévérez  dans  la  patience 
jusqu'à  l'avènement  du  Sei- 
gneur. Vous  voyez  que  le  la- 
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boureur,  dans  l'espérance  de 
recueillir  1-c  fruit  précieux  de 
la  terre,  attend  patiemment  <y?fe 
Dieu  envoie  les  pluies  de  la  pre- 
mière et  de  l'arrière-saison. 

8.  Soyez  ainsi  patients  ,  et 
affermissez  vos  cœurs  ;  car 
ravënement  du  Seigneur  est 
proche. 

9.  Mes  frères,  ne  poussez 
point  de  plaintes  et  de  cris  les 
uns  contre  les  autres,  afm  que 
vous  ne  soyez  point  condam- 
nés. Voilà  le  juge  qui  est  à  l 
porte. 

10.  Prenez,  ines  frères,  pour 
exemple  de  patience  dans  les 
afflictions  les  prophètes  qui 
ont  parlé  au  nom  du  Seigneur. 

11.  Vous  voyez  que  nous 
appelons  heureux  ceux  qui  ont 
souffert  avec  patience.  Vous 
avez  appris  quelle  a  été  la  pa- 
tience de  Job  ,  et  vous  avez  vu 
la  fin  du  Seigneur;  car  le  Sei- 
gneur est  plein  de  compassion 
et  de  miséricorde.' 

12.  Mais  ayant  toutes  cho- 
ses, mes  frères,  ne  jurez  ni 
par  le  ciel ,  ni  par  la  terre , 
ni  par  quelque  autre  chose  que 
ce  soit;  mais  contentez-vous 
de  dire  :  Cela  est;  ou  :  Cela 
n'est  pas;  afin  que  vous  ne 
soyez  point  condamnés. 

i3.  Quelqu'un  parmi  vous 
est-il    dans  la  tristesse  ?   qu'il 


prie.  Est-il  dans  la  joie .?   qu'il 
chante  de  saints  cantiques. 

14.  Quelqu'un  parmi  vous 
est-il  malade.^  qu'il  appelle  les 
prêtres  de  l'église,  et  qu'ils 
prient  sur  lui,  l'oignant  d'huile 
au  nom  du  Seigneur. 

i5.  Et  la  prière  de  la  foi 
sauvera  le  malade;  le  Seigneur 
le  soulagera;  et  s'il  a  commis 
des  péchés,  ils  lui  seront  remis. 

16.  Confessez  vos  fautes  l'un 
à  l'autre,  et  priez  l'un  pour 
l'autre,  afin  que  vous  soyez 
guéris;  car  la  fervente  prière 
du  juste  peut  beaucoup. 

l'j.  Eîie  était  un  homme  su-  i 
jet  conmie  nous  à  toutes  les  1 
misères  de  cette  y\e\el  cepen- 
dant ayant  prié  Dieu  avec  une 
grande  ferveur  afin  qu'il  ne 
plût  point,  il  cessa  de  pleuvoir 
sur  la  terre  durant  trois  ans 
et  demi. 

18.  Et  ayant  prié  de  nou- 
veau ,  le  ciel  donna  de  la  pluie, 
et  la  terre  produisit  son  fruit. 

ip.  Mes  frères,  si  l'un  d'en- 
tre vous  s'égare  du  chemin  de 
la  vérité,  et  que  quelqu'un  l'y 
fasse  rentrer, 

20.  qu'il  sache  que  celui  qui 
convertira  un  pécheur ,  et  le 
7  étirera  de  son  égarement , 
sauvera  une  âme  de  la  mort  , 
et  couvrira  la  multitude  de  ses 
péchés. 
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CHAPITRE  I. 

Saint  Pierre  rend  graces  à  Dieu  de 

'  la  vocation  des  fidèles,   Aff.ic- 

'  tions,   épreuves  de  la  foi.  Salut 

'  annoncé  par  les  prophètes  ^  et 

i  objet  de  leur  attention.  Sainteté 

\  de  conduite.  Estime  du  prix  de 

I  nos  âmes.   Charité  pure  et  sin- 

\  cère.  Régénération  par  la  parole 

,  de  V évangile. 

j     I.  Pierre,  apôtre  de  Jésiis- 
fChrist,    aux  fidèles   qui  sont 
^étrangers,  et  dispersés  dans  les 
provinces  du  Pont,  de  la  Ga- 
'latie ,  de  la  Cappadoce  ,  de  l'A- 
sie ,  et  de  la  Bitliynie, 
]     2.  qui  sont  élus ,   selon  la 
jprescience   de    Dieu   le  Père, 
pour  recevoir  la   sanctification 
du  Saint-Esprit,  pour  obéir  à 
j Jésus-Ghris-t ,  et  pour  être  ar- 
rosés de  son  sang  ;   que  Dieu 
vous  comble  de  plus  en  plus 
de  sa  grâce  et  de  sa  paix. 

3.  Béni  soit  le  Dieu  et  le 
iPère  de  notre  Seigneur  Jésus- 
Christ  ,  qui ,  selon  la  grandeur 
'  de  sa  miséricorde ,  nous  a  ré- 
générés par  la  résurrection  de 
I  Jésus-Christ  d'entre  les  morts  , 
'pour  nous  donner  une  vive  es- 
pérance , 

4»  et  nous   conduire  à   cet 


héritage  où  rien  ne  peut  ni  se 
détruire ,  ni  se  corrompre ,  ni 
se  flétrir,  et  qui  vous  est  ré- 
servé dans  les  cieux, 

5.  à  vous  que  la  vertu  de 
Dieu  garde  par  la  foi,  pour 
Dous  faire  jouir  du  salut ,  qui 
doit  être  découvert  à  la  fia 
des  temps. 

6.  Gest  ce  qui  doit  vous 
transporter  de  joie,  supposé 
même  qu'il  faille  que,  pendant 
cette  vie  qui  est  si  courte, 
vous  soyez  affligés  de  plusieurs 
maux  ; 

7.  afin  que  votre  foi  ainsi 
éprouvée,  étant  beaucoup  plus 
précieuse  que  l'or  qui  est 
éprouvé  par  le  feu ,  se  trouve 
digne  de  louange,  d'honneur 
et  de  gloire,  lorsque  Jésus- 
Christ  paraîtra, 

8.  lui  que  vous  aimez,  quoi- 
que vous  ne  l'ayez  point  vu, 
et  en  qui  vous  croyez ,  quoi- 
que vous  ne  le  voyiez  point 
encore  maintenant;  ce  qui 
vous  fait  tressaillir  d'une  joie 
ineffable  et  pleine  de  gloire  , 

9.  et  remporter  le  salut  de 
vos  âmes  corfune  la  fin  et  le 
prix  de  votre  foi. 

10.  C'est  ce  salut,  dans  la 
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connaissanée  duquel  les  pro- 
phètes, qui  ont  piëdil  la  grâce 
qui  vous  était  réservée,  ont 
désire  de  pénétrer,  l'ayant  re- 
cherché avec  grand  soin  j 

11.  et  ayant  examiné  dans 
cette  recherche  en  quel  temps 
et  en  quelle  conjoncture  l'Es- 
prit de  7c5//j- Christ,  qui  les 
instruisait  de  l'avenir  ,  leur 
marquait  que  devaient  arri- 
ver les  souffrances  de  Jèsus- 
Christ,  et  la  gloire  qui  devait 
les  suivre; 

12.  il  leur  fut  révélé  que  ce 
n'était  pas  pour  eux-mêmes , 
mais  pour  vous,  qu'ils  étaient 
ministres  et  dispensateurs  de 
ces  choses,  que  ceux  qui  vous 
ont  prêché  l'évangile  par  le 
Saint-Esprit  envoyé  du  ciel, 
vous  ont  maintenant  annon- 
cées ,  et  que  les  anges  même 
désirent  de  pénétrer. 

i3.  C'est  pourquoi  ceignant 
les  reins  de  votre  âme ,  et  vi- 
vant dans  la  tempérance  ,  at- 
tendez avec  une  espérance  par- 
faite la  grâce  qui  vous  sera 
donnée  lorsque  Jésus  -  Christ 
paraîtra. 

14.  Evitez,  comme  des  en- 
fants ol>éissants  ,  de  devenir 
semblables  à  ce  que  vous  étiez 
autrefois,  lorsque,  dans  votre 
Ignorance,  vous  vous  abandon- 
niez à  vos  passioiîs. 

i5.  Mais  soyez  saints  en 
toute  la  coîaduite  de  votre  vie  , 
comme  celui  qui  vous  a  appe- 
lés est  saint  ^ 
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16.  selon  qu'il  est  écrit  : 
Soyez  saints  parce  que  je  suis 
saint. 

17.  Et  puisque  vous  invo- 
quez comme  votre  Père  celui 
qui ,  sans  avoir  égard  à  la  dif- 
férence des  personnes  ,  jug^ 
chacun  selon  ses  œuvres  ,  ayez 
soin  de  vivre  dans  la  crainte 
durant  le  temps  que  vous  de- 
meurez comme  étrangers  sur 
la  terre  ; 

18.  sachant  que  ce  n'a  point 
été  par  des  choses  corrupti- 
bles ,  comme  l'or  ou  l'argent , 
que  vous  avez  été  rachetés  dé 
l'illusion  où  vous  viviez  à 
l'exemple  de  vos  pères  ; 

19.  mais  par  le  précieux 
sang  de  Jésus  (^Yist  ^  comme 
de  l'agneau  sans  tache  et  sans 
défaut, 

20.  qui  avait  été  prédestiné! 
avant  la  création  du  monde, 
et  qui  a  été  manifesté  dans  les 
derniers  temps  pour  Vamour. 
de  vous, 

21.  qui  par  lui  croyez  cm 
Dieu  ,  lequelTa  ressuscité  d'en- 
tre les  morts,  et  l'a  comblé  dei 
gloire ,  afin  que  vous  missiez 
votre  foi  et  votre  espérance! 
en  Dieu. 

22.  Rendez  vos  âmes  puresi 
par  une  obéissance  d'amour,, 
et  que  l'affection  sincère  qu& 
vous  aurez  pour  vos  frèresi 
vous  donne  une  attention  con- 
tinuelle à  vous  témoigner  les 
uns  aux  autres  une  tendressd 
qui  vienne  du  fond  du  cœur; 
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23.  ayant  été  re  générés ,  non 
d'une  semence  corruptible , 
mais  d'une  semence  incorrup- 
tible ,  par  la  parole  de  Dieu , 
qui  vit  et  subsiste  éternelle- 
ment. 

2.^,  Car  toute  chair  est  com- 
me l'herbe,  et  toute  la  gloire 
de  l'homme  est  comme  la  fleur 
de  l'herbe;  l'herbe  se  sèche, 
et  la  fleur  tombe; 

25.  mais  la  parole  du  Sei- 
gneur demeure  éternellement. 
Et  c'est  cette  parole  qui  vous 
|a  été  annoncée  par  l'évangile. 

CHAPITIŒ  IL 

Crottre  en  Jésus-Christ.  S'appro- 
cher de  lui  comme  de  la  pierre 
angulaire.    Il    est    une   source 

8  d' honneur  pour  ceux  qui  croient , 
et    une    pierre    d'achoppement 

1  pour  les  incrédules.  Caractère 
des  chrétiens.  S'abstenir  des  pas- 
sions charnelles.  Etre  soumis 
aux  puissances.  Gloire  du  chré- 
tien ,  souffrir  comme  Jésus- 
Christ. 

I.  Vous  étant  donc  dépouil- 
lés de  toute  sorte  de  malice, 
de  tromperie,  de  dissimula- 
tion, d'envies  et  de'médLsances, 

a.  comme  des  enfants  nou- 
jj Tellement  nés,  désirez  ardem- 
ment le  lait  spirituel  et  tout 
pur,  afin  qu'il  vous  fasse  croî- 
tre pour  le  salut; 

3.  si  toutefois  vous  avez 
goûté  combien  le  Seigneur  est 
doux. 

4.  Et  vous  approchant  de  lui 
camme  de   la  pierre  vivante, 


que  les  hommes  avaient  reje- 
tée, mais  que  Dieu  a  choisie, 
et  mise  en  honneur, 

5.  entrez  vous-mêmes  aussi 
dans  la  structure  de  Tédifice, 
comme  étant  des  pierres  vi- 
vantes, yjowr  composer  une  m3ii- 
son  spirituelle,  et  un  ordre  de 
saints  prêtres,  afin  d'offrir  à 
Dieu  des  sacrifices  spirituels 
qui  lui  soient  agréables  par  Jé- 
sus-Christ. 

6.  C'est  pourquoi  il  est  dit 
dans  l'écriture  :  Je  vais  mettre 
en  Sion  celui  qui  est  la  princi- 
pale pierre  de  l'angle  ,  pierre 
choisie  et  précieuse  ;  et  qui- 
conque croira  en  lui  ne  sera 
point  confondu. 

7.  Cette  pierre  est  donc  une 
source  «^'honneur  pour  vous 
qui  croyez;  mais  pour  les  in- 
crédules, la  pierre  que  les  ar- 
chitectes ont  rejetée,  et  qui 
néanmoins  est  devenue  la  tête 
de  l'angle  , 

8.  leur  est  une  pierre  con- 
tre laquelle  lIs  se  heurtent,  et 
une  pierre  qui  les  fait  tomber, 
eux  qui  se  heurtent  contre  la 
parole,  par  une  incréduUté  à 
laquelle  ils  ont  été  abandon- 
nés. 

9.  Mais  quant  à  vous^  vous 
êtes  la  race  choisie ,  l'ordre  des 
prêtres -rois ,  la  nation  sainte, 
îe  peuple  conquis;  afin  que 
vous  publiiez  les  grandeurs  de 
celui  qui  vous  a  appelés  des 
ténèbres  à  son  admirable  lu- 
mière: 
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10.  vous  qui  autrefois  n'é- 
tiez point  son  peuple ,  mais  qui 
maintenant  êtes  le  peuple  de 
Dieu;  vous  qui  n'aviez  point 
reçu  miséricorde  ,  mais  qui 
maintenant  avez  reçu  miséri- 
corde. 

11.  Je  vous  exhorte,  mes 
bien-aimés ,  de  vous  abstenir , 
comme  étrangers  et  voyageurs 
que  vous  êtes ,  des  désirs  char- 
nels qui  combattent  contre 
lame. 

1 2.  Conduisez-vous  prmi  les 
gentils  dune  manière  sainte  ; 
afin  qu'au  lieu  qu'ils  médisent 
de  vous  ,  comme  si  vous  étiez 
des  méchants,  ks  bonnes  œu- 
vres qu'ils  vous  verront  faire 
les  portent  à  rendre  gloire  à 
Dieu  au  jour  de  sa  visite. 

i3.  Soyez  donc  soumis,  pour 
V amour  de  Dieu ,  à  toutes  sor- 
tes de  personnes ,  soit  au  roi 
comme  au  souverain , 

14.  soit  aux  gouverneurs 
comme  à  ceux  qui  sont  envoyés 
de  sa  part  pour  punir  ceux  qui 
font  mal,  et  pour  traiter  favo- 
rablement ceux  qui  font  bien. 

i5.  Car  c'est  là  la  volonté 
de  Dieu,  que  par  votre  bonne 
vie,  vous  fermiez  la  bouche  aux 
hommes  ignorants  et  insensés  ; 

16.  étant  libres,  non  pour 
vous  servir  de  votre  liberté 
comme  d'un  voile  qui  couvre 
vos  mauvaises  actions  ,  mais 
pour  agir  en  serviteurs  de  Dieu. 

17.  Rendez  à  tous  l'honneur 
qui  leur  est  du  ;  aimez  vos  frè- 


res; 
roi. 


craignez  Dieu; 
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18.  Serviteurs,  soyez  soumis 
à  vos  maîtres  avec  toute  sorte 
de  respect;  non-seulement  à 
ceux  qui  sont  bons  et  doux  , 
mais  même  à  ceux  qui  sont  ru- 
des et  fâcheux. 

19.  Car  ce  qui  est  agréable 
à  Dieu  est  que,  dans  la  vue  de 
lui  plaire,  nous  endurions  les 
maux  et  les  peines  qu'on  nous 
fait  souffrir  avec  injustice. 

20.  En  effet  quel  sujet  de 
gloire  aurez-vous,  si  c'est  pour 
vos  fautes  que  vous  endurez  de 
mauvais  traitements?  Mais  si, 
en  faisant  bien,  vous  les  souf- 
frez avec  patience,  c'est  là  ce 
qui  est  agréable  à  Dieu. 

21.  Gûr  c'est  à  quoi  vous 
avez  été  appelés  ,  puisque  n>ê- 
me  Jésus-CXvc'i^x,  a  souffert  pour 
nous,  vous  laissant  un  exemple, 
afin  que  vous  marchiez  sur  ses 

22.  lui  qui  n'avait  commis 
aucun  péché  ,  et  de  la  bouche 
duquel  nulle  parole  trompeuse 
n'est  jamais  sortie. 

23.  Quand  on  l'a  chargé  d'in- 
jures, il  n'a  point  répondu  par 
des  injures;  quand  on  l'a  mal- 
traité ,  il  n'a  point  fait  de  me- 
naces ;  mais  il  s'est  livré  entre 
les  mains  de  celui  qui  le  ju- 
geait injustement. 

24.  C'est  lui-même  qui  a 
porté  nos  péchés  dans  son 
corps  sur  la  croix;  afin  qu'é- 
tant morts  au  péché ,  nous  vi- 
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vions  à  la  justice.  C'est  par  ses 
meurtrissures  et  parses  plaies 
que  vous  avez  été  guéris. 

25.  Car  vous  étiez  comme 
des  brel)is  égarées;  mais  main- 
tenant vous  êtes  retournés  au 
pasteur  et  à  l'évêque  de  vos 
âmes. 

CHAPITRE  m. 

Devoirs  des  femmes  envers  leurs 
maris ,  et  des  maris  envers  leurs 
femmes.  Charité  mutuelle.  Bé- 
nir ceux  qui  maudissent.  S'esti- 
mer heureux  de  souffrir  prtur  la 
justice.  Souffrances  de  Je. 
Christ.  Eaux  du  déluge  ,  figure 
des  eaux  du  baptême. 

I.  Que  les  femmes  soient  pa 
reillement  soumises  à  leurs  ma 


demeurant 
maris  ; 


ns ,  a 


fin 


[Ue 


su 
à 


y  en  a  qui  ne 
croient  pas  à  la  parole ,  ils 
soient  gagnés  par  la  bonne  vie 
ie  leurs  fenunes ,  sans  le  se- 
iours  de  la  parole; 
I  2.  considérant  votre  con- 
>    luite  également   pure    et  res- 

Dectueuse. 
i       3.  Ne  mettez  point  votre  or- 
:    lement  à  vous  parer  au  dehors 
:    »ar  la  frisure  des  cheveux,  par 
3S  enrichissements  d'or  et  par 
k-  1 1  beauté  des  habits  ; 
ir  II  4*  mais  à  parer  l'homme  in- 
\-  \itihle  caché  dans  le  cœur,  par 
e-    i  pureté  incorruptible  d'un  es- 
re  i  rit  plein  de  douceur  et  de  paix  , 
e  qui  est  un  magnifique  orne- 
\ent  aux  yeux  de  Dieu. 
1   I  5.   Car  cest   ainsi   qu'au tre- 
i   Us  les  saintes  femmes,  qui  es- 
îraient  en  Dieu,  se  paraient, 
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6.  et  comme  faisait  Sara, 
qui  obéissait  à  Abraham,  l'ap- 
pelant son  seigneur  ;  Sara^  dis- 
y<f,  dont  vous  êtes  devenues 
les  filles,  en  imitant  sa  bonne 
vie,  et  ne  vous  laissant  abattre 
par  aucune  crainte. 

7.  Et  TOUS  de  même,  maris, 
vivez  sagement  avec  vos  fem- 
mes ,  les  traitant  avec  honneur 
et  auec  discretion  ,  comme  le 
sexe  le  plus  faible,  et  considé- 
rant quelles  sont  avec  vous 
héritières  de  la  grâce  qui  donne 
la  vie  ;  afin  qu  il  ne  se  trouve 
en  vous  aucun  empêchement 
à  la  prière. 

8.  Enfin  qui!  y  ait  entre 
vous  tous  une  parfaite  union 
de  sentiments,  une  bonté  com- 
patissante, une  amitié  de  frè- 
res, une  charité  indulgente  ac- 
compagnée de  douceur  et  c^'hu- 
milité. 

9.  Ne  rendez  point  mal  pour 
mal,  ni  outrage  pour  outragef 
mais  /z'y  répondez  au  contraire 
que  par  des  bénédictions ,  sa- 
chant que  c'est  à  cela  que  vous 
avez  été  appelés ,  afin  de  rece- 
voir l'héritage  de  la  bénédic- 
tion de  Dieu, 

10.  Car  si  quelqu'un  aime 
la  vie,  et  désire  que  ses  jours 
soient  heureux,  qu'il  empêche 
que  sa  langue  ne  se  porte  à  la 
médisance,  et  que  ses  lèvres 
ne  prononcent  des  paroles  de 
tromperie  j 
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1 1.  qu'il  se  détourne  du  mal 
et  qu  il  fasse  le  bien  ;  qu'il  re- 
cherche la  paix,  et  qu'il  tra- 
vaille pour  l  acquérir. 

1 2.  Car  le  Seigneur  a  les  yeux 
oui^erts  sur  les  justes ,  et  les 
oreilles  attentâmes  à  leurs  priè- 
res ;  mais  il  regarde  les  mé- 
chants avec  colère. 

i3.  Et  qui  sera  capable  de 
vous  nuire,  si  vous  ne  pensez 
qu'à  faire  du  bien  ? 

14.  Si  néanmoins  vous  souf- 
frez pour  la  justice,  vous  serez 
heureux  Ne  craignez  point  les 
maux  d<mt  ils  veulent  vous 
faire  peur,  et  n'en  soyez  point 
trou})  lés. 

i5.  Mais  sanctifiez  dans  vos 
cœurs  le  Seigneur  notre  Dieu  ; 
et  soyez  toujours  prêts  à  ré- 
pondre pour  votre  défense  à 
tous  ceux  qui  vous  demande- 
ront raison  de  l'espérance  que 
vous  avez; 

16.  /c  ^/ja«^  toutefois  avec 
douceur  et  avec  retenue,  et 
conservant  en  tout  une  con- 
science pure,  afin  que  ceux  qui 
décrient  la  vie  sainte  que  vous 
menez  en  Jésus-Christ  ^  rougis- 
sent de  vous  diffamer. 

17.  Car  il  vaut  mieux  être 
maltraités,  si  Dieu  le  veut  ainsi, 
en  faisant  bien,  qu'en  faisant 
mal  ; 

18.  puisque  /e^MJ-Christ  mê- 
me a  souffert  une  fois  la  mort 
pour  nos  péchés  ,  le  juste  pour 
les  injustes;  afin  qu'il  pût  nous 
offrir  à  Dieu,  étant  mort  en  sa 
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chair ,    mais 
par  l'Esprit; 

19.  par  lequel  aussi  il  alla 
prêcher  aux  esprits  qui  étaient 
retentis  en  prison; 

20.  qui  autrefois  avaient  été 
incrédules,  lorsqu'au  temps  de 
INoé  ils  s'attendaient  à  la  pa- 
tience et  à  la  bonté  de  Dieu, 
pendant  qu'on  préparait  l'ar- 
che dans  laquelle  peu  de  per- 
sonnes ,  savoir  huit  seulement  ^ 
furent  sauvées  au  miheu  d'^ 
l'eau  ; 

21.  figure  à  laquelle  répon^ 
maintenant  le  baptême  ,  qui  nr; 
consiste  pas  à  purifier  la  chaix 
de  ses  souillures ,  mais  qui ,  en  - 
gageant  la  conscience  à  se  cor  - 
server  pure  pour  Dieu,  voi. 
sauve  par  la  résurrection  d^ 
Jésus-Christ , 

22.  qui  ayant  détruit  la  morl 
aÛE  que  nous  devinssions  h 
héritiers  de  la  vie  éternelle,  ei 
monté  au  ciel,  et  esta  la  droit 
de  Dieu  ;  les  anges,  les  dom; 
nations  et  les  puissances  h  ■ 
étant  assujétis. 

CHAPITRE  rV. 

Vivre  non  sf:lnn  les  passions  dt 
hommes ,  mais  selon  la  voient 
de  Dieu.  Veiller  et  prier.  Pratx 
quer  la  chanté.  Parler  et  agi 
par  l'Espnt  de  Dieu.  Se  réjoui  ' 
dans  les  souffrances.  Dieu  jug  ' 
ici  les  siens ,  et  leur  est  fidèle. 

I.  Puis  donc  que  /ejwj-Chris 
a  souffert  la  mort  en  sa  chair 
armez- vous  de  cette  pensée 
Que  quiconque  est  mort  à  li" 
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concupiscence  charnelle  n'a 
plus  de  coiumerce  avec  le  pé- 
ché; 

2.  en  sorte  que,  durant  tout 
le  temps  qui  lui  reste  de  cette 
vie  niurtelle,  il  ne  vive  plus 
selon  les  passions  de  riionime, 
mais  selon  la  volonté  de  Dieu. 

3.  Car  il  vous  doit  suffire 
que,  dans  le  temps  de  votre 
première  vie,  vous  vous  soyez 
abandonnés  aux  mêmes  pas- 
sions que  les  païens  ,  vivant 
dans  les  imjmdicités,  dans  les 
mauvais  désirs ,  dans  les  ivro- 
gneries ,  dans  les  banquets  de 
dissolution  et  de  débauche^ 
dans  les  excès  de  vin  et  dans 
le   culte  sacrilège   des  idoles. 

4.  Ils  trouvent  mamtenant 
étrange  que  vous  ne  couriez 
plus  avec  eux ,  comme  vous 
faisiez  y  à  ces  débordements  de 
débauche  et  d'intempérance , 
et  ils  prennent  de  la  sujet  de 
TOUS  charger  d  exécration. 

5.  Mais  ils  rendront  compte 
à  celui  qui  est  tout  prêt  à  juger 
les  vivants  et  les  morts, 

6.  Car  c'est  pour  cela  que 
l'iévangile  a  été  aussi  prêché 
aux  morts,    afin  qu ayant  été 

Î)unis  devant  les  hommes  selon 
a  chair ,  Lis  reçussent  devant 
Dieu  la  vie  de  l'esprit. 

^.  Au  reste,  la  un  de  toutes 
choses  s'approche;  conduisez- 
vous  donc  avec  sagesse  ,  et 
soyez  vigilants  dans  la  prière. 
8.  Mais  surtout  ayez  une 
charité   persévérante   les    uns 


pour  les  autres  ;  car  la  charité 
couvre    beaucoup    de    péchés. 

9.  Exercez  entre  vous  i'hos- 
pitalilé  sans  nmrmurer. 

10.  Que  chacun  de  vous 
rende  service  aux  autres  selon 
le  don  qu  il  a  reçu ,  comme 
étant  de  fidèles  dispensateurs 
des  différentes  grâces  de  Dieu. 

11.  Si  quelqu  un  parle,  qu'il 
paraisse  que  Dieu  parle /?«r  sa 
bouche,  hi  quelqu  un  exerce 
quelque  ministère,  ipi  il j serve 
comme  n  agissant  que  par  la 
vertu  que  Dieu  lui  donne;  afin 
qu  en  tout  ce  que  vous  faites  ^ 
Dieu  soit  glorifié  par  Jésus- 
Christ,  auquel  appartient  la 
gloire  et  l'empire  dans  les  siè- 
cles des  siècles.  Amen. 

12.  Mes  chers  frères ,  ne 
soyez  point  surpris  lorsque 
Dieu  vous  éprouve  par  le  feu 
des  ajflictions y  comme  si  quel- 
que chose  d'extra^ordinaire 
vous  airivait. 

i3.  Mais  réjouissez-vousy?/^- 
tôt  de  ce  que  vous  participez 
aux  souffrances  de/e^^^i-Christ, 
afin  que  vous  soyez  aussi  coai- 
blés  de  joie  dans  la  manifesta- 
tion de  sa  gloire. 

14.  Vous  êtes  heureux  si 
vous  soufflez  des  injures  et 
des  diffamations ,  pour  le  nom 
de/e-yajr-Christ;  parce  que  l'hon- 
neur, la  gloire,  la  vertu  de 
Dieu ,  et  son  Esprit  repose  sur 
vous. 

1 5.  Mais  que  nul  de  vous  ne 
soufifre  comme  homicide,  ou 
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comme  larron,  ou  comme  fai- 
sant de  mauvaises  actions,  ou 
comme  se  njèlant  d'affaires  qui 
ne  It^  regardant  pas. 

16.  Sf'/sonJJrc  comme  chré- 
tien, qu'il  n'en  ait  point  de 
honte ,  mais  qu'il  en  glorifie 
Dieu. 

17.  Car  voici  le  temps  où 
Dieu  doit  commencer  son  ju- 
gement par  sa  propre  maison  ; 
et  s'il  connnence  par  nous , 
quelle  sera  la  fin  de  ceux  (jui 
rejettent  l'évangile    de    Dieu? 

1 8.  Si  le  juste  même  se  sauvtî 
avec  tant  de  peine ,  que  de- 
vien<lront  les  impies  et  les  pé- 
cheurs ? 

19.  C'est  pourquoi  que  ceux 
qui  souffrent,  selon  la  volonté 
de  Dieu  ,  persévérant  dans  les 
bonnes  œuvres,  remettent  leurs 
âmes  entre  les  mains  de  ce/ni 
qui  en  est  le  créateur,  et  qui 
leur  sera  fidèle. 

CHAPITRE  V. 

^i^is  aux  ministres  de  l'église  et  à 
tous  les  fidèles.  S' humilier  devant 
Dieu  ;  se  reposer  en  lui.  Veiller 
sur  soi  ;  résister  au  démon.  Béné- 
diction. Salutation. 

1.  Je  vous  prie  donc,  vous 
qui  êtes  prêtres,  étant  prêtre 
comme  vous ,  et  de  plus  témoin 
des  souffrances  de  Jésus-ÇA\T\sl^ 
et  devant  avoir  part  à  cette 
gloire  qui  doit  être  un  jour 
manifestée; 

2.  paissez  le  troupeau  de 
Dieu  dont  vous  êtes  chargés , 


veillant  sur  sa  conduite,  non 
par  une  nécessité  forcée ,  mdis 
par  une  affection  toute  volon- 
taire, qui  soit  selon  Dieu;  non 
par  un  honteux  désir  du  gain, 
ujais  par  une  charité  désinté- 
ressée ; 

3.  non  en  dominant  sur  l'hé- 
ritage du  Seigneur,  mais  en 
vous  rendant  les  modèles  du 
troupeau,  par  une  itertu  qui 
naisse  du  Jond  du  cœur. 

4.  Et  lorsque  le  pnnce  des 
pasteurs  paraîtra,  vous  rem- 
porterez une  couronne  de  gloi- 
re qui  ne  se  flétrira  jamais. 

5.  Et  vous  autres  ,  qui  êtes 
jeunes,  soyez  aussi  soumis  aux 
prêtres.  T«à(hez  tous  de  vous 
inspirer  l'humilité  les  uns  aux 
autres;  parce  que  Dieu  résiste 
aux  superbes ,  et  donne  sa  grâce 
aux   hund)les. 

6.  Humiliez-vous  donc  sous 
la  puissante  main  de  Dieu,  afin 
qu  il  vous  élève  dans  le  temps 
de  sa  visite; 

7.  jetant  dans  son  sein  tou- 
tes vos  inquiétudes,  parce  qu  il 
a  soin  de  vous. 

8.  Soyez  sobres ,  et  veillez  ; 
car  le  démon  ,  votre  ennemi , 
tourne  autour  de  vous  comme 
un  lion  rugissant,  cherchant 
qui  il  pourra  dévorer. 

9.  Résistez-lui  donc ,  en  de- 
meurant fermes  dans  la  foi , 
sachant  que  vos  frères ,  qui 
sont  répandus  dans  le  raoncfe, 
souffrent  les  mêmes  affbctions 
que  vous. 
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10.  Mais  Je  prie  le  Dieu  de 
toute  grâce,  qui  nous  a  appe- 
lés en  Jt'sus-Ghrist  à  son  éter- 
nelle gloire,  qu'après  que  vous 
aurez  souffert  un  peu  de  teujps, 
ii  vous  perfectionne,  vous  affer- 
misse et  vous  établisse  comme 
sur  un  solide  fondement. 

11.  A  lui  soit  la  gloire  et 
l'empire  dans  les  siècles  des 
siècles.  Amen. 

12.  Je  vous  ai  écrit  assez 
brièvement,  ce  me  semble,  par 


notre  cher  et  fidèle  frère  Sil- 
vain;  vous  déclarant  et  vous 
prolestant  que  la  vraie  grâce 
de  Dieu  est  celle  dans  laquelle 
vous  demeurez  fennes. 

i3.  L'église  qui  est  dans  Ba- 
bylone,etqui  est  élue  comiiie 
vous,  et  mon  fils  Marc,  vous 
saluent. 

i4-  Saluez-vous  l'un  l'autre 
par  un  saint  baiser.  Que  la 
grâce  soit  avec  vous  tous,  qui 
êtes  en  Jésus-Christ.  Amen. 
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CHAPITRE  I. 

Dons  de  Dieu  accordés  aux  fidèles. 
Encnauieinent  des  vertus  qui 
commencent  par  la  foi  ^  et  qui  se 
terminent  par  la  cliarité.  Affer- 
mir son  élection  par  les  bonnes 
œuvres.  Transfiguration  de  Jé- 
sus-Christ. Usage  des  prophé- 
ties. 

I.  Simon  -  Pierre ,  serviteur 
et  apôtre  de  Jésus  -  Christ ,  à 
ceux  qui  ont  reçu  comme  nous 
le  précieux  don  de  la  foi,  avec 
la  justice  de  Jésus-Christ  notre 
Dieu  et  notre  Sauveur. 

a..  Que  la  grâce  et  la  paix 
croissent  en  vous  de  plus  en 
plus   par   la   connaissance    de 


Dieu  et  de  Jésus -Christ  notre 
Seigneur. 

3.  Comme  sa  puissance  di- 
vine nous  a  donné  toutes  les 
choses  qui  regardent  la  vie  et 
la  piété,  en  nous  faisant  con- 
naître celui  qui  nous  a  appelés 
par  sa  propre  gloire  et  par  sa 
propre  vertu; 

4.  et  nous  a  ainsi  commu- 
niqué les  grandes  et  précieuses 
grà(*es  qu'il  avait  promises , 
pour  vous  ren.dre  par  ces  ^ra- 
ces participants  de  la  nature 
divine,  si  vous  fuyez  la  corrup- 
tion de  la  concupiscence  qui 
règne  dans  le  siècle  par  le  dé- 
règlement des  passions  / 
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5.  vous  devez  aussi  de  vo- 
tre part  apporter  tout  le  soir» 
possible  p(jur  j{jindre  à  votre 
foi  la  vertu  ;  à  la  vertu  la 
science  ; 

6.  à  la  science  la  tempérance  ; 
à  la  tempérance  la  patience  ; 
à  la  patience  la  piété  ; 

y.  à  la  piété  l'amour  de  vos 
frères  ;  et  à  l'amour  de  vos 
frères  la  charité. 

8.  (^r  si  ces  grâces  se  trou- 
vent en  vous ,  et  qu'elles  y 
croissent  de  plus  en  plus,  elles 
feront  que  la  connaissance  que 
voiis  avez  de  notre  Sei«^eur 
Jésus-Christ  ne  sera  point  sté- 
rile et  infructueuse. 

g.  Mais  celui  en  qui  elles  ne 
sont  point,  est  un  aveugle  qui 
marche  à  tâtons,  et  il  a  oublié 
de  quelle  sorte  il  a  été  purifié 
des  pêches  de  sa  vie  passée. 

10.  Efforcez- vous  donc  de 
plus  en  plus,  mes  frères,  d'af- 
fermir votre  votuition  et  votre 
élection  par  les  bonnes  œu- 
vres ;  car  agissant  de  cette  sorte 
vous  ne  pécherez  jamais  ; 

11.  et  par  ce  moyen  Dieu 
vous  fera  entrer  dans  le  royau- 
me éiernel  de  Jésus-Christ  no- 
tre Seigneur  al  notre  Sauveur, 
avec  une  ricîie  abondance  de 
ses  grâces» 

12.  G  est  pourquoi  j'aurai 
soin  de  vous  faire  toujours 
ressf)u venir  de  ces  ci i oses  , 
quoique  vous  sovez  déjà  in- 
struits et  confiiTues  dans  la 
vérité  dont  je  vous  parle, 


i3.  croyant  qu'il  est  l)ien 
juste  que  pendant  ç^wk!:  je  suis 
flans  ce  corps  ^  comme  dans  une 
tente,  je  vous  réveille  en  vous 
en  renouvelant  le  souvenir. 

i4-  Car  je  sais  que  dans  peu 
de  temps  je  dois  quitter  cette 
tente,  comme  notre  Seigneur 
Jésus  -  Christ  me  l'a  fait  con- 
naître. 

i5.  Mais  j'aurai  soin  que, 
même  a{)rès  mon  départ  de 
cette  vie  y  vous  puissiez  tou- 
jours vous  remettre  ces  choses 
en  mémoire. 

i6.  Car  ce  n'est  point  en 
suivant  des  fables  et  des  fic- 
tions ingénieuses  que  nous 
vous  avons  fait  connaître  la 
puissance  et  l'avéneraent  de 
Dotre  Seigneur  Jésus  -  Christ  j 
mais  c'est  après  avoir  été  n.ous- 
mèmes  les  spectateurs  de  sa 
majesté. 

17.  Car  il  reçut  de  Dieu  le 
Père  un  témoignage  «î/'honneur 
et  de  gloire ,  lorsque  de  cette 
nuée ,  où  la  gloire  de  Dieu  pa- 
raissait  avec  tant  d'éclat,  on 
entendit  cette  voix  :  Voici  mon 
Fils  bien-aimé,  en  qui  j'ai  mis 
toute  mon  affection  j  écou- 
tez-le. 

18.  Etnous  entendîmes  nous- 
mêmes  cette  VOIX  qui  venait  du 
ciel,  lorsque  nous  étions  avec 
lui  sur  la  sainte  montage. 

ly.  Nous  avons  aussi  les 
oracles  des  prophètes,  dont  la 
certitude  est  plus  affermie, aux- 
quels vous  faites  bien  de  vous 
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arrêter  comme  à  une  lampe 
qui  luit  dans  un  lieu  obscur, 
jusquà  ce  que  le  jour  com- 
mence à  paraître,  et  que  l'é- 
toile (lu  matin  se  lève  dans 
vos  cœurs; 

20.  étiint  persuadés  avant 
toutes  choses,  que  nulle  pro- 
phétie de  l'écriture  ne  s'ex- 
plique par  une  interprétation 
particulière. 

21.  Ci»r  ce  n'a  point  été  par 
la  volonté  des  hommes  que 
les  prophéties  nous  ont  été  an- 
ciennement apportées  ;  mais 
c'a  été  par  le  mouvement  du 
Saint-Esprit  que  les  saints  hom- 
mes de  Dieu  ont  parlé. 

GHAP(TilE  II. 
Faux  docteurs  ;  châtiment  qui  leur 
est  rt-servé.  Exemples  de  la  jus- 
tice de  Dieu  sur  les  démons ,  sur 
le  monde  par  le  délufçe  ,  sur  So- 
dome  et  Goinorrhe.  Faux  dm  leurs 
caractérisés.  Rechute  pire  que  le 
premier  état. 

I.  Or,  comme  il  y  a  eu  de 
faux  prophètes  parmi  le  peu- 
ple, il  y  aura  aussi  parmi  vous 
de  faux  docteurs  qui  introdui- 
ront de  pernicieuses  hérésies  ; 
et,  renonçant  au  Seigneur  qui 
les  a  rachetés,  attireront  sur 
eux-mêmes  une  soudaine  ruine. 

a.  Leurs  débauches  seront 
suivies  de  plusieurs,  qui  expo- 
seront la  voie  de  la  venté  a  la 
médisance; 

3.  et,  vous  séduisant  par 
des  paroles  artificieuses ,  ils 
trafiqueront  de  vos  âmes  pour 


satisfaire  leur  avarice  ;  mais 
leur  condamnation  ,  qui  est  ré- 
solue il  y  a  long  -  temps  ,  s'a- 
vance à  grands  pas ,  et  la  main 
qui  doit  les  perdre  n'est  pas 
endormie. 

4.  Car  si  Dieu  n'a  point 
épargné  les  anges  qui  ont  pé- 
<;l»é,  mais  les  a  précipités  dans 
l'abîme  où  les  ténèbres  leur 
servent  de  chaînes  pour  être 
tourmentés  et  tenus  comme  en 
rései-ve  jusqu'au  jugeiiient; 

5.  s'il  n  a  point  épargné  l'an- 
cien monde,  mais  na  sauvé 
que  sept  personnes  avec  JNoé, 
prédicateur  de  la  justice,  en 
faisant  fondre  les  eaux  du  dé- 
luge sur  le  monde  des  mé- 
chants; 

6.  s'il  a  puni  les  villes  de  So- 
dome  et  de  Gomorrhe  en  les 
ruinant  de  fond  en  comble,  et 
les  réduisant  en  cendres,  et  en 
a  fjut  un  exemple  pour  ceux 
qui  vivraient  dans  Timpiété; 

7.  et  s'il  a  délivré  le  juste 
Lot,  que  ces  abominables  af- 
fhgeaient  et  persécutaient  par 
leur  vie  infôme , 

8.  ce  juste ,  qui  demeurait 
parmi  eux  ,  étant  tous  les  jours 
tourmenté  dans  son  âme  juste 
par  leurs  actions  détestables 
qui  offensaient  ses  yeux  et  ses 
oreilles  ; 

9.  il  parait  par  la  que  le  Sei- 
gneur sait  déUvrer  ceux  qui  le 
craignent  des  maux  par  les- 
quels ils  sont  éprouvés,  et  re- 
server les  pécheurs  au  jour  du 
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jugement  pour  être  punis; 
lo.pi'inci paiement  ceux  qui, 
pour  satisfaire  leurs  de'sirs  im- 
purs, suivent  les  mouvements 
de  la  chair,  qui  méprisent  les 
puissances  ,  qui  sont  fiers  et 
audacieux,  qui  sont  amoureux 
deux -mêmes,  et  qui,  blas- 
phémant La  saine  doctrine  ^  ne 
craignent  pomt  d'introduire  de 
nouvelles  sectes  ; 

11.  au  lieu  que  les  anges, 
quoiqu'ils  soient  plus  grands 
en  force  et  en  puissance  ,  ne 
se  condamnent  point  les  uns  h^s 
autres  avec  des  paroles  (V exé- 
cration et  de  maJédiclion. 

12.  Mais  ceux-ci,  sembla- 
bles à  des  animaux  saiis  raison 
qui  ne  suivent  que  le  mouve- 
ment de  la  nature,  et  sont  nés 
pour  être  la  proie  des  hommes 
qui  les  font  périr,  attaquant 
par  leurs  blasphèmes  ce  qu'ils 
ignorent,  ils  périront  dans  les 
infamies  où  ils  se  plongent, 

i3.  et  recevront  la  récom- 
pense que  mérite  leur  miquité. 
Ils  mettent  la  félicité  à  passer 
chaque  jour  dans  les  délices  ; 
ils  sont  la  honte  et  l'opprobre 
de  la  religion;  ils  s'abandon- 
nent à  des  excès  de  bouche 
dans  les  festins  de  charité  quils 
font  avec  vous. 

14.  Ils  ont  les  yeux  pleins 
d'adultère  et  d'un  péché  qui 
ne  cesse  jamais  ;  ils  attirent  à 
eux,  par  des  amorces  trom- 
peuses ,  les  âmes  légères  et  in- 


toutes les  adresses  que  l'avarice 
peut  suggérer;  ce  sont  des  en- 
fants de  malédiction. 

i5.  Ils  ont  quitté  le  droit 
chemin,  et  se  sont  égarés  en 
suivant  la  voie  de  Bulaam,  fils 
de  Bosor,  qui  aima  la  récom- 
pense de  soTi  iniquité; 

16.  mais  qui  fut  repris  de 
son  injuste  dessein  :  une  ânesse 
nmette ,  qui  parla  dune  voix 
humaine,  ayant  réprimé  la  fo- 
he  de  ce  prophète. 

17.  Ce  sont  des  fontaines 
sans  eau  ,  des  nuées  qui  sont 
agitées  par  des  tourbillons;  de 
noires  et  profondes  ténèbres 
leur  sont  réservées. 

18.  Car  tenant  des  discours 
pleins  d'insolence  et  de  folie, 
ils  amorcent ,  par  les  passions 
de  la  cliair  et  les  voluptés  sen- 
suelles, ceux  qui  peu  de  temps 
auparavant  s'étaient  retirés  des 
personnes  infectées  d'erreur  ; 

19.  leur  promettant  la  liber- 
té, quoique  eux-mêmes  soient 
es(;laves  de  la  corruption  ;  parce 
que  quiconque  est  vaincu  est 
esclave  de  celui  qui  la  vaincu. 

20.  Si  après  s'être  retirés 
des  corruptions  du  monde  par 
la  connaissance  de  Jésus-Christ 
notre  Seigneur  et  notre  Sau- 
veur, ils  se  laissent  vaincre  en 
s'y  engageant  de  nouveau,  leur 
dernier  état  est  pire  que  le 
premier. 

2 1 .  Car  il  leur  eût  été  meil- 
leur de  n'avoir  point  connu  la 


constantes;  ils  ont  dans  le  cœur  J  voie  de  la  justice,  que  de  re- 
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tourner  en  arrière  après  l'avoir 
connue,  et  d  abandunner  la  lui 
sainte  qui  leur  avait  été  donnée. 
22.  Mais  ce  qu'on  dit  d'or- 
dinaire, par  un  proveri»e  véri- 
table, leur  est  arrivé  :  Le  chien 
est  retourné  à  ce  qu'il  avait 
vomi  j  et  le  pourceau ,  après 
avoir  été  lavé,  s'est  vautré  de 
nouveau  dans  la  boue. 

CHAPITRE  III. 

Imposteurs  qui  méprisent  la  pro- 
messe du  second  avt-nenient  de 
Jésus- Christ.  Embrasement  du 
monde.  Patience  de  Dieu.  Avè- 
nement de  Jésus-Christ.  Monde 
renouvelé.  Saint  Paul  loué  ;  dif- 
ficulté de  ses  épitres.  Croître  en 
grâce  et  en  science. 

I.  Mes  bien-aimés,  voici  la 
seconde  lettre  que  je  vous 
éc/is;  et  dans  toutes  les  deux, 
je  tâche  de  réveiller  vos  âmes 
simples  et  sincères  par  mes 
avertissements  \ 

1.  afin  que  vous  vous  sou- 
veniez des  paroles  des  saints 
prophètes,  dont  j'ai  déjà  parlé, 
et  des  préceptes  de  ceux  que 
le  Seigneur  et  le  Sauveur  vous 
a  donnés  pour  apôtres. 

3.  Sachez,  avant  toutes  cho- 
ses, qu'aux  derniers  temps  il 
viendra  des  imposteurs  et  des 
moqueurs  qui  suivront  leurs 
propres  passions, 

4.  et  qui  diront  :  Qu'est  de- 
venue la  promesse  de  son  avè- 
nement }  car  depuis  que  les  pè- 
res sont  dans  le  sommeil  de  la 
morty  toutes  choses  demeurent 


au  même  état  où  elles  étaient 
au  commeii cernent  du  monde. 

5.  Mais  c'est  [)ar  une  igno- 
rance volontaire  qu'ils  ne  con- 
sidèrent pas  que  les  cieux  fu- 
rent faits  d  abord  par  îa  parole 
de  Dieu,  aussi  bien  que  la  terre, 
qui  sortit  du  sein  de  l'eau,  et 
qui  subsiste  au  milieu  de  l'eau  j 

6\  et  que  ce  fut  par  ces  ciio- 
sas  mêmes  que  le  monde  d'alors 
pent,  étant  submergé  parle 
déluge  des  eaux. 

7.  Or  les  cieux  et  la  terre 
d'à  présent  sont  gardés  avec 
soin  par  la  même  parole ,  et 
sont  réservés  pour  être  brûlés 
par  le  feu  au  jour  du  jugement 
et  de  la  ruine  des  impies. 

8.  Mais  il  y  a  une  chose 
que  vous  ne  devez  pas  ignorer, 
mes  bien-aimés  :  c  est  quaux 
yeux  du  Seigneur  un  jour  est 
comme  mille  ans ,  et  mille  ans 
comme  un  jour. 

9.  AinsiX^  Seigneur  n'a  point 
retardé  C  accomplissement  de 
sa  promesse,  comme  quelques- 
uns  se  l'imaginent;  mais  c'est 
qu'il  exerce  envers  vous  sa 
patience,  ne  voulant  pas  qu'au- 
cun périsse,  mais  que  tous 
retournent  à  lui  par  la  péni- 
tence. 

10.  Or  comme  un  larron 
vient  durant  la  nuit  ^  aussi  le 
jour  du  Seigneur  viendra  tout 
d^un  coup;  et  alors,  dans  le 
bruit  d'une  effroyable  tempête, 
les  cieux  passeront,  les  éléments 
embrasés  se  dissoudront ,  et  lu 
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terre  sera  brûlée  avec  tout  ce 
qu  elle  contient. 

11.  Puis  donc  que  toutes 
ces  choses  doivent  périr,  quels 
devez-vous  être,  et  quelle  doit 
être  la  sainteté  de  votie  vie  et 
la  piété  de  vos  actions  P 

12.  attendant  et  comme  hâ- 
tant par  vos  désirs  Tavéne- 
menl  du  jour  du  Seigneur,  où 
laideur  du  feu  dissoudra  It:^ 
cieux,  et  fera  fondre  les  élé- 
ments. 

i3.  Car  nous  attendons,  se- 
lon sa  promesse,  de  nouveaux 
cieux,  et  une  nouvelle  terre, 
dans  lesquels  la  justice  habi- 
tera. 

-i4.  C'est  pourquoi,  mes 
hien-ainiés ,  vivant  dans  l'at- 
tente de  ces  clioses,  travaillez 
afin  que  Dieu  vous  trouve  purs 
et  irrépréheiisibles  danii  la  paix. 

i5.  Et  croyez  que,  la  longue 
patience    dont  use   notre   Sei- 


très-cber  f^ère,  vous  a  écrit  se- 
lon la  sagesse  qui  lui  a  été 
donnée  ; 

i6.  comme  il  fait  aussi  en 
toute.s  ses  lettres,  où  il  parle 
de  cres  mêmes  chosos,  dans  les- 
quelles il  y  a  quelques  endroits 
difiitnles  à  entendre,  que  des 
homines  ignorants  et  légers 
déttjurnent,  aussi  bien  que  les 
autres  écritures,  à  de  mauvais 
sens  pour  leur   propre    ruine. 

17.  Vous  donc,  mes  frères, 
qui  connaissez  toutes  ces  cho- 
ses ^  prenez  garde  a  vous,  de 
peur  que,  vous  laissant  empor- 
ter aux  égarements  de  ces  hom- 
mes insensés,  vous  ne  tombiez 
de  l'état  ferme  et  solide  où  vous 
êtes  établis. 

18.  Mais  croissez  de  plus  en 
plus  dans  la  grâce  et  dans  la 
connaissance  de  Jésus-Christ 
notre  Seigneur  et  notre  Sau- 
veur. A  lui  soit  gloire,  et  main- 


giieur  est  pour  votre  saint.    Et  |  tenant  et  jusqu  au  jour  de  l'é- 
c'est  aussi  ce  que  Paul ,  notre  !  ternité.  Amen, 
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CHAPITRE  I. 

Jésus-Christ  ^  vie  éternelle  apparue 
aux  hommes.  Société  entre  Dieu 
et  nous.  Marcher  dans  la  lumière 


pour  aifoîr  société  avec  Dieu.  Se 
dire  sans  péché ,  c'est  mentir,  et 
accuser  Dieu  même  de  mensonge, 

I,  iVoMJ  VOUS  annonçons  la 
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parole  de  vie,  (0i  étsit  dès  le 
coiuiueDcenieiit,  que  dous 
avons  entendue  ,  que  nous 
avons  vue  de  nos  yeux,  que 
nous  avons  regardée  avec  at- 
tention, et  que  nous  avons  tou- 
chée de  nos  mains  ; 

2.  car  la  vie  même  s'est  ren- 
due visible;  nous  l'avons  vue, 
nous  en  rendons  témoi^iage, 
et  nous  vous  1  annonçons  6*<?^/« 
vie  éternelL-;  qui  était  dans  le 
Père,  et  qui  est  venue  se  mon- 
trer à  nous. 

3.  pious  vous  prêchons,  dis- 
ye,  ce  que  nous  avons  vu  et  ce 
que  nous  avons  entendu,  aiin 
que  vous  entriez  vous-nièines 
en  société  avec  nous  ,  et  que 
notre  société  soit  avec  It-  Père, 
et    avec  son  Fils  Jésus-Christ. 

4.  Et  nous  vous  écrivons 
ceci,  a6n  que  vous  en  ayez  de 
la  joie  ,  mais  une  joie  pleine  et 
parfaite, 

5.  Or  ce  que  nous  avons  ap- 
pris de  Jésus-Christ,  et  ce  que 
Dous  vous  enseignons  est,  que 
Dieu  est  la  lumière  même ,  et 
qu'il  n'y  a  point  en  lui  de  té- 
nèbres ; 

6.  de  sorte  que  si  nous  disons 
que  nous  avons  société  avec 
lui ,  et  que  nous  marchions 
dans  les  ténèbres,  nous  men- 
tons, et  nous  ne  pratiquons 
pas  la  vérité. 

n.  Mais  si  nous  marchons 
dans  la  lumière ,  comme  il  est 


mutuelle,  et  le  sang  de  Jésus 
C^hiist  son  Fils  nous  purifie  de 
tout  péelié. 

8.  Si  nous  disons  que  nous 
sommes  sans  péché,  nous  nous 
séduisons  nous-mêmes  ,  et  la 
vérité  n  est  point  en  nous. 

9.  Mais  si  nous  confessons 
nos  péchés,  il  est  fidèle  et 
juste  pour  nous  les  remettre, 
ei  p<nir  nous  purifier  de  toute 
iniquité. 

10.  Si  nous  disons  q^e  nous 
n'avons  point  de  péché ,  nous 
le  faisons  menteur,  et  sa  pa- 
role nest  point  er»  nous. 

CHAPITRE  il. 

Jêsïu-CkrUt  ^  victime  ae propitia- 
tion pour  les  péchés  de  tout  le 
monde.  Qui  d^/ncurtr  en  lui^  doit 
marcher  comme  lut.  Qui  hait  son 
frère ,  est  dans  les  ténèbres^  Qui 
aime  le  monde ,  n'aime  point 
Dieu,  Triple  concupiscence.  Plu- 
sieurs antechrists,  Vonction  di- 
vine enseigne  toiU. 

1.  Mes  petits  enfants,  je  vous 
écris  ceci,  afin  que  vous  ne  pé- 
chiez point,  si  néanmoins  quel- 
qu'un pèche,  nous  avons  pour 
avocat,  envers  le  Père,  Jésus- 
Christ  qui  est  juste. 

2.  Car  c'est  lui  qui  est  la 
victime  de  propitiation  pour 
nos  péchés  ;  et  non-seulement 
pour  les  nôtres,  mais  aussi 
pour  ceux  de  tout  le  nronde, 

3.  Or  ce  qui  nous  assure 
que  nous  le  connaissons    vérî- 


lui-même  dans  lalumieie,  nous  1  tahlemenx^  est  si  nous  gardons 
avons    ensemble    une   société] ses  commandements. 
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4-  Celui  qui  dit  qu'il  le  con- 
naît, et  qui  ne  garde  pas  ses 
commandements,  est  un  men- 
teur, et  la  vérité  n'est  point 
en  lui  ; 

5.  mais  si  quelqu'un  garde 
ce  que  sa  parole  nous  orJonne^ 
l'amour  de  Dieu  est  vraiment 
parfait  en  lui.  C'est  par  là  que 
nous  connaissons  que  nous 
sommes  en  lui. 

6.  Celui  qui  dit  qu'il  de- 
meure en  Jésus -Christ,  doit 
marcher  lui-même  comme  Jé- 
sus-Christ a  marché. 

fj.  Mes  très -chers  frères , 
je  ne  vous  écris  point  un  com- 
mandement nouveau  ,  mais  le 
commandement  ancien  que 
vous  avez  reçu  dès  le  commen- 
cement; et  ce  commandement 
ancien  est  la  parole  que  vous 
avez  entendue. 

8.  Et  néanmoins  je  vous  dis 
que  le  commandement  dont 
je  uous parle^est  nouveau;  ce 
qui  est  vrai  en  Jésus-Chnst 
et  en  vous  ;  parce  que  les  té- 
nèbres sont  pasi?ées,  et  que  la 
vraie  lumière  commence  déjà 
à  luire. 

9.  Celui  qui  prétend  être 
dans  la  lumière  ,  et  qui  néan- 
moins hait  son  frère,  est  en- 
core dans  les  ténèbres. 

10.  Celui  qui  aime  son  frère 
demeure  dans  la  lumière,  et 
rien  ne  lui  est  un  sujet  é^c  chute 
et  de  scandale. 

1 1 .  Mais  celui  qui  hait  son 
frère  est  dans  les  ténèbres,  il 
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marche  dans  les  ténèbres,  et 
il  ne  sait  où  il  va,  parce  que 
les  ténèbres  l'ont  aveuglé. 

12.  Je  vous  écris,  mes  petits 
enfants,  parce  que  vos  péchés 
vous  sont  remis  au  nom  de 
Jésus-Christ. 

i3.   Je    vous    écris,   pères, 


f)arce  que  vous  avez  connu  ce- 
ui  qui  est  dès  le  commence- 
ment. Je  vous  écris,  jeunes 
gens ,  parce  que  vous  avez 
vaincu  le  malin  esprit. 

i4-  J*i  vous  écris,  petits  en- 
fants, parce  que  vous  avez 
connu  le  Père.  Je  vous  écris, 
jeunes  gens ,  parce  que  vous 
êtes  forts,  que  la  parole  de 
Dieu  demeure  en  vous,  et  que 
vous  avez  vaincu  le  malin  es- 
prit. 

ï5.  N'aimez  ni  le  monde, 
ni  ce  qui  est  dans  le  monde. 
Si  quelqu'un  aime  le  monde , 
lamour  du  Père  n'est  point  en 
lui. 

16.  Car  tout  ce  qui  est  dans 
le  monde  est  ou  concupiscence 
de  la  chair,  ou  concupiscence 
des  yeux,  ou  orgueil  de  la  vie  j 
ce  qui  ne  vient  point  du  Père, 
mais  du  monde. 

ly.  Or  le  monde  passe,  et 
la  concupiscence  du  monde 
passe  avec  lui  ;  mais  celui  qui 
fait  la  volonté  de  Dieu  de- 
meure éternellement. 

18.  Mes  petits  enfants,  c'est 
ici  la  dernière  heure;  et  com- 
me vous  avez  entendu  dire  que 
l'antechrist  doit  venir,  il  y  a 
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dès  maintenant  ^usieurs  an- 
techrists  ;  ce  qui  nous  fait  con- 
naître que  nous  sommes  dans 
la  dernière  heure. 

19.  Ils  sont  sortis  d'avec 
nous ,  mais  ils  n'étaient  pas 
d'avec  nous;  car  s'ils  eussent 
été  d'avec  nous,  ils  seraient  de- 
meurés avec  nous;  mais  ils  en 
sont  sortis^  afin  qu'ils  fussent 
reconnus ^  parce  que  tous  ne 
sont  pas  d'avec  nous. 

20.  Quant  à  vous ,  vous  avez 
reçu  l'onction  du  Saint,  et  vous 
connaissez  toutes  choses. 

21.  Je  ne  vous  ai  pas  écrit 
comme  à  des  personnes  qui  ne 
connussent  pas  la  vérité ,  mais 
comme  à  ceux  qui  la  connais- 
sent, et  qui  savent  que  nul 
mensonge  ne  vient  de  la  vé- 
rité. 

22.  Qui  est  menteur,  si  ce 
n'est  celui  qui  nie  que  Jésus 
soit  le  Christ  ?  Celui-là  est  un 
anteclirist  qui  nie  le  Père  et  le 
Fils. 

23.  Quiconque  nie  le  Fils, 
ne  reconnaît  point  le  Père;  et 
quiconque  confesse  le  Fils,  re- 
connaît aussi  le  Père. 

24.  Faites  donc  en  sorte  que 
ce  que  vous  avez  appris,  dès 
le  commencement  ,  demeure 
toujours  en  vous.  Si  ce  que 
vous  avez  appris ,  dès  le  com- 
mencement,  demeure  toujours 
en  vous  ,  vous  demeurerez 
aussi  dans  le  Fils  et  dans  le 
Père. 

a 5.  Et  c'est  ce  que  lui-même 


nous  a  promis ,   en  nous  pro- 
mettant la  vie  éternelle. 

26.  Voilà  ce  que  j'ai  cru  de- 
voir vous  écrire  touchant  ceux 
qui  vous  séduisent. 

27.  Mais,  pour  vous  autres^ 
l'onction  que  vous  avez  reçue 
du  Fils  de  Dieu  demeure  en 
vous,  et  vous  n'avez  pas  he- 
soin  que  personne  vous  ensei- 
gne ;  mais  comme  cette  même 
onction  vous  enseigne  toutes 
choses,  et  qu'elle  est  la  vérité 
exempte  de  tout  mensonge ^ 
vous  n'avez  qu'à  demeurer  dans 
ce  qu'elle  vous  enseigne. 

28.  Maintenant  donc,  mes 
petits  enfants,  demeurez  dans 
cette  onction  ,  afin  que ,  lors- 
que le  Fils  de  Dieu  paraîtra 
dans  son  avènement  ,  nous 
ayons  de  la  confiance  deuant 
lui^  et  que  nous  ne  soyons  pas 
confondus  par  sa  présence. 

2y.  Si  vous  savez  que  Dieu 
est  juste,  sachez  que  tout  hom- 
me qui  vit  selon  la  justice  est 
né  de  lui. 

CHAPITRE  m. 

Chrétiens ,  enfants  de  Dieu.  Qui 
commet  le  péché ,  est  enfant  du 
diable.  Qui  est  né  de  Dieu  ,  ne 
pèche  point.  Qui  n'aime  point 
sonfrèrc  demeure  dans  ta  mort, 
Aimer^  non  de  parole ,  mais  en 
vérité.  Dieu  demeure  en  nous 
par  son  Esprit. 

I.  Considérez  quel  amour 
le  Père  nous  a  témoigné,  de 
vouloir  que  nous  soyons  appe- 
lés, et  (jue  nous  soyons  en  ef- 
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fet  enfants  de  Dieu.  C'est  pour 
cela  que  le  moTule  ne  nous 
connaît  pas  ,  parce  qu'il  ne 
connaît  pas  Dieu^ 

2.  Mes  bien-aimés,  nous  som- 
mes déjà  enfants  de  Dieu^  mais 
ce  que  nous  serons  un  jour 
ne  paraît  pas  encore.  Nous  sa- 
vons que,  lorsque  Jèsus-Ckri.at 
se  montrera  dans  sa  gloire  ^ 
nous  serons  semblables  à  lui, 
parce  que  nous  le  verrons  tel 
qu'il  est, 

3.  Et  quiconque  a  cette  es- 
pérance en  lui  ,  se  sanctifie, 
comme  il   est  saint  lui-même. 

4.  Tout  honune  qui  commet 
un  péché  commet  aussi  un 
violement  de  la  loi  ;  car  le  pé- 
ché est  le  violement  de  la  loi. 

5.  Vous  savez  qu'il  s'est  ren- 
du visible  pour  abolir  nos  pé- 
chés ,  et  qu'il  n'y  a  point  en 
lui  de  péché. 

6.  Quiconque  demeure  en 
lui  ne  pèche  point  ;  et  quicon- 
que pèche ,  ne  la  point  vu  et 
ne  l'a  point  connu. 

7.  Mes  petits  enfants,  que 
personne  ne  vous  séduise.  Ce- 
lui qui  fait  les  œuvres  de  jus- 
tice, c'est  celui-là  qui  est  juste, 
comme  Jésus-Christ  est  juste. 

8.  Celui  qui  conmiet  le  pé- 
ché est  enfant  du  diable,  parce 
que  le  diahle  pèche  dès  le  com- 
mencement. Et  c  est  pour  dé- 
truire les  œuvres  du  diable  que 
le  Fils  de  Dieu  est  venu  dans 
le  monde. 

9.  Quiconque  est  né  de  Dieu 


ne  comntet  point  de  péché, 
parce  que  la  semence  de  Dieu 
demeure  en  lui;  et  il  ne  peut 
pécher,  parce  qu'il  est  né  de 
Dieu. 

10.  C'est  en  cela  que  l'on 
connaît  ceux  qui  sont  enfants 
de  Dieu,  et  ceux  qui  sont  en- 
fants du  diable.  Tout  homme 
qui  n  est  point  juste  ,  n'est 
point  de  Dieu ,  non  plus  que 
celui  qui  n'aime  point  son 
frère. 

11.  Car  ce  qui  vous  a  été 
annoncé  et  que  vous  avez  en- 
tendu dès  le  commencement, 
est  que  vous  vous  aimiez  les 
uns  les  autres; 

12.  loin  de  faire  comme 
Cain  ,  qui  était  enfant  du  ma- 
hn  esprit  y  et  qui  tua  son  frère. 
Et  pourquoi  le  tua-t-il  .►*  Parce 
que  ses  actions  étaient  mé- 
chantes, et  que  celles  de  son 
frère  étaient  justes. 

i3.  JNe  vous  étonnez  pas, 
mes  fi'ères,  si  le  monde  vous 
hait. 

14.  Nous  reconnaissons,  à 
l'amour  que  nous  avons  pour 
nos  frères,  que  nous  sommes 
passés  de  la  mort  à  la  vie.  Ce- 
lui qui  n'aime  point  demeure 
dans  la  mort. 

1 5.  Tout  homme  qui  hait  son 
frère  est  un  homicide  ;  et  vous 
savez  que  nul  homicide  n'a  la 
vie  éternelle  résidente  en   lui. 

16.  Nous  avons  reconnu  l'a- 
mour de  Dieu  envers  nous,  en 
ce  qu'il  a  donné  sa   vie  pour 
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nous  ;  et  nous  devons  aussi 
donner  notre  vie  pour  nos 
frères. 

l'j.  Si  quelqu'un  a  des  biens 
de  ce  monde,  et  que  voyant 
son  frère  en  nécessité,  il  lui 
ferme  son  cœur  et  ses  entrail- 
les, connnent  l  amour  de  Dieu 
demeurerait-il  en  lui? 

18.  Mes  petits  enfants,  n'ai- 
mons pas  de  parole  m  de  lan- 
gue ,  mais  par  œuvres  et  en 
vérité. 

iQi'Car  c'est  par  là  que  nous 
connaissons  que  nous  sommes 
enfants  de  la  vérité ,  et  que 
nous  en  persuaderons  notre 
cœur  en  la   présence  d**  Dieu. 

20.  Si  notre  cœur  nous  con- 
damn  e ,  que  ne  fera  pom t  Dieu 
qui  est  plus  grand  que  notre 
cœur,  et  qui  connaît  toutes 
choses  } 

21.  Mes  bien-aimés  ,  si  notre 
cœur  ne  nous  condamne  point, 
nous  avons  de  la  confiance  de- 
vant Dieu. 

22.  Et  quoi  que  ce  soit  que 
nous  lui  demandions  ,  nous  Je 
recevrons  de  lui,  parce  que 
nous  gardons  ses  commande- 
ments, et  que  nous  faisons  ce 
qui  lui  est  agréable. 

23.  Et  le  commandement 
qu'il  nous  a  fait  est  de  croire 
au  nom  de  son  Fil  s  Jésus-Christ, 
et  de  nous  aimer  les  uns  les 
autres ,  comme  il  nous  l'a  com- 
mandé. 

24.  Or  celui  qui  garde  les 
commandements  de  Dieu  de- 


meure en  Dieu,  et  Dieu  en  lui  j 
*tt  c'est  par  l'Esprit  qu'il  nous 
a  donné  que  nous  connaissons 
qu'il  demeure  en  nous. 

CHAPITRE  iV. 
Discernement  des  esprits.  S'aimer 
les  uns  les  autres.  Amour  de  Dieu 
envers  nous  ,  modèle  de  VamoUT 
que  nous  devons  à  nos  frères. 
Qui  demeure  dans  l'amour  de- 
meure  en  Dieu.  Con/iance  qu'in- 
spire la  chanté.  Qui  hait  son 
frère  n'aime  point  Dieu. 

1.  Mes  bien-aimés ,  ne  croyez 
point  à  tout  esprit,  mais  éprou- 
vez si  les  esprits  sont  de  Dieu. 
Or  plusieurs  faux  prophètes 
se  sont  élevés  dans  le  monde* 

2.  Voici  à  quoi  vous  recon- 
naîtrez qu  un  esprit  est  de 
Dieu.  Tout  esprit  qui  confesse 
que  Jésus-Chrisi  est  venu  dans 
une  chair  veritable  est  dti  Dieuj 

3.  et  tout  esprit  qui  divise 
iésiis-  Christ  n  est  point  de 
Dieu  ;  et  c'est  là  l'ai'îtechrist, 
dont  vous  avez  entendu  dire 
qu'il  doit  venir  ;  et  il  est  déjà 
maintenant  dans  le  monde. 

4.  Mes  petits  enfants,  vous 
l'avez  vaincu,  vous  qui  êtes  de 
Dieu,  parce  que  celui  qui  est 
en  vous  est  plus  grand  que 
celai  qui  est  dans   le  monde. 

5.  ils  sont  du  monde ,  c'est 
pourquoi  ils  parient  selon  Yes- 
prit  du  monde ,  et  le  monde  les 
écoute. 

6.  Mais  pour  nous ,  nous  som- 
mes de  Dieu.  Celui  qui  connaît 
Dieu   nous  écoute  j  celui  qui 
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que     nous    vivions    par 
,  Et  cet  amour   consiste 


nest  point  de  Dieu  ne  nous 
écoute  point.  C'est  par  là  que 
nous  connaissons  l'esprit  de 
venté  et  l'esprit  d'erreur. 

7.  Mes  bien-aimes,  aimons- 
nous  les  uns  les  autres  j  car  \a- 
mour  et  la  charité  est  de  Dieu  ; 
et  tout  homme  qui  aime  est 
né  de  Dieu,  et  il  connaît  Dieu. 

8.  Celui  qui  n'aime  point  ne 
connaît  point  Dieu  ;  car  Dieu 
est  amour. 

9.  C'est  en  cela  que  Dieu  a 
fait  paraître  son  amour  envers 
nous,  en  ce  qu'il  a  envoyé  son 
Fils  unique  dans  le  monde , 
afin 
lui. 

10 

en  ce  que  ce  n  est  pas  nous  qui 
avons  aimé  Dieu,  mais  que  c'est 
lui  qui  nous  a  aimés  le  premier, 
et  qui  a  envoyé  son  Fils  afin 
quil  fût  la  'victime  de  propitia- 
tion pour  nos  péchés 

II 

nous  a  aimés  de  cette  sorte, 
nous  devons  aussi  nous  aimer 
les  uns  les  autres. 

12.  Nul  homme  n'a  jamais 
vu  Dieu.  Si  nous  nous  aimons 
les  uns  les  autres ,  Dieu  de- 
meure en  nous ,  et  son  amour 
est  parfait  en  nous. 

i3.  Ce  qui  nous  fait  connaî- 
tre que  nous  demeurons  en 
lui ,  et  lui  en  nous ,  est  qu'il 
nous  a  rendus  participants  de 
son  Esprit. 

14.  Nous  avons  vu  de  nos 
yeuxj  et  nous  en  rendons  té- 


Mes  bien-aiinés,  si  Dieu 


que  le  Père  a  en- 
voyé son  Fils  pour  être  le  Sau- 
veur du  monde. 

i5.  Quiconque  donc  aura 
confessé  que  Jésus  est  le  Fils 
de  Dieu  ,  Dieu  demeure  en  lui, 
et  lui  en  Dieu. 

16.  Et  nous  avons  connu  et 
cru  par  la  foi  l  amour  que  Dieu 
a  pour  nous.  Dieu  est  amour  j 
et  ainsi  quiconque  demeure 
dans  l'amour  demeure  en  Dieu, 
et  Dieu  demeure  en  lui, 

17.  La  perfection  dé  notre 
amour  envers  Dieu  consiste  à 
nous  remplir  de  confiance  pour 
le  jour  du  jugement ,  parce  que 
nous  sommes  tels  en  ce  monde, 
que  Dieu  est  lui-même. 

18.  La  crainte  ne  se  trouve 
point  avec  la  charité;  mais  la 
charité  parfaite  chasse  la  crain- 
te ;  car  la  crainte  est  accompa- 
gnée de  pt^ine  ;  et  celui  qui 
craint  n'est  point  parfait  dans 
la  charité. 

19.  Aimons  donc  Dieu,  puis- 
que c'est  lui  qui  nous  a  aimés 
le  premier. 

20.  Si  quelqu'un  dit  :  J'aime 
Dieu,  et  ne  laisse  pas  de  haïr 
son  frère,  c'est  un  menteur. 
Car  comment  celui,  qui  n'aime 
pas  son  frère  qu'il  voit,  peut- 
il  aimer  Dieu  qu'il  ne  voit 
pas.? 

21.  Et  c'est  de  Dieu  même 
que  nous  avons  re<^u  ce  com- 
mandement :  Que  celui  qui  ai- 
me Dieu  doit  aussi  aimer  son 
frère. 


a 
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Amour  de  Dieu  et  du  prochain. 
Commandements  de  Dieu  non 
pénibles.  Foi  -victorieuse  du  mon- 
de. Témoins  qui  déposent  pour 
Jésus-  Christ.  Qui  ne  croit  pas  en 
Jésus- Christ /ait  Dieu  menteur, 
et  n  'a  point  la  vie.  Demandes 
exaucées.  Péché  qui  conduit  à  la 
mort.  Jésus- Christ  vrai  Dieu. 

I.  Quiconquecroit  que  Jésus 
est  le  Christ,  est  né  ae  Dieu; 
et  quiconque  aime  celui  qui  a 
engendré,  aime  aussi  celui  qui 
en  a  été  engendré. 

2. IN  ous  connaissons  que  nous 
aimons  les  enfants  de  Dieu, 
quand  nous  aimons  Dieu,  et 
que  nous  gardons  ses  comman- 
dements ; 

3.  parce  que  l'amour  que 
nous  avons  pour  Dieu  consiste 
à  garder  ses  commandements  ; 
et  ses  conunandements  ne  sont 
point  péïiibles. 

4.  Car  tous  ceux  qui  sont 
nés  de  Dieu  sont  victorieux  du 
monde;  et  cette  victoire,  par 
laquelle  le  monde  est  vaincu, 
est  l^ effet  de  notre  foi. 

5.  Qui  est  celui  qui  est  victo- 
rieux du  monde,  sinon  celui 
qui  croit  que  Jésus  est  le  Fils 
de  Dieu? 

6.  C'est  ce  même  Jésus-Christ 
qui  est  venu  avec  l'eau  et  avec 
le  sang  ;  non-seulement  avec 
Teau,  mais  avec  l'eau  et  avec 
le  sang.  Et  c'est  l'Esprit  qui 
rend  témoignage  que  Jésus- 
Christ  est  la  vérité. 


7.  Car  il  y  en  a  trois  qui 
rendent  témoignage  dans  le 
ciel  :  Le  Père,  le  Verbe,  et  le 
Saint-Esprit;  et  ces  trois  sont 
un. 

8.  Et  il  y  en  a  trois  qui  ren- 
dent témoignage  dans  la  terre  : 
L'esprit,  feau ,  et  le  sang;  et 
ces  trois  sont  un. 

9.  Si  nous  recevons  le  témoi- 
gnage des  hommes ,  celui  de 
Dieu  est  plus  grand.  Or,  ce 
témoignage  de  Dieu  qui  est  plus 
grand ,  est  celui  qu'il  a  rendu 
au  sujet  de  son    Fils. 

10.  Celui  qui  croit  au  Fils 
de  Dieu  a  dans  soi-même  le 
témoignage  de  Dieu.  Celui  qui 
ne  croit  pas  au  Fils  fait  Dieu 
menteur,  parce  qu'il  ne  croit 
pas  au  témoignage  que  Dieu  a 
rendu  à  son  Fils. 

11.  Et  ce  témoignage  est 
que  Dieu  nous  a  donné  la  vie 
éternelle ,  et  que  c'est  en  son 
Fils  que  se  trouve  cette  vie. 

12.  Celui  qui  a  le  Fils  a  la 
vie;  celui  qui  n'a  point  le  Fils 
n'a  point  la   vie. 

i3.  Je  vous  écris  ces  choses 
afin  que  vous  sachiez  que  vous 
avez  la  vie  éternelle,  vous  qui 
croyez  au  nom  du  Fils  de  Dieu. 

14.  Et  ce  qui  nous  donne  de 
la  confiance  envers  Dieu  est 
qu'il  nous  écoute  en  tout  ce 
que  nous  lui  demandons ,  qui 
est  conforme  à  sa  volonté. 

i5.  Car  nous  savons  qu'il 
nous  écoute  en  tout  ce  que 
nous  lui  demandons;  nous   le 
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savons,  dis-je^  parce  que  nous 
avons  déjà  reçu  reffet  des  de- 
mandes que  nous  lui  avons  fai- 
tes. 

i6.  Si  quelqu'un  voit  son 
frère  commettre  un  péché  qui 
ne  va  pas  à  la  mort,  qu'il  prie; 
et  Dieu  donnera  la  vie  à  ce  pé- 
cheur, si  ce  péché  ne  va  point 
à  la  mort.  Mais  il  y  a  un  péché 
qui  va  à  la  mort;  et  ce  n'est 
pas  pour  ce  péché-là  que  je 
vous  dis  de  prier. 

1 7.  Toute  iiuquité  est  péché  ; 
mais  il  y  a  un  péché  qui  va  à 
la  mort. 

18.  Nous  savons  que  quicon- 
que est  né  de  Dieu  ne  pèche 


point;  mais  la  naissance  quila 
reçue  de  Dieu  le  conserve  pur^ 
et  le  malin  esprit  ne  le  touche 
point. 

19.  Nous  savons  que  nous 
sommes  nés  de  Dieu,  et  que 
tout  le  monde  est  sous  l'empire 
du  malin  esprit, 

20.  Et  nous  savons  encore 
que  le  Fils  de  Dieu  est  venu, 
et  qu'il  nous  a  donné  l'intelli- 
gence ,  afin  que  nous  connais- 
sions le  vrai  Dieu,  el  que  nous 
soyons  en  son  vrai  Fils.  C'est 
lui  qui  est  le  vrai  Dieu  et  la 
vie  éternelle. 

21.  Mes  petits  enfants,  gar- 
dez-vous dès  idoles.  Amen. 


IL  ÉPITRE  DE  SAINT  JEAN. 


Saint  Jean  exhorte  Electe  et  ses 
enfants  à  demeurer  fermes  dans 
la  charité  et  dans  la  foi ,  à  éviter 
les  hérétiques  y  et  à  n'avoir  point 
de  commerce  avec  eux. 

1.  Le  prêtre,  a  la  dame  Electe 
et  à  ses  enfants,  que  j'aime 
dans  la  vérité»  et  qui  ne  sont 
pas  aimés  de  moi  seul .  mais 
que  tous  ceux  qui  connaissent 
la  vérité  aiment  comme  moi^ 

2.  pour   l'amour    de    cette 


même  vérité  qui   demeure  en 
nous ,  et  qui  sera  en  nous  éter-  j 
nellement.  j 

3.  Que  Dieu  le  Père,  et  Je-  j 
sus-Chnst  Fils  du    Père,  vous  1 
donnent  la  grace,  la  miséricor- 
de et  la  paix  dans  la  vente  et 
dans  la  chanté. 

4.  J'ai  eu  bien  de  la  joie  de 
voir  queiques-uns  de  vos  en- 
fants qui  marchent  dans  la  vé- 
rité,  selon  le  commandement 
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.que  nous  avons  reçu  du  Père. 
.  5.  Et  je  vous  prie  mainte- 
nant, madame,  que  nous  ayons 
,une  clianté  nmtuelle  les  uns 
pour  les  autres;  et  ce  que  je 
vous  écris  n'est  pas  un  com- 
mandement nouveau ,  mais  le 
même  que  nous  avons  reçu  dès* 
le  commencement. 

6.  Or  la  charité  consiste  à 
marcher  selon  les  commaiwle- 
ments  de  Dieu.  Tel  est  le  com- 
mandt-ment  que  vous  avez  reçu 
d abord,  aiin  que  vous  l'obser- 
viez. 

y.  Car  plusieurs  imposteurs 
se  sont  élevés  dans  le  monde, 
qui  ne  confessent  point  que 
Jésus-Christ  est  venu  dans  une 
cXidiiwéritdbte.  Celui  qui  ne  le 
confesse  point  est  un  séducteur 
et  un  antechrist. 

8.  Prenez  garde  à  vous ,  aiin 
que  vous  ne  perdiez  pas  les 
bonnes  œuvres  que  vous  avez 
faites,    mais   que    vous   rece- 


viez  une   pleine    récompense. 

9.  Quiconque  ne  demeure 
point  dans  la  doctrine  de  Jésus- 
Christ,  mais  s'en  éloigne,  ne 
possède  point  Dieu;  et  quicon- 
que demeure  dans  la  doctrine 
de  Jésus-  Christ  possède  le  Père 
et  le  Eils. 

10.  Si  quelqu'un  vient  vers 
vous,  et  ne  fait  pas  profession 
de  cette  doctrme,'ne  le  rece- 
vez pas  dans  votre  maison  ,  et 
ne  le  saluez  point. 

11.  Car  celui  qui  le  salue 
participe  à  ses  mauvaises  ac- 
tions. 

1 2.  Quoique  j'eusse  plusieurs 
choses  à  vous  écrire,  je  n'ai 
p<nnt  voulu  le  faire  sur  du  pa- 
pier et  avec  de  fencre,  espérant 
vous  aller  voir  et  vous  en  en- 
tretenir de  vive  voix,  aiin  que 
votre  joie  soit  pleine  et  par- 
faite, 

1 3.  Les  enfants  de  votre  sœnr 
Electe  vous  saluent. 
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Affection  de  saint  Jean  pour  Gnïus, 
dont  il  Urne  la  piété,  Fices  de 
Diotrèpke.  Témoignage  de  la 
vertu  de  Dénietrius.  Saint  Jean 
espère  d'aller  voir  Gaïus. 


1.  Le  prêtre,  à  mon  cher 
Gaïus,  que  j'aime  dans  la  vé- 
rité. 

2.  Mon  bien-aimé ,  je  prie 
Dieu  que  tout  soit  chez  vous 


ooo 
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en  aussi  bon  état  pour  ce  qui 
regarde  vos  affaires  et  votre 
santé,  que  je  sais  qu'il  y  est 
pour  ce  qui  regarde  votre 
âme. 

3.  Car  je  me  suis  fort  réjoui, 
lorsque  les  fières ,  qui  sont 
venus,  ont  rendu  témoignage 
à  votre  piété  sincère ,  et  à  la 
vie  que  vous  menez  selon  la 
vérité. 

4.  Je  n'ai  point  de  plus  gran- 
de joie  que  d'apprendre  que 
mes  enfants  marchent  dans  la 
vérité. 

5.  Moji  bien-aimé ,  vous  fai- 
tes une  bonne  œuvre  d'avoir 
un  soin  charitable  pour  les  frè- 
res, et  particulièrement  pour 
les  étrangers, 

6.  qui  ont  rendu  témoignage 
à  votre  charité  eu  présence  de 
l'éghse  ;  et  vous  ferez  bien  de 
les  faire  conduire  et  assister 
en  leurs  voyages  d'une  manière 
digne  de  Dieu. 

^.  Car  c'est  pour  son  nom 
qu'ils  se  sont  retirés  d'avec  les 
gentils ,  sans  rien  emporter  avec 
eux. 

8.  Nous  sommes  donc  obli- 
gés de  traiter  favorablement 
ces  sortes  de  personnes,  pour 
travailler  avec  eux  à  U avance- 
ment de  la  vérité. 

9.  J aurais  écrit  à  l'église; 
mais  Diotrèphe,   qui  aime  à  y 


tenir  le  premier  rang,  ne  veu 
point  nous  recevoir. 

10.  C'est  pourquoi,  si  je  vien' 
jamais  chez  vous  j  je  lui  repré 
senterai  quel  est  le   mal  qu'i 
commet, en  semant  contre  nou 
des    médisances    malignes;   e 
ne  se  contentant  point  de  cela 
non-seulement  il  ne  reçoit  poin! 
les     frères  ,    mais   il    ein[)êchc 
même  ceux  qui  voudraient  les 
recevoir,  et  les  chasse  de  lé- 
^'l^se. 

11.  Mon  bien-aimé,  n'imitez 
point  ce  qui  est  mauvais  ,  mais 
ce  qui  est  bon.  Celui  qui  fait 
bien  est  de  Dieu  ;  mais  celui 
qui  fait  mal  ne  connaît  point 
Dieu. 

12.  Tout  le  monde  rend  un 
témoignage  avantageux  à  Dé- 
métiius,  et  la  vérité  même  le 
lui  rend.  Nous  le  lui  rendons 
aussi  nous-mêmes,  et  vous  sa- 
vez que  notre  témoignage  est 
véritable. 

i3.  J'avais  plusieurs  choses 
à  vous  écrire,  mais  je  ne  veux 
point  vous  écrire  avec  une 
plume  et  de  l'encre  ; 

14.  parce  que  j'espère  vous 
voir  bientôt;  alors  nous  nous 
entretiendrons  de  vive  voix. 

i5.  La  paix  foit  avec  vous, 
f^os  amis  d'ici  vous  saluent. 
Saluez  nos  amis  de>  ma  part  ^ 
chacun  en  particulier. 


k*'*^*'^^».-»/^»-'»^  «,"»-«.  m/»^. 
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t!  Combattre  pour  la  foi  et  pour  la 
^1  tradition.  Exemples  de  la  justice 
de  Dieu.  Faux  docteurs  caracté- 
risés. Contestation  touchant  le 
corps  de  Moïse.  Prophétie  d'E- 
noch. Foi  ,  prière  ,  confiance  , 
amour  de  Dieu  y  haine  de  la 
chair. 

y  I.  Jude,  serviteur  de  Jesus- 
yhrist  et  frère  de  Jacques,  à 
;eux  que  Dieu  le  Père  a  aimés , 
;;ît  que  Jésus-Christ  a  conservés 
m  les  appelant. 

:  2.  Que  la  miséricorde ,  la 
.>aix  et  la  charité  s'augmentent 
n  vous  de  plus  en  plus. 

3.  Mes  bien  -  aimés  ,  ayant 
oujours  souhaité  avec  grande 
rdeur  de  vous  écrire  touchant 
e  salut  qui  nous  est  commun  , 
e  m'y  trouve  maintenant  obligé 
lar  nécessité ,  pour  vous  ex- 
porter à  combattre  pour  la  foi 
[ui  a  été  une  fois  laissée  par 
radition  aux  saints. 

4.  Car  il  s'est  glissé  parmi 
jous  certaines  gens ,  dont  il 
vait  été  prédit,  il  y  a  long- 
emps,  quils  s^ attireraient  ce 
ugement  ;  gens  impies  qui 
ihangent  la  grâce  de  notre 
Dieu  en  une  licence  d^  disso- 
lution, et  qui  renoncent  Jésus- 
!ihrist,  notre  unique  Maître  et 
lotre  Seigneur. 


5.  Or  je  veux  vous  faire  sou- 
venir de  ce  que  vous  aurez 
appris  autrefois  :  qu'après  que 
le  Seigneur  eut  sauvé  le  peu- 
ple en  le  tirant  de  l'Egypte , 
d  fit  périr  ensuite  ceux  qui  fu- 
rent incrédules; 

6.  qu'il  retient  liés  de  chaî- 
nes éternelles  dans  de  profon- 
des ténèbres,  et  réserve,  pour 
le  jugement  du  grand  jour,  les 
anges  qui  n'ont  pas  conservé 
leur  première  dignité ,  mais 
qui  ont  quitte  leur  propre  de- 
meure; 

7.  et  que  de  même  Sodome 
et  Gomorrhe,  et  les  villes  voi- 
sines qui  s'étaient  débordées 
comme  elles  dans  les  excès 
d'impureté ,  et  s'étaient  por- 
tées à  abuser  d'une  chair  étran- 
gère, ont  été  proposées  pour 
un  exemple  du  feu  éternel 
par  la  peine  qu'elles  ont  souf- 
ferte. 

8.  Après  cela  ces  personnes 
souillent  la  chair  par  de  sembla- 
bles corruptions  ^  et  de  plus  ils 
méprisent  la  domination ,  et 
mau(bssent  ceux  qui  sont  éle- 
vés en  dignité. 

9.  Cependant  Varchange  Mi- 
chel, dans  la  contestation  qu'il 
eut  avec  le  diable  touchant  le 
corps  de  Moise,  n'osa  le  con- 
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damner  avec  execration;  mais 
il  se  contenta  de  dire  :  Que  le 
Seigneur  le  riéprime. 

10.  Au  lieu  que  ceux-ci  con- 
damnent avec  exécration  tout 
ce  qu  ils  ignorent ,  et  ils  se 
corrompent  en  tout  ce  qu'ils 
connaissent  naturellement  , 
comme  les  bêtes  irraisonna- 
bles. 

11.  Malbeur  sur  eux,  parce 
qu'ils  suivent  la  voie  de  Gain; 
quêtant  trompés  comme  Ba- 
laam ,  et  emportés  par  le  désir 
du  gain,  ils  s'abandonnent  au 
dérèglement;  et  qu'imitant  la 
rébellion  de  Core,  ils  périront 
comme  lui. 

12.  Ces  personnes  sont  la 
honte  et  le  déshonneur  de  vos 
festins  de  charité ,  lorsqu'ils  y 
mangent  avec  vous  sans  au- 
cune retenue;  ils  n'ont  soin 
que  de  se  nourrir  eux-mêmes. 
Ce  sont  des  nuées  sans  eau , 
que  le  vent  emporte  çà  et  là  ; 
ce  sont  des  arbres  d'automne, 
des  arbres  sltTiXes  ^  doublement 
morts  et  déracinés. 

i3.  Ce  sont  des  vagues  fu- 
rieuses de  la  mer ,  d Où  sor- 
tent, comme  une  écume  sale  y 
leurs  ordures  et  leurs  infamies  ; 
ce  sont  des  étoiles  errantes , 
auxquelles  une  tempête  noire 
et  ténébreuse  est  réservée  pour 
l'éternité. 

14.  C'est  d'eux  qu'Enoch  , 
qui  a  été  le  septième  depuis 
Adam ,  a  propliétisé  en  ces 
termes    ;    voilà    le    Seigneur 


qui  va  venir  avec  une  mul- 
titude innombrable  de  ses 
saints, 

i5.  pour  exercer  son  juge- 
ment sur  tous  les  hommes ,  et 
pour  convaincre  tous  les  im- 
pies de  toutes  les  actions  dim 
piété  qu'ils  ont  commises ,  et 
de  toutes  les  paroles  injurieu 
ses  que  ces  pécheurs  impies 
ont  proférées  contre  lui. 

16.  Ce  sont  des  murmura 
teurs  qui  se  plaignent  sans 
cesse,  qui  suivent  leurs  pas- 
sions, dont  les  discours  sont 
pleins  de  faste  et  de  uanité^  et 
qui  se  rendent  admirateurs  des 
personnes,  selon  quil  est  utile 
pour  leurs  intérêts. 

17.  Mais  pour  vous,  mes 
bien-aimés,  souvenez-vous  de 
ce  qui  a  été  prédit  par  les  apô- 
tres de  notre  Seigneur  Jésus- 
Christ, 

1 8.  qui  vous  disaient  :  Qu'aux 
derniers  temps  il  s'élèverait  des 
imposteurs  qui  suivraient  leurs 
passions  déréglées  et  pleines 
d'impiété. 

19.  Ce  sont  des  gens  qui 
se  séparent  eux-mêmes,  des 
hommes  sensuels ,  qui  n'ont 
point  l'esprit  de  Dieu, 

20.  Mais  vous,  mes  bien-ai- 
més, vous  élevant  vous-mêmes  , 
comme  un  édifice  spirituel  sur  j 
le   fondement    de    votre   très- 
sainte  foi,  et  priant  par  le  Sam t- 
Esprit , 

21.  conservez-vous  en  Fa- 
mour   de  Dieu,  attendant   kl 
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miséricorde  de  notre  Seigrneur 
Jésus-Clirist  pour  obtenir  la 
vie  éternelle. 

22.  Reprenez  ceux  qui  pa- 
raissent endurcis  et  condam- 
nés. 

23.  Sauvez   les    uns   en  les 
retirant    comme   du  feu;    ayez 
compassion  des  autres  en  Grai- 
ls gnant  pour    2fOus  -mêmes  ;   et 

haïssez    comme   un    vêtement 
souillé  tout  ce  qui  tient  de  la 
corruption  de  la  chair. 
»     24»  A   celui    qui   est   puis- 


ï 


sant  pour  vous  conserver  sans 
péché,  et  pour  vous  faire  com- 
paraître devant  le  trône  de  sa 
gloire  purs  et  sans  tache ,  et 
dans  un  ravissement  de  joie , 
à  l'avènement  de  notre  Sei- 
gneur Jésus-Christ; 

25.  à  Dieu  seul  notre  Sau- 
veur, par  notre  Seigneur  Jésus- 
Chrisl,  gloire  et  magnificence, 
empire  et  force,  avant  tous 
les  siècles,  et  maintenant,  et 
dans  tous  les  siècles  des  siè- 
cles. Amen, 
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CHAPITRE  I. 

Inscription  de  ce  livre.  Heureux 
celui  qui  lit  et  qui  écoute.  Saint 
Jean  salue  les  sept  églises  à  qui 
il  écrit.  Jésus-Christ  apparaît  à 
saint  Jean  ;  description  de  cette 
vi%ion.  Paroles  de  Jésus-Christ 
aaressées  à  saint  Jean. 

I.  Apocalypse  ou  révélation 
'ô  Jésus-Christ,  qu'il  a  reçue 
Dieu  ,  pour  découvrir  à  ses 
-^•:^teurs  les  choses  qui  doi- 
îUt  arriver  bientôt,  et  qu'il 
1  manifestées  par  le  moyen  de 
on  ange,  envoyé  à  Jean  son 
erviteur; 
^  a.  qui  a  annoncé  la  parole 


sont  ecntes  j  car  le 


de  Dieu,  et  qui  a  rendu  témoi- 
gnage de  tout  ce  qu'il  a  vu  de 
Jésus-Christ. 

3.  Heureux   celui  qui  lit   et 
qui  écoute  les  paroles  de  cette 
prophétie ,  et  qui  garde  les  cho 
ses  qui    y 
temps  est  proche 

4.  Jean  aux  sept  églises,  qui 
sont  en  Asie  :  IjSl  grâce  et  la 
paix  vous  soient  données  par 
celui  qui  est,  qui  était,  et  qui 
doit  venir,  et  par  les  sept  es- 
prits quisont  devant  son  trône; 

5.  et  par  Jésus-Christ  qui 
est  le  témoin  fidèle,  le  pre- 
mier-né^  d'entre  les  morts  ,  et 
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le  Prince  des  rois  de  la  terre , 
qui  nous  a  aimés  et  nous  a  la- 
vés de  nos  péchés  dans  son 
sang; 

6.  et  nous  a  fait  être  le 
royaume  et  les  prêtres  de  Dieu 
son  Père;  à  lui  soit  la  gloire 
et  l'empire  dans  les  siècles  des 
siècles.  Amen. 

^.  Le  voici  qui  vient  sur  les 
îinées.  Tout  œd  le  verra ,  et 
ceux  même  qui  l'ont  percé , 
€t  tous  les  peuples  de  la  terre 
se  frapperont  la  poitrine  en  le 
voyant.  Oui ,  cela  est  ainsi. 
Amen. 

8.  Je  suis  l'alpha  et  l'oméga, 
le  principe  et  la  fin,  dit  le 
Seigneur  Dieu,  qui  est,  qui 
était,  et  qui  doit  venir,  le  Tout- 
puissant. 

9.  Moi  Jean ,  qui  suis  votre 
frère ,  et  qui  ai  part  avec  dous 
à  la  tribulation  ,  au  royaume  et 
à  la  patience  en  Jésus-Christ, 
j'ai  été  envoyé  dans  l'île  nom- 
mée Pathmos  ,  pour  la  parole 
de  Dieu ,  et  pour  le  témoignage 
que  j^ai  rendu  à  Jésus. 

10.  Je  fus  ravi  en  esprit,  un 
Jour  de  dimanche,  et  j'entendis 
derrière  moi  une  voix  forte  et 
éclatante  comme  le  son  d'une 
trompette; 

11.  qui  disait  :  Ecrivez  dans 
un  livre  ce  que  vous  voyez , 
et  envoyez-le  aux  sept  éghses 
qui  sont  dans  l'Asie,  à  Ephèse, 
à  Smynne,  à  Pergame  ,  à  Thya- 
tire,  à  Sardes,  à  Philadelphie, 
«t  à  Laodicée, 


12.  Aussitôt  je  me  tournai 
pour  voir  de  qui  était  la  voix 
qui  me  parlait;  et  m'étant  tour- 
né je  vis  sept  chandeliers  d'or. 

i3.  Et  au  milieu  des  sept 
chandeliers  d'or,  je  vis  quel- 
qu'un qui  ressemblait  au  Fils 
de  l'homme,  il  était  vêtu  d'une 
longue  robe,  et  ceint  d'une 
ceinture  d'or  au-dessous  des 
mamelles. 

14.  Sa  tête  et  ses  cheveux 
étaient  blancs  comme  de  la 
laine  blanche  et  connue  de  la 
neige;  et  ses  j^nx paraissaient 
comme  une  flamme  de  feu. 

i5.    Ses    pieds    étaient  sem 
blabies   à  l'airain   fin  quand  i,j 
est  dans  une  fournaise  ardente', 
et  sa  voix  égalait  le  bruit  de.'' 
grandes  eaux. 

16.  Il  avait  dans  sa  maij 
droite  sept  étoiles,  et  de  5 
bouc-he  sortait  une  épée  àdeu: 
tranchants  et  bien  affilée;  c. 
son  visage  était  aussi  brillar 
que  le  soleil  dans  sa  force. 

17.  Au  moment  que  je  1'*" 

percus ,  je  tombai  comme  ir    ^ 
f      »    .'i  ...  lort 

a  ses  pieds;  mais  il  mit  sur 

r      ,  '  .  ,.  '  moi 

sa  main  droite,  et  me  o.  ,  t^ 

craignez  point,  je  ;^i;"l/^^^ 

mier  et  le  derni/^-.  *• 

18.  jesui^^^el^^^i^i^.j,^. 
ete  mort,  ^^ais  maintenant  je 
VIS  et  jf  -vivrai  dans  les  siècles 
Ji«s  «tcles,  et  j'ai  les  clefs  de 
la  m^rt  et  de  l'enfer. 

19.  Ecrivez  donc  les  choses 
/île  vous  avez  vues,   et  celles 


I  qui  sont  maintenant^  et  celles 
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qui  doivent  arriver  ensuite. 
20.  Voici  le  mystère  des 
sept  étoiles  que  vous  avez  vues 
dans  ma  main  droite,  et  des 
sept  chandeliers  d'or.  Les  sept 
étoiles  sont  les  sept  anges  des 
sept  églises  ;  et  les  sept  chan- 
deliers sont  les  sept  églises. 

CHAPITRE  IL 

Avertissements  adressés  aux  anges 
ou  évéques  des  rglises  d'Ephèse, 
de  Smyrne ,  de  Pergame  et  de 
Thyatire, 

1.  Ecrivez   à  l'ange  de  l'é- 
!  glise  d'Ephèse  :  Voici   ce  que 

dit  celui  qui  tient  les  sept  étoi- 
les ddns  sa  main  droite ,  et  qui 
marche  au  milieu  des  sept 
chandeliers  d'or. 

2.  Je   connais  vos  œuvres , 
votre  travail  et  votre  patience  ; 

je  sais  que  vous  ne  pouvez  souf- 
'  frir  les  méchants ,  et  qu'ayant 
éprouvé    ceux    qui    se   disent 
apôtres,  et  ne  le  sont  point, 
TOUS    les    avez  trouvés    men- 
teurs ; 
',       3.  je  sais  que  vous  êtes  pa- 
\  tient  ;    que  vous  avez  souffert 
pour  mon   nom,  et  que  vous 
I?  ne  vous  êtes  point  découragé. 
\      4*  Mais  j'ai  un   reproche   à 
vous  faire ,  qui  est    que  vous 
vous    êtes    relâché     de   votre 
première  charité. 

5.   Souvenez-vous  donc   de 

l'état  d'où    vous   êtes  déchu , 

et  faites  pénitence  ,  et  rentrez 

dans    la  pratique   de  vos  pre-î 

;  Buères  œuvres.  Si  vous  y  man- 


quez ,  je  viendrai  bientôt  à 
vous  ;  et  j'ôterai  votre  chan- 
delier de  sa  place ,  si  vous  rie 
faites  pénitence. 

6.  Mais  vous  avez  ceci  de 
bon ,  qiie  vous  haïssez  les  ac- 
tions des  Nicolaïtes,  comme  je 
les  hais  moi-même. 

7.  Que  celui  qui  a  des  oreil- 
les entende  ce  que  l'Esprit  dit 
aux  églises  :  Je  donnerai  au 
victorieux  à  manger  du  Jruit 
de  l'aibré  de  vie  ,  qui  est  au 
milieu  du  paradis  de  mon 
Dieu. 

8.  Ecrivez  aussi  à  l'ange  de 
l'éghse  de  Smyrne  :  Voici  ce 
que  dit  celui  qui  est  le  pre- 
mier et  le  dernier,  qui  a  été 
mort  et  qui  est  vivant. 

9.  Je  Sciis  quelle  est  votre 
affliction  et  votre  pauvreté;  et 
cependant  vous  êtes  riche  ;ye 
sais  que  vous  êtes  noirci  par 
les  calomnies  de  ceux  qui  se 
disent  Juifs ,  et  ne  le  sont  pas^ 
mais  qui  sont  la  synagogue  de 
sâtan. 

10.  Ne  craignez  rien  de  ce 
qu'on  vous  fera  souffrir.  Le 
diable  dans  peu  de  temps  met- 
tra quelques-uns  de  vous  en 
prison ,  afin  que  vous  soyez 
éprouvés;  et  vous  aurez  à  souf- 
frir pendant  dix  jours.  Soyez 
fidèle  jusqu'à  la  mort ,  et  je 
vous  donnerai  la  couronne  de 
vie. 

11.  Que  celui  quia  des  oreil- 
les entende  ce  que  l'Esprit  dit 
aux  égUses:  Celui  qui  sera  vio* 
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torieux  ne  recevra  point  d'at 
teinte  de  la  seconde  mort. 

la.  Ecrivez  à  l'ange  de  l'é- 
glise de  Pergame  :  Voici  ce  que 
dit  celui  qui  porte  î'épée  à  deux 
tranchants  et  bien  affilée. 

i3.  Je  sais  que  vous  habitez 
où  est  le  trône  de  satan;  que 
vous  avez  conservé  mon  nom 
et  n'avez  point  renoncé  ma  foi, 
lors  même  qu'Antipas ,  mon 
témoin  fidèle  ,  a  souffert  la 
mort  au  milieu  de  vous  où 
satan  habite. 

i4.  Mais  j'ai  quelque  chose 
à  vous  reprocher,  c'est  que 
vous  avez  parmi  vous  des  hom- 
mes qui  tiennent  la  doctrine 
de  Balaam ,  lequel  enseignait 
à  Balac  à  mettre  comme  des 
pierres  d'achoppement  devant 
les  enfants  d'Israël,  pour  leur 
faire  manger  de  ce  qui  avait  été 
offert  auoo  idoles ,  et  les  faire 
tomber  dans  îa  fornication. 

i5.  VoMS  en  avez  2Mss\ par- 
mi vous  qui  tiennent  la  doc- 
trine des  Nicolaïtes. 

i6.  Faites  pareillement  pé- 
nitence; sinon  je  viendrai  bien- 
tôt à  vous  ,  et  je  combattrai 
contre  eux  avec  I'épée  de  ma 
bouche. 

l'j.  Que  celui  qui  a  des 
oreilles  entende  ce  que  l'Esprit 
dit  aux  églises  :  Je  donnerai  au 
victorieux  a  manger  de  la 
.,  manne  cachée,  et  je  lui  don- 
nerai encore  une  pierre  blan- 
che ,  sur  laquelle  sera  écrit  un 
nom  nouveau,  que  nul  ne  con- 


naît 


le 


que   celui  qui   le  reçoit 
i8.  Ecrivez  à  l'ange  de  l'é 
ghse  de  Thyatire  :  Voici  ce  qu  \\ 
dit  le  fils  de  Dieu,  dont  le 
yeux  sont  comme  une  flammi  I 
de  feu,  et  les  pieds  semblables" 
à  l'airam  le  plus  fin. 

19.  Je  connais  vos  œuvres, 
votre  foi ,  votre  charité  ,  l'as- 
sistance que  vous  rendez  aux 
pauvres  ,  votre  patience,  etyt 
sais  que  vos  dernières  œuvres 
surpassent  les  premières. 

20.  Mais  j'ai  quelque  chose 
à  vous  reprocher,  c'est  que 
vous  souffrez  que  cette  Jézabel, 
cette  femme  qui  se  dit  prophé- 
tesse,  enseigne  et  séduise  mef 
serviteurs,  pour  les  faire  tom 
ber  dans  la  fornication,  et  leui 
faire  manger  de  ce  qui  est  sj 
crifié  aux  idoles. 

ai.  Je  lui  ai  donné  d 
temps  pour  faire  pénitence,  < 
elle  n'a  point  voulu  se  repenti 
de  sa  prostitution.  ^         1 

î23tc  Mais  je  vais  la  réduir' 
au  lit,  et  accabler  de  maux  ej 
d'afflictions  ceux  qui  commet) 
tent  adultère  avec  elle,  s'ils  nj 
font  pénitence  de  leurs  maià 
taises  oeuvres.  « 

23.  Je  frapperai  de  mort  s< 
enfants,  et  toutes  les  églis  j 
connaîtront  que  je  suis  ceLj 
qui  sonJeles  reins  et  les  cœui  i 
et  je  rendrai  à  chacun  de  vov 
selon  ses  œuvres.  Mais  je  voi 
dis  à  vous , 

24.  et  à  tous  ceux  de  voi 
autres  qui  êtes  à  Thyatire ,  < 
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qui  ne  suivez  point  cette  doc- 
trine, et  ne  connaisse»  point 
les  profondeurs  de  satan,  com- 
me ils  les  appellent,  que  je  ne 
mettrai  point  de  nouvelle  char- 
Ljc  sur  vous. 

aS.  Mais  seulement  gardez 
bien  ce  que  vous  avez  jusqu'à 
ce  que  je  vienne. 

26.  Et  quiconque  aura  vain- 
cu ,  et^ura  persévéré  jusqu'à 
la  fin  dans  les  œuvres  que  j'ai 
commandées ,  je  lui  donnerai 
puissance  sur  les  nations. 
j  27.  Il  les  gouvernera  avec 
un  sceptre  de  fer,  et  elles  se- 
ront brisées  comme  un  vase 
d'argile .; 

28.  selon  que  j'ai  reçu  moi- 
même  ce poui^oir  da  mon  Père  ; 
et  je  lui  donnerai  léioile  du 
matin. 

29.  Que  celui  qui  a  des 
oreilles  entende  c^  que  l'Esprit 
dit  aux  églises. 

CHAPITRE  III. 

Avertissements  adressés  aux  anges 
ou  évéques  des  églises  de  Sardes, 
de  Philadelphie  et  de  Lao- 
dieée, 

1.  Ecrivez  à  l'ange  de  Té- 
gnse  de  Sardes  :  Voici  ce  que 
dit  celui  qui  a  les  sept  esprits 
de  Dieu  et  les  sept  étoiles  :  Je 
connais  vos  œuvres  ;  et  je  sais 
qu'ayant  la  réputation  d'être 
vivant,  vous  êtes  mort. 

2.  Soyez  vigilant,  et  confir- 
mez le  reste  de  votre  peuple 


ne  trouve  pomt  vos    œuvres 
pleines  devant  mon  Dieu. 

3.  Souvenez-vous  donc  de 
ce  que  vous  avez  reçu ,  et  de 
ce  que  vous  avez  entendu;  gar- 
dez-le, et  faites  pénitence;  car 
si  vous  ne  veillez,  je  viendrai 
à  vous  comme  un  larron,  sans 
que  vous  sachiez  à  quelle  heure 
je  viendrai  à  vous. 

4.  Vous  avez  néanmoins  à 
Sardes  quelque  peu  de  per- 
sonnes qui  n'ont  point  souillé 
leurs  vêtemens;  ceux-là  mar- 
cheront avec  moi  habillés  de 
blanc,  parce  qu'ils  en  sont  di- 
gnes. 

5.  Celui  qui  sera  victorieux 
sera  ainsi  vêtu  d'habits  blancs, 
et  je  n'effacerai  point  son  nom 
du  livre  de  vie;  et  je  confesse- 
rai son  nom  devant  mon  Père 
et  devant  ses  anges. 

6.  Que  celui  qui  a  des  oreil- 
les entende  ce  que  l'Esprit  dit 


mge  de 


7.  Ecrivez  aussi  à 
l'église  de  Philadelphie  :  Voici 
ce  que  dit  le  Saint  et  le  Véri- 
table ,  celui  qui  a  la  clef  de 
David,  cff/Ki  qui  ouvre  sans  que 
personne  puisse  fermer,'et  qui 
ferme  sans  que  personne  puisse 
ouvrir. 

8.  Je  connais  vos  œuvres  j 
je  vous  ai  ouvert  une  porte 
que  personne  ne  peut  fermer; 
parce  que,  encore  que  vous 
ayez  peu  de  force,  vous  avez 
néanmoins  gardé  ma  parole,  et 


qui^est  près  de  mourir;  car  je  j  n'avez  point  renoncé  mon  nom. 
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9.  Je  vous  amènerai  bientôt 
quelques-uns  de  ceux  qui  sont 
Je  la  synagogue  de  satan,  qui 
se  disent  Juifs ,  et  ne  le  sont 
point,  mais  qui  sont  des  men- 
teurs. Je  les  ferai  bientôt  ve- 
nir se  prosterner  à  vos  pieds , 
et  ils  connaîtront  que  je  vous 
aime. 

10.  Parce  que  vous  avez 
gardé  la  patience  ordonnée  par 
ma  parole,  je  vous  garderai 
aussi  de  l'heure  de  la  tentation 
qui  viendra  sur  tout  l'univers , 
pour  éprouver  ceux  qui  habi- 
tent sur  la  terre. 

1 1 .  J  e  viendrai  bientôt  ;  con- 
servez ce  que  vous  avez,  afin 
que  iiul  ne  prenne  votre  cou- 
ronne. 

\'2..  Quiconque  sera  victo- 
rieui  ,  je  ferai  de  lui  une  co- 
lonne dan*  le  temple  de  mon 
Dieu  ,  en  sorte  qu'il  n'en  sor- 
tira plus  ;  et  j'çcrirai  sur  lui  le 
nom  de  mon  Dieu ,  et  le  nom 
de  b  viliti  de  mon  Dieu ,  de  la 
nouvelle  Jérusalem,  qui  des- 
cend du  ciel  et  "vient  de  mon 
Dieu ,  et  mon  nom  nouveau. 

i3.  Que  celui  qui  a  des  oreil- 
les entende  ce  que  l'Esprit  dit 
aux  églises. 

i4-  Ecrivez  aussi  à  Fange  de 
l'église  de  Laodicée  :  Voici  ce 
que  dit  celui  qui  est  la  vérité 
même ,  le  témoin  fidèle  et  vé- 
ritable ,  le  principe  de  tout_  ce 
que  Dieu  a  créé. 

i5.  Je  connais  vos  œuvres, 
et  je  sais  que  vous  n'êtes  ni 


froid  ni  chaud.  Que  n'êtes- 
vous  ou  froid  ou  chaud! 

16.  Mais  parc4i  que  vous  êtes 
tiède,  et  que  vous  n'êtes  ni 
froid  ni  chaud,  je  suis  près  de 
vous  vomir  de  ma  bouche. 

ly.  Vous  dites  :  Je  suis  ri- 
che, je  suis  comblé  de  biens, 
et  je  n'ai  besoin  de  rien  j  et 
vous  ne  savez  pas  que  vous 
êtes  malheureux ,  et  misérable, 
et  pauvre  ,  et  aveugle ,  et  nu. 

18.  Je  vous  conseille  d'ache- 
ter de  moi  de  l'or  éprouvé  au 
feu,  pour  vous  enrichir;  et  des 
vêtements  blancs,  pour  vous 
revêtir,  de  peur  qu  on  ne  voie 
votre  nudité  honteuse;  mettez 
aussi  un  collyre  Sur  vos  yeux , 
afin  que  vous  voyiez  clair, 

19.  Je  reprends  et  châtie 
ceux  que  j'aime  ;  animez-vous 
donc  de  zèle ,  et  faites  péni- 
tence. 

30.  P«Te  voici  à  la  porte ,  et 
j'j  frappe.  Si  quelqu'un  entend 
ma  voix  et  m'ouvre  la  porte , 
j'entrerai  chez  lui ,  et  je  sou- 
perai  avec  lui ,  et  lui  avec  moi. 

ai.  Quiconque  sera  victo- 
rieux ,  je  le  ferai  asseoir  avec 
moi  sur  mon  trône,  de  même 
qu'ayant  été  moi-même  victo- 
rieux ,  je  me  suis  assis  avec 
mon  Père  sur  son  trône. 

22.  Que  celui  qui  a  des  oreil- 
les entende  ce  que  l'Esprit  dit 
aux  églises. 

CHAPITRE  IV. 

Trône  de  Dieu  dans  le  ciel.  Vingt- 
quatre  vieillards  autour  de  lui. 
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Sfpt  Lampes  devant  lui.  Mer 
transparente.  Quatre  animaux 
mystérieux.  Cantique  des  quatre 
animaux  ;  cantique  des  vingt- 
quatre  vieillards. 

ï.  Après  cela  je  regardai, 
et  je  vis  une  porte  ouverte 
dans  le  ciel  ;  et  la  première 
voix  que  j  avais  entendue ,  et 
qui  m'avait  parlé  avec  un  son 
aussi  éclatant  que  celui  d'une 
trompette ,  me  dit  :  Montez  ici, 
et  je  vous  montrerai  ce  qui 
doit  arriver  après  ceci. 

2.  Et  ayant  été  soudain  ravi 
en  esprit,  je  vis  un  trône  dressé 
dans  le  ciel ,  et  quelqu'un  assis 
sur  ce  trône. 

3.  Celui  qui  était  assis  pa- 
raissait semblable  à  une  pierre 
de  jaspe  et  de  sardoine;  et  il 
y  avait  autour  de  ce  trône  un 
arc-en-ciei,  qui  paraissait  sem- 
blable à  une  émeraudec 

4.  Autour  de  ce  même  trône 
il  y  en  avait  vingt-quatre  autres  ^ 
sur  lesquels  étaient  assis  vingt- 
quatre  vieillards,  vêtus  dérobes 
blanches ,  avec  des  couronnes 
d'or  sur  leurs  têtes. 

5.  Du  trône  sortaient  des 
éclairs ,  des  tonnerres  et  des 
voix  :  et  il  y  avait  devant  le 
trône  sept  lampes  allumées , 
qui  sont  les  sept  esprits  de 
Dieu. 

6.  Devant  le  trône  il  y  avait 
une  mer  transparente  comme 
le  verre  et  semblable  au  cris- 
tal ;  et  au  milieu  du  bas  du 
trône,   et   autour,  il  y   avait 


quatre  animaux  pleins  d'yeux 
devant  et  derrière. 

y.  Le  premier  anima]  res- 
semblait à  un  lion,  le  second 
était  semblable  à  un  veau ,  le 
troisième  avait  le  visage  comme 
celui  d'un  homme,  et  le  qua- 
trième était  semblable  à  un 
aigle  qui  vole. 

8,Ces  quatre  animaux  avaient 
chacun  six  ailes;  et  à  l'entour 
et  au-dedans  ils  étaient  pleins 
d'yeux,  et  ils  ne  cessaient  jour 
et  nuit  de  dire  :  Saint,  saint, 
saint  est  le  Seigneur  Dieu  tout- 
puissant  ,  qui  était ,  qui  est  et 
qui  doit  venir. 

9.  Et  lorsque  ces  animaux 
rendaient  gloire ,  honneur  et 
action  de  grâces  à  celui  qui  est 
assis  sur  le  trône ,  et  qui  vit 
dans  les  siècles  des  siècles; 

10.  les  vingt -quatre  vieil- 
lards se  prosternaient  devant 
celui  qui  est  assis  sur  le  trône; 
et  ils  adoraient  celui  qui  vit 
dans  les  sièples  des  siècles ,  et 
ils  jetaient  leurs  couronnes  de- 
vant le  trône,  en  disant  : 

11.  Vous  êtes  digne,  ô  Sei- 
gneur notre  Dieu,  de  recevoir 
gloire,  honneur  et  puissance, 
parce  que  c'est  vous  qui  avez 
créé  toutes  choses,  et  que  c'est 
par  votre  volonté  qu'elles  sub- 
sistent et  qu'elles  ont  été 
créées. 

CHAPITRE  V. 

Livre  scellé  de  sept  -sceaux.  Nul 
n'est  trouvé  digne  de  l'ouvrir. 
Jésus-Christ ,   sous    le  symbole 
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d'un  agneau ,  prend  le  livre  pour 
l'ouvrir.  Cantique  des  saints ^  des 
anges  et  de  toutes  les  créatures. 

1.  Je  vis  ensuite  dans  la  main 
droite  de  celui  qui  était  as&is 
sur  le  trône  un  livre  écrit  de- 
dans et  dehors  ,  scellé  de  sept 
sceaux. 

2.  Et  je  vis  un  ange  fort  et 
puissant,  qui  disait  à  liaute 
voix  :  Qui  est  digne  d'ouvrir  le 
livre  et  d'en  lever  les  sceaux  ? 

3.  Mais  il  n'y  avait  personne , 
ni  dans  le  ciel,  ni  sur  la  terre , 
ni  sous  la  terre ,  qui  pût  ou- 
vrir le  livre ,  ni  même  le  re- 
garder, 

4.  Je  pleurais  beaucoup  de 
ce  qu'il  ne  s'était  trouvé  per- 
sonne qui  fût  cligne  d'ouvrir 
le  livre ,  ni  de  le  regarder. 

5.  Alors  un  des  vieillards  me 
dit  :  Ne  pleurez  point;  voici  le 
lion  de  Iti  tribu  de  Juda,  le  re- 
jeton de  David,  qui  a  obtenu 
par  sa  victoire  le  pouvoir  d'ou- 
vrir le  livre,  et  de  lever  les  sept 
sceaux. 

6.  Je  regardai ,  et  je  vis  au 
milieu  du  trône  et  des  quatre 
animaux ,  et  au  milieu  des  vieil- 
lards ,  un  agneau,  qui  était  de- 
bout et  comme  égorgé ,  et  qui 
avait  sept  cornes  et  sept  yeux, 
qui  sont  les  sept  esprits  de  Dieu 
envoyés  par  toute  la  terre. 

7.  11  s  avança ,  et  il  reçut  le 
livre  de  la  main  droite  de  ce- 
lui qui  était  assis  sur  le  trône. 

8.  Et  après  qu'il  l'eut  ouvert, 
les  quatre  animaux  et  les  vingt- 


quatre  vieillards  se  prosternè- 
rent devant  l'agneau ,  ayant 
chacun  des  harpes  et  des  cou- 
pes d'or  pleines  de  parfums , 
qui  sont  les  prières  des  saints. 

9.  Et  ils  chantaient  uw  canti- 
que nouveau,  en  disant  :  Vous 
êtes  digne.  Seigneur,  de  rece-     ! 
voir  le  livre  et  d'en  ouvrir  les 
sceaux  j  car  vous  avez  été  mis 

à  mort,  et  par  votre  sang  vous     ■ 
nous  avez  rachetés  pour  Dieu  ,     { 
de  toute  tribu  ,  de  toute  lan- 
gue, de  tout  peuple  et  de  toute     ; 
nation; 

10.  et  vous  nous  avez  faits 
rois  et  prêtres  pour  noire 
Dieu,  et  nous  régnerons  sur 
la  terre. 

ir.  Je  regardai  encore,  et 
j'entendis  autour  du  trône  ,  et 
des  animaux  et  des  vieillards, 
la  voix  d'une  multitude  d'an- 
ges ,  et  il  y  en  avait  des  mil- 
liers de  milliers , 

1 2.  qui  disaient  à  haute  voix  : 
L'agneau  qui  a  été  égorgé  est 
digne  de  recevoir  puissance, 
divinité  ,  sagesse  ,  force ,  hon- 
neur, gloire  et  bénédiction. 

i3.  Et  j'entendis  toutes  les 
créatures  qui  sont  dans  le  ciel, 
sur  la  terre,  sous  la  terre,  et 
dans  la  mer,  et  tout  ce  qui  eât 
dans  ces  lieux,  qui  disaient:  A 
celui  qui  est  assis  sur  le  trône 
et  à  l'agneau  ,  bénédiction  , 
honneur,  gloire  et  puissance 
dans  les  siècles  des  siècles, 

14.  Et  les  quatie  animaux 
disaient  :  Amen.  Et  les  vingt- 
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(juatre  vieillards  se  prosternè- 
rent ,  et  adorèrent  celui  qui  vit 
dans  les  siècles  des  siècles. 

CHAPITRE  VI. 

Symboles  mystérieux  qui  accompa- 
,j    gnent  Vouverture  des  six  pre- 
miers sceaux. 

-  * 

1.  Après  cela  je  vis  que  l'a- 
gneau avait  ouvert  l'un  des  sept 
sceaux  :  et  j'entendis  l'un  des 
quatre  animaux  qui  dit  avec 
une  voix  comme  d'un  tonner- 
re :  Venez  et  voyez. 

2.  En  même  temps  je  vis 
paraître  un  cheval  blanc.  Celui 
qui  était  monté  dessus  avait 
un  arc ,  et  on  lui  donna  une 
couronne;  et  il  partit  en  vain- 
queur pour  continuer  ses  vic- 
toires. 

3.  Lorsqu'il  eut  ouvert  le  se- 
cond sceau,  j'entendis  le  se- 
cond animal  qui  dit  :  Venez  , 
et  voyez. 

4.  Aussitôt  il  sortit  un  autre 
cheval  qui  était  roux;  et  le  pou- 
voir fut  donné  à  celui  qui  était 
monté  dessus  d'enlever  la  paix 
de  dessus  la  terre,  et  de  faire 
que  les  hommes  s'entre-tuas- 
sent;  et  on  lui  donna  une 
grande  épée. 

5.  Lorsqu'il  eut  ouvert  le 
troisième  sceau  ,  j'entendis  le 
troisième  animal  qui  dit  :  Ve- 
nez, et  voyez.  Je  vis  paraître 
tout  d'un  coup  un  cheval  noir; 
et  celui  qui  était  monté  dessus 
ayait  en  sa  main  une  balance. 

6.  Et  j'entendis  une  voix  du 


5ii 

milieu  des  quatre  animaux, 
qui  dit  :  Le  litron  de  blé  vau- 
dra une  drachme  ;  et  trois  li- 
trons d'orge,  une  drachme; 
mais  ne  gâtez  ni  le  vin  ni  l'huile. 
^.  Lorsqu'il  eut  ouvert  le 
quatrième  sceau ,  j'entendis  la 
voix  du  quatrième  animal,  qui 
dit  :  Venez ,  et  voyez. 

8.  En  même  temps ,  je  vis 
paraître  un  cheval  pâle,  et  celui 
qui  était  monté  dessus  s'appe- 
lait la  Mort,  et  l'enfer  le  sui- 
vait ;  et  le  pouvoir  lui  fut  don- 
né sur  les  quatre  parties  de  la 
terre ,  pour  y  faire  mourir  Us 
hommes  par  l'épée ,  par  la  fa- 
mine ,  par  la  mortalité  ,  et  par 
les  bêles  sauvages. 

9.  Lorsqu'il  eut  ouvert  le 
cinquième  sceau ,  je  vis  sous 
l'autel  les  âmcs  de  ceux  qui 
avaient  souffert  la  mort  pour 
la  parole  de  Dieu,  et  pour  le  té- 
moignage qu'ils  avaient  rendu. 

10.  Et  ils  criaient  d'une  voix 
forte ,  en  disant  :  Seigneur,  qui 
êtes  saint  et  véritable,  jusqu'à 
quand  différer ez-vou s  de  nous 
faire  justice,  et  de  venger  no- 
tre sang  de  ceux  qui  habitent 
sur  la  terre  ^ 

11.  Alors  on  leur  donna  à 
chacun  une  robe  blanche,  et  il 
leur  fut  dit  qu'ils  attendissent 
en  repos  encore  un  peu  de 
temps.jusqu'à  ce  que  fût  rempli 
le  nombre  de  ceux  qui,  étant 
leurs  frères  et  seTyitenT&deDieu 
comme  eux,  devaient  aussi 
bien  qu'eux  souffrir  la  mort. 
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12.  Je  vis  aussi  que,  lorsqu'il 
eut  ouvert  le  sixième  sceau , 
il  se  fit  un  grand  tremblement 
de  terre;  le  soleil  devint  noir 
comme  un  sac  de  poil,  la  lune 
parut  tout  en  sang; 

i3.  et  les  étoiles  du  ciel  tom- 
bèrent sur  la  terre,  comme  les 
figues  vertes  tombent  d'un  fi- 
guier, qui  est  agité  d'un  grand 
vent. 

14.  Le  ciel  se  retira  comme 
un  livre  que  l'on  roule,  et  tou- 
tes les  montagnes  et  les  îles 
furent  ôtécs  de  leur  place  ; 

i5.  et  les  rois  de  la  terre, 
les  grands  du  mond« ,  les  of- 
ficiers de  guerre ,  les  ricbes ,  les 
puissants,  et  tous  les  hommes 
esclaves  ou  libres  se  cachèrent 
dans  les  cavernes  et  dans  les 
rochers  des  montagnes; 

16.  et  ils  dirent  aux  mon- 
tarrnes  et  aux  rochers  :  Tombez 
sur  nous,  et  cachez-nous  de 
devant  la  face  de  celui  qui  est 
assis  sur  le  trône,  et  de  la  co- 
lère de  l'agneau; 

17.  parce  que  le  grand  jour 
de  leur  colère  est  arrivé;  et 
qui  pourra  subsister  ? 

CHAPITRE  VIL 

Symboles  mystérieux  qui  parais- 
sent entre  l'ouverture  du  sixième 
et  du  septième  sceau, 

I.  Après  cela  je  vis  quatre 
anges  qui  se  tenaient  aux  qua- 
tre coins  de  la  terre ,  et  qui 
arrêtaient  les  quatre  vents  du 
inonde,  afin  qu'aucun  vent  ne 


soufflât  sur  la  terre,  ni  sur  la 
mer,  ni  sur  aucun  arbre. 

a.  Je  vis  encore  un  autre  an- 
ge qui  montait  du  côté  de  l'o-  , 
rient,  ayant  le  sceau  du  Dieu  1 
vivant;  et  il  cria  d'une  voix 
forte  aux  quatre  anges  qui 
avaient  rec^u  le  pcMJvoir  de 
frapper  de  plaies  la  terre  et  la 
mer, 

3.  en    disant  :   Ne   frappez 

f)oint  la  terre,  ni  la  mer,  ni 
es  arbres,  jusqu'à  ce  que  nous 
ayons  marqué  au  front  les  ser- 
viteurs de  notre  Dieu. 

4.  Et  j'entendis  que  le  nom- 
bre de  ceux  qui  avaient  été 
marqués  était  de  cent  qua- 
rante-quatre mille,  de  toutes 
les  tribus  des  enfants  d'Israél. 

6.  Il  y  en  avait  douze  mille 
de  marqués  de  la  tribu  de  Ju- 
da,  douze  mille  de  la  tribu 
de. Ruben,  douze  mille  delà 
tribu  de  Gad, 

6.  douze  mille  de  la  tribu 
d'Aser,  douze  mille  de  la  tribu 
de  Nephthali ,  douze  mille  de 
la  tribu  de  Manassé , 

7.  douze  mille  de  la  tribu 
de  Simeon,  douze  mille  de  la 
tribu  de  Levi,  douze  mille  de 
la  tribu  d'Issachar, 

8.  douze  mille  de  la  tribu 
de  Zabulon,  douze  mille  de  la 
tribu  de  Joseph ,  douze  mille 
de  la  tribu  de  Benjamin. 

9.  Je  vis  ensuite  une  grande 
multitude ,  que  personne  ne 
pouvait  compter,  de  toute  na- 
tion, de  toute  tribu,  de  tout 
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peuple ,  et  de  toute  langue.  Ils 
se  tenaient  debout  devant  le 
trône  et  devant  l'agneau ,  vêtus 
de  robes  blanches ,  et  ayant 
des  palmes  dans  leurs  mains. 

10.  Ils  s'écriaient,  et  disaient 
d'une  voix  forte  :  Cest  à  notre 
Dieu ,  qui  est  assis  sur  le  trône , 
et  à  l'agneau  ,  quest  due  la 
gloire  de  notre  salut. 

11.  Et  tous  les  anges  étaient 
debout  autour  du  trône,  et 
des  vieillards ,  et  des  quatre 
animaux;  et  s'étant  prosternés 
sur  le  visage  devant  le  trône  ^ 
ils  adorèrent  Dieu, 

1 2.  en  disant  ;  Amen.  Béné- 
diction^ gloire ,  sagesse,  actions 
de  grâces ,  honneur ,  puissance 
et  force  à  notre  Dieu  dans  tous 
les  siècles  des  siècles.  Amen„ 

i3.  Alors  un  des  vieillards, 
prenant  la  parole,  me  dit  :  Qui 
sont  ceux-ci  qui  sont  vêtus  de 
robes  blanches  .►*  et  d'où  sont- 
ils  venus  ^ 

14.  Je  lui  répondis  :  Sei- 
gneuî  ,  vous  le  savez.  Et  il  me 
dit  :  Ce  sont  ceux  qui  sont 
venus  ici  après  avou*  passé  par 
la  grande  tribulation  ,  et  qui 
ont  lavé  et  blanchi  leurs  robes 
dans  le  sang  de  l'agneau. 

i5.  C'est  pourquoi  ils  sont 
devant  le  trône  de  Dieu ,  et  ils 
le  servent  jour  et  nuit  dans  son 
temple;  et  celui  qui  est  assis 
sur  le  trône  les  couvrira  com- 
me une  tente. 

16.  Ils  n'auront  plus  ni  faim 
ai  soif,  et  le  soleil  ni  aucun 


souffle  brûlant  ne  les  incom- 
modera plus  ; 

17.  parce  que  l'agneau,  qui 
est  au  milieu  du  trône,  sera 
leur  pasteur,  et  il  les  cotiduira 
aux  sources  d'eaux  vivantes,  et 
Dieu  essuiera  toutes  les  larmes 
de  leurs  yeux. 

CHAPITRE  VIII. 

Ouverture  du  septième  sceau.  Sym- 
boles qui  accompagnent  le  son 
des  quatre  premières  trompettes. 
Annonce  de  trois  malheurs  qui 
doivent  suivre. 

1.  Lorsque  V agneau  eut  ou- 
vert le  septième  sceau ,  il  se 
fit  dans  le  ciel  un  silence  d'en- 
viron une  demi-heure. 

2.  Et  je  vis  les  sept  anges 
qui  se  tiennent  devant  Dieuj 
et  sept  trompettes  leur  furent 
données. 

3.  Alors  il  vint  un  autre  an- 
ge qui  se  tint  devant  l'autel  ^ 
ayant  un  encensoir  d'or;  et  on 
lui  donna  une  grande  quantité 
de  parfums  composés  des  priè- 
res de  tous  les  saints  ,  afin  qu'il 
les  offrît  sur  l'autel  d'or,  qui 
est  devant  le  trône  de  Dieu. 

4.  Et  la  fumée  des  parfums 
composés  des  prières  des  saints, 
s'élevant  de  la  main  de  l'ange, 
monta  devant  Dieu. 

5.  L'ange  prit  ensuite  î'en- 

censoir,  et  l'emplit  du  feu  de 

l'autel;  et  l'ayant  jeté    sur  la 

terre,  il  se  fit  des  tonnerres,  àes 

voix  et  des  éclairs ,  et  un  grand 

tremblement  de  terre. 

22. 
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6.  Alors  les  sept  anges,  qui 
avaient  les  sept  trompettes,  se 
préparèrent  pour  en  sonner. 

7.  Le  premier  ange  sonna 
de  la  trompette;  et  il  se  forma 
une  grêle  et  un  feu  n)él<J  de 
sang,  qui  tombèrent  sur  la 
terre;  et  la  troisième  partie 
de  la  terre  et  des  arbres  fut 
brûlée ,  et  le  feu  brûla  toute 
herbe  verte. 

8.  Le  second  ange'sonna  de 
la  trompette;  et  il  parut  comme 
une  grande  montagne  toute  en 
feu,  qui  fut  jetée  dans  la  mer; 
et  la  troisième  partie  de  la  mer 
fut  changée  en  sang. 

9.  La  troisième  partie  des 
créatures  qui  étaient  dans  la 
mer,  et  qui  avaient  vie,  mou- 
rut ;  et  la  troisième  partie  des 
navires  périt. 

10.  Le  troisième  ange  sonna 
de  la  trompette  ;  et  une  grande 
étoile,  ardente  comme  un  flam- 
beau, tomba  du  ciel  sur  la  troi- 
sième partie  des  fleuves,  et  sur 
les  sources  des  eaux. 

11.  Cette  étoile  s'appelait 
Absinthe,  et  la  troisième  partie 
des  eaux  ayant  été  changée  en 
absinthe,  un  grand  nombre 
d'hommes  mourut  pour  en 
avoir  bu,  parce  qu'elles  étaient 
devenues  amères. 

12.  Le  quatrième  ange  sonna 
de  la  trompette;  et  le  soleil, 
la  lune  et  les  étoiles  ayant  été 
frappés  de  ténèbres  dans  leur 
troisième  partie,  la  troisième 
partie  du  soleil ,  de  la  lune  et 


î\<às  étoiles  fut  obscurcie;  ainsi 
le  jour  fut  privé  de  la  troisième 
partie  de  sa  lumière,  et  la  nuit 
de  même. 

i3.  Alors  je  vis,  et  j'entendis 
la  voix  d  un  aigle  qui  volait  par 
le  milieu  du  ciel»  et  qui  disait  à 
haute  voix  :  Malheur!  malheur! 
malheur  aux  habitants  de  la 
terre,  à  cause  du  son  des  trom- 
pettes dont  les  trois  autres  an- 
ges doivent  sonner! 

CHAPITRE  LX. 

Symboles  qui  accompagnent  le  son 
de  la  cinquième  et  de  la  sirième 
trompette.  Premier  malheur  et 
commencement  du  second. 

1.  Le  cinquième  ange  sonna 
de  la  trompette;  et  je  vis  une 
étoile  qui  était  tombée  du  ciel 
sur  la  terre,  et  la  clef  du  puits 
de  l'abîme  lui  fut  donnée. 

2.  Elle  ouvrit  le  puits  de  l'a- 
bîme, et  il  s'éleva  du  puits  une 
fumée  semblable  à  celle  d'une 
grande  fournaise;  et  le  soleil 
et  l'air  furent  obscurcis  par  la 
fumée  de  ce  puits.    . 

3.  Ensuite  il  sortit  de  la  fu- 
mée du  puits  une  multitude  de 
sauterelles  qui  se  répandirent 
sur  la  terre  ;  et  il  leur  fut  donné 
un  pouvoir  semblable  à  celui 
qu'ont  les  scorpions  de  la 
terre. 

4.  Et  il  leur  fut  défendu  de 
faire  aucun  tort  à  l'herbe  de  la 
terre,  ni  à  tout  ce  qui  était 
vert,  ni  à  tous  les  arbres  ;  mais 
seulement   aux    hommes   qui 
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n'auraient  point  la  marque  de 
Dieu  sur  le  front. 

5.  Et  on  leur  donna  le  pou- 
voir, non  de  les  tuer,  mais  de 
les  tourmenter  durant  cinq 
mois;  et  le  tourment  qu'elles 
causent  est  semblable  à  celui 
que  cause  le  scorpion  quand  il 
pique  l'homme. 

6.  En  ce  temps-là  les  hom- 
mes chercheront  la  mort ,  et 
ils  ne  la  trouveront  point  ;  ils 
souhaiteront  de  mourir,  et  la 
mort  s'enfuira  d'eux. 

7.  Or  ces  sauterelles  étaient 
semblables  à  des  chevaux  pre'- 
pares  pour  le  combat.  Elles 
avaient  sur  la  tête  comme  des 
couronnes  quiparaissaientd'or, 


et 


eurs  visages  étaient  comme 


des  visages  d'hommes. 

8.  Elles  avaient  des  cheveux 
semblables  aux  cheveux  des 
femmes,  et  leurs  dents  étaient 
comme  celles  des  lions. 

9.  Elles  avaient  des  cuirasses 
comme  de  fer,  et  le  bruit  de 
leurs  ailes  était  comme  un  bruit 
de  chariots  à  plusieurs  chevaux 
qui  courent  au  combat. 

lo.Leurs  queues  étaient  sem- 
blables à  celles  des  scorpions  ; 
elles  y  avaient  des  aiguillons  ; 
etleur  pouvoir  fut  de  nuire  aux 
hommes  durant  cinq  mois. 

11.  Elles  avaient  pour  roi 
i'ange  de  l'abîme,  appelé  en 
hébreu  Abaddon  ,  et  en  grec 
Apollyon ,  c'est-à-dire ,  l'exter- 
minateur. 

12.  Ce    premier    malheur 


étant  passé,  en  voici  encore 
deux  autres  qui  vont  suivre.  • 
i3.  Le  sixième  ange  sonna 
de  la  trompette  \  et  j'entendis 
une  voix  qui  sortait  des  quatre 
coins  de  l'autel  d'or,  qui  est 
devant  Dieu; 

14.  elle  dit  au  sixième  ange 
qui  avait  la  trompette  :  Déliez 
les  quatre  anges  qui  sont  liés 
sur  le  grand  fleuve  de  l'Eu- 
phrate. 

1 5.  Aussitôt  furent  déliés  ces 
quatre  anges,  qui  étaient  prêts 
pour  l'heure ,  le  jour,  le  mois 
et  l'année  où  ils  devaient  tuer 
la  troisième  partie  des  hommes. 

16.  Et  le  nombre  de  cette  ar- 
mée de  cavalerie  qu'ils  condui- 
saient était  de  deux  cents  mil- 
lions ;  car  j'en  entendis  dire  le 
nombre. 

17.  Et  dans  cette  vision  les 
chevaux  me  parurent  ainsi  : 
ceux  qui  étaient  montés  dessus 
avaient  des  cuirasses  de  couleur 
de  feu,  d'hyacinthe  et  de  sou- 
fre ;  les  têtes  des  chevaux 
étaient  comme  des  têtes  de 
lion ,  et  de  leur  bouche  il  sor- 
tait du  feu,  de  la  fumée  et  du 
soufre. 

1 8.  Par  ces  trois  plaies,  c*est' 
à'dire,  par  le  feu ,  par  la  fumée 
et  par  le  soufre,qui  sortaient  de 
leur  bouche,  la  troisième  par- 
tie des  hommes  fut  tuée. 

19.  Car  la  puissance  de  ces 
chevaux  est  dans  leur  bouche 
et  dans  leurs  queues  ;  parce 
que  leurs  queues  sont  sembla* 
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blés  à  celles  des  serpents ,  et 
qu'elles  ont  des  têtes  dont  elles 
blessent. 

20.  Et  les  autres  hommes, 
qui  ne  furent  point  tués  par 
ces  plaies,  ne  se  repentirent 
point  des  œuTrcs  de  leurs 
mains,  pour  cesser  d'adorer 
les  dénions  et  les  idoles  d'or, 
d'argent,  d'airain,  de  pierre  et 
de  boiSj  qui  ne  peuvent  ni  voir, 
ni  entendre,  ni  marcher. 

21.  Et  ils  ne  firent  point  pé- 
nitence de  leurs  meurtres ,  ni 
de  leurs  empoisonnements ,  ni 
de  leurs  fornications ,  ni  de 
leurs  voleries 

CIL\P1TRE  X. 

Symboles  qui  paraissent  entre  le 
son  de  la  sixième  et  de  la  septiè- 
me trompette.  Annonce  du  son 
de  ta  septième. 

1.  Je  VIS  ensuite  un  autre 
ange  fort  et  puissant  qui  des- 
cendait du  ciel,  revêtu  d'une 
nuée,  et  ayant  un  arc-en-ciel 
sur  sa  tête.  Son  visage  était 
comme  le  soleii,  et  ses  pieds 
comme  des  colonnes  de  feu. 

2.  Il  avait  à  la  main  un  petit 
livre  ouvert;  «t  il  mit  son  pied 
droit  sur  la  mer,  et  son  pied 
gauche  sur  la  terre. 

3.  Et  il  cria  d'une  voix  forte, 
comme  un  lion  qui  rugit;  et 
après  qu'il  eut  crié,  sept  ton- 
nerres firent  éclater  leurs  voix. 

4.  Et  les  sept  tonnerres  ayant 
fait  retentir  leurs  voix ,  j'allais 
écrire  j  mais  j'entendis  une  voix 


Chap.  g.  10. 

du  ciel  qui  me  dit  :  Tenez  sous 
le  sceau  les  paroles  des  sept 
tonnerres ,  et  ne  les  écrivez 
point. 

5.  Alors  l'ange  que  j'avais 
TU ,  qui  se  tenait  debout  sur 
la  mer  et  sur  la  terre ,  leva  la 
main  au  ciel , 

6.  et  jura  par  celui  qui  vit 
dans  les  siècles  des  siècles,  qui 
a  créé  le  ciel  et  tout  ce  qui  est 
dans  le  ciel ,  la  terre  et  tout  ce 
qui  est  sur  la  terre,  la  mer  et 
tout  ce  qui  est  dans  la  mer, 
qu'il  n'j  aurait  plus  de  temps  ; 

y.  mais  qu'au  jour  où  le  sep- 
tième ange  ferait  entendre  sa 
voix,  et  sonnerait  de  la  trom- 
pette ,  le  mystère  de  Dieu  se- 
rait consommé,  ainsi  qu'il  l'a 
annoncé  par  les  prophètes  ses 
serviteurs. 

8.  Et  cette  voix  ,  que  j'avais 
entendue  dans  le  ciel,  s'adressa 
encore  à  moi ,  et  me  dit  :  Allez 
prendre  \e petit  livre  ouvert  qui 
est  dans  la  main  de  l'ange  qui 
se  tient  debout  sur  la  mer  et 
sur  la  terre. 

9.  J'allai  donc  trouver  l'ange, 
et  je  lui  dis  :  Donnez-moi  le 
petitYrrve.  Et  il  me  dit  :  Prenez- 
le,  et  le  dévorez;  il  vous  cause- 
ra de  l'amertume  dans  le  ventre; 
mais  dans  votre  bouch*  il  sera 
doux  comme  du  miel. 

10.  Je  pris  donc ]e petitYvrre 
de  la  main  de  l'ange,  et  le  dé- 
vorai; et  il  était  dans  ma  bou- 
che doux  comme  du  miel; 
mais  après  que  je  l'eus  avalé , 
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je  sentis  de  l'amertume  dans  le 
ventre, 

n.  Alors  Xange  me  dit:  Il 
faut  que  vous  prophétisiez  en- 
core devant  beaucoup  de  na- 
tions et  de  peuples  de  diver- 
ses langues ,  et  devant  beau- 
coup de  rois. 

CHAPITRE  XI. 

Suite  des  symboles  qui  paraissent 
entre  le  son  de  la  sixième  et  de 
la  septième  trompette.  Consom- 
mation du  second  malheur.  Sym- 
boles qui  accompagnent  le  son 
de  la  septième  trompette.  Troi- 
sième et  dernier  malheur, 

1.  On  me  donna  ensuite  une 
canne  semblable  à  une  verge 
pour  mesurer,  et  il  me  fut  dit  : 
Levez-vous,  et  mesurez  le  tem- \ 
pie  de  Dieu ,  et  l'autel ,  et  ceux 
qui  y  adorent. 

2.  Pour  le  parvis ,  qui  est  hors 
du  temple,  laissez-le,  et  ne  le 
mesurez  point,  parce  qu'il  a 
été  abandonné  aux  gentils;  et 
ils  fouleront  aux  pieds  la  ville 
sainte  pendant  quarante  -  deux 

j     mois. 

3.  Mais  je  donnerai  à  mes 
deux  témoins  de  prophétiser 
durant  mille  deux  cent  soixante 
jours,  étant  revêtus  de  sacs. 

4.  Ce  sont  les  deux  oliviers 
et  les  deux  chandeliers  qui 
sont  placés  devant  le  Seigneur 

11     de  la  terre. 

5.  Si  quelqu'un  veut  leur 
nuire,  il  sortira  de  leur  bou- 
che un  feu  qui  dévorera  leurs 


ennemis;  si  quelqu'un  veut  leur 
nuire,  il  faut  qu'il  soit  tué  de 
cette  sorte. 

6.  Ils  ont  le  pouvoir  de  fer- 
mer le  ciel,  afin  qu'il  ne  tombe 
point  de  pluie  durant  le  temps 
qu'ils  prophétiseront;  et  ils  ont 
le  pouvoir  de  changer  les  eaux 
en  sang,  et  de  frapper  la  terre 
de  toutes  sortes  de  plaies,  tou- 
tes les  fois  qu'ils  le  voudront» 

7.  Mais  après  qu'ils  auront 
achevé  de  rendre  leur  témoi- 
gnage ,  la  bête ,  qui  monte  de 
l'abîme ,  leur  fera  la  guerre,  les 
vaincra  et  les  tuera  ; 

8.  et  leurs  corps  demeure- 
ront étendus  dans  les  places 
de  la  grande  ville,  qui  est  ap- 
pelée spirituellement  Sodome 
et  Egypte  ,  où  leur  Seigneur 
même  a  été  crurifié. 

9.  Et  les  hommes  de  diverses 
tribus  et  de  divers  peuples,  de 
langues  et  de  nations  différen- 
tes ,  verront  leurs  corps  ainsi 
étendus  durant  trois  jours  et 
demi ,  et  ils  ne  permettront 
pas  qu'on  les  mette  dans  le 
tombeau. 

I  o.  Les  habitants  de  la  terre 
seront  dans  la  joie  en  les  voyant 
dans  cet  état,  et  ils  en  feront 
des  réjouissances ,  et  ils  s'en- 
verront des  présents  les  uns 
aux  autres,  parce  que  ces  deux 
prophètes  auront  fort  tour- 
menté ceux  qui  habitaient  sur 
la  terre. 

1 1 .  Mais  trois  jours  et  demi 
après,  Dieu  répandit  en  eus 
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l'esprit  de  vie  \  ils  se  relevèrent 
sur  leurs  pieds  ;  et  ceux  qui 
les  virent  furent  saisis  d'une 
grande  crainte. 

1 2.  Alors  ils  entendirent  une 
puissante  voix  qui  venait  du 
ciel  et  qui  leur  dit  :  Monter  ici. 
Et  ils  montèrent  au  ciel  dans 
une  nuëe  à  la  vue  de  leurs  en- 
nemisc 

i3.  A  cette  niême  heure  il 
se  fit  un  grand  tremblement 
de  terre;  la  dixième  partie  de 
la  vilL^  tomba ,  et  sept  mille 
hommes  périrent  dans  ce  trem- 
blemenr  de  tejre;  et  les  autres, 
étant  saisis  de  frayeur,  ren- 
dirent gloire  au  Dieu  du  ciel. 

14.  Le  second  malheur  est 
passé,  et  le  troisième  viendra 
bientôt. 

i5.  Alors  le  septième  ange 
sonna  de  la  trompette  ;  et  on 
entendit  de  grandes  voix  dans 
le  ciel,  qui  disaient  ;  Le  règne 
de  ce  monde  a  passé  à  notre 
Seigneur  et  à  son  Christ,  et  il 
régnera  dans  les  siècles  des 
siècles.  Amen. 

16.  En  même  temps  les 
vingt-quatre  vieillards, qui  sont 
assis  sur  leurs  trônes  devant 
Dieu,  se  prosternèrent,  et  ado- 
rèrent Dieu  en  disant  : 

17.  Nous  vous  rendons  grâ- 
ces. Seigneur,  Dieu  tout-puis- 
sant ,  qui  êtes ,  qui  étiez ,  et 
qui  devez  venir,  de  ce  que 
vous  êtes  entré  en  possession 
de  votre  grande  puissance  et 
de  votre  règne. 


1 8.  Les  nations  se  sont  irri- 
tées ,  et  le  temps  de  votre  co- 
lère est  arrivé;  le  temps  déju- 
ger les  morts,  et  de  donner  la 
récompense  aux  propliètes  vos 
serviteurs,  et  aux  saints,  et  à 
ceux  qui  craignent  votre  nom, 
aux  petits  et  aux  grands,  et 
d'exterminer  ceux  qui  ont  cor- 
rompu ia  terre. 

19.  Alors  le  temple  de  Dieu 
s'ouvrit  dans  le  cit-l,  et  on  vit 
l'arche  de  son  alliance  dans 
son  temple,-  et  il  se  fit  des 
éclairs,  des  voix,  un  tremble- 
ment de  terre,  et  une  grosse 
grêle. 

CHAPITRE  XIL 

Femme  de  qui  naît  un  fils  enlevé 
vers  Dieu.  Dragon  ennemi  de 
cette  fr  m  me.  Combat  du  dragon 
contre  les  anges ,  contre  cette 
femme,  et  contre  les  enfants  de 
cette  femme 

1.  Il  parut  encore  un  grand 
prodige  dans  le  ciel  :  c'était  une 
femme,  qui  était  revêtue  du 
soleil,  et  qui  avait  la  lune  sous 
ses  pieds,  et  une  couronne  de 
douze  étoiles  sur  sa  tête» 

2.  Elle  était  enceinte,  et  elle 
criait  comme  étant  en  travail , 
et  ressentant  les  douleurs  de 
l'enfantement» 

3.  Un  autre  prodige  parut 
aussi  dans  le  ciel  :  c^ était  un 
grand  dragon  roux,  qui  avait 
sept  têtes  et  dix  cornes,  et  sept 
diadèmes  sur  ses  sept  têtes. 

4.  Il  entraînait  avec  sa  queue 
la  troisième  partie  des  étoiles 
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du  ciel,  et  il  les  fit  tomber  sur 
la  terre.  Ce  dragon  s'arrêta  de- 
vant la  femme  qui  devait  en- 
fanter,  afin  que,  lorsqu'elle 
aurait  enfante,  il  dévorât  son 
fils. 

5.  Et  elle  mit  au  monde  un 
enfant  mâle,  qui  devait  gou- 
verner toutes  les  nations  avec 
une  verge  de  fer;  et  son  fils  fut 
enlevé  vers  Dieu  et  vers  son 
trône. 

6.  Et  la  femme  s'enfuit  dans 
le  désert ,  où  elle  avait  un  lieu 
que  Dieu  lui  avait  préparé, 
afin  qu'on  l'y  nourrit  durant 
mille  deux  cent  soixante  jours. 

7.  Alors  il  y  eut  un  grand 
combat  dans  le  ciel.  Michel  et 
ses  anges  combattaient  contre 
le  dragon  ,  et  le  dragon  avec 
ses  anges  combattait  co/î^re/^//^ 

8.  Mais  ceux-ci  furent  les  plus 
faibles  ;  et  depuis  ce  temps-la 
ils  ne  parurent  plus  dans  le 
ciel. 

9.  Et  ce  grand  dragon,  cet 
ancien  serpent  qui  est  appelé 
diable  et  satan,  qui  séduit  tout 
le  monde,  fut  précipité;  il  fut 
précipité  en  terre,  et  ses  anges 
avec  lui. 

10.  Et  j'entendis  dans  le  ciel 
une  grande  voix  qui  dit  :  Main- 
tenant est  établi  le  salut,  et  la 
force,  et  le  règne  de  notre  Dieu, 
et  la  puissance  de  son  Christ  ; 
parce  que  l'accusateur  de  nos 
frères,  qui  les  accusait  jour  et 
nuit  devant  notre  Dieu ,  a  été 
précipité; 


11.  ils  l'ont  vaincu  par  le 
sang  de  l'agneau,  et  par  la  pa- 
role à  laquelle  ils  ont  rendu 
témoignage;  et  ils  ont  renoncé 
à  1  amour  de  la  vie,  jusqu'à 
souffrir  la  mort. 

12.  C'est  pourquoi,  réjouis- 
sez-vous ,  cieux ,  et  vous  qui 
y  habitez.  Malheur  à  la  terre 
et  à  la  mer ,  parce  que  le  dia- 
ble est  descendu  vers  vous  av  ec 
une  grande  colère  ,  sachant 
qu'il  ne  lui  reste  que  peu  de 
temps. 

i3.  Le  dragon,  se  voyant 
donc  précipité  en  terre,  pour- 
suivit la  femme  qui  avait  mis 
au  monde  l'enfant  mâle. 

14.  Mais  on  donna  à  la  fem- 
me deux  ailes  d'un  grand  aigle , 
afin  qu'elle  s'envolât  dans  le 
désert  au  lieu  de  sa  retraite, 
où  elle  devait  être  nourrie  un 
temps,  des  temps,  et  la  moitié 
d'un  temps,  hors  de  la  pré- 
sence du  serpent. 

1 5.  Alors  le  serpent  jeta  de 
sa  gueule,  après  la  femme,  une 
quantité  ^'eau  semblable  à  un 
fleuve  ,  afin  que  ce  fleuve  l'en- 
traînât et  la  submergeât, 
.16.  Mais  la  terre  secourut  la 
femme,  et  ayant, /7c»Mr  ainsi 
dire ^  ouvert  sa  bouche,  elle 
engloutit  le  fleuve  que  le  dra- 
gon avait  vomi  de  sa  gueule. 

17.  Le  dragon,  alors  irrité 
contre  la  femme ,  alla  faire  la 
guerre  à  ses  autres  enfants  qui 
gardent  les  commandemehls 
de   Dieu,   et  qui   demeurent 
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fermes  dans  la  confession  de 
Jésus-Christ. 

18.  Et  il  s'arrêta  sur  le  sable 
de  la  mer. 

CHAPITRE  XIII. 

Deux  monstres ,  appelés  la  héte  et 
son  faux  prophète ^  s'élèvent  l'un 
de  la  mer  et  l'autre  de  la  terre. 
Caractères  de  ces  deux  monstres. 

1.  Je  VIS  ensuite  s'élever  de 
la  mei  une  bête  qui  avait  sept 
têtes  et  dix  cornes  j  et  sur  ses 
cornes  dix  diadèmes,  et  sur  ses 
têtes  des  noms  de  blasphème. 

2.  Cette  bête ,  que  je  vis , 
était  semblable  à  un  léopard  ; 
ses  pieds  étaient  comme  des 
pieds  d'ours,'  sa  gueule,  com- 
me la  gueule  d'un  lion  ;  et  le 
dragon  lui  donna  sa  force  et  sa 
grande  puissance. 

3.  Et  je  vis  une  de  ses  têtes 
comme  blessée  à  mortj  mais 
cette  plaie  mortelle  fut  guérie  ; 
et  toute  la  terre  ,  étant  dans 
l'admiration,  suivit  la  bête. 

4.  Alors  ils  adorèrent  le  dra- 
gon, qui  avait  donné  sa  puis- 
sance à  la  bête,  et  ils  adorè- 
rent la  bête ,  en  disant  :  Qui 
est  semblable  à  la  bête  f  et  qui 
pourra  combattre  contre  elle  ? 

5.  Et  il  lui  fut  donné  une 
bouche,  qui  se  glorifiait  inso- 
lemment, et  qui  blasphémait; 
et  le  pouvoir  lui  fut  donné  de 
faire  la  guerre  durant  qua- 
rante-deux mois. 

6.  Elle  ouvrit  donc  la  bou- 
che pour  blasphémer  contre 


Dieu ,  en  blasphémant  son  nom , 
son  tabernacle,   et   ceux    qui     • 
habitent  dans  le  ciel.  ] 

7.  Il  lui  fut  aussi  donné  le  ( 
pouvoir  de  faire  la  guerre  aux 
saints,  et  de  les  vaincre;  et  la 
puissance  lui  fut  donnée  sur 
les  hommes  de  toute  tribu ,  de 
tout  peuple,  de  toute  langue  . 
et  de  toute  nation.  f 

8.  Et  elle  fut  adorée  par 
tous  ceux  qui  habitaient  sur  la 
terre,  dont  les  noms  n'étaient 
pas  inscrits  dès  la  création  du 
monde  dans  le  livre  de  vie  de 
l'agneau  qui  a  été  immolé. 

9.  Si  quelqu'un  a  des  oreil- 
les, qu'il  entende. 

10.  Celui  qui  aura  réduit  les 
autres  en  captivité ,  sera  réduit 
lui-même  en  captivité.  Celui  qui 
aura  tué  avec  l'épée,  il  faut 
qu'il  soit  tué  lui-même  par  l'é- 
pée. C'est  ici  la  patience  et  la 
foi  des  saints. 

11.  Je  vis  encore  s'élever  de 
la  terre  une  autre  bête,  qui 
avait  deux  cornes  semblables 
à  celles  de  l'agneau;  mais  elle 
parlait  comme  le  dragon. 

12.  Et  elle  exerça  toute  la 
puissance  de  la  première  bête 
en  sa  présence,  et  elle  fit  que 
la  terre  et  ceux  qui  l'habitent 
adorèrent  la  première  bête, 
dont  la  plaie  mortelle  avait  été 
guérie. 

i3.  Elle  fit  de  grands  pro- 
diges ,  jusqu'à  faire  descendre 
le  feu  du  ciel  sur  la  terre  à  la 
vue  des  hommes,  ^ 
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14.  Et  elle  séduisit  ceux  qui 
habitent  sur  la  terre  à  cause 
des  prodiges  qu'elle  eu  tie  pou- 
voir de  faire  en  présence  de 
la  bête,  en  disant  à  ceux  qui 
habitent  sur  la  terre,  qu*ils 
dressassent  une  image  à  la 
bête,  qui,  ayant  reçu  un  coup 
d'épée,    était   encore  vivante. 

i5.  Et  le  pouvoir  lui  fut 
donné  d'animer  l'image  de  la 
bête  en  sorte  que  cette  image 
parlât,  et  de  faire  tuer  tous 
ceux  qui  n'adoreraient  pas  l'i- 
mage de  la  bête. 

16.  Elle  fera  encore  que 
tous  les  hommes ,  petits  et 
grands  ,  riches  et  pauvres  ,  H- 
bres  et  esclaves,  reçoivent  le 
caractère  de  la  hête  à  la  main 
droite  ou  au  front. 

17.  Et  que  personne  ne  puis- 
se ni  acheter,  ni  vendre,  que 
celui  qui  aura  le  caractère  ou 
le  nom  de  la  bête,  ou  le  nom- 
bre de  son  nom. 

18.  C'est  ici  la  sagesse.  Que 
celui  qui  a  de  l'intelligence 
compte  le  nombre  de  la  bête. 
Car  son  nombre  est  le  nombre 
du  nom  d'un  homme,  et  son 
nombre  est  six  cent  soixante- 
six. 

CHAPITRE  XIV. 

L'agneau  parait  au  milieu  des  en- 
fants d'Israël.  Vévangile  est 
porté  dans  toute  la  terre.  Le  der- 
nier jugement  est  annoncé.  Jé- 
sus-Christ parait.  La  terre  est 
moissonnée  et  vendangée. 

I.  Je  vis  ensuite  l'agneau  de- 


bout sur  la  montagne  de  Sion^ 
et  avec  lui  cent  quarante-qua- 
tre ïmMe personnes  qui  avaient 
son  nom  et  le  nom  de  son  Père 
écrit  sur  le  front. 

2.  J'entendis  alors  une  voix 
qui  venait  du  ciel ,  semblable 
à  un  bruit  de  grandes  eaux, 
et  au  bruit  d'un  grand  ton- 
nerre; et  cette  voix,  que  j'en- 
tendis ,  était  comme  le  son  de 
plusieurs  joueurs  de  harpes  ^ 
qui  touchent  leurs  harpes. 

3.  Ils  chantaient  comme  un 
cantique  nouveau  devant  le 
trône  et  devant  les  quatre  ani- 
maux ,  et  les  vieillards  ;  et  nul 
ne  pouvait  chanter  ce  canti- 
que, que  ces  cent  quarante- 
quatre  mille  qui  ont  été  ra- 
chetés de  la  terre. 

4.  Ce  sont  là  ceux  qui  ne  se 
sont  point  souillés  avec  les 
femmes ,  car  ils  sont  vierges. 
Ceux-là  suivent  l'agneau  par- 
tout où  il  va;  ils  ont  été  rache- 
tés d'entre  les  hommes  pour 
être  consacrés  à  Dieu  et  à  l'a- 
gneau comme  des  prémices. 

5.  Et  il  ne  s'est  point  trouvé 
de  mensonge  dans  leur  bou- 
che ;  car  ils  sont  purs  et  san& 
tache  devant  le  trône  de  Dieu. 

6.  Je  vis  un  autre  ange  qui 
volait  par  le  milieu  du  ciel,, 
portant  l'évangile  éternel ,  pour 
l'annoncer  à  ceux  qui  habitent 
sur  la  terre ,  à  toute  nation  ,  à 
toute  tribu ,  à  toute  langue  et 
à  tout  peuple  ; 

7.  et  il  disait  d'une  voix  for- 
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te  :  Craignez  le  Seigneur,  et 
rendez  -  lui  gloiie,  parce  que 
l'heure  de  îfon  jugement  est 
venue;  et  adorez  celui  qui  a 
fait  le  ciel  et  ia  terre,  la  mer  et 
les  sources  des  eaux. 

8.  Un  autre  ange  suivit,  qui 
clit  :  Elle  est  tonib<*e,  elle  est 
tombée,  Bahylone,  cette  gran- 
de ville,  qui  a  fait  boire  à  tou- 
tes les  nations  le  vin  de  sa  fu- 
rieuse prostitution. 

9.  Et  un  troisième  ange 
suivit  ceux-là,  et  dit  à  haute 
voix  ;  Si  quelqu'un  adore  la 
bête  et  son  image,  ou  s'il  en 
reçoit  le  caractère  sur  le  front, 
ou  dans  la  main, 

10.  celui-là  boira  du  vin 
de  la  colère  de  Dieu ,  de  ce  vin 
tout  pur  préparé  dans  le  calice 
de  sa  colère,  et  il  sera  tour- 
menté dans  le  feu  et  dans  le 
soufre  devant  les  saints  anges 
et  devant  l'agneau. 

11.  Et  la  fumée  de  leurs 
tourments  s'élèvera  dans  les 
siècles  des  siècles,  sans  qu'il 
y  ait  aucun  repos  ni  jour  ni 
nuit  pour  ceux  qui  auront 
adoré  la  bête  ou  son  image,  ou 
qui  auront  reçu  le  caractère 
de  son  nom. 

la.  C'est  ici  la  patience  des 
saints,  qui  gardent  les  com- 
mandements de  Dieu  et  la  foi 
de  Jésus. 

i3.  Alors  j'entendis  une  voix 
qui  venait  du  ciel ,  et  qui  me 
dit  :  Ecrivez  :  Heureux  sont 
ks  morts  qui  meurent  dans  le 


Seigneur.  Dès  maintenant,  dit 
l'Esprit,  ils  se  reposeront  de 
leurs  travaux,  car  leurs  œuvres 
les  suivent, 

14.  Je  vis  ensuite  une  nuée 
blanche,  et  sur  cette  nuée 
quelqu'un  assis  qui  ressem- 
blait au  Fils  de  1  homme,  et 
qui  avait  sur  la  tête  une  cou- 
ronne d'or,  et  à  la  main  une 
faux  tranchante. 

i5.  Et  un  autre  ange  sortit 
du  temple,  criant  dune  voix 
forte  à  celui  qui  était  assis  sur 
la  nuée  :  Jetez  votre  faux,  et 
mcKSSonnezj  car  le  temps  de 
moissonner  est  venu ,  parce 
que  la  moisson  de  la  terre  est 
mfirc. 

16.  Alors  celui  qui  était 
assis  sur  la  nuée  jeta  sa  faux 
sur  la  terre ,  et  la  terre  fut 
moissonnée. 

17.  Et  un  autre  ange  sortit 
du  temple  qui  est  dans  le  ciel, 
ayant  aussi  une  faux  tran- 
chante. 

18.  11  sortit  encore  d'auprès 
de  l'autel  un  autre  ange  qui 
avait  pouvoir  sur  le  feu  ;  et  il 
cria  d'une  voix  forte  à  celui 
qui  avait  la  faux  tranchante: 
Jetez  votre  faux  tranchante, 
et  coupez  les  grappes  de  la 
vigne  de  la  terre,  parce  que 
les  raisins  sont  mûrs. 

19.  L'ange  jeta  donc  sa  faux 
sur  la  terre,  et  vendangea  la 
vigne  de  la  terre ,  et  e/i  jeta  les 
raisins  dans  la  grande  cuve  de 
la  colère  de  Dieu. 
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20.  Et  la  cuve  fut  foulée 
hors  de  la  ville,  et  le  sang 
sortit  de  la  cuve  en  telle  abon- 
dance, que  les  chevaux  en 
avaient  jusqu'au  mors  dans 
l'étendue  *de  mille  six  cents 
stades. 

CHAPITRE  XV. 

Annonce  de  l'effusion  des  sept  cou- 
pes. Cantique  des  vainqueurs  de 
la  béte.  Préparatifs  qui  précè- 
dent l'effusion   des  sept  coupes. 

1.  Je  vis  dans  le  ciel  un 
autre  prodige  grand  et  admi- 
rable. Oétaient  sept  anges  qui 
avaient  en  main  les  sept  der- 
nières plaies,  parce  que  c'est 
par  elles  que  la  colèie  de  Dieu 
est  consommée. 

2.  Et  je  vis  comme  une  mer 
de  verre ,  mêlée  de  feu  ;  et 
ceux  qui  étaient  demeurés 
victorieux  de  la  bêfe,  de  son 
nom,  et  du  nombre  de  son 
nom ,  étaient  sur  cette  mer 
comme  de  verre,  et  avaient  des 
harpes  de  Dieu. 

3.  Ils  chantaient  le  cantique 
de  Moïse,  serviteur  de  Dieu, 
et  le  cantique  de  l'agneau  ,  en 
disant  :  Vos  œuvres  sont  gran- 
des et  admiralties,  ô  Seigneur 
Dieu  tout-puissant;  vos  voies 
sont  justes  et  véritables ,  ô  Roi 
des  siècles. 

4.  Qui  ne  vous  craindra, 
ô  Seigneur,  et  qui  ne  glori- 
fiera votre  nom.^*  Car  vous  seul 
êtes  plein  de  bonté ,  et  toutes 
les  nations  vieiidiont  à  vous 


et  vous  adoreront,  parce  que 
vos  jugements  ont  éclaté. 

5.  Après  cela  je  vis  que  le 
temple  du  tabernacle  du  témoi- 
gnage s'ouvrit  dans  le  ciel. 

6.  Et  -les  sept  anges  ,  qui 
portaient  le5  sept  plaies  ,  sor- 
tirent du  temple,  vêtus  d'un 
hn  propre  et  blanc,  et  ceints 
sur  la  poitrine  d'une  ceinture 
d'or. 

7.  Alors  l'un  des  quatre  ani- 
maux donna  aux  sept  anges 
sept  coupes  d'or  pleines  de  la 
colère  de  Dieu ,  qui  vit  dans 
les  siècles  des  siècles. 

8.  Et  le  temple  fut  tout 
rempli  de  fumée,  à  cause  de 
la  majesté  et  de  la  puissance 
de  Dieu  ;  et  nul  ne  pouvait  enr 
trer  dans  le  temple  jusqu'à  ce 
que  les  sept*  plaies  des  sept 
anges  fussent  consommées. 

CHAPITRE  XVI. 

Symboles  mystérieux  qui  accom- 
pagnent l'effusion  des  sept  eou- 
pes. 

I.  J'entendis  ensuite  une 
voix  forte  qui  venait  du  tem- 
ple, et  qui  dit  aux  sept  anges  : 
Allez  ,  répandez  sur  la  terre 
les  sept  coupes  de  la  colère  de 
Dieu. 

a.  Le  premier  s'en  alla ,  et 
répandit  sa  coupe  sur  la  terre; 
et  les  hommes  qui  avaient  le 
caractère  de  la  bête,  et  ceux 
qui  adoraient  son  image,  fu- 
rent frappés  d'une  plaie  mali- 
an  gère  use.  * 
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3.  Le  second  ange  répandit 
sa  coupe  sur  la  mer  ;  et  elle 
devint  comme  le  sang  d'un 
mort;  et  tout  animal  vivant 
mourut  dans  la  mer. . 

4.  Le  troisième  ange  répan- 
dit sa  coupe  sur  les  fleuves  et 
sur  les  sources  des  eaux  ;  et 
les  eaux  furent  changées  en 
sang. 

5.  Et  j'entendis  l'ange  établi 
sur  les  eaux  qui  dit  :  Vous  êtes 
just«,  Seigneur,  vous  qui  êtes 
et  qui  avez  toujours  été  ;  ^ous 
êtes  saint  dans  ces  jugements 
que  vous  avez  exercés. 

6.  Parce  qu'ils  ont  répandu 
le  sang  des  saints  et  des  pro- 
phètes ,  vous  leur  avez  aussi 
donné  du  sang  à  boire  ;  c'est  ce 
qu'ils  méritent. 

y.  J'en  entendis  un  autre  du 
côté  de  l'autel ,  qui  disait  :  Oui, 
Seigneur  Dieu  tout-puissant, 
vos  jugements  sont  véritables 
et  justes. 

8.  Après  cela  le  quatrième 
ange  répandit  sa  coupe  sur  le 
soleil  j  et  le  pouvoir  lui  fut  don- 
né de  tourmenter  les  hommes 
par  l'ardeur  du  feu. 

9.  Et  les  hommes ,  étant  frap- 

Eés  d'une  chaleur  brûlante , 
lasplîémèrent  le  nom  de  Dieu , 
qui  tient  ces  plaies  en  son  pou- 
voir ;  et  ils  ne  firent  point  pé- 
nitence pour  lui  donner  gloire. 

10.  Le  cinquième  ange  ré- 

Î)anc!it  sa  coupe  sur  le  trône  de 
a  bête;  et  son  royaume  devint 
ténébreux ,  et  les  hommes  se 


mordii-ent  la  langue  dans  l'ex- 
cès de  leur  douleur; 

11.  et  ils  blasphémèrent  le 
Dieu  du  ciel ,  à  cause  de  leurs 
douleurs  et  de  leurs  plaies  ;  et 
ils  ne  firent  point  pénitence  de 
leurs  oeuvres. 

12.  Le  sixième  ange  répan- 
dit sa  coupe  sur  le  grand  tleuve 
d'Euphrate;  et  son  eau  fut  sé- 
chée,  pour  préparer  le  chemin 
aux  rois  qui  devaient  venir 
d'orient. 

i3.  Je  vis  alors  sortir  delà 
gueule  du  dragon  ,  de  la  gueule 
de  la  bête  ,  et  de  la  bouche  du 
faux  prophète  trois  3sprits  im- 
purs ,  semblables  à  des  gre- 
nouilles. 

14.  Ce  sont  des  esprits  de 
démons  qui  font  des  prodiges  , 
et  qui  vont  vers  les  rois  de 
toute  la  terre,  pour  les  assem- 
bler au  combat,  au  grand  jour 
du  Dieu  tout-puissant. 

i5.  Je  vais  venir  comme  un 
hrroTiy  dit  le  Seigneur  ;  heu- 
reux  celui  qui  veille ,  et  qui 
garde  ses  vêtements,  i^fin  qu'il 
ne  marche  pas  nu,  et  qu'on  ne 
voie  pas  sa  honte. 

16.  Et  ces  esprits  assem- 
blèrent ces  rois  au  lieu  qui  est 
appelé  en  hébreu  Armagédon. 

17.  Le  septième  ange  répan- 
dit sa  coupe  dans  l'air  ;  alors 
une  forte  voix  sortant  du  trôrie 
se  fit  entendre  du  temple  du 
ciel  ^  et  dit  :  C'en  e§t  fait. 

18.  Aussitôt  il  se  fit  des 
éclairs^  des  voix,  des  tonnerres^ 
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et  un  grand  tremblement  de 
terre,  qui  était  tel  qu'il  n'y  en 
eut  jamais  un  si  grand  depuis 
que  les  hommes  sont  sur  la 
terre. 

19.  La- grande  ville  fut  di- 
visée en  trois  parties,  et  les 
villes  des  nations  tombèrent, 
et  Dieu  se  ressouvint  de  la 
grande  Babylone,  pour  lui  don- 
ner à  boire  le  calice  du  vin  de 
la  fureur  de  sa  colère. 

20.  Toutes  les  îles  s'enfui- 
rent, et  les  montagnes  dispa- 
rurent. 

21.  Et  une  grande  grêle, 
comme  du  poids  d'un  talent, 
tomba  du  ciel  sur  les  hommes; 
et  les  hommes  blasphémèrent 
Dieu  à  cause  de  la  plaie  de  la 
gi  êle  ,  parce  que  cette  plaie 
était  très-grande. 

CHAPITRE  XVIL 

Caractère  de  la  grande  prostituée 
qui  est  appelée  Babylone  ,  et  de 
la  béte  sur  laquelle  elle  est  assise. 
Explication  de  ce  double  mys- 
tère. 

ï.  Alors  un  des  sept  anges, 
qui  avaient  les  sept  coupes, 
vint  me  parler,  et  me  dit  :  Ve- 
nez, et  je  vous  montrerai  la 
condamnation  de  la  grande 
prostituée  ,  qui  est  assise  sur 
les  grandes  eaux; 

2.  avec  laquelle  les  rois  de 
la  terre  se  sont  corrompus,  et 
qui  a  enivré  du  vin  de  sa  pros- 
titution les  habitants  de  la 
terre. 


3.  Il  me  transporta  donc  en 
esprit  dans  le  désert,  et  je 
vis  une  femme  assise  sur  une 
bête  de  couleur  d'écarlate, 
pleine  de  noms  de  blasphèmes, 
qui  avait  sept  têtes  et  dix  cor- 
nes. 

4.  Cette  femme  était  vêtue 
de  pourpre  et  d'écarlate;  elle 
était  parée  d'or,  de  pierres  pré- 
cieuses et  de  perles,  et  tenait 
en  sa  main  un  vase  d'or  plein 
des  abominations  et  de  l'im- 
pureté de  sa  fornication. 

5.  Et  sur  son  front  était  écrit 
ce  nom  :  Mystère  :  Babylone 
la  grande,  la  mère  des  forni- 
cations et  des  abominations  de 
la  terre., 

6.  Et  je  vis  cette  femme  eni- 
vrée du  sang  des  saints,  et  du 
sang  des  martyrs  de  Jésus;  et 
en  la  voyant  je  fus  frappé  d'un 
grand  étonriement 

7.  Alors  l'ange  me  dit  :  De 
quoi  vous  étonnez  -  vous  .f*  Je 
vous  dirai  le  mystère  de  la 
femme,  et  de  la  bête  sur  la- 
quelle elle  est  assise,  qui  a  sept 
têtes  et  dix  corries. 

8.  La  bête  que  vous  avez  vue 
était,  et  n'est  plus;  et  elle  doit 
s'élever  de  l'abîme  et  aller  à  sa 
perte;  et  les  habitants  de  la 
terre,  dont  les  noms  ne  sont 
pas  écrits  dans  le  livre  de  vie 
dès  la  création  du  monde,  s'é- 
tonneront de  voir  cette  bête 
qui  était,  et  qui  n'est  plus. 

I      9.  Et  en  voici  le  sens  plein 
de  sagessse  :  Les  sept  têtes  sont 
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sept  montagnes  sur  lesquelles 
la  femme  est  assise. 

10.  Ce  sont  aussi  sept  rois, 
dont  cinq  sont  tombés  j  il  en 
reste  un,  et  l'autre  n'est  pas  en- 
core venu;  et  quand  il  sera 
venu,  il  faut  qu'il  demeure 
peu. 

11.  La  bête  qui  était,  et  qui 
n'est  plus,  est  elle-même  la 
huitième;  elle  tient  des  sept, 
et  elle  ira  à  sa  perte. 

12.  Les  dix  cornes  que  vous 
avez  vues  sont  dix  rois,  à  qui 
le  royaume  n'a  pas  encore  été 
donné;  mais  ils  recevront  com- 
me rois  la  puissance  en  une 
même  heure  avec  la  bête. 

i3.  Ils  ont  tous  un  même 
dessein,  et  ils  donneront  à  la 
bête  leur  force  et  leur  puis- 
sance. 

14.  Ils  combattront  contre 
l'agneau,  et  l'agneau  les  vain- 
cra; parce  qu'il  est  le  Seigneur 
des  seigneurs ,  et  le  Roi  des 
rois  ;  et  ceux  qui  sont  avec  lui 
sont  les  appelés,  les  élus  et  les 
fidèles. 

i5.  Il  me  dit  encore  :  Les 
eaux  que  vous  avez  vues,  sur 
lesquelles  cette  prostituée  est 
assise,  sont  les  peuples,  les 
nations'et  les  langues. 

16.  Les  dix  cornes  que  vous 
avez  vues  sur  la  bête  sont 
ceux  qui  haïront  cette  prosti- 
tuée, la  réduiront  à  la  der- 
nière désolation,  la  dépouille- 
ront, dévoreront  ses  chairs,  et 
la  feront  périr  par  le  feu. 


17.  Car  Dieu  leur  a  mis 
dans  le  cœur  d'exécuter  ce 
qu'il  lui  plaît,  et  de  donner 
leur  royaume  à  la  bête  ,  jus- 
qu'à ce  que  les  paroles  de 
Dieu  soient  accomplies. 

18.  Et  quanta  la  femme  que 
TOUS  avez  vue,  c'est  la  grande 
ville,  qui  règne  sur  les  rois  de 
la  terre. 

CHAPITRE  XVIII. 

Annonce  de  la  condamnation  et  de 
la  ruine  de  cette  grande  prosti- 
tuée qui  vient  d'être  décrite. 
Consternation  de  ceux  qui  lui 
étaient  unis  Joie  des  anges  et 
des  saints. 

i.  Après  cela,  je  vis  un  au- 
tre ange  qui  descendait  du 
ciel ,  ayant  une  grande  puis- 
sance; et  la  terre  fut  éclairée 
de  sa  gloire. 

2.  Et  il  cria  de  toute  sa 
force  :  Elle  est  tombée ,  elle  est 
tombée ,  la  grande  Babylone  ; 
et  elle  est  devenue  la  demeure 
des  démons ,  la  retraite  de 
tout  esprit  immonde,  et  le  re- 
paire de  tout  oiseau  impur  et 
haïssable  ; 

3.  parce  que  toutes  les  na- 
tions ont  bu  du  vin  de  la  colère 
de  sa  prostitution,  que  les  rois 
de  la  terre  se  sont  corrompus 
avec  elle,  et  que  les  marchands 
de  la  terre  se  sont  enrichis  par 
l'excès  de  son  luxe. 

4.  J  entendis  aussi  une  autre 
voix  qui  récriait  du  ciel  et  qui 
dit  :  Sortez  de  cette  ville^  mon 
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peuple ,  afin  que  vous  n'ayez 
point  de  part  à  ses  péchés,  et 
que  vous  ne  soyez  point  en- 
veloppés dans  ses  plaies. 

5.  Car  ses  péchés  sont  mon- 
tés jusqu'au  ciei,  et  Dieu  s'est 
ressouvenu  de  ses  iniquités. 

6.  Traitez- la  comme  elle 
vous  a  traités  ,  rendez -lui  au 
double  selon  ses  œuvres  ;  dans 
le  même  calice  où  elle  vous  a 
donné  à  boire,  donnez-lui  à 
Loire  deux  fois  autant. 

y.  MultipUez  ses  tourments 
et  ses  douleurs  à  proportion  de 
ce  qu'elle  s'est  élevée  d'or- 
gueil, et  livrée  au  luxe;  parce 
qu'elle  a  dit  dans  son  cœur  : 
Je  suis  sur  le  trône  comme 
eine,  je  ne  suis  point  veuve , 
^ôt  je  ne  serai  point  sujette  au 
•l^uil. 

8.  C'est  pourquoi  ses  plaies, 
i  mort,  le  deuil  et  la  famine 
iendront  fondre   sur   elle  en 

«n  même  jour,  et  elle  périra 
par  le  feu;  paice  que  Dieu  qui 
là.  condamnera  est  puissant. 

9.  Alors  les  rois  de  la  terre 
qui  se  sont  corrompus  et  ont 
vécu  dans  le  luxe   avec  elle  , 

leureront  sur  elle,  et  frappe - 
ont  leur  poitrine  en  voyant 
i  fumée  de  son  embrasement. 

10.  Ils  se  tiendront  loin 
'elle,  dans  la  crainte  de  ses 
Durments ,  et  ils  diront  :  Hé- 
is  !  hélas!  Babylone,  grande 
ille,  ville  si  puissante,  ta  con- 
amnation  est  venue  en  un 
loment  ! 


11.  Les  marchands  de  la 
terre  pleureront  et  gémiront 
sur  elle;  parce  que  personne 
n'achètera  plus  leurs  marchan- 
dises ; 

12.  ces  marchandises  d'or  el 
d'argent,  de  pierreries,  de  per- 
les, de  fin  lin,  de  pourpre,  de 
soie,  d'écarlate,  de  toute  sorte 
de  bois  odoriférant,  de  toute 
sorte  de  meubles  d'ivoire  et  de 
pierres  précieuses,  d'airain,  de 
fer  et  de  marbre, 

i3.  de  cinnamome,  de  sen 
teurs,  de  parfums,  d'encens^, 
de  vin,  d'huile,  de  fleur  de  fa- 
rine, de  blé,  de  bêtes  de  char- 
ge, de  brebis,  de  chevaux,  de 
carrosses,  d'esclaves,  et  d'âmes 
d'hommes. 

14.  Les  fruits  aussi  dont  tu 
faisais  tes  délices  t'ont  quittée, 
toute  délicatesse  et  toute  ma- 
gnificence est  perdue  pour  toi, 
et  tu  ne  les  retrouveras  jamais. 

i5.  Ceux  qui  vendent  ces 
marchandises,  et  qui  se  sont 
enrichis  avec  elles,  s'en  tien- 
dront éloignés,  dans  l'appré- 
hension de  ses  tourments  :  ils 
pleureront  et  soupireront , 

16.  et  ils  diront  :  Hélas!  hé- 
las !  quest  devenue  cette  gran- 
de ville  qui  était  vêtue  de  fin 
lin,  de  pourpre  etd'écarlate,  ei 
parée  d'or ,  de  pierreries  et  de 
perles .? 

ij.  car  toutes  ces  richesses 
se  sont  évanouies  en  un  mo- 
ment. Et  tous  les  pilotes  et  tous 
ceux  qui  sont  sur  mer,  les  ma- 
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riniers  et  ceux  qui  trafiquent 
sur  mer,  se  sont  tenus  loin 
d'elle; 

18.  et  se  sont  écriés  en 
voyant  la  place  de  son  embra- 
sement :  Quelle  ville,  disaient- 
ils,  a  jamais  égalé  cette  grande 
ville? 

19.  Ils  ont  couvert  leur  tête 
de  poussière,  jetant  des  cris 
accompagnés  de  larmes  et  de 
sanglots,  et  disant:  Hélas! 
hélas  !  cette  grande  ville  ,  qui 
aenrichi  de  son  opulence  tous 
ceux  qui  avaient  des  vaisseaux 
€n  ftier,  se  trouve  ruinée  en  un 
moment. 

no.  Ciel,  soyez-en  dans  la 
joie,  et  vous  aussi,  saints  apô- 
tres et  prophètes,  parce  que 
Dieu  vous  a  fait  justice  d'elle, 

ai.  Alors  un  ange  fort  leva 
en  haut  une  pierre  semblable 
a  une  grande  meule  de  mou- 
lin ,  et  la  jeta  dans  la  mer,  en 
disant  :  C'est  ainsi  que  Baby- 
lone,  cette  grande  ville,  sera 
précipitée  avec  impétuosité,  en 
sorte  qu'on  ne  la  trouvera 
plus. 

22.  Et  la  voix  des  joueurs 
de  harpe  et  des  musiciens ,  ni 
celle  des  joueurs  de  flûte  et  de 
trompette^ ne  sera  plus  enten- 
due chez  toi;  et  nul  artisan, 
de  quelque  métier  que  ce  soit, 
ne  s'y  trouvera  plus;  et  on  n'y 
entendra  plus  le  bruit  de  la 
meule. 

23.  La  lumière  des  lampes 
ne  luira  plus  chez  toi,   et  la 


voix  de  l'époux  et  de  l'épouse 
ne  s'y  entendra  plus;  car  tes 
marchands  étaient  les  princes 
de  la  terre,  et  toutes  les  na- 
tions ont  été  séduites  par  tes 
enchantements; 

24.  et  on  a  trouvé  dans  cette 
ville  le  sang  dfîs  prophètes  et 
des  saints,  et  de  tous  ceux  qui 
ont  été  tués  sur  la  terre. 

CHAPITRE  XIX. 

Cantique  des  saints  sur  le  juge- 
ment de  Babylone  et  sur  le  rè- 
gne de  Dieu.  Le  Verbe  de  Dieu 
paraît.  Combat  de  la  béte  contre 
le  Verbe  de  Dieu.  Ruine  de  la 
béte  ^  de  son  faux  prophète  et 
de  ses  armées^ 

1.  Après  cela  j'entendis  com- 
me la  voix  d'une  nombreuse 
troupe  qui  était  dans  le  ciel , 
et  qui  disait  :  Alleluia,  salut, 
gloire  et  puissance  à  notre 
Dieu, 

2.  parce  que  ses  jugements 
sont  véritables  et  justes,  qu'il 
a  condamné  la  grande  prosti- 
tuée qui  a  corrompu  la  terre 
par  sa  prostitution,  et  qu'il  a 
vengé  le  sang  de  ses  serviteurs 
quelle  açait  répandu  de  ses 
mains. 

3.  Ils  dirent  encore  :  Alle- 
luia. Et  la  fumée  de  son  em- 
brasement s'élève  dans  les  siè- 
cles des  siècles. 

4.  Alors  les  vingt  -  quatre 
vieillards  et  les  quatre  anie- 
maux  se  prosternèrent  et  ado- 
rèrent Dieu ,  qui  était  assis  sur 
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le    trône  ,  en    disant  :  Amen , 
Alleluia. 

5.  Et  il  sortit  du  trône  une 
voix  qui  disait  :  Louez  notre 
Dieu  ,  vous  tous  qui  êtes  ses 
serviteurs,  et  qui  le  craignez, 
petits  et  grands. 

6.  J'entendis  encore  comme 
le  bruit  d'une  grande  troupe  ; 
ce  bruit  était  semblable  au 
bruit  des  grandes  eaux ,  et  à 
de  glands  coups  de  tonnerre  j 
et  cette  troupe  disait  :  Alleluia. 
Louez  Dieu ,  parce  que  le  Sei- 
gneur notre  Dieu,  le  Tout-puis- 
sant est  entré  dans  son  règne. 

7.  Réjouissons-nous,  faisons 
éclater  notre  joie ,  et  rendons - 
lui  gloire,  parce  que  les  noces 
de  l'agneau  sont  venues  ,  et 
que  son  épouse  s'y  est  pré- 
parée. 

8.  Et  il  lui  a  été  donné  de 
se  revêtir  d'un  fin  lin  d'une 
blancheur  éclatante;  et  ce  fin 
lin,  ce  sont  les  justices  des 
saints. 

9.  Alors  il  me  dit  :  Ecrivez  : 
Heureux  ceux  qui  ont  été  ap- 
pelés au  souper  des  noces  de 
l'agneau.  Et  l'ange  ajouta  :  Ces 
paroles  de  Dieu  sont  vérita- 
bles. 

10.  Aussitôtje  me  jetai  à  ses 
pieds  pour  l'adorer  ;  mais  il  me 
dit  :  Gardez -vous  bien  de  le 
faire;  je  suis  serviteur  de  Dieu 
comme    vous    et   comme  vos 

\t  frères  qui  demeurent  fermes 
I  dans  le  témoignage  quHls  ren- 
I   iA»i/ à  Jés^s,  Adorez  Dieu;  car 


l'esprit  de  prophétie  est  le  té- 
moignage de  Jésus. 

11.  Je  vis  ensuite  le  ciel  ou- 
vert ,  et  il  parut  un  cheval 
blanc  ;  et  celui  qui  était  monté 
dessus  s'appelait  le  Fidèle  et  le 
Véritable,  qui  juge  et  qui  com- 
bat justement. 

12.  Ses  yeux  étaient  comme 
une  flamme  de  feu  ;  il  avait 
sur  la  tête  plusieurs  diadèmes, 
et  il  portait  écrit  un  nom  que 
nul  autre  que  lui  ne  connaît. 

i3.  11  était  vêtu  d'une  robe 
teinte  de  sang ,  et  il  s'appelle 
le  Verbe  de  Dieu. 

14.  Les  armées  qui  sont  dans 
le  ciel  le  suivaient  sur  des  che- 
vaux blancs  ,  vêtues  d'un  fin 
lin  blanc  et  pur. 

i5.  Et  il  sortait  de  sa  bou- 
che une  épée  tranchante  des 
deux  côtés,  pour  frapper  les 
nations;  car  c'est  lui  qui  doit 
les  gouverner  avec  une  verge 
de  fer ,  et  c'est  lui  qui  foule  la 
cuve  du  vin  de  la  fureur  de  la 
colère  du  Dieu  tout-puissant. 

16.  Et  il  portait  ce  nom  écrit 
sur  son  vêtement  et  sur  sa 
cuisse  :  Le  Roi  des  rois ,  et  le 
Seigneur  des  seigneurs. 

17.  Alors  je  vis  un  ange  qui 
était  dans  le  soleil ,  et  qui  cria 
d'une  voix  forte,  en  disant  à 
tous  les  oiseaux  qui  volaient 
par  le  milieu  de  l'air  :  Venez  ^ 
et  assemblez  -  vous ,  pour  être 
au  grand  souper  de  Dieu , 

18.  pour  manger  la  chair 
des  rois,  la  chair  des  officiers 
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Je  guerre ,  la  chair  des  puis- 
sants ,  la  cliair  des  chevaux  et 
de  ceux  qui  sont  dessus,  et  la 
chair  de  tous  les  hommes  li- 
bres et  esclaves ,  petits  et 
^ands. 

19.  Et  je  vis  la  bête  et  les 
rois  de  la  terre,  et  leurs  ar- 
mées assemble'es,  pour  faire  la 
guerre  à  celui  qui  était  monté 
sur  le  cheval  blanc ,  et  à  son 
nrmée. 

20.  Mais  la  bete  fut  prise , 
^t  avec  elle  le  faux  prophète , 
qui  avait  fait  devant  elle  des 
prodiges,  par  lesquels  il  avait 
séduit  ceux  qui  avaient  reçu 
le  caractère  de  la  bête,  et  qui 
avaient  adoré  son  image;  et 
ces  deux  furent  jetés  tout 
vivants  dans  l'étang  brûlant  de 
feu  et  de  soufre. 

21.  Le  reste  fut  tué  par  l'é- 
pée  qui  sortait  de  la  bouche 
de  celui  qui  était  monté  sur 
le  cheval  blanc;  et  tous  les  oi- 
seaux se  rassasièrent  de  leur 
chair. 

CHAPITRE  XX. 

Enchaînement  et  emprisonnement 
du  dragon.  Règne  de  Jésus-Christ 
et  de  ses  saints.  Déchaînement 
du  démon.  Avènement  du  souve- 
rain juge.  Jugement  universel. 

1.  Je  vis  encore  descendre 
du  ciel  un  ange  qui  avait  la 
clef  de  l'abîme ,  et  une  grande 
chaîne  à  la  main. 

2.  Il  prit  le  dragon ,  l'ancien 
serpent,   qui  est  le   diable  et 
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sa  tan,  et  l'enchaîna  pour  mille 


ans. 

3.  Et  l'ajant  jeté  dans  l'abî- 
me, il  le  ferma  sur  lui  et  le 
scella ,  afin  qu'il  ne  séduisît 
plus  les  nations  jusqu'à  ce  que 
ces  mille  ans  soient  accomplis  j 
après  quoi  il  doit  être  délié 
pour  un  peu  de  temps.  » 

4.  Je  vis  aussi  des  trônes  et  J 
des  personnes  qui  s'assirent 
dessus,  et  la  puissance  de  ju- 
ger leur  fut  donnée.  Je  vis  en- 
core les  âmes  de  ceux  qui 
avaient  eu  la  tête  coupée  pour 
le  témoignage  quils  avaient 
rendu,  à  Jésus ,  et  pour  la  pa- 
role de  Dieu ,  et  qui  n'avaient 
point  adoré  la  bête,  ni  son 
image,  ni  reçu  son  caractère 
sur  le  front  ou  aux  mains;  et 
elles  entrèrent  dans  la  vie,  et 
elles  régnèrent  avec  Jésus- 
Christ  pendant  mille  ans. 

5.  Les  autres  morts  ne  ren- 
trèrent point  dans  la  vie  jus- 
qu'à ce  que  les  mille  ans  fus- 
sent accomplis  ;  c'est  là  la  pre- 
mière résurrection. 

6.  Heureux  et  saint  est  celui 
qui  a  part  à  la  première  résur- 
rection; la  seconde  mort  n'au- 
ra point  de  pouvoir  sur  ceux- 
là  ,  mais  ils  seront  prêtres  de 
Dieu  et  de  /<2.yM^-Christ ,  et  ils 
régneront  avec  lui  pendant 
mille  ans. 

7.  Après  que  les  mille  ans 
seront  accomplis ,  satan  sera 
délié,  et  il  sortira  de  sa  pri- 
son, et  il  séduira  les  nations 
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qui  sont  aux  quatre  coins  du 
monde,  Gog  et  Magog,  et  il 
les  assemblera  pour  combattre; 
leur  nombre  égalera  celui  du 
sable  de  la  mer. 

8.  Ils  se  répandirent  sur  la 
terre,  et  ils  environnèrent  le 
camp  des  saints,  et  la  ville  bien- 
aimée. 

9.  Mais  Dieu  fit  descendre 
du  ciel  un  feu  qui  les  dévora; 
et  le  diable  qui  les  séduisait 
fut  jeté  dans  l'étang  de  feu  et 
de  soufre,  où  la  bête 

10.  et  le  faux  prophète  se- 
ront tourmentés  jour  et  nuit 
dans  les  siècles  des  siècles. 

11.  Alors  je  vis  un  grand 
trône  blanc,  et  quelqu'un  qui 
était    assis    dessus,   devant    la 

,  face  duquel  la  terre  et  le  ciel 
!  s'enfuirent;  et  on  n'en  trouva 
pas  même  la  place. 

12.  Je  vis  ensuite  les  morts, 
grands  et  petits,  qui  compa- 
rurent devant  le  trône;  et  des 

i  livres  furent  ouverts;  après 
quoi  on  en  ouvrit  encore  un 
autre,  qui  était  le  Iwre  de  vie; 
et  les  morts  furent  jugés  sur 
ce  qui  était  écrit  dans  ce.^  li- 
vres, selon  le.urs  œuvres. 
i3.  Et    la    mer    rendit    les 

^  morts  qui  étaient  ensevelis 
dans  ses  eaux  ;  la  mort  et  l'en- 
fer rendirent  aussi  les  morts 
qu'ils    avaient;  et  chacun  fut 

^  jugé  selon  ses  œuvres. 

14.  Alors  l'enfer  et  la  mort 
furent  jetés  dans  l'étang  de 
feu  ;  c'est  là  la  seconde  mort. 


i5.  Et  quiconque  ne  fut  pas 
trouvé  écrit  dans  le  livre  de 
vie  fut  jeté  dans  l'étang  de 
feu. 

CHAPITRE  XXI. 

Nouveau  monde  ;  nouvelle  Je/ usa- 
le  m.  Fin  des  maux.  Récompense 
des  saints.  Supplice  des  mé- 
chants. Description  de  la  Jéru- 
salem céleste. 

1.  Après  cela  je  vis  nn  ciel 
nouveau  et  un«  terre  nouvelle; 
car  le  premier  ciel  et  la  pre- 
mière terre  avaient  disparu; 
et  la  mer  n'était  plus. 

2.  Et  moi  Jean  je  vis  descen- 
dre du  ciel  la  ville  sainte,  la 
nouvelle  Jéi'usalem  qui  venait 
de  Dieu,  étant  parée  comme 
une  épouse  qui  s'est  parée  pour 
son  époux. 

3.  Et  j'entendis  une  grande 
voix  qui  venait  du  trône,  et 
qui  disait  :  Voici  le  tabernacle 
de  Dieu  avec  les  hommes;  car 
il  demeurera  avec  eux ,  et  ils 
seront  son  peuple  ;  et  Dieu 
demeurant  lui-même  avec  eux 
sera  leur  Dieu. 

4.  Dieu  essuiera  toutes  les 
larmes  de  leurs  yeux,  et  la 
mort  ne  sera  plus:  il  n'y  aura 
plus  aussi  y 4.  ni  pleurs,  mens, 
ni  afflictions,  parce  que  le  pre- 
mier état  sera  passé. 

5.  Alors  celui  qui  était  assis 
sur  le  trône,  dit  :  Je  vais  faire 
toutes  choses  nouvelles.  Il  me 
dit  aussi  ;  Ecrivez,  que  ces  pa- 
roles sont  très-certaines  et  très- 
véritables. 
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6.  Il  me  dit  encore  :  Tout 
est  accompli.  Je  suis  l'alpha  et 
l'oméga,  le  principe  et  la  (in. 
Je  donnerai  gratuitement  à 
hoire  de  la  source  d'eau  vive  à 
celui  qui  aura  soif. 

7.  Celui  qui  sera  victorieux 
possédera  ces  choses  ,  et  je  se- 
rai son  Dieu ,  et  il  sera  mon 
fils. 

8.  Mais  pour  ce  qui  est  des 
timides  et  des  incrédules ,  des 
exécrahles  et  des  homicides, 
des  fornicateurs  et  des  empoi- 
sonneurs, des  idolâtres  et  de 
tous  les  menteurs,  leur  parta<^e 
sera  dans  l'étang  brûlant  de 
feu  et  de  soufre  :  ce  qui  est  la 
seconde  mort. 

9.  Alors  un  des  sept  anges 
qui  avaient  reçu  les  sept  cou- 
pes pleines  des  sept  dernières 
plaies,  vint  me  parler,  et  me 
dit  :  Venez,  et  je  vous  montre- 
rai l'épouse  qui  a  l'agneau  pour 
époux. 

10.  Il  me  transporta  en  es- 
prit sur  une  grande  et  haute 
montagne,  et  il  me  montra  la 
ville,  la  sainte  Jérusalem,  qui 
descendait  du  ciel  venant  de 
Dieu. 

11.  Elle  était  environnée  de 
la  gloire  de  Dieu ,  et  l'astre 
qui  Véclairait  était  semblable 
aune  pierre  précieuse,  à  une 
pierre  de  jaspe  transparente 
comme  du  cristal. 

12.  Elle  avait  une  grande  et 
haute  muraille ,  où  il  y  avait 
douze  portes  et  douze  anges, 


un  à  chaque  porte  ;  et  sur  ces 
portes  il  y  avait  des  noms 
écrits ,  qui  étaient  les  noms 
des  douze  tribus  des  enfants 
d'Israël. 

i3.  Il  y  avait  trois  portes  à 
l'orient,  trois  portes  au  septen- 
trion ,  trois  portes  au  midi ,  et 
trois  portos  à  l'occident. 

14.  Et  la  muraille  de  la  ville 
avait  douze  fondements,  où 
sont  les  noms  des  douze  apô- 
tres de  l'agneau. 

1 5.  Celui  qui  me  parlait  avait 
une  canne  d'or  pour  mesurer 
la  ville ,  ses  portes  et  la  mu- 
raille. 

16.  Or  la  ville  est  bâtie  en 
carré ,  et  elle  est  aussi  longue 
que  large.  Il  mesura  la  ville 
avec  sa  canne,  et  il  la  trouva 
de  douze  mille  stades;  et  sa 
longueur,  sa  largeur  et  sa  hau- 
teur sont  égales. 

17.  Il  en  mesura  aussi  la 
muraille ,  qui  était  Ae.  cent  qu5,- 
rante-quatre  coudées  de  me- 
sure d homme,  qui  était  celle 
de  l'ange. 

18.  Cette  muraille  était  bâtie 
de  jaspe ,  et  fa  ville  était  d'un 
or  pur,  semblable  à  du  verre 
très-clair. 

19.  Et  les  fondements  de  la 
muraille  de  la  ville  étaient  or- 
nés de  toutes  sortes  de  pier- 
res précieuses.  Le  premier  fon- 
dement était  de  jaspe;  le  se-»  \ 
cond,  de  saphir;  le  troisième, 
decalcédomej  le  quatrième, 
d'émeraude  ; 
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20.  Le  cinquième ,  de  sardo- 
nix;  le  sixième,  de  sardoine; 
le  septième,  de  chrysoiithe; 
le  huitième ,  de  béryl  ;  le  neu- 
vième, de  topaze;  le  dixième, 
de  chrysoprase;  le  on-zième , 
d'hyacinthe;  le  douzième,  d'a- 
méthyste. 

21.  Et  les  douze  portes 
étaient  douze  perles,  et  chaque 
porte  était  faite  de  lune  de 
ces  perles ,  et  la  place  de  la 
ville  était  d'un  or  pur  comme 
du  verre  transparent. 

22.  Je  ne  vis  point  de  tem- 
parce    que 

tout-puis- 
en    est    le 


pie    dans  la  ville 
sant 


Seigneur 


et 


Dieu 
agneau 


'2 .  • 

soin  à 
leil  oiî 


t  cette  ville  n'a  pas  be- 
:re  éclairée  par  le  so- 
ar la   lune,  parce   que 
gloire   de    Dieu    qui 
et    que    l'agneau    en 
.  :  kl  lampe. 
24'  ï^es  nations  marcheront 
ù    V éclat   de   sa    lumière,    et 
les  roi-    de  la  terre  y   appor- 
.  teroBî  leur  gloire  et  leur  hon 

'jJo.  Ses  portes  ne  se  ferme 
Jilt  point  chaque  jour,  parce 
qu'il  liV  aura  point  là  de  nuit. 
26.  On  y  apportera  la  gloire 
^^t   l'hoiineur    des    nations. 

^7.  11   n'y  entrera   rien  de 

souillé,  ni  aucun  de  ceux  qui 

-^omniettent  l'abomination  ou 

^  mer:  tonge  ;  mais  seulement 

ax   '.ui  sont  écrits   dans   le 

ïi?;  d.i  vie  de  l'agneau. 


CHAPITRE  XXn. 

Suke  de  la  description  de  la  Jéru- 
salem céleste.  Conclusion  du  li^ 
vre. 

1.  Z*«/?^e  me  montra  encore 
un  fleuve  d'eau  vive ,  clair 
comme  du  cristal,  qui  sortait 
du  trône  de  Dieu  et  de  l'a- 
gneau. 

2.  Au  milieu  de  la  place  de 
la  ville ,  des  deux  côtés  de  ce 
fleuve,  était  l'arbre  de  vie, 
qui  porte  douze  fruits  ,  et  don- 
ne son  fruit  chaque  mois  ;  et 
les  feuilles  de  cet  arbre  sont 
pour  guérir  les  nations. 

3.  Il  n'y  aura  plus  là  de  ma- 
lédiction; mais  le  trdne  de 
Dieu  et  de  l'agneau  y  sera,  et 
ses  serviteurs  le  serviront. 

4.  ils  verront  sa  face ,  et  son 
nom  sera  écrit    sur  leur  front, 

5.  11  n'y  aura  plus  là  de  nuit, 
et  ils  n'auront  point  besoin  de 
lampe,  ni  de  la  lumière  du 
soleil,  pii^rce  que  c'est  le  Sei- 
gneur Dieu  qui  les  éclairera  ; 
et  ils  régneront  dans  les  siè- 
cles des  siècles. 

6.  Alors  il  me  dit  :  Ces  pa- 
roles sont  très-certaines  eitrès- 
véritables  ;  et  le  Seigneur ,  le 
Dieu  des  esprits  des  prophè- 
tes ,  a  envoyé  son  ange  pour 
faire  connaître  à  ses  serviteurs 
ce  qui  doit  arriver  dans  peu 
de  temps. 

7.  Je  vais  venir  bientôt;  heu- 
reux celui  qui  garde  les  paro- 
les de  la  prophétie  qui  est  dans 
ce  livre. 
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8.  C'est  moi  Jean  ,  qui  ai  en- 
tendu et  qui  ai  vu  toutes  ces 
choses.  Et  après  les  avoir  en- 
tendues et  les  avoir  vues,  je 
me  jetai  aux  pieds  de  l'ange 
qui  me  les  montrait,  pour  l'a- 
dorer. 

9.  Mais  il  me  dit  :  Gardez- 
vous  bien  de  le  faire  j  car  je 
suis  serviteur  de  Dieu  comme 
vous,  et  comme  vos  frères  les 
prophètes  et  comme  ceux  qui 
garderont  les  paroles  de  la  pro- 
phétie contejiue  dans  ce  livre. 
Adorez  Dieu. 

10.  Après  cela  il  me  dit  :  Ne 
scellez  point  les  paroles  de  la 
prophétie  de  ce  livre;  car  le 
temps  est  proche. 

11.  Que  celui  qui  commet 
l'injustice  la  commette  encore; 
que  celui  qui  est  souillé  se 
souille  encore;  et  que  celui 
qui  est  juste  se  justifie  encore; 
et  que  celui  qui  est  saint  se 
sanctifie  encore. 

12.  Je  vais  venir  bientôt ,  et 
j'ai  ma  récompense  avec  moi, 
pour  rendre  à  chacun  selon 
ses  œuvres. 

1 3.  Je  suis  l'alpha  et  l'omé- 
ga ,  le  premier  et  le  dernier , 
le  principe  et  la  fin. 

14.  Heureux  ceux  qui  lavent 
leurs  vêtements  dans  le  sang  de 
l'agneau  ;  afin  qu'ils  aient  droit 
à  l'arbre  de  vie,  et  qu'ils  en- 
trent dans  la  ville  par  les  por- 
tes. 


1 5.  Quon  laisse  dehors  les 
chiens  ,  les  empoisonneurs,  les 
impudiques,  les  homicides  et 
les  idolâtres,  et  quiconque 
aime  et  fait  le  mensonge. 

16.  Moi  Jésus,  j'ai  envoyé 
mon  ange  pour  vous  rendre 
témoignage  de  ces  choses  dans 
les  églises.  Je  suis  le  rejeton  et 
le  fils  de  David,  l'étoile  bril- 
lante du  matin. 

17.  L'Esprit  et  l'Epouse  di- 
sent :  Venez.  Que  celui  qui 
entend  dise  :  Venez.  Que  celui 
qui  a  soif  vienne;  et  que  celui 
qui  le  veut  reçoive  gratuite- 
ment de  l'eau  de  la  vie. 

18.  Je  déclare  à  tous  ceux 
qui  entendront  les  paroles  de 
la  prophétie  contenue  dans  ce 
livre,  que  si  quelqu'un  y  ajoute 
quelque  chose.  Dieu  le  frappe- 
ra des  plaies  qui  sont  écrites 
dans  ce  livre  ; 

19.  et  que  si  quelqu'un  re- 
tranche quelque  chose  des  pa- 
roles du  livre  qui  contient 
cette  prophétie,  Dieu  l'efface- 
ra du  livre  de  vie ,  l'exclura  de 
la  ville  sainte,  et  ne  lui  donne- 
ra point  de  part  à  ce  qui  est 
écrit  dans  ce  livre. 

20.  Celui  qui  rend  témoi- 
gnage de  ces  choses  dit  :  Cer- 
tes, je  vais  venir  bientôt.  Amen. 
Venez ,  Seigneur  Jésus. 

21.  Que  la  grâce  de  notre 
Seigneur  Jésus-Christ  soit  avec 
vous  tous.  Amen.  z 


FIN. 
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